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Les  index  et  les  tables  des  matières  sont  une 
des  inventions  les  pins  utiles  de  la  littérature 
moderne;au  moyen  âge  les  savants  de  l’Alle- 
magne passèrent  1*  meilleure  partie  de  leur 
temps  à compiler  des  index  : ce  travail  presque 
mécanique  absorba  plus  d’une  année  de  la  vie 
des  Juste-Li|>se  et  des  Gronovius. 

Depuis  que  le  bel-esprit  a succédé  à la 
science,  et  la  littérature  des  Romains  à l’éru- 
dition , les  tables  des  matières  ont  été  livrées 
à la  bonne  volonté  du  prote  et  aux  soins  de 
l’imprimeur  ; je  crois  cependont  que  dans  l’in- 
térêt bien  entendu  des  libraires,  et  du  moins 
pour  la  commodité  des  lecteurs,  il  serait  bon 
que  l’auteur  fît  ou  du  moins  dirigeât  la  table 
desmatièresdu  livre  qui  I publie:  l’undes  plus 
beaux  génies  de  la  France,  Montesquieu,  n’a 
pas  dédaigné  de  se  charger  lui-même  de  ce 
travail  pour  X Esprit  des  Ixiis,  et  il  en  est  résulté 
un  nouveau  chef-d’œuvre.  Peli  de  personnes, 
je  dirai  même  peu  de  littérateurs,  parmi  ceux 
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à qui  cet  ouvrage  est  le  plus  familier,  ont  eu 
la  pensée  d'en  parcourir  et  encore  moins  d’en 
étudier  l’index;  c’est  donc  un  service  à leur 
rendre  que  de  les  prévenir  que  la  table  dos 
matières  de  Y Esprit  des  Lois  , rédigée  par  Mon- 
tesquieu lui-même , en  est  un  véritable  ap- 
pendice ; qu’il  y'  énonce  clairement  les 
hautes  vérités  renfermées  dans  son  livre  et 
qu’il  s’était  vu  forcé  de  présenter  avec  ména- 
gement dans  le  texte  de  ses  chapitres  : qui  u’a 
point  lu  attentivement  l'index  de  Y Esprit  des 
Lois  u’a  pas  une  idée  complète  de  cet  immortel 
ouvrage. 

Une  bonne  table  des  matières  est  sur-tout 
nécessaire  aux  recueils  polygraphes,  où  il  est 
difficile  de  trouver  dans  le  grand  nombre  des 
matières  traitées  par  l’auteur  l’objet  spécial 
que  l’on  y cherche.  Si  Voltaire,  Rousseau, 
Montaigne,  Diderot,  d’Alembert,  ont  écrit, 
comme  Pic  de  La  Mirandole  le  di  sa  i t dA  r i s to  te, 
île  omnibus  rebus  et  quibusdam  aliis , on  con- 
çoit de  quelle  immense  utilité  serait  pour 
nous  un  excellent  index  de  leurs  œuvres. 

L’époque  si  féconde  en  grands  évènements 
pendant  laquçile  j'ai  écrit,  la  prodigieuse 
diversité  dos  objets,  qui- ont  tour-à-tour  fixé 
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mon  attention  dans  le  premier  quart  du  siècle 
qui  s’écoule,  ont  dû  remplir  les  vingt-six  vo- 
lunjes  dont  se  composent  mes  œuvres  com- 
plètes de  tant  de  noms  propres,  d’observa- 
tions, de  réflexions  et  de  pensées  diverses, 
qu,’une  table  des  matières  en  est  devenue  le 
complément  indispensable.,  et  m’a  forcé  d’ac- 
corder à ce  compendium  plus  d’espace  qu’on 
ne  le  fait  ordinairement. 

Mon  édition  était  terminée,  lorsque  deux 
de  mes  souscripteurs  m’ont  fait  observer  que 
j’avais  omis  d’.y  comprendre  trois  de  mes  dis- 
cours sur  les  mœurs  et  sur  les  arts,  insérés 
dans  les  premières  éditions  du  Franc  Parleur  ; 
j’ai  vérifié  cette  omission  et  .je  m’empresse  de 
la  réparer,  en  plaçant  ces  différents  morceaux 
à la  tète  de  ce  volume  supplémentaire. 
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Afoiilis  et  varia  est  Jrrmè  nntura  malorum  ; 

Cùm  scelus  admiltunt,  superest  Constantin:  quoi  fns 
Atqur  nrjàs , tarvlem  inci/u'unt  sentier , pcrartis 
Criminilnis  ; tanu  a ad  mares  natura  recurrit 
Damnatos  ,£xa  et  mutari  nrscta.  * • 

JlVkhal.  , sut.  i3. 

L’incerlilude  et  l'hésitation  sont  les  traits  principaux 
du  fwractère  des  méchants;  ils  n'ont  de  fermeté  qu'trti 
moment  de  comaietlre  uucrimet  c»*»ik Consommé,  U 
conscience  te  fait  entendre;  mais  bientôt  l'habitude , 
qu'il  n’est  plus  en  leur  pouvoir  de  surmoutar«  le*  rend 
Meurs  inclinations  pervers^. 


U n’est  peut-être  pas  de  ville  au  monde , sans  en 
excepter  Pékin  et  Labor,  où  les  différentes  classes 
de  la  population  vivent  dans  un  plus  ftrand  isole- 
ment qu’à  Paris;  et  c’est  principalement  de  cette 
différence  de  mœurs  et  d’habitudes,  qui  fait  en 
quelque  sorte  de  chaque  quartier  une  Nation  fl  part , 
que  se  compose  le  caractère  général  des  Parisiens  et 
la  physionomie  particulière  de  cette  grande  cité. 
Le  meilleur  ou  plutôt-  le-  seul  moyeu  de  parvenir 
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à la  bien  connaître  est  donc  d’en  examiner,  comme 
je  le  fais,  chaque  partie  isolément;  d’opposer  sans 
cesse  les  moeurs  de  la  Chaussée-d’Antin  à celles  de 
la  Courtille,  les  habitudes  du  Marais  à celles  du 
faubourg  Saint-Germain  ; de  visiter  alternativement 
le1  palais  du  grand  seigneur,  l'hôtel  du  financier,  la 
maison  du  bourgeoiset  la  masure  du  pauvre;  d’ap- 
prendre aux  uns  ce  qui  se  dît,  ce  qui  se  fait  chez 
les  autres;  d’épier  et  de  signaler  les  vices,  les  tra- 
vers, les  ridicules,,  les  vertus  même  qui  les  distin- 
guent; d’établir  entre  eux,  dans  mes  discours,  un 
point  central  de  communication.' Demandez  à telle 
grande  dame  ce  que  c'est  qu’une  guinguette;  à un 
habitue  du  café  Tortoni  où  est  situé  l’Hôtel-Dieu  ;.à 
uu  fort  de  la  Ilallc  le  chemin  pour  aller  au  Conser- 
vatoire de  Musique;  à un  lailleut  de  trènle-un  ce 
qu’il  y a de  éurieux  à voir  aux  Invalides;  à un  bour- 
geois de  la  rue  Chapon  quels  sont  les  jours  d’O- 
péra;  à un  courtier  d’épicerie,  où  l’Institut  tient  ses 
séances  ; auenu  d’eux , je  le  parie , ne  vous  répondra 
d'une  manière  satisfaisante;  vous  leur  parlez  d’ob- 
jets qui  (l'entrent  point  dans  leur  sphère  d’activité, 
et  sur  lesquels  on  n’a  jamais  appelé  leur  atten- 
tion. 

Un  homme  d’une  naissance  illustre  et  d’un  esprit 
distingué , qui  a fait  vingt  foisdanssa  vie  le  voyage  de 
Fontainebleau,  me  demandait  sérieusement  l’autre 
jour. à qui  appartient  ce  grand  château  qu>’on  voit 
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à droite,  sur  la -hauteur,  en  sortant  de  Paris  par  la 
barrière  des  Gobelins,  et  auquel  on  arrive  par  uue 
longue  et  belle  avenue  couverte.  Je  lui  répondis  qoe 
ce  fcbâteau  avait  appartenu,  il  y a quelque  cinq 
ou  six  cents  aps , à un  évêque  anglais , qui  l’avait 
fait  bâtir;  qu'il  avait  ensuite  fart'partie  dit  domaine 
d’un  prince  de. la  famille  royale,  lequel  en  avait 
fait  don  au  chapitre  de  Notre-Dame  ; que  Louis  XIII 
l’avait  pris  et  transformé  en 'hospice  pour  les  mili- 
taires infirmes  ; que , depuis  l’établissement  du  mag- 
nifique hôtel  des  Invalides,  sous  le  régne  suivant,., 
le  château  en  question  .était  .devenu-,  sous  le  nom 
de  son  prëitiier  possesseur,  •Wiqcester  ( et  par  cor- 
ruption Viiiceslef,  Bicestre,  et  finalement  B'tcêtre), 
une  maison  de  force  à laquelle  l’opinion  attache 
une  telle  idée  de  honte  et  de  flétrissure qu’on  peut 
avoir  passé  vingt  ans  de  sa  vie  dans  le  grand  monde 
sans  l’avoir  entendue  aorrlmer.  Quelques  détails 
dans  lesquels  j’entrai  sur  cette  prison  et  ses  nom- 
breux habitants  donnèrent  à la  personne  à laquelle 
je  parlais  le  désir  de  m'accompagner  dans  une  visite 
que  je  me  proposais  d’y  faire  à l'époque  du  départ 
de  la  chaîne,  qui  devait  avoir  lieu  le  3 et  du  mois 
dernier.  Ce  triste  et  pénible  spectacle , auquel  on 
donne  en  d’autres  pays  due  publicité  qui  n’-est  peut- 
être  pas  sans  influence  sur  la  morale  publique , 
m’offrait  une  abondante  récolte  d’observations/  dont 
le  résultat  le  plus  affligeant  est  de  montrer  cè  qui 
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reste  de  l’homme  en  qui  toute  idée  d'honneur  est 
détruite.  • 

Munis  d'une  lettre  de  recommandation  pour  le 
concierge , "nous  montâmes  en  voiture  à sept  ltèures 
du  matin  avec  M.  de  N*11*,  en  indhpiant  au  coclier, 
par  forme  de  périphrase,  lé  village  de  Gentifly  pour 
terme  de  notre  voyage.  Les  immenses  bâtiments  mal- 
heureusement confondus  <ous  la  même  dénomina- 
tion de  Bicèirç  ne  sont  pas  uniquement'  consacrés 
aux  malfaiteurs;  une  partie  sert  d'hospice  à des  in- 
sensés, et  Une  autre  de  refuge  à des  vieillards  indi- 
gents, distingués  pair  le  nom  de  lions  pauvres.  Peut- 
être  serait-il  à souhaiter  que  là  même  ericeiaté  ne 
renfermât  pas  le-crime  et  le  malheur:  la  société  a 
tant  d'intérêt  à ne  les  pas  confondre!  Le  moment 
où  la  prison  pouvait  nous  être  ouverte  n’était  pas 
arrivé;  nous  nous  arrêtâmes  dans  la  première  en- 
ceinte, où  trois  ou  quatre  cents  de  ces  vieillards  se 
promettaient  paisiblement  au  soleil.  C’est  un  hasard 
bien  extraordinaire  que  celui  qui  me  fit  réneontrer 
là  M.  Larue,  mon  maître  de  danse,  ancien  danseur- 
figurant  de- l’Opéra,  que  je  me  rappelais  avoir  vu 
il  y a cinquante  ans,  peur  la  dernière  fois,  dans  le 
ballet  des  Eléments,  où  il  représentait  un  zéphyr, 
et  que  je  retrouvais  parmi  les  bons  pauvres,  courbé 
sur*  un  bâton  dont  il  étayait  ses  pas  chancelants. 
Quelques  mots  amenèrent  noire  reconnaissance, 
qui  li  en  fut  que  plus  comique  ;ponr  n’avoir  été  ni 
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prévue  ni  préparée.  Cç  vieux  zéphyr  me  raconta 
son  histoire  en  peu  de  mots  : c’est  celle  de  beaucoup 
d'honnêtes  libertins.  La  passion  des  {ennues  l’a- 
vait conduit  à celle  du  jeu  ; obligé  par  de  bonnes 
raisons  de . renoncer  à l’une  et  à l’autre,  il  avait 
cherché  dans  le  vin  une  distraction  dont  il  s, était 
fait  une  malheureuse  habitude  : lorsque  l’âge  ne  lui 
permit  plus  de  figurer  au  milieu  des  Nymphes , 
parmi  les  7ei(.i  , les  Ris,  et  les  Plaisirs,  on  lui  donna 
pour  retraite  un  petit  emploi  d'inspecteur  de  contre- 
marques  ; mais  pour  le  remplir  il  fallait  sortir,  du 
cabaret,  et  souvent  il  en  avait  encore  le  courage 
qu’il  n'en  avait  plus  la  force:  eufip  il  perdit  sa  place, 
et  ne  se  plaindrait  pas  de  celle  qu’il  a trouvée  dan? 
cet  asile,  s’il  avait  un  d'édit  mieux  établi  chez  h; 
cantiuier.  C'était  m'indiquer  le  dernier  service 
qu'il  attendait  do  moi;  je  m'empressai  de  le  lui 
rendre.  ^ 

Tous  les  genres  de. défauts  et  de  malheurs  sont 
réunis  dans  cette  première  enceinte,  qu’on  peut 
regarder  comme  le  vestibule  de  celle  oii  nous  allions 
entrer,  dans  laquelle  sont  entassés  tous  les  genres 
de  crimes  et  de  misères.  Nous  nous  présentâmes  à 
la  porte  fatale  ; elle  nous  fut  ouverte.  M.  con- 

cierge de  ce  terrible  château , est  un  fort  bel  homme, 
dont  la  physionomie  mobile  prend  alternativement 
le  caractère  de  la. franchise,,  de  la  fermeté  et  de  1a 
rudesse.  .11  m’a  paru  posséder  à un  très  liant  degré 
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toutes  les  qualités  de  sa  place.  Un  bonnet  de  police 
dé  drap  vert,  décoré  d’une  broderie  en  argent,  et 
placé  avec  intention  sur  l'oreille  gauche,  lui  donne 
l'air  imposant  qui  convient  à son  dur  ministère: 
élevé  dès  l’enfance  pour  les  fonctions  qu’il  remplit , il 
a contracté  des  manières  qui  tiennent  à-la-fois  du  geô- 
lier et  de  l’administrateur..  L’accueil  plein  de  cor- 
dialité qu’il  nous  fît  semblait  naître  du  plaisir  qu’il 
éprouve  à vcdr  de  temps  en  temps  la  figure  d’tm 
honnête  homme.  Deux  guichetiers  ouvrirent  ct>rc- 
, fermèrent -sur  nous  deftx 'portes'  énormes,  et  nons 
entrâmes  an  greffe,  où  M.  nous  pria  d'atten- 
dre le  moment  où  l’opération  de  river  les  fers  allait 

commencer.  « M ’essi eu rs  •(  n o us . d rt - i 1 avec  un  air 

' 

df  satisfaction),  vous  êtes  venus  au  von  moment: 
nous  n’eti  expédions  aujourd'hui  que  soivaute-di.v- 
huit,  mais  ils  sont  tous, excellents.  » Je  compris 
(\iiexcellcnts  était  là  pour  exécrables.  11  y a dans 
tous  les  états  un  langage  de  convention  qu  il  faut 
d’abord  entendre.  Nous  employâmes  le  temps  que 
nous  passâmes  au  greffe  à faire  l’achat  de  quelque* 
petits  ouvrages  en  paille  exécutés  par  les  détenus 
avcfr  une  rare  perfection  T et  à examiner  de  nom- 
breux registres  rangés  par  ordre  alphabétique,  et 
sur  lesquels  étaient  inscrits  les  écrous  de  tous  les 
prisonniers  dopuis  l’année  1778.  La  vue  de  ce-v  ta- 
bles de  forfaits,  de  ces  listes  de  mm  de  criminels, 
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la  boute  et  le  rebut  de  la  société , fit  naître  à mou 
compagnon  de  voyage. l’idée  d’on  rapprochement 
ou  plutôt  d’un  contraste  bien  philosophique  entre 
ces  hideuses  annales  et. les  brillantes  archives  dp 
Chéri n , où  se  trouvaient  déposés , dans  des  registres 
Semblables  pour  la  forme,  et  pour  la  distribution , 
tons  les  hauts  faits  de  la  noblesse  et  toute  l'illustra- 
tion de  la-nation  française..  . ..i-‘  ■ 

Un  détachement  de  soldats  qui  traversa  le  greffe 
nous  avertit  que  le  ferrement  allait  commencer.  Le 
concierge  vint  nous  prévenir,  et,  après  avoir  passé 
les  guichets-des  cabanom,  nous  entrâmes  dans  une 
vaste  cour  intérieure,  où  ae  trouvaient  déjà  réunis 
les  officiers  publics  chargés  par  état  de  présider  à 
cette  triste  exécution.  » • ■•••*• 

Je  ne  pus  me  défendre  d’un  mouvement  de  terreur 
en  pénétrant  dans  cette  cour,  fermée  de  tous  côtés 
par  de  hautes  murailles  percées  de  fenêtres  grillées, 
où  se  pressait  une  foule  de  malheureux  avides  d’un 
spectacle  qu’eux-mémest,  dans  quelques  jours  peut- 
être,  devaient  offrir,  à d’autres.  De  lourdes  chaînes, 
des  piles  de  colliers  de  fer,  des  boulons,,  des  mar- 
teaux, des  encj unies,  étaient  disposés  par  tas  au 
milieu  de  la  couv  quatre  ou  ciuq  guichetiers , et 
autant  cfargousins , les. bras  nns,  attendaient  les 
malheureux  désignés  pour  la  chaîne,  et  les  regards 
curieux  des  assistants  se  touriiaient  vers  la  -porte 
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de*  cabanon»  par  où  ils  devaient  entrer-  Le  con- 
cierge, une  liste  à la  main,  donna  l:ordrej  et  les 
forçats  , sortant  de  leprs  cachots,  défilèrent  devant 
lui  et  vinrent  se  placer , par  rang  de  taille-*  sur 
deux  lignes  tracées  par  les  chaînes  qui  les  atten- 
daient. Je  ne  sais  si  l’état  d'abjection  où  ces  misera-, 
blcs  se  trouvaient  réduits,  si  les  livrées  de  la  misère 
dont  la  plupart  étaient  à demi*  vêtus,  si  la  préven- 
tion dont  il  est  *i  difficile  de  se  défendre  en  pareil 
cas-,  n'ajoutaient  pas  beaucoup  è Timpréssioh  que 
nousfit  éprouver  leur  présence  ; mais  pendant  quel- 
ques moments  nos  regards  eurent  de  la  peiue  à se 
familiariser  avec  des  figures  qui  semblaient  faites , 
à deux  ou  trois  exceptions  près,. pour  rassurer,  la 
conscience  des  juges  les  plus,  timorés,  Ovide  a eu 

raison  de  dire  : • - •.  • . • 

» 1 • ■ » *.  , . 

Heu!  quam  difficile  est  crimen  non  pi-mtere  i ml  tu! 

* * 

Une  autre  observation  générale  dont  je  fns  subi- 
tement frappé , c'est  que  tons  ces  criminels , un  seul 
excepté,  étaient  dans  la  fleur  de  l’âge,  et  que  plu- 
sieurs sortaient  à.  peine  de  l’adolescence.  Je  m’abs- 
tiens des  réflexions  amères  dont  cètte  remarque 
pourrait  être  la-  source.  Celui  de  ces  malheureux , 
qui  fixa  lé  premier  notre  attention  était  un  nommé 
Jard,  dont  le  physique  et  ■ le  moral , également 
odieux , paraissaient  être  en  harmonie  parfaite':  cc 
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misérable,  dont  chaque  geste,  chaque  Expression 
de  la  figure , chaque  mouvement  du  corps , trahis- 
sait le  plus  profond  avilissement,  avait  paru  dès  Son 
plus  jeune  âge  sur  les  baves  des  tribunaux , et  se  tar- 
guait hautement , aux  yeux  de  ses  compagnons,  de 
l’aticienneté  de  Son  infamie. 

Pendant  qu'un  des  officiers  chargés  de  conduire 
la  chaîne  me  donnait  quelques  détails  snr  ce  person- 
nage, un  autre  me  faisait  remarquer,  au  milicti  de 
la  ligne,  un  assez  bel  homme,  (Pimé  trentaine  d’an- 
néeS,  dont' le  éegard,  armé  d’impudence,  annon- 
çait une  ame  plus  crimihelle  encore  que  dégradée. 
«•Cet  homme',  me  dit-il  ,*  est  le  fameux  Fictor  Des- 
l>«is,  le  plus  célèbre  des  voleurs  du  premier  ordre.  - 
U appartient  à une  famiUc  d’honnêtes  marchands 
de  Bordeaux.  Arrivé  à Paris,-  à l’âge  de  dix-huit 
ans,  pour  y .prendre  un  état,  il  a d’abord  été  ia 
dope  de  quelques  cscrd.es,  dont  il  est  ensuite  de- 
venu l’ami,  c’est-à-dire  le  complice,  et  bientôt  le 
modèle.  UU  premier  vol  l’a  mis  sous  là  main  de  la 
justice  : perdn  de  réputation  pnr  une  peine  infa- 
mante,' il  a trouvé  le  moyen,  en  revenant  A Paris, 
d’usurper  pendant  quelque  temps  une  sorte  de  con- 
sidération, à l’aide  d’un  faux  nom-et  des  ordres  mili- 
taires dont  il  avait  eu  l’audacé  de  se  montrer  décoré. 
Ucconduit  aux  bagnes,  dont  il  ëSt  parvenu  quatre 
fuis  à s’échapper,' un  nouveau  crime  l’y  rainèuc 
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enfin  pouf  le  resta  de  ses  jotlrfc  Ce  taéme  bomine, 
que  voos  voyez  en  ce  moment  réduit  au  dernier  de- 
gré d'abjection,  -habitait,  il  y a quelques  mois,  un 
brillant  hôtel,  et  plus  d’uiif  femme  galante  se' disr 
pu  tait  riipnneur  de  sa  conquête. 

« Son  voisin  de  droite  est  nn  mal  heureux  do- 
mestique , qu’nne  seule  faute , après  vingt  ans  d’une 
conduite  irréprochable^  a plongé  dans  cet  -abyme 
d’ignominie:  son  maître,  qui  l'a  dénoncé  pour  vol 
dans  un  moment  de  colère , a vainement  essayé  de- 
puis de  faire  fléchir  en  sa  faveur  l'inflexible  sévérité 
des  lois  . 

« I?lus  loin , $ous  voyez  un  homme  dont  la  figure 
.porte  du  moins  l’empreinte  .de  la  douleur  et  du  re- 
mords. impatient  dé  faire  fortune  dans  le  com- 
merce , il  avait  entrepris  des  spéculations  au-dessus 
de  ses  forces , et  se  voyait  au  moment,  de  faire  fail- 
lite: croyant  prévenir  ce  malheur,  il  a eti  la  fatale 
imprudence  d’altérer  des  lettres-do-change,  dans 
la  seule  infentiou  d’en  retarder  le  paiement;  et, 
pour  échapper  au  déshonneur , il  s’est  voué  pour 
jamais  à l’infamiq..-'  • < * 

« Celui  qui  vient  après  est  ce  jeune  Delzaive  que 
son  adresse  et  son  audace  inconcevables  ont  mis  en 
si  grand  renom  dans  sa’ bande.  Ce  malheureux , que 
la  nature  a si  heureusement  doué  à quelques  égards, 
et  qui  ne  pouvait  manquer  de  s’enrichir  dans  une 
profession  honorable,  va  finir  une  vie  si  indigne- 
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incnt  commencée  dans  la  m^ère  et  l'opprobre.  »' 
« Celui-ci , continua  mon  g^ide  en  me  montrant 
un  autre  jeune  homme  que  le  désordre  de  son  vê-» 
tement  et  l’expression  cruelle  de  son  regard  distin- 
guaient de  tous  les  autres,  est  peut-être  le  plus 
grand  scélérat  qui  soit  jamais  entré  dans  les  cachots 
de  Bieétre:  trois  fois  le  glaive  de  la  loi  s’est  lev(5 
pour  en  faire  justice,  et  toujours  quelque  circon- 
stance atténuante  à sauvé  sa  vie.'  C’est  une  véritable 
bête  féroce;  il  se  nourrirait  volontiers  de  .chair  hu- 
maine: il  n’est  pas  un  prisonnier  avec  lequel  il  ait 
eu  dispute  qui  ne  porte  l’empreinte  dë  ses  dents.  Le 
dernier  crime  qui  le  reconduit  aux  galères  est  d’a- 
voir dévoué  le  sein  de  sa  maîtresse.  » . '•  • 

J’allais  demander  quel  était , à l’extrémité  de  la 
file,  un  très  jeune  homme  d’une  figure  assez  douce, 
des  yeux  duquel  je  voyais  s’échapper  de  grosses 
larmés,  et  dont  tous  les  muscles  étaient  .agités  de 
mouvements  convulsifs1...;  maisJ,’opération  dériver 
les  fers  était  commencée , et  celui  à qui’ s’adressaient 
mes  question?  m’avait  quitté  pour  exercer  sa  sur- 
veillance. Les  forçats , assis  par  terre , ‘dans  l’ordre 
où  ils  avaient  été’ disposés , présentaient  successi- 
vement leqr  tête  à un  carcan  de  fer  que  Fou  rivait 
. • • • 

' Cçt  infortuné  était  Ic.jcune  R....,  condamné  comme  complice 
dans  la  conspiration  Mallet;  il  n’avait  point  été  flétri  et  fut  am- 
nistié loi»  de  la  première  restauration  > jai  le  bonheur  de  croire 
que  je  n’ai  point  été  étranger  à eet  acte  de  clémence  royal 
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à froid  par  derrière,  et  qui  faisait,  partie  de  la 
chaîne  générale  où  £es  misérables  devaient  rester 
aUacbé>just|u'au  jour  de  leur  arrivée  à Brest.  Spec- 
tacle terrible,  dont  on  ne  peut  supporter  la  vue 
sans  frémir,  et  dont  la  publicité,  je  persiste  à le 
croire,  imprimerait  au  crime  naissant  cette  .terreur 
salutaire  qui  suffit  quelquefois  pour  eu  arrêter  les 
progrès1  . 


•*  t - 
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C’était,, comme  chacun  sait,  up  drôle  de  corps 
que  le  marquis  de  Villette.  Voltaire  le  citait  ‘comme 
uq  des  hommes  les  plus  spirituel*  de  France , et 
Saint-Georges  comme  une  des  plus  fôrtès  lames. 
Pour  soutenir  cette  réputation  , Je.  marquis  écrivait 
peu  et  ne  se  battait  pas;  madame.de  Ô**‘  préten- 
dait que  c’était  par  rnéc/iançété.  Quoi  qùll  en  soit, 
il  avait  une  sorte  do  facilité  à-  tourner  quelques  vers 
médiocres,  et  je  me  souviens  qu’en  177;.  oq  parlait 
avec  élçge , dans  le  grand  monde,  de  .sa  Critique 
du  Sa(cm.  Eu  voici  le  début  : 

* * • i • . • * 

Il  est  au  Louvre  un  galetas 

Où,  dans  un  calme  solitaire,  ' • t • 
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Les  chauve-souris  et  les  rats  , . 

• Tiennent  leur  cour  plénière  ; • . ..... 

C’est  là  qu’Apollon,  sur  Irurs  pas. 

Des  bcuux-arts  ouvrant  la  barrière, 

Tous  les  deux  ans  tient  ses  états,  1 *'  ■ 

Et  vient  placer  son  satiçtuaire. 

j • ' • ‘ • v ‘ v • , 

11  serait  difficile  de  reconnaître  à cette  descrip- 
tion ce  palais  brillant,  ces  portiques,  ces  galeries 
superbes,  qne , de  nos  jours , ia  munificence  du  gou- 
vernement s’est  empressée  d’ouvrir  au  génie  des 
arts  ; mais  peut-être  quelques  uns  des  traits  suivants 
trouveraient-ils  encore  leur  application  : 


Des  inutiles  du  haut  rang , 

Des  importants  de  bas  mefite',, 

Pins d’urt  MidaS en  marbre  blanc,.’,  • • ' • 

Plus  d’an  grand  homme  en  terre  cuite,  , v 
« . Jeunes  faquins  bien  vernissés!, 

, Voilà  les béros  entassés  ’ ■ • ... 

• . Soi»  Yltantjar'  de  la  renommée;  • - 

Et,  malgré  Tordre  et  le  bon  sens. 

Tout  s*y  trouvé  placé  de  sorte  . * . 

(^ifon  voit  Tabbé  leèray  dedans  . ' 

..  • Et  que  Sully  reste  tria  porte.  < . *' 

_•  > , ' • • ' . . • ' ■ 

Une  critique  eente  tout  entière  'sur  ce  ton  ne 

pouvait  étTè  ai  bien  juste  pi  bien  raisonnable;  mais 
elle  convenait  à l’aspéce  de  curieux  qui  visitaient 


Il  fallait  dire  le  hungar.. 


• • 
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alors  le  Salon.  Les  expositions  dont  nous  voyons 
tout  Paris  occupé,  qu’assiège  actuellement  la  fowle 
ides  amateurs  de  toutes  lés  classes, "étaient  jadis  une 
affaire  de  mode,  iui  moyen  de  distraction  pour  le 
grand  mondé  et  pour  quelques  oisifs  qui  allaient 
•voir  les  tableaux  après  avoir  été  faire  un  tour  aux 
Tuileries.  > • • 

La  grande  salle,  éclairée  aujouriFhlû  pat' le  haut, 
et  qui  l'était  alors  par  des'croiséës  latérales,  suffi- 
sait aux  anciennes  expositions,  dont  la  preftiièrc 
eût  Ueti.cn  iC'jiÇ'et  fur  composée  de  cent  cinq 
morceaux  de  peinture.  Mansard-,  en  1 fiyq , obtint 
du  roi  que  ces  concours  interrompus  fussent  repris 
avec  plus  de  solennité;  mais  ce  fié  fut  qn'en  174* 
que  M.  Orry,- directeur-général  des  bâtiments , en 
établit  le  retour  périodique  et 'en  régla  les  condi- 
tions. * . •;  V 

' > Ile  matin,  jusqu'à  dix  heures,  les  salles  sont  ou- 
vertes aux  artistes  et  à quelques  amateurs  privilé^- 
giés;  depuis  dix  heures  jusqu'à  quatre  de  l'après- 
midi  tout  le  monde  est  admis  indistinctement  : un 
jour  de  la  semaine  est  réservé"  à la  plus  brillante 
compagnie  de  la  capitale;  elle  s’y  râs9eruble  le  ren- 
dredi , depuis  midi  jusqu'à  la  chute  du  jour,  pour  y 
goûter  le  plaisir  d’une  promenade  telle  qu’on  on 
chercherait  vainement  une  semblable  dans  aucun 
autre  pays  du  monde. 

. 11  en  est' des  expositions  comme  des  premières 
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représentations  théâtrales  ; te  sont  des  jours  de  fête 
pour  la  critique  : trop  resserrée  dans  le*  bornes  de 
' la  littérature,  elle  n’a  pas  dit  perdre  une  ai  belle 
occasion  d étendre  sou  domaine,  et,  quelques  ré- 
clamations que  les  artistes  aieut  pu  faire , le  Snton 
s’est  vu  forcé,  sinon  de  reconnaître,  du  moins  de 
Subir  Ses  lojs,  11  nest  pas  inutile  d*  remarquer  que 
de  quelques  miilicrs.de  diatribes,  de' pamphlets, 
de  satires  en  vers  et-  en  prose  dont  les  expositions 
ont  été  l'objet  depuis  leur  établissement,  il  ne  reste 
aujourd'hui  que  les  petits  vers  dit  marquis  de  Vil- 
lette  (qui  auraient  pu,  sans  inconvénient,  dispa- 
raître avec  les  autres),  et  les  Observatibiis  sur  le  Sa- 
lon ele  peinture  de  1766,  par  Diderot,  très  dignes 
de  l'exeeption  qu’011  a faite  en  leur  faveur.  Ce  petit 
ouvrage,  oitl  on  retrouve  tonte  l’imagination,  toute 
l’originalité  piquante  de  son  auteur,  est  sur-tout  rè- 
marquahle  par  la  délicatesse  du  goût  et  la  finesse  des 
aperçus.  Çe  ne  sout:point  les  scolies  pédantesques 
d'uu  professeur  qui  disserte  sur  la  grâce  et  sur  la 
beauté  en  termes  techniques'  çt  d’après  les  sentes 
régies  de  l’art,  mais  Les  'observations  d’un  amateur 
éclairé  qui  voit  bien  ce  qu’il  regarde,  qui  ouvre  sou 
atnc  aux^ffçts,  s’èn  laisse  pédétrer,  et  en  rend 
çomple  à son  ami,  saus  s'embarrasser  des-traites  de 
peinture, . des  rouîmes  d’atelier  et  des  préjugés 
d’académie. 

. L éclat  et -la  poippu  dont  les  expositions  sont 
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maintenant  environnées , la  magnificence  du  local , 
la  richesse  et  la  splendeur  de  notre  école,  aujour- 
d’hui la  première  du  monde,  le  goût  des  beaux- 
arts,  universellement  répandu,  tout  contribue  à 
faire  de  l'ouverture  du  Salon  un  événement  dans  la 
capitale.  Ce  n’est  pas  seulement  un  plaisir  de  mode, 
c’est  un  goût  prononcé  pour  la  peinture  qui  doit 
servir  à caractériser  l’époque  où  nous  vivons  ; 
comme  l’amour  des  lettres  a signalé  le  milieu  dit 
dernier  siècle.  Ix:s  monuments  nouveaux  dont  cha- 
que jour  enrichit  la  capitale,  les  chefs-d’œuvre  de 
Rome  et  de  la  Grèce  dont  nous  sommes  pour  ainsi 
dire  entourés,  ont  répandu  jusque  dans  les  der- 
nières classes  du  peuple  le  goût  du  beau , l’amour 
et  le  sentiment  des  arts  : de  cette  habitude  de  voir 
et  de  comparer  est  résultée  une  masse  de  connais- 
sances acquises  sans  étude,  dont  l’effet,  assez  peu 
sensible  dans  chacun  en  particulier,  se  manifeste 
d’une  manière. incontestable  dans  les  grandes  réu- 
nions publiques.  On  a souvent  comparé  les  Fran- 
çais aux  Athéniens;  lès  premiers  ont  maintenant 
avec  ceux-ci  ce  trait  t|e  ressemblance  de  plus,  de 
se  passion uer  pour  les  productions  des.  arts.  U ne 
manque  à ce  goût  que  d’étre  un  pen  moins  stérile. 
On  assiège  les  partes  du  Salon,  on  donne  de  plus 
grands  éloge»  aux  belle?  productions  de  notre  école 
moderne,  on  accueille  les  artistes  avec  distinction  ; 
mais  il  est  bien  peu  d'amateurs , je  dis  parmi  les  plus 
Tome  «vu.  * b 
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riches,  qui  poussent  l’cuthousiasme  jusqu'à  acheter 

le  tableau  ou  la  statue  qu’ils  admirent.  Le  gouverne- 
ment répare,  il  est  vrai,  les  toi  ts  des  particuliers, 
et  protège  d une  manière  plus  libérale  ces  arts  qui 
doivent  briller  eu  France  d'un  éclat  iuconuu,  s’il 
est  vrai  qu’ils  soient,  connue  on  l’a  dit,  le  bise  des 
grands  régnes.  Cet  empressement  général,  qui  con- 
duit tant  de  monde  au  Salon,  ne  pouvait  mauquer 
de  m’y  attirer  souvent  moi-incçie.  J’y  vais  presque 
. tous  les  jours  braquer  alternativement  mes  besicles 
sur  les  tableaux  et  sur  les  spectateurs.  J’écoute  au 
Salon  plus  encore  que  je  ne  regarde,  et,  à l’exemple 
de  l’auteur  des  Observations , «je  suis  là  pour  re- 
cueillir la  sentence  du  vieillard,  la  pensée  de  ren- 
iant , le  jugement  de  l’npmme  de  lettres,  le  mot  de 
l’homme  du  monde  ,■  et  les  propos  du  peuple.  » 
Dimanche  dernier,  dès  neuf  heures  du  matin,  les 
vastes  avenues  du  Louvre  étaient  obstruées  par  une 
foule  immense;  c’était  déjà  un  spectacle  que  de  la 
voir  se  presser  sous  ces  élégants  portiques  que  sup- 
portent de  nombreuses  colonnes  eu  brèche  violette, 
et  sur  ce  magnifique  escalier  auquel  il  ne  manque 
plnSqu’un  vestibule.  Cette  grande  salle , que  Villette 
appelait  un  galetas,  est  digne  maintenant  dé  »a  des- 
tination et  du  palais  dont  elle  fait  partie.  Dans  ces 
jours  de  solennité , les  grands  maîtres  de  l’école  ita- 
lienne cèdent  momentanément  la  place  à leurs  éle- 
vés , et  quelquefois  même  à leurs  rivaux.  Si  quelques 
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uns  voient  à regret  remplacer  leurs  chefs-d’œuvre 
par  d’informes  productions,  les  autres  n’ont  point 
à rougir  de  leurs  successeurs;  et v sans  trop  de  par- 
tialité pour  des  talents  contemporains  et  compa- 
triotes, il  est  permis  de  croire  que  dans  trois  ou 
quatre  cents  ans'les  Uavid,  les  Gérard,  les  Girod  et , 
les  Gros,  et  les  Guérid , figureront  encore  dans  ces 
mêmes  galeries,  à côté  des  llaphael,  des  Carrache, 
des  Titien  ,.et  des  Pàul*Vérouèse. 

Là,  plus  qu'ailleurs,  jetais  curieux  d’observer 
les  premiers  effets.  Je  vis  que  la  multitude  se  por- 
tait d'abord  autour  des  plus  grandes  compositions  : 
je  vis  que  les  artistes  (faciles  à reconnaitre  à leur 
agitation,  à l'inquiétude  de  leurs  regards)  parcou- 
raient toutes  les  salles  pourydécouvrir  leurs  propres 
ouvrages.  Je  lisais  sur  la  figure  de  chacun  d’eux  Je 
sentiment  dont  il  était  agité.  Que  d’humeur  expri- 
mait la  contenance  de  cplui-ci , en  voyant  son  pay- 
sage d’un  effet  si  calme , si  doux , éteint , pour  ainsi 
dire,  par  deux  compositions  à grands  fracas , au 
milieu  desquelles  il  se  trouvait  placé!’ Et  Cet  autre, 
quelle  contraction  risible  j’observe  dans  les  mdscles 
de  sa  face  au  moment  ou  il  découvre  son  Tableau 
de  famille  au-dessous  du  plafond,  dans  l’angle  de 
la  galerie  le  plus  mal  éclairé  l 

Une  espèce  d'originaux-,  beaucoup  plus  plaisante 
à observer,  cst.cclle  de  ces  honnêtes  bourgeois  dont 
la  physionomie , un  peu  commune , mais  pleine  de 
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bonhomie,  laisse  néaumoius  percer  un  petit  mou- 
vement d’orgueil,  Lieu  pardonnable,  lorsqu'ils  son- 
gent qu'ils  • occupant  uu  numéro  dans  le  livret  et 
mie  place  dans  la  galerie  d'Apollon.  Aussi  long- 
temps que  durera  l'exposition,  entre  une  heure  et 
deux , vous  les  trouverez  debout  , en  face  de  leurs 
portraits,  se  souriant  à eux-mêmes,  et  placés  de 
mauière  à servir  de  poiut  de  comparaison  entre  la 
copie  et  l’originaL 

J'ai  sou  veut  remarqué  (sans  pouvoir  m'en  expli- 
quer la  eausc  d’une  manière  satisfaisante  ) cette  rec- 
titude de  jugement.,  ce  goût  d'instinct,  qui  paraît 
être,  du  moius  au  théâtre,  le  partage  de  toute  réu- 
nion d'hommes  un  peu.  considérable , à quelque 
classe  inférieure  de  la  société  qu'ils  appartiennent. 
Je  me  suis  souveul  et  toujours  inutilement  demandé', 
eu  sortant  d’une  représentation  gratis,  comment  il 
se  fait  que  les  beautés  des  tragédies  de  Corneille , de 
Iiacinc,  soient  appréciées  et  senties  par  une  multi- 
tude dont  chacun  des  iudividus  eu  particulier  serait 
incapable  d’en  entendre  un  seul  vers.  Sans  nie  per- 
mettre d'en  conclure  brusquement  que  ce  tact  de  la 
multitude  la  sert  aussi  bien  au  Salon  qu'au  spec- 
tacle, je  dirai  qu’an  premier  jour  de  l'exposition 
les  groupes  Jes  plus  nombreux  se  formaient  dans  le 
Salon  proprement  dit,  autour  de  trois  tableaux  de 
dimension  et  de  sujets  bien  différents,  dont  l’un  re- 
présente lirulus  condamnant  ses  fils;  l’autre,  Inès  de 
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Castro  couronnée  après  sa  mort;'  et  le  troisième,  un 
Portrait  ilH  roi  de  Home  couché  parmi  des  fleurs. 
Dans  la  grande  galerie , Charles-Quint  dans  f église 
de  Saint-Denis , ISajazet  et  un  jeune  jxitrc  jouant  'de 
h Jlûle,  Virgile  lisant  son  Enéide  en  présence  d Au- 
guste, attiraient  les  premiers  regards.  Dans  la  salle 
de  Sculpture , la  foulé  se  pressait  autour  d’une  Vé- 
nus génératrice , d’un  Hyacinthe  blessé,  et  d’un  mo- 
dèle en  plâtre  A'Ajax  accusant  les  dieux,  or.  ' 
J’examinerai,  dans  ma  seconde  promenade',  si 
l’entliousiasine  populaire  a changé  d’objet,  et  s’il 
est  d’accord  avec  le  jugement  des  gens  .éclairés.  Il 
serait  possible  que,- sans  mlnstreindre  à aucun  ordre, 
sans  prendre  aucun  engagement,  je  pic  permisse  de 
temps  en  temps  de  dire  mon  avis  sur  quelques  uns 
des  tableaux  qurauront  fait  sur  moi,  en  bien  ou  en 
mal,  ^impression  la  plus  forte.  Si  je  me  trompe 
dans  me's  critiques,  je  prie  d’avance  les  artistes  mé- 
contents de  ne  pas  tropihi’en  vouloir;  car  je  les 
préviens  qu’après  avoir  étudié  leur  art  pendant 
cinq. ou  six  ansdarts  ma  jeunesse,  je  n’étais  pas  ar-> 
rivé  an  point  de  niéttre  une  tête  ensemble.  . 
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DEUXIÈME  PROMENADE 

, ' ' , *■  Tu , quid  eyo  fi  pttpultfg  mecum  desidrrct,  muài.  • 

f ■ * Ho Art.  poct.  i 

*.  < Écornez  ce  que  Te  public  et  moi  (iesirotw  de  vous. 

Depuis  que  certains  professeurs in’ont  appris  que 
Voltaire  n entendait  rien  à la  poésie,  qne  Grétrÿ 
ne  savait  pas  la  musique,  et  que  Rubens  dessinait 
très  mal , je  me  défie  du  jugement  ou  plutôt  de  la 
bonne  foi  des  gens  du  métier.  IvOs  beaux-arts , plus 
que  toute  autre  chose,, ont  un  charme  indépendant 
des  règles:  la  première  de  toutes  les  poétiques  est 
de  plaire.  Les  principes  sont  indispensables  ; il  faut 
les  étudiée,  les  connaître,  les  donner  pour  base  au 
talent  et  .pour  modérateurs  à l'imagination*  l’er*- 
reur  est  de  croire  qulls  puissent  jamais  en  tenir 
lieu.  Combien  de  tragédies  tout  aussi  régulières' et 
tout  aussi  peu  chanceuses  que  celle  du  pauvre  abbé 
d’Aubignae  ! combien  de  tableaux  irréprochables , 
à les  juger  le  traité  de  Léonard  à la  main,  dont  la 
perfection  ne  séduira  jamais  personne  ! .le  fais  beau- 
coup de  cas  de  l’avis  des  gens  de  l’art  ; mais  j’en  fais 
davantage  de  l’opinion  populaire,  et  sur-tout  de 
mes  propres  scusations.  La  peinture  a pour  but,  et 
pour  but  unique,  l'imitation  de  la  nature;  c’est  là 
quelle  doit  chercher  ses  modèles.  . 
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Respieere  rxnnplar  vitœ  morumr/ue  jubeho 
Vaclum  intitatorem.  • 

Ses  effets  doivent  donc  frapper  fa  multitude;  et,  si 
l’on  excepte  quelques  parties  de  talent  qui  ne  sont 
jamais  bien  senties  que  par  l'artiste  oU  par  l’ama- 
teur éclairé,  l'aspect  d'un  tableau  véritablement 
bon  doit  plaire  également  à l’ouvrier  qui  vient  le 
• dimanche,  sc  promener  an  Salon  , au  savant  qu’on 
y trouve  tous  les  jours  à neuf  heures , et  à la  femme 
du  bon  ton  qui  ne  s'y  montre  que  le  vendredi.  Dès 
qu’oit  a sm  que  je  me  proposais  d’avoir  un  avis  im- 
primé sur  la  nouvelle  exposition,  plusieurs  conseil- 
lers se  sont  offerts  pour  nm  servir  de  compagnons 
( ce  qui  voulait  dire  de  guides)  daps  m e&promenades. 

’ Chacun  avait  son  système,  auquel  il  espérait  me 
convertir  : celui-ci  posait  en  principe  que  le  dessin, 
le  goût  de  l'antiquité,  l’exactitude  et  la  sévérité  du 
costume  devaient  placer  tel  peintré  à la  tête  de  l’é- 
cole française  ; celui-là  se  chargeait  de  me  prouver 
que  la  couleur  seule  classa  un  homme  ; en  d’autre* 
mots,  que  Rubens  l’emportait  sur  Raphaël:  un 
troisième  ee  flattait  de  m’amener  à cêoire  que 
^invention-  (ce  anot,  en  peinture,  s’entend  dé 
l’idée  première  et  de*  la  composition  ) est  tout 
le’  peintre  ( comme  bui’fou  assure  que  lè  sty  le 
est  tout  l'écrivain  ).,  et  n’aurait  pas  màrfqiié  de 
me  citer  en  preuve  les  .Titien , les  Dominiquiu , 
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les  Paul  Véronèse,  qui  out  pourtaut  bien  quelques 
autres  qualités;  d’autres  enfin  avaient  leur  raison 
pour  chercher  à me  persuader  que  la  perfection 
du  portrait  doit  étrfc  le  but  et  le  terme  de  l’art,  et 
que  telle  tête  de  Van-l)yck  mérite  autant  d’estime 
que  le  Tableau  de  la  Transfiguration.  Pour  éviter 
toute  influence  étrangère, -toutes  préventions  d’é- 
cole, je  me  suis  décidé  à me  promener  seul.  Mon 
livret  eu  main,  ma  lorgnette  à l’œil,  je  veux  es-  • 
sayer.de  me  faire  une  opinion  tou(-à-fait  indépen- 
dante, çù  L’on  puisse  être  sûr  de  ne  trouver  que 
les  erreurs  de  mon  propre  jugepient , et  les  résul- 
tats, bons  ou  mauvais,  de  mes  seules  impressions. 
Je  pourrais  me  dispenser  de  dire  que  j’ai  fait  cette 
séconde  promenade,  ainsi  que  la  première,  au  mi- 
lieu de  la  foule  qui  se  porte  au  Salon  les  jours  con- 
sacrés au  public  : on  s’en  apercevra  sans  doute;  et 
je  ne  réponds  pas  de  manifester  avec  autant  de  fran- 
chise des  sentiments  aussi  plébéiens,  lorsqu’il  sera 
question  de  rendre  compte  de  mes  promenades  du 
vendredi. 

L’ordre  des  lieux  voudrait  peut-être  que  je  m’ar- 
rêtasse d’abord  dans  la  salle  d’entrée;  mais  si  j’en 
excepte  une  Bataille  au  clair  de  la  lune,  sur  laquelle 
je  reviendrai , je  ne  vois  là  que  des  portraits  aux- 
quels jè  suis  tenté  d’adresser  la  question  que  Fon- 
tenelle  faisait  aux  sonates.  J’ai  pourtant  jeté  en  pas- 
sant uu  coup  d’œil  sur  M.  ücniidow  examinant  un 
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échantillon  de  mine  de  fer  au  milieu  des  montagnes 
couvertes  de  neige  où  il  se  promène.  A sa  place, 
et  frileux  comme  je  le  suis,  je  serais  très  fâché  de 
me  trouver  là'  nu-tête  et  sans  cravate.  Je  traverse 
tout  aussi  viteda  galerie  d'Apollon,  où  je  me  pro- 
pose de  revenir;  j’arrive  dans  la  grande  salle,  et  me 
voilà  en  face  de  Brutns  comlamnant  ses  fils  à mort, 
ayant  à ma  droite  un  Sacrifice d' Iphigénie.  (J 'étaient 
de  terribles  pères  que  ces  Orees  et  ces  Humains. 
L’un  fait  égorger,  sa  fille  en  Anlidepour  avoir  un 
vent  d’ouest  qui  le  conduise  à Troie;  l’autre  con- 
damne à Home  ses  deux  fils  à la-mort  pour  établir 
la  république  qu’un  de  ses  descendants  croira  res- 
susciter, cinq  cents  ans  après-,  en  assassinant  son 
père.  Admire  qui  voudra!  ces  vertus  féroces,  ce 
barbare  stoïcisme  ne  sont  pas  à rua  portée , 

u Et  je  rends  grâce  aux  dieux  de  n’étre  pas  Romain, 

i.  Pour  conserver  encor  quelque  chose  d’humain.  » 

Ce  tableau  justifie  le  choix  que  le  gouvernement  * 
a fait  de  son  auteur  pour  diriger  l’école  des  beaux*  , 
arts  à Rome.  <Jn  y reconnaît  un  talent  sage,  un 
goût  sûr  et  formé  par  l’étude  des  grands  modèles; 
les  groupes  sont  bien  distribués,  les  airs  de  tète 
d’un  beau  caractère,  le  ton  de  couleur  bien  ferme, 
bien  vrai;  et  cepcndantle  tout  est  sans  mouvement, 
sans  effet  ; on  assiste  froidement  à cette  scène  ef- 
froyable. Dans  le  tableau , Lors  du  tableau,  les 
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spectateurs  sont  impassibles  comme  Bt-utus  ; et  sou 
fils  lui-même  attend  son  sort  avec  tant  d’indiffé- 
rence, qu'il  n'est  pas  étonnant  qu’on  la  partage. 
Dans  cette  vaste  composition , recommandable 
■ à beaucoup  d’égards,  la  lumière  me  semble  trop 
également  répandue;  l’œil  hésite,  et  ne  sait  où  se 
prendre.  Le  ton  général  de  la  couleur  devrait  être 
plus  chaud,  plus  analogue  au  climat  de  Home;  je 
ue  sais  pourquoi  on  a l’air  d’avoir  froid  sur  cette 
place.  L'architecture  est  bien  locale,  les  fabriques 
sont  bien  choisies  ( car  je  ne  pense  pas  que  l’auteur 
doive  tenir  grand  compte  du  reproche  que  lui  font  * 
, certains  critiques  minutieux , d'avoir  introduit  dans 
son  tableau  un  temple  avec  péristyle,  a une  époque 
où  ce  geure  d’édifice  n’était  poiut  conmi  à Home), 
L’analogie  du  sujet , et  non  pas  celle  du  talent , me 
conduit  à dire  deux  mots  de  ce  grand  tableau  de 
M.  Odeyard,  qui  représente^  non  pas  le  sacrifioe, 
comme  je  le  disais  tout-à-l’heure , niais  l'Arrivée 
' • d’ Iphigénie  en  Aulide.  C’est  une  bien  malheureuse 
composition  que  celle-là.  Le  désespoir  du  roi  des 
rois  se  manifeste  de  la  même  manière  que  le  déses- 
poir de  Jocrisse;  il  s’arrache  une  poignée  de  che- 
veux , et  l’on  doit  croire  qu’il  ne  tardera  pas  à se 
trouver  mal,  en  observant  que  la  jambe  sur  la- 
quelle porte  le  poids  de  son  corps , quelque  arquée 
que  le  peintre  l’ait  faite,  se  trouve  ccpendaut  beau- 
coup trop  loin  du  centre  de  gravité.  Le  double 
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mouvement  d’Ulysse,  qui  serre  d’nne  main  celle 
d’Agamemnon , et  qui  lui  fait  je  ne  sais  quel  signe 
de  l’autre,  n’a  ni  intention  ni  noblesse.  L’Achille, 
qui  n’est  pas  tout-à-fait  modelé  sur  celui  d’Homère , 
tient  si  gauchement  sa  lance,  qu  elle  paraît  entrer 
dans  le  poitrail  d'un  cheval  dont  on  ne  devine  pas 
la  position.  Les  autres  figures  (sans  en  excepter 
celle  d’un  guerrier  qui  cache  sa  tête  sous  son  man- 
teau, pour  rappeler  maladroitement  le  tableau  de 
Timanthe)  ne  sont  ni  mieux  dessinées  ni  mieux  sen- 
ties. 11  est  bon  de  faire  observeè  que  la  scène  se 
passe  en  Anlide,  c’est-à-dire  dans  la  Béotie,  et  que 
le  fond  du  tableau  représente  le  cap  Sunium,  à l’ex- 
trémité de  l'Attique.  . 

. jiutfamam  sequere,  aat  sibi  convenientia Jitige. 

« Peignez  d'après  le»  idées  reçues,  ou  du  moins 
conservez  les  convenances  du  sujet.  * . . ; - '• 

J'avais  remarqué , le  premier  jour  de  l’ouverture 
du  Salon,  que  l’on  se  pressait  autour  d'un  tableau 
de  chevalet^  lequel- représente  Inès  de  Castro  exhu- 
mée et  couronnée  après  sa  mort;  je'retrouve  aujour- 
d’hui la  même  affluence,  et  c» tableau  me  sembla 
justifier  l’empressement  dont  il  est  l’objet.  Rien  de 
plus  toncîiant  que  le  sujet:  don  Pèdre,  à son  avè- 
nement au  trône  de  Portugal , fait  exhumer  le  -corps 
de  sa  maîtresse , assassinée  par  ordre  de  son  père , 
le  couronne , et  lai  fait  rendre  les  honneurs  souve- 
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râlas.  Les  figures  m'ont  paru  bien  groupées,  d'une 
expression  vraie,  sans  la  moindre  trace  d'affecta- 
tion ; mais  je  les  voudrais  plus  arretées  et  plus  finies. 

.le  sais  que  cette  manière  d’indiquer  les  figures  est 
celle  de 'quelques  grands  maîtres;  mais  élle  exige 
alors  cette  fermeté  de  la  main , cetté  hardiesse  dè  • * 
'touche  qui>  donne  de  l'expression  à chaque  coup 
de  piuceau,  et  penne!  de  négliger  les  détails.  L’in- 
térieur de  l’abbaye  où  se  passe  cette  cérémonie  fu- 
nèbre joint  ait  mérité  d'une  exécution  parfaite  le 
charme  qui  résulte  d*unc  composition  simple  et  mé> 

* laucohque  au  plus  haut  degré;  l'architecture  go- 
thique, le  bassin  qni  horde  le  cloître,  et  les  oran- 
gers qu’on  aperçoit  à travers  le»’  portiques,  sont 
d’un  effet  très  pittoresque; 'peut-être  les  fabriques  • 
du  fond  né  se  détachent-elles  pas  avec  assez  de  vi- 
gueur. J’ai  bien  etjvie  de  faire  une  petite  chicane 
chronologique,  én  soutenant  à fauteur  qn  Inès  ne 
fut  pas  enterrée  d’abord  dans  l’abbaye  d’Alcobaza, 
et  que  ce  ne  fut  qu’après  la  mort  de  son  assassin,' 
Alphonse  IV,  que  ses  restes  y furent  déposés.  J’ai  été 
pins  d’une  fols  distrait  de  l’attention  que  je  donuais 
à ce  tableau  par  les  critiques  pleines  d’amertume 
que  j'en  entendais  faire  autour  dè  moi  par  des  per- 
sonnes qui  me  paraissaient  appartenir  aux  premières 
• classes  de  la  société,  et  à la  dernière  classe  des 
artistes  ; j’ai  eu  d’abord  quelque  peiue  à m'expliquer 
o«.-tte  malveillance,  et  j’ai  fini  par  ou  trouver  le  se- 


Digitized  By  Google 


f 


DEUXIÈME  PROMENADE.  . XXXlij 

crel . c’est  celui  de  l'envie,  [/auteur  de’ce  tableau, 
M.  de  Forbiu,  est  un  homme  du  mondé:  son  nom 
lui  a ouvert  la  carrière  brillante  des  honneurs,  son 
talent  lui  ouvre  celle  des  arts;  dans  Inné  et  dans 
l’autre,  il  doit  s’attendre  à marcher  entre  deux 
rangs  d'ennemi.  J aurai  peut-être  occasion,  dans 
une  de  mes  promenades  subséquentes,  de  dire  à ce 
sujet  ma  pensée  tout  entière,  et  de  parler  des  Ob'- 
stades  particuliers  que  rencontrent  sur  leur  chemin 
ceux  qui  cherchent  en  France , dans  la  culture  des 
lettres  et  des  arts, «me  autre  illustration  que  celle 
où  ils  se  trouvent  appelés  par  leur  rang  oti  par  leur 
naissance.  En  attendant,  j’epgage  M.  de  Forbiu  à 
répondre  à ses  détracteurs  ce  que  La  Motte,  cet 
autre  panure  d’/nés,  répondit  tin  jour  aux  siens; 
Allons  donc  voir  pour  la  vingtième  fois  ce  mauvais 
ouvrage.  . .-•*  . _ - ‘ '•  j s 

Jém’élaisproniisde  ne  pas  sortir  de  la  grande  salle; 
mais  il  y a des  tentations  auxquelles  je  me  dépêche 
de  succomber,  pour  m’épargner  la  peine  d’y  résis- 
ter en  vaiu  : je  me  laisse  donc  entraîner  par  la  foule 
dans  la  grande  galerie , et  je  m’arrête  avec  elle  de- 
vant le  tableau  de  Charles- Quint  visitant  i église 
de  Saint-Demi  ; c’est  à mon  avis,  qui  pourrait  bien 
être  celui  du  public,  le  morceau  le  plus  parfait  de 
cette  exposition.  Composition,  dessin,  expression, 
coloris,  tout  s’y  trouve  rénni  à un  degré  supérieur.’. 
Il  est  aisé  de  voir  que  la  pensée  de  l’artiste  a été  mé- 
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ditéc  long-temps  avant  d’étre  fixée  sur  la  toile;  qu'il 

s’est  transporté  au  quinzième  siècle,  qu'il  en  a pro- 
fondément étudié  l’esprit,  le  goût  et  les  mœurs. 

Ses  personnages  ne  ressemblent  pas  seulement  à 
leurs  modèles  par  la  figure,  par  cette  démarcbe, 
par  cette  habitude  de  corps  que  l'histoire  nous  a •' 
4»uservées,  ou  y retrouve  jusqu’au  caractère  quelle 
leur  donne. /Toute  la  persounc  de  François  I"  res- 
pire la  loyauté,  la  grâce,  et  la  franchise.  Charles- 
Quinl  répond  à ses  prévenances  avec  une  sorte  de 
réserve  qui  n’est  pas  exempte  thorgueil.  Son  {'este, 
sou  attitude,  son  regard , portent  un  caractère  de 
finesse  et  de  fausseté  où  l’on  reconuait  le  monarque 
qui  défendit  les  réjouissances  publiques  après  la  ba- 
taille de  l’avie.  • ••  4 • 

L'expression  des  deux  jeunes  princes , fils  de  Fran- 
çois 1",  est  digue  des  plus  grands  éloges.  La  conte- 
nance de  Henri  11,  fière  et  modeste  comme  il  con- 
Vient  à son  âge,  annonce  déjà  cette  bravoure  et 
cette  haine  contre  Charles-Quint,  qui  lui  feront, 
dix  aus  plus  tard , chercher  ce  prince  à la  bataille  - 
de  llenti , pour  se  battre  avec  lui  corps  à corps.  On 
croit  l'entendre  dire  : « Si  j'étais  roi , Charles-Quint 
ne  passerait  pas  Impunément  à travers  mes  états.  » 

1æ  jeune  dauphin  prend  moins  de  part  â l’action; 
son  caractère  doux  et  timide  est  bien  indiqué  : à sa  - 

langueur,  à l'air  de  mélancolie  répandu  sur  toute 

- *'  9 
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sa  personne,  ou  dirait  qu’il  a le  pressentiment  de  sa 
fin  prochaine.  . ; . ,. 

C’est  un  des  caractères  du  talent  de  M.  Gros  de 
savoir  faire  eoneourir  les  divers  acoessoi  res  à l’inté- 
rêt et  à l’explication  du  sujet  principal  : c’est  ainsi 
que,  dans  le  tableau  que  j’examine il  montre  un 
coin  dû  tableau  de  Lonis  XII,  monument  que  Fran- 
çois I"  fit  élever  ù son  prédécesseur  ; c'4^  ainsi  qu’il 
introduit  dgns  les  tribunes  cette  dame  Lise,  surnom- 
mée la  Joconde , qui  eftt  été  déplacée  dans  le  cor- 
tège , mais  qui  devait  être  présente  à cette  cérémo- 
nie. Le  sentiment  le  phis  exquis  des  convenances 
se  fait  remarquer  jusque  dans  la  manière  dont  les 
deux  rois  portent  les  deux  ordres  dont  ils  sont  dé- 
corés. i^rançois  Ier -porte  la  Toison-d’Or  au-dessus 
de  l'ordre  de  Saint-Michel,  et  Cbarles-Quint , par 
uqe  courtoisie  réciproque,  g placé  sur  sa  poitrine 
l’ordre  royal  de  France  au-dessus  de  celui  d’Es- 
pagne. C’est  encore  par  suite  de  cet  esprit  d’obser- 
vation qui  met  tout  à profit,  que  1 atfeur  a su  rap- 
peler  le  lien  de  la  scène  par  une  figuré  de  saint  Denis 
portant  sa  tête,  brbdée  Sur  une  chasuble.  .Lai  vu 
seul  toutes  les  beautés  de  ce  tableau  ; pour  eu  dé- 
couvrir les  défaut»,  j’ai  eu  besoin  de  m’aider  des 
yeux  d’uu  artisté.  Je  crois  donc,  mais  seulement 
parceque  j’ai  entendu  répéter  autour  de  n>oi  cette 
critique  par  des  gens -instruits,  que  la  perspective 
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du  terrain  n'est  pas  suf  fisamment  observée  ; que  cer- 
tains délaits  ne  Sont  pas  assez  finis  pour  ud  tableau 
de  cette  dimension , et  qu'enfiu  le  pilier  du  milieu 
de  l'église  n’est  pas  d'un  tou  assez  ferme;  ce  qui 
n’empéclicra  pourtant  pas  ce  beau  tableau  d'étre 
mis  au  nombre  de  ceux  qui  font  le  plus  d’honneur 
à notre  école.  . • • ; 

J)  . • '*■  : 
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, »,  If  on  eyv  paudt 

Offrndar  mat u lis. 

. - t Hoi  , Ari.  jxœt. 

Je  •«  «'inackc  pas  à relever  quelques  famés  légère*. 

Imii. 


Avec  un  talent  «i  bçau , si  original  , comment  se 
fait-il  que  M.  Girodet  consente  si  rarement  à'  être 
lui-même?  L'intention  d'imiter  se  fait  Sentir  dans 
presque  tou|ps  ses  productions.  .le  n’appliquerai 
pas  à cet  artiste  distiugué  le  mot  connu  de  Ckam- 
fort:  On  peut  comtuire  l'esprit  par-tout , quand  le 
géiie  ne  nous  emporte  nulle  part;  mais  je  lui  ferai  le 
reproche  d’avpjr  trop  peu  ou  peut-être  trop  de 
confiance  en  lui-même.  U y a deux  ans  M.  Girodet 
exposa  an  Salon  un  très  beau  portrait  de  madame 
la  comtesse  de  T,  et  sps  amis  crurent  y reconnaître 
la  fiucssc  du  modèle  et  du  pinceau  de  Léonard  de 
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Vinci.  Cette  année  -,  pour  établir  une  lutte  plus  di- 
recte, il  ejtpose,  comme  Elude  de  Vierge,  une  tête 
dans  le  genre  de  la  belle  Fcraptiiàre , on  l’on  re- 
trouve non  seulement  les  beautés, "mais  aussi  les 
défauts  du  maître  qu’il  imite.  O’est  ainsi  qu'il  a. 
donné  aux  otrtbres  de  sa  figure  ces  teintes  jaunès  et 
qoircs  qu’on  reproche  an  peintre  florentin  quand 
on  est  las  d’admirer  ses  beautés. 

«Ce  tableau  de  M.  Girodet  mérite  beàuooiq»  d'é- 
loges; on  les  lui  a prodigués  sans  restriction,  voilà 
l'injustice  : on  a dit  que  cette  tête  d’étude  remplit 
tout  le  Salon , voilà  A ridicule.  Cette  figure  est  belle; 
la  bonche  est  d’une  finesse  admirable,  les  yeux 
d'une  expression  charmante;  mais  la  main  est-elle 
d'une  nature  assez  choisie?  le  petit  doigt  de  cctte- 
main-là  n’est-il  pas  un  peu  maniéré?  les  ombres, 
près  du  col  sur-tout,  «ont-elles  assez  transparentes? 
enfin,  et  je  fais  cette  dernière  question  avçc  beau- 
coup de  tirqidité,  en 'songeant  qu’elle  s'adresse  à 
l’un  de  nos  plus  grands' dessinateurs),  l'cpaille 
gauche  n’est- elle  pas-  élevée  au  point  de- donner 
quelque  inquiétude  sur  la  taille  dç  cette  belle  per- 
sonne, à qui  je  né  contesterai  pàs'son  titré  de  vierge , 
bien  qu’ily  ait  dans  sa  -pose,  et  dans  'sa  pfaysionofoic 
quelque  chose  d’un  peu  mondain?'  : • 

Il  eu  est,  à mes  yeux,  d’un  tableau  d’histoire 
comme  dun  ballet  dramatique.;  je  veux  pouvoir 
m’en  expliquer  le  sujet  sans  le  secours  du  livret  et 

Tome  mit.  , r' 
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' du  programme , et  je  commence  à prendre  un  .peu 

d’humeur  contre  lo  peintre  quapd-j<  ne  parviens  pas 
à députer  sa  pensqe.  C'est’  ce  qui  m* arrive  après 
avoir  bien  examiné  une  grande  composition  sous  le 
U°  iô.i.  Que  font  là -ces  quatre  personnes?  Elles 
semblent  méditer  sur  ce  qu'elles  fertont  du  cadavre 
d'une  femme;  car  je  la  crois  morte  > bien  -morte,  à 
en  jtqjcr  par  ce  teint  livide,  par  cette*  roidem-  du 
coqis,  par  l’actioude  ce  jeune  bonime  qui  lui  pose 
larnaiu  sur  U eqeur,  sans  que  l’axpreS&ion  de  sa  fi- 
gure laisse  percer  Ja  moindre  es| niranee.Ce*  figures- 
là  sgnt  bieu  drapées;.  mais  à quel  temps-,  à quel 
pays,  à quel  état  appartiennent  leurs  costumes?  Jç. 
fais  vingt  suppositions  avant  de  consulter  le  livret; 
je  l'ouvrexmfin,  et  je  lis:  Ztyobie -trouvée  moumnle 
sur  les  bords  de  l'Araxe.  Après  avoir  blànié  le  choix 
ou  du  moins  l’exposition  du  sujet,  je  reviens  à l’exé- 
cutiOn , où  je  découvre  de  très  bellrt  parties  de  ta- 
lent- Prise  séparément,  chaque  figure  est  d’uu  bel 
effet  ; la  cbuleur  est  brillante,  le  dessin  ferme  et  cor- 
rect : il  y a là  beaucoup  de  mérite;  j:y  voudrais  plu 
d'inspiration:  ■ • • 1 . v - . ’ . 

Avec  plus  de  défauts  ( peut-être  y le  nablcau  de 
Pierre-le-ürtind,  sops  le  n°  fifio,  uie  plairait  davan- 
tage. Je  n’ai  pu  découvrir  le  sujet  du  tableau  pçècé» 
dent,  et  j’ai  bien  de  la  peine  à reconnaître  l'auteur 
de  ccltû-ci.  Cette  vigueur  de  ton , cette,  hardiesse 
de  pinceau  sembleraieut  indiquer  M.  Gros;  mais  il 
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aurait  conçu  la  scène  plus  fortement.  Cette  noble 
figure  du  exar,  tout  à-l»-fois  si-sagè  et'si  énergique  ' 
n’est  pas  indigne  du  pinceau  de  M.  Gérard } mais  il 
aurait  mieux  groupé,  mieux  dessiné  sur-tout  les 
dqux  figures  accessoires  ; le  costumeserait  plus  vrai , 
plus  pittoresque  ; ou  ne  prendrait  pas  dçnx  mate- 
lots russes  pour  deux  esclaves  grecs.  M.  Girodet 
n’aurait  p%>  mieux  choisi  son  action , n aurait  pas 
indiqué  son  sujet  plus  poétiquement  ; mais  il  aurait 
fait  contraster  d’une  manière  plus  frappante  l’im- 
passibilité .du.  héros  et  la  terreur  des  bateliers;  i| 
aurait.:...  Cependant  cette  figurq  du  czar  est  d’un 
grand  maiti-e  ; elle  est-  bien  posée  ; il  y a de  la  do- 
mination dans  cette  tête,  d’une  beauté  sauVagc.-.On 
sent  que  cet  homme  a scs  raisons  pour  compter  sur 
sa  fortune , et  qu’il  ne  périra  pas  dans  cette  circon- 
stance, quelque  imminent  que  soit  le  danger.  la 
barque  ( un  peu  trop  petite  par  rapport  à la  figure 
principale  ) est  portée  bien  légèrement  sur  les  .va- 
gues qui  la  tourmentent;  le  vent , la  tempête  se  fout 

ffir  ; en  lotit,,  ce  tableau  est  d'un  grand  effet. 

Steube  entre  dans  la  •carrière ,.  et  son  premier 
pas  annonce  qu'il -doit  la  parcourir. 

•Les  Italiens,  sur  le  chapitve-des  arts,  ont  un  fra- 
yer» directement  opposé- à celui  des  Français;- les 
talents  compatriotes  sont- les  seuls*  objets  de  leur 
culte;  ils  vivent  dans  un  état  d’eSdase  continuel 
pour  les  productions  de  leu  rsaifistes.  Voyagex-voas 
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chez  eux,  et  leur  parlez-voustdcMV'tatÀJlorissantde 
l’école  française:  <*  Yous'nel  connaissez- donc  pas, 
vous  répondeut-ils  avpc  nnejcorifiauce  .tout -à-fart 
• risible,  les  ouvrages  diudivin Personne  ne  ré- 
gale pour  la  gl  acé  «t  l'élégante, ienffAitkle  su  jet  reli- 
gieux, Itapliael  lui-mèiue,;i  défia  |M-inv  à soutenir 
la-comparaison  : et,  pdmvla  sovférité^poiu  la  pureté 
du  dessin,  IVüustrftsimrfJi.^iir’fst-ibpas  le  premier 
boinme  de  son  siècle?  Quant*;!  In  couleur,  il  carni- 
tietr  Lundi  rivalise  nve^rttoat) cp  que  l'école  véni- 
tienne a de  plus  fier  et  det^ist.vÿgoiireux.  » Nous 
pouvons  en  juger  nous-inêifcts^leisignor  Lundi  a 
exposé,  sous  le  n°  5*8,*  nu  t^Weau  représentant 
Mars' désarme  par  Vénus  et'p’ar  l&Miiiaiti'S':  j’aime 
mieux  l’explication  decc-bon  bour|ip;ois.gui  croyait 
y voir  i Enfant  prodigue  au  milieu  de  "ses  nmil russes. 
En  effet  qui  pourrait  reconnaître  le  fils  de  Jupiter 
à cette  figure  de  poupard  si  plate,'  si  niaise*  à ce 
casque  tout  semblable  à celui  d’uu  comparse  de 
mélodrame,  à cette  carnation  fado,  à ces  formes 
équivoques  qui  font  planer  su;-  le  dieu  des  coiniiaj| 
le  plus  ridicule  des  soupçons!  Pourquoi  le  retenir 
il  n’a  poiut  dé  mauvaises  intentions;  je  suis  garant 
qu’il  ne  sort  pas  ponr  ravager  la  terre;  il"  est  vrai 
que  s’il  reste,  je  ne  vois  .pas  ce  que  penv.ent  en  at- 
tendre oes  trois  griseltes  qui  ne  resseurblené  pas 
plus  à Vénus  et  aux  grâce»  qu'il  né  ressemble  lni- 
iiicnte  au  dieu  Mars , et  que  ces  deux  enfants  à clie- 
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velure  rousse,  qui  se  jouent  sur  le  second  plan,  ne 
ressemblent  à des  amours.  Cette  composition  , il 
faut  le  dire,  est  (out-à-falt  malbeurense  ; elle  décèle, 
à ce  qu’on  assure,  un  bon  Coloriste  ; mais  c’est  un 
défaut  dc.ipjus’  que  cette  qualité,  lorsqu’elle  s'ap- 
plique à un  pareil  ouvrage. 


« Rien  n’est  beau  duc  le  vrai  J le  vrai  seul  est  aimabie.n 

' V 


M.  Oranger  parait’.bieu  .pénétré  de  ce  principe, 
applicable  à tous  les  arts:  son  Qnymède,  dans  la 
grande  galerie,  sous  le  n°  434,  est,  à mes  yeux  du 
moins,  un  morceau  très  distingué.  Les  contoitv  de 
la  figure  sont  très, fins,  mais  un  peu  trop  découpés: 
le  torse-,  d’une  nature  charmante,  a un  joli  mouve- 
ment que  l’on  retrouve,  il  est  vrai,  dans  plusieurs 
statues  antiques;  la  tête  est  belle,  quoique  d’une 
forme  un  peu  carrée;  cet  air  modeste  du  jeune 
échanson  dément  les  propos  qu’on  a tenus  sur. lui. 
J’ai  entendu  dire  que  la  couleur  de*ce  tableau  n’é- 
tait pas  brillance;  elle  est  mieux,  à mon  avis:  elle 
est  Vrai»;-  je  vois  un  bel  enfant  qui  n’est  pas  roso 
comme  lé  AJars  de  M.  Lundi,  qui  n’est- pas  étiolé 
comme  V Adonis  de  M.  Prudhon , dont-le  ton  de  cou- 
leur rappelle  VAmoirr  dit  Cn ravage , et  paraît  avoir 
été  étudié  sur  la  uatmv.  Quelque  bien  dessinée  que 
soit  cette  figure,  elle  n’est  pourtant  pas,  à cet  égard 
même,  exempte  de  tout  reproche  : les  jambes  sont 
grêles , les  genoux  lourds , et  le  poûce  du  pied  droit 


*1  SALON  nU’M.yVCtîtf?  XII. 

chez  eux,  et  leur  parlez- vous}  de)  lot'atldlorissaTitde 
1 école  française  : « \Jous<nel  connaissez*  donc  pas  , 
vous  répoudcut-ils  avpc  unetcorifiauce  ,tout-à-lait 
risible,  les  ouvrages  d i ml  i v i u'.fTv '•  ?i Penomie  no  l'é- 
gale pour  la  pl  acé  et  VsiJégmrt.e1,i,end*idde  sujet  reli- 
gieux , Hapliael  lui-méjui;ja  detlajpeiim  à soutenir 
la  comparaison  : et,  pJhlt  la'sé^rité^p  our  la  pureté 
du  dessin,  l\//ujn-fWinw|it.^i^l^t-il^)a3  le  prêtait*- 
homme  de  son  siècle?  Qhuiittttàila  couleur,  il  c.am~ 
lieir  lamdi  rivalise  ave<\t>flt| cp' que  l’école  véni- 
tienne a de  plus  fier  et  d«,p)iistvÿgonmix.  » Nous 
pouvôns  en  juger  nous-inêii^s;vle;sipnor  I-andi  a 
expos»-,  sous  le  u”  5a8,  nu  lÉdtfeau  représentant 
Mais' désarmé  par  Vénus  ei'p'itrV&’Anwurs':  j’aime 
mieux  l’cxpiicatiou  de  ce- bon  bourpçois-fpii  croyait 
y voir  i Enfant  prodigue  au  milieu  lie  “ses  maîtresses. 
lin  effet  qui  pourrait  reconnaître  le  fils  de  Jupiter 
à cette  fipure  de  poupard  si  plate,*  si  niaise,  à ce 
casque  tout  semblable  à celni  d’un  comparse  de 
mélodrame,  à cette  carnation  fado,  à ces  formes 
équivoques  qui  font  planer  su;-  le  ifieu  des  comhaM 
le  plus  ridicule  des  soupçons!  Pourquoi  le  relenW 
il  ira  point  dfc  mauvaises  intentions;  je  suis  parant 
qu’il  ne  sort  pas  pour  r^vaper  la  terre;  il  est  vrai 
que  s’il  çeste,  je  ne  vois  .pas  ce  que  peuvent  en  at- 
tendre ces  trois  grisettes  qui  ne  resseurblenf  pas 
plut  à Vénus  et  aux  grâce»  qu’il  né  ress»mil>le  Ini- 
inéiiie  au  dieu  Mars , et  que  ces  deux  enfants  à clie- 
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velure  rousse,  qui  se  jouent  sur  le  second  plan,  ne 
ressemblent  à des  amours.  Cette  composition  , ' il 
faut  le  dire,  est  tou t-à- tait  malbeurense  ; elle  décéle, 
à ce  qu’on  assuré,  un  bon  Coloriste  : mais  c’est  nn 
défaut  deyjdtis'  que  cette  qualité,  lorsqu’elle  s'ap- 
plique à tin  pareil  otivrnqe.  • 

l / 

u Rien  n’est  beau  que  le  vrai,  le  vrai  seul  est  aimable,  n 

■•••  ‘ tv1  " ' 7 

M.  Oranger  parait'.bieu  .pénétré  de  ce  principe-, 
applicable  à tous  les  arts:  son  Qutymèiie , dans  la 
grande  galerie,  sous  le  n°  434 , est,  à mes  yeux  du 
moins,  un  morceau  très  distingué.  Les  contouas  de 
la  figure  sont  très  fins,-  mais  un  peu  trop  découpés: 
le  torse,  d’uno  nature  charmante,  a un  joli  mouve- 
ment que  l’on  retrouve,  il  est  vrai,  dans  plusieurs 
statues- antiques;  la  tète  est  belle,  quojque  d’une 
forme  un  peu  carrée;  cet  air  modeste  du  jeune 
échanson  dément  les  propos  qu’on  a tenus  sur-lui. 
J’ai  entefidu  dire  que  la  couleur  de*ce  tableau  n’é- 
tait pms  brillante;  elle  est  mieux,  à mou  avis:  elle 
est  vraie;  je  vois  un  bel  enfant  qui  n’est  pas  rose 
comme  lé  tfar^'ie  M.  Land»,  qni  n’est  pas  étiolé 
comme  {'Adonis  de  M.  l’nnjlmn , dont  le  ton  de  cou- 
leur rappelle  l'Amour  du -Ca ravage,  et  paraît  avoir 
été  étudié  sur  la  uatmv.  Quelque  bien  dessinée  que 
soit  cette  figure,  elle  n’est  pourtant  pas,  è cet  égard 
même,  exempte  de  tout  xoproohe  : les  jambes  sont 
grêles , les  genoux,  lourds , et  k pouce  du  pied  droit 
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d’ua  choix- ignoble.  Cette  composition,  d'ailleurs 
très  recommandable,  n’est  peut-être  pas  tout-à-fait 
exempte  de  ce  système  d’école  que,  depuis  quel- 
ques années,  les  pensionnaires  de  Itome  cherchent 
à reproduire.  Ou  serait  tenté  de  croire  que  l’-art  à 
sa  naissance  est  pour  eux  à sa  perfection , et  qu'ils 
étudient  le  style  naïf , mais  sec  et  maigre,  du  Cima- 
buë,  du  Giotto,  du  Masaccio,  etc.,  de  préférence 
à -col  ni  de  Haphael , du  Titien , et  des  Cacrache. 

Enfin  je  trouvelîine  idée  poétique  : «igtialons-la;- 
car,  depuis  quelque  temps,  ces  idées-là  sont  i>resqttc 
aussi  rares  dans  la  peinture  que  dans  la  poésie  : 
Hajazet  vient  du  perdre  sou  fils,  tombé  soirs-  le  fer 
derTamerlan;  sur  le  point  de  livrer1  urt**bataille  qui 
doit  combler  sa  ruine,  il  s’^ait  éloigné1  ifqtnojnonf 
de  ses  troupes,  et  s’était  a frété  près  d’un  berger 
qui  jouait  de  la  flûte  f-4  * ■ 

Sans  Songer  si  l’Asie  avait  changé  de  qiahre. 

• ” ' . ' • 

Voilà  donc  un  tableau  où  je  tronwe  autre  chose 
qué  du  métier  : M.  doftrcux  n’est  donc  pas  seule- 
ment un  bon  dessinateur,  un  bon  coloriste;  c’est 
un  altiste  dans  la  force  du  mot,  qui  s’est  dit  qu'un 
tableau  n’est  pas  seulement  une  toile  couverte  avec 
pk\s  où  moins  d’adresse  d’un  mélange'  de  Nanc,  de 
rouge,  de  bleu,  de  clair,  et  d’ombre,  mais  qu’il  faut 
encore  que  cette  toile  parle  à 1 imagination,  qu'elle 
due  quelque  chose  à l’esprit  ou  au  -oceur.  I<a  pensée 
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de  ce tableau  est  grande  et  philosopbùpie,  La 
douleur  du  monarque  contraste  admirablement 
avec  l'heureuse  insouciance  du  berger.  Quel  pro- 
foud  désespoir  1 quel  sinistre  pressentiment  dans 
la  pose  et  dans  he  regard  de  Hajazet  ! Combien  la  vue 
de  ce  pâtre' et  les  sons  de  sa  flûte  doivent  ajouter  à 
sort  su|»p]iool‘ Cette  composition  de  deux  figures, 
remarquable  par  sa  simplicité,  lest  aussi  par  une 
exécution  correcte  et  brillante.  La  figure  de  Bajazct, 
qnpiquun  peu  lourdement  drapée,  est  bien  sentie 
et  largement  peinte;  les  têtes  sont  d’un  beau  carac- 
tère, et  d u nu  expression  juste  ••  mais  la  manière  du 
maître  se  fait? peut-être  trop  sentir  dans  le  parti .qu’a 
pris  M.  dqiUrcux , de.  placer  ses  deux  figures'dans 
ladcmi-rfninte.  Cette  manière  de  peindre  offre  beau- 
éoup  moins  de  difficultés,  mais  elle  produit  aussi 
moiusid^effet, -principalement  dans  les, scènes  qui  se 
passoift  ep  plein  air.  * • •. 

- A quelques  pas  de  là,  je  remarque  un  tableau 
qui  uc  me  parait  pas  sans  mérite  > c’est  un  dos  ta- 
bleaux du  Salon  où  l’empereur  me  parait  le  plus 
dignement- représenté. 

On  doit  citer,  pour.la  mémo  genre  de  mérite,  le 
tableau  dè^L -toison , dont  lasujet  est  la  €léinewyt 
de  S.  M.  divers  une  famille  ainbe.  Mais  revenons  à 
l’ouvrage  dont  nous  pat-lions.  Un  groupe  de -grena- 
diers, sur  la  .droite , est  aussi  bien  dessiné  qne  vi- 
goureusement peint.  Ce  tableau'  est  de  M.  Pajou, 
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dont  le  nom  est  avantageusement  connu  dans  lus 

Mis.  .'1  . • : • . • . , .. 

'J'aime  cette  hérédité  .de  talents  ; le  Salon  nous 
en  offre  plusieurs  exemples,  parmi  lesquels  celhl 
des  remet  est  sans  doute  le  plus  remarquable. 

Trois  générations  de  bons  peintres  sont  rares  dans 
une  même  famille.  Je  citerai  encore  Fragonord , 
uoumi  par  la  grâce  et  la  suavité  de  ses  compositions, 
et  dont  le  fils  a poussé  au  plus  haut  dçgré  de  mérite 
les  dessins  lavés;  Cajvenée,  fils' d’un  peiutre  dn  roi; 
très  èstimé,  et  cultivant  lui-même  avec  succès  plu- 
sieurs branches  de  la  peinture.  J’ai  vu  de  lui,  à 
cette  exposition,  un  tableau  remarquable  par  la 
beauté  des  chevaux , et  une  miniature  qui  se  sou- 
tient à cAté  des  ouvrages  de  nos  premiers  artistes  eu 
ce  genre.  *-  . . v . » • 

• i Je  trouvé  encore  dans  le  livret  un  nom  bien  cher 
à la  littérature,  celui  du  patriarche  de  la  poésie 
dramatique,  du  Shakespeare  français,,  le  nom  de 
M,  Dueis.  Sqo  ne  von  a exposé  deux  tableaux  dont 
le  spjét  est  .un  -hommage  rendu  aux  muses.  Dans 
l’un,  le  Tas  te,  échappé  du  couvent  où  il  était  retenti  s 
té  présent*  chez- sasarur  tout  les  habits  d'un  berger; 
dans  .l'antre,  que.  j’ai  maintenant  sous^ les  yeux; 
Sapho , privée  dé  f usage  de  set -sent  eu  apprenant  fm- . 
fidélité  de.  PhaOn , est  rappelée  à la  vie  par  le  charme 
de  la  musique.  ■ ••  , . •. 

il  ..y  a beaucoup  do  -charme  dans  ce  dernier  ta-* 
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bieau;  (a  composition  es t sage,  les  têtes  ont  de  l«x-  ' 

pression , les  accc&soiras  sont  ajustés  avec  grâce;  eu 
tout , la  manière  do  peindre  de  l’auteur  a quelque 
chose  de  la  bonne  école  italienne.  La  figure  de  Sa- 
pho  est  on  ne  peut  plus  gracieuse;  mais  je  crains 
qu’il n’y  ait  qn  peu  de  bigarrure  dans  les  draperies 
dont*-  elle  est  couverte.  Les  deux  figu  res  qui 
jouenvde  la-lyre -et  celle  qui  joue  de  la  flûte  tyrienne 
sont  bien  posées  ; mais  peut-être  sont-elles  de  trop 
dans  l’intérêt  de  l’action  principale,  de  laquelle 
cette  espèce  de  -concert  détourne  l’attention.:  il  mç 
semble  qu’un  seul  musicien  eût  exposé  le  sujet  d’uiic 
manière  à-la-fois  plus  forte  et  plus  précise.  J’ai  bien 
envie  encore  de  demander  à M.  Uucis  d’oà  vient  le 
jour  brillant  qui  éclaire  tout-  son  tablearu?  Ce  n’est 
pas  de  là  porte , qu’une  draperie  recouvre , et  dont 
leiiaut  ne  laisse  apercevoir  qu’une  petite  partie  d’un 
ciel  obscur,  indiquant  les  approches  de- la  nuit.  Je 
suis  sûr  que  ce  jeune  peintre  ne  balancera  pas  à me 
répondre,  avec  cette  franchise  qui  convient  au  ta- 
lent, qu’il  a trop  éclairé  son  tableau  pour  son  ciel, 
ou  qo’il  a (ait  un  ciel  trop  noir  pouf  son  tableau. 

En  m’en  allant  par  la  galerie  -d’Apollon , .je  re- 
marque que  les  tables  du  milieu , couvertes  de  bus- 
tes-, ne  ressemblent  pas  mal  à un  vaste  sur-tout, 
l’armi  ces  bustes,  je  distingue  celui  de  M.  Dncis, 
exécuté  par  Taunay.  Le  ciseau  de  oçt  artiste  R re- 
produit dans  toute  sa  beauté  patriarcale  la  figure  de 
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l’auteur  d'OEHipç  et  d'A^ufar.  IjT  buste  de  Greisset, 
parM.  Fortin,  est  digne  de  figurer  dans  le  foyer  de 
la  Comédie-Française , où  il  doit  étpe  placé  à côté 
dç  celui  Piron.  /•  •••  >.  • 

• l *•.  • € t 

• 

QUATRIÈME  ET  DERNIÈRE  PROMENADE. 

h ■ /■■•  • / \ ' * 

• : . ■ / Sua  ciiufitr  </Hiirn  sit  aykntio , **, 

„ > . Cotorijur  frivus . 

. l'Hprp,,<Prol. , Kl).  V, 

• * Chacun  a sa  manière  de  penser  «t  d’agir. 

* - • • •*'  * 

* Je  viens  vous  chercher  pour  ra’accompagnerau 
Salon,  inc  dit  en  entrant  chez  moi,  vendredi  deiv 
nier,  madafne  D...:‘  — Madame,  je.  n’y  vais  plus 
qué  les  jours  publics.  •*-’ 'Quelle  horreur!  il  doit  y 
aVoir  une  colme  effroyable!»— -beaucoup* moins, 
je  vous  assure,  qu’il  ny  en  a lé  jour  privilégié  , par 
la  .raison  toute  simple  que,  la  première  curiosité 
une  fois  satisfaite1,  lés  personne»  qui  vont  là  pour 
voir  sour  bien  moins  nombreuses  que  celles. qui 
vont  pour  être  vues.  — 1 N’importe,  je  vous  emmène; 
vous  y trouverez  beaucoup  de  gens  de  votre  connais- 
sance. - CTest  justement  ce  que  je  . voulais,  éviter.  . 
Chaque  société  n’a-t-eiic  pas  son  peintre  d’affection, 
son  tableau  de  choix , son  amateur  en  titre?  On  sait 
que  jé  m’occupe  du  Salon,  je  serai  assiégé  de. re- 
proches, de  recommandations,  d’observations  in- 
téressées : dans  ce  conflit  d’intérêts  on  de  scutiinoalsj 
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contradictoires,  comment  conserver  une  opinion 
à soi?-*— Voyez  le  grand  malheur,  quand  vous  fe- 
riez une  fois  par  hasard  un  mlicle  de  coterie!  Dans 
le  nombre  de  ceux  dont  nous  sommes  journelle- 
ment inondés,  un  de  plus  ne  se  remarquera  pas. 
— C'est  du  moins  un  tért  que  je  suis  sûr  de  ne  ja- 
mais avoir.  »■'  •. 

.l’eus  beau  m’en  défendre,  il  fallut  suivre  madame 
iVw.,  Dèà  la  rue  Fromenteau,  sou  Cocher  fut 
obljgé  de  prendre- la  file,  et  nous  ne  hiîmus  pas 
moins  dune  grande  denfi-baure  à uous  rendre  au 
MiOéilm.  Madame  D....,  qui  se  connaît  en  pein- 
ture, et  qui  aurait  fort  bteu  pu  se  donner,  comme 
tant  d’autres , les  honneurs  de  l’exposition,  s'arrêta 
dans  la  première, salle,  a J’aime  bt  . tablean , mo 
dit-elle,  en  me  montrant  X rira  be pleurant  son  cour- 
sier; cet  homme  est  profondément-  affligé  , ce 
cheval  est  bien  mort.  — Mais  il  est  mal  tombé;  ce 
raccourci  nlest  pas  heilreu*.  — Ne  trouvez-rvons  pas 
qu’lj/y  a' là  un  sentiment  bien  vrai  de  la  coulcnr  lo- 
cale? — Écoutez  cet  enfant- qui  prend  le  désert  pour 
ime  terrasse  de  jardin  bien  sablé; -il  n est  pas  de 
votre  avis,  madame,  et  j’ai  honte  de  vous  «lire  que 
je  suis  tin  peu  du  sien  ; ce  qui  ne  m’empêche  pas  de 
tr^pver,  comme  vous,  quC  ce  tableau  de  M.  Man- 
zafssc  est  le  début  d’un  trèHmau  talent.  • - -,  • 

ii  .l’aurais  plus-d  une  querelle  à vous  faire,  me  dit 
ma  compagne  eu  entrant  dans  le  Salotu  sur  quel- 
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que*  uns  des  jugements  qne  tous  avez  déjà  portés;  r 

mtlis,  à tout  prendre,  vos  opinions  se  rapprochent 
assez  des  miennes  pour  que  nous  puissions  en  fifre 
un  échange  dans  l'examen  de  quelques  tableaux 
dont  vous  n'avez  encore  jrien  dit  : de  cé  Caïn,  par 
.exemple,  fuyant  avec  sa  famille  ,apn>$  le  meurtre 
ttAbd.  Malgré  quelques  défauts  de  fcornection , quel- 
ques attitudes  forcées;  malgré,  l'exagération  de  la 
couleur  d’an  ciel  qu’il  ne  tient  qu’à  vous  de  trouver 
ridicule,  il  y a dans  totite  cette  composition  je  ne 
sais  quoi  de  fier,,  de  hardi",  dont  l’esprit  et  les  yeux 
marnes  sont  plus  'satisfaits  qu'ils  ne  le  seraient  peut- 
être  d’une  production  pins  régulière.  — L’auteur 
de  oe  tableau , M.  Paul  Guérin , a fait  preuve  dans 
cet  ouvrage  des  deux  qualités  dont  je  fois  le  phis  de 
cas  dans  un  peintre  : l’imagination  et  Ja  couleur;  . 
mais  il  en  est  mie  troisième  qui -les  met  en  valeur 
en  les  retenant  dans  les  bornés  de  la  natnre  et  de 
• la  vérité  ; c’est  le  goftt  ; et  je  le  trouve , à dire  vrai  ; , 
trop  étranger  aux  beautés  de  ce  tableau.  M.  Gué- 
rin a passé  le  but  r dans  les  arts , le  grand  talent  est 
de  sy  arrêter,  comme  la  plus  grande  preuve  de 
vigueur  et  de  souplesse  dans  un  cheval  lancé  au 
. galop  est  de  former  et  d’arrondir  un  temps  d'arrêt.» 

J'avais  pris  la  noie  des  tableaux  que  je  voulais  exa- 
miner, et  je  la  consultais!  « Vous  êtes  à ma  disposi- 
tion, me  dit  madame  D....,  et  vous  n’irez  aujour- 
d'hui quoù  je  vous  conduirai.  Connaissez- vous , 
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continua-t-elle,  quelque  chose  de  plus  aimable, 

• de  plus  élégaut,  si  j’ose  parler  aiusi,  que  cette  Aac- 
ture  de  t Enéide?  il  me  semble  qu'au  ne  rend  pas  à 
ce  beau  tableau  toute  lajustice  qn.  il  mérite.  QuaUe 
finesse!  quelle  légèreté  de  piuceau  ! quel  choix  d ex- 
pression dans  toutes  les  tètes]  lia  figure  dUctavic 
tout  entière  est  peinte  avec  un  charme  exquis;  les 
chairs  de  la  poitrine  et  des  bras  sont  du  ton  le  plus 
fin  et  le. plus  supve  : eh  bien!  voyons,  qu'en  dites- 
vous?; — Je  ne  trouve  pas.  un  mot  à ajouter  à vos 
éloges;  mais  si  vous  me  permettez  de  faire  la- part 
de  la  critique , je  suis  sûr  que  vous  conviendrez  que 
le  sujet , d'ailleurs  très  bien  choisi,  était  susceptible 
d'un  plus  haut  degré  d’intérêt  ; que  le  spectateur  ne 
voit  qu’Octavie,  sur  qui  toute  la  lumière  est  con- 
centrée , tandis  que  les  têtes  d’Auguste  et  de  Virgile, 
placées  dans  Ikunbre , se  confondent  avec  la  teinte 
grisâtre  de  l'architecture  du  tableau;  que  la  figure  ‘ 
de  Virgile  est  trop  éloignée,  ou  dû  moins* quelle  . 
u est  pas  suffisamment  rattachée  à la  composition 
par  la  mble  interposée  entre  les  deux  groupes  (la- 
quelle, ^>ar  parenthèse,  donne  à Virgile  un  peu 
trop  l'air  d’un  lecteur  de  l’Athénée).  11, y. a quel- 

À que  chose  de  vrai  dans  tout  celaj  mais  laissons  là 
les  grandes  compositions,  et  voyons*  les  portraits. 

-- — Faites-nous  grâce  au  moins  des^ieuf  dixièmes. 
Que  fait,  je  vous  prie,  à la  splendeur  du  Salon, 
cette  foule  de  portraits  dont  les  peintres  et,  les  lüo-  , 
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déles  rivalisent  d’obscurité?  If  me  seinbbique,  dans 
une  exposition-  connue  celle-ci , on  ne  devrait  ad- 
mettre.... — Que  des  chefs-d’œuvre,  à vous  enten- 
dre ? — Oui , madame , que  des  chefs-d’œuvre  dans 
un  genre  où- 41  n’y  a véritablement  pas  de  degré  du 
tnÉdiOere  au  pire.  — C!est-à-dii'e  qqe  vous  auriez 
voulu  nè  voir-ici  que  des  portraits  dont  on  ne  nous 
a encore  montré  «pie  les  cadres;  le  portrait  «le  nia- 
dame  de  La  Salle,  par  M.  Gros,  et  probablement  ceux 
du  priribe  eurhitréscrriér  et  du  Magistrat  en  si/narre; 
par  M.  Robert-Lefèvre?  lin  nie  montrant  on  p«m 
moins  'exclusif,  je  conserverais  encore  celui  de  Sa 
majesté  Ç impératrice , par  madame  Hcnoist,'  eu -lui 
tenant  compte  de  sou  joli  tableau  de  la  Diseuse  de 
bonne  aventure , sous  le  n°  4 4 >'  celui  de  Sa  majesté 
la  reine  Hortense  avec  les  princes  ses  enfants , par 
madame  Godcfroi,  et  quelques  autres  qui- ne  Se 
présentent  pas  ù ma  mémoire.  — G’est-un  blasphème 
de  mettre  ce  chef-d'œuvre  au  "nombre  des  portraits, 
reprit, madame  D..\.  en  s’arrêtant  devant  cehii 
de  madame  la  comtesse  de  La  Salle  : c’est  un^ahleau 
•dans  lequel  il  y a-  plue  d'invention  vfuc  «14bs  vingt 
tableaux  historiques  «pie  je  pourrais  citer. — Voulez- 
vous  faire  votre  compliment  à l'auteur?  le  Voila,  qui 
cause  dans  féru  brasure  d’une  croisée,  avec  une. 
feitunede  votqp  connaissance. — Ma  hacalngue  serait  ■ 
coùrte , jê  lui  dirais  : Monsieur  Gros , vous  avez  fait 
les  deux  plus  beaux  tableaux  du  Salon. — Ce  à quoi 
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j’ajouterais  : Monsieur  Gros , vous  êtes  resté  au-des- 
sous de  vous-même  dans  votre  portrait  d(i  général 
Fournier,  dontl'attitude  est  ou  ne  peut  plus  désagréa- 
ble; et  encore  plus  dans  celui  du  roi  de  Naples r où 
je  ne  vois  cju’uu  Umuine  à cheval.’:  il  est  à l’armée  Ou  . 
à la  parafe  ; il  .regarde,  ou  il  donne  des  oi-dres;  de 
cbeval  piaffé' Ou  galope  : rien  ne  spécifie  l'action, 
rien  n’explique  votre-  pensée.  La  magic  même  de 
votre  palette  est  ici  sans  effet;  vous  êtes  Cru  sam 
être. brillant  : donnez  seulement  un  peu  de  votre 
couleur  à ce  jeune  homme  à qui  l’ou  doit'le-/W<rnd 
équestre  d’un  colonel  de  chasseurs  y enseignez-ltfi  le 
moyen  de  faire  disparaître' ce  ton  sale  qui  ternit  in 
composition,  clc’  donner  plus  de  relief  et  plus  d’e«- 
pression  à la  figure  du  cavalier,,  et  vous  verrez  que 
le  tableau  de  M.  Géricault  se  soutiendra  avau|agcu- 
sement  près  du  vôfre.  » ;•  ■'  / 

Parmi  les  paj-saqes , que  nous  passâmes  rapide-, 
inent  en  revue,  ceux  d’Üimnenganck  attirèrent  plus 
particulièrement  notre  attention':  c’est  le  Paul  Pot- 
ter  de  notre  âge;  mais  madame  D.'..*  .a  raison,'. iï 
en  revient  livp souvent  àsesmoutons; seSbergeries  rap- 
pellent celles  de  Florian,  où-Cbamfort  se  plaignait 
de  ne  pas  voir  quelques  loups.  Le  Salon  est  si  rjche 
en  paysages,  que  l'espace,  me  manque  pour  indi- 
quer ceux  qui  m’ont  paru  mériter  une  distinction 
particulière  i de  ce  nombre  sont  presque  tous  ceux 
de  M.  Bidault,  parmi  lesquels  on  remarque  plu- 
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sieurs  vuesdes  jardin « d ErmenQmriüe.  -Le  maître  de 
cette  délicieuse  habitation , M.  de  Crrardin , a ex- 
posé dans  la  galerie  d'Apollon  une  vue  de  ces 
mêmes  jardins  peinte  par  lui— môme  avec  une  vérité 
. parfaite  et  un  talent  très  distingué. 

«Quelle  singulière  couleur!  » me  difemadamc 
D....- en  s’approchant  du  tableau  de  M.  bouton, 
représentant  la  Salle  du  treizième  siècle  au  musée 
des  PelUs-Auyuslins.  Je  l’engageai  à regarder  quel- 
ques instants  ce  tableau  avaut  de  porter  un  juge- 
ment sur  sou  mérite;-  « Eu  effet,,  contiuua-t-elle, 
l’illusiou  est  complète;  et  je  ne  pense  pas  «pion 
puisse  pousser -plus  loin  la  magie  des  effets  de  lu- 
mière, la  sciçnçe  des  raccourcis , et  la  connaissance 
de  la  perspective  liuéaire:  liiebard  n a rien  fait  de 
« plus  piquant.  ■ • . * . 

Ou  parlait,  à côté  de  nous,  du  tableau  du  jeune 
Horace  Vernet , de  manière  à papier  la  curiosité 
de  madame  do  M*"  ; je  le  lui  montrai.  Cette  scène 
de  nuit  est  éclairée  de  trois  manières  : par  les 
raÿous-de  la  luné,  .par  le  feu  d oue  redoute  dans  le 
loiutaiu , et  sur  le  premier  plan  par  l’éclat  d’un  obus. 
Il  y a dans  ce  tableau  des  parties  de  talent  remar- 
quables , avec  des  défauts  que  l'étude  et  l’expérience 
feropt  disparaître.  .Le  ciel , le  terrain , les  arbres  sont 
trop  noirs.  U n’est  donné  qu’à  bien  peu  de  peintres 
do  rendre  cette  obscurité  de  la  nuit , dont  le  Pous- 
sin possédait  lo  secret.  Quant  à la  magie  du  clair 
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de  lune  et  des  oppositions  de  lumière,  M.  Horace 
Veroet  en  trouvera  le  secret  dans  sa  famille.  Ce 
jeune  altiste  se  montre  déjà  digne  dit  beau  nom 
qu  il  porte  ; il  a , tomme  son  père,  un  tarent  parti- 
culier pour  peindre  les  chevaux  et  pour  ajuster  les 

habillements  modernes. vjv,:  : v / 

* * , * 1 • • 

Les  tableaux  de  fleure  ont  un  attrait  particulier; 

• ils  délassent  les  yeux  du  ïracas  des  grandes  compo- 
sitions : oes  petites  scènes  villageoises , bistori<|ues, 
ou  romanesque»;  font d'effet  d un  épisode  attachant 
dans  an  ouvrsge  de  longue  baleine.  I<es  morceaux 
. de  ce  genre  sont  en  très  grand  nombre  an  Salrtn; 
quelques  nus  sont  d'un  ordre  supérieur,  et  la  pht- 
part  uc  sont  pas  sans  mérite;  mais,  en  général , je 
suis  plus  content  de  l'exécution  que  du  choix  des 
sujets  : je  trouve  qu'oq  a trop  abusé  du  costume 
chevaleresque,  des  vitraux  et  de»  châteaux  gothi- 
ques. Souvent  l'action  me  plaît,  mais  je  voudrais 
. qu  elle  se  rattachât  à des  personnages  plus  connus, 
C’est  ainsi  <|ueo  examinant  le  joli  tableau  de  tnt^ 
dame  de  Manne,  qui  représente  Jeanne,  princesse 
de  Toulouse,  faisant  tes  adieux  aux  tombeaux  de 
ses  ancêtres,  je  regrette  que  l'auteur  n'ait  pas  fait 
choix  de  jmrsosnages  qui  réveillent  en  moi  un  inté- 
rêt plus  vif;  qu’il  ne  nous  ait  pas  montré  dans  une 
situation  semblable  Marie  Stuart,  par  exemple,  Vi- 
sitant le  tombeau  de  son  époux  au  moment  de  quit- 
ter la  France.  On  sent  tout  cc  que  cette  idée  méinn- 
Tome.xxvd.  , d 
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colique  gaguernit  eu  s’associant  à celle  que  le  noù» 
de  celte  reine  infortunée  fait  naître.  Cette  réflexion, 
qui  peut  s'appliquer  à nne  foule  d'antres  tableaux, 
n’einpéche-pasVjne  celui  <pn  me  la  suggère  ne  mé- 
rite beaucoup  d’éloges.  *•»  • • ' ’ ■ 

Pendant  que  j’étais  Occupé  à regarder  ce  tableau 
madame  D....  aperçut  sa  mère,  qui  se  prome- 
nait avec  une  nombreuse  société;  elle  courut  à elle;  • 
et- je  profitai  de  la  liberté  qn’on  me  rendit- pour 
descendre  seul  dans  la  salle  où  sont  exposés  les 
morceaux  de  sculpture.  CeKe  promenade  étant  la 
dernière  qhe  je  irto  propose  de  faire  au  Salon , 
je m ploierai  le  peu  d'espace  qui  me  reste  à rendre 
compte  de  l'impression  qu’ont  faite  sur  moi  les  ou- 
vrages qui  ont  plus  particulièrement  attiré  mon 
attention. r\  . * ".  * ? . ; "f 

h'jJjax  de  M.  Charles  Dupajty  a d’abord  fixé  tnes 
regard*.  Cette  figure,  j*e»sé<*  av.ee beaucoup  d’éner- 
gie, e<f  exécutée  avec  «ne  extrême  chalenr.  0’** 
bien  là  ce  farouche  1-iocrien,  ce  fils  d’Oilée,’  qui, 
sauvé  du  naufrage,  s'écrie  en  s'élançant  sur  un  ro- 
cher: Jéchappcrai  malyrt:  les  dieux., 

Cet  ouvrage  est  évidemment  le  fruit  d’une  ima- 
gination forte  et  d'un  talent  nourri  d excellentes 
études  ; je  no  dqute  pas  que  l'exécution  de  cette  sta- 
tue en  marbre  ne  mette  le  sceau  à la  répntation  de 
son  auteur.  Hien  n’est  moins  fondé,  à mon  avis,  que 
iç  reproche  qne  j’ai  entendu  faire  à M.  1 tupatyi'd’a- 
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voir  emprunté  à la  sculpture  antique  la  tête  île  son 
. A)ax,:  elle  est  de  tradition,  et  appartient  de  droit 
à tous  les  artistes  qui  représenteront  ce  héros  sur  le 
inarbre  ou  sur  la  toile-  .-  h ; 1 

J’ai  entendu-  uu  homme  de  l'art  faire  auprès  de 
moi  lobservation  que,  dans  cette  statue,  la  jambe 
ployée  était  beaucouj)  plus  courte  que  l'autre,: 
mais  la  belle  ligure  du  Gladiateur,  déusuuc'  pose 
qui  a quelque  analogie  avec  celle  de  i'Apj.r , a donné 
lien  à la  même  remarque  y ce  qui  me  porterait  é 
croire  que  cette  inexactitude  n’est  point  uni-  incor- 
rection. 1 • . c 

La  Vénus  génitrice,  du  même  auteur,  brille  par 
un  mérite,  tout  différent;  on  y reconnaît  la  chaleur 
voluptueuse  et  l'inspiration  des  beaux  vers  de  Lu- 
crèce ; je  puis  me ‘tromper,  mais  il  me  semble  que 
les  jambes  u’eu  sont  pas  d'une  nature  aussi  choisie 
que  le  reste.  Quoi  qu’il  eu  soit,  cette  statue,  l’uuc 
des  plus  belles  de  cette  exposiliou,  prendra  rang 
parmi  les  ouvrages  dont  s’honore  Ja  sculpture  mo- 
derne. 

Depuis,  je  Cy pâtisse  de  Cbaudet , ou  n’a  rien  fait 
<Je  plus  gracieux  que  l’ Hyacinilte  blessé  de  M.  Cal- 
lamar.  .Le  mouvement  dit  torse  est  charmant  : on  y 
remarque  cette  ligne,  serpentine  pour  laquelle  se 
passionnait  Hogarth , çt  qu’on  retrouve  Cn  effet 
■ dans  presque  toutes  les  belles  statues  autiques.  Tous 
l«s  membres  souffrent,  mais  sans  irritation;  i’ex- 

rf. 
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pression  do  la  tête  est  pleine  de  sentiment  et 
douleur.  C'est,  pour  me  servir  d'une  comparaison 
de  Virgile,  une  fleur  dont  la  charrue  vient  d'effleu- 
rer la  ti ge,  et  qui  se  penclie  en  mourant  vers  la 
terre.  . • >.  * ‘ «#. 

Le  Piufoctéie  de  M.  Gois  rappelle  l’auteur  dn 
groupe  des  Horace*  exposé  il  y a douze  ans,  *i  j’ai 
boum1  mémoire.  La  tête  dn  héros  est  d 'un  grand  ca- 
ractère: la  poitrine  parait  un  pea  renflée  (défaut 
qu  augmente  encore  l’aplatissement  du  ventre,  que 
la  pose  nécessite):  les  cuisses  et  les  jambes  sont  éta- 
diées  avec  le  plus  grand  soin  ; et  si  l’ensemble  de 
cette  figure  ne  produit  pas  l’effet  que  l'auteur  avait 
droit  d’attendre  du  talent  qu’il  y a déployé,  il  faut 
en  chercher  la  cause  dans -le  choix  de  son  sujet  on 
du  moins  dans  U manière  dont  il  a en»  devoir  le 
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Abadie,  théologien,  ne  dans  le 
Béarn,  VHI,  196. 

Ab  ai  n ville,  village  du  départe- 
ment de  la  Meuse,  qui  possède 
de  belles  forges,  XI,  437. 

AbalvaCd,  maire  du  palais  de 
Nedstrîc,  qui  rehati\et  forti- 
fia, au  septième  siècle,  lechà- 
teau  qui  fut  Je  principe  de  la 
ville  de  Douai,.  XII,  187. 

Abarcoort  (le  président d’),per- 
SQnnage  frondeur,  III,  68. 

A battu  CCI , qui  défendit  coura- 
geusement, en  1797,  la  place 
il’Huningjie,  où  il  trouva  son 
tombeau,  X(raa8;XXII,  ai5. 

Abactit,  qu immortalisa  Jean- 
Jacques,  IX,  4o5. 

âiibadi e.  Comparaison  qu’il  fait 
de  l’iitgralitude,  IV,  1 38, 

Abbadik  (M.  d’),  professeur  de 
mathématiques  au  Port-Louis, 

XXII , 466. 

Abbeville,  situé  en  Picardie,  et 
remarquable  par  Fifrégubirité 

^ de  sey  constructions,  XXVI, 

90.  . * 

Abdalis  (les).  Leur  pays  est  un 
démembrement  de  la  Perse, 
.XVIUv9i. 

Abih.ramk,  à la  tète  des  Maures, 
se  précipite  sur  In  France, 


XXVI,  154.  Ruine  Mâcon, 
Tenu  nus,  et  Cbâlpns-sur-Sao- 
ne,  4ot  . 

Abihiala.  yoyn  Mrroü. 

Ahiu  l-Hamed  , sultan.  Douleur 
que  lui  cause  la  mort  de  Rats- 
iné,  sa  femme,  XIII,  396.  Il 
va  chercher  des  consolation* 
auprès  d'Adeline , nouvelle- 
ment installée  dans  son  harem, 

397.  {1  rachète  le  frère  de  cette 
dernière  qp’il  épouse,  et  dont 
il  a un  fils  appelé  à lui  succéder 
au  trône  de-  Constantinople, 

398. 

Abélard  (Pierre),  plus  célèbre 
par  ses  amours  et  ses.  malheurs 
que  par  ses  travaux  théolo- 
giqdes,  VII,  344; 

%3  ; XXVT,  537. 

àbem  traces  (les),  formant  une 
tribu  des  Matines  de  Grenade, 
XIX,  336.  . 

Abi.oville-  (le  hameau  d’),  gue 
l'on  aperçoit  un  peu  avant 
'd’entrer  à Caillou,  XIII,  a3. 

AfosnART,  village  à quelque  dis- 

• tapce  de  Dreux,  3ÇxV(,  76. 

A borigères  (les) ou Bédas.  Fàytz 

Bcn.Asi 

Abjù a. V(  M. ),  cicérone. de  JPage- 
vitle  à wwîseigne- 
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inents  qu'il  lui  donne  sur  les 
cercles,  les  usages,  et  la  gloire 
littéraire  et  scientifique  de  cette 
ville,  Vfll,  ao. 

Annir.s,  village  situé  dans  la  val- 
lée du  Queyras , X , 1 90. 

A usa  1.0*1,  moine  de  Montglonhê. 
Ruse  qu'il  emploie  poor  re- 
trouver les  reliques  de  saint 
Florent,  et  les  rapporter  dans 
son  monastère,  XXV,  4>6. 

Abcs  (le*)-  On  peut  les  diviser 
en.  quatre  classes  : abus  de 
pouvoir,  abus  de  l’esprit,  abns 
dans  les  professions,  alws  dans 
les  usages,  V,  et  mtuiv. 
Difficultés  que  l’on  rencontre 
lorsqu'on  veut  les  détruire, 
VI,  386.  *\1>us  que  l'on  auto- 
rise: la  mendicité,  388;  les 
courtisanes  en  plein  Vont , 
389  'r  travaux  pénibles  aux- 
quels son!  employées  les  fem- 
mes d’une  certaine  classe,  39a  ; 
les  revendeurs  encombrant  la 
voie  publique,  iUi<l.  ; l'appo- 
sition de  quelques  -affiches  in- 
convenantes, 093;  la  malpro- 
preté des  rues  à Paris, *3<)4- 

Accusation  (P),  qui  est  assez 
communément  un  cri  de  pro- 
scription et  de  mort,  ei  qui  ne 
se  renferme  que  dans  des  faits 
géuéraux;  devrait.* 'attacher  à 
rouverjd  l'accusé  est  vérita- 
lenuyit  coupable, "XIV,  336. 

Achaiid(M.),  officier  de  In  garde 
nationale  de  {Marseille , qui 
montra  beaucoup  de  fermeté 
dans  les  scènes  sanglantes  de 

«8t5,  IX*,  346. 

AdiARn(M.),  qui  forma  des  cris- 
taux* opaque^,  XXII,  4°°n 

AchaïiD,  évêque  de  Séez,  auteur 
de  plusieurs  écrits  ascétitiaes, 
XXV,  i58. 

ActnLLtK  (111e  d*),  où  les  Ama- 
zone» formèrent  un  établisse- 
ment, XIX,  i8t.*  ^ 


AchmeT  , marchand  arménien, 
qui  acheta  Aline  à Alger,  et  la 
revendit  en  Arménie,  XIII,  288. 

Achmet  - Pacha  , bey  d’Alger. 
Langage  insultant  qu'il  tint  à 
l’envoyé  d'Angleterre,  V,  334* 

Acteurs  {les),  y oyez  Comédiens. 

Acte»  , Rizontin , qui  deviut  pre- 
mier ministre  du  roi  de.Naples, 
et  favori  du  roi  Ferdinand  1er, 
XI,  ia5;  XIV,  557,  565. 

Ad.alonde,  fille  de  saint  Roitraric, 
XI,  338. 

Adalsinde,  femme  de  Vulfqade, 
XL,  43t. 

Adam,*  abbé  de  Saint-Denis.  Ma- 
nière dont  il  recouvre  une 
somme  considérable  que  lui 
devait  Bouchard  de  Montmo- 
rency, 11,233. 

Adam  , fabricant  de  meubles  re- 
nommé, li,  34îL 

Adam  {le  Père),  l’un  des  amis  de 
Voltaire j X,  44**  % 

Adam,  qùi  introduisit  de  grands 
perfectionnements  dans  la  fa- 
brication de  l'esprit-de-vin  , 
IX,  86.  . 

Adam  (les  frères),  seul ptcOVs  dis- 
tingués, nés  à Nancy,  X|,  3fg. 

Adam  (Edouard),  chimiste  célé- 
bré jiar  ses  travaux,  XIII,  200. 

Adam.  Caractère  de  ses  chansons. 

xvii,  34.  \ • 

Adam,  sculpteur  de  quelque  ta- 
lént,  né  à V ire  , ,XXV,  182. 

Adam(  maître),  poète  et  menui- 
sier de  Nevers,  XXVI,  364- 

Adam  Fitz-àdam,  écrivain  an- 
glais. Ce  qu'il  dit  du  cheval, 
III,  269.  . , 

Adams  ( Jolin*),,  l’un  des  fonda- 
teurs de  J a liberté  améritaine/ 
donne  au<  jeunes  élèves  de  l'é- 
cole militaire  des'  état#  de 
l’Union  une  définition  de  la 
véritable  gloire  des  armes, 

XIV,  546. 


. DES  MITJÉRkS.  5 


Aoamsos,  naturaliste,  né  à Aix, 

IX  ,-3o7- 

Adatcso^,  académicien qui traîna 
sa  vieillesse  dans  une  profonde 
misère,  XV,  53,^ 

AddIsok  , écrivain  moraliste  ob- 
servateur, 1 , 2^.  Pl.usantorie 
qu’il  fait  au  sujet,  de  rajuste- 
ment des  paniers,  III,  a 2.  Son 
éloge  de  la  propreté, 'IV,  157. 
Il  peint  les  effets  de-  l’imagi- 
nation, XV,  3o4- 
Adèle , perspnilage  du  Roman 
de  Cécile.  Voyez  I .a  muent. 
Adelf.h  (M.),  ancien' chambel- 
lan du  rt>i  de  Dauemarck,  pro- 
priétaire de  Gromelle,  où  il 
répandit  de  nombreux  bien- 
faits, et  qui  fut  pillé  pehdant 
• 'les  réactions  de  i8t5,  IX, 
aé3. 

Apelim  (saint),  évéqu#  de  Séez, 
et  de  plus  historien,  qui  a 
écrit  fa  vie  et  les  miracles  de 
sainte  Opportune,  sœur  d’un 
*des  prélats  auquel  il  succé- 
dait, XXV,  g4* 

A de  lime  ( M.  )*,  fabricant  de 
Rouen,  XIII,  1 8'4- 
Àôématvs,  moine,  X,  290. 
Adolphe  d'Angleterre  ( le  prin- 
ce ),  qni  assiégea  F.urnes  en 
*1793,  XII,  298.  -• 

Anocn  (J’},,  rivière  qui  traverse 
le  département  des  JLandes  , 
et  va  se  jeter  dans  la  mer  à 
Baronne,  VIII , 47-  Aspect 
riant  dés  campagnes  situées 
sur  ses  bonds  du  côté  du 
Béarn,  161. 

Apeamax,  nom  que  prit  lu  fils 
d'un  boucher  de  Marseille 
après  avoir  embrassé  l'isla- 
misme, et  sous  lequel  il  de- 
vint successivement  pacha  de 
Rhodes  et  grand  - amii^l  de 
l’empire  ottoman,  335. 
Admes,  empereur,  #<jui  fit  éle- 
ver un  ternpfe  à Antinous,  vé- 


•gna  par  la  justice  et  les  lois, 

• et  cultivait  tous  les  genres  de 
littérature  , IV,  278;  XIV,  81, 
4o8. 

Æxubanbus  bat  le  roi  Bituilu&, 

XXVI*  337. 

Æsopcs,  comédien  qui  laissa  en 
mourant  une  fprtuue  prodi- 
gieuse, III,  208. 

AkriX  , ancienne  position  qu’An- 
nlbnl  occupa  lorsqu’il  eut  pas- 
té'le  Rhône,  IX,  217. 

Affaire*.  Ce. que  l’on  entend  au- 
jourd’hui par  faire  des  affai- 
res, VU,  268/ 

Agamemno*  , roi  d’Argos,  attire 
sur.  son  camp  une  ' pesté  af- 
freuse par  le  refus  qu’il  fait 
üe  rendre  Chryséi à à son  père, 

xiv,  34. 

*Agar  (M.),  agronome  distingué, 

vin*  284.  • • ■ 

Agat  ( le  comte  d*),  ancien  in- 
tendant de  la  province  de 
Vermaridois , XII , 34-  , 

Agpe,  ville  du  département  de 
niéra'ult^  VI U,  462.  Maté- 
riaux qui  pnt  servi  à la  con- 
struction la  plupart  'de  ses 
bâtiments  et  de  ses  quais,' 463. 

AcrniccM,  noipr  que 'portait  pri- 
niitivement  7a  ville  de  Sens, 
XXVI,  488. 

Agis.  Aspect  de cctie  ville;  la 
promenade  des  Graviers,  VIII, 
260.  Celle  des  Ormeau^;  les 
édifices  publics,  261..  Les 
bains,  2B2.  Les  réunions  d’où 
sônt  Atclues  les  femmes*,  263. 
L’ancienne  cathédraledp  Saint- 
Ét  renne,  264.  L’église  collé- 
giale de  Saint-Caprnis , 265. 
La . salle  de  spectacle  , 266. 
Esprit-  de  «la  société  dite  le 
Cercle  des  amis  du  roif  267. 
Esquisse  morale  6t  politique 
de  plusieurs  de  ses  membres, 
a(À8.  Les  réunions  particuliè- 
res pour  toutes  les  classes# 


P A HL  K GÉ 
le*  r^s, 


« 

différente#  heures  de* 
ay3.  Fumeur  de*  Agénoi*  pur 
le  jeu  ; galanterie , dévotion , 
et  beauté  des  femmes  agénoi- 
«»•  • 74-  1 |ffe|  que  produisi- 
rent les  missions  dans  la  ville, 
ibid.  Les  confrérie^  des  jn'ni- 
teuis,  .*j5.  Service»  quelles 
rëndeot  aux  indigepl»,  276. 
Esprit  politique  de*  Agénois; 
leur  fidelité  à l'honneur  etdeur 
respect  pour  la  loi,  276:  In- 
différence de  la  jeunesse  «gé- 
noise pour  l’élude  des  scien- 
ces et  de  la  littérature,  277. 
Penchant  dés  habitants  pour 
la  satirë,  ibid.  LaSociélé  d’a- 
grrcultuce,  278*.  La  manofao 
nire  de  toiles  à voiles  créée  par 
M.  Gounon,  293:  Perspnna- 
ges  distingués  dont  s’hooore 
Agen , 3oo, 

Acéntus,  célèbrt  botaniste, ué. à 
Strasbourg,* XI)  270.;  • \ 
Agésilas  régarde  la  justice  com- 
me la  première  de  toutes  les 
vertus,  XIV,  i83.  ’ 

Acésiprn , personnage  qui  se  dit 
homme  de  lettres,  au  moyen 
de  l'esprit  qu'il  emprunte  d'au- 
tres écrivains , et  qu’il  débité  à 
tout  venant,  VI,  3ü5. 

Agis,  Spartiate  qui  tenta  djfr  ren- 
dre ’à  5a  patrie  l‘ égalité- qu’a- 
vaient établie  lés  lois  de  Ly- 
curgue y XIV,  43p. 

Agxikres,  commune  duDévauly, 
dont  le»  habitants  sont  insou- 
ciants et  peu  fidèle*  à Leurs 
promesses,  X,  a 81.  • 

AcrOnvF.h,  archevêque  de  Lyon, 
prend  parti  contre.  Loiiis-le- 
Débonnaire , fait  l’apologie  de 
la  révolte  des  Hls  dtice  prince, 
est  dépossédé  canoniquement 
nu*  concile  de  Thion\qlleÿ  re- 
monte sur  so A siège,  et  oh- 
9 rient,  après *sa  mort,  les  bon- 
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«leurs  de  U canonisation,  X , 

3jo. 

Afin sr lt  (.lafairrtlle  des),  com- 
posée du  père,  savent  juris- 
consulte, de  son  fils,  aussi  ju- 
risconsulte, et  de  ses  filles,  qui 
firent  d'assez  mauvais  vers, 
XXV,  fo6. 

Agrippa  ( Marcus.),  homtne  de 
ntiplnce  obscure,  mais  bon 
capitaine , et  «ail  fut  deux  fois 
consul,  X,  3 f8. 

Agrippa  ( Cornélius.),  XXIV,  1 85. 

AgrippirKj  tnère  de  Néron,  est 
tuée  par  ce  dernier,  XIV,  83. 

Agrippime,  dame  romaine,- fa- 
meuse par  la  'dissolution  de 
ses  mœurs,  XIV,  482. 

Ac.mrçiNF. , femme  dç  Gonde* 
baud,  roi- de  Bourgogne,  est 
précipitée  dans  le  Khônc  par 
les  ordre»  de  son  mari,  XXVI, 

446-  . 

Agrics  (Marcus).  Çn  de  ses  es- 
claves, soupçonné  d'un  crime, 
erf  fait  l’aveu  au  milieu  des 
* * tortures,  et  meurt  comme  s’il 
eût  été  véritablement  coupa- 
ble s XIV,  266. 

Aouksseau  (le chancelier  d’) pré- 
tend qu’un  juge  qui  n'est  pas 
un  modèle  de  probité  n’est  pas 
un  honnête  homme,  XIV,  3o5. 
Son  zèle  à défendre  les  liber- 
tés gallicanes,  XXVL,  270.  Sa 
noble  résistance  à Louis  XV , 
qui  finit  par  lui  rendée  Ses  fa- 
veurs après.l’ayoir  éprouvé  par 
de  fréqae/itesdis^rabes  ; exe'm- 
ples  qu’il  a laissés  aux  hommes 
d’état,  271. 

Aiciioldrk  (saint),  chef  da  l’ah” 
bnye*de  .Jumièges,  et  qui  eut 
•sous  sa  conduite  un  grand 
nombre  de  moines,  X| J1 , a 1 0. 

Alr.ftftt  (*Etienne#*) t membre- de 
l’Aradéjnie  française,  homme 
instruit,  poète  correct,  vcfeé* 
dans  l’étude  des  antiquités , 
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auteur  de  qbelques  écrits  poli-  Atx,  Perspective 
tiques,  et  l’un  de  ceux  qub, 
en  1787  ,.se  déclarèrent  eh  fa- 
vepr  des  protestants,  I, 


1 3? ;r  XXVI , 1 33."  * **’ 

Aigue-Perse.  La  source  appelée 
jadis  \a‘î'Qntaincemf)oin)iiriée  ; 
population  dé  cctteViJle,XXVI, 
3ao>.  * 

■Aigues-Môates,  ^ncjcn  port  ou^ 
saintLouis  t’embarqua.  IX, 95. 
Tour  qu*y  fit  élever  J’eripe- 
reùr  Constance  Chlore,  Ibid. 
Traitement  que  ses  habitants 
'firent  essuyer  à ,1a  garnison 
bourguignoiinedpht  ils  avaient 
eporgé  la  plus  grande  partie, 

Aigs-illette  (le- fort  de  1').,  en 
avant  de  Totîlon^  IX’,  386. 

Aiguillon,  renomme  pour  ses 
* vignobles,  VIII,  292. 

Aiguillon  (le  duc  tT  ),  çouvèr- 
neur  de  la  Bretagne.  S.t  con- 
duite' lors  de  lu  .descente  des 

% Anglais  à * Saint-Crest*,  'Xll, 
4i5.  Sa» vengeance  contre  La 
Chàlotais, qui  l'avait  raillé  dans 
cette  rencontre,  ^16!  * ' 

Aiul  Ain  (l’abbé),  porte,  et  lit— 

» técatèur  mont  albanais  , VIII, 

^47-  . 3#*  âV  • 

Aimé(M.),  conservateur  à l’é- 
cole d'artillerie  et  du  gepie  à 
Metz  * XI,  474*.'  * * 

Aimfrt  de  Sarlat,  troubadour, 
né  dans  le  Périgord,  4X,  20; 
XXVI,  a4l.  Singulier  défi  poé- 
. tique  au’i}  soutint  contre  Ar- 
nayld  Daniel,  en, présence  de 
Kicbartf  Cœur-de-Lion , ibid. 

Ain  (P),  dont  la 'source  est 'dans 
' le  Jtpa,  à deux  lieues  de  No- 

zeroy,  XI.,  8,  4°* 

Ainhouk,  village 'des  BasseS-Py- 
/énées,  VllI,  101.  Sites  pitto- 
resques que  l’on  découvre  de 
ses  hauteurs,  io5,  1 »6. 


de 


ni  cette 

ville  èt  ses  environs,  IX,  a8< 
Son  ovigjne^iliQi.  JtesJes 
monument*  antiques  qu'elle 
possède,  29a.  SgE. /ontaines 
publiques,  ao3.  ÉfiflEteL-Dipii: 

» la  prison;  régimèSmérH-ur de 
cçlte  maison,  294.  La  biblio— 
tbèquq  296.  ' Indépendance 
d’opinions  parmi  Içs  habitants 
d’Aix-;  leur  division  'politique, 
299.  Leur  attachement  an  ré- 

ÏÛUe  constitutionnel  ; leur  al- 
ure  tranquille  en  181 5,  3oo. 
Leur  caràt^ère  ,3o2r  La  socié- 
té des  Amis  «les  Lettres;  Té- 
cole  dé  droit  ; le  séminaire  ; 
situation  topographique  de  la 
ville,  3o3.  Les  diverses*  bran- 
ches de  smi  commerce  et  de 
son  industrie;  la  société  des 
AgathophBes,  3o4-  Curiosités 
que  l'on  remarque  chez,  plu- 
sieurs habitants,  Jo5.  Ancienne 
résidcnco  des  comtes  de  Pro- 
vence , 3o6.  .Prospérité  de 
Celte  contrée  sans  le  roi  Herté, 
ibid.  Hommes  ilia. «très  nés  à 
Aix  efd^ns  #nn  territoire,* 307. 
Le  barreau  de  cette  ville* , 3iO. 
Ajov  (Je  val  d’ ) , prés  Plom- 
bières ; promenades  qui  sc  font 
dans  c<? lieu. agréable  et  pitto- 
resque, lll,a37.  Instinct  chi- 
rurgical doht  sont  doués,  les 
habitants  de  ce.  vallon,  'ibid. 
Aspects  variés  que  présente  le 
site  de  ce  lieu;  sa  fertilité;  c ca- 
ractère de  ses  habitants,  XI; 
36i  , 363. 

AxiéEfi  - Apm^A,  fondateur  de 
l'empire  des  Abdalis,  XVIII, 
9«-  . 

' Alain,  Lillois  d’une  vaste  science, 
«et  (Joui  l’ou  n’a  que  quelques 
poésies  latines  assez  médiocres, 
AU,  278.  / . 

Alain.,  surnommé  ■ le  Grand  , 


* 

pr« ml  le  promit 

lldc  de  Rrctagne , XLf,  36fi. 
Ses  tentative»  pour  adoucir  le 
tort  de  la  ville  de  Nantes  , 

55J- 

Ai.Ain-IUavt-TnRSE,  duc  dt*  Bre- 
tagne, seconde  par  les  Anglais, 
chas-e  le|  Normands , mû  sfé- 
taiet^f^mparés  de  tout  le  du- 
cln  , XII,  366. 

A lait-Chartier,  fameux  par  set 
talents  littéraire# v XXv,  a54» 
Alais,  ville  «pii,  depuis  la  res- 
tauration, a été  pendant  quel- 
que* mois  le  théâtre  de  tristes 
événements,  IX.  199.  Esprit 
dé  jectc  qui  en  divin©  tys  ha- 
bitants; créatures  qu’un  comité 
formé  à.&raucaire.euj  soin  de 
se*  former  parmi  e»jx  , apo. 
Insurrection  que  l’un  avait 
complote'e  dans  la  garde  na- 
tionale, aol  j efforts  tenté* 
pour  comprimer  le*  exce^de 
ces  furieux,  - qui  se  portèrent 
chia  un  braVe  grenadier  que 
l'autorité  fit  mettre  en  prison, 
et  qui  aurait  été  égorgé  sans 
l'arrivée  d'uu  bataillon  suisse, 
• *aoa.  * 

Abaiia  , divinité 
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pier  U qualité  de  Albahe  (T),  peintre  distingué, 

X,38*.  • . • 

Albe  ( ie  baron  Former-  *d’  ) , 

• guerrier  distingué,  IX,  ^92.- 
Albe  (le  dufcd’),  après  avoir  fait 

périr  , de  côncerl  * avec  la 
ccrar  d’Espagne,  no  grand  nom- 
bre des  habitant*  dés  provin- 
ce* belgiques,  publie  une  am- 
nistie contepaut  des  articles  . 
dont  les  dispositions  tendaient 
à assouvir  cgmpN-teincnf  éa 
fureur,  XlV,  a 78. 

Alrera»(  M.  d’),  chef d'éscadron 
d'état -in|jor,  et  auteur  des 
Ephémérules  militaires  r IX,  ‘1 

• 155.  - 

Albépar,  l'un  .des4  princjpapxx 
personnages  du  pays  sijué-  en- 
tre le»  monts  Galphas  et  Gara- 
mantes,  XVI,  408.  *.  , 

^Ubermarlk  ( le 'général)  qui  fût 
tpit  prisonnier  À*  la  bataille -de 
Denain,  Xfl , 1 44-  * ’ 

Ali»  k ifr,  archiduc,  S'empare  dTls» 
ternie  agrès  un  jtiège  de  trois 
an*  et  78  jours,  HL,. ig. 

Aliieut,  dansent,  né  à Bor- 
deaux; VIII , 23! 

Alblrt  (le  général),  guerrietet^ 

1»  lue  par  son  tare  courâge  et 
son, patriotisme,  X,  a 5.4» 

jeunes  JiHes } XÎV,  37. 

Alaric,  roi  des  Visigoths.  Sa  mort 


laât/q)le»les 


KonhshilM  McrifiafcM  de  AîStnT*»  ( le  mari|àis  <T.\ , bair 
ieimes  filles.  de  France,  jadis  seigneur  du 

village  «le  Bouc,  IX,  3*4 


• termine  la  guerre  /|Ue  .Clovis 
lui  avait  déclarée  , XXVI  , 

44c.  • 

ALARt(le  docteur),  médecin  de 
NaVbonue , IX-,  379.  . 

Alach#,  ancienne  ville  qu(fut  le 
berceau  de  Valogncs,  XXV, 
367. 

Alava  (T),  province  d’Espagne 
dont*  la  population  se  com- 
pose en  grande  partie  de  Bas- 
<yin,.VJII,gS.  . 

Albanais  (le»)  trafiquent  de  trou- 
pes incfccnaires,^XlV,  1Q7. 


Albert  , littérateur,  secrétaire  de 
Charles  111,  ne  à Charmes,  XI, 
422.  • ‘ • 
Albi,  ville  fameuse jiar  le  con- 
cile qui  »’y  tint  en  iiy5,*et 
dont  tant  de  massacres  furent 
le„résultnt,  VIII,*  6.  lia  lourde 
8ainte-£érile  élevée  en  mé- 
moire de  M conversion  des 
Afhigeo^  , 7.  Curiosités  «pie 
renfermé  Albi  ; homme»  cé- 
lèbres qui  y sont  nés , .•  9 

Alriohac  (le*  dçux  générante)*, 
guerriers  diSlingUés,  IX  , 110. 
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Albin  estproclamé  empereur  par 
le*  légions  de  Bretagne,- el 
Lyon ')e  dédare  en  aa  fsfveur, 

X*,  3«>r>. 

Albion  (1rs  barons  d’-) , formant  la 
petite  monarchie  connue  sous 
le  nom  de  Dauphiné,  X,.f6. 

Ai.uIsson,  conseiller  délai,  Hom- 
me profond  dans  4a  science  des 
lois  municipales,  IXN  t3a. 

Albon  (4es  princes  d'),  aigrie  ns 
habitants  de  Lyon,  X,  \ vj. 

Al.  bon  (M.  Camille  d’)^  auteur 


*4  9 

Alcée  , poêle  lyrique  de  la  Grèce, 
XVII,  17. 

Alchimie  (C).  C’est  de  ses  com- 
. bina  isons  qu’est  né  le -secret 
de  la  poudre  à canon,  XXII, 
295.  . •'*  . • 

Alciat,  historien  romain,  XVIII, 

i3i.  * 

Alçob a/. a (l'abbaye  d’),  où.  les 
restes  d'Inès^dc  Castro  furent 
déposés  après  la  mort  de  son 
d*atsin,  XXVII,  28» . .... 


tenait' polhiijun  sur  l„  Hol-  Au>t«én,  peraoimanequi  exerça 

J»  /.  P...' VIII  tk  / Q un  barbare  trait nrrw-nt  mvura 


ÊU  iande  éf  la  Suisse , XUI,  £48 
Albret  (Jeanne  d**)  , *mère  de 
Henri  IV.  Maison  où  elle  mou- 
rut, et  qui  a été-convertie  en 
Vivoli  iF  hiver,  II,  ^oq;  XIV, 
48y.‘  * 

Albret  (*  Alain  d’ ) , qui  livra- 
Nantes  h>r^dc  la  Ligue,  XII, 
s79-  • . . 

Alii'h  (les)-  Leur  introduction 
au  Marais,  I,  ra8.  Leur  ua- 
ture,  I29.  Morceaux  inscrit* 
. sur  fehii  d'uue  élégante,  i,3o-' 
Préjudices  epusés  par  ces  al- 
bum à-plus  d’un  genre  d’entre- 
* prises,  Ij33.  Décisions  à pren- 
dre au  sujet  des  album,  134. 
Les  différentes  , sortes , d’a/- 
bum0  îGé.  (Jtigine  de  Y album 
connu  dans  les  salons,  168. 
Espèce  *Y album,  dû*  chiffon- 
nier sentimental , 171. 

Albin,  personnage  du  roman  de 
Cécile  , Écossais,  qui  fut  l’un 
des  premiers  membres  de  la  co- 
lonie de  Beauvoir,  fondée  par 
Anatole  de  Céspnê,  .sur  les 
riVc*  de  la  6usqnehanna.  11 
entraîné  le»  colons  dans  des 
e'xcursiops  oontrtf  les  tribus 
-Toisincs,  et  livre  à cès  dernières 
uq  codifiât  dont  le  réstdut  fut 
la  psiÿe  d'uaseuJ  Indien,  XXI V, 
3o7*  • 


un  barbare  traitement  envers 
l'infortune  Guutiraozin,  XIX, 
6a. 

Ai.domar  ou  Odomar,  chef  d’une 
* partie  de  la  Gaule,  dont  ôn 
nssnre  que  Pont-Audemer  tire 
son  nqm , XIII,  lüo: 

A^fman  (Louis-Augustinr)  au- 
teur un  Journal  hjstofiKjue  de 
■ l'Europe , X,  9$. 

Alfmbkiit  (’d*).  Son  opinion  sur 
l'hypocrisie,  J,  54-  Lieu  où  il 
demeurait  bi  Paris  % y II,  a47- 
Il  est  un  de  ceux  qui  ont  dé- 
couvert  l'identité  existant  cn- 
•>*  tre  la  tqor^le  des  individus  et 
celle  des  peuple*, "XK  V,  6. 

AlençoH,  XXII,  3f)7*  La  croix 
qtto  lns  missionnaires  y ont 
plantée,  XXV-,' io5.  L’hôtel  de 
la  préfecture,  to6.  La  biblio- 
thèque publique,  109.  Points 
de  vue  du  'côté  du  nord  que 
l’on  découvre  de  l'observa- 
toire i 111.  Introduction  de  la 
fabrication  d#  la  dentelle,  lia. 
L*égli>»« .Notre-Dame,  ii3.  La 
placé  qui  avoisine  cette  église, 
et  dans  là  pàrtie  la  plus  basse 
de  laquelle  se  trouve  une  mai- 
son que  l’otf  dit  avoir  été  ha- 
bitée par  licnrv  IV,  1 14.  Per- 
spectives du  côté  dé  l’est,  4 b5. 
L'hôtel  de  la  séhatorerie, 1 16. 
Principale!  manufactures  de 
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mousselines,  .117.  Le-  camp  de  la  peau,  IV,  137.  Héron- 
üu  roi;  ( hôpital  ; insalubrité  naissance  que  ldi  doivent  les 


«lu  quartier  Saint  - Lçonnrd  , 
118.  Lit  halle  nu,  blé  ; 0011- 
slructitm  d'une  sqlle  de  spec- 
tacle, 119.  Particularité»  sur 
l'origine  et  la  fondation  d'A- 
lençon, tao.  L’ancien ‘châ- 
teau, ibid.  Lieu  dqp  séances 
des  rribunnAx  ; personnage* 

3 ni  ont  habité,  le  palais  des 
ucs  d’Alençon,  1 1 1 . L’hôtcl- 
de-ville;  les  jn-otyenndes'  pu- 
b|iqùes,  133.  La  maison  de 
Ricétre,  is3.  I^e  college;  pay- 
sages et  campagnes  situés  au 
sud  de  la  ville,  134.  Person- 
nages célèbres  nés  â Alençon, 
/ia7.  \ 

Alexandre , roi  de  Macédoine. 
Flânerie  dont  il  fut  PoBjet  de 
la  part  de  ses  courtisans,  IV, 
a7o.*  Il  exerce  dps  cruautés 
inouïes  contre  Béiis,  çt  les 
habitant*  de.Tyr,  X|V,  169. 
Il  réduit  Persépolis  en  cendres, 
17.0.  * 

Alexandre?  III,  ^ape.,  "Son  pas- 
sage à Chartres,  en  11 63, 
XXVI,  117.  • 

i\ lf.x \mirk  VI,  pape,  profère  et 
récompense  lesdélateurs,  XIV, 

335..  * 

Alexandre  (M.),  baqquicr  do 
Rouen,  XIÜ,  i84-  *• 
Alexandre,  emperéhr  de  Russie. 
Sa  réponse  ïi  ceuX  nui  lui  de- 
mandaient fe  rétablissement 
du  trône  royal,  XXVI,  494. 
Aloarotti,  Pu u des  «mis  de  Vol- 
taire, X,  460 

Amiaaia  (P),  ville  tous. la  domi- 
nation des  Maures,  qui  fut 
assiégée  et  conquise.  Gom- 
* Mainte  sur  cet'  évènement , 

XIX,  339. 

Aubert  ( M»),  professeur  de  mé- 
decine à PH  Alel-Uicu,  III,  3 16. 
Sbu  ouvrag^-Aur  f<ç*  Maladies 


dames  pour  ses  sgiecès  dans  la 
guérison  de  ces  maladies,  160. 
Son  pays  natal,  IX,  36. 
Alibocr  , gouverneur  du  calife 
•Moti-Lillab.  Conseils  qu’il  lui 
dqi\ne  pour  edunaitre  les  cour- 
tisans, IV,  367. 

A line  Dubl'C,  jeune  Hile  (fui,  ayant 
été  prise  avec  soit  frère',  sur  un 
vaisseau  capturé  par  un  cor- 
saire qlgérien , fut  «vendue  et 
. emmegée  en  Arménie,  et  de  là 
passa  à Constantinople,  où  on 
la  présenta  au  sultan  qui,  ravi 
de  sa  beauté,* de  ses  grâces,  et 
d«  son  Uilcnt  comme  musi- 
• cienne , l’épousa  , parcequ’il 
avait  Vacheté  le  frère  do  ortie 
"jfcune  personne;  elle  devient 
sultane  et  prend  le  non»  Hc 
"Validé;  elle  a un  fih  qu’elle 
élève'  daqs  lé  Warem  ; détails 

au’ellc  donfie  elle-Çièm<^à  üne 
c ses  amies  sur  ses  destinées 
s)  étran  ges,  XIII,  a84  ct  utiv. 
Alix  , fille  du  sire  de  Neuville. 
Elle  fait  naître  un  tendre 
amour  dans  le  cwur  de  Béren- 
ger tic  Preslcs,  III,  139.  Stfs 
rendex-vous  avec  son  amant 
auprès  de  la  fontaine  tlé  Fres- 
nes , i3o.  EMè*  l’engage  à ne 
point  feutrer  du  château  de 
Neuvillq,  lorsqu'il  relient  de 
Fontainebleau,'  làa.  Sa 
ponse  à son  amant  lonràu'eHe 
était  à la  cour  du  duc  de  Bour- 
gogne, 1 3^.  .Elle  donne  l’é- 
chqppe  'à  Berenger^  vainqueur 
dan^  un  tournois,  1 43-  Elle 
• ldi  fait  serment  qu'cllo  n’ayr.t 
point  d'autre  épouX  que  lui, 
i45.  Ellé  se  retire  à lâhbeye 
dp  Maubuissoif  qprès  l'assassi- 
nat de  Bérenger,  et  y'  meurt 
quelques  iqois  après,  146. 
Alix,  hile  de  Guy  Thoma»^  duc 
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de  Bretagne,  épouse  Pierre  de 
Dreux,  XIL,  J67. 

Alix.,  nourrice  de  Mathilde,  fille 
«lu  çcigneur  d’Aufreville-les- 
Mdnts,  XIII, '61  et  suiv*' 

Allainval  (d’),iauteur  «le  .plu- 
sieurs comédies  très  gaiés , 
XXVI,  ma*.  * . 

Aplats,  village  où  Ton  prétend 
qu'a  été  planté  le  premier  mû* 

"*■>  lx>,434- 

Allard,  aétrice  qui  fit  les  délires 
de  l'Opéra  et  êellçs  du  marquis 
de  Rressac,  111,  6 1. 

AlleoRaix^  statuaire^qui  exécuta 
en  marbre  lé  tomlVau  de  M.  de 
Poiiiichtive,  que  l’un  voit  dans 
l’église  dVSaiiit-Picree  à Douai, 

XII,  17a.  • 

A llf.m Ai.* e (I*)  fut  sauvée  en  1 8 1 3, 

* gardes  trolipes  habituées  de- 
puis long-temps  aux  exercices 
militaires,  XIV,  200.  Ses  ha- 
bitants admirent  tout  C£  qu'ils 
nun«mt,  XVI,  166.  'Sacrifices 
qu’ils  ont  faits  à l'harmonie 
musicale,  XXII,  a63.-l.eur  in- 
dustrie n’a'  reçu  d’aïtord  que 
des.développeûiepts  bien  fai- 
bles, 3oi.  . . 

Ali.lmagsé,  village  situé  près 
Caen  ^ et  remarquable  par  des 
cartières  de  belles  pierres, 
*XV,  ,95 

Allf.^x,  maître  des  requêtes, 

• ifutédr  d’ùn  Précis  sur  f his- 
toire des  arts  et  des  institutions 
militaires  en  France  depuis  les 

Romainiy  XII,  342.  v 

Allery(Iq  famille  d’),  à laquelle 
appartint  pendant  long-temps 
le  vieux  château  féodal  dont 
011  voit  les  débris  à Lauuoy, 

. XII,  *86’.  è . 

Allier  (!’),  ri^ère  qui  traverse* 
les  plaine»,  rrantcs  et  fertiles 
de  la’Limagne,  XXVI  < 373. 

Alliot  ( les  médecins  ),  nés  à 
Bar-lc-Duc,  XIJ  444* 


Alloùville,  pétit  Village  de  Nor- 
mandie, remarquable  par  un 
chéoe  très  vieux,  dans  lequel 
Qir  a pratiqué  un  ermitage, 
XIII,  248. 

Almac.qe,  personnage  qui  par- 
tagea avec  Bizarre  le  comman- 
dement de  sôn  expédition)  au 
Pérou,  XIX,  63.  . . 

Almaxaciis  ( les  ).  Leur  grande 
multiplicité,  • I,  389.  Qaels 
aopt  ceux  le  hlus  en  vtfgue, 
3ga.  Celuî  de  Gotha,  3g3.  Ce- 
lui des  Muses,  3$4-  Lé  Caveau 
moderne,  ibid.  Recette  pour 
faire  nn  bon  et*bel  almanach, 

396; 

. AlmesÈches,  lieu  où  l’on  voyait 
un  monastère  dont  sainte' Qp- 
portuue  était  abbesse/ XX V, 
97-  j 

Alhes  ( les  Hautes- ).  Ln  chasse 
aux  vipères  dans  ces  monta- 
gnes, X,  173.  La  fête  d’un  vil- 
lage, i83.  Jeux  en  usage  par- 
mi les  j>ayffans  de  cfctle  .cen- 
trée, 186.  'Ü  céréniquie  d'un 
baptême,  190.  Les  fiançailles, 
!£7>  Croyance  des  villageois 
des.  Alpes  aux  sorciers,'  199. 
Valeur  des  propriétés  territo- 
riales du  département.  «Ica 
Hautes-Alpes,  ao5.  Caractère 
de  la  civilisation  dffri*  celte 
panie  de  la  France^  224*  Pa’ 
triolisme  de  se?habitauts,a25. 
Ils  rcpbossent  ep  i6p3  les 
troupes  du.  roi  Victor-Am^ 
dée,  qui  avaient  pénétré  ius- 
u’an  col  de  Cabre;  tll  défen- 
eçt,  sou»  'Charles  VII,  leur 
pays  contre  f invasion  de  I*é- 
tradger;  ils  se  ctargeol  de  ,",àr- 
derlesdéfilés  pendant  l’expédi- 
tion dé  François  ,1"  en  Italie; 
ils  conservent  libre  la  route 
par  laquelle  4<)>Ooo  Français, 
abandonnés  Sur  les  «yes  du 
M incio,  rentrèrent  dans  leur 
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patrie  en  1 8j  4 ■»  2 *6-  Bienfai- 
sance chrs  paysans  «les  Hrfgtes- 
Alpca;  exemples  de  cette  ver- 
tu , aa.7.  imérsnca  que  la 
plupart  des  villageois  necor- 
■dent  au  .commerce  sur  l'in- 
struction, a 34"  Etat  de  l'a- 
griculture dans  ce  départe- 

• ment,  a'4d-  Habitations  et  mi- 
sère des  laboureurs'  leur  cos- 
tume, 245.  Les  chèvre»  des 
Alpes;  caractère  des  habi- 
tants de  cette  contrée,  349* 
.Les  greniers  de.réserve  et  d'a- 
bondance , <170.  Améliora- 

•lions.  introduites  dans  l’agri- 
• culture,  371.  I.a  culture  des 

• vers  à soie  ; tes  anciennes 
Joutâmes  salées,  *373..  Le  ci- 
metière d'un  village  dans  ce 
pays^  I,  346.  Bespecl  des  ha- 
bitants pour  les  morts,  347.' 

AlpiiossKj  comte  de. Toulouse, 
offre  un  asile  ahx  Moût  alba- 
nais qui  voulaient  sc-soustrni- 
ne  à'Ia  prérogative 'monacale, 
di&uhoit  de  pté libation , VIII, 

3» fFs  ' • ' 

Ai^boxsf.  ( le*  «luc)^  frère  de  saint 
l<ouH-,  construit  la  nouvelle 
ville  d'KysseîS  VW,  354;  * 
Ali-Hossc  (\l.  d' ),  ancimi  préfet 
de  Nîmes,  qui. tenta  "de  s’op- 
* poser  ^ux  courses  de  taureaux 
pour  lesquelles  les  Nimoissout 
passionnés, *IX , ij5» 

Alphonse  II,  comte  de  Provence, 
ijfr,  3o(i.  • 

Alphokse,  roi  de  Naples,  adresse 
aux  évéques  de  son  royaume 
une  circulaire  pour  engager 
leg  prêtres  qui  auraient  des 
concubines,  à payer  l'impôt 
annuel  avaient  «^é  taxés  les 
autres  citoyens,  XIV,  5 fa. 
Acphonse  de  Portugal.  Juge- 
ment qu'il  'portait  des  flat- 
teurs, IV,  3‘7<a.- 

Alphonse,  duc  de  Biscaye,  sou- 
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lève  plusieurs  provinces  espa- 
gnoles eq  faveur  de  don  Pe- 
lage, exilé  depuis  long-temps, 
et*  dont  il  avait  épousé  la 
nièce,  XIX,  29a.  • . • 

Alimmh.a  (Julia),  dont  le  tom- 
beau est  célébré  en  Suisse, 

\W\410. 

Alsaoe  (I’).  Anciens  peuples  de 
cette  contrée;  lepr  portrait, 
leur, bravoure,  lepr  supersti- 

• tion , XI,  180.  l.’A Lad*  de- 
vient provincé  romaine;  vicis- 
situdes qu'elle  essuya  dépuis 
sa  conquête  ppr  Jules. César , 
181.  Elle  devint!  chrétienne  et 
se  trouve. affranchie  du  joug 
aies  Humains;  Attila  la  ravage; 
183.  bienfaits-  «lonf.  clic  est 
comblée  par  Chnrlrtnagne, 
183.  Elle  gémit  -sons  lé  joug 

• de  la  féodalité ;%rb6tc  700  ans 
au  pouvoir  de  l'Autriche;  dé- 
sastre* mi’ellc  essuya  de  In 
part  des  Bobgfdls;  sa  réunion 
à la  Soiiahc  ; damnation  des 
dasceqilartts  de  Ft/déric  de 
IfohenstaufFen,  184.  Nou- 
veaux ravages  qui  désolèrent 
cette  pVovince  lorsqu'^IIç  fai- 
sait partie  de  l'empire;  intro- 
duction pe  la  réfonAe^  dè.  la 
littérature  et  des  Icieqcej  ; 
l'Alsace  est  cédée  & la  Fratlbe, 
après  la  guerre  de  trente  ans, 
l85.  lnflffnCe  de  là.  domina- 
tion française  sur  la  prospérité 
de  cetlé  province,'  186.  Sa  di- 
vision en  hafite  et  basse  Al- 
sace, d'où  les  jésuites  furent 
expulsés,  187. . Introduction 

* du  commerçe  de  rnbannerie, 
19t.  Louis  XlV’exige  que  les 
habitants  de  la  plupart  des 
yillès  de  cfette  provinarf  ne'jpar- 
lent  que  français,  34/-*Gos- 
tume  alsacien',  177.  Caracfèrc 
«lés  anabaptistes  de  l'Alsace, 

384- 
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Alsace  (le  comte  il'),  constitu- 

tiohnel  léfé,  XI,  4*4- 

Ai.tkiruii.  Situation.  et  origine 
de  eettc  filles  incendie  à La 
suite  .duquel/,  tdle  fut  recon- 
struite et  reçut  le  nom  qu’elle 
porte  aujourd'hui,  XI,  190. 
Industrie  de  la  rubannerfe  éta- 
blie dans ’soq  voisinage,  sgi. 
Alt-Moîicool,  négociant  turc 
qui  dpnpa  à-  l’Erpiitc  une  lu- 
nette au  moyen  de  laquelle  on 
pouvait,  la  nuit  même,  voir  à 
travers  des  corps  opaquç*  , 111 , 

384.  , , 

Amalberoe,  première  femme  de 
Sigiftmpm) , roi  de  Bourgogne, 
XXVI,  448. 

AmXLrjp,  lé{fat  du  pape,  qui  j?n- 
couragcan  le  massacre  des  Al- 
bigeois, XX VI,  453.  * 
Amamv  (Sixtitius),  XXIV,  182. 
Amas»  (saiijt),:  évêqufe  de  Ton- 
nées, .établit  une  abbaye  de 
,bém*!irtins  aEInom.  <|ui,*<lr*- 
' puis  cette  époque,  fut  appelé 
oajnt-Amand,  XII,  21 3. 
Amastc»  , écrivain  qui  s’éat  oc- 
cupé de  «echerches  sur  la 
JWgbgup,  X^Vl,4aa. 
AMazoxfcsJles  J Bien  jlt*  si. fabu- 
leux que  l’existence  dç  leur 
constitution  politique,  XIX, 
J77,‘»  onçinê  et  durée  de  leur 
monarchie,  1 79;  eihmeoéqp  par 
les  Scythes , biles  les  égorgent , 
sf  .réfugient.,  a nx*  'qovirons 
du  mont  Caucase,  et  apppiént 
lettr  empire  .sur  jles  lois  iin- 
mualries ; rpraciere  de  leur 
chasteté,  180.  Après  plusieurs 
conquêtes,  elles  séparent  kur 
empire  en  trois  Voyfiutires';  dé- 
faite* par  Heboule  ’Théhain, 
elles  se  répandent  thfns  T Afri- 
que,, la  ravagent,  ét  sônj  bat- 
tues- de  nouveau  par  Thésée; 
elles  sb  retir^nT dans  ki  Thrabc 
où'ellés  forment  urt  établisse- 


a3‘ 

binent,  et,  vingt  ans  après  la 
prise  deTrpie,  leur  puissance 

• tuf  détruite,  1 81 . Lcui  «exploits 
dans  l'Afrique;  elles  fombtreot 
• la  ville  d’Kphèse*;  dansc*qMi 
leur  • était,  particulière  ; leur 
costume  ét  leur  armure,  182. 

Ambassadeurs  (lies).*  Importance 
pédantesquequesedéunenlles 
aspirants  à ce  titre  dfploma ti- 
que; ils  p ré  te  mien  r que  les 
raisons- ne'  manquent  jamais  h 
un  prince  habile  pour  excuser 
ses  parjures,  XIV,  i65.  At- 
trihutiofis  qne  le  pnblicistc 
Mabljr  Assigne  aux  ambassa- 
deurs, 166. 

AMnri-.T4| le  lieutenant-général), 
guerAer  célèbip,  VJ1I,  280. 

Aubert.  Beauté  de  ses  rue*  et 
industrie  de  ses  habitants,- 
dues  au-  zèle  de.  l'intendant 
Madur—  Dulac,.  XXVÎ,  Mb. 
Douceur  et  sociabilité  de  ses 
habitants , 32ft>- 

Ambition  (I*),  est  l’ennemie  la 
lus  irréconciliable  du  hou- 
eur  dfe  l'boiuine,  VI^.  178. 
Exçmfdc  à l’appui  de  cettf  vé- 
rité”, 179  %t  suit;.  Sacrifiée 
qu'elle  exigé  des  gens  de  toutes 
les  classes  qui  **y  laissent  en- 
traîner 4 VII,  267.  Exemples 
d’ambition  chez  plusieurs  pa- 

pes  , Krv,  4®-,  -, 

A mm.ej^n t ■ ( madame  d’ V con- 
vive de  madaïqe  Guillaume. 
Ses  manières  un  peu  trqp 
franches  sont  ennoblies  par 
uu  esprit  cultivé , une  belle 
auic,  et  un  noble  caractère, 

v,,g7. 

Auiui-RK  (M.  d ),  prototype  des 
bojntnes.  qui.  s’çstiment  bo.au- 
cou|)  eux-mêmes,  VH,  235» 

Atfiu.inéiKi:*  y«rsvigoeur  d’X  tré- 
sorier de- la  proVSn'«e‘duT)îiu- 
phiné;  voytz  la  I. banda. 
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Aftnotsc  (Chaînes  <T).  s’empare 
de  la  ville.de  Dôlc  el/la •détruit 
de  fond  en  coipble,  XI,  89; 
il  fait  essuyer  le  mçmc  sort  à 
Ve^oul,  159. 

Amboise  (Frapçoise  d’),  épouse 
de  Pierre  II,  duc  de  Bretagne, 
XII,  379. 

Amboise  f Bussi  d’),  personnage 

• qui  sè  distinguait  par  un  faste 
ae  simplicité,  XVI,  ig5. 

Amimusk  (le  cardinal  d’),  tninis- 

• tre  qui  s’est  distingué  par  #es 
talents  et  sa  probité  XXV, 

444  • * - . 

Amboise,  ville  remarquable  par 

• sa  position  pittoresque ir- 

régularité de  ses  instruc- 
tions, XXVI,  r34-  • . 

AmbeoVs  (les),  barbares  qui  fu- 
rent vaincus  par'Marius,  IX, 

• 291. 

Ame  (!’).  Le  dogme  de  son  ira- 
mortalité  se  retrouve  ^aos  pres- 
que toute'*  I es.  religion  s , XIV, 
34-  C’est  dans  l’isojement 
qn’cfle  apprend-  à»  connaître 
; foute  sa  puissance,  AV,  197. 
Amé  (Saint  ),  l’un  des  principaux 
seigneur»  de  la  • maison  de 
Soku-Boiparib,  XI,  338. 
Améuéf.  (M.),  ancien  sttfdat  qui, 
rendu  à la  vie  paisible,  se  li- 
vre h l’étude.  Détails  qu’il 
donne  à Pageville  sur.  le  com- 
merce de  Saintf Quentin  , Xll, 
• Il  et  su  tu.  • 

AMFifticdc  Peiguiîhan,  trouba- 
dour toulousain,  'VIII,  4^4- 
’Amerbach,  célèbre  typographe, 

' xxu,  374. 

Amkrcocr  (le  président  d’).  Son 
caractère;  il  donne  une  Fête 
dans  son  château  de*  Mont- 
ileury , XXlll , 1 54  et  spiv, 
AAiEncorn  ( [praline d'),  person- 
nage du  romanjleCécHe)  elle 
annoriée  à Cécile  qu’une  de 
leurs  cottipagnep  vient  de  pren- 


dre le  voile;  aversion  qu'elle 
manifeste  pour  le  cloître^ 
XXlll,  5i  ; demande  ce  quelle 
pense  de  son  oUctc,  5j.  Plaisir 
que'  lui  promç'U  visite  du 
frère  de  Cécile,1 1 6\  Elle  en- 
voie à cette  dernièrfe  l’his- 
toire d’Adiue,  f 1 3 ; cherche  à 
dissiper  le  chngrih  et  la  mé- 
lancolie de  Cécile,  en  l'enga- 
geant de.  déclarer  à son  père 
'elle  ne  veut  point  du  comte 
Montfort  pour  époitx  ; elle 
l'invite  à revenir  à ses  idées  de 
bonheur,  puisqu'elle,  en.  trou- 
vé- autour  d’elle  tons  les  élé- 
ments, 180.  Blâme  la  sévérité 
de  ses  .remarques  sur, les  at- 
tentions qu'Àlbert  avait  pour 
elle  à la  fête  donnée  par  son 
pètV»,  18  t.  Parje  de  l'empres- 
sement dont  Artatole  de  Cé- 
sauc  était  l'objet;  engâge’  de 
nouveau  Cécile  à Iwnnir  les 
pensées  tristes  auxquelles  elle 
se  laisse  aller,  i^a;.lui  révèle 
qu’elle  a entendu  son  entretien 
avec  Ànatdle, .entretien  qui  l'a 
oonhrniée  dans  scs  CQniectures 
sur  la  cause  dp  la  maladie  de 
sou»  a Rue,  377;  lni  reproche 
de  s’élre  laissé  trop*  abattre  par 
son  amour;  a8p;  lui  offre  scs 
secours  pour  le  coigl>at{rtyt6.; 
l’ avertit  de  se  mettre  «n  garde 
contre  son  découragement  , 
3oa  ; rapporte  Jes  parties  jle 
chasse  d’Albert,  et  annonce  À 
Cécile  la  mort  dé’lénr  ancienne 
amie  Adinc,  3*4-  Consolations 
. qu’elle  lui  donne  au  'sujet  de 
sa  chute,  XXÏV,  fr;  elle  pat  le 
de  sa  correspondant^  avec 
Albert',  parti  pour  Brest, et  des 
*réporfï»e$  équivoques  quelle 
fit  au  sujet  des  prétentions 
de  Montfort  à la  main  de  Cé- 
cile, i3o;  reproche  à oette 
tfernièrî»  de  f abandonner,  et 


Digitized  by  Google 


DES  MANIÈRES. 


lui  proteste  que  jamais  elle* 

• ne  seront  séparées,  |3 1 .(F oyez 
Cécile. de  .Cl en ortl,  le  côpite 
de  Montfort,  Charles  d’EpîvaJ, 

• madame  dé  Neuville.) 

Amkriqit'k  ( I*  ).  Manière  dont 

s’exécute  în  justice  criminelle 
dans  la  partie  septentrionale 
de  cette  contrée,  XIV,  376. 
La  liberté,  des  citoyens  n’y 
est  pas  à la  merci  d'im  officier' 
«h*justice,  307;  Les  Etats-Unis 
d'Amérique  ont  une  maisdirde 
punition  où  chaque  condamné 
est  ramené  à la  vertu  par  des 
exhortations  et  par  deyhabi- 
tude's  régénératrices, '^^Ven- 
geance que  l’Anfériquc  exerça 
envers  ses  conquérants,  XXII, 
3ia. 

Amvsii'ü  (d*),  auteur  d’un  écrit 
sur  lé  jeu,  V,  81  y 

Amikxs,  ville  de  Picardie,  dont 
les  constructions  sontrirrégu- 
lières,  XXVI,  90.  * ^ - 

Amio,  hic  qui  se  trouve  en  Anu- 
rique,» VI,  7a. 

Amioïa  , jenne  fille  que  la  tribu 
deb^pngaïs  donna  pourépouse 
an  chevalier  dé  Pafcpville,  VI, 
'73,  Elle  prodigue  des  Conso- 
lations à Ottaly  qui  s’était  ré- 
fugiée dans  sa  barque,  73.  Son 


fugiée  dans  sa  barque,  78.  Son 
portrait,  33g.  Facilité  avec  la- 

3uelle  ellç*)>rofitait  des  leçons 
C son  naji,  34  *•  Tendresse 
quelle  avait 'pour  lai,  34  a. 
Élfc  donne  le  joUr  à un  fils  que 
.bientôt  là  mort  lui  enfève,  343- 
Son  dévouemçnt  à son  époux, 
344*  EH**  meurt,  en  mettant 
une  Bile  an  monde,  des  suites 
d’urç^fruil  vénéneux  qp’elle 
savait  mangé,  346.  • • 

Amjot  (Clqrocnt),'  ancien  éehe- 
vin  de  Lyon  , X’,  343-* 
Amirault,  r«n  des  professeurs 
que  Diiplessjs-Motnay  appela 
à Sa u mur,  XXV,  4a<>. 


Amitié  (T).  Sea  diverses  défini- 
tions, Ir*3aa.  Se*  espèce*  dif- 
férentes ; exemple  de  chacAnc, 
3à3  et  suiv.  Caractère  de  l’a- 
mitié  qui  doit  exister  entre  un 
père  fl  ses  enfants,  368.  • 
Ammax,  médecin  dé  Harlem,  l’un 
de*  premiers  qui  teqtèreijt  des 
essais  . pour  Y éducation  ‘ . des 
sourds-muets,  II,  3go. 
Amnisties ( les). soh t presque  tou- 
jours un  moyeiC  d’assouvir 
la  cblère  de  celui  qui  les 
» prononce,  XIV,  a)8.  Exem- 
ples d^  ces  amnisties  hostiles, 
ibid. , eta 79.  L'amnistie  est  'pn 
pardon  général,  un  oubli  du 
passé,  381;. 

AMOtnttr  (la  soeur),  rclifcreu.se 
hospitalière  qui  Vcst  fait  re- 
marquer à D6lé  par  «es  tou- 
chantes vertus  et  Sa  modestie,  , 
M,gi. 

Amouhru  (Louis-Nicolas),  adju- 
dant du  génie  , nui  partagea  à 
Moscou  les  périls  et  la  gloire 
du  capitaine  d'artillerie  De- 
vaud, X|,  10b. 

Amour  (P)  de  soi  n’a*  rien  de 
commun  aveccet  odieux  égoïs- 
Irtc  qui  exclut  lef .plus  beaux 
sentiments  de  Vnumanité  , 
XIV,  i5.  Principe  de  la  mo- 
rale universelle,  jl  est  ce  sen- 
timent qui  ramène  sans  cesse 
l'homme  sur^ili-m'êroe,  16.  En 
France,  l'amour  semble  avoir 
été  imposé  par  la  naÇjirf  «u» 
hommes  supérieurs  comme 
• une  des  conditions  de  leur  su- 
périorité , XVI,.  tfi.‘  li  jouit 
aussi,  dans  ce  pays,  du  privi- 
lège* de  faire  naître  les  vertus, 
d’enflammer  le  courage-,  et  de 
fécopder  les  talents,  i*6id. 
Ampère  ( M.),  académicien  né^à 
Lÿon , X i£i  7. 

AWPitiox,  fils  de  PAtnasone  Aif- 
Ùope , XIX  , i83: . 
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A.mpi  w.  Etymologie  du  son  nom, 
X,  ago.  Ses  vignobles,  29  J. 

Amiusio  (Gérard  dej  qui  pos- 
sédai.! ville  d’Ampuis,  X,  290. 

Amit.ak.  chef  do  U tribu  des  O lo- 
in «cas,  VI,  35p. 

Amyot  (Jacques),  évêque  d' Au- 
xerre , liidiclènr  de  Plu- 
tarque, XXVI,  48°. 

Anacréon.  Caractère  3c  sps  poé- 
sies, XVII,  4-  Ses  chantons  ne 
sont  guèfré  'que  des  chansons 
de  table,  33. 

ÀNAXACoRF.cst  misoqprîaon  pour 
avoir  prétendu  qu’il  y avait  un 
(beu,  XY>  48: 

Ancklik  (le. torrent  d’),dont  on 
a projet»*  plusieurs  fois  de  faire 
délier  le*  eaux  pour  les  ame- 
ner dans  la  plaine  <feGap,.X, 
202.  y 

A*ceney-  fM.  d’),  notaire  des 
plus  considéré*  de  Paris  , II, 

348. 

•A  n c K net  ( M.  le  Prévost  d’ )»  an- 
cien, notaire.  Intérieur  (le  sa 
famille  le  jour  de  ça  fêta,  II, 

348- 

Anciens  (lé$).  Leur  empresse- 
ment à tout  exagérer,  les  vices 
et  les  vertus,  I,  53.  Leur  tolé- 
rance à l'égard  des  cultes  dif- 
férent^ dè  celui  qu’ils  profes- 
saient, XI V*  43.  ils  levaient 
• au  eu  rie  loi  qui  ne  portât  qfcel- 

3ue  empreinte  de  courage , 
e grandeur  et  de  patriotisme, 
• »53.  Citait  qn  droit  pour  eux 
de*  faire  .périr  après  la  bataille 
ceux  qui  avaient  été  vaincus,. 
S 84-  Chez  eux  la  eouquétc 
donhait  la  terre  et  les  habi- 
tants, 1 85.  L’édacatidn  <Je  la 
• . plupart  des  peuples  «anciens 
n’était  jamais  démentie,  43 1 . 

* AmcHuoi»  ( David  ),  apologiste  de 
Luther,  XI,  5t>6:. 

A ncillon  üosepk),  jurisconsulte 
* profond , XI 4 5eu. 


Andiinnr  (la  forêt  <T),  située 
dans  le  Bocage,  XXV,  i53..  1 
Andflaw  (le  comte ’d\),  col(Ael  • 
des  cuirassiers  d’Angoulêtfte , 
dont  le  régiment  laissa  des 
xouvenirs  flatteurs  parmi  les 
Montalhariai^,  VIH,  33$. 
Andellk  (J’  ),  rivière  qui  arrose 
les  vallons  de  Charleval,  XIII, 
80.  . . 

A^bELYS.(Jes)  , ville  qui  .doit  son 
origine  à uue  abbaye  de  Hiles 
établie  par'saintê  Cloti<jc  ; ac- 
tivité iiidqktrielle  de  Ybs  habi- 
tants, XIII,  46.  Leur  dévotion 
pour  sainte  Clotide;  pratique 
ridicule  et  inconvenante  qu’ils 
•observaient  en  l’honneur,  de 
ccftcsainle,  4"tL?urs  immer- 
sions annuelles  dans  la  fon- 
• taiue  de  Satptfc-Cloüde  ; culte 
superstitieux  rfu’ils  cèndeut  k 
saint  Main,' 48-  Maispn  qdè 
l’on  dit  avoir  0.é  liabitéê'par 
Thomas  Corneille,49-Ibiuimcs 
célèbres  nés  aux. And  ely  s,  5o. 
Andes  (les),  nom  que  portaient 
primitivement  les  lianitan^s  ac 
i’Anjpu  (coyes  Anjou.  ) • 

An  ni.  tu  (le  château  d’),  dont ilne 
reste  plus  que  des  ruines  , XI, 
279- 

Anmluy  ( les  coteaux. dr),  qui 
bo Aient  la  forêt  du  qpté  4de 

* Mohtyiorency  j-UI,  184.  * 
Andociie,  .l’un  aies  disciples  de 

saint  J’oly carpe  qnf  prêchèrent 
«le  christianisme  dans  la  Bour- 
gognrf,  XXVI  „44^.  • , • 

AnUré  (le  P.),  fameux  par  ses 
jeux.de. mots,  V,%3 11  et  sut v. 
André(  leP.),  avantageusement 
connu  dans  les  lettres -par  un 
Essai  nir  le  beau  , et  un  Zjtii- 
té  de  l'ilovlme , ~JÎH,  5 J l . _ 
André.  ( M:  ),*  philosophe  habi- 
tant la  maison  de  M.  (lç  Mé- 

* range , ÿl  v 3:0 . Plan  d’éduha- 
tion  'dont  il  est  rirfvçift'eur. 
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3a3.  Son  opinion  sur  la  supé- 
riorité du  dix-huitième  siècle, 
325/ .sur  le  théâtre,  3^6?  sur 
les  sots  dont  il  fait  l’élogcjus- 
rju  à ifircrrt  iiu  degré,  35o;  sur 
quelques  nlnis*  autorises  en 
France,  386  çt  mné.  Son  rafac- 
^e  striai*  VII,  i3..Cn  qu’il 
dit  de*  noirceurs,  45;«lr*  ii|»i- 
f.atrurs  cjs  tout  genre,  63  ; de 
l’excéllunce  delà  magistrature, 
<p  {thè  fiiiu  im;i h d’électeur, 
I3.1».  -Son  opinion.  sur  le  dis- 
cours de  W a IXe  r\re  I a (eve  mon  t 
à la  çAr^uption  des  moeurs, 
1^3.  Juge  ir.  eut  qu’il  porte  des 
dtfféi entes  iipinioipi  deseon- 
yjves  de  tiiadjui&de  Lorys  sur 
' 1 etdt  «<  tucl  des  tuteur*  , !()(), 
Ce  qu’il  dit,  fies  Voyages,  33o. 
AîtuiitessT , nipha$sai[leur , à 

. , Qasid/utqdary  ,.Vj|i , <{38. 
AanjtiECx  ( M.  ),  écViVain  jdcht  de 
waee,  do  Huesse-  pt  dy  ma- 
6ce>  I,  6;  XI,  72;XX,$, 
Aanftjk^.t,  graveurVelAbre,  né  h 
Bordeaux  . yJU,  a»  • • * 
Am^ieis^  (les),  \ i II ,1gp , des 
LianteT-Alpes,  qu)  eft  Arivi 
pendant  ccntjours  dfïjànron.s 
ou  soleil, -et  où  le  retour  de 
eet  astre  est  célélu-é  to.u» 
les  habitants,  dans  pne  soi  tu  i- 
Iiit|?  singulière  que  préside  le 
plais  âge,  X,  aî3.  * . ’* 
Aî«e-.Cli r ( r V,  t>t>uqgade  de.  la 
Mntonge,  XXVI,.aat. 

Aîiet,  bourg  /tîinarquahfé  p$r 
qn  ehrue.in  magniHqm*  que 
Dynri  II  fit  fgnslnûri  pour 
. Diane  do  Poitiers 79. 
Lhjei  i«  U tiiâtci»n  d’Anct 
deviennent  4ê  douaire  An  la 
ülfgdM  duc  de  MereaiUr  | 82. 
Le  dur.  ife  Vendôme  en  a in 
propriété  . S.,. 

AîctyTE,  .ihinute  tic  Luhirt , mie  à 

9pa,  II/,  234j 

A > k u k y 1 llY- l>/  - Mb> t$  .(iJ*  soi- 

Table  geséiiale,  t.  xxvii. 


• 

gneur  d’ ).  F oyez  1Uoi;l. 

4s<E  (T),  sculpteur  toulousain, 

vm,  434. 

Awc.EsiEs  (Julie  d’),  femme  cé- 
lèbre par  sa  beauté,  et  chez 
qui  sc  réunissaient  les  beaux- 
ésprit * du  temps,  .sa  gtiirlqndc, 

•Vil  ,‘24^.  * 

\ sgkvili.k { ■»  id.in»ed'),  amie  ije 
.fuidiitnedc  Cormtâ,  llly  169. 

Ax-eville  (d*),  vieil  encyclopé- 
diste. Sps  opinions  sur  les  dif- 
férentes classes  d’intrigants, 
V,  X2I. 

Affr.Er.s.  Pay-a^cs  pittoresques 
.qui  K environnent , XXV^  376. 
Âspeèl  intérieur  de  cette  vdle, 
377.‘  Elle  est  conquise  par  mu 
lieutenant deCésaç,  378.  VVxa- 
• lions  qu’j  -commet  J liftings, 
*38d.  Angers  prend  leararii  de 
lifl^uie,  384-  Celte  v dit-  ouvre 
ses  port  ci  à TJcnVi  tV  ; durant 
•les  guerres  de  laiPrund*,  ebe 
se  rend  aux  assiégeants^  les 
Vendéens  s’en  entp/irent*  *et  v 

. sont  bientôt  immolés,  385. 
Colonne  élc'Vée  eu  mi:nnjire 
dTsidore  Fret  t eau  cf  d’Agnès 
de  beaupryatf,  399..  La  #n- 
lbydralc,'4oi..  La  l)ibliot^e<jne 
ptiMitpo;  la  galrjâe  do  peih- 
lurc;  le  cabinet  d’histoire  n a- 
tu^Jle,  402.  Le  j.irjliii  bÂta- 
nique;  Jcs*  hospices  r l'acadé- 
mie dïqtiiutioD,  4o3,  Ancien 
manoir'  des  comtes,  d’  A"i  ou  j 
tbid.  Les  •prottrçnadys  pnbli- . 
q"<  s;  IViote.  des  .irts  et  rné- 
tiers  ; anciçns  ctâMisM-mtnfcs 
religietrx  que.  possédait  An- 
gers; amour  des  habitants  de 
cette  ville*  nour  l’indirstru?  él 

TeA  sciences ,,4<?4-  hommôs 

t;clvhres,  ^o5.  + - ♦ 

Asc.lais  ^Érs)k»  Prix  mi'TFs  atta- 
1 !i  I rai  t in, tir.  I 

Lcnrpe/û  hartt  à’se  fait  e côntre 
et  â^out  Vappurfér  àdeurpaysv 
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287*  Leur  goût  pour  1rs  let- 
tr^t  autographes,  II  v 8.  -Leur 
' admiration  exclusivfc  pour  les  , 
artistes,'  tes  productions  in- 
dustriel lo>  et  les  diverjftsç- 
ments  de  le/*r  pays,  27.  £oi»s 
qu’ils  port< ni  à réduoationdes 
chevaux,  III,  ^o.  Leur  supé- 
riorité dans  la  cupcalure  po- 
litique, IY,  lG6.  Guerre  .que 
leurs  jourualisiç*  oui  luscùtéc 
pÿur  maintenir,  Popiniou  riiez 
eux,  ic/3.  Non  succès  de  leurs 
boxeurs  à Paris,  *1  ç>5.  Sous 
Edouard  II,  lés  Anglais; font 
la  Conquête  de  Bayonne ^ et 
perçut  cette,  ville  bientôt 
après , VI II  , 88  Parallèle  en- 
tre le*  Français  et  les  Anglais, 
45*.  Incendie»,  pillages*,  mas- 
sacre»  dmu  ce»  derniers.  Vont 
jauleuA  «t  Toulon  en  >793,  IX, 
36&  et  suiv.  lUfprdanl  la  ba- 
taille des  Dunes,  XII , 3pq.  S’é- 
tabüsseut  à,.  Calai  » j 336.  En 
sefnt  chassie»,  33".  Sont  bat- 
tes à plusieurs  repVi»es  par  les 
flottilles  boukumaisc» , 346. 
vitrent  à -Dol  et  Vévacucnt 
Jendemain  , 35$.  Assiègent 
Vênnefm  i3,43>  3?3.^agnent 

la  bataille  d’AzinCourt , 377. 
Çombat  naval  soutien- 

ueht  çoutjre  les  Franr-jis  sur 
Ifsc^t es  de  Llretagms  3lfX  Ils 
sont  forcés  de  levçr*  le  siège 
qu’ils  avaient  mis  devant  Saint- 
JiSalo,  4u.  Bombardent  oette  , 
ville  à plusieurs  reprises,* tuais 
s^ns  suooès,  424-  Assiègent 
Rennes  et  sont  repolisses  par 
Duguesflin  * 44 4*  Jfc*VjMê»t 
Morlaix,' 4$8-  Désastres  nu  ils 
causèrent  à la  vîTlu  de  Lon- 
viecs,  X 111,114.  Barbarie  avçc 
laquelle  ils  traitèrent  .les  ha- 
bitants d’Uarllèur  eii  i4v5, 
50 Us  lienri  V,  JU  occu- 

pent ' la  lfavrc  sous  la  veine 


Elisabeth,  t*t  eu  «ont  repo.us- 
* té»  par  Iç  prince  île  Coudé  , 
*63  Us  bombardent  relie  ville 
en  1694  et  1759,, a6^.  Lej  A«- 

Flais  'ouï  le*  premiêri  seuti 
importance  de  la  responsabi- 
lité dot  ministres;  chez  eu*  le 
monarque  u tvst  que  le  premier 
piagislrat;  il  doit  diriger  sa 
conduite  d’après  les  lois,  XlV, 
l3o.  Leur  chambra  aies  rem- 
iituue^  pent  mettre  en  accp*v 
tioU  Ici  ministre»  et^tdu*  les 
fonctionnaires  publies,  j3a. 
Exemples  dé  probité  to%v  de 
hripfeo  foi  qu'il*  dbraüèren*  en 
différeines  occasions, *1 34-  Li- 
mite qu'ils  donnent  au  bien  et 
au  mal  que  les  natious  doiveftt 
se  fahe  dafts  la  guerre  et  dans 
la  paix,  137.  La  monarchie 
consthytmuHelle  dont  ils  «ont 
le»  foudarbûrs  compense  les 
maux  qu'ils  4ml  versas  sur  I Eu- 
rope, i4°-  LrtV  politique  \u 
strje't  dq$  esclaves,  Klt>.  wljus- 
tines  cruelles  que  leur  com- 
mettre l'euvitf  rpi’ils priaient 
aJeuri  rivaux,  iJÿ.TVfauvais 
traiieœcnU  cfu’ils'onl  fait  es- 
«uyet  auxprisonnîçrg  français,  - 
ib5.  Leur»  milices  locales, 
301».  Us  finit  la  gu epre  étant 
de  la. -déclarer,.  a 10.  Système 
de  gouvernement4,  qu’ils  adop- 
tèrent à l’égard,  des  catholi- 
ques d'Irlande,  I24.  Genife  de 
torturé  qu’ils  rup»ei:veut , a 68. 
Chez  eux , nuK  arrêt  d?  mort 
no  reçoit  tou  exécution  avant 
d’être  sapctiouW  par,  14  /ôi  , 
277. . La  liberté  «tes  citoyens 
n’est  p^s*  à la  *inerci  d’on  offi- 
cier de  justice, . 307.’  ilhoot 
% dei/x  jurys,donH’i*pronobce 
, si  le  prévenu  est  cpupable , et 
l'auUc;  s’il  y a motif  suffisant 
pour  f actuser;  le»  /«ré*  .spot 
nommes  par  le  shérif',  3og.  La 
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,U*to/d<&  citoyens  qbi  ont  les 
•qualités  requises  pour  êCre  ju- 
n£*  -est  affiehée,  afin  quB  <4»a- 
« euh  puisse-  s'assurer  que  le 
gouvcriienicnriie.tÀ'éepas  jlê* 
j ufés  de  circonstance,  Soq.  Iie 
.jury  fut  totalement  corrouipu 
sous Jes‘  règnes  de  .Charles  II 
#et  de  sou  Frère  Jacques  JI, 

3l  t.  Après*  Tes  pulsion  des 

• StQatRi,  fa  morale , bannie  lie 
toute*  kesihist'itutiuiis,  $çfait 

. 'réfugiée  , d a us  les  tribunaux  , 
3qx.  Publicité  que  lessAligfais 
donnent  nus  procédures,  ibid. 
Moyens  en  .q^e  |mnni  eux 
f pour  faMciier  fa  délivrance  des 
accusés';  seçours  slopt  on  Mes 
environné  lorsqu'ils  sonreopr 
datnpé*  , 3l3.  fàrartèrà  dés 
espions  et  des.  délateurs  que 
'Charles  II  proi qpsft , 333.  Les  , 
Anglais  ont  setils  connu  ’tdut 
le  nespecL  que  l'on  doit  à la 
•aintc.té  des  lois,  338.  Pègres 
. par  h4qtlelà  le|irA  colonies  du 
no^de  l' Amérique  arrivèrent 

* peu  P I»'H  » opérer  une  révo- 
lution; courage  que  les  colons  • 
et  ledr»  femmes  déployèrent 
dan*,  l’acte  de  lent-  affranchi*-  # 
ment,  457.  (leur  politique  tà 

1 égard  de  la- France  dilrapt  la 
révolution  d Ç ce  pays,  629.  . 
Leur  jalousie  politique  lorsque 
la  llQssie  faisait,  on  1 82 des 
Préparatifs  de  guerre  pour-al- 
ler sécourir  les  (5  reçu,  53 1. 
Description  de  'leurs  «prisons 
militaires,  dites  -pontons;  trai- 
. tetnents'barbare*  exercés  en- 
voi» .le*  prisonniers,*  53p*  et 
fttfiv.  Rasas  que  laç  Anglais 
- aÿsiffftent  à la  liberté,  XV, .‘43.  * 
Prétentions  ’arnliitii  use*  qu’ils 
. affictéy,  nt  d’près  la  bataille- de 
'Waledoft;  ils  bngtienf  l'hon- 
*•  ntnfr  de  donner  de*  feas  ètflit- 
polénn  .et  de  lé  tenir  sous  léur. 
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surveillance,  XVI , 4|9*',Us 
exigent  «le  Tippo-Saeb  la  ces- 
sion de  toute*  ses  provinces 
maritimes;  forment  contre* lui 
une  ligué  secrète;  éprouvent 
quelques  échecs,  XVin,*xVîj. 
Ils  le  défont  rntiôitmcnt,  xviij. 
Ltüpm  assassiner,  xix.  Traite- 
iqent  qu'ils  exercent  envoi-;*  le 
aouverain.  de  Mvznro,  fils  de 
celui  que  Hydér-'Al»  Vlétrèsia , 
g5.  Conditions  qu  jis  proposé?, 
rent-  au  sultan  Tippb,  'ibid. 
Dj-veluppiVncnl  s successifs  et 
rapides  qu’ils  oui  donnés  à 
leur’  indn.strié  , 3ÉXI1  ,*  ’3o3. 

. C’est  à leur  liberté'  politique 
Mpi’ils^  sont  redevables  de  leur 
puissance  industrielle  of  com- 
merciale,, 3o6.  -faoonvenients 
nés  de  feurs  avantage , tbirf. 
Perfectîonneiçont  qu’ils. don- 
nèrent à rimprcslion  sur  toile, 
368.  Us  ont  dérobé  à la^Vu'uee 
. la  plhpaçj  du  sevdétuniverles, 
Vf  lui  et^  fout  payer  b»èn  cher 
la  réimportation  ,a3yd.  Ua  sont 
pesté*  long-temps  dans  la  pos- 
session de  fournir  à l’Europe 
'tous  les  instruments  d’optique 
ét  dç  marine  dans  lesquels  en- 
trait 4e  fiiut-ylasiy  38o.*Ba  s'é- 
taient réservé  le  sceveC’cht  pla- 
qué, 383.  Ils  avalent  celui*  de 
fabriquer  dééligee  de  bbttes, 
388.  lia.  possèdent  «fn  mode 
de  tannerie.' qu’ils  ont  trouve 
ciiCï,le»  ladieus,  3f|0.  Leurs 
efforts  paur  introduire  et'fixèr 

tarm»  eu»  l’art  de  pjrépauer  le 
0,  393.  Leur  supériorité  ino- 
• 'ment anée  sur  'les  Français 
dans  l’art  dfrl’IiorJogvçie,-^:^. 
Dans  l’orfèvrerie , 439-  -Leur 
compagnie  dés  Indes  forme  le 
projet  de  «emparer  de  l:flé- 
du-Frbhoç,  et  Iwr^/qi verse- 
ment encourage  oe  dessein , 
4^0-  11*  •ccupent  et  perdent 
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fourni -tour  fileSaivre-Hélcqe, 
et  en  demeurent  enfin  poA«a- 
séHM , 451 . S’einpn relit  du  r^p. 
4c  Bopqe^tp^nnctf  et  >&en 
font  Assurer  là  possession , 
45a.  Restitutions  qu'ils  impo- 
sèrent. à lu  France;  conces- 
sions qu'ils  lui  tirent,  H* 
s’emparent  de  l'Ile-de-France 
et  lui  imposent  des  taxes  ac- 
cablantes, 456.  Cruauté^  de 
toute  espèce  ob'ils  oht  exer- 
cée# dans  le#  ilçs;  463.  Causes 

3 tri  concoururent  «luzeu*  au 
éyeloppeinenf  rapide  du  ro- 
ritan,  XaIII,  i4-  (îarartère  de 
leurs  productions  d^#is  ce 
genre,  \J>.  fis  bombardent 
Dieppe  eu  1694#  XXV,  %$. 
aftfAiaîal  Lisieux  ep  F41?» 
53. 5e  rendeut  Inaiècs  de  Vire, 
llfô.  Avantages  qd’irs  tirerem 
en  l j6a  de  la  Station  de  la  btfie 
de  Cûlleville,  à 09  IU  brûlent 
Cherbourg  eq  «296,  286.  En 
•ont  chassés  en  i45o,  287. 
Occupent  Avrancnes , 3*9. 

Assiègent,  rnaià  sans/uccès , 
le  mont  Sofi)t-Micb£ , $27.  As- 
siègent Romor^ntin  eh  i356, 
«mis  la  conduite  du  prince  do 
Galles  , XXVI , 55.  Leurdo- 
‘inination  sur  le  Poitou,  l<>5. 
Us  sdnt  bîittus  à Taillebourg, 
ao3.  Leur  domination  sur  la 
ville  d'Angouléraé^aa^^  dans 
U Limousin,  260.  Ils  brûlent 
une  pAftie  d'Antim  en  1379, 
4x>.  Parcourent  eu  dévastent 
la  Bourgogne,  rpi'ils  sont  for- 
tes de  quitter  bsCntût,  456. 
Aüolks  CuWtooi  ( \T.  ),  citoyen 
estimé  de  Mars-vil^,  qui  fut 
• Ssassiné  dans  les  scènes  hor- 
ribles de  att<  5,  IX,  344*  * 

Amclrt,  botV(’ade  du  pays  bas- 
que, aux  Environs  dcLiquclle 
ou  va  prendre  des  bains  de 


mer  d<itVi  des  trous  do  h»chçr.«r 
qu'on  appelle  bains  J amour, 

VIII.  hm). 

A aco,  armateur  «lieppois , qui 
'couvrait  les  mers  tisses  >ais- 

• seaux  marchands  , envoyait 
des  escadres  , armées  à*  scs 
frais,  pour  chàl^tr  les  nais  qui 
insultaient  son  pavillon,  et  qoj 

. traitait  d’égal  à égql  leurs 
ambassadeurs.  MagnitjCertce 
avec  laquelle  il  reçut  et  traha 
François  I",  lorsque  «ce  prince 
vin»  à Dieppe,'  XXV,  17. 

Axoori  kuF..  Sa  sitUatiob,  X$JPI, 
226.  Cette  ville  fut  possédée 
SiM-x-essivcineift  par  les  Ro- 
mains, lés  Viéigoths,  les  Noc- 
>m.ii|ds.  la  c Qifron  ne-de  Fratice, 
les  Anglais  , 'et  retomba  au 
pouvoir  «le *la‘  Franco*  Fran- 
çais l*r  eh  ht  cadeau  à sa  mèrt*  ; 

• Climat  et  fertilifé^de  PAngou-  * 
mois,  207;  Ses  ’mqios  de  fer  et 
(Fantimuine;  phpulaÜon  d'An- 
gouleine  ; .'sou  iqduçfrto;  SOQ 
uucieiv  non»;' son  aspect  inté- 
rieur, 228.  L'a  cathédrale,  Ta 
bibliothèque  le  jardin  bo- 
tanique,'22g,  * 

Afr.iuiro(  y.)  ,ttbrieii»ilBnèt>, 
Xiu,  iA. 

A x. ni  va  ni t ( les  ).  Leur  ea^afc-’ 
1ère  féroce',  XVI , 4*a4-  *. 
Ant.no> vk*( J’^ , rivière  sur  la- 
quelle est  située  la  prftite  ville 
de  Saint-Loup,  XI,  f6’4-  EHe 
baigue  aiusila  villç-de  Plom- 
bières,  34^N  » • 

A>ia\e,  vilL*  rentnr  qualité  par  la 
* fertilité  des  montagnes  qui 
lYnvjroimcut , ’ct  par  ùu  nn- 
eien  çoowitt  de  tpéncdÿittns 
•A  9e  trouve  -maintenant  .une 
btMte  tilaturc,  fX,  i38.  * , 
AataiiE,  village  important  par 
I ecptoqation  de*1  giiuès  de' 

riiarhon  qu’on  y a ‘ouvertes 

*.  • 
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'Bsç,*  maTi  tnts.  ai 

«uraüou  Maximilien  d'Autri- 
che; mais  hieiitèt  Charles  VII! 
demande  cl  obtient  la  n)ain  de 
la  duchesse , cl  celle  union  as- 
sure â la  F rature  la  conserva- 
tion delà  Hrutagiu- , XII,  38a, 

A la  mort  de  Charles  VIII, 
elle  Éxnuc  le*  duc  d'Orléans, 
3<$3;  elle  meurt  à Moi»,  jeune 
encore,  384.  Uegrets  qu»  rac- 
compagnèrent à sa  mort,  XlV, 

*4*î  : * .,  * 

AantE  (m»).  ancien  commissaire 
des  guerre-*,  l'on  des  citoyens 
et  de.«t-ljftérnffcurs -les  plus  re- 
cômranudables,*  XIII,  i^aS. 
Aî«*to  (M),  poète  ai  ma  Me  de 
Carpenlras , à qui  celle  ville 
.doit  la  conservation  de  sa>bi- 
L1k>i1m  <juçs  IX,  ^57.  *'  . 

AjskvCwk  , auteur  d'opéras*c<*-  . 

roupies,  XXI,  xj.  ^ •* 

Aalfci.MK  / saint )*  introduit  à 
Lyon  la  l'ctb  île  la  Conception 
inuhaçtdée,  X,-3i3.  • 
Aui+Ujc^M..),  peintre  distingué. 

$on  Mhloau  $ Annule  ' XXII, 

. 37;  celui  du.  Cai\üAal  de  Ri - 
clirlitu  jbrcseutàHt  fv'PouMtn 
à •Louis  XIII  ; 47** 


depuis  trente  à quarante  ans, 

X1I,|54. 

A-ttssorç  , libraire  distingué  par 
sas  connaissance»  eu  littéra- 
ture. V^,  iôa.  %.t 

Am sv  ( Mf  Lpohnudt»  d’ ),  trii- 
eu»  des  AlitiijuitA  anqlo- 
norniandes  de  Ducarel,  XX V, 

^ . ' • 

A>Jt>c  ( f ).  Scs  premiers  habi- 
tants appelés  Andes;  domina- 
tion des  II  cnn  ain  s dans  cette 
nrçvince  qu’ils  civilisent^XXV, 

3 7».  lies  Aude»  échappcqt  à 
*1a  tyrannie  de  ces . derniers, 
ibid.  ( )doa«re  s'empare  à deux 
. répriao  différentes  de  KAn- 
jon / qui ^ lai&é  à CloVis,.  est 
réuni. ait  royaume  d'Oidtiansf 
ilivisioiiÿ«^ii  comté  d Anjoi/pnr 
Charle$-le-Chauve,  2çq,  Trou- 
bles/qui  le  dqsplèrent,  ibid.  Il 
passe  sous  I&  domination  des 
, prmee**  d'Angleterre^  il  • est 
cédé  X.  Charles  de.  Pt^Vébce 
par • L^uiS  XI,  qui  en  redevient 
•lé  m.iitrp,  383*  (^  Itu  prpvince 
•est. en  proie  aux  guerres  reli- 
gieuses ; elle  àtukrasse  lé  parti 
«lu  Ka  Ligne,  384* 

Amjiun  (Jean  d’3,  ancjfcn  ééhe-  * Astiioine  (M-),  baron  de  Saùu- 
viu  deTyon,  X , 343.  Joseph,  l'un  des  Marseillais 

A&ot  ( M.  Cyprien),  littérateur  dont  fa  fortune  s’est  çouservéu 
distingué,  XII,  68,.  ' • pendant  * la  rovoltitiet^,*  IX, 


- £ 

Axxapks,  village  «le  la  Flaodi 
française,  Xll,  *85.  , * • 

* AxNf , /çniinc  *;iii  régna. quelque 
t<  irtps  sur  le  Dauphiné,  et  én 
fil  passer  la  souveraineté  dans 
In  nrtiison  de  La  Touprdu-P.in, 
X,  iu5.  • ; . • 

A>M£\  d'Autriche;  épouse  .do* 
Louis  XIII,  visite  J’urim!a|;e 
de  Moorftb^nu^potfr  obtenir 
. uf»  terthe.à*sa  stérilité,  ,V1|K 
•acp.,  * * 

Asnr.iTe  IVctagite , d«»nt  plusieurs 
compétiteurs  briguaient  Ja 
, main  f épouse  d’àbord  par  pro- 


p»1 

t 36o. 

AtrnrEnfld  capd’l;  situé ii  queb. 
.que,  distance  ’dc  Dieppe 4 et 
que  Vin  double  én  se  rendant 
à Moniteur,  XXV,  44.  * 

ArfHJHfc*M,  fameux  navigateur 
del'antiquité , K,3a8.* 

AltTiOCtfB  (l'Oe  d'  ),  sûr  les  cèles 
dé  lg  Sardaigne.  Traitements 
qu'elle  essuyait  de  la  jmrt  des 
fcorsairo»  algériens  ad5*. 

AjiTiOPfe  , Amazone,  XIX  178. 

AxTipuop,*  qui  fut. rais  à raurf 
par  le»  tyrans  d'Athènes,  XlV,4 
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4*«0*IN,'  «lauseur  réfplirt  «é  à 
fionlcaitx,  Vlll,  * 9 

Aktusin.  empereur,’  qni  végna 
par  la'  justice  et  leli  loik  et 
#mh  un  esprit  1res  cultivé, 

;XlVf  8.  - 

Artomsk,  qui , an  moment  de 
la  disgrqfie  de  B«  l liai  ne.  son 
Q|)oin , te  réfugia  dans  la  fond 
delà  ’l'hrace,  avec  Endoxe  sa 
flHq,  XVjiL  «4v.  M*  - 
Axtqrpil-  village  limitrophe  du 
départèment  du  Doubs,*  Kl, 

#«•*  «'■ . ; 

Au  vins,.  val li*  indbsteieUsr  qui 

devint  la  banque  de  commerce 
«lu  continrtat  ol  l'entrepôt  de 

• 'toutes  le»  production*  du 

<»k>be,  XXII*  a{)2.  • 

Aurrtf  8 , l’uu  «les  chefs  ‘delà  ca- 
bale qdf  fit  rtapurif  nbcAfte, 
II,  lao.  Reproche  vprtl'Tjii 
*•  • adressa  d'affnflflir  dafts  Fes- 
# prit  de  la  jeunesse  le  respect 
des  ftiéux  et  deS  «lois,  XIV, 
4t>6rs*  ‘ j 

&V7.1X,  village  sltuü.  sur  les  hau- 
teucaqbt  douiiiiè»4'Kivnr.  As* 
Pfct  ^ue  prédot^  son  ffcrri-  . 
tu(reyh  i^i  XIU  to3.Pro*-. 
prrfft^  qu’IÎ,  ÀoiC  à la  dccou- 

* 'verte  *eL  à l'exploitation-  «les 

* ^ lipniljéi»,  id4.‘Ueuf>1hisenieut 

• des.houillè/es , 109.  Pqscrip- 
rt'ign’dc.  J'iÿtijricur.  «le  « es  mi- 

, 'ne^,  1 xi.  . * .*  * * 

lootfjlé  marquis  d’L  «pii  (*ul- 
w tiva  les  lettrés  et  les  arts  avec 

, siscpès,  et  fçs  cncQprÿgmt  Je 
• Joui  Jcs'iqAyf'o*»  que  lui  «ion- 
pliait  sa  fortqne , XII , 1 oo," 
Aursr  (de  général  d‘)f  fils  du 
pçécé«lunt,  guerrief «Ustsngué, 
qui  péril  âur  Pécha  ta  ml,  jHI, 
180.  ? • . 

A sac  u,  ville  «le  I.l 'Lorraine , au- 
dessous  rWlaqueNe  sort  la  ri- 
.vière  de  la  >foselle?  XI,  468 
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.\i*H?UU{R  (la  famille  bnroniale 
d‘),  admise  aux  « lais- du  Lan- 
gu«h>e , 1X\  97:  ~ i • • 

Aria.t>.s.  peintre  de  t’omnpqté  , 
X*4I,  68.  . ' f . , ^ 

Ariius,  magistrat  romain  qui  fit 
’»  .exécuter  des  tr.iv.xux  publics  à 
CVcnoble,  X , 761*  • 

Avafa  nK  MASuF.viu^rrrK4(  d’) , 
célèbre  liy(lr«»gVaphè>  né  au 
Havre,  XIII,  276. 

ArnF.viLLt:  (le  barou  d' V,* gentil- 
h oui  nu*  du  Bigurre.  Sou^^Uo- 
sanae  des  otage*  et  des  kia- 
pière*  de  Pans  devient  pour 
Jui  une  source  de  contrariétés 
•vet  de  défloppohrirprantii  eonti- 
* nu«J*  ;'par  édité  ignorance  Vo- 
lontaire.* il  manque  nltwieurs 
'dîners,  plu<urtirj  affaires^  et 

* plusieurs  parties*-  Je  plaisir, 

IV  , 817  et  sulv.  Se*  préjugés 
en  faveur  de*  'ancien*  KMKgéX, 
des  oticicnnes  institutions,  lui 
fo.nt  oublier  tout  ce  qui  s'est 
paS«é*«lepuis  *i788,‘eriui  funi 
commettra  des  bévues,  des 

v méprise»*  sang  nombre  , .^4 8 
ef  suw.  f • t 

Art'Lfct:  peut  élrcregaidé  comme 

• l’un  «les  premiers  fruhaoclers 
latiiiSj  XX Ml,  ip. 

Aqvulu  Skvkjia,  vitale  qu^  de- 
vint l’épouse  d'iiéliogabale  ,* 

XIX,  7- 

Avns^  les}*.  Chez  enx,  le  sa- 
(f&rdoeç^  Apanage  «le.  la  vieil- 
lesse, <:tait  U récotqpepÿc  de- 
là vertu,  et  ne  dpnHait  aucifn 
• privilège, XIV,  67.  * f% 

AtUoô(  >L  ) % membre  dp  bureau 

- dtldbngitmles,  XXjl,  4^4*.  • 

AnAMCr*  , «llr '«hi%(h:pàr| cillent  de 
. tW. 

A nnwKN,  général,  romain  sou* 
les  ordreS  duquel  les  4lle- 
. maïuU  s’eiTqiarèreiTt  dé  Lyon, 
X,'»Ô7.  < / 1 

AnMirléftK,  l’urtc  des  ttrufs  de 


»Û  MATIÈRES. 


*3 


(&»vi«  qui  préparèRent  dans  la 
üaulr  le  «triompha  du  obrisHa- 

• n^suie , XIV,  4B4-  t 

AnaoirAM  , çéiéhre.profeaaetû-  de 

• mathématique*  à i&ra-hourg, 
XI,  a6o,  fjy.  , 

Aiuuiit.  #a  position,  XI, 5i.  fer- 
. tilitc  de  ses  coteaux  , 53. 

Hommes  «débris  dont  Cette 
Ville,  s topo re,  56.  Vexations 
.et  viuleuce#  exercées  contré 
les  h.ibttaut*  durant  la  réac- 
tion de  1 8*5 ,58.  '■ 

Annotas  ( le  chevalier  d’ V,  pfcrar 
file  intangible,  H,  76. 
Anaoiste  ( M.  d’ ),  ancièp  conseil- 
ler an  parlement,  IV,3a3." 

A naos  f,  «eÂiqpik'peif  renrtar- 
Iptahle  dq  pays. basque, -VIII, 

l4»-  / \ • ‘ • 

A|iBHi6‘>F»rV  villqgç  d’ort  l«a  dé- 
.couvre  la  satte  plaine  autrefois 

• . cou  nue  squS  la  nom  i\**Man- 

née  de  Lille,  XIL,  aa4- 
A iu:,  À quelque  distance  de  $a- 
. , lins  ,*  et  où  JinuT  remarque  ûbe 
belle  saline  construire  en  1 7^, 
. * , 
AfibASiU  KS^commuiM:  pcureinar- 
iquahle  du  pays  basque,  Viil, 

.*4*.  , ; 

A «cas^ prototype  de  ceg  ministres 
sans  moyens,  sans  t«lleitf , qui 
p*ytyt.potir  ajqiurtjyc  leur  dis- 
tnimdqtiou,  leur  intrigue,- la 
. ^ervtliÏA  jïe'  leurs  protégés,  et 
• sa  trouvent  supplantés  par  ces 
espions-  ijomohqwes  <|i|i  s’iij- 
. vuiueAt  d«rt  le  qabiifet  paf  la 
porte  du  huiuloir,  XY/a8u.‘ 
AncxsK^lA  livre),  ofatoriçu,  au- 
teur d’uueJmtoire  il«  La'Iki- 
cBelle,  XXVJ^  tç5ï  m • 

A ne  il  .\ta  i:a  un  (des),  seignedrs  du 
botorltonuais,  XXTfc  356. 
AuQ}t\MiiU  LT  DK  PfetMORB  (M.), 
ancien  paopi  iétniie  du  ebâtaAii 
tleilosiiy,  Xîll , 

Ahciil®,  Vrflttgc  retuarquriblepar 


de  ladies  papeteries  , XI*  $77. 

Amis  (le  chevalier  d*),  parleur 
ridicule,  H-,  ?4!)-  *"*. 

Ane  13  (dwidame  d*),  personnage 
cité-,  III,* i 68. 

4n<-n,  sculpteur  toulousain,  VIII, 

*4a®'  • . . r 

Xwja  m:n-AuBK,  Aillé  de  Ch*ra- 
• pagne,  théâtre  de  In  valeur 
française  en  |8» 4,  XXVI,  Ag6. 

Anton  ru  ( la  nabdbie  d*  ),  dont 
l'Angleterre  sb  réseau  la  po*n 
Murion,  X\ll,  |53.  • * 

Anr>*vr>x(la  coduviiaud*  ),  située 
à 'quelque  dhtatice  dp  Moht-  | 
feaint-Mieheh  XXV,  3*4.  * - <\ 

AiuiikA  (MM..)|  k rigueur*  de 
HaUt^at^  XXVI*  aa. 

AnKMBrttr.  (la  prince  £rijp».d"), 
fmi  des  régissfcurç  des  boud- 
fére*  «l'An  zi  fi,  XJ!*  104.* 

Abktim.  Caractère  de  tes  botif- 
fmAicties  par  aüpporf  à la  ino-. 

% ♦ raie/ XIV,  11/  .s*  * 

Arufi.uis,  grand  Village  remér- 
qb.'dile  j»dr  $es  yigHybles,  VH|% 

W- 

A«Oi.itcli(  madame  la  marquise  d*), 
faltricîtme  de  dentelles.  Pro- 
duits de sesateliers,  XXII, 4 >5. 
Aiu7£r'8;  viHe  sitftçe  spr  une  inon- 
. tagT»e  bélée,  VIII, <460:  « 

Anc.iijs  (le  marquis  d’ ),  ajui  du 
grand  Frédéric*  iX,  3q$.  v 
AbqeRsor  ( le  ipar^uis  d*)  Faveur 
* non'mvritéc  qi»il  aeçorwi  un 
<li  sés  neVt*qX,*n,  aa5;  V, 

•A tu Le  Voy eé  il’ ^.diplo- 
mate rH|térateur , et  s^rfe^t  <Ji*- 

tingué*  Xll,.i3o;  XIV,  568. 

^on  ch^èau^des^mjps^XMVI, 

1 41.  • • 

Aar.tftfson,  situé  dans  l*Berrir* 

* X\VI,  377.  ' * ••  • * 

Arc.kNt-Dôculb  (h»  nnbb  cf), 
qui  p refui*  sa  source  éu  (RM 
du  rocher  4»  Heyr|moué,  et  va 

.se jeter  dans l'Aaide^ VIII,  44^- 


»»io. 
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Aucistm:  (d’i,  l'un  dés  aimwle 
V pilaire,  \,  4<W  . , , 

Atl«fcM'i*,  ville  sans  industrie, 
. Jjàtic  sur  une  «ntinefrtee  qui 
s'iflèvt  au  milieu*  d'une  plauio 
fertile  aWo.sce  par;  l'Orne  , 


x*v,  81 
mm 


Amu^rti*.  ),  nulctir  ilr  cfcro*- 
J ,uai'lii<toir«  «le  U Ure- 
( XII,  &G,  /t6i.  .Aria 
lutine  aux  plaideur,  KV, 

cvi^. 

ArgevillT  ( jP  ),  ofHcihCjIfc 

, drains,  égoïste  par  »jf»«èiuqÿ 

. 0 A i ^ 

A lirais  l K,  sorcière  ^uvirftnair.qni 
i.  \|  \à  I\  II-  un  8 Mtt  1»  4 

snltnidytH  de  «nu  urqpné  , 

XXVI,  a8a,'*88.;. 

Axotif  <Tes»(  J«xpj  d),  seigneur  île 
Graipn,  auquel  • Philippe- Au- 
* guslecéttaj'ratuilituent  le  lor- 
rain sur  lequel  repos*  Gran- 
ville, -et  qui',  à .sot)  tour,  le 
céda  à,  un  seigneur  npf'lais, 

-XXV, 3i5/  • . • 

Aiw;orr(M*.  d’),  prefetde  Niuies. 

’ t Esprit  de  toncilialien  qa'il  ap- 
paria dans  son  administration, 
i\,.  (*-:>. 

AapYUE,*  1 on  dé*  vieux  foOlicn* 
«jc-la  liberté  britannique,  XI \\ 

Anitoiirvo,  rhdteur,  né  » faju- 
igusc,  VUl^aa. 

Ariv,  Cfnmic  qui  se  frappa  d’uu 
p«*i{,,nariL,poiir*enyt>ur.q»er  son 
mari  l’An. s,  XV,  i)|^  . 

Anünati  guerrier  auquel  JUovis  • 
i édaJn8aintobge,?\)l%*I,  2U*. 
Aiimytli,  qui  iifwluinil  en  latin-la 
dflterifuiou  italienne  des  rala- 
r omîtes  de'  Unifie  r par  Rysio, 

• n,  4?$.  / • 

AriStkom,  -commune  dir  Jura  , 
daiv-.le>  environs*  de  laquelle 
les  paysaw»*e ‘livrent  à de  sin- 
gulières lùojneries  supersti- 
tieuses , |$> 


AiioRiQrnf^tiom  qtfe  porta*  an- 

«icuueiueut  la ‘ville  de  Vannes, 

XII,  557  • 

Amovible,  <$icf  des  Germain*, 
trouille  4e  premier  la  tranquil- 
lité de»  Alsaciens;  et,  .après 
quatonie  au»  d’une  domination 
‘usurpée',  il  est  ' vaincu- par 
J tries  César,  XI-*  rôt.  * 

Amstiuk,  le  Juste,  est  exilé  u»âl- 
- kré  l'estime  que  seS  compe- 
Vriotes  avaient  pou»  la'jusiiee, 
XIV,  ip.  liejct'tr  la  proposition 
par  laquelle 'rbéu»istocle -vou- 
lait assurer  à Athènes  la  ^|pé» 
riprité  mu  la  Grèce,  287.  Té- 
m«jfgfiage  que  ses  concitAVens 
Tendirent  % sa  justice.  3obj 

w,  48.  • 

Aimstoi.itox  , l’un  deslittérateurs 
d'Athènes.'  Sou  hymne  de  1» 
délivrance,  XVII, 

Aristowiixb,  L’un-des  «-hefs  delà'* 

cabale  qui  fit  mourir  Socrate, 

IV,  j 20.  Il  livrait  aux  ri^es  d If 
Sés.compairioieç  les  divinités 
qu'il* adoraient/  Xl.V, 

(fure  sous  laipielle  il  représente  . . 

4«  guerre  , 17a.  Accusation 

d'impiété  «fti'iiv intente.  à So- 
crqte,  XV,  48.,  * 

ARMTOTK.H^uahHcntiou  qu'il  den- 
nc’A  la  propreléylV,  r§7.  Dans 
sa  Politiquç  il  a fait  rcsspfrtif 
la  uércsské  «le  la  justice,  XIV, 

10/  Il  |>rÿl<-n<r  que  ntdltf  vertu 
n’est  prtqiro  au vrsedaves, 

•Q b qu’il  dit  des  fcmnwy  492. 
Kxplit'atipn  qu'il  «donne  de  la 
création  dé  la  ftymqe,  XV, -129.'  . 
ïl  prétend  que'  les  lois  |e  sont .« 
què  «les  chansoui , XVII,  3. 
Chanson  philosophique  «pi’il 
composa  après  la  tn(ji  t de  son  * 

• ami  JJcrinia*,  a3.  • 

ARLAM>Fs(le'ioarquisd,)^x«H»pte  * 
tyif  nscciisipn  dans  aine  mont- 
golfière, vi,  1,7.  . -,  : 

, Arlay  (Bégrtix  dé  V jeûnais,  d#- 
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u»e  d’).  Manivtc  dont  eMe  ren- 
dit hommage  au  dabplun  Hum- 
bert*!) , X , 1 04. 

Ajtlay,  ville  de  luéFranche-Comte, 

xi,  39.  . . • • 

Anieux,  villageSiiué  à trois  boues 
de  Cambrai , XM,  Ô7. 

, Ahmagsac  (le '^ruerai  d’),  guer- 
rier distingué,  VIII,  ^O* 
Arm^illic,  fameux  professeur 
. d’ escrime,  aXV^  222. 
Aidumço^  (T),  petite  rivière  qui 
arrose  lu' ville  île  Seruur,  XXVI, 

. fr3. 

4ii.mam>,  ancien  jeteur  de  la  Co- 
.jçédie  française , \T,.  1 5j  . 
A«m\ki*  (M.)s,  octeuji  di  lOdPon. 

fserf  efforts  pour  contrihyer  ou 
’ -py  ccfc  de  la  coirfédie  de  l 'Avide 
JUéritivr,  X X ,•  a&gr. 
ABMxau-GjnnsiiF.  (M#),  chanson- 
inerdisimgné,  VI , 3aJ;  XVIU 
afi.  ... 

Armf.m  irbi-.v,  ville  commerçante, 
autrefois  renommée  par  «ps 
fabriques.  d’éloffes.  Vqins'  ef- 
forts de  Cfrarles-Qûint  , qui 
tenta  «Cy  ftirc-  fleurir  le  com- 
...iperce  ep  Lu  créant  des  privi- 
lèges,*X4I,  390.  Viokencts  tyter- 
. • c^e^contre  les  protestants  de 
callç^lle^  091  • Prospérité  »c- 
tuellj*  tk/çoraniercÇ  d’Arrœn- 
^iôfes  ; fnuutbmp  pdlitiqne  de 
j»es  habit.mfs.cji  i8*i5«y  1816,* 
2ÿ  ; XXIIs  39(k 

AImees  (Ips).  L'fcxistepde  des  ar-, 
•pèeis  permanentes  .1  dqnné 
tiAis'ancp  itret  esprit  destruc- 
tif de»  gayintie<\  soeîiib  s,  qui 
'se  ftiruie  et s'alimente  en  teui|>s 
de  paix  , XIV,  18$.  L’invasion 
dps  armées,  de  dpux  ou  trois 
, puissances peut  replougenrEu- 
ropc.  dans  Ja  barbarie,  ijjq. 
Les  armées  gigantesques  -«ont  • 
contraires  à Ja  dignité  morale 
dcfl’liomuie.  190.  Effets  de  la 
* prospérité  de*  a rmes , 1 9*.  La 


lu  rmaaencc  des  troupes  affai- 
blit la  eouti.mcc  réciproque 
eutre  les  gouvernement  h et  les 
peuple^  r#)j.  L'itdidilitc  des 
Iruujtes  alliée*  ou  auxilifires 
entra  ine'xlet  conséquences  ler- 
rihlë»,  193^  U y a plus  d’hon- 
rfetpr;  de  sûreté/  et  de  gain  à 
se  passer  d'un  tel  qecourç , 
.194.  De  la  port  dés  trompes 
. * mercenaires,  la  trahison  est 
plus  facile;  tur  foi  u'est  pas 
* mirb,  agi..  Elles  jjevieimout 
promplejnëtit  ingrates,  196. 

. Plusieurs  nations  se  sont 
9 vouées  au  trafic  de  , soldats 
raereemures^  197.  Tou»  guer- 
rier uiscreen'aire  6nt  qu’un 
gladiateur  spix  ordres  du  maî- 

• tre  qui  le  paie, 938.  Avantages 
. qu'offrent  les  troupes  c oinpo- 

a&H  de*  soldats  redevenu»  ci- 
toyens, 20 1.  Les  froupes* tja- 
'tioiiities  oppriment  plus  diffi- 
cilement le.4  citoyensi  aq?-.  H 
est  des  circoti*tances  où  les 
sol  Jars  doivent,  »’ahxieuir«de 

• l’obéissdnce,  Û07.  ^ . 

AnMdh^Qt  s (l'J,- imm  que  portait 

jadis  b Bretagne,' XJI,  3fia.  # 
Amucd^  l’abbé  ) , mciçbre  de 
ruca()e'mie  française  * VJUç 
l68;-IX,  319,  a$8u 
AnnAuii(M.  ),,  avocat  pontSti  par 
son  *cjiiii»u«iaMne  pour  la  nÊ- 
lévntureet  les  arts,  IX , 35o. 
Arnaud  d’AbiULLT  , yicuibre  de 

• l’Acidcuite  franoailv,  XXVI, 

• 3<9f  '• 

Ar'naud-Bacajlard,  écrivain  qui, 
pour  donner  à sou  style  ime 
couleur  pnésibnuée , employa 
force  'interjections  typogra- 
phiques > XXVI,  J*7  K .. 
Annacu-Gaiujk  ob  La  %Mothe  , 

,à  qu^.le  chapitre  de  Bordeaux 
■avait,  à certaine*  conditions 
gastronomiques,  cédé  un  droit 
&ur  la  villçde  Lailgon,  ti  11,46. 


t crÉjrkn»'t.E 


*6 

Au* Art.nvrcrivam  de  P^t-ftoyal.  . A*#Oft*(  f ÿ,  HtlM»  qui  ar 
Sa  Modestie  dan»  se*  ju(Jf-  bas  lîeitf  v*XXV|f  367: 
ménft,  ÎV,  §7*  Ses 'écrits  et  Arsoçl,  é4éq ue  qui  a écrit  dans 


» le 


sot»  attitude  tière  et  indépeu-* 
liante  ont  contribué  * au.  dc- 
- arfon peu* e|*t  ‘du  patrioti^pe 
ebVrapcc , XXVI ,'iya. 
AnKAUtU  DitlflO  Iroubldf.ilP  , 
.né  dan*  le  Périgord  ; XXVI, 

* atfr1*  Pàf**  Aimeby  de  Sa  ut.  at. 
.A*xai;i>(  M.  ),-pod*c  tragique  Cl . 

«fabuliste  distingué,  1,  X Le 
-tombeau  jl'nn  de  8e*  enfaiWs, 

* » rth  . tîaracière  de  se*  faMcs* 
fil,  336-  Sa.ffcble  ‘dit  Colmu*- 
foiiy  où  se  trouve'  le  portée  it 
• Hdi'de  d’ipf  égoïfftei  IV,"  63  j 
Son  opinion  shr 

* avec  IhqneHeJes  gé.ifl  dé*  Ict- 
- }re\  traiti uDb >nrir  irttVténi  de 
••féruitif,  Vf,  inty,  ,\Jérite  de 

urnes  -li mtafiqftes,' ali. 
Vabb*  qu’il  rrtmpo»a  eu  i8tp, 
o.  f occasion  de*  lùu  exil , a36, 
AaiurLT.  (M.  i«ucieri*),*timtlu 
prérè;denrç ‘poète  tragiqtfetfîs- 
tfrfgué,  I,  8»  , \ . 

Arçrt.U’LT  p^*KA«EtALLES,  trou- 
' badom-  périgAurdm  .aîhou- 
. reux  d ‘Adélaïde  tfc  J)ml«r; 

XXVI;  . ? • :* 

Annat  Lf  de  •Vitt.F.sRfvt,  méde- 
oin  tle’MpufpcHiar;  k qui  Pon 
doit  la  fabrication  do  l esprit- 

^den-in  , JX^v  86,*il5:  . 

AsiijmÜit  süué  dàtu  le-cïépar- 
tdiipnt  Yio  la  Mcùirtlfc»,  et.î-e- 
no'tiuiié.pilr  sfes.titfs , \I , A 1 ff. 
A 11  xu un  (Vinrent),  marseillais 
*qhi,  élAnt*capitnine  de1  port  h 
"Mafp*,  1 acbeta  Topai  Osftian, 
f un  ^res, plus  KaHiles  ministres 
- ef  deVplu*  grands  capitaines 
de  l'eiopii-e  ottofnan  'et  eq  re- 
çût Vies  jn arques,  dé  freCob- 
lutissaitrA  lorsqu’il  .fru  *ndir- 
. vtipt  ;ft)x  plu»  liantes  dignités, 

1 %,$$(>.• 

AnstoLf) , poète  nlsaeioli  ,*XI^  273. 


lèyfour.ièrm*  riéclr  des  S pitres 
qui  furent  jugées  digues  d'être 
••plféécs  au  nombre  des  ma- 
nuscrits du'Vîitican , XX  V,  Go. 
AtwOri  n (madetiioiselle),  canta- 
^ triee  de  TOpéra;  célèbre  par 
<oji  talent  , sa  beauté  et  son 
esprit,  H , 3f3  ; lit,  6a.  ‘ 

An»iori.n-  Tisrift  ( M-) , fabricant 
*aR«n»n,  Xlll,i^.  • 

AiTsoi  x •(  Paul  ),  invalide  habi- 
#tjlnt  Toulon,  çt  qdi aaçeonv- 
p.igiir  PagevilMdan»  Ses  00 ur- 
nes à travers  v*erte  ville,  IJfc» 

343.  * 

Anftsfist -(lp  vicomte  d’-),  per- 
sonnage <[ui  adopta'  ilrtijertas-  • 
lT,  nf^1 11 1 * ®*  r^vtdutioD 

Anritf  (père.  M. ),  le  preniiefqui 
entrepris*  A •Sainip^èergtin  b* 

# .jponstvtt&ion  dUinÇ  KldluHr  eu  • %# 

un!  . \ 1 1 - M , I î 

Atm  (M.Knple),  «..ntirtereant 
dfc  Saint<juentiu , XÎl,.tfl.  • 
AMjtits,  village  qni-a  été  lo  Jjcr- 
ceat/de  lÿïeppc,  et  ïpii  n'çauqs 
iftijmiVfl’hurque  ses  souyeairs, 

,«né  église  qsse^  romarquabte, 

• • et  bis  ruiqes  de  -so»  rliàlèau, 
XX;V,'3(B  A '•  dm  tftt»  de  b al  aille 
on  Henri  lV5léfit#  ^fttyenne  ; 
anriétipe  juridiction  déa  ar- 
f chevrqués  de  ftmnsn  sur.  Je 
viltifee  d’Arques>  3p.*  , * 
•ABitédnlnT  ( M^*)  , rommcfçant 
de  Doit  ai , XII , ‘t^i  % » . 
AtiMAyiiô.,  savjnt 'tfistingué,  f, 
il  *.  *•  . * • • . 

Ai^at-îslr4,  l’une  ib»s  bnnqpidcs 
Tormaht  le  village  d’ifewiritz., 

V4K,i4a.  • 

*AniiRtLHRT ’ (•  Af..V*),  \ qui  les 
I^nTldes-  durent  la  rrApon  de 
nlüsfeyrr/orftr*)  Vllf,«6^. . 

Annnfo  (Sby  d1),  auteur  dWn 
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. ' Tmité  de  PlÜ^Chant,  fLXV, 

«io.  V : .* 

Anntr.iii  (M.  )*  membre  Je  la  so- 
ciété de  la  Table  ' uvale  au 

Port-I - XXII,  4**17. 

Atmir.irs.  arcbévéqUe  de  "Lyon, 
à l'instigation  duquel  h reine 
Bru ne haut  fait  massacrer  saint 
Didier,  arrhevêqne  de'  VieAnc, 
vX,3o8. 

AnaiPE  ( Octave),  prototype  Je* 

. envieux,  chez  qui  i‘envie«rfulc- 
venumne  maladie  incurable, 

• >v., 4. ».  ; , 

Aaitorx  fr  y>  rivière  qui  n'est 

• •pas  navigable,  m"ni>  dont  le 
cours.sinneiii*offre  des  acri- 

*■  df!><*  pinôrcftques.et  arrose  la 
.Ville  nAutôty,  XKVJ^  4 1 4*  * 
AnsoffN&i  , lien  par  lequel,  la 
*.  route  du  -Ma us  il  Alençon  était 
jyiis  hn^raficaMe,  XX^i  «*6. 
AtMTsi'ii%lfMrLLB,*‘aà  Ton  voit 
tuie  ÎjMJc  pîlpetqrie,'  Xf  j $o4- 
«AirÀnti,  raj  de*  Paétlie*,  «yri. 
n’qfau  environné  que  de  sul- 
. fiat  s étripaeh^XIV,  *96.* 
AbTaoo  fîd.)*  directeur  du  mu- 
sée de  I.Vojl,  Aù  il  a réuni*, 
avec  un  iMe  infatigable,  une 
fonle  ‘ de  . décrie  de  gft>i\u- 
, nprntV  romains ,‘  Xf  38*.  'Le 

• cabiîiot  d'antiquités  appafte- 

• -nant  if  ce  savant , 388/ 

Arçêcil  •*(  M:  d’ ),  personnage 

* pauvre  et  bonnété  auquel  on 
qe*  fait  pn'$  attention  Aius  le 

. monde,  V),,^i^3.  * 

AnriM'H,  fils  Ae'Gèoffroi  d^An- 

* glUerre,  duc  de  Rrctagûe,  est 
» "assassiné  par  non  'oncle  Joan- 

dbns-Tei>e  , XJI , $67.  v.  • • 
Airrmm  it,  duç.dr  Bremgfté,ip- 

* troduit  lis  cAlme  tlâqs  cette 

• proVince^  et  «pAvoque  In fleu- 
ple  aux  états,* XII,  3(fp.' 

Afmtru  m,  roinfe  -dè  Richp- 
Uit>ut,  s'assied  -nue  Ib  trône  de 
Bretagne,  et  meurt  bientôt 


tTères. 


VJ 


'faifs  laisser  d’béntiqr  direct  f 

\u. 

Annorv  (.A^tfoine  Gathet  -d’)  , 

* ayfeur  de  jnfribjttP hiitpire, 
de  critique  y et  de  littin/lure  ,• 

• X-vO*  - * •. 

Ài^o|(*le  fort  dé  l!  )„  en  avant 
do  Toulon  { IX,  386.;  j ; • • 
•AaV|EX’x,  né  à Marseille,  IX -, 

334.  . .-••  • 

Auvigr»(le  général  d';),  person- 
nage cité  .dans  ie  roman  de 
t ' le,  XXIII, 

Aiuuc  ( b*  grrfi tes  d^dpt  Pll00 
est  remarquable  par  des  o'rne- 
.ihènts  • pittoresques,,  ét  'ren- 
ferme une  carrière  d'albàtrc , 

xxvr,  147,  „ 

Asrr  t.n  ( d’ ),  irtgépieur  qui  t$>b- 

• fdruisil,  en  1760/le  pont  de 
Briançon, 

‘Asvach,  villpge  d<*  l'Alsdcq  au- 

• ' quoi  les 'eaux  minérales  de  sou 
■^roisiôafyîdôupcrrt  trac  certaine' 

"Émulation , XI  / 19^  • 

_)*sib,  ’fameusb  ’.cçurt  issue 
grcci^ic.  I.uxc  dé  ses  babils  et 
de  son  logement,  XXII, **89. 
Amas  £Lbni\  d*),  immortalisé 
•par  îbn  dévouement  à'Clus- 
tercamp.  lX,  igi  ;XXVJ,a^7. 
Asseau*  A.),  afltieu  sous- 

• préfet  de  Vire,  qni  a publié 
une  édition  Jri  poésies  d'Oli- 
vier. Basselin , X XV,  itf*. 

Àé*Tn;r.5St(les).  Ghe/  qu*  (a  fa- 
tnille  efi^ièro  tlu  éônclamÉK^u- 
.bhyût-la  piêine  peina  i^loflui, 
'•  XIV,  264.  fieun  rois  impu- 
lsaient .des  truies  d'homines  et 
. de  fenitues  ^ èoor  rf^qblif  la 
population  flans  les  provinces 
oue  da  gonrre  «éait  rendues 
désertes;  .IIS.  . 

A st nrc  (le  dprtenr.),  chjeuitoièn 

Î*  li  possède  I*  fauteuil-  dont 
olicre  se  servait  cbe/.  le  tw»r- 
• bieeGirly  A Pézépa*,  4X,  67; 
186.  • * 


ai 

Ai*l*o.i,.  vii;i|Uf«l  ;ip|u'U  Tfn- 
cuyi  de  la  tribu  tics  Zangaïs, 
VI,  aÎ6.  Manière  dpnt-U  pro- 
cède k l'adinisViou  il u chevti* 
lier '‘de  lMgevillu.au  *çin  «lé  la 
tribu  , yJ.  «Sages A et  ç^uité 
*.  aveô  lesquelles  il* juge* les  dif- 
. Feront  s «les  Zaïfgais,  76. 
ATMA»\nt<:,  premier  chef  'A** 

00ms .'préfèrnde  titre  cio  )hqc 
à éqhiî  île  1*01%'  XIV,  ap4* 
Atii#mSk  accusé  Soèratc  d'envie, 

xy,-48.  ••  ' 

fpaà9pMl)lAj  pbuvdfenc,  pour 
un  iniérét  de  f a mille,’  expo- 
so*  leurs  enfanfs , -IV,  3tj2. 
Leur  supériorité  dans  Ics  rôu- 
dtii,  espèçe  de  chanson*,  V|, 
Limite  qu’ils  donria^opi 
au  hieu  ot  au  mal  que  les  na- 
tions doivent.se  faire,  dous  la’ 
gticrre  et  dans  )a  paix,  XIV4 
, I Jt}.  Hs  taisaient  périr  datts  un 
»ÜR«  tous  les  gens  .inutiles, 

1 53.  lîedr  ville  est  ruinée  pen- 
dant la  guefre  du  Péloponèlb, 
17t.  t Douleur  qu’ils  njariifes- 
4#»Ut  nuhUq  iiement  au  sou- 
venir de  Socrate  ; ih.  vmirnt  sci 
juges  aux  ' dieux  infernaux  , 
3ip. 

Atiiiok,  fils  d'un  vieillard  de  la 
trilnrales  Ztiiigajs,  accusé* d’p- 
* voir  ipt.s  squ  père  hors  ale  sa 
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'caboiy^,.  VL,  76 
At  rif.M.iv  ( M.  A,  aide-dc-r'.iwp 
djjpdùc  d Orléans,  XXII, *2*3. 
A>Tui*k-s,  village  "de  J a Flandre 
ilr^éie,  XII,  i2o.  Aspect 
pittoresque  des  ^aiupogues  en- 
ûrqplaniei^ît. 

A menus,  iluc  d’Ak.ace,  ,quf  dé- 
voua sa  fille  Ouille  k h»  ihort 
parceqifellv  HiiU  aveuglé^  et 
plyilafif  alla  pleurer  dans  un 
• mon  a strie  . foydé  par  cdlte 
.dernière  le  crime  <lû<U  il  s’é- 


Ati  II. a détruit  la  ville  de  Luxcuil, 
Xlj  162  ; ravage  l'Alsace,  18a  ; 
détruit  Strasbourg  «fl  est  bieq- 
161  aéfait  |W  Méro vép,  1^0; 
ruine  Verdun,  448;  réduit 
Mort  en  cendres,  .(61.  Son 
pas$ag»-fut • annoncé  perdes 
lueurs  sinistrés,  ,XIVv  170.  Il 
eède  à la  •voix'-dc  Geneviève, 
484  ; est  défait  dans  l«*  champs 
datalouniques  après  avoir  ra- 
vagé Ta  bourgogne  , XXM  , 

44<>-  >%  . * : 

Attirât,  habile  statuaire  4 qui 
‘.(Moûts  la  funtai/ke  de  la  place 
db  ‘la  catliédrale  slf*  l>olr , et 
J a statue  de  li<mR  Xyi  dont 
elle  était  suAnonlée,  XU  88. 
Auatm,fl  un  des  navigateurs dùq >7 

• pojs  auxquels  {a  FranuC  dot 
,-sèH  premiprs  établi  s»c*rtieots 

dans  le  Canada,  XXV',  jy. 
AoitluAGMiRr  ,•  village  situé 
j>rès  de  Douai,  Xli,  31. 

A t'HKtis  ("d’),  magistral  distingué 
dwD  niai,  XII,  1 j4- 
Aciqpr,  areliitcctfe,  qni  consjrui- 
sit  le  p tint  Saint- Vincent  à 
• • Lyon , X,  364- 
AvRCivr, jésuite,  qui;  faisant  une  • 
mission  ù Cohnar,  obligea*  l’a- 
vocat-général  du  conseil  sou- 
verain db  brûlér  son  •fkiylc. 
XVI,  arô.  * * *.  • • 

Alunir  (/laint),  douzième  )tvé- 

• que  /sl’Avrancbes , • qui  disait 

avoir. reçu  ihp»  visites  vio  l’arr 
change  sniul  Michel,  et  fonda 
tin  couvent  sur  le  mont  ale  ce 
noin,.  XX.V,  $25.  ■ % • 

A l'pKSSAl.  VK  , co  pi  mu  ue  du.  dér 
partiuuMit  cU*A  Hautes-Alpes , 
où  l:on  vôjt  imi  parlai  d'irrigft- 
• tiou,^C,  204.  ' 0 • • 

Arniys  u:  (Mt  d"},  •pcrSbnnagc  • 

• ridicule  et  qui  Fait  l'iinpor- 
taht,  VI,  38o. 


mit  souillé  eu  «411114  sou  fils  AubicSé(  Agrippa  d’)T  politique, 
llermaiu),  XI,  280  ki-rérî»..»  «mi  r»*-_ 


saÿrique,  historien,  .qui  pas- 
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sait  «a  vie  à dire  îles  méchance- 
tés', aies  expier  ed  prison  y à 
les  soutenir'.!  la  pofcite  tlcj ’é- 
pée  , ét  à recommencer  pour 
être  paui  de  même*,  XXVI, 
X16:  . 

Aübix,  l'on  des  malheureux  que 

* M.  Dupont,  députe  de  l’Eure, 
et  ancien  president  de  la  Pour 
spéciale  dfcvreux,  parvint  h 
neudie  h I»  liberté  et  à la  vie, 

^m.109.  • . 

AoBR^fM.),  peintre,  XXII, 

* r48-  . 

AcCB.  Sa  cathédrale  qui  se  dh- 
ti  ligue  par  son  architecture  go- 
thique, Ylfl,  ^5^.  Particulari- 
tés sur  la  fondation  du  ccdlègd 
Recette  ville,  285.  Sur  La  prise 
de  possession  de.*»  aurions  ar- 
. chevéïples  de  ce  dindèse^  286. 

Auukukut  (J.  R.*),  naturaliste 
distingué  né  à Rochefort, 
XXVI,  190. 

Acui>-Hoi  VIKRK  ( le  docteur  J, 
médecin  distingué,  apteur  de 
la  Twoqrapfue  médicale  de 
^arif^TX,  260.  . * 

Aüiioüix,  évêque  d’Evrewx,'  et»- 

* courage  Henry  I",doc dé  Nor- 
mandie, dans  lp  dessein  lju’il 
avait  d'incendier  cettè «ville,* 
XIII. 

ArnftERt  ( H.  ),  évéqtic  de  Quhn- 
per,  <jui  lui-  assassiné*  sur  la 
route  nt*  lires I,  Xfi,  556.  ' 

Acunia  ^11.),  personnage,  dis- 
tingué pa/.  soiipatrioti-wiie,  qui 
accàmpagncTpgevilh?  dans  sa 
conrse  à CftrpciKras,  IX,  248, 
^1  suw.  ' . * 

Aügb^Ja  «allée  d'),  fameuse  par 
de  gros  pâturages,  couverts 
d'innombrables  troupeaux, 

XXV,  Ü3. 

Acrt^n  (l’abbé),  .vicaire-gépéralft 
de  Vaiitien  évêque  de  1. espar, 
‘et .traducteur  de  Démosthènes , 
V»I,  167. 


A rom  (AL),  habile  dessinateur. 

Son  Saint- Jean- Baptiste  pré- 
. chant  dam  le  désert, XXII,  r5o. 
Acr.iF.R  (M.  Yjrtor),4 -avocat  à 
Valence,  et  gendre  de  N Pi- 
g.vult  - Lebrun  Ses  liaisons 
■ étroites  avec  M.  Dominique 
Magallon  ; il  concourt  avec  Jni 
à la  fondation  de  In  Société 
desTtoubadours  réunis  de  Pau- 
cluse y XV,  65. 

AColste,  Flatterie  dont  11  devint 
l'omet,  de  la  patt  des  Romains, 
IV,  1 71.  Il  menait  ûne  vic. sim- 
ple • et  modeste,  réiultat*dn 
sentiment  qu'il  avait  de  la  di- 
gnité de  la  couronne  et  de^a 
splendeur  de  son  trône,  XIV,  . 
3gt.  il  visite  Chàlons-sttr- 
. Saôpe,  vers  Van  de  Rome  727, 
XXVI,  399  ; s’arrête  à Rihrart/*, 
maintenant  Aiitun,  4*8-  • 

AcorsTiw  (saint).  Recomman- 
dation qu’il  fait  aux  vieillards, 
HIf'206. 

AcmjsTia  (M.),  peintre,  XXII, 
i48*  * • 

AcLbe  (T),  rivièrfe  sur  fa  quelle* 
est  située  la  ville  de  Ghàieau- 
• liu,  et  dont  Us  eaux  fertiliseut 
de  belles  prairies.  X IL/  53 T, 
Allbett  (l’autrquc  chapelle  d’}, 
sur  les,  ruines  ^lé  laquelle  fi)(, 
construite  l abb.uc  de  >1au- 
buiàson,  Ifl,  192.  * ,, 

Aclsoii*,  remarquable  par  une 
’ houillère  XII,  £r. 

ArLtv-lïnLi.R  accuse  .Socrate  *de 
vol^XV,  d8.  • , • : 

A v male  ( le  duc  (T).  Chanson  où 
•IVu»  planante  sur  sa  fuite  après 
ht  bdt.1ille'  d'ivri,  et  sur  sa 
mort,  XVII,  10. 

ArMoxj-(le  jntn*érliai  tP),  qui  fut 
blesfié  au  siège  de  Crfmper,  qt 
.»  ([ont  b corps  a été  dépo.<édîi*ns 
•la  c.itîiédralcdc  Rétines,  XII, 

AiMOXT^Ie  château  d’),  daôs  les 
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çpves. duquel  on  conserve  en- 
core les  tnoqlins  à bras*  au 
moyeu  desquels  les  ligueurs 
subvenaient,  à leuvs  besoin»  los 
,'plu»  pi’cüMUlij^fXVJ,  8.|. 
\v»v.\v '-y  Ville  >it«ée  .à  quelque 
distance  (]e  Charlrt»,  -XXVI,  , 

ft  I . 

Aorai.  Stérilité' du.  *ol  qui  I en- 
vironna; ses  édifices  publies; 
son  aqeienne  prospérité ,.Xll , 
5bb.  Sa  population  et  son 
commerce;  étahliHSbiuçnts  tle 
bleidai&qticc  et  d'éducation 
que  I on  y Avait  fondés  ponr 
les  iudigputs  et.  le»  eufjtuls, 

567.  . ' • . 

Açrk  (H,  rivière  qui  arrose  le 
pays  fertile  au  milieu  duquel 
est  située  la  ville  de  Uaycux, 

XXV,  *58. 

Acrbillaa  (l’étang  d’),  qui  re- 
fluait surfes  terres  supérieures, 
dans  les  Landes,  et  dont  les 
ravages  fui  ent  arrêtes  par  des 
, semis,  Vlli,  5o, 

ArnEJio-Zm,  empire  d'Asie, dont 
flydor-Aly-Kairavait  formé  Je 
' projet  de  rassembler  les  débris 
.disperse*,  XVUI , *ij. 
AuréliCn,  le  prertiur  qui  prit  le 
titre  *d!arclievéque  de  Lyon, 
'concourt  à l'élection  de  Bo- 
sop,  X,  3 1 1.  . j-. 

Aürélius  FcCvioê  (-les  deux  ),  nos 
• à Nîmes,  IX’,  io3.  . • 

AtirM  (les  deux.sipurs),  quifd- 
rênl  égorgées  à Nîmes,  durant 
les  massacres  dé  ifli.fi  IX, 

: *64.  . 

AdrilLac.  Sa  situation;* person- 
nages célèbres  né«*tkirts  -ses 
murs,  XXVi,  298.  Intérieyir  de 
'celle  ville  ; commerce,  de  ses 
habitant*  ; leur  JiuNiie  pour  les 


, fpl  dispersée;  pari  a rcvylutioji  , 
et  perdit rso»i  .cllcf  (livrant  les 
massacre*  (le  cetlevHIc,  X,37fl. 

Ausoxb,  consul  romain, , né.  à' 
lhmfcayx,  VIII , 37.  Nom  qu’il 
lionne  à J A.  Chareuto,  XXŸI, 
aoq  - . ,* 

Au&st  (fa»  Grarid  d1),  auteur 
d’une  histoire  4«*  la  vie  prijrée 
des  Français,  Xjft,  196. 

AdtIci*  il  ),  1 , 39^  Senvoyafccs 
* lointains,  4o^|Mau  dccoifthiite 
qu'il  s'est  iraç é pour  satisfaire 
S l'instinct  «bocuriosflé  qui  U 
porte  à tout  observer^  .fl.  Il 
expose,  l’esprit  et  le  but  défis 
lequel  sont  ïaites»i|çs  nbserva- 
ri'om,  II,  *3.  Ses  remarques 
sur  h?  sycoès  de  ses  tableaux  , 
sur  le  soin  qu'il  y ufet  à éyitct* 
les  personnalités*,  e4  ‘sur-  la  | 
ressemblance  géiiérale.(les  por- 
traits, VI , l . Ses  rcllrtii/n»  sur 
les  motifs  qui  Tout  .porte  à 
parcourir  In  France,  et  à traqpr 
uoc  eîquirfsct  des  moeurs  et  des 
usages- des  provinçefe  VI IL,  3. 
Considérations-  importantes 
qin  l’ont  engagé  à écrire  son 
livfe  de  \&  Morale  appliquée  h 
la  politique,  XIV,  1 et  iuiüs Sa 
profession  dg foi  poljfique,  7. 
Ses  réflcxjons  ail  sujet  de  Pin- 
' fluence  de  noire  position  pri- 
mitive sur  celle  où  .nous  en- 
trons, î/W.  Ksprit  de  son  ou- 
• vrage  sur  la  Abfralejfc.f.-  Rap- 
port! (pt’il  eut  aVéc  les  lied  a s , 

. peuplade  d*  Vile  d*  Ceylan, 
^89,  Les  temps*  ni  »!«fl  lieux 
i/out  pas  été  un  obstacle  à la 
composition  de  cet  opvragOi 
495.  Mofift  qui  .l’ont  soutenu 
dans  ce  travail,  fo&.iîe*  *é- 
11  ex  ion  s sur  les  «icgvaiiit*  qui 


'procès,  S$Q.  Fipesfle^et  ritt**  * *1X001  èd  vuq  nue  Lutilité  ‘et  de 
cité  d'esprit  des  habitants  de  * bonheur  des  hommes;  parai- 
son  territoire,  !hfb.  **.  • • lèle*  qu’il  établit  eutre  notre 

ArntoL(la  fabiille),s!ei>yon,qüt  ancienne  situation  monde  et 
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nu*  ïHo-urs  actuelles,  497*  1*1- 
. vitation  qu'il*  fait  à «dus.  œux 
dgiit  les* taleula  influent  j»ur 
l'esprit  (le  leuç»  semblables, 
jxmr  consolider  |e  règne  de  la 
justice,  «le  la  morale  Jilea  lqjs, 
et  de. la  liberté,  499*  Le  qu'il 
lit!  en  coàta  de  ne  jamais  tra- 
hir Sa  pensée;  il  peint  fe  ca- 
ractère de  la  justice  en  France 
à toutes  les  .époqùe*  de  nos 
annales,  XV^  iv;  échappe  par 

* la  fuite  à 'une  sentence  du  tri- 
bunal révolutionna  ire  de  Paris, 
v;  eut  exilé,  a Lille  cuf«ine 
complice  de  Pitl  çt  de  Co- 

* bourg,,  vj.  Soupçons  qui  s'éle- 
vèrent contre  Ifti  à propos 
d'mie  ckanson  satirique  sur  la 
naissauce  «Jn  rqji.de. Rome, vij.  a 
Il  .est  traduit  -«rfa  ti  ru  ne  cour 

..  ‘d’assises  parlu*niiiiucipafjté 
de  Toulon,  qui  cr&\  sou  pa- 
triotisme outragé,,  viij  ^coo- 
père à la  fondât  ion  d'uûjuur- 
QUl  quf  fut  iiholÿpîirccque  le 
ministère  prit  pour  lui  tous  Us 
ridicules  qu'on  ' y attaquait  ' 
Cêi  coudatnné  à nu  mois  de 
prison  à propos  d*unç  notice 
s biographique  sur  lè^  /rères 
Pane  ber,  ix.  Procès  qui  lui  est 
intenté  par  les  municipaux  de 
Toulon,  xj  «t  suit/,  Del  ad. s de 
"«^premier  procès  : cxirai^du 
réquisitoire  de  l’avocat  du. mi , 
M.  de  VatiiticsuH , xix  ; plai- 
doyer de  M.  Dupin,  xxj.;  jlf*“ 
cours  VjUe  l'auteur  prononça 

• lorsque  4 'attirât  dû  rei  eut  re- 
ris la  parole;  il  est  acquitté 
a pris  la déclaration  jhi  jtapy, 

* Ixxxvj.  Jugement  pendu  contre 
loi  rri  ativetm-nt  à l artich-Lio- 

i graphique  aur  Iqè  frères. Fau* 
cher,  xciv.  Son  ^discours  'de- 
vant la. cour  royale  : il  y expose 
reaprit  .de  la  BioyŸa/ikiâ'*fUs 
oontrm porcins,  ot  rappelle  tous 


l*’.  | | j 

les  titres  qui  l’ont  pprlé  à louer 
les  frères  Faucher, , louange 
qjp  ben  traîne'  aucune  diffar 
, mâtion  envers  le*  gotivéhic- 
nient  du  roi  j il  s’y  plaint  aussi 
, da  Tiqetpliealsle  nbssécut|nft 
don|  il*  est  rpl^etdupuis  J(jpg- 
tunips.,  ex  et  suiv.  Emotion 
qu’il*  éprouva  en*  se  wqymJt  à ‘ 
#*îjainte-Pélagie,  i.  Motifs  de 
consolatiou  qu’il  trouve  dans 
, sf  conscience,  d»m%  ses  sur£ès 
flltn  aires  vdans  l’approche  du 
. printemps;  Uunil  cstiinq  dcVes 
amis  Mi  la  considération  'pu- 
blique, a 9 ( stilv.  1|  revient  sur 
les  tristes  impressions  que  lui 
cause  la  prison,^.  Ses  plaintes 
centre  le  système  qui  pèse  sur 

• l'étal  sOciâl,  9.  lje  concert 
dvec  un  compagnon  de  capti- 
vité, il.se  délerhiine  à pouf- 
xuivre  son  rôle  d'ob*crvatfur, 
après  avoir  choisi  d abord  dit- 

, forent*  sujets,  de  distraction  , 

1 1 - Il  fait  la  deicfigliQD  dq-sa 
chamine,  et  rapporte  Au  cl- 
ques  détails  historiques  relatifs 
•à  plusieurs-  personnages  qui 
l'ont  occupée  avnpt  lui,  i3  et 
suie.  Prosopopée  ah  mo ven  de , 
laquelle  il  fait  paraître  dans  sa  , 
chambre  l’impératrice  José- 
phine, lç  général  Mina,  le  gé- 
néral Bon  nuire,  l0*?oloncl,Du- 
tfergicr,  qui  s’ et) treli^n nent  de 
leur  fortbne.possée  et  de  leurs 
disgrâces  présentes,  29  et  suiv. 

Il  propose  pour  les  gens  -de 
lettres  <rt  les  'philosophes  des 
prisons  spéciales,  47, 

• Ses  réflexions  sur  leurs  délits 
'politiques*;*  les  peines  arbi- 
traires qu’on  leur  inflige,  59. 
Description  qu’;l  fait  du  corri- 
dor Bouge  do  Sainte-Pélagie, 
Çi.-Mcmc  dans  la  captivité!  il 
se* trouve  beaucoup  plus  libre 
que  le  roi,  81.  .Cetpi'il  du  de 


• t 


Digitized  by  Google 


0 


32  TA3LÏ}  GÉNÉRALE 

la  versatilité  des  opinion»  des  phiques,  »<)6  et  uiiui  Nouvelle 


'•  hutiuoes,  ét  des  avantage*  de 
fia  solitude,  83.  U fait  h d<?~ 
crîpdmwlu  parloir  de  Sainte- 
l’ulagie,  84«  Visites  académi- 
ques qui)  reçut;  85.  Ijraconte 
tout  le  chanqû.que  répandent 
dans,  oette  triste  solitude  les 
femme*  qurvout  voiries  prison- 
niers , et  le  contracte  qu'e}Je» 

Jtrouvenlovec  leurs  liabitmips 
o luxe  et  ch?  mollesse , 86.  U 
teiuarqiicquoliplo  teiium's£au 
m/on  (parloir  de%pnsonuiera)  : 
une  jeune  villageoise  qui  vient 
visiter*  son  ami j uue  mère  qui 
embru-.se  son  (ils,  93.  ll^arle 
•du  suicide  d'une  jeune  dame 
qui  veupit  voir  son-époàx^  p4- 
nés  observations  sur  l'iule rn-ur 
d’une  maison  où  il  assiste  â un 
bal,  et  sur  les  femmes  qu’il  y 
rencontre,  toa  et  suiv.  Il  se 
• représente  les  femmes  réunies, 
pour  le  jugement  dernier,  dans 
un  itantlthiionium  , où  il  a lu 
fneyité  de  lés  connaître  toutes, 
et  de* les  juger  ce  qu'elles  sont , 
ipg  et  mil/.  'Çdntraste  qu’il  re^ 
marque  efctre  une  séance  de 
l'Athénée  et  une  séance  delà 
société  des  Boi\ne>  - Lettres, 
180;  entre  le  ty  ode  d'éducation 
adopté  par  tos  frètes  de  If  Doc- 
trine chrétienne  et  renseigne- 
ment mutuel  ,183.  U va  rendrp 
visite  .à  un  vieux  physicien  qui 
a consumé  sa  vie  à interroger 
toutes  les  parties  des  connais- 
sances humaines,  e|  qui,  dans 
aucune,  n’a  trouvé  de  réponse 
'satisfaisante  atrx  questions 
fondamentales  qû’il.  posait, 
Ii85  et  fuiv.  il  consylte  à son 
tdiir  chacun  de  «es  souvenirs, 
et  aux,  demandes  qu'il  se  fait 
’ié  ne  trouve  qu'une  réponse' 
linxufbsante  V »y3.  Quelques 
"“~icle  ses  bouludes  philoso- 


vmotion  qtril  ressent  en  son- 
geant au\  rigueurs  dont*  on 
accable  le»  prisonniers,*  ,3 il. 
Héve  pendant  lequel  il.  croit 
yôjc  toutes  les  ualions  conclure 
un  traité  de  paix  générale?  ^ 
l'abri  de  la  coo»uuition,kÿ  la 
jnstice,  qt  qe  la  liberté',  al^. 

Il  découvre  un  vieux  mahusérit 
contenant  une  scène  de  la  Li- 
gue, fl 7/ Ses  affidls  pour.ra- 
• mener  dans  la  droite  voie  un’ 
écrivain  anglais  qui  se  perd 
dans  les  sentiers  du  rou\gn- 
' tisrae,  ajdL  Sçs  obscçvalions 
sur  les  maladies  morales  incu- 
rables. a 43*,'  a48r*  iPreÇoilja 
visite  d'np  Gasçon  ‘qui  lûrpro- 
pose  dlé^ilJÉr  un*  cours'  de  . 
lheurgie  monHe-,  êr  fui  donne 
lies  notes  Ihr'^jc  système,  fc 
seul  qui  conduise  rapidement 
ê à la  fortune,  2HJ.  Jouissances 
que  lui  prucure  son.  imvgiita- 
hoii  ; eiéifttu^  qtt’erfe  lui  in- 
spire, 3o5.  U réalise  dâns'fton 
4uq>é?t  nu  uioiiumenl  qu’ün  ar* 
cjn  tente  voulait  élevée;  à la 
gloire  de  la  Féance  guerrière  ; 
description  qu’il  ert  donne, 
3o4».  Kmntioiss  qu’il  éprouve  Â 
l’idée  de  ce  monument  fantas- 
tique, 3o9.  ttéilexions  qu’il  fait 
sut  la.  dernière  guerre  d'Es- 
pagne, en  jouant  uno  partie 
d'échecs}  $11  et  sut  u.  Ce  qu'il 
dit  de  ses  divers  ernnrisonqe- 
ments,  1x5  ; dé  sa  jftaAière  Ue 
vivre  à£qinie-Fq|ttgie,  317.  Il 
est  mis  en  liberté,- 3a  1 Ses 
réflexion*  sur  Tatanfogn  qu’il 
.y* aurait  à ruuùir  <A\  plusieurs 
valûmes  les  raeHUnrs  articles 
p^itiqucsii\pénlsdaiis*le»  jottr* 
naux  paé  dqcclèbrea  publicis- 
tes, X?Vl,  4-  Çf  qulildii  de  ses 
efforts  daus  ccfie  branche  de  la 
littérature , 5.  Flan  qu’il  « suivi 
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pour  «es  AM<nftjeSy  ,7.  fjn  yert- 
contro  avec  l'îiniy ,.  à Pondi- 

* cbérÿ;;  h'<  on«  de  poésie  qu’il 

w»  r«*çuf  v ’ »3 v îÿex  réflexions  à 
pronom  de  “Y-Essai  iur  Li  yiê, 
te*  écrit*)  Çt9  Les  opirriotii  Je 
M.  de  Afnleshorbes,  par  M.  Bois- 
sy-d' A iift l.i .s  à r5a;  sur 

* v une  nouvelle  édition  des  J )£u- 
v*es  dq  V'idiJirf , rS3  à i6î. 

^ Ce  qti’ij  dit  des  différente*  ma- 
nières de  Vu  Jager  oui  rc-tnorxl  r, 
168.  Fiction  à la  fa  veur  de  la- 
. quelle,  revêtu  «Ju  pouvoir  d'un 
ui«*u,  il  oÿèrc,vin  Bouleverse- 
ment ^ruerai  sur  In  térre,  et 
remet*  cfiactfh  à sa  place  ,.38 1 
il  386.  Motifs  qui  excitent 

• quelquefois  son  •humeur,  3<)3. 
Ses  réflexions  *uc  la  captivité 
•de  .Napoléon  à tiaintè-IIéléuc, 
et  sur  ses  détracteurs,  4j*^» 
4i5.  PKjsieuts  Hc  sex  notes 
pour  la  composition  cPune  his- 
toire où  • ii  examinerait  le» 
hommes^  les  écrits,  «tjc$  évè- 
iveuients  de  soti*  teuips;'4  i<)'.à 
4^8.  Hêvarié  à la  faveur  de  1a- 

uelle,  se  itb&apt»  au*  foyer 
es  Français^!  assiste  à'up 
entretien  deqr  principaux  «au- 
teurs drâiijaUqïto,  4] ni  con- 
versent »ur  leur  mérite  respec- 
tif, et  se  décernent  réviproque- 
ment  quelques  «*loj»çs,  4?$  à 
436-  Enitre  pat  laquelle  if  dé- 
die à M.  de  Longchaïqp*  sa 
tragédie  de  Ti/>/)6  Sueb,  XV’Ul , 
iij.  Motifs  qui  l’ont  engagé  à 
traiter  ce  sujet,  dont  le  he>os 
est  un  personnage  contempo- 
rain, t.  Réponses  otril  fait  à 
certains  reproches  dont  cette 
composition  a été  l’nljjet , viij. 
Ses  réflexions*  sur  leu  préjugé 
auxquels  se  sont  laissé  aller 
des  auteurs  qui  ont  edt-it’sur  le 
. Myzoye,  x j ; sur  les  cirante- 
- stances  politiques  pendant  les- 

Txblf  nélSKRAI.E,  x.  xxv»i. 


* quelles  fnt  .représentée  la  fra- 
(jcdi.-.ir  TmjmSaëh^p  Mm 
par  laquelle  il  dédie  à 5!.  Ar- 
nauft  ^ancien  411emhro.de  Phi- 
•stitut*  sa  trngédiè  de  Bétimire, 
107.  Ses  remarques  sur  l’injus- 
tice et  1'ahsiirdité  dé  la  cenJtire 
drain atiqtie  „ exnr»  ée  par  l’ar- 
bitrai ré  d’un  seul  lioiunle  en 
place,  Hfj.  Motifs  qui  i’ont 
en^é  à faire  imprimer  sa<ra- 
{’edie  Xin'LjViiuiirc  > quoiqu'elle 
n’eût  pas  encore  éié  /èprésen- 
tée,  MJ.  Obstacles  réitérés* 
que  1/ censure  ont  à la  repré- 
sentation dé  cette  pièce  , 4*26. 
Explications «u r quelques  pnr- 
-ties  de  ceUe  composition.  i3p. 
Epitrç  par  laquelle  il  dédie  à 
M.  Lacretelle  aine  sa  tragédie 
de  Sylla  ,117.  Quelques  details 
sur  lu  plan  cl  lu  caractère  de 

. ente  pièce,  ij9.  Kéflexions 

• sur  le  succès  de  cette  compo- 
sition et  sur  oui  Iqttcs  critiques 
dont  elle  futVol.jet,  3 f3  , sur 
sa  première  représrnlatiAn  , 
3*  5.  .Explications  sur  la  rragd’- 
dienle  Julien  , et- le  caractère  ’ 
que.  l'auteur  dsfnne  à son  br- 
rt>s„3a4-  Sk*  remarques  sue  le 

S lait  Cl  le  fdud.  de  son -Opéra 
e la  restai',  XiX-6  ; snrlrs 
cirooii,lauecs  qui  en  précé- 
dèrent et  en  aArompaqucccnt 
(a  représentation,'  Sa  : «sriV 
pèç»  rie  Ferlmml-Sortn-,  «i  ; 
sur  quelques  flianqements  que 
la  censure  exigea  poor  cette 
pièce,  to5  ; sur  ceux  que  l’au- 
teur ÿ fit  pjus.  tard,  rofij  sur 
la  no Sfe  pu  scàna  et  le. succès 
de  cet  opéra,  107  ;.sur  le  suc- 
• des  ! Bayadères  , 170;  iur  nue 
. représentation  à èaquelle  Na- 
•polétJn  assista,  >71  ; sur  quel- 
ques  circonstances  qui  Wm- 
• bljuèrif  devoir  arrête*  1c  succès 
■des  Àsrtaz dites,  -aaq.  (A»s«rva- 
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tiotrt  mr4»  (pndemenfs  de’  -If  VautieviH»  au  Caire , 3lf  ; 
c - 1 **“  surir  bitf'  de 4 U «pièce  Ænns 

ÿur/  *tec/*  iommeirhous?  36?$ 
sur  Ae  Tçbieau:  des  babines , 
pour  payer  un  tribut  solennel 
d'admiration.^  l’a-nvre  de  Da- 
. vt< d,  4*8; *ur  ui  Marchande  tie 
. modes  ÿ partidta  de  l'opéra  de 
/«  Vestale ,'*4v9-  Kétl«f*iwn»de 
l'auteur,  sur  sort  Août  pour  U 
peinture,  XXII,  3.  Ce  qu’il  di^ 
d'une- épisode  la  BasWNor- 
mendie,  pour  limdk  il  audit 
commandé  un  tableau,  yg.-Seâ 
rernarqtfo*  su*  i’mdu strie,  a85 
à 336;  ru I*  le*  tnoiifs  politiques 
qui  l'ont  tlétertoinè  k publier 
le  roman  de  Cécile,  XXllI, 
3,  3y:  • • - 

AtMiffnAUP  (d’),  géftéyal  V^rt- 
déea  ^ combattant  sou*  le*  or- 
"tlrcw  île  Cetlielineau  , XJI, 
58i.  Il  enlèuuje  villngo.de 
flort,  rtii.  • \ m. 

ApTftfiC*,  autour  d'opéri»-ç<>roi- 
ques.,  XXI,  %).' 

Aprulnnt  , (!’);  Cauees  oui  ont 
entravé  le*  procès  de  son 
industrie*,  XXïl , 3oi. 
AuTiwciiik*»  (las),  sons  la  con- 
du it edu  prince  de Schwaf taetn- 
berg,  Ruinent  lèi  Vosges  et  se 
dirigent  sur  .la  Champagne, 
XXV1<  4q3.  Iipurs  outres  opé- 
rations an  u 8 1^4. 5o ►,  5lO. 
Atmjn.  Antiquité  des  inonu méats 
que  cejte  ville  renferme,  XXVI, 
)»2.  L’arc  de-triomphe  de  la 
porte  d’Arroux,  le  temple*  de 
Janus,  Te»  débris  de  ceJui  de 
«Pluton  , ‘ibith  Un  tombeau  piy- 
# faiiud.il , les  débris  de  l’amphi- 

* théâtre,'  4*^*  Dieision  de.  la 
Silicon. trois  parties;  le*  deux 
calllédral**;  chapelle  où  le 
prince  de*'f'aUcyri»nd  disais  la 
messe,'  4*4-  Personnage*  cé- 

• lèbres  nés  à Autun,  4j5.  L’é- 
glisa Saint-Martin;  fontaine  sir 


l’opéra  (les  Abencétagfs , »35î 
«ur’le  sucrés  de  celte  comp»- 

• sinon,  287  ; sur  les  motifs  qui 
, l’ont  porté  a oomposer  l’Opéra 
de  P Mage,  39 1 ; surjafabfede 
•Zirjjhile  èi  fleur  de  myrte , 

% •’  3 1 p ; si/r  l’opéra  jlc  ce  nom , 

4 3|^nt#s6r  cehii  de  •P'eHeda  , 
3f6  ; sur  Ie$  entraves  miniAé- 
rielles  parseitedesqucllèscette 
pièce  ne  fut  point  rfcru*é*èntée, 
4o8.^p»trepar  laquelle  il  dédie 
à M.  le  cnmtr.de  l’ontécoulant 
sa  comédie  de  i Héritage,  ou 
les  Mœi\r*  du  temps,  XX,-a. 
Ses  remanpic*  sur  le  sujet  de 

CettepiecOyCt  ^9|»p*osbionrpse 
là  nensure  mit  A sa  nsprésen- 
pafioa  ,11.  "i.  I >Atat  I f sa 
cofpédie  de  M.  Beaujrti , ou  la 
Conversation  faite  d'avance , 
«4t  ; sur.  le  succès  de  cetl^ 
pièce , et  l’in  différence  ,avc<* 
fa  < pi  elle  le  public  accueil  lit 
celle  du  Martatft  de  M.  Beau- 
j*'*,  .191;  sur  le  sujet  de 
l'Homme  aux  coun*nahces,^in 
succès  à la  jeci  i»re , él  son  peu 
d’effet  nu  théâtre,'  a35  sur 
le*  carartbcs  déjceplion  à 
propos  de  V^cfldt/e  Héritier , 
a8y;  pttk-  fmpAAentqt  que» 
la  eensure  mit  -il  1*  jepréaen- 
fatiun  des  Intrigues  rie  ndur , 

• 363  ; sur  te  tableau  qn.it  pré- 
sente dans  cette  pièce,  ^67. 
Kpitrr  par/îaqitoH*  il*dédie  à 
M.  KnimnaucrUupaty  son  vb- 

*|unied’epéras-«^iiiques.et  de 
Vaudevilles,  XXI,  ▼:  Sea  te* 
maruujssur  ses  parodies,  xvj; 
sur  le  sujet  de  son*  opéra  de 
Miltou  ; sur  l<r  SSScrè*  tic. 
daterqijlo  Je  qualité,  1 <7  I 
sur  le  Lut  fflu  sucer*  du  ♦ail- 
d avilie  de  Comment  frire  ? 
pffrodie  du  drame  de  Àlifnn- 
dfrafH»  al  Repentir,  168  -,  sur 
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tuée  sur  la  place  des  Torroux*, 
clocher  de  la  câiliçdrflc •, 

4i6.  Auippiitéilc  la  ville;  nom 
quelle  pprtail  pnniirivcmqpf ; 

1 empereur  Auguste  J.»  *vune , 

4*8.  Elle  est  ruinée  parTétri- 
cas,  et  be  se  relcvc  qu«  sous 

. Constance  Chlore;  accroisse- 
ment donné* à sa  splendeur, 

4 19.  Çllgpest  prise  d'abord  par 
Ifcs  floi/rguignoib*  ensuitiflpar 
lue  niün.»r<jiK>  mérovmgièps, 
puis  jmr  les  Normand»  ; • Jes 
Anglais  eu  bnilei\f  une  partie 
■en  1379,  4ar>  Résistance  noe 
«es  hululants  opposèrent , .du- 

• r^ntjcr  Ligue,.  au  . tn.ir^chal 
d’Auuiont  ; déaasfré*  ’ qu'elle 
essuyé  de  la  part  dc«  alliés  en 
i&i^.  et  «315,  4a‘i.  ' t . 

'.üTifli  (le  cdmte  d’),  l’un  des 
seigneur;»  français  qui  demeu- 
rèrent 'liHèl^a.  à Louis-lcpDé- 
Üpq na ire,  XXV (-9<  ■*  . 

• UVF.nr.afe  (I  ).  Aspect  de'  ses 

• montagnes  et  de  st>n  fprri- 
toirç,  XXyi,  395.  Volcans 
qu'elle  rétiforme  y A3»..  Mutes 
Abondantes  que  l'on  y reniar-: 
que;  aversion  des  paysans  nu- 
vérgnaSs  pour  les  travaux  de* 
houilles,  33 1.  Défont  dç  çojn- 
niunic.ition  dans  cette  pro- 
vince; scs  eanx  indiéralt»;  U<* 

«astres  que  cette  ville  esshya 
üir  différents  points  , 33'4. 

Prétentions  . des  ^uyergnats 
sur  leur  origine  jlçur  pr/jviuep 
devient  vassale  de»  diu  s tPA- 

■ quiume,  337.  Elle  passç.  à la 
ma  bon  de  Rourgogne^  est  lé- 
guée aux  Médirhu  et  revient  à 
la  couronne*  de  I'runce;  *$;• 

•.  tngrs  i pi  elle  retirai,. £paifc  la 
féodalité,  ijela  eçui»adn  iHt*- 
•rfoie  par  saint  llernanl  p,  CJer- 
nient  ; les  ferons  auvergnats 
voient  leurs* rapines  ivpriyKr»< 
par  tl*s  commissaires  .qoên- 
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voya  Lquis  XIV;  résultat  des  in- 
formation* dir igées  contré  oes 
liarôiui,  338.  E*/'ès  de lanoiei) 
c[er^  iiuvergnja,.J39.  Quali- 
tés et  défauts  drt  auvergnats; 
dfitiîe  voluptueuse  cl. lascive 
nvüiage  pl/mi  eux,  341.  Leur 
fidélité  conjugale;  beauté  de 
leurs  ieinuies,  343.  Ecur-igiio- 
r.uiwc  et'lcur  alt.|<‘beiiicut  a fo 
*Vl  ruutine;  leqriiuir  liant  pour  la 
boisson  . 34  |.  J H;’  ' in  il  > I >.  < 1 1 - 

V'I  ' 'UI  I-  111  plu»  .Pli  moins  lie 
dispositions  pour  les  ïrt#r#345. 
Hommes  célébrés  qn?ils  s’ho- 
norent ^d’avoir  eu  pour  «Bni- 
11a tri o te«  , .346*-  Carÿ^re  de 
leur  esprit,  34^.  ; . / . 

AvxfaVi^lkHut * ( la  cuminuuê 
d’j,  retqarqiralde  par  i£S  iiiîues, 

1 «7*-  . . .' 

Aixkruf.  3a  situation;,  son  o«i- 

ginè;  revers  qiie  rette  ville  p 
essiiyç»  d«  différents  p<m pies, 
XXV h,  478.  Ses  caUoufés'suus 
ses  seigneurs,  particulier*^  et 
suuila  loi  gonibelie;  lajohcur 
qu'elle  jgouta,  sans  lleini  IV; 
légli  se  de  Saint-Pierre  ; (ab- 
baye de  .Saiu(-Cc*ui;nu)  qui 
n renfermait  les  reliques»  d’up 


.d'Àqxcn  c,  48  2 . 

AvauAi.,  viUe.  bf*  l’on  .fabrique 
, les  tonneaux  nécessaires  'aux 
vignerons  de  la  Bvtirgon’uc , 
XWi.  j ; 7 

Avril  AvN  (h.  famille  barouiaJe 
»!’)',  admise  aux  ytaU  de  L«h 


;VvE$xfcsrvihe  peu  rema* 

•«•ce  n'dM  pal'^niajsehpl  ; 
bomftics  distingués  qu'cllr  a 
vn-  .failréTMI,  8c. 

Am  vkop  (le  departement  ae  1 ). 
Portrait  cl  caractère  de  scs  b a - 
bifants,  IX.  » y 4 Horaçjêvyb* 
3.  . 
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tineuAi  (loin  il  «'honore,  iS.  miintiondc T urfiot'll l.i dignité 

La  vàHce  dite  las  canalt  dé  Ile  mmislre',  XIII,  78. 
Stourjtiou , 38.  Le jartUn  lloyal  V*»  ( M.  ) v composer.  Mi- 
sur  la  rive  eauchc  Je.  l’Avey-  *ile  de  «à  musique  dans  1 p- 


Avs^vôs^Siluadon d«rc*'priVpo-  Avmdv*.  historien  de  la-Bon»- 
lilinur  do  .«es  ‘habitant*!  IX,  • RORne,  qui  s est-  montré  écri- 
a|3.  Exemple  du  fanatisme  re-  yàjn  servile,  XXVI,  44a/ 

....  *1, al  an*  r#»  ATBAi*L«^«L^.lieufcijant-4+iinioel 


pérn  de  frellcda , XIX,  4<>& 


ligieux  mil  domine  dan*  ce 
pay<,  a 1 5.  Aipccl  intérieur  de 
fri  ville  ; perspective  q^e  l’œil 
embrasse  du  Haut  d’un  rocher 
du  côté  du  Wn^ae,  *i6.Tran- 
s action  opérée  ppur  la  réur 
ni  un  d’Avignon  et  -du  romtat 
,i  Vènnbsin , a65;  l'ne  prôcesl 

• s Sbn  dé  mission , 367.  Le  pa- 
lais papal,  268.  La  glaeiore, 
169.  KéfcHse  métropolitaine; 
la  succursale  de  l’Iiôte!  des  In- 
valide^ , 370.  Le*, cercle  de  la 

. • noblesse;  celui  du  couutoeeee, 

• 17a.  Lu  synagogue,  ay3.  Ca- 
ractère moral  desSiuif*  avigno- 
n ai 5 , 374- 

Avocats  (les  ).  Ktrnles  auxuüelle* 
îeéivre  celui  qni  es*  nu'  stage 
et  qui  aspire  avnotïoul  à la  ré- 
nutation  d'oratCur  éloquent  et 
d'jiomma  de-lettres,!,  86. 

AvitAKCirikS.  Perspective  dont  on 

ioùitded’çmplacçmeut  destin- 

crenne  cathédrale,  XXV;3i6. 
Particularités  sur  l’origijpé  et 
l'biitoirç  de  cetje  ville,  i3il?. 

• nn  c ost-réunie  à li  coifronne, 
et  fortifiée  par  enint  Louis' scs 

• Vicissitudes  dep'uis  cotte 
quc;son  aspect  intérieur,  319. 
Hommes  célèb/e*  nés  dans  <fes 

• mursy  3ao. 

A vas  sorti*  *(T)v  formant  l’utm 

des  ancienne*  subdivision*' de 
la  Bartc- Normandie*,.  XX7, 
iï>o.  * . %. 

AtftLLE  (mademou»ell6  cT),,qui 
fut  la  maitreasé  dé  Hénrl  17, 

* vin,  307.  ' * 

A f Kit  (le  duc  d’)*fattoiése  la  no- 


Atbaul^  (d.’ 1 , Ueutonant-<  riraioel 

au  présiuial  d’Angers,,  sous 
Charles  IX.  Çe  qu'il  dit  de« 
accusations  politiques  inten- 
*•  fée*  daus  le  feu  des  réactions, 
XV,  eviî.-  * • . 

A z aïs  (M.),  auteur  dit  Système 

* des  compensations,  Vil!  ,47$- 
A/imui  (ty.  d),  ex -préfet  <J“‘ 

Var,  retiré^  Massil|ar«ùesj  où 
il  exerce  la  plus  praiiilç  lnen- 
farancu  envers  le*  malheu- 
reux, IX,  i53. 

Aziro»  V.»  ( àf  ) , prototype  udes 
iMrigauts  de  côur.  1/  estfidtde 
aux  Tuileries,  et  arboto  fies 
couleurs  des  différents  gou- 
vernements, V,  aa4*  , 
Azui.e,  netîle  ville,  du  départe- 
ment de  l’Aude,  VIII,  447* 

B. 

• V . # ,t> 

Bsbkluashkl  ( le  détroit-  de), 

xvrii,«4. 

Babik  , théologien,  né  à Angers*, 
XXV,' 406. 

Damai*  ( M.  ),  le  plus  Affairé  des 
désoeuvrés , VI , aa3. 

B>Bots  (madame),  auteur  de 
poésies  gracieuses,  L,  13, 
Babocc,  Scythe  qui  fut  chargé 
d'une  mission  à Persépùl»*, 

• !V,  I*a4f 

Bauyi.oxk.  Loi  de  prostitution 
qui  était  en  VigueuV’dans  cette 

* • ville , XIV,  5o3.  Habileté  de 

sas  habitants  à feindre  la  pour- 
*pre>  XXII , a88. 

HaCHïLrefi , sculpteur  toulousain, 
Vf II , 4a8. 
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Baciielc  (le  général),  guerrier 
çélébre  , qui  rit  tranquille, 
et  heureux  sur  la  terre  natale, 

XI,  64-  ‘ f 

Bacipélet-Da!«vh.le  (le  général), 
né  à Elbeqf,  XIlI,  «Sf, 

Bach  et,  village  à quelque  dis- 
tance de  Grenoble,  X,  107. 
Bacu,  qui  se  distingua  par  >a  bra- 
voure , lorsqne  les  Vendéens 
attaquaient  la  ville  de  Nantes, 

XII,  583.  * . 

Bacon  , chancelier  d’^ugletçrre 


étrangers  qui  arrivent  dans  ce 
lieu  ; observations  sur  l'esprit 
et  le  caractère  de  divers  voya- 
geurs qui  se  trouvent  aux  caufc 
3e  Bagué  res,  VIII,  îu>4.  Aspect 
Cl  activité  de*,  rues  de  cet. en- 
droit dans  la  tualincV,  ata. 
Les  bains  de  la  Heine  t ai  3.  La 
fontaine  de  Salut , ai 4-  Les 
cascades  formées  par  le  gave 
de  Baçnèrcs,  a7i.' 

Bac. vk rot  (le),  ruisseau  qui  ar- 
rose le  vqllon  au  .milieu  du- 


t Son  rtnnion  sur  le  mariage  , quel  estsifuée  la  ville  de  Bains, 

. I,  33a.  Cfc’qu’il  dltA  iVgalw  • XI,  34*. 

* té  dans  l’ordre  morat,  IV, 333.  Bagses.  f'qyez’FonçATS. 

Bagnole*,  village  de  Nôrman- 
die,  fameux  par  sésftnux  ther- 
males, XXV,  i33.  Action  de. 
•ses  eaux,  i3$.  Anecdote  relf- 
tive  à la  découverte  de  la  fon- 
taine .de  Bagnoleis  i<36~*Çion-, 
sfruction  de  sçs  bains,  î37- 
Leparc,  l38.  inférieur  de  l’é- 
tablissement, 139.  Pdrtrt^de 
quelques  baigneurs  qui  KJ 
trouvent  rassemblés.,  i.Ji.Air 
. de  famille  ot  * bonne  inUdli- 
. gpnee  qui  régnent  antre  eux  , 
i44.  Intérieur  du  parc<i  Fhôpi- 
tn)  militaire,  i45. 

Baubols,  ville  du  département 
du  Gard  , IX,  ai  O. 

Bac.uexet  (l’abbA),  auteur  de 
l' Histoire  de  Turenne , et  d*une 
Description  des  monurnenti de 

: /form*,  Xlli*  i^- 

Baibs  (jés).  Lu\p  que  Kqo  ce- 
marquâit  dans  ces  sortes  .d'é- 
tablissements chçz  les  Gfécs  et 
• \çj  Romaine  î cé  qu’il*  ont  été, 
ce*  qu’ils  sont  maintenant  en 
Frayée,  IV,  i5fr‘  Ffb^ès  de 
la  chimie  Ino^erpe  favorables 
aux  bains  d’eaux  npuérales. 

Bains,  petite  fille  remarquable, 
• • par  sa  position. ses  promenades 
i charmantes,  %l  sept  soqjrc* 


• Il  pense  que  lerf  connaissances 
humaines  n'ont  rien craindre 
des  tempêtes  politiques,  VI, 
308.  Son  opinion  sur  l’exercice 
des  dogmes  de  la  religion , 
Culte  qu’il  rendit  à la 
politique  lorsqu'il  était  dans 
la  retraite  , XIV , 5.  C«  qu’il  dit 
; de  l’hommo  inAric,  66*.  In- 
fluence presque  nulle  qu'exerça 
ton  système  politique,  ioa.  Il 
assure  qu’il  h y k point  de  for- 
tune possible  sans  persécution, 
XV,  57.  Avertit  qu’il  faut  se 
déhcr  de  ces  protégés  orgueil- 
leux qui  trafiquent  des  éloges, 
a85.  Regarde  l'LUtoire  au  mi-  * 
roir  magique  des  siècles  pas-' 
sés,  XVI,  36o.  Ce  qu’il  dit  de 
la  bonté,  XXVI, .Sol. 

Badi  rkau  ( madame  ),  portière  , 
citée  par  madame  Ghoquel , 
111 , 90.  « . 

Baffa,  Napolitain  condamné  & 
mort,  et  que  sa  femme  repotp- 
manda  vanlcrncBi  a Speziale’, 
dont  elle  n’obtint  qu'une  ironie 
sanglante,  XIV,  564*  **  • 

Baoskrib-ue-Lucbox  , Ifourgcé- 
ièbrt*  pat  ses-efinx  thermales. 
Sa  situation  et  sa  bcauféîcOlt* . 
tuinft  observée  par  unk  trou- 
pe de  musiciens  envers  les 


■"1 


te 


iw  dation n -vAMe, 

I»Mimpiii,  «fictif  ,i|j  milieu  de 
cru-lM^irjJj  Fftbrimiede 

*»  feir-hJunc  et  lireric  «le  fil-ilc-fer 
um  w trouvent  aux  environs 
çe  ib-iin*,  ib*i. 


TAHË  GÉNÉRALE 

l,f\?  .jfont  trflis  amours  avec  Bertrand  , jfame 

Suerrier  <pii  s'élait  distingile 
ans-phismm^  combats.  î*jrs- 
<|u»  ûc  dernier. fut  parti  pour 
Utte  nou\dte  rxprdiiiijn,  (k,n- 
. fttanrn'esr  enlevée  n#r  lujioi- 
qtieur  jon.Jtuu,  aux  désir» 


• • * . aux  uesir» 

BàlTROJ»  (U  luyte  «Tu  ),  aucu  n ^duipirl  elfe  i^iïftji ;!  elle  est 
emplnov-taem  dHio  château  enfermé  «n  ç^Uoan  do  ce 
fort  f|0»  rt  existe  plût,  ÎCXY , * bâta*  'jtü'ÿl.'oujVronr-tU  «on 
11  • amant,  nui  la  delivre  apfès 

Il  A .M  MC  (la  f.uuilb:  de),'  &>lU  tous  av«ur  tué  le  ravisseur;  ils  {*6û- 


. k*.  ,ru’i»bVe9  etu1(p<;t^nt  au 

•onimem  ernent  j«r  lu  févolü- 
tton,  IX,  447» 

lUiST-K/.  Son-  pa««ag^  Cul  an- 
Uûtlcé  par  de»  hicuxiv stériles  , 

• . 

HalLi.P.cL,  ville  i]e  la  Joindre 
^fjançawe,  dont  les  Comirnc- 
üoui  «ont  r.p,idiétos  et  les 
ryes  bien*  p^rçée^,  XII,  3961 
Ontprnetiu  bigarre»  mie  l'op  re- 
niarqife  -an-dessiA  des  portes 
xles’ut.iiMiui  j^i-riiluc  rltHi  prai- 
ries environpaiitos,  atjj. 

(Su  df  s prineîpjoux'per- 
•ontiàges  du  p;^js  g«ùé  entre 
fh*  monte  G.llphas  ct'Ga  ra- 
mantes, AVI}  407. 

Ral  scrfrfH  (lé^fort.de),  en  avant 
de  Toyluutû*  IX , 3&(j.  ^ 

BAiMtAViii^tT?  (M.  de)„  anoieu 

inri-ndaij[t  du  Lanjjuedoç.  gos  „ , 

tentatives  pour  dwer  un  |^m-  Ui|s  surl'biMDireueiaLXJr- 
beau  à la  tille  diipoêt^Vnunj;,  raine,  et  en  particulier  sur 
nC,  # Stanislas,  Xi,  299  et  suiv. 

HalaistJi.ueux  ( lé  coinfi?  je.)  y.  Hauh  i uik  ( 3L  ),  négociant  du 
•J  «ai  «ics^chèfs  de ^.clàuam0  Havrf,  XIII , 273. 

^ 554.  . . , * Bauscafcn  (la  famille  baronialc) 

H\i.  utlÏF.*  jadis  renommé  par  ses  a u/n  fat?  aux  états  de. Langue - 
«aux  fhermâ^i^Xv^.  * w 4°tV*X„Ô7. 

Bamie  (Constance  de),  nièce  èt  Bal«£t  (Charles) , littérateur  rc- 
pupilU  d.’tyi  vieux  afidtel^in  tofnmamlable  , né  à Montau- 
'fivare,  oui  ne  «voulait  u>as  lit  *■  Avan,. VIII,  3^5. 

),  l'on,  de,  mouiagnrs 

. ne  pas  iwiu».tcr  la  dusses  • de» Vosges,  XI,  3a 8.  .*  , 


• tept, pendant  quelque  Innns," 
dans  le,  bras  l'un  de  l'nirsclos 
plu,  dons  'plaisirs  3.  l'amour, 
ef  touche);  enfia  repentir,, 
ae  reliretu*  rliacun  dans  un 
converti .XJ  , 1 4.1  i i4J.  ■ 
BilchoVx,  habile  graveur  avi- 
ènonais,  IX,»77. 

Bsi  ms  ( Jepn),  l'uji  des  poètes 
les  plus  distingue',  ilq  r.We- 
niïgne,  XI,  aol.  „• 

Baldi  ( Jaqipjes  ),  XI,  a^a.  .* 
Ilsttàa*  (le,  grulies  de),  dana 
le  Juta,  prias  de  Sàllinr  X,  8. 
BaUstIMKI  (le  chevalier),  vieil- 
lanaorTOgeiiaire  qui  vint  à la 
cour  fle  Stanislas , duc  de 
‘Lorrain',,  avec  les  curants 
même  d'Auguste,  roi  de  Po- 
.■Aagnc,  lu:, que  celui-ci,  ac- 
cJLIc  pkrle  lied  heur,  crm  de- 
. voir  les  ronfler  & son  rival.  Il 
. domina  Pagcville  qucloues  dé- 
sire de  lit  Lor- 
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Ha  lth  au*,  sculpteur,  né  à Cam- 
brai, XII  , 69. 

IUi.Tr s,  jésuite,  qui  fil  une  ré- 
^ patiiB  k ïffiitoÎM‘ des  Oracles 
dt  fbn  fenêlle  /Xl , SOj. 

Baltc*  ('Jacques  ),Aptaire,  au- 
tfur  dei  Annales  de  Mcu,  XI, 
$07*  ^ I 

Balzac , membre  de  l’Académie 
Jrgnçaise,  écrivain  distingué 
pqr  son  e»nrit , et  «lotit  le  style 
.présente  des  tours  élégauts  , 
une  hfcrtnomc  contiguë,  et  des 
phrases. plciues  et  sonores  ; il 
consacra,  ses  derniers  jours  à 
la  bipnfaisinoe,  XX\T,  a3a. 
Rai. 7. k,  poète  cl  auteur  drama- 
tique , IX , 2 ip.  . 

Pascal,  un  des  complices  (Uns 
^affaire Fualdès , IX,  3.^  v 
RtaCAL,  l'un  delcoftitaisKures  de 
Ja  conveutïôoqui  rtlrent  échflD- 
. gé»  contre  I a, duchesse. d' A n- 
goulênie,  XII,  216.  *• 
DascIlli*  , restaurateur  dm  qui 
certain*  bourgeois  du  Marais 
vont  faire  leurs  petites  débau- 
ches, I,  77.  #*•  * 

BAs-nE-LA-UoctiK  (|ej.  Sa  situa- 
lion, son  étendue;  y ilbfgejrqui 
le  composent}  sa  température, 
XI,  38 1 . Ses  anciens  seigneurs; 
pauvreté  et  uncurs  rustiques 
de  scs  premiers  habita nls;  les 
. ducs  de  XVeldctii  introdui- 
sent daus  celte  contrée  la. 
confession  d'Ausbourg, . 38a. 
Prospérité  actuelle  de  sa  poT 
pulation,  due  au  »ele  infati- 
gable et  à la  tendre  golMçitude 
du  pasteur  Obcrlin  , 383.  Etat 
moraldu  Ban-de  la-IWhclors- 
qu’Ohcrlin  s’y  installa,  3go; 
ce  qu'il  est  aujourd’hui , 391  et 
suiv.  * 

BaîiquehoutES  (les).  Degrés  qui 
varient  leurs  qualificationspar- 
ini  les  co  mm  erça  n ts , XI V , J 97  • 
Il  est  peu  de  .gouvernements 


v del’ Kurope  qui  n’aient  fuit  qucl- 
qdc  banqueroute;.,  ibtd.  Ratt- 
qqerovtedu  Trésor  de  Franoe, 
dans  la  révolutiqnydéjafcpopr 
les. paiements,  3gj8.  Autorisa- 
tion que  les  banqueroutiers 
reçoivent  de  l'exemple  dh  sou- 
verain, «Md.  . 

Biot  n-Lon  mi  a s ( M.  ),  oo£«é  dis- 
tjogoe,  1^4»  à*1  trailucthm  île 
YAnitile  du 'Tasse,  IH  .*336. 
Soa.  pays  nalqÿv  VIH ,•  4 J*  • 

Bim- mk  ( la  vallée  de),  tout  pfts 
de  Rouen,  et  remarquable- par 
leS  richesses  que  IX  nature  *7  a 
réunies  à celles  de  l'industrie, 

% X4H;  190.  •• 

Bawt,  fameux  écuyer  qui  se 
trouve  o -une  féfe  de  Mont-de- 
Marsan,  Vlll,  76/  ,*i 

BattêMK.  KmpLctji.*»  qu’un  par- 
rain généreux  duipCaire  k I oc- 
casion de  ceMe  * cérémonie, 
dans  uua  maison  de  haut  pu- 

•t’G'i.l'  fo  ■ 

lUmsrj;  aine, ^cpmcdien  distin- 
gué. 5es  premiers  essais  stlr 
te  théÂtr^de  Toulouse,  Vfll, 

406.  . 

Bah -(Sophie,  comtessq  de),  qui 
avait  fait  construire.  on.^  châ- 
teau sur  l une  dt*-.  montagnes 
atr  milieu ‘desquelles  est  située 
la  ville  de  Siiut-Mihicl , XI,  . 

43>  * 

Bau-Ll-DuC  Sa  fondahqnf  ori- 
gine dr  sa  pAfÜe  haute,  état 
particulier  dont  .elle  étail  la 
capitale,  X/,  44°-  *-e  collège; 
Je  château,  44 1 - L’éÿisa  de 
Saint-Pierre,  ihîd.* Le  Palais- 
de-Jtfsticé;  commerce'  fl  in- 
dustrielle la  ville /442’-  Coû- 
Ütures  que  l’on  y prépare, 
443.  Vignes  et  vergers  des  en- 
virons,* ifyid.  Hommes  distjp- 

gués  dont  Bar  s’honore, '444 

Bvit  sur-A ubc,  ville  de  la  Çhum-- 
pagne,  qtii  «fut  le  théâtre  (Fo- 
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. péraliou»  militaires  gu  • 8 a 4S 
WVI.  fo3,  5o7» 

IUraiiÉ  (N!.),  habilu  -escrimeur, 

\\  \ , six. 

Baraoxor , cordonnier  toulou- 
sain*, «pi i périt  sur  l'échafaud, 
accusé  d'aVoir  assassiné  un  tic 
scs  amis,  mai»  duut  linno- 
cençe  hit  proclamée  panic  vé- 
ritable auteur  du  crime,  au 
mofnent  quç  ceiuiri  allait  être 
exécuté;  espèce  d'hommage 
‘•rendu  à sa  mémoire,  VHf, 
383. 

Ikhr«.i\\Y-(f  Hiu.ikm,  chef d état- 

• major  du  général  de  Justine  s, 

xi, 494.  \ 

BiiunrÉ,  auteur,  d'un  talent  qu’il 
n’eu»  pas  le  temps  de  déve- 
lopper, \IUvl9f 
BsraictaR  (Mustapha  ),  qui  sui- 
. *ciM  une.  révolution  en  Ttir- 

, tpiie,  XUI,  3pl. 

liait  abte-  (le  baron  de),  homme 
instruit , «qui  a voulu  porté*  le 

• romau  dans  rhistoire,  XXVI, 

* 35*.  • . 

Bamtciiar  (M-)i  c*ré  du- village 

d'Üttaritt,  personnage  reuiar- 
tptahlc  par-  ses  connaissances 
variées  et 'étendues,  cV  par 
bue  grande  tolérance  , VIII , 

*4?-  ■ 

BARBAS  KG  RB  ( lè  général),  qui , 
renfermé  avec  cinqqantc  hom- 
mes dans  la  forteresse  d’Hu- 
ningge,  uppôsa  une  longue 
■ résrifuuce  aux  troupes  de  l’ar- 
chiduc Jean,  et  consentit  eu- 
. Ko  fi  ligner- une  capitulation 
à laquelle  tt  §vait  mis  fiour 
.éomUtiou  expresse  qUcjugar- 
•nison  sortirait  avec  a ripes  et 

• bagages,  et  tous'ies  jjonnenrs 
Üo*la  guerre,  XI,  2 38;  XII, 

•tM- 

Barbaroux,  jeune  homme*  nui, 
atteint  d'une  gçave  maladie, 
fut  soigné  à Quimper  avec 


• d’imérét  dA.ù  ses  mlents  et  à 

son  malheur,  XUV546.' 

Rarbaiuu x (M.)t  l'un  dpi  pre- 
miers membres  de  la  soc  iété  dut 
'Troubadours  réunis  de-  Vtm- 
cluse  XV’,  66:  • 

Baruk-M a iiiiois  (le  comte  de), 
auteur  d'excellent*  ouvrages 
politiques,  )û,£o8.  * 

Barbkdou  (M.),*  aiififeu  maître 
de  pension , 111 , ^48. 

IUîiin.vro*  je  ; situe  dans  le  dé- 
partement de  VaûcIusc  du  c6té 
• de  la  Provence,  IX»  >83. 

Barbkt  ( M.  ),  fabricant  de  Huuen, 

XIII,  »84  - * . 

Bariikv  hac  (Jean),  professeur  de 
de  droit  à Lausabry?  et  auteur 
d’un  Traité  du  Jru,V,  8c. 

Barbier  d’AvcoriiT,  né  à Lan- 
gres,  XXVI,  5o6.  •*. 

Bariiin,  libraire  de  Paris,  au  dix- 
- septième  siècle,  dont  la  bou- 
tique était  fréquence  par  les 
érudits, Vl,  104.  . 

Barbotip  (madame),  pOrtière 
Citée  par  madame  Ghonuét, 
llif  90. 

Rarrou,  imprimeur  à .qui  l'on 
doit  de  bonnes. éditions,  VI, 
loé. 

Barclai.  Caractère  et  inutilité 
de  ses  bouffonneries  par  rajÿ- 
porl  à Ja  morale,  XlV,  il; 
XXIV,  j 88. 

.BÂRDEiri:it»:  { Michel  Fortet  3c 
La),’  l’un  des  Ma  lo  ni  ns  qui,  à 
répoqtg*  db  In  Ligne, -concou- 
rurent à 1’indépeudance  de 
Saint-Malo,  XII,  4>3* 

Bariibkf.t  (le  pèrb),  directeur  de 
la  maison  des-  missionnaires, 
de  ïà  Franche-Comté,  située 
dp  us.  l(f  village  d’ École,  XI, 

* 4 . 

Bardix  (M.),  marchand  mercier, 
dont  l'Ermite  observe  l'allure 
nocihnic,  III,  387.’ 

Baudin  ( Eierre  ) , tnembre  de 
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l'Académie  française,  XUI, 

• »9f-  *.  , V. 

Bauuos  (la  saint»*  de),  vierge  dé 
quinze  ans  qui,  faisait  croire 

rVl^e  ne  ti^il  que ur  un  mi- 
:fe  continuel  de  la  grâce, 
était  l’objet  d’une  profonde 
vénération,  mais  dont  l'iippos- 
jure  fardet-buve^Tc  par  le  père 
Clément, -VIII,  J 37.  *• 

Bamçcm.  .Sa  situation.;  son  as- 
. pect intérieur;  eflicauité  de  ses 
eaux,  Vlff-,  a3 6. 

Ha nt: t tii  (la  prjncéÿSe  de),  citée 
à propos  de  Ses  Mémoires,*  U, 

. 9a.  Ou  la  compte  au  nombre 
Oft  amis  de  Voltaire , X ,*  /[Cto. 
lUncLLi  M,  remarquable  par  un 
port  important  jadis,  et  insi- 
gnifiant 'aujourd'hui , >^XV  , 

* S78.  Det.uk  sur  le*  naufrage 
du  h;itiiflcnl  la  Èlanthorfief, 
parti  de  ce  point  en  iiao, 

*79*'  . . • # 

B>hu>kt  (-AleJfcndfe),  Greno- 
blois qui  se  distingua  de  bônoo 
heure  dans  1;«  naVrièrc  Vlfe* 
bu  très.  Napoléon,  à qni  ifavait 
4onnd*dos  renseigne  met  Us  to- 
pographiques ii  sou  retour  de 
l'ilo  tL’Klhe,  l'admet  à l'école 
militaire  de  Saint-Cyr;  il  /ait 
Ja  campagne  de  Wtft eçJ 00 ^re- 
vient à Paris  pour  y reprendre 
le  cours  dô  ses  études;  et  pu- 
blie plusieurs  ouvragés,  XV, 
10.  Détention  qu'il  /ubit  à 
Sainte-Pélagie,  pour  une  sa* 
tire  allégorique;,  travail  au- 
quel il  s’y  occupe*,  71.  •* 
Baiulu  (madame;,  actrice  dis- 
tinguée dei ' Opéta- Duffa 9 fll, 

• ’ 3'46.  % \ • 

Barilui*  (M.),  Rrjsmçonnais  qui 
fonda  un  prix  pour  l'auteur 
du  meilleur  mémoire  sur  la 
suppression  des  jachères,  X , 
271.  • . •*  %* 

UsniiKL  (les),  l’une  des  faulilles 


qui  ont  fondé  en  Auvergne  des 

• associations  volontaire*  où  Té- 
galhé  de  chacun  est  soumise  à 
une  loi  commune,  XXVI,  3t4. 

Raulvimom,  situé  à deux  lieues 
deXandrecies,  XII,  &t. 

Bars ave,  orateur  distingué  de 
l'assemblée  éopstitnaige,  qui 
mourut  sué  l'échafaud , X , çjy  ; 
•XIV,  5G8.  . 

Barxeti , écrivain  Anglais*.  «Ce 

# qu'il  dit  des  narlis  opposés  qui 
se  servent  tour-â-tour  des,  ar- 
mes dont  ils  reprochaient  l‘u- 
#ôge  à leurs  adversaires,  XIV, 

337.- • ; , 

Rajixkveliit,  avoeat-gérféral.  des 
états  de  Holhtndè,  périt  imus- 
foment' sur  l'échafaud  ; \I^ 

3*7. 

Ba roche  (le  territoire  dej<  dont 
l'Angleterre  se  réserva  l*  pdé- 
session,  XXII,  453.  0 

Bakou,  acteur  distingué,  Vil,  353» 
Il  se  trouve  à une  assemblée 
des  principaux  auteurs  dra- 
. manques  discutant  sur  leur 
mérite  respectif,  XVI , 43 1 . 

ÉAQOcnmr  (Claude),  écliffin  de 
Lyèn|X,34fc/# 

R ABOxaur  (Geoffroy),  urhcvlir de 
•Lyon,  X,34d.  . , • # J . 

B\rbal  (le.vicomte  de  J,  qui  vit 
t;efiré  a quelques  lieues  dé 
, Grenoble,  Xf  ia8. 

Barra*  (Alphonse  di;),  personr 
nage  cité  {kin9*le  roman  de* 
Cüsniùn  (T Alftirache-jW , 347. 

Barrai-  (M.  delqui  a des  connais- 
sance* positivé»  sur  la  religioff, 
le  Ciuninercq  et  |ès  mœurs  dç$ 
hahitairts  de  la  côte  de  Coro- 
fnandcl , où  il  a séjourné  lotfg- 
temps*  YWj^Y}.  J 

Barré  ( M..)f  commerçant  de 
Douai,  XII , 191. 

Barre  (ia),  rjvière  dont  1rs  eaiiJt 
produisent  des  effets  redouta- 
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4»tes  on  temps  de  marée,  h»rs- 
qu’aHes  se  jettent  dans  la  Seine, 

xlil,  **6:  • 4 

BaRké  (M.),^’un  ‘^*s  fondateurs 
du  théâtre  du  Vaudeville,  \Xl, 
ocir. 

DanncAti  ( 1«  J|.  Moyens  à - em- 
ployer pou»  .acqoérir  la 
* gloire  . djin-  oédeur  et-.  d‘un 
avocat  distinguo,  I,  9a  Paral- 
lèle enfre  la  cortipétçnce’^ït 
’•  la  juridiction  jfu  barreau  cl 

• -Célles  d’ifn  commissgire  de 

• police,  V,  46. 

Ruutii;jtt:  ( PiiTiv*)  est  engagé  au 
meurtre  tlelienri-le-Gr.anfl  par 
.«des  morues  ét  ctes  jésuites,  XIV, 
* #(J'j ; XVh,  îa5,  3o8. 

4Unr.ii. ük  ue  Fomtaikigu  (MO» 
peintre- paysagiste.  Son  ta- 
bleau d'n  pe  Vucd&la  ville  de 
• la  Cplfa  dn ns  le  royaume  de 
.fynles,  *XI1,  57. 

Daîu  i us  (-II*  ),  petit  ctfct  particu- 
lier dont  Bar-lc-fh»c‘  était  la 

capitale,  XT<  44°- 
Bas  iiflis  ( te.  (rendrai  ).  né  à 
ufr*  XI.  £«.;  • * . 

ltennriiAjrèrcs  (MM.),  fabricant 

à Lille,  XII,  *67. 

Baiuu,  jurisconsulte  célèbre  né  k 
SaiLat,  IX,  ïf.  * 

IkisALoa  (•  M.  •),  commerçai) t 
cqiisidcré  d’Agfco , Vlfl,  «g^- 
Barsalon  jenneN^  M.  )/ proprié- 
taire.de. l'emiiùge  eje  Mimera* 
beau,  pû  ibujoty*  ch.lqti#  an- 
* • pire  do  nuuVeanx  cmjiellisst - 
ment.4,  VIII,  2g4*  .« 

Baux  (Jean),  célèbre  marin,  né 
. à Dunkerque.  Quélques  tins  de 
.«es  exploits,  XI I > 317,328. 
Bart  ( le  vicé-artiiral ),.  fils  aîné 
du  précédent,  Xlf-,  028. 
BaRTok  ( M.),  avocat  distingue, 

1,17;  xiy.  4tî 
Bahtur,  auteur  d’un  .W^kjnent 
'qui  fit  beaucoup  de  bruit  dans 


tes  cou  fisses,  41 1,64-  D « flétçi 

l'égoïsme  dans  une  copsAlie 
•jnédiocrë,  IVK  Sti  Son  pays 
natal,  IX,  336.-  ' — 

BmiuiVi  kht  ( le  général  },  né  à 
Gray,  XI;. 147. 

Barthélémy  ( l’abbé  ).  Son sAn<\r 
chiuni*  pent.  être  regardé  cum- 
me^un  véritable  roman  filât 
ifrtuc,  X\lir,  3p.  . . • 

Haut  R ez  r m.Mc  5;  p rentier  mé- 
decin du  duc  (türlcatt*,  chan- 
celier de  l'université  «|e  méde- 
cine de  Monlpelljci^  1X,^5, 
t *5. 

BARTnrz  jp*re,  auteur  de  .mémoi- 
re* d*4copomie% rurale,  fX,  a5. 
BAUTiin*(Gaspurd  )j  érudit  ob«-  • 
scui',  XXIV,  »8»\  tbj.  \ 
Biseau  fil# tt  Horst»! ( MM.),  cura- 
merç.tut?  de  Montpellier^  f\, 

1 i-i. 

Bisiosac  (*Pierre  (te  V,  trouba-  „ 

. dourpérigonrd»iî>XXVJ^243- 

B.Vskervii.1  .fc,  imprimeur  renom- 
mé* pour' Ves  éditions,'  VI*  *106. 
^ÛfXAGES  ( Benjamin  ) , md  se  fit 

• une  réputation  contemporaine 
par  ses  plaidoyer* -f  il  é.«t  auteur 
d’uti  (Commentaire  sur  la  cou- 
ttnnede  N bridât»  dit,  XIII,  Iy4  ; 
XXV,  a65. 

Ba4xac.es  (*Jacqhes),  qufe  se»  cr>- 

* religioiuiairer  ohoisi rent  pour  * 
répi  unir  o a V Histoire  det  varia - 

étions  de  Bossuet,  XMI , /p4* 
Basxa gas  (Henri),  auteur  tronc 
Histoire  sur  les  ouvistqes  des  sa- 
vants, et  d’un  Traite  sur  la  to- 
lérance des-  religions , XIII, 

>94-  . - • 

Bassàxo  ( lë  duc  de  ),  XI  x i5a. 
Caractère  rpi’il  déploie  dans  sa 
tetrâite,  rVuV/.ll  fut  un  deeeut 

3 ni  bisiülèrent  sur  la  nécessité  * 
e s<?  résigner  aux  délibéra- 
tions du  congrès  de  Cliâtillnn, 
XXVI„  5m. 

Baasaxo,  peintre  dont  le  musée 
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* de, Lille  possède  quelque*  ou- 
vrages, XII  , î46.  \ 

Basane. ( la '),’  petite  ville  Je  la 
Flandre  française , Xll*  296. 
Rassît,  scdliueUr,  qé  À Saint- 
Claude,  XI,  10.  - - 

Dasaomheukk  (le  mdrôrlpd’ de), 
né  à*Nancl,  Ilephnsè 

qu’il  üt  à Marie  de  Médicis,. 
au  sujet  <î%  la  prédilection  de 

5 eue  reine  *pyur  la  résidence 
o Spint-üêrmau»,  XIII  “ I S- 
JfalrQucrite  de  Valois  lui  re- 
commande flenri  de  Savoli , 
.X^\VI,.q»7. 

RASSt'“SAh«.T,  commune  peu  re- 
rêtnarquable  du  pajs.basque, 

VII>,  rV:  * 

lUsriM*  frères  (MM..),  proprié- 
taires «Tune  belle  mature  de 
coton  aft  métier,  située  à Çol-  • 
•mar,  XI’,  218. 

B*STPn$yijK-(  M".),  négociant  de 
Rayonne,  VlÇF,  88. 

HAsgci's  (les).  Ij  ur*  isolement , 
92.  Antiquité”  de  leur 
Orfgîue;  leur  am^eunc*»|épen- 
dance  «lys  Romains,  p.^ - Ter- 
ritoire des  Basques  fraudais; 
leur  portrait  êt  h*nr  eprurtète; 

, leur  lâuguc,  rj5t  Mœurs  et^es- 
prit  de  la.  noblesse  busqué, 
97.  Préjugés  de  la  nation  çb ti- 
tre les  descendants  desGoths; 
earqcièro  d'une,  race  étran- 
gère qui  ^introduisit  dans  leur 
pays  pous  Je  nom-  de  Bohé- 
tnién s,’ 98.  Charmes  ^jue'prê- 
•arnto'Je  pays  dçs  ll.i-.queV, 
lo3.  Systèmes  d’agriculture 
en  viguçur  dans  cVtte  région^ 

# ihid.  Anciens  marins. basques.; 
présomptions  en  faveur  des 
Basques  relativement  à la  dér 
çoti .verte  du  Nouveau-Monde, 

J o5.  Mt»yehs  d’éclaircir  lesvcon- 
jcctnrês  à ce  snjét,  106.  Exer- 
cices'gymnastiques  et  amûse- 
uiénLs  des  Bâsquos  ; * leurs 


chasses  ait*  palombes,  t3o. 
Leur  jeu  de  pftumt;  fetir  ar- 
daor  noua  ce  -dernier  plaisir, 
Î3a.  Leurs  danses  autour. des 
tombeaux,  1 35-  La  danse  du 
mmictKchy  dont  l’An  tenta  vai- 
nement de  donner  ude  idée- 
sur  letjiéèérê  l'Opéra  4 1 36. 
Les  chant)  des  Basque»,  137. 
Courage  de 'leurs  soldats- et 
leur  amour  de  l’indépendan-  * 
ce,  1 38.  Propreté  des  Basques 
dans 'leurs  vêtements;  bcanté 
t ch;A  Basquèses  ; religion  des 
Basqnes  , « Ichr  respect*  /les 
•morts  èt  usage  .qu’ils  obser- 
vaient aux  (fuuérailles.,*  l3q. 
Leur  penchant  pburlé  Imgan- 
dace,’v49*  Nfta|e  des  que- 
' relies  pbc  mi  la’jeuuessc,  »^o; 
Caractère  vindicatif  des  Ban- 
que!», i5i.  Parallèle  entfe.ces 
dernier#  et  les  Béarnais,  464. 
B\svn.kF  ( M.  de  J,  auteur  de  mé^. 
moire»  sur  Ja  vJBe'de  Mont- 
pdn.er,  IX, *92. 

Batavia,  Ht  que  les  Anglais -oc- 
. cwpèirut/  et  dortc?  ils  .soulevé* 

• tort,  coblrt*  Je  joug  européen, 
population  indigène,  XaI(, 

Batdkhat  (.MM.  Léon  et  Jean  ), 
négociants  dé  Bayonne,  VIII, 

85.  . ; 

Bat  mute  (saille),  femmede  CJIo- 
di  iit  à qui  l'on  attribue*  la 
fonda rfçn  de  l’abbaye  de  Jo- 

niîègex,  XIIL,  at  G ; XIV,  485.. 
Brrox;  fameux  marchand  de 
fléùp , VJ;  *9*$.  •*  •' 

CArriK/Fssy,  napolitain  trnndaïu- 
v i|é  pqr  SpC/inle,  XrV,  556,*  * . 
I\Àrnq  (M.),  négocianr  distingué 
'dtohhdinêt,  XÜ*,  33j.  • 
JUtfnîtr  (.l'abbe),  né  à 'ftn’rrs, 

■XXVlf  136,  • 

IUrhiEn(  Dominique),  auteur  de 
harangues,' db  lettres  familiè-^ 
ées , «t  .Je*  jfVisiexfrs*  poésies 
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latinei  «I  <r»oçaiM*,'Xn«  a;g. 
JUm.iCT, ca)^,  XXIV,.t8y.  " 

Bai^ikisviu.k,  .<Mu<;  pré*  de  Non- 
cv,  et  renommé  pour  tes  vin<, 
.)&,  .3-1 8.  . /,  ' 

Baudot  (madame  ),  lihbitanic  de 
Bar-If  Dur,  renommée  paries, 
confitures  quelle  prépare,  XI, 

443. 

B**»nR\*n  ( Le  général),  njl  dans 
le  département  du  Douta,  JU, 

la7*  * 

IVui.nEriL  ( M.  de  ),  maire  de 
Saint-Quentin  à qui  le*  habi- 
tants doivent  beaucoup  pour 
l'ordre,  la  paix  et  l'union  qu'il 
tait  maintenir  dans  cette  cité 
cortmerrante,  Xll,  l3. 

B A in>  ni , chanoine auteur  du 
Climnico ’*  Cathçracénse t pu- 
# . ^>l\é  «tioiuième  siècle,  XII,  69. 
Bauuaoa  (M.  ),  écrivain  drama- 
tique, -XVI,  .43 1- 
Bsuhcix  l V,  « litige  de  Flapdrc , 
agrandit  Iqlle,  XII,  aaej. 

Ba  Viirm  V est  obligé  «IVtendre 
l'enceinte  de  Lil^c.  XII,  229. 
Baldcik  IN,  comte  ch*  Flandre, 
fetme  de  ■mt^nHIes  la  ville  de 
Dhtikeruue , XJI , 3o8-  • • 

Bac  tin*  IX,  comte  d^  Flandre, 
empereur  tle  Cdfistnutiriôple., 
né  à Valençfetities , XII,  128  ; 

xxvi,  453. 

BaoeK,,  peintre  et’eciflpten*  dis- 
tingué, Xli 

IU|JLAt-TiiiEBRT,  vitlartê  à quel-* 
que  iliiUrice  de  Di'il  k*,  X*VI, 
77-  . . 

IUt  MP.(la),  rajn  pagne  du  dépar- 
leinent  «le  l'Hérault,  IX*,  54- ^ 
Bacin:  (la  iAarf|nise .de  La),  Ça- 
' rruAiàc  par  sa  beauté'  et  soto 
rticoustan.ee,  XXVIy^jS*  ’ 
Bahme-i.ha-J)amfS,  remarquable 
par  ses  pâle»  dc'.coihg,  Vjue 
. préparent  les  dntncs,  de  celte 
% ville;  rèra^tûre  de*  Ihjutnois, 
\ Xî,  i33.  Ancieunè  abbaye  de 


Religieuses  que  I’qh  remarquait 
dans -ce  lista  , 1 34  Hommes 
célébrés  rté*  à Uautne , iktf- 
Bague»,  médecin  sorti  df  l'éçole 
de  Montpellier,  |X«^^5.t  ,• 

Bagssbt  (M.  de),  auteur  d'une 
fS*«  Je  Bossuet  f Vt  1 a. 

Bagssct  (M.  le  tromie  de),  qui 
vit  retiré  daiistanpoc/e*  terrf», 
à quelques  lieues  de  Béziers, 

»x,282.-  ; .. 

Bavai,  Udne  jles  plu*  anciennes 
villej  t de  U*  Gaule  - Belgique  , 
remarquable  par  les  emofeMis- 
scinenis  qq’v  fit  excepter  l’em- 
pereur Auguste,  parles ruines 
d'un  « irque,  èt  le*  rès|ep  <£tm  * 
aqueduc , Xll,  95.'  Colonne 
septangulairi-  que.  t’ori  remar- 
que sur  le  milieu  de  la  place, 
96.  L«^chauss<es  Brunehaut, 
97-  w * 

üav  ARnis(lei).'t^ift*  mouvements 
militaires  en  1^1*4*  XXVfl|5oi, 

5a  1, 54«.  * , , • 

B^vièsP (Henri  de),  <juj  commit. 
deSassas-dnatssurles  membres 
de  la  diète  de  Mayence}  XI , 

4?°- 

Bavii.m-  (M.  de),  ancien  intendant 
de’  1^  province  du  Languedoc, 
qui  sacliama  contre  ïc$  pro- 
testants lor#  dé  l>>  révopatio’rt 

• •de  i:<Mit  de  Nantes.,  XVI,  i3a. 
Bavqux  ( M.),  nfrofp/seur de  droit 

civil  à L'Beole  de  droit , XL,  10. 

•Base  de,  son  systèmcM’qusei- 

• gnemént  ^talent  «ju’vMéplbyait 
dans  ses  leçons;  injustice  dont 

il  (ut  payé,  XIV,  fa8. 

IhVnicnoTItliea  pii  s’appuyait 
la  gauche  de  l’armée  française* 

en  1793,  XII  ,.3oo. 

BsWlf. \ (M*),  avocat  j dont  la 
plaisanterie  est  Je  genre  d'es- 
crime favori,  VI,  ifll-  Son 
. plaidoyer  .contre  • PagevUlc  , 

’ w4-  . ‘ 

lî»WJt(  madame  de),  «ateur  d’une 
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• comédie  intitulée  la  Suite  iT-un 
ba(  masqué,  III , ^Vf4-  * * 

IUYahktks  (les).  Rapprochement 
entre  ces  prêtresses  des*  Indbs 

• ft -les  vestales  de  Home  ; elles 
n’en  «Hffératenpqtte  par  leurs 
mœurs  licencieuses,  XIX,  fil. 
Cérémonie  de  leur  rbnsécra- 
tion  ; mode  de  leur  éducation  ; 
une  fois  consacrées,  elles  ép- 
bartiennentau  témple.  pendant 
tepr  vie  ^ptiere,  l ia.  Origine 
de  la  considération  dont  tlles 
jouissent  dans  l-lndoustan  , 

ij3.  Rien  qu’elle  soit  un  pri-' 
vilège  de  la  classç  des  artisans, 

• Ta  profession  debayadère  peut 
• ftre  aussi. embrassée  par  les 

castes  supérieures,  tiq*  Con- 
; ditions  à remplir  par  les  jeunes 
filles  destinée!  au  service  des 
, pagodes  ; jugements  divers 
. qu'on  a portés'  de  pes  prê- 
tasses, 1 i5.  Caractère  de  leur 
danse,  fi6;  <fd  leur  chant  et 
de  leûr  musique  .instrumen- 
tale,; privilèges  honorifiques 
dont  elles  fouissent,*  1 17. 
Bavard,  célèbre'par  *a  bravoure 
et  sa  gala'nlerie,  II,*  1 89  ; XY, 

• ‘Soy. 

IkrÈ*,  endroit  où  l’on  aembrque 
beaucoup  de  maisons  de  cam- 
pagne que  les.Romains  de  dis-t 
thic  tion  habitaient  à certaines 
, saisons  de  l’année,  IV,  i/>g. 
Baveux.  Origjne  de  sa  suprématie 
Religieuse,  XXV,  245.  débris 
attestant  l’pntiquilé  et  l’impôt 
tance  prin)itivtj  dç  cette  ville  ; 
ses  ançiens  monuments  ro- 
mains, a46»  Troubles  qui*  la 
désolèrent , >a48.  Calme  dont 
, elfe  jouit  m^iùtenant  ; esprit 
de  la.  société  à Baveux,  q49- 
' Ses  fabriques  de  dentelle  ; la 
cathédrale,  a5o.  Gbapellç  sou- 
terraine de  cette  basüiqué;  la 
tapisserie  de  la  reine  Mathilde, 


a5a~  La  lnblio|lièq«c  du  cha- 

■%  pitre,  2 53.  *l*ersourtageA  cjUé- 
bfes  nés  i Baveux,  a54-  Aspect 
pittoresque  de  la  poiition  de 
cette  ville,  258.  ' 

Baveux  (Jean  de)v  archcVéque 
de  Rouen,  qui  fut  assassine 
par  les-moinês  dé  Samt-Ooen, 
XXV,  a54.  • jfej  .. 

Bat  1 a t et  compagnie. (M M À «fa- 
bricants de  tulles  à üéuai , 

XII,  191. 

Batle,  critique  distingué,  auteur 
des  Aouvrlles  <jc  lu  République 
des  lettre*,  1,  351).  Il  néglige 
de  donner  la  morale  pour  base 
à la  politique,  XIV,  1 1 . $on  • 
étonnement  sur  ce  qàe  les 
vestales  ont  cédé  quelquefois 
à l’esprit  d’iocontinçnce,  XJX, 

5.  Il  vérifie  les  etpériences  /le 
Pascal,  de  Toricelli^  et  de 

' Hàçvey,  XXII,  295.  • 

Batle  (Pierre),  député,  oui  fut 
étranglé  dans  le-cachot  ou  fort 
de  Lnmalgue,  près  de  Toulon, 

IX,  38;. 

Batooti.  Entrée  de  son  pô|t,  et 
ta  population,  VIII,  85.  Sa 

* silùation  ; ses  environs  ; son 
commeroe  ; la  protneuadqides 
jHléedt  thàrihmet  ; célébrité 
afquise  àla  vil  le'par  l'invention 
dès  bayonnettes,  .8Ç.  Mjffih 
des  Rayonnais  ; leur  kunîfé- 
rence  pour,  les  art*';  person- 
nages distingué  dans  les  fi- 
naitces  et  le  commerce,  8y. 
Patriotisme  des  Rayonnais  ; 

• leur  courage  contre  lep  An- 
•!*>  qui  {vaitnt  conquis  leur 
Ville  ; çoatenancc  de  leur  garde 
nationale  en  pcéscnceules  Es- 
pagnols en  i4i5,  88.  Qualités 
.dfcs  marins  de  Itovpndh.; 
lebces  capitaines  de  vaisseau 
dont  s'honore  refte  ville»;  v%P  • 
privée  de#  Habitants;  éduca- 

' tion  des  fcmfUK;  la  sallè  (h* 
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g)crtacle  ; indifférence  des  le  Bourbonnais  entre  dans  la 
iyounais  ^iour  les  jeux  du 
• théâtre';  leur  ardeur' pour  la 
danse  , . 89.  CaraCtèae  de  Ih 
danse  dire  pampertiique ; les 


superstitions  du  payS  % 90. 
Ficvre  contagieuse  à laquelle 
là  filb*  fut  endroit;,  tao.. 
Ba/as  , ville  remarquable  par  sa 
situation  au  haut  d'un  rocher, 

VIII,  46.  • 

Baz.i?*  (l'abbé),  sous  le  ndtn  du- 
nuel  Voltaire  publia  plusieurs 
de  ses  .ouvrages  , VIII,  4^5. 
Razjiie,  fameux  isévolutlounajce, 

IV, 34*:  . ; , 

Bazoçiie  ( M.  de),  habitant  de 
Falaise,  arnides  lettres,  XXV, 

: 87-  ■ , . ' 

Bazuchb  (La),  stfuée  dans  la 
Ret\uce,  JfXVI,  96. 

Il  i/o  il  les,  village  situé  à peu  de 
distanoc  de  S’euftdiâteau,  Al, 
417.  * 

'Ba7.vM.ais  (Jehan  de)  reçoit  l’or- 
dre de  tuer  le*  ronnr table  de 
ClisÀon  ; mais  il  Téltade*  .pt 
. épargne  ainsi  au  duc  de  Bre- 
tagne, Jean  lV\  un  crime  sans 
motif  comme,  sans  utilité  pour 
lui.,  XII,  56 1.  , ■ • 

BjU h vai  s (les)/  Paralèk'lé  entre 
lès  Basfjut^  et  \m  Béarnais , 

• VIII*,  164.  Ardeur  de  cl*s  der- 
. njêfs  pour  le  •travail  x ‘176, 

Etablissements  <jno  plusieurs 
Béarnais  formèrent  autfelois 

• en  Espâgneou  dans  les  oulo- 

' . nics^spâgnolcs,  196.  Lc.patois 

béarnais,  i6i(/%  Leur  iôditTa- 
xeprepour  les  lettres,  Vy6. 
RéatkIx,  épduse  de  IlércngfrIV, 

, . cçuntirde  Prôjrcnce,  4X.,  do6.‘ 
BÊJnur , fille  dc  Guipncs  IV , 

^ porte»  la  souveraineté  dtltlau- 
.pliiile  dans  la  .maison  de  Ubùr- 
jjQgUe , X , io5. 

BÉAffcrx.  Par  son  mariage  avec 
l((d>ert;sixi^ineiilad^LouislX, . 


maisoiudç  France,  )CXVlt3£j. 
Beadbois  ( M.),  pcfkoonnge  çi lé 
.*  par  inadaïuo  ( Ûiocpiot.  Il I,  r>< >. 
Hka rc.Ai hé.  Aspect  dm*?  prairie 
•voisine  dans  le  temps  de  la 
foire,  IX,  «83^  Privilège  ac- 
cordé jadis  à celte  foire;  le 
château  de  Reaueoire,  aS^.-La 
Tour  cafrée,  a85.  Atoci enne 
importance  de  la  ville  ;4Ygliso 
<Je  Notre-D.imo-dt^-Pirtnoilrrs, 
iouh  Le  canal  de  Beaucaire, 
*380.  L'écluse  de  prise»))' '«pu  ? 
ibiil.  Marais  entre*  Saint-Gijlcs 
ei  Aigues-Mortes, 

Beacck  (la).  Monotonie  d«e  pay- 
sages et  des  sites  dan*'  une 
partie  de  cette  coiitr’ép,  J^(V1, 
85.  Aspect  des  notons',  nui 
en  couvrent'  la  surface;  *8fc. 
Luxe  en  usage  chez  les  jeunes 
mariées,  89.  Y<?Mj{SP«de  la  Foi 
"des  druides  fpic  1 on  retrouve 
dans  cette  couWee,  96s  # 

Bf.u  champ  (M.  Alphonse),  tipo- 
logiste  emphatique  dès  guerres 
«Je- la  Vendée,  XII,  556.  ; 
Beal'CHÈ.ve  - flgi'iü  , * marin  de 
Saint-Malo,  à nui  l'on- doit  la 
connaissance  du  canal  vie 
Jlurn.pour  .pénétrejr  • daus  la 
«ner^du  Sud,  XU,  4<Jq. 
fieArcornf,  village  situé  <111  midi 
de  Uéfort*,  et,'on.l*on.  confeor 
tibnrje  utic  grande  quantité. de 
. mourrmeuts  de  mytitre,  .\1  f 

m! 

,‘ôà  Philippe- Auguste , 

. après  une  bataille  gaqnée  .par 
. 4F#  Anglais,  permît  son  sceau 
*tt  tous  lesttetcs  île  s &.  ch  apc  cl- 
lnfie,.XXVI,  36.  • ..  * 

Bfaafum-,  village  où  *e  doAua, 
en  1 7<p,  le  combat  dejea  nu  m , 
•nlreles  Français  ot  les  Autri- 
chiens-,’^XlI,  89. 

Dortoirs  (la  duchesse  ^lc  ).'&?* 
artlotirsdyj’c  Henri  IV, IJ,  489. 
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BeaufoWT  (M.  de),  directeur .tfe 
la  verrerie  de  Muutthall,  où  if 
parvint  à faire  du  cristal  ipii- 
tanc  lé  Hinfiglass  de*  Anglais, 

XI,  5o3.  . : 

Beaug^rcy,  fcitqfé  aultord  de  la 

Loire,  et  ijtro.trqualde  par  les 
fertiles  .vignobles  qui-  l’envi- 
' Tonnent,  aXVI,  1 33. 

BEAHiA»î«Aiinfortensedc),aeine 
de  Hollande,  aujourd’hui  du- 
chesse de  Suint -Léo,  dont  les 
habitants  de  In  vallée  de  Mont- 
morency ôut  garde  la  souvenir, 

Jll,  t85. 

BEAriiAnaAis-MinAaiios  ( madame 
du.),,  fondatrice  d'une  maison 
de  pénitence  sous  l'invOration 
de  SamleJ>élagie1  retraite  qui. 
sert  maintenant  de  prison  , 

XV , 3o  i . < 

BEaüjeu  (la  toûr  d(f).  Son  anti- 
quité; détails  relatifs  à fa  lon- 
gévité, XI,  »5o.  SdHe  de  su- 
perstition';* laquelle  cetteJon- 
guo  existence  a donné  lieu  ; 
extinction  de  là  dernier^  bran-, 
cke  qui  posséda  Ht  terre  de 
Beaujeu  , . lût.  Arehiteéture 
de  ce  château^  l5a.  Embellis- 
sements qu’y  a fait  cx/outcr  le 
propriétaire  actuel,  i5d. 

Beaujku  (Madame  de)  obtient  la 
régenceÀ  là  mort  de  Louis  XI; 
jalousie  des  grands  seigneurs 
du  poyaume  a .cette  occasion , 

XII, 3«i. 

BéAv/Erx(Jes  ),  l’une  «les  familles 

Îui  (ont  fondé»  en  Auvergne  . 

é%  associations  volontaires 
où  l'égalité  de  chactiii  . est 
soumise  à une  toi  comiijune, 

XXVI,  34.  * 

Beagmakoir,  ami  dé  Cliâsoh.  Sef 
• prières  inutiles  .pour  obtenir 
la  liberté  de  ce  dernier,  XII, 

56i. 
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* cuirs,  It,  a45.  SqnpaoK»  con- 

tre les  héritiers  de  l’iris-  Ito- 
vemey,  III,  286.  Il  assiste  à 
uuv  réunion  des  principaux 
écrivains  <,lrainn ti«| iic;a  discu- 
tant sur  leur  mérite  respectif, 
XVI,  Ih  lut  poin- ainsi 

• dire  le  créateur  d’uiie. comédie 
nouvelle  Uy  les 'ridicules  et  les 
vices  des  plus  hautes  classes 
forent  signalés  avec  autant  de 
gaieté  que  d’amertume;  son 
Mariant  de  Figaro,  XX,  4» 
•Cette  comédie,  est  In  plus 
forte  des  pièces  (T intrigue  , 

36q. 

Béai  mf  (Amaury,  sire  de  La}, 
conlident  du  duc  de*  Berri. 

m Celui-*bi  lui  communique  son 
dess/rn  de  vengeanoé  contre 
Bérenger  cfp  Prestcs,.III,  ^44; 

Bfaimf (M.  ),  peintre  distingué, 
XII,  aoi. 

Biafmk  (Pierr^et  Glande  de  I.n), 
cardinaux,  tics  à Arhois,  XI, 
56  • • ’ 

Bfaimf  j jeune  Aleti^oimais,  qui 
cW  .parvenu  à de'robci'aiujua- 
nufactuçes  tto  Tarare' je  Secret 
de  la  faLricationde  leurs  belles 
mousselines,  XXV,  M7-  ,• 

BF.AfUK-LBS-MFS81Kt  RS,  village  de 

1» V _ c : - • .. 


Beaom\rchais,  auteur  comique 
qui  s’attft/rha  à ffctrir  le»  ricji* 


ki  Franc  he  - Comté  , ,ou  se 
trouve  un  nricien  monastère 

a ni  à donné  son  non*  à ciel  en- 
roit,  XI,  3o. 

BeaI'MES  (b  famille  ) , uue  des 
plus  anciennes  de  la  vIBe  do 
Lunel,  dont  la  branche  atuée 
y p^érce  depuis  pids  de  trois- 
cents  ans  4»  profession  de  no- 
taire, IX,  1 5 J . . 

B^aImetz  , magistrat  distingué 
de  Uouai,\II,  1^4- 
Beaumont  (FrauyoiS  de},  baron 
des  Adrols,.exerc\dy»  furqprs 
<b»nf  la  Ville  de  Vienne , X , 
ait.  ... 

Bkaimott  (Éiic  "do),  l’un  des 


i 
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omis  de  Voltaire,  X,.  4%- 
BE,t itMONT  (l'abbé  de-),  ancien 
M(|Up  de  Garnie? de  I*lttfe»au- 
. ce*. IX,  219. 

IIka  vMnfc  r,  bouYg  du  département 
de  la  Drôme,  IX,  446-  * 

Hkai  mout  (M.ÿ,  marre  actuel  cl 
ancien  « au*- préfet  de  Morlaix, 

'où  il  s’est  distingué  par  sou  - 
active  surveillance,  par  sa  mo- 
drrkünn  et  sa  sollicitude  pour 
les  malheureux,  XII , 5ot, . 

Bkacmo.it,  petit  bourg  non  loin 
des  bords  de  I*»  grande  rue  qui 
mène  à Caen  par  Douzullé , 

\\Y.  5o. 

BzAtmoîcr-i.E-HOoEH,  situé  dans 
le  département  del’Kure,  et 
rètnarquable*pur  les  forêts  qui 
. l’avoiffiuent,  et  les -fabrique* 
qtf'op.  y t route,  XIII,  106, 

n3. 

’ BKàUîiE.  ^lsagc  qüe  suivaient  le 
••  vqairc  tjt  les  éçhêvins,  la  nuit 
de  Noél/XXŸI,  4*5.  Ses  vi- 
gnoble^, savûiuatioO , ses  prin- 
cipaux établissements  publics;  • 
riiopind  qu’y  fonda  le  chan- 
celier Rollin;  4^H.10riguie  de 
la  ville;  nom*' qu’elle  porta, 

'4?9-  Dominations  qu'elle  suint 
succcasiVemcnt  avant  d'avoir 
ses  comtes  particuliers;  elle 
tombe  au  pouvoir  des  ducs  de 
Bourgogne,  soùs  lesquels  elle 
devint  florissante, >«t  posséda 
unejn an u facture  d’étoffes^  les 
armoiries  de  Ilenuoè,  0o. 

BfaiVla*  (M.  Artfédée  de  ),  figu- 
rant dans  l’atelier  d’Uorace 
Vemet,  XXII,  2*3. 

BeaipAk,  remarquable  par  une 
maison  de  mission  qtfi  fut  au- 


torisée. pur  les  bulles  du  pape 
Innocent  XI,  fct  par  lettres- 
patcnte.H.du  roi,  XI,  146. 

.*Beai  cm: ac  ( Agnès  de),  dite  la 
bulle  Amjcyinc.  Scs  nmpurs 
avec  le  chafioine  Joachîm-lsi- 


dore Frettoau,  dont  elle  punit 
rinconsthncc,  à l'instigation 
de  son  oncle,  par  d'hurribles 
mutilations  ; elle  .«jat  bruire 
vive,  et  unÇ  colonne  fut- éri- 
gée lur  remplacement  de  son 
bûcher,  XXV,  3p«»  **t  ruiu. 

Brai-rkc.  abii  ( le  château  «le),  aux 
environs  de  Carpeotral*,  IX  , 

• 261./ 

BEA\’REOAjin(madame  Dubois  de), 
célèbre  par,  uti  don  considé- 
rable qu  elle  fit  aux  T ra  piste s 
pour  aider  à feur  etablusC- 

meut,  X.tv,  145. 

BRAcfffcr.Ann  (U*  château  de  ) ;. si- 
pléà  quelque  distance duBlois, 
XXVI  ,21.  Proptic  taires  aux- 
quels appartint  codmnaine,aa. 

JV.AonK<.\nn,  ville  d’Auvergne, 
où  l’on  récolte  beaucoup.de 
vin  et  de  chanvre,  XXVI  , 

3*4. 

IlF.ACBKr.AtnE  , «pii  , ne  voulant 
pas  survivre  a la  prise  (l’une 
forteresse  confiée  à sa  valeur, 
se  brûla  la  cervelle  à Verdun  , 

xi,  448.  • . . 

REàCsfooen,  situé  à quelque  di- 
stance d'Alençon,  et  rcnlar- 
quable  par  des  catrrières^géa- 
nitiques,*XXY,  ia5. 

IIeauIuk  (Jeaït  de),  architecte 
qhi  a reconstruit  le  rloçherde 
la  cathédrale  de  Chartres, 
XXVI,  09.  % 

Beacsset  (le  roeher de) , IX, 4^ 1 . 

Beacvais  (Vincent  de),  «utéar 
d’un  ouvrage  intitulé  \ 'Spécu- 
lum historue , X 4 98  ; Xü  , 
,5a8.  . .. 

Beauvais,  évêque, do  Senex,  est 
'dépossédé  par  l'effet  des  in- 
trigues d’wi  amhitieox  oui 
briguait  le* chapeau  de  cartli-, 
nal , XIV,  56.  Son  pays*natal, 
XXV,  3pa. 

BçaVvais  ,’ sculpteur,  ‘élève 
«COustou,  XXVI,  484- 
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Beauvais  ne  Priai?,  député.,  Bkccaria  dit  que  l’horreur  bue 

: ’m 


qui  languirait  dans  un  cachot 
de  l’on  des  forts  de  Toulon  , 

IX,  387-  . 

Beauval  (M.  J,  sous -chef  aux 

••.impositions  indirecte*  „ qui 
remplit  les  fonctions  de  jure* 
dans  le  premier  procès  de  l|an» 

• teur,  XV , lax*vij. 

Bp.au vallet,  sculpteur,  né  au 
Havre  ,Vt  dont  le  rileau  a en» 
ric-lti  le  palais  de  Cdtilpicgue 
d’un  grand  -nombre  de  mor- 
ceaux très  remarquables,  XI II, 

• 377.  Son  Narcisse , XXII,  73. 

Bp.au  vau  ( le  maréchal  de)  visite 

la'tour  de  Üimstauceà  Aigues- 
Mortes,  XVI;  i33. 

Br:  ai  'veau  ( le  prince  de),  l’un  des 
amis  de  Voltaire,  X.  461. 

Bfc.M  vnn.ET  (.madame  ).  Entre- 
tien où* elle  montre  que,  par 
les  hautes  opérations  «ont  elle 
s’èsl  chargée,  elle  est  la  maî- 
tresse'au  logis,  tandis  que, 
aux  yeux  dç  h»  société,  elle 
parait  .être-  une  bonne  bour- 
. geoistf,  XV,  11 3. 

Bbauvoib,  \illage  ou  Bon  voit  les 
ruines  d’un  cL\tft^ù  des  an- 

• ciens  dauphins tX,  41-  * *• 

Beauvoir  ( la  colonie  de),  fondée 
par  Anatole  de  Césane,  sur  les 
boni»  de  la  Snsquchannah,  en 
• Pçnsylvanie.  Anatole 

UE  CÉSAUE. 

Beau/.kk  ( Nicolas), «avant  gram- 
mairien, membre  de  l’Acadé- 
mie française,  XI,  45V 
, Bec  (le  baron  dé  ) surprend  le 
dnq  de,  Grammont  aù  vidage 
‘d’Hpnnecourt , XII  , 3p. 

Bkc(I  altbayedu  ),  convertie  au- 
jourd'hui en  haras..  Style  de 
son  architecture , XIII,  il  5. 
Son  origine  ; école  célèbre  qu’y 
établit  Lanfrauc-,  il 6.  An- 
cienne stérilité  des  terres  qui 
environnent  cette  abbaya,-!  1 8. 

Table  générale,  t.  xivii. 


les  ■ bourreaux  inspirent 
-assez  connaître  ce  qüe,les  peu- 
ples pensent  de  la  pcipe  de 
mort , XIV,  275*  ' 

BÉcifKT  (M.  ),  secrétaire  perpé- 
tuel de  l'académie  de  Bcsan- 
çon,  XI,  73.  • . 

Decker  ( le  général  ),  né  à *A^- 
que-Perse , dont  lès  propriétés  : 
furent  respectées  en  18  r5  par 
les  troupes  alliées,  et  le  der- 
nier Français  qui  reçut  Pacco- 
lade  de  . Napoléon  , XXVI  , 

3?-.  . . ■.  * ' 

Becquet  he  Megille  (“M.),  ntaii'c 
de  Douai,  qui  à concouru  à 
former,  les  collections  d'atiti- 
quités  que  l’on  remarque  au 
musée  de  cette  ville,  XII,  176. 

Becquet  (M.  le  conseiller  d'état). 
Efforts'*de  son  ri'le  pour  nmé-  ' 
liorcrla  navigation  dauijeçdé- 
partements  du  midi,  IX,  *88. 

Bectoe  ( Claudine  de),  abbesse 
de  Saint-llonor^  de  Tarasçon, 

X,  io5. 

Bkiuiuiucs , village  du  départe- 
ment de  Vaucluse,  IX,  a63. 

Béi»ai  (les  ),  peuplade  aborigène 
de  l’ilc  «le  (lèylan,  n'ayant 
d'autre  lien-social  qu'un  Ren- 
daient inné  de  justice;  ü-aii 
prouvant  cette  justice  uatu- 
. relie,  XIV,  388. 

Bedport  (Jean,  duede),  régent.  * 
Ancien  palais  où  il  sWsrilait 
les  troüldcs  des  Armagnac*  et 
des- Bourguignons,  Vil,  a4a- 
^fion  tombe.tu  ' dans  la  cathé- 
drale dé  llouen,  Xlll,  1 63. 

Béducue  ( In  ).,  faubourg  qui 
mène  à la  ville  de  Dole,  XI, 

88.  * 

B&vort.  Son  . antiquité  ; ses  pre- 
miers souverains,  Xf,iw.  Sa 
dépendance  l’Autricne;  de 
la  France  ; ses’  fortitiuations  , 

173.  La  priucipâle  usine  de 
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Bt-fort  ; qualité  du  ’ muterai 
qu'on  y élibov,  176.  Aspect 
' intérieur  de  la  viNç  ; ses  édi- 
fices publie.-.:  son  importance 
eomniérciala;  la  tour  dite  la. 
Pierre-Motlr , 179.  Plaine  où  lé 
feutrai  Lecourbe  atlauti»  l' ar- 
mée des  allié-*  en  |8|5«  180* 
Béc.at,  jurisconsulte  habile,  qui 
contribua  à éclaircir  l'amien- 
ne  histoire  <Je  Bourgogne , 
XXVI,  4P- 

Béuhin  - De  flot  ( M.  ),  commer- 
çant d’Ar iu entière»,  XU, Sg.f* 
Bki.o^iji  ( ),  négociant  *du 

Havre,  xnr,  37a. 

•Baoi3U-LKT(  ),.oui  a composé 
une  histoire  déjà  Bourgogne, 

• xxvi,  443. 

Heir ; graveur  célèbre,  né  à Stras- 
bourg, XI,  174  * 

Bejssox,  graveurxné  à Ai»,  IX, 
3 10.  1 

Bejuix  , maison  de  campagne 
dans  la  Sologne,  qui  a été  pern 
dawt  viugt*<inq-a»8  l'asile  dema- 
diNne  de  Boudon  ville,  XXVI, 

•37.  *.  * 

BeUmI (M; )’  fabricapt delà  ville 
deGaen,r  XXV, 'lu. 
Belcohik,  un  des ‘meilleurs  mi- 
néralogistes de»,  temps  mo- 
.l.  i DBS . \ X VI . 1 7^ 

BklksIE.  ville  péu  remarquable 
du  département  ^e  ’ l'Orne  , 
XXV,  98. 

Belfast,  situé  en  Irlande,  II, 
- 236. 

Belgique  ( la').  Tranquillité, 
prospérité  coirtm’epciale  dont 
éll*  jouit  sous  le  rpi  Guillnu- 

• «ne,  )ÜIf  ao5.  Heureux  effets 
que  doit  produire  rétablisse- 
ment du  Êollège  philosophi- 
que, ao6.  Ses  habitants  furent 
lej  plus  hulustrieux  de  toutes 
les  Gaules,  XXII,  291.  Soins 
’qu’ik^lonnaieiii  à la  culture  de 
leurs  troupeaux,  357- 
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Ué.LinoR,  auteur  oui  a écrit  sur 
l.t  .théorie  Ile  f hydraulique  , 
XXlt,*  348.. 

Bf.lis  ( l’ancien  fort),  dont  les 
ruines  se  trouvent  sur  l’nne 
des  montagnes  qui  couron- 
nent Salins,  XI,  69.  % 

BéusAinE, général,  qui,  par  une 
intrigue  du  palais  , 's'est  vu 
-dépouillé  de  ses  honneurs  et 
jeté  daifs  le!  fers,  XVIII,  1^1. 
fl  è<t  chassé  de  Uyuiice  par 
Tliéodora  qui  lui  a fait  brûler 
les  yeux,  if  a.  Il  «'oppose  aux 
projet»  du  vengeance  que  pour- 
. suit  sa  femme  Automne,  ia3. 
Envoie  à Justinien  un  avis  se- 
cret qui  Hui  indique  uy  tpçyen 
de  salut;  reuvoie.sous  leurs 
drapeaux  les  Ibmrtins  qui  al- 
laient so joindre  aux  ennemis 
de  son  pays,  ibiïl. 

Bêli.aix;  ^ le  comte  de)  veut  fa- 
voriser, les  établisscmcajs  for- 
més pour  li»blanchiment  des 
toiles.,  et  ne  trôuye  que  fies 
persécutions,  XXII  j 3g4- 
Bellaxgé,  peintre  distingué  sorti 
de  l'école  nornmnde  , XIII , 

xSU 

Bell  \ 11  >11  x ( le  cardinal  ).  Son 
opinion  touchant  le  pouvoir 
absolu  des  papes  .sur  Imr cou- 
ronnes et  lj|  vie  des  rois,  XIV, 
45.  Il  prétend  dans  ûn  de  ses 
ouvrages  que  tous  les  prélats 
de  son  temps  géraient  damnés, 
5*.  f 

Bei.laht  (M.),  célèbre  avocat, 
XIV,  4i5.  • * . , 

Bbllav  (•  Martin  du.),  seigneur 
jd’Yvelot , qui  assista  au  cou- 
rounemenfde  Marie  do  Médi- 
cis,  XUI,«a46.a  . < 

Bei-laT (Guillaume  de  ).  seigneur 
de  Langey,  diplomate.  haUi(c, 
bon  capitaine,  et  autour  de 
plusieurs  ouvrages  estimés. 
Mausolée  qu’on  lui  À élevé 
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dan*  ta  cathédrale  du  Mans, 

XXV, 36{. 

Bcllvy  ( Martin  de),  frère  du 
pi^eracnt,  évéqffrf  du  Mans, 
XXV,  364. 

BeLMOOOUf comédien  dist initie, 
commençu  sa  réputatioh  $uf 
\ê  théâtre  /îe?  Variétés  de  Bor- 
deaux, VIH, 43.; 

BellefonTaInf,’ vilhge  oi!l  règne 
une  industrie  florissante'  due 
en  grande  partie  au  conihierètx 
-dê  lu*  cou  tcllerie , TCI , 34  > • 

Belle-Foiieat,  cité,  X$V  174* 

lULLF.roisr.,l'un  des  villages  com- 
posant Ih  paroisse  du  Ban-de- 

. xi,  38i. 

14-'!  itMiAMitK  ( Jeïm'de),  peintre 
d’un,  mérite  sipféetirt  XII, 

•7Ô-  ‘ ’ 

Bki.i.e- Isle  (le  maréchal  de),  fils 
db  l’injeudant  Toùqpèt,  Vua- 
Jcment  habile  aux  travaux,  des 
négociations  deta  guetre  et  du 
cabinet,’ IX  ,,36. 

Bellemônt,  l’un  des  villages  com- 

Ïioaant  la  paroisse  du  Ban-de* 
a-Roche,  XI, '38^  ’* 
.Bkllemï  eu,  (’Fjançoi-f),'  docteur 
de  Sorbonne,  qui  a critiqué 
plusieurs  ouvrages,  entre*  au- 
tres les  écrits  de  Rollin,  XXV, 
60. 

Bfxlksme  ( Jean  de),  vcfie\éque 
de  Lyçn , veut  imposer  silence 
â de  nouveaux  apôtres  qui  prê- 
chaient dans  le  district  soumis 
à sa  juridiction,  X,  3 1 5. 
Bfllevsi  (M.Cbar|ei),  auteur 
d'une  notice  sur  la  ville  de 
Montpellier,  IX;  9a. 

Bem.iard  (le  général),  XXVI, 

5i5> 

BelliÈvr*-'.  (Jehah),  ancien  no- 
taire roya^â  Lyota,  X,  ^17.* 
Bf.i.i.in,  auteur  d'uqr  tragédie  de 
Mustapha  , IX,  335: 

BEia.otxj,  village  du  Béaruj  VIII, 

i54.  - 


Ih:utn  (<Ju),  «avant  juriscon- 
sulte, né  V'Montnuban,  qui 
défendit  arec  tS\e  les’intéréts 
dh  Henri  IÎI  et  ceux  de  Henri 
IV,  VIÎ1,  ?45,4a5. 

Bellom  ( Si.  ),  musicien  distin- 
gué, II  ,'iw;  ’ . 

Bpliovèsh,  prince  gaulois,  XII, 

558,  . . 

Beli.ugqn  fM.ir  ancien  .diP«o> 
tettrMu  collège  de  Lodève , 
IXj.6o: 

Belu  as  (M.  de),  évéque  de  Cam- 
brai, homme  simple  (Tans  ses 
mœurs  c\  dan*  ses  manières, 
d’une  grande  fermeté  de  ca- 
ractère et  dû  principes*,  <Pîihe 
instructiop  solide’,  vt  d’une 
' piété  ans4i%v)vé  que  fr.ujrhe  , 
et  exempte  d’ostentation,  XUy 

. 65*  • 

Belmont  («M-  Ie  comle  de),  pro- 
priétaire de  La  Fcrfc-llum 

Muinxxyi, a.»  ' « 

B£na*t>,  prédicafcur,  cité  dans 
le  rurtian  de  CécUe,  XXIII , 
**6./  ; • • 

BËNAnti-LolIEL  (M.),  commer- 
çant de  J*out-Auderucr,  "XIII , 
tai.  ••  p 

BfnrxIcii  (M.  )$  mioptre  du  di- 
rey!jpirc,  IX  , i36.  V . 

Bengale  (le.),  province  d’Asie', 
où  le  gouverneur  Ha  si  îngs  or- 
ganisa une  frtninc  cruelle, 

xyiii , xv.  . , 

Béni  (ie  ), 'érudit  obseuff  XXIV, 

•Bénigne,  l*un  des  disciples  de 
saint  PolycariU\quiifrC*chèrcnt 
le  christianisme  dnWs  ta  fiour- 
•fi°Cnc>  XXV!,  ^44* 

Benjamin  , ràlfhjii  qui  parle  du  la 
ville  de  Lunel,  dans  son  lli- 
# rufraire _,  IX,  i5o. 

Bknoisï  ( madame) , peintre.  Son 
portrait.de  l’impératrice  Mtyie- 
Louise,  XXVI,  46.  . 

Benoist  ( MM.  ),. d’Orléans,  fa- 

* * 4 
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bricftnts  dé  bonnets  destinés  à 
U Turquie,  XXII,  384*  ' 

lissoir  XIII,  pape,  < | ni  nouait  h 

Avignon,  tandis  que  Boniface 
IX  régnait  ,4  Iiflnie,  XXVI , 

45?.  ' " *•'.  ‘ 

Benoît  XIV,  l'un  de*  amis  de 
Voltaire,  X,  4^9-  Ce  qu’il  dit 
des  Jésuites,*  XVI,  3oq. 

Benoît  , archevêque  d'Emlmin, 
qui  faunadiacré  par  les  Maures 
en  966 ,*  X,  24^- 

Benoît,  ancien  secréta  ire. du  duc 
de  BWsauo,  Xlj'iqi.'  * , 

Benoît  (le  père),  hiÂoricn  esti- 
uiahlc,  né  à Tool,  XI,  43o. 

Benoit,,  dé  Saint-l'éleabourg,  sa- 
vant/3^XIV^  189. 

Benskiuue  , né  à Lions , XHL,  80  ; 
W1V,  186. 

Bentinck  ( lord  William  ) , géoé- 
rnl  anglais  qui*,  en  1 814  ,*  ht 
aux  Italiens  et  aux  Génois  de 
fausse*  promesse*,  et  engagea 
l'honneur  de  I’Anglet#rré  , 

$IY,  »3é.: 

Br*  venutoCfluni,  fameux  sculp- 
'fbpr,  qui  tua  le  ronnéfable  de 
lUurbnn  sous  le!  murs  de 
Rome,  XXVI,  339.' 

Bsn  a in,  dessinateur  célèbre,  né 
* à Saint-Mibiel , XI , 439. 

Béranger  (M.  dq»),  poète  lyrjtpie, 
auteur  de  chants  patriotiques 
remarquables,  I,  1 r.  Carac- 
tère de  scs  composition» , et 
leur  supériorité  sur  celles  de 
tous  ses  rivaux,  VT,  3i5.%  Ses 
chansons  citées  ; Louis  Jf /, 
XVJI,  1 4 ; le  Champ  (f  Asile , 

1 8 ; la  fÿvanAiàrc,  20;  le  Dieu 
de*  bormA  getÿy  25  ; le  Roi 
■<f  Yvelol,  3o;  la  grande  Orgie  f 
’34;  I*  bonne  Vieille , 4*i 
Paillasse , 48;  1©  vieux  - Mé- 
nétrier, 52  ; les  Gaulois  et  les 
Francs , 34;  Wu*  d*  politique, 
60.  • 

BÉAArtDBü  ( M ),  jurisconsulte 


distingué,  IX,  44°*  Sou  P*y* 
natal,  X,  48.  Son  opinion  sur 
les  intrigues  que  lé  Gouverne- 
ment emploie  .pour  s'assurer 
des  jurés  selon  ses  vues,  XlV, 
J09.  Il  soutient  que  les  prin- 
cipe* qqi  substituent  desjuges 

* forcés  aux  orgaqes  ordinaires 
<fè  la  loi-,  annoncent  le  besoin 
de  satisfaire  des*  vengeances  , 

3«5.  ' . . 

RÉimin  (M.),  à qui  l'on  doit  des 
innovatiope  avantageuses  dons 
la -fabrication  de- respril-dë- 

* viq , IX  , 86. 

B£i\ACb  (Philippin  érudit, XXIV, 

1 87. 

Beriucr,  libraire  dr  Paris  au  div- 
, septième  -siècle , dont  I»  bou- 
tïqde  était  fréquentée  par  les 
poètes,  VI,  104.  , 

Bkittiioml  V,  comte  de  Provence, 

fX,  3o6: 

Béhen^eii,  théologien.  Sa  doc- 
trine sur  l'Encharurtie  ©si  con- 
damnée à Brioimc,  en  io.{o, 
dans  une  conférence  solen- 
nelle, xui , 1 1 4. 

Bérenger  i»k  Prkslm»  , IjU  d’un 
t gentilhomme  attache  a la  cour 
4e  Cbprles  V.  11  rc^it  pour 
parrain- Jean,  sire  de*  Neuviûe, 

* et  est  admis  au  ’rhâteau  de  ce* 
dernier  pour  s'instruire  dans 
les  trois  métier»}  des*  . armes, 
I1J*,  J \j,  U copie  les  vers  sati- 
rique* composés  par  le  ptieur 
de  Rieux,  129.  Ses  progrès. 

, dnn.s  son  éducytidu  militaire^ 
j3q.  Il  soupire  pour  Alix,  hile 
du  sire  de  Neuville,  i3j.  Il 
, transcrit,  pour  le  prieur  de 
Rieux,  une  satire  que  çe  der-, 
nier  avait. faite  contre  le  duc 
dc'Berri,  qui  venait  de  man- 
quer une  expédition  militaire, 
ibid.  Il  est -clergé  dç  porter 
une  dépêche  au  roi,  qui  l'ac- 
cueille -avec  bonté , ibitL  De 
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• Teumrau  château  de  Neuville, 
où  il  avait  pénétré  malgré  des 
instances  'd'Alix  , qui  l'avait 

• engagé  ^ fuir,  il  est  r<*cu  comme 
un  coupable,  et  chassé  aussi- 
tôt, coftimc  étant  l’auteur  de 
la  satire  contmle  duc  de  Berri,  - 
«3a.  Il  se  rend  au  château  de 
Prestes,  apprend  la  nort  de 
s»  mère,  ^ va  plcuretsnr  son 
tombeau,  1 35.  Il  remet  lad- 
ministratiof)  de  st?»  biens  au 
chapelain  du  château-,  et,  se 

• dirigeant  vers  la  cour  Ai  duc 
.de  ^oufgogife,-  il ' delivre,  à 

* quelque-  lieues  d’ÀufcArc,  le 
maréchal  de  Loigay  , près 
d’étre  assassiné,  i36.  Il  re- 
j40us.se  des  conseils  que. lui 
tionhait  ce  dernier  de  se  jfcsti- 
♦irr,  i38.  Il  arrive  &)•  cour  du 
,iluc4e  Bourgogne,  139:  Il  se 
Couvre  de  gloire  dans  la  ba- 

. taille  contre  le  duc  vde  Guel- 
dres,  i4<>.  H obtient  l'amarante 
<|W.-nix  Jeux  floraux,  et  est 
ifrmé  chevalier,  14 1.  Il  est 
vainqueur  dans  un  tournois , 
et  reçoit  Pécharpe. devinants 
d'Alix-.  1 4 3 • U vola  au  rendezr 

• vous  que  lui  .avait  donne'  son 

• aune,  «44-  ll<eu*ceçbir  le  $er- 
rhént'd'un  amour  éternel,  i45. 
11  obtient  Te  consentement  du 
•roi  poqr  son  mariage;  il  est 
assassiné  an  pied  de  la  colline 
de  Fresnes,  146. 

Bf.atjic.Kivr.,  amante  de  Philippe, 
ue  Louis  .XI'  fit  précipiter 
ans  les  oubliettes  des*  Bruyè- 
res. Voyez  Bini.térr.. 

Bf  hksXoct  ( le  ballon  de), .remar- 
quable paç*sa  hauteur,  Xl, 

*74;  5 

Béiikshi.ndi;  , mère  de  la  jfeunc 
Odile,  que  «on  jfère  avait  dé- 
vouée à la  pion  pfçrequ’clle 

* était  aveugle,  XI,  280. 

Beucamf  (GaspnÆni  de),  orateur 


italien,  dont  les  épitres  furent 
ipipriméea -par  les  deux  pre- 
miers hnprtmeurs-libratres  qui 
è 1 •Mirent  à Paris,  VI,  io3. 
Bergerac  (Pierre  de),  troubadour 
. périgourdin,  XXV,  243- 
BF.nr.feaicT,  peintre  céjèbreÿ  né.  à 
"Bordeaux,  VIÎ1,  3). 

BEnc.ERETy  célèbre  capitaine  de 
vaisseau,  YUI, $9. 

Behgert  (M.),  officier  d’artille- 
rie, qpi  poncoiirut,  à Metz,  à 
l'ouverture  d’un  cours  gratuit 
de  géométrie  et  de  mécanique 
appliquée  aui  arts  et-métiers, 

XI,  49?.-  *•  . . 

B^nr.rvn  (M.),  ancien  député 
du  Finistère,  XII,  5*1 6. 

BinciEn  (l’abbé), fou  des  enne- 
mis de  Voltaire,  X,  4 fy-  Sou 
pays'  natal , 70.  * 

BERdor.t'fé  ( M.  )',  jurisconsulte 
• et  magistral  distingué,  VIH, 
3oa. 

Bergites,  jolie  petite  ville,  re- 
nommée par  ses  fromages  et 
son  marché  de  grains  et  de 
bestiaux-,  XII,  307. 

Bfciu.riU  F.R(M  ),invcnteurd’unc 
montre  astronomique,  XXII, 
43».  * • • 

Bf.rmo«dièr^(  le  château  de  La), 
situé-  à quel rtuc  distance  de 

Bagnoles,  XX V,.i 38. 

Bkh>.v i (A)exondre  de),  poète 
virais,  qui  le  premieradétermi- 
i^é  le  rhythme.du  vers  alexan- 
drin, XxV,’  173. . 
BEt»!«rnn(MO,çeodre  doM.Mous- 
sinot.  11  atfÿiste  à-la  fête  de  son 
beau-père.,  çt  le  lendemain  il 
lui  notifie  nn  Jugement  qu’il 
avait  outenfitla  veille  contre 
lui,  IV,  ata,  317! 

Bftjix mu  ( M,),  qfficier  de  la  garde 
nationale  dq  Marseille,  qui 
montra  beaucoup  de  ‘fermeté 
dans  les  scènes  sanglantes  de 

»8i5»IX,*4ft 
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Berk  aixd  (M),  procure  u ngiédégt! 
à Nimes,  .cherche  ji  disculper 
le  giihéral  Marchand*,  JC*vl  29. 

Bfhaabd  (saint V Son  opinion  au 
sujet  Je  l.n  fétc  Je  la  Concep- 
tion immaçulée,  X,  3i3.-£es 
■ plaintes  à I’«*y» porcin  Henri  Y'}, 
sur  les  désordres  du  clergé  de 
TouJ,  XL  4*9- ' Termes ‘daps 
lesquels  .il  parlait  du  (héolo- 
çien  Abélard ,.  XÎV,  ~5q.  Il 
prêche  la  croisade  dans  îa  ca- 
thédrale de  Chartres  XXVI,* 
Il6.  Son  pays  natal,  436. 

Bebrabp  (le  général),  ingénieur 
militaire,  profondément  in- 
struit, qui,  abreuvé  de  dé- 
goûts sous  le  ministère  du  gé- 
néral Qupout ,,  fat - forcé  de 
s’expatrier,  XI  ,^8. 

Bers Apo,  duc* ue  Saxe.*  ^empare 
d^  CAlsacc,  XI,  186.  ’ **. 

Bcritard  ( mademoiselle),  mem- 
bre de  la  famille  Corneille,  fet 
auteur  de. plusieurs' tragédies, 
MIL,  too.  , | 

BapsARD.  (M.),*  sous -proviseur 
du  lycée,  efccohincl.cb;  cava- 
lcrieau  Port-Louis,  X*XII,  £66. 

Bkrrari»  (M.  ),  l’un  des1  négo- 
ciants les  plus  estimables  du 

Mani,*XXV,  3ya. 

Berk Ann  (NL  )/ peintre?  archi- 
tecte, et  kihlpVnn-^qui  a dirigé 
lés  constructions  des  halles  de 

Niort,  XXVI,  t (b. 

BER^ÀnnnESAinTArFftnirF-, mem- 
bre de  la  coilvention  nationale, 
et  dont  -la  mémoire  est-cTière  À - 
tout  hfota  rftoyeo’,  VIII,  f 81. 

Berkarm , faiseur,  de  tour*  de 
gibçciàrè,,  III  t *8 1 . 

Berxay,  ville  remarquable  par 
Une  ancienne  abbaye  de  béné- 
dictines, fondée- par  Judith, 
femme  do  IU«|i.mi  II,  duc  de 
Normandie,  XUl,ua.  Com- 
merce.' et  industrie  de  cette 


. .‘ville,  \biJ.  Etat  (fo-ses  fabriques 
de  toiles,  XXII,  2<)6. 

Bkrnier,  homme  instn/if , qui 
parcourut  toute f Alie,  et  dont 
1rs  observations  ont  . encore 
, quelque  valeur,  XXV’, ’^h^. 

Bol  MER,  £uré  de  Saint-Laud,  qui 
opéra  eg  grande  partie  la  pa- 
cibcatioû  de  la  Vaodée,  et 
obtint  l'évéebé  d'Orléans, X XV 
[06. 

Bernier,  médecin,  auteur  d'une 
histoire  de  Blois,  sa  ville  na- 
tale. XXVI, 69. 

Berribi  (le),,  sculpteur  italien, 
qui  futappelcph  Fraat^XXll, 

70.  . > * 

BersiI  (lè  cardinal  de).  $011  sé- 
jour à Paulhau,  IX; 64.  Ifétait 
au  nombre  des  aiuis  de  Vol-  • 
taire,  X*  4^9  Son  p4$*  natal, 

XI V,  64.  Fadeur  et  afféterie 
dont  il  a empreint  ses  chansons  * 
érotiques,* XVII,  39.  -Sa  ré- 
.ponsc  g in.nl aine  de  Pompa- 
dour‘r  qui  se  prévalait  de  la 
protection  Qu’elle  lui  avait# ac- 
cordée, XXVI,  3o5.’ 

Bbrj(is  ( Ig  famille  haronlalê  de 
Bjeirn  Je),  adjnise  aux  étau  de 
Languedoc,  IX,  97. 

■Berqdik.*' écrivain  moraliste,  né 
à Bordeaux,  VIII, .3j, 

BCHQCIR,  traducteur  <Je  la  Can»- 
‘plainte  de  la  Paix,  est  «brûlé 
vif  jiour  certaine  proposition 
que  l’on  t.lxa  d'hérésie,  XIV, 
5o5*  • 

BeR«i*(y.),  professeur, de  Jittéra" 
turc  allemande  k fAth*;née  de 

Paris,  lX,  273.’ 

Berrf.  (les  étangs  de)s  qui  sont 
•pre-qhe  toujours -coyvrits  Je 
uarqnes  de  pécheurs,  IX  ,*290. 

B ER  né  (M.)r‘  peintre  distingué, 

Xfl  , 301.  . 

Berbi  (la  duchfs^c  de),  célébré 
pat9  ses  gai tftiteries , 11,  t83. 
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Soit  séjour  ml  Luxembourg, 
IH,  26. 

Bfrbi  (le  dur  3e).  Il  trouve  ufte 
satire  écrire-  ue  la  main  de 
Bêiredger  de  Presles,-  l’eriVoie 
nu  sire  de.  Neuville,  on-  lui 
abandonnant  la  punition  du 
cqnpabfa,  III,  i34«  Vèn(Jeânc« 
qu’il  exerce  contre  ce  jeune 
chevalier,  *43.  • 

Hehiu  (le)  est  seumis  d’abord  4 
la  juridiction  de  ducs  et  fie 
gouverneurs  ; passe  ensuite 

- nous-  la  domination  du  roi  de 
France,  XXVI,  366;  ese  donné 
en  apanage  par  Charles  V à 
l’imVIc  se<  fils,  qui  le  ruine; 

* fécondité  de  sbn  terriw>ire;‘Ses 
vins,  se*  pâturages;  son  rt>m- 
merre  de  laines)  ses  nirines, 
ses  «buis,  ses  manu  facture* , 
ses  Usines,  ses  coquillage» fos- 
siles, 36;  - 

Ikftiy vr  i>e  îfatM-PRi j ( M.  ) , pro- 
fesseur de  législation  crimi- 
nelle, auteurde  p hideur*  écrits 
estimés,  et  des  Annuaires  Se 
f/sère,X,j2. 

Bkruiays  \{,e),.n\neur  du  ATou- 
ve au  Laquiritinjre',kXXV%,  3i  1. 

BeRIUFR  , premier  * cotnmis  de 
Colbért J né  à Dorofront,«XXV, 
1-68. 

•Berrutfr,  auteur  de  l’Hûfoire 
Su  peuple  Se  Dieu  ,*XIÏI , 195. 

Resta  OD  ( Jean), évêque  de’Séez, 
poète,  qui  Transporta  dans  des- 
• sentiments'  de-  piété  l’expres- 
sion de  •cptimunls  plus  tendre* 

5 çt  pjus  mondains,  X$V,«)6. 

BertaCt  (mademoiselle),  direc- 
trice de  fltbpital  dT^beuf,  et 
fondatrice  d un  établi^eftiéht 
pour  les  orphriifls  des  deux 
^ XIII,  I$6. 

BruTAfT,  auteur  do  poésie*  lé- 
gères f entre  autres,  de  quel- 
ques 0 madrigal  charmants , 

XVII,  64.  ■ . 

vil 


BF.nTKAv  (Ltr),  campagne  pçès  de 
laquelle  est  la  fontaine  miné- 
rale-* de  . Saint  - Barthélenii  , 

XXV,  1*5."  ‘ *.  ** 

Ber t 11  k,  suivante  d’dli*  dc'Nou^ 

villr,  III,  i3Sr 

BerthelcTT,  savant  professeuede 
droit  romain, *1,  386. 
BERTiiri.LF.MOT,  cohHseur  renom- 
mé deJPari>,  l , 4°*  • 

Bf.rtiik ville,  village  du  dépar- 
temont  de  fa  Meuse,  qui  pos- 
ât de  de  belles  forges,  XI',  4a7* 
Behthexkne  ( généaah),  IX  , 

’ t3<: 

InMlRn  (l'sblié),  l'un  des  en- 
nemis de  Voltaire,  X,  4^9*  * 

Bertiiikii  (1c  ftiâré«4ial),  prince 
de  Wagrani,  obtient  Oc.  Na- 
poléon le. domaine  dé  Gliam- 
nord,  à condition  d’en  ache- 
ver la  cqnstruction  en  quatre 
atmées,  ■XSVI,  50^; 
Bfrtuaclt,  acteur  estimé  de 
'Coulouse,  VUI,  4o6.  * 

Bfrthois,  cdlonel  de  géide,  qui 
# fut  pendu*  par  des  soldats,  eu 
1792,  après  l’affaire  dirBai- 
sieux,  XII,  28*.  *♦ 

Berthôl  dellRTHrctt,  évêque,  qui 
fit  bciiler;)lW»uftn(h  un  grand 
nombre  de  juifs;  XL,  2 14** 
Bhrthoiæt,  savant*  célébré  4.  I, 
% 1 3.  Il  fut  l’un  de  çéPx  qui  ache- 
vèrent la  révolution  codtineh- 
céedans  la  doctrine  chimique, 
XXII,  352.  Entraves  tpi’il  rép- 
contre  dan*  l'asSocialmn  qu’il 
avait  formée  à Valenoictines 
pour  le  blanchiment  des  toi- 
les, 394.  Sa  méthode  s'appli- 
que avec  moins  de  »«uocès  aux 
toiles  de  ctianvçp  et  de  lia 
qu’aux  tissas  dt;  coton , ibiS. 
II.  prpqonÇa  quelques  «ou- 
► chantes  ]rtirolçs  sur  la  tombe 
solitaire  de  Gaspard  Monge, 

XXVI,  4Si.  • 

lÿnr  iioloS  # ( Prie  une  ),  ancien 
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, «Schevin  de  Lyon.  X , 343. 
BeRtho?»  (M.),  peintre  distingué 
dans  le  portrait  y XXII,  i38. 
Son  paya  natal,  XXV,  aa8. 
RKRniouit  ( Ferdinand  ),  horlo- 
ger. Il  publia,  en  «773,  les 
* principes  constitutifs , les 
moyens  d'cxédutions  et  d’é- 
preuves  des  horloges  marines, 

XXJMac,-  . . *. 

Dut  mort)  (Louis),  nevru  du  pré- 
cédent , inventeur  des  montres 
marines  portative»,  XXII,  4 ag- 
Brrtiiou»,  frères  (M>h),  .hor- 
logers distinguas,  XXII,  433. 
RwTfs,  mm  de  Parqy.  Parallèle 
% établi  entre  eus  deux,  XVI, 
IO.  Caract ère'des  poésies  du 
premier,  ia. 

.Buirisi,  acteur  de  l'Opéra,  XIX, 

a3o. 

ItarfriN  (M.),  peintre  paysagiste. 

. Son  tableau  d’une  forcty  XXII, 

. 5ÿ# 

Bertik  ( M^,  ancien  militaire  <f  ui  , 
se  trouvait  à la  défense  de  la 
barrière  deClichy,  XXII-,  *83. 
Beutoji.  célèbre  compositeur,  1, 

i5;  X\U,  a65.  " 
bf.R  inx  ( le  général  ) se  distin- 
gua à U bataille  * 4e  Tou- 
louse, VIII,  38Ô.  * 

Bcnte*  (MM  ),  de  Grenoble, 
l’un,  professeur  de  Chimie,  et 
l'jftltrc,  pharmacien  habile, 

9a»  * t 

Beu  1 ras  1»,  comte  de  Toulbuse, 

‘ qui  se  distingua  par  ses  ex- 
ploits «t  la  protection  qu'il  ac- 
corda aux  troubadours,  VIII, 

4*  * , 

Bf.rtuaxi»  (M.),  agriculteur  re- 
nommé, X,  9a. 

BbrtkjU'o  fie  Pèrç),  oratorio», 
auteur  d’un  livre  Intitule  de 
ara  liber  tin  autans XII  , 

IlfearnAM»  (M.)^  notaire,  'qui* 
remplit  |eVioncibk»s  «levure 


dans  le  premier  procès  de 
l’auteur,  XV,  lxxxij.  • 
Buitrama,  ami  .de  collège  du 
portier  Groumaftn.  A la  révo- 
lutiqn , il  devient  chef  Je  scc- 
. lion,  et  concourt,  avhc  son 
ami,  h sauver  plusieurs  per- 
r sonnes  roçommandablesy  XV, 
147,  et  «tiw.  . 

Bertrand  ( le  général),  XXVI, 
5i8.  . • *•*  •. 

BfrrritApn,  atrnnit  Je  Constance 
dè  Balhe.  yojes.  celte  «ler- 

• rtièro. 

Bervjllk  ( M.),  avocat  distingué , 

• I,  >7-  . ‘ 

HrRmilk,  directeur  de  théâtrp, 
cher  chaut  des  sujets  au  café 
\Tourhard,  II,  171.  . 

B ERWICK,  graveur  célèbre,!,  J 4-  > 
RervYICK  (k  maréchal  de),  guer- 
rier célèbre,  yé  à Moulins, 

•XX VL,  363. 

Béiit-ao-Bac,  lieu  qui  fut  Je  théâ- 
tre ck»  quelques  mouvements 
militaires  cn.i  81 4 > XXVI,  5 1 4- 
Bks  (Franchis),  Çapençais  qui 
se  distingua  par  un  trait  d'uue 
rare  gé'nérysité,  X,  aa$.%  * '• 

. JiESASrois.  Régularité;,  de  sescon-' 
structiems  ; ses  édifices  publics, 
XJ^,  1 18.  l/églhe  de  l.i  Made- 
leine; celle  de  Saint-Pierre, 
119.  Le  ^palais  Grandvelle  ; la 
Bibliothèque  publique;  U place 
Saint-Jean  QU  1*oq  a érigé  un 
, calvaire  près  des  ruines,  d'un 
arc  de  triomphe  élevé  en 
l'honneur  de  Crispus,  lad.  La 
cathédrale  de  Saint-Jean , 1 a 1 . 
La  citadelle  ; . le  cabinet  (TJna- 
toiee  naturelle;  la  salle  de 
spfctqclc,  iaa:  JLe  collège 
Hoyal  ; acûvitéindustriclle  des 
habitants,  1 i3.  Kuihlisselnèut 
d’horlygétic,  ibid.  Caractère 
des  BousbotSy  vignerons  qui 
demeuretdfdaps  le  quartier  Je 
plus,  populeux  de  Besunçdn  j 
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• manière  donc  ils  célèbrent  la 
fête  de1  Saint- Vérin;  ancien 
nom  que  portait  là  ville,  134. 
Hommes  célèbres  dont  elle 
s'honore,  n3.  Caractère ‘des 

, Bizontins  dans  leurs  relations 
sociales,  i3o.  Aspect  pittores- 
que de  la  position  de  Resan-* 
çon  et  des  'campagiies  qui 
l'environnant,  ;38. 

Bkslp.y  (M.),  d.  pu/é  qtii  n été 
porté  aux  chambres  législa- 
tives , titre  qu'il  n’a  cessé  de 
justifier,  XII,  4^ . 

Besi.ièkf.  (Ji'abbive  de),  dont  Tes 
religieuses  voulaient  a viikdla- 
cune  un  rotffesleur'  paHhu- 
lier,  XXV,  j<$5,  % 

Bfssi krf.s ( le  maréchal )^d uc  d'Is- 
trie,  VIII,  379. 

Bessi!»  (la  cùle  de),  renommée 
pour  ses  vins,  X,  31. 

Beshîx  (M.),  confiseur  à Itaueo, 
XIII,  i(55. 

Bessi:*  (le),  formant  une  Stibdi- 
tision  de  la  Bass*Nofntdndic  , 

* XXV,  i5o. 

• Betbeder  (M.},  négociant  de 

• Bayonne,  VIII,  88. 

Rkthairf.,  évêque  de' jChartres, 

♦ «fui,  lors  .du  pillage  de  cette 
.ville  par  Tliierry,  roi  de  IJoqr- 
gogne,  s’offrit *pour  ÿtnge  de 
ses  peuples,  et  se  dépouilla  de 
ses  (peu*  pqurcux,Cc|LVI,  1 13. 

BémAscorpT  ( Jean  de),  naviga- 
tor rouènnais  honorable- 
ment cité  ejans  les  annales  de 
la  marine  ,.Xm,  i8Îd.  ' 

Bethfort  ( Bf.  ),  commerçant  de 
8aint^denTin,*XJI,  16. 

lterirsABF.il  est*  ravie  par  David, 

xiv, 34.  . ; 

BÉJWJlil - Hoi'Rjfcz  (M;),  Itmire 
de  la  ville  de  Cambrai,  qui  se 
distingua  par  la  protection 
qu'il^tcorde  aux  lettres,  XII, 

. «9- 

Bétw,  ghemer  Brave  et  mal- 
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heureux , oui  fut  Traîné  at taché 
ait  o)èir  a Alexandre,  rtri  do 
Macédoine,  autour  des  ‘mu- 
raille* ded^aza*,  XlV,i6g. 
Bettiso*  où  Ton  remarque  une 
belle  papeterie,  XI.  5of, 
ÜETrtoi .(iSerrcA,  XXly,1  184*  k 
Bei'Rros  vii.lf.  , l’on  des  commis- 
saires de  la  convention  ‘qui 
• furent  échangés  contre  lé  au* 
chcsscd'Angouléme , XII , il  6. 
Produits  dé  la  laine  de  s^ trou- 
peaux, XXII,  359. 

Beurre,  village  situé  à une  lieue 
de  Besançon,  et  retioiAihé 
pour  lé  bealrté  de  £es  vefgert , 

XI,  i4«*  L’égRs^  <fe  ce  vil- 
lage; Site  curieux  que  l’/>n 
nomme  le  bout  itu  mon  t/c, 

i4«-  • ••  • .< 

BF.rr.niiR  (l'abbé  Paul),*  né  à 
. Chartres,  XK  Vf,  100. 

BbcVRor  (le),  rivière  sur  laquelle 
est  jeté  un  vieux  pout  dé  pierre, 
nommé  le  portt  d’ Amant,  et 
qui  baigne  les  murs  du  châ- 
teau de  VHle-Savin,  XXVI, 
a3. 

Bexor,  digne  côlbfhdrateur  de 
Buffon,  XI,  4v* 

Bevssos  ( le  général  ).  Il  con- 
% court  à la  défense  de  Nantes 
contre  l’armée  (les  Vendéens, 

XII,  583.  . . 

Rezaro  (M.),  savar.T  chimiste 
ui  reconnut  l'ancien  crRfère 
u volcan  sit^é  prcsd’Agdc, 

VIII,  463/  • * • 

Bèzf.  (Théodore. de),  homme 
éloquent  ,*  et  poète  aÿnable , 

xxvi,  471. 

Béziers.  Sa  situation  ; beauté  et 
'fèétÜité  du.  pays,  VIH,  46** 
t Horreqrs  qy  y commit  Simon 
de  Montfort  ; vicissitudes 
quo  ccttc  .ville  essuya  de  dif- 
férenls  barbares.,  4b ï.  P©#*- 
irait  des  babilants  du  nçÿt  si- 
tué entre  Toulhuse  et  Béziers, 
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463.  Homme*  célèbre*  n«S 
Hans  cettetlçrnière  ville,  466. 
Riaabaqsa,  fieu  illustre  nar  lrs 
victoires  «lu  connétable  de 
Bourbon XXVI , 35q. 

Riaxchi  (Togénéral  ^'avance  sur 
* Montcreliu  avec  une  foN<*  co- 
lonne autrichienne,  XXVI, 

33 7.  * * 

llMittiiTS , village  situ?  sur  lo  bord 
. de  la  nier,  .et  où  Tes  Hayonnais 
yqrif  sç  livrer  aux  plaisirs  Hu 
ba»n  etjrte  la  Hanse  v VIII , 90. 
Source  «le. son  aisance  et  de  son 
liieri-étre,  108.  Spectacle  des 
caravanes  qui  se  rendent* aux 
'bains,  109.'  * 

Bu  nos  (le  coteau  de),  situé 
.dan*  Te  pays  *dc  ce  non\,  et 
appartenant  à M.  Basterrèche, 
VIII.  1 1 1 « ■ 

Rimacte,  n«yn  qye  portait  pri- 
frrit  jvement  In  ville  d'Aurtin , 

.3CXV1,  418.  ' 

Dicktre  (Ja  maison  de),  châ- 
teau bâti  par-Jin.  étéque  an- 
glais , et  quf,  plus  tard  ayant 
d’abonl  tait  partie  du  domaine 
royal  et  ayant  été  ensuite  trans- 
forme'  en  hospice  pour  les  mi- 
litaires infirmes , tjst  devenu 
une  muison  de  fqrce,  XXVII, 
3.  Bâtiment  destiné  aux  fions 
pauvres  ,.4.  Enceinte  consacre 
aux  criminels,  5.  Portât  du 
concierge  de  cetlp  prison;  in- 
férieur pu  greffe , 6.  Spectacle 
dont  on.  est  témoin  dans  ce 
lieo  au  moment  du  départ  de 
la  q^ine,  7.  Détails  sut*  quel- 
• (pies  uns  des  criminels  que  l'on 
va  diriger  vers  les  bagnes”,  9. 
Bien at  ( té  docteur)  a fait  faire 
dés  pvqgrès'cônsidér£tdes*à»la 
science  anatomique,  XI,  1 5^ ; 
XXVI,  47i. 

Bidaciik  ( Ir  château  de),  :y  ici  en  ne 
propriété  4c  .messieurs  de 
. <J  raniment,  \lU,T6t. 


BittART,  bourgade  du  payt'lias- 

. tpie%,  VllL,  io5. 

Bi  n,\e  l f(  >L  ) ^neintre  paysagiste, 

•IX,  260,  San  tableau  «le  la  * 
vall/e  ils:  Ranciqliçne,  XXII, 

. 57;xxvu,47. 

BiikxT.r  ( la  ) , rivière  qirt  se  perd 

• ùaris  l'Adour,  VIII,  47- 

Bt&  ( M.  ),  pommerçantcieMont- 
« le- Marsan,  V’ÜI,  73.' 

Bim.fkm>,  irtiglaisx  auteur  d’ilti 
ouvrage  où  il  prou vç  que. les 
dettes  nationales  sont  une 
marque  çeiJairicde  la  prospé- 
rité des. états/ if,  l35.  • * 

Bjtyp  ( le  |dc  dç  ) f*Te  plu»  con- 
«T<  rable  «icî'Alsace,  et  au 
milieu  duquel  le  trouvent  «leux 
îles,  (huit  Tune,  Tifc  de.Samtr 
Pierre,  fut  habitée *par  J.  J. 
Rousseau,  XI,  188.  ' 

BièIiks  ( 1^  hameau  de  ),  voisin 
du  camp  du  ChiteHfcr,  XXV , 

Bi^ns  ( M.  dé  célèbre  par  sé^ 
cnleinbourffs ,’  HI , f 1 4- 
BirPLER,  fondateur  d'une  fabri- 
que d'indiennes  à Mulhaussif , • 

XL  . 06.  * * * 

Bir.Aii.-RoMAr.XAC  (M.),.  ronf- 
itw  rcatit  de  Monlauban,  VIH, 

3/8.  * • 

Bigla  xn  ’Qohn)*,  auteur  q’un 
Préçk  de  l'histoire  politique 
et  militaire * t h l'Europe.  Co 
qu’il  dit  de  la  trahison  qui  18- 

* vra  l;i  ville  de  Toutou  en  1993, 

XV,  xuix. 

Bioatfir  (38.),  littérateur  distin- 
gué XII,  68. 

Bigre  (le  dôoteur  de  La),  pre- 
mier compilateur  dq  la  hihÜd- 
thèquf?  des  pères  , XXV,  .182, 
o55.  * ‘ » 

Rir.aox  (M.*)?  député,  l’tfn  Jet 
'.plu*,  courageux  dé£pnseUrs«des  # 
droits  constitutionnel  I,  16; 

Xl,l.79’99’  ,iS- 

Bionor»,  aileron  conservateur  de 
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b bibliothèque*  royale  de  Paris. 
Il,  3oi. 

Bicsos.  ( la  sœur  J , supérieure 
daa  religieuse* 'de  la  Charité, 

Bmïîior  .(  M..),  secrétaire  .de  J*a- 
cadrinio  de  Houen , pour  les 
belles-lettres,  Xljlf  206. 


la  .conduite  généreuse  du  due 
OVpr» 


de  Guise  envers  les  tn 


5g 

ciipé  dpi  recherches  sur  l'bis- 
toirc  des'M.iufes,  XIX,  a35. 

)',  Israélite  dt*  \(ctz , 
s-’eSt  f»<(  ^connaître  d&Mjft  la 
littérature  française  par'  une 
apqlogie  de  ses  co  - r«.ligion- 
paircs, 

. # . , BiKKEcount  épargna  Ja  ville  de 

B«;onE,'trfoiue,  qui  Hc  l’éloge  de  * % T.hérôuane  , en  mémoire  de 
la.  reine  Blanche,  XIV,  485. 

Bigorrb (la),  plaine  vaste  cl  fer* 
lile,  VJH,  ai)3. 

Butor  (G. ),  philosophe,  XXIV, 

188. 

BiQOTTlwf  ( mademoiselle  ),  dan- 
seuse de  l’opéra,  remarquable 
par  sa  grare  exquise,  NI, *65. 

Ses.succçs  dans  le  ballet  de 

iV.nq,  343. 

BufDE  (la)*,  à quelque  distance 
des  remparts  de  Toulon,  ef  où 
leshâbiiatgsde  celte  vHIc  vont 
faire  des  parties  de  campagne, 

l\,4o7. 

r.u/f.A«(iè),  assemblée  des  pro- 
prietaires, des  chefs  dp  famille 
du -cantonade  Labour.  Voyez 
Ijfmnr*. 

wiHWTf  ( ]£,  de),  proprietaire 

. du  château  d0  Beaurcgard, 
au$  environs  de  Carpenfras, 

IX,-  ?6t. 

Billard, habile  chirurgien,  hé  à 
Brest,  XII,  5»o.  . 

BiLi.Min  (Jean  ),  oratoriert,  qui 
lança  yn  pamphlet  contro  les 
jésuites,  ét  que  rc«jx-ci  firent 
enfermer,  XX Y,  369.* 

BiLLlSt A-IUs>iK,^  hâlenu  où  l’on 
a établi  de  nouveaux'  procédés 
d'agriculture  qui  pourra/éht , 

„en  ptfu  de  temps,  régénérer  la 


,en  ptfu  de  temps,  regt 
Sologne,  3o. 

Bii.lom,  ville  d’Aniergne,*  autre- 
fois fameuse  par  une  maison 
centrale  de  jésuites,  XXVI, 
3 -J 3.  Itichesses  de  soh  terroir, 
3af 

BiLKAtuniE,  écrivain  qui  s’est  oc- 


ilnpériales,  XI,  479. 

Bim'imk  ( 31.),  philosophé  ency- 
clopédiste qni  montre  ou  che- 
valier de  -Pageviljc  ce  que  la 
France  offre  * ftneo/e  d**  res- • 
sources  sous  le  rapport  de  la 
politique,  des  finances,  «le  Ja 
littérajüre,  des  pcirimrs  et  des 
arts,  VJ,  199  et  su iv.  Moment 
de  la  signature- du  contrât  Me 
.91aringe.de  sa  fille,  9891  Luxe 
et  vanité  que.  sa  fcjnnfe  veut 
déployer  dans  les  .frtirles-Mu 
trousseau,  290.  Détail*  de  ce 
trousseau,  293.  Sa  morgue 
«contre  les  gt?qs  qui  font  de 
la  littérature  un  vil  metipr;  sa 
colère  eayaée  par  IVihprcsse- 
. mepl  de  .son  fils  à ée  r.tnger 
nu  milieu  de  cette  classé 
d'hommes,  Jq8  et  suiv.  ~S6n 
caractère  social,  VU,  »4-  Son 
opinion  sur  Jcs  noifCéhrs*  5o. 
’ffc  qu'il  sIg  de  l’axrrtyrqce 
• de  l’agricultùre^  92.  l'.nthou- 
siashic  di^sa  ferpme  sur  Its Suc- 
cès qui'  sop  fHs  obtient  dans 
ses  études,  1 10.  Il  chenrbe  à 
modérer  cet.  enthousiasme  ou 
signalant*  quelques  défauts 
dans  l'éducation  dedulejj,  lit* 
Vive  émotion  qu’éprouve  ma- 
dame Binôme  à b distribution 
des  prix  où  son  fil.*-  cil  cou- 
ronné, 1 18.  M.  Binôme  sa  dis- 
pose à partir  pour  le  collège' 
élebtucal  de  son  département  ; 
lettres  qu’il  reçoit  ah  v>jel  des 
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candidat*  à rélectinn,  43o.  Ce 
««'il  dit  des  soupçons  qUe  l'on 
dirige  quelquefois*  contre  des 
fuiiinni'S  oeçupés  do  recher- 
ches "scientifiques^  IQ&;  des 
Voyage*,  3tjl. 


Ilitiox  (le  maréchal  de)-  Ce  qu'il 
vaJii 


dit  lorsqu'il  Fut  nfçu  chevalier, 
IV,  iqh.dluc  où  il  deqdortlt 

* i.  . vu  _ / r 


à Pans,  VII,  3j|5.  lfï.iit*rn- 
dre  Morel  , rutinn.inH.iol  de 


la  ville  d’Arbois,  (pii,  retrfcn- 
, tdié  dans  unè  place  peu  forti- 
fiée, avait  opposé  à se*  trou- 
pes une  longue  e|  courageuse 
icristauce,  Xi,  54-  Son.atti- 
tiide  dans  le  oortège  de  Hen- 
ri! V,  lorsque  ce  prince  fit  ion 
entrée  ^Parii,  XXftl,  17. 
Pûuifi , prédicateur,  né  à* Bor- 
deaux, vin,  37. 

Ris  ^*M.  Hippply^e)^  auteur  tra- 
. gicjue  distingué^*  I,  18;  XII, 

Biscuiofut:  ( l’étang  di?) , qui  re- 
fînait sur  les  terres  supérieures 
'*  daqs  les  Landes,  et  dont  les 
ravages  furent  arrêtés  par  dos 
tsemis',  VIH,  So.  * ' 

Bjscayr  ( la  ),  cortlréé  d'Espagne, 
, dont  la  population  se  Compose 
en  grande  phrfie  do  Basques , 

1ÏII,g5,  . 

Bissa  ri  non  (M.)^Tun  des  princi- 
paux Commerçants  de  Lyon, 
député  èn  J 84  5', jil  essaya,  de 
cruelles  vexations  .taxé  de 
, coospiratiôp,*  X,  37t. 
dtasEsnoir ,-  pasteur,  brûlé  vif 
* pour  soh  ouvrage  intitulé  : 
N<hU  G o ni  il  résolu  ti , XjV, 
. 3o6.  * ' • . 


DifsiànES,  .village  dansées  envi- 
’ rot»  duquel  se  trouvent  des 
* bruyères  isolées,  où  vit  retiré, 
depuis  longues  années,  un 
•uréqui  a fui  la  société  des 
hommes  ; aspect  do  la  démettre 


do  cet  anachorère  ; quelques 
Unes  de  scs  réflexions  sur  sa 
solitude;  maison  que  l’on  avait 
fait  construire  pour  loi,  XXV, 
65  et  suie.  . • 

Ihssoir  ( le  comte), mort  ljeutc- 
nant-gçiiérql , après  set  ce  di*- 
tingué  dans  plusieurs  cam- 
pagne*, XII,  3*8.** 

Bitsche*,  petite  ville  située  à l'e*- 
trérnité  de  la  Moselle,  XI, 

483.  ChAtcaurfort  rfu’y  fit  con- 
struire Evrard,  comte  de  Deux- 
Ponts  ; courage  de  la  garahon 

* çogtre*  les  Prussien*  en  t8o3, 

484.  Qualités  du  territoire  de 

ses  environs,  4^6-  Produc- 
tions territoriale^  dte  sol»  ar- 
roiTilisscinen(,  489.  Usinât  que 
Tut\  y remarque, 5oi.  Morurt, 
ignorance  ^ nothritnre  des  vil- 
lageois du  pays*  de  Bitkche-, 
5o5.  9 s 

BiTsciiwiui.FRy  village  où  l'on  re- 
marque un  haut  Fourtîcdu  qui 
tiré  son  minerai  du  pay^,  XI, 
?°P- 

RituitüS,  roi  des  Auvergnats, 
suait  aux  Allohrogés  pour  re- 
pousser*1e‘»  armées  romaines, 
eél  h^ttu  par  ACnoharbtu*  ej 
exilé  ' à Aine,  où  ib  mourut  , 

xxvi,  337.  *. 

Brfunir.KK,  nom  que  portait. an- 
ciennement la  ville  de  Bor- 

. deaux,  VIII,  ta. 

Bir.i  ( le  château  de  )',  célèbre 
jtor  ses  jardins,  se*  bois  et  ses 
cascades,  XIII, ai. 

Bmtfn  ( M.* D.),  maire  dc'Saint- 
Malo,  qui, pardon  adiqinistra- 
tioniustç  et  douce  a rilérité  la 
coupa nce  des  habitants,  XII  , 
4oa. 

Dlack  fils  et  compagnie  (MM.*), 
fabricants  de*  tulles  à Douai 

XII  x «91  • 

Blac&stoxr.  Définition  cju’il  fait 
de  la  loi,  XIV,  a4*. 
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BlainVillf,  ri  H-  comme  un  écri- 
vain'habile  à jfrouvcc  «e  qili’ 
est  connu.  111,  4oi. 

Hlaise  , ingénieux  et  savant  n>ÿ-«* 
ihématiçieu , X) , ^22. 

Blaisp.  ( M-"),  doyen  dès  négo- 
ciants, de  Saint-Malo,  XII, 
4°9- 

11  la  mort  ( Erracd  de  ) soutint 
une  guerre  conlrèr  le  sVre  cVOi- 
sclay , XI , i5i.  , V*  - 

Blason  r,  petite  ville  arrosée  par 
la  Yeateuzc , XI,  a8tv 

Blancard  ( le  general  ),  retiré 
maintenant  à Loriol,  et  ddqt 
le  père  se  conciliait  fa  véuô- 
ration  de  tous  les  habitants, 
pétulant. qu'il  exerçait  les  Jonc- 
tions de  juge-de-paix,  IX, 

434- 

Bl.vnc  (Vincent Le),  ne  h Mar- 
V»lle,  IX,  3B4. 

Blanc,  situé  dans  le  Bcrri,XXYJ, 

377- 

I'lam.ii Aiu>  ( M.  ),  libraire  (le 
Paris,  dout  Je»  sûins  etjes  ef- 
forts tendent  à l'iifslrnetion  et 
à 4' a md  sèment  de  l'enfance,  I, 
SgS. 

Blanchard  (Bp.  ),  célèbre  aéro- 
* naine,  répété  l'expérience  dtf 
M.  Chat  lé»,  VI%  7.  Travrt-se 
4a  Maorie  et  descend  h Codais, 
*118.  Expérience  péiillepse. 
qn’il  fit  à Berlin  ^ ibul.  Quel- 
ques détail^  sur  les  dévclop*- 
pements  progressifs  #le  son 
génie,  sur  plusieurs  machipfeA  • 
qu'il  inventa,  et  sd1  première 
expérience  à Paris,  XI II ^ 5 1 . 

Blarcuaru,  ( madainp  ) , célébré 
’aérouaute,  VI,  tao. 

Blanchard  ( l’abbé  ),  patriarche 
de  U petite  église  qui  a établi 
$011  siégé  à Londres,  X V1,  a48- 

Branche,  reine.  Ses  amours  avec 
Tbibaud,  comte  de  Champa- 

CB,  H,  188.  fclle  se  marie  à 
nifVULà  l'ori-Mwrt , X'u», 


44.  Influence  douce  et, aimable 
qu  elle  vxorça.  sûr  sonW'cJe , 

XIV  f 485. 

Blanche  Di  BocaooctuL  Sn  de'- 
■ tyntjon  au  ch^to&u  Gaillaid  , 

xnr,  45. 

Blanche  dr  Castille,  mère  de 
saint  Louis.  Kilo  fonde  f«b- 
b^fe  de  Müubuissôn  , F,  'a’- 
rtLANC.rik lande,  ancien  gouver- 
neur de  Saint-Domingue,  XIV, 
.33;. 

Blanciikt,  artiste  distingué  nui 
orna  l’intérieur  de  rhôtfcl-de- 
* ville  de  Lyon  de  plusieurs 
peintures  estimées,  X,  38o. 
Bi.andé  ( qiadafcie  de.),  t liez  lji- 
uîBc  Pierre  II*  allait  faire  do 
outtes  retraites,  XXV, ‘lia. 
Bi.ANviLL^itf  (M.  y,  instituteur  à 
Pontoise,  personnage  qui  & 
conservé  les  traditiuns  èfles 

Srincipc^  des  feocieqs  maîtres 
e l’iûiUersité,  III,  tg4-  &>n 
système  d’éducalipn , 1 9S.  , 
Blavict,  musicien  et  composi- 
teur célèbre,  né  à Besançon, 
Xlx'taS. 

Blavct  (le),  rivière»qui coule  à la 
J base  de -coteaux  l\ir  lesquels 
a’élève  là  ville  (JHçnuebt>n,XII, 
568. 

Blate.  Sou  anc'ièn  nom,’XXVI, 
2^7’  Horreurs  que  cette  ville 
essuya  des  calvinivtes  lors- 
qu’ils s’en  furent  emparés  ; 
elle  tombe  au  • pouvoir  d«  s 
ligueurs;  son  port,;  la  fbçte- 
rc.-vsc  dit  le  Pâté  Blajc; 
ancienne  abbaye  que  possé- 
dait cette  ville,  ai8.  Son  as- 
pect iutérieur;  beauté  etpfVf- 
tilité  dès  campagnes  environ- 
nantes J ajq,  « , 

Blxte  ( Roland,  comte  de),  dont 
le  corps  fut,  difc-on.*  trans- 
porté dans  la  cathédrale  de 
Blaye,  aptèa  la'. bataille  de 
Ronccvauxj  XXVI, 
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Biron-Fan*  (.MM.),  hbrieflUi 
tHstingijésd^Mulhau<ci%,XXJI 

; * 

Bllmiii,  village  où  les  cvGriues 
9e  Toul  avaient  le  chef-mu 
de  leur  seigneurie  tempcAelle,  . 

• X^,-  9lo.  ' • • 

Bi  ÔskbOU,  ucà  Alcpcon,  XXV, 

ifco.  , 

Blewio  , célèbre  professeur.  de 
théologie,  XI,  370, 

Bikttkiuf.(  l’abbé  de  La),  auteur 
de  Ta  Pïe  de  Julien , et  l!un 
des  traducteurs  .de  Tacite 

XÎI,  474*  ; v ' • 

BlET^»**  aventqrier  qui  fit  des 
dupes  en  débitant  dos  cay  x de 
soürce  confine  une  panacée 
universelle,  III 80. 

Iki*AH  (Jean  Pépin  de  La f,  l’un 
•dès  Malouiq*  «pli , à l'époque 
de. la  Ligue,  cyrtcolirurent  à 
l’indépendance  de  Saint-Malo, 

XII,  |à3. 

Bi.iwiu.f.t,  imprimeur  renommé 
j»ar  ses  éditions  , YT,  I06. 

Blois.  Aspect  qu’offre  celle  ville 
a son  approche,  XXVJv57* 

• Quelques  détails  historique»  y 
relatif!» , 58.  Irrégularité  .de 
BIoîs  if  l'intérieur;  € 1 . Le  chA- 
tèau  , 62.  Ce  domaine  est  ven- 
du j»ar  Güy-de-ChàtUlon,  63. 
Personnages  nui  l'occupèrent, 
6^.  L’églisejrolhîgialede  Saint- 
Sauvèur;  architecture  du  châ- 
teau, 65.*  Cour  vofyptufeùsc 
•qui  s’t  réunissait  sous  Cathe- 
ri  ne  Je  Médicis,  ibiJ.  Statues 
sculptées  paf  les  ordres  *de 
Man «ard , 6t\  Evènement  po- 
litique dont  Blois  fut  témoin 
en  i587,  67.  Po’pulation  de 
cette  ville',  ses  édifices  , son 
industrie,  Ses  hommes  célè- 
bres , 60. 

Blondbau,  ititriganj, faisant  mé- 
tier dp  protections  et  db  pro- 
tecteurs, II,  70. 


Blot«i»eaTt  ( Charles),  auteur  des 

Hommes  iltustn 1'  du.  , 

XXV,  369.  • 

Ikonoer.  ( Antoine  ) , baron  de 
Cuincy , po?tc  et,  fondateur 
d'tinc  Société -littéraire,  Xll, 
178.  x . 

Bm»i>ki.  f M.),  peintre.  Son  ta- 

i blenti  de  l "Assomption , XXÎI , 

io3. 

BloXhei.,  érudit,  XXIV,  i83. 

Blorbrl’,  architecte  qui  dirigea 
les  travaux  db  port  dé  Boçhe- 
fort,  XXVI , 184. 

Blotcbellds,  XXIV,  t83. 

Bi.oxmg  (Flaccus),  cité,  XXIV, 
182.. 

Bluciirr.  Un  corps  de  son  ar- 
mée heurte  à Méry  la  division 
Boyer,  XXVf,  49^*  S’avance 

' du  c6 té  d’Arcis,  4<)7-  Occupe 
Ip-colljnc  de  Arienne,  49Q-  Fuit 

précipitamment  pour  éviter 
d'étre  prisonnier,  ibid.  ' Sé- 
pare le  corps  du  maréchal  (lue 
de  Raguye  près  de*  Craone  , 
5 1 5.  Ses  autres  opérations  mi- 
litaires, 5*  8 , «524. 

BoAnicéc,  femme  qui  sauva  l'An- 
gleteVre  , XV,  i43. 

Bohmiim.a  ( Nicolas),  espagnol, 
l'un  de  ceuixqui  eoncourm-ent 
A “la  $M»Mtion/deJ’ordrc  des 
Jésuites,  XVI,  3o0. 

Rolyst.T  ( mademoiselle),  loca- 

• taire  de  l'Ermite,  dans  la  rue 

• des  Arcis,  II,  4°7^  * . 

Bdbsc.F.  (le),  l’une  des  anciennes 

subdivisions  de  la  Basse-Nor- 
mandie. Edifices  qu’il  faudrait 
y fonslruiri;  pour  soi)  einbel- 
lisseigçnt  chemin  de  cdkifmu- 
nication  ày  établir, 1, 60. éten- 
due et  uniformité  des  campa- 
gnes composant  cette  contrée, 
XXV,*  i5o.‘  Motifs  qui  ont  pu 
attirer  dans  des  forêts  du  Bo- 
cage les  premiers  Ncustréans 
qui  s’y  sont  Yéfugiés  , 1 5 1 . Ca- 
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racrè^e  énergique  et  esprit 
national  des  ljocnins;  staiis- 
- tiijiie  île  leur  pays  , y5a.  Pros* 
péri u:  de  l'agriculture  apr  ce 
territoire,  1 53.  Cause  du  mal- 
aise.dcs  habitants,  1 54*  Dété- 
rioration dès  eliemiiis  du*  Ro- 
cage,  »6o.  Çanaux  à prati- 
quer dans  ce^pays,  161.  Oé- 
, sordrfes  de  l’aucien  clergé'da 
cette  contrée,  164.  Lôis  qui 
protégèrent  la  vertu  des  fem- 
nies,  1G6.  Tarif  d'affres  lêrfuel 
on  prisait  crtte  même  vertu , 
.167.  Le  decret  de  la  trêve  de 
Dieu,*  1C8.  ’ • 

Bocac.e  ( madame  du  ),  au  nom- 
bre des  ..t mis  .de  Voltaire, -X, 
4Gi;  XVI,  19. 

ftocc.u.iNt  donne  au*  gouverne- 
ments des  leçons- fortes  mais 
détourné*  > . XIV,  11. 
Bochaho,  rouennais,  fût  une  des 
lumières  de  ÜEglUe  réformée, 
MIL  lot 

Bociiiws,  cité,  XXIV y 1 8a. 

Bocqc et  ( M . ) , commerçant  de 
pont-Audeitîer,  XIII,  lïi.  ' 
Roiiabd  ( Félix.)  pej^onuage  -di- 
plomatique, et  littérateur  dis- 
4 lingue!,  XXV,  x56.  •. 

Bouille  , gentilhomme  qui  tua 
le  tyran  Qlilcttril  . XV,  216. 
Boni 9 ( M.  ),  publiciste  distingué. 
Ce  qu’il  «it  de  l'indifférence 
des  Saumurois  pour  la  mé- 
moire de  madame  Dnrier,  leur 
compatriote,  IX,  26.  Scs  ré- 
clamations en  faveur  de  là  tor* 
lérance , XéV, . fi.  «Détails 
«ju'il  donne  * à l’Erinite  sur 
1 histoire  de  Sauveur  , XXV, 

$°9i  4^7-  - , 

Bonin  (M.  Félix),  Hls  du-précc- 
■dent^  écrivalu  élégant  et  bon 
citoyen , auquel  on  dojt  «yie 
Histoire  de  France  J I-,  30  ï 

-XXV  428. 

Bqdiw,  auteur  d’un  ouvrage  bi- 


zarre traitant  de  la.déinono- 
raapie,'ct' remarquable  par  la 
classification  des  sorciers,  XV, 
286. 

Bot» ix  (Jean),  érudit,  défenseur 
zélé  des  droit»  nationaux,  ét 
uui ,'  dans  les  Etats-Cénéraux 
Uè  i£j6,  déploya  autant  de 
courage  que  tTéloqilenre-, 

XXIV t 189  ; XXYy4u5. 

BpmsQt'ET  ( madame  de),  jeune 
•provinciale  attendue  à Paris, 
chez  madame  de  Mérange,  et 
sué  laquelle  on  plaisantait  à 
l’avahce,  XV,  iéS,  1-: 1 1 . - est 
accueillie  avec  certaines  pn$- 
veuUous  «jui  portaient  a la 
tourner  en  ridicule,  ifrj.  Sa 
répqiisc  sur  la  cour  du  rorSta- 
nislas  commence^  >ompre  la 
ligue  formée  contre  cette  da- 
juc,  168.  «Elle  acjiève  Son 
triomphe  .par  ses  talents,  et 
soi». esprit,  çt  lYxpbsiiion  des 
bases  sor  lesquelles  peut-  re- 
poser le  bouheur  de»  provin- 
ciaux de  hauÇ.  parage,  169  et 
SÛbh 

Bonbxi,  imprimeur  étranger,  re- 
nommé pour  setf  belles  édi- 
tions , vi,  m,  xxii ^374. 

Bonot?  , dieu  des*  Chingulais  , 

xym,  84.  „ 

Boe  (M.),  le  marchand  le  plus 
ancien  et  le  mieux  assorti  de 
Bagnères  , VIH,  $48. 

Boece  est  mis  eh  prison  pour 
avoir  été  bon  ministre,  XV,- 

'48. 

Boeuemeu  , I un  des  joailliers 
desquels  le  cardinal  de  Rohan 
acheta  le  fameux  collier  ^ XJV, 
5 1 1 . % 

Boeuf.xthal,  Remarquable  par 
de  belles  forges , XI,  5oi. 

Boeriiaavb.  Son  sentiment  sur  h 
médecine,  VI,  ia5. 

BoLtik  (la),  ami  <{e  Montaigne, 
le  premier  qpi  osa  défendre 
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les  droits  de  I homme  cq  so- 
ciété, fX,  18,  ao. 

Booiiüt,  gradd-jugc  do  l'abbaye 
do  Saint-Claude,  qui  se  van- 
tait d'avoir  fait  brûler  i,5oo 
sorciers  , XI,  1 1. 

Dofiime^s  (Je*  ),  race  • qui  s’in- 
troduisit sur  le  •territoire  bas- 
ue,  VI U,  98;  Lqurs  brigan- 
ages  dans  les-  Pyrénéen  leurs 
mœurs  grossières,  99.  Leur 
déportation  à la  cùte  d’A- 
frique ; anecdote  d’une  bohé- 
mienne chef  d'une  troupe  «Je 
contrebandiers,  too. 

Boileau.  Son  opinion  sur  la  cen- 
sure de  l’hypocrisie,  I,  54* 
$on  jugement  sur- le  Britanni- 
eus  «le  lUeiile,  ^ la  première 
représentation  duquel  il*' 'assis- 
ta , II,  i3.  Maison  yù  il  dc- 

% meurait  pendant  sa  jeunesse, 
4lK>-  Sa  maison  d' Autcuil,  VU  1 
^39-  Vers  sanglants  dont  il 
foyette  le  préjugé  de  U pais- 
sance, XVI,  49. 

Boili.t  (N.  ),'-d  cintre  distingué. 
Son  Entrée  au  théâtre  Je  VAtn- 
huju-Comujue , qn  jour  de  re- 
présentation gratis*,  XXll  , 

■ a3. 

Boinm*,  habitué  3e  là  Croix  Je 
Malthe  ,où  il  disputait  contre 
iMannontcl,  II,  ai>4. 

BoiSAr (Pierre  de  ),  auteur. d’ou- 
vrages en  prdse  et  en  vers , X, 

BotSBF.LLR,  nom  que  portait  pri- 
mitivement la  ville  d’Uenri- 
chemont , XXVI,  376. 

Bois-Homao*.  qui  paya  de'  sa 
vie  l’imprudence  de  Ses  bonnes 
forfuuçs,  II,  186.  N 

Bois-DAUPpn(le  maréchal  dc).pé- 
sâltrcs  qu'il  cause  dans  la  villa 
du  Mans,  dont  il  donne  enfin 
Ips  cfôs  à Henri  IV,  XXV  , 
366. 


Dou-Guillauhe  (le)  , situé  à 
quelque  distance  de  ilouen, 

XJI1,  i5i.  ' ’ • 

Roisgu  t ( Aimé  de  ) ? chef  de 
Chouans,  3$II,  554. 

Boishardy  ( le  chevalier  de),  chof 
de  Choyans,  Xlf,  554- 
Boisjoli*  (M.  de),  sous-préfet  de 
Louviers,  et  auteur  du  joli 
poème  'des  Fleurs,  XJU  , 87  ; 

XXV,  1 28.  /* 

Bois-Landry,  ( le  ),  situé  près 

d'Elbeuf,  XIH,  i37. 
Bois-Bubsrt  , côurtishn  littéra- 
teur, qui  concourut  à Ja  Ibn- 
‘ dation  de  , l'Académie  fran- 
çaise, XXV,  *36. 

Boisrosk.  m’empare , au  nom  de 
lienH  iy,  clu  for^  que  les  ha- 
a Iptants  de  Fécarap,  partisans 
de  la  Ligue,  avaient  élevé  à 
l'endroit  je  plus  escarpé  des 
falaises  qui  domiueui  leur 
port,  XXV,  1 1. 

Boisroussel  ( le  château  de  ),  si- 
tué tout .près  d’Essey,  ft  00- 
oupé  par  M.  Uœderer , XXV , 

lia. 

BoMSRftoj.ES,  maréchal-de-camp, 
né  à Su  mènes,  IX,  a 10.  • 
Boisset  f le  vicomte  de  ) , maré- 
chal de  camp,  directeur  «le 
- l'école  des  arts  et  métier»  «le 
Ouflons-stir- Marne,  XXVI, 

5it.  • • , 

Boisst  (Lausde),  vaudevilliste 
qui  nemanque  ni  de  trait , ni 
ae'grprc,  mais  bien  de  pro- 
fondeur et  de  vrai  commue, 

XXVI,  35é.  ') 

BotsST-n’ÀNOBKa  ( M.  ),  pair  de 
France, 'orateur  distingué  , I , 
17.  Eloges  mérités  que  lui  .d«v 
cerpe  l'auteur  ‘ Üan»  l’épitre 
d«'«licatofre  placée  eu  t,ctp  dé 
sa  toorajf  "appliquée  à la  poli - 
tique, »XJV,  lij.  Scs  droits  et  scs 
titres  à louer  M.  de  Màlosher- 


Digitized  by  Google 


DÉ«  MAVlKRH*. 


f»5 


bes,^VI,  *l3l.  Réflexions  à 
pçopus  de  8on,fjM(,fW  la  vie, 
lei  écrit  jet  It's  opiüiont  de  ce 
dernier,  ibié.  Ce  qu’il,  dil  tlç  la 
tour  de  Constance  à Aigues- 
Morte»,  f34.  Se»  droite»  au 
fauteuil  académique,  t48, 
I|oivim  (M.),  distributeur  detli- 
plomcs  , III , 148. 

Rbivt*  (Jean  çt  Louis),  savants 
lues  à Bernay,XllI‘, 

Roms,  graveur,  né -à  Angers, 

XXV,  406.  • * . #* 

Boivic  (la  ),  rivière  sqè.  laquelle 

est  située  la  villa  de.  Fljticrs, 

XXVI,  i5(i. 

Bonne.  Aspect  intérieur  de  cette 
vrille,  Xill,  23{.  Désastres 
’âuxquds  elle  doit  son  air  de 
jeunesse.,  son  industries!  son 
activité1  commerciale;  rare 
«xemjde  dc  jTrolHté  donné.  par 
se»  commerçants,  a3j>.  lionne 
'iutélUgcuce  qui.  règne  énirq 
le»  catholiques  et  les  proies-. 

* tant»  'de  BolUec;  beaule  des 
llolbécaiscs,  236.  • 

Ik>u>e.iinoKK.  l’un  des  ami»  de 
Voltaire',  X,‘  4^li 
Bolivab,  fondateur  de  l«>nqiuidi- 
que  iietiuloinhie^ffin  des  plus 
. • célèbres  généraux  dé»  temps 
modernes,  XlV#  207. 

ËOi  LAMn-s,  chjoniqqcur  ppu  vé- 
ridique, XXVIf  .3iip. 

Dollw  1 1. l F.a  ( le*  leitfinirfft), 
auxquels  on  attribue  la  con- 
structipn  du  château  de  Wil- 
denstKrid  , XI,,  207. 

. J loi.  matin  (M.  J.  ^),  manufac- 
turier considéré  de  Colmar, 

.Xi,  ai* 

Boum; M«fc(  Jean  de),  illustre  §ta- 
1 u aire,  né  à Üouâi,  'X H.)  *79- 
Bon  ( le  général  J,  ttlé  en  Égypte, 

IX,  4V  T ’ ' 

Ronald  de),  né’dau^  he  dé- 
partement dç  l'Arveyfon,  |X,1  5.. 
BoaAïui-DEFnKNSt  (M.),  fïii>ri- 

Table  générale,  t.  uni* 


«t|»t  de  Roubaix,  XII,  288 
RotVA PA  DTE A «)LÈOII.  • 
ÜoS apautk  (■Lucien).  Caractère 
de  «on  épopée  dé*  Charlema- 
5pe,.V;.io.  • . a 

I’.onavjs,  ville  Siuiéç  sur  le  point 
lé  plus  élevé  du  département 
/lu  Nord,  XII,  4*  . 

Boxeu/bi*; ‘général  vendéen  , XU, 
58  t. 

Boju.ars.  Peinture  qu’il  fait  de 
, l’éjat-de  là  France  à la  mort 
de  Louis-Ife-Grand,  XIV,  1^0. 
lio Mirer n (le).*  Ce  en  quoi  il  con- 
siste polir  certains  bourgeois 
rouléj»  â 10,000  Fr. , I,  69.  A 
quelle  condition  paruil-iLle 

moins 'et  ranjyeV,  II,  4*7»** 

Bonhomie  ( la  fausse  ) est  * un 
voile  sous  -lequel  du  caché 
Tous  ïe»  vices  Je  Pâme,  J»  mé- 
chanceté,‘l'ambition  , la  Ira- 
ImsOii  , la  perfidie,  l’imposture, 

.XV,  i6d. 

Bomface  VII,  "pape,  e${  qualifié 
des  noms  les  (dus  irrévéjpnts 
daniu  rassemblée  convoquée 
par  Plplippo-h-Ber;  il  est  pris 
. par  Nogaret,  y,  256,  . *• 

BoniVacj:  VIII,  pape,  envoie  à 
Philip  pe-l«Bel  Uué  bulle  fiar 
■hiquelie  il  .lui  enjoint  d'obéir 
à l’opdiV  qu’il  lui  avait  inlitné 
de -faire  le  loyage  de  la  Terre* 
Sainte*  XIV,  507. 

Bonifaçe  IX,  pape,  /ffü  régnait  à 
] Ruine,  tanuis  que  Beqoij  XIII 
;ri^ifait  à Avignon,  XXVI,  457. 
Uonsfage  ( M.  Alex.  )N  savant 
lexicographe,  XII,  68.  . 
Bokifacl  ( Balihazar  ),  cité, 
XXIV,  t«2.  ^ V* 

Bon  IV  ET  f l’a  mirai),  qui  fut  char- 
gé d'examiner  les  parages  où 
Ton  Vouhty  construire  loUa- 
v ce,  XIII-,  261. 

HoNjAns,  Savant  né  n Orléans,» 

XXVI;  rx8.  ' • • 

FîosNAint  ( le  générai  ) ,'roddfin- 
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né-à  la  déportation  , meitrf  «le 
douceur  à Saint«vPélagie  On  il 
-'avait  été  renfermé  provisoire- 
ment , XV,  2 1 • Il  rappelle  ses 
titres  de  gloire  et  la  manière 
horrible  dopt  il  fût  dégradé, 

35-.  • ■* 

Boxxaiab  ( M.  ),  ancien  préfet 
I des  Hautes-Alpes,  qui:  seconda 
dans  ce  département  toutes 
les  entreprises  utiles,  X,  ao3. 
Boxxaihe  ( M.  ),  fabricant  de  la 
vill£  de  Caen,  XXV,  a»  i. 
Boxxaihe, -fondateur  de  la  ma- 
• nu  facture  royale  des.tpdes  à 
voi)es pour  la  marine,' le  plus 
grand  étabUsscmrut  industriel 
qu<>  possède  la  ville  d’Angers, 

XXV,  4o6. 

Rom x suie  ( M.),  Ton  des  princi- 
paux négociants  de  Celte,  IX, 
.88. 

BoxtiE-AvEaTüim  ( lé  ),  ohâteau 
antique  qui  tombe  ou  ruine, 

XXVI,  a8. 

Boxxkcoiisç,  connu  sur-tout  par 
répigranuue  de  Boileau,  IX, 
335. 

Box  x R- Espérance  ( le  cap  de  ).  Sa 
satiation  et  son  importance 
pour  la  ' navigation  ; occupé 
par  les  Hollandais,  XXII,  fi  I . 
Los  Anglais  Yei»  emparent  et 
sien  font  assurer  la  possession, 

• 4&». 

Boxxuot  (M*.))  boufgeois  qui 
acquit  ‘une  fortune  honnête 
dans  le  commerce  de  Ifbnnc- 
terio;  son  amitié'  aveoTEr- 
initc,  II,  129. 

Box x ri.  ( M.  ),  acteur  du  grand 
Opéra,  IX,  16. 

Bonxel  et  Dubos  (MM.),’  coin» 
mârçants  de  Lille,  qui  out 
trouvéde  moyen  de.teiiid/c  les 
Bis  de  lin  comme  h Lyon , -et 
les  Hls  de  coton  aussi  l>ien 
qu’à  Rouen , XII  ,*371. 
Boxselle  (M.  de),  ufHciàr  fran- 


çais au  séryicê  de  In  HplUnde, 
commandant,  k #Sourabaya, 
XXIll,  90. 

üoxXKf , village  du  département 
de  la  Meuse,  qui,  depuis  des 
riéflcs,  a :la  réputation  de 
guérir  Tes  aliénés,  XI,. 455. 
Bonnet,  lieutenant-général,- 
à Alençdn,*  XX.V,  129,  1 35. 
RonNrval.  Ses  anciennes  fortiH- 
'bations  et  son  peu  d’itnpor- 
‘ tance  actuelle ,■  XXVI,  y5,  9.5. 
Bonneville  (Nicolas),  auteur 
• d’un  recueil  de  pnésif,  et 
traducteur  des  chefs-d’œuvre 
du  théâtre  allemand,  XIII,  98. 
Roxxevii.i.e  (M.  de),  membre  de 
la  soéiéte  d’agriculture  et  '«le 
commerce «üeCîicn,  XXV,  224. 
Bonniir  (M:),  qui  a ^tnl>li  les 
procédés  de  )a  fabrique  d’acier 
de  M.  Milleret,  XXII,  438. 

Bonn  in  ( J.  ty/),  publiciste  «Ifcirtn- 
gué,  auteur  de  'plusieurs  ou-  . 
vrages  de  politique  et  d'admi- 
nistrîition,  «pii  fut  détenh  à 
Sainte-Pélagie  par  sdile  d’une 
accusation  d’ouirage  à la  mo- 
rale religieuse,  XV,  7a.  t s 
Boxhort  (l’abbaye  <Jé),  fondéè 
par  Richard  <xinir*de- Lion  ; 

1 abbé  de  Polignac’y  composa 
son  anti-Lucrecc,  XI  11,  8a. 
Box-Secours,  village,  qui  sert  de 
promenade  aux  Rouciyiais, 

XIH,  ïfr.  * ’*  * 

Bonte  (M:).,  fabricant  d’huile 
. âj.ille,  XII,  269-  ' 

Boste-Pollet  (M.).  fabricant 
d’huiles  à Lille,  X(l , a 69» 
BoAtkvïCl*(*M.  de),'artcicn  évé- 
qoe  «le'Gr/înohle,  qui,  avant 
eté*obligé  de  #e  féticer  quh 
son  château  , se  livra  à toutes 
sortes  de  plaisirs,  et  Huit  par 
se  suicîtlcV,  X,  8G.*  % • 

Boxtik|E  (Jean  de  La),  médiocre 
traductQur,néà  Autun,XXVI, 

4i5.'.  • ' • 


Digitized  by  Google 


DES  MATIÈRES 


BosTorx  (M.),  personnage  qui 
a con  surfié  sâ  vie  à écrire 
de  nombreux  volume*  et  qui 
^ désire  les  vendre  à uruhoinmc 
riche , curieux  rfy  trouver  de 
l’esprit  tout  fail,*V,  388. 
noiVALUT,  ancien  propriétaire 
<ié  la' fabrique  de  £ainl-Oucn, 
Wll.  I6l . 

Bosvvmtkh  (la  valle'e  de),  re- 
marquable par  scs  prairies  et 
• ses  Heurs,  IX,  ^bd.  Sécu- 
rité dont  jouissent  ses  hahi- 
lainÿ,  454. 

Box’  rot  hOin  ( la  tour  dé  ),  si- 
tuée au  milieu  de  la  forêt 
d’Afideinne,  et  dont  l’aspect 
est  très  pittoresque  ,.  XXV, 

l46. 

Bortoust,  général  d’artillerie, 
“proclame  ï’im possibilité  de  dé- 
fendre Nantes  , lorsque  cette 
ville  était  attaquée  parles 
• Vendéens,  XII,  $82. 

Regt:iu.F.(  avoué  qui,  eu  1797, 
donna  I‘ho«gitalité  à l’auteur, 
, et  le  sauva  ainsi  de  la  mort 
qui  le  menaçait , III,  37. 
Bords  (le  chevalier  de),’ chef 
.d’escadre,  célèbre  par  scs 
connaissances,  et  une  invert- 
tim»  qui  porte  son  nom,  V41I, 

Bouda  cTQpo  (M.),  naturaliste 
oélèhre,  VIII,  78. 

Borup.avx.  Sa  position,  VIII, 
' II.  .Sea.  anènrns  habitants; 

la.  Prédilection  des  Romains 
. pour  celle  ville, -où  ifs  bâti- 
' rejit • ,un  temple  aux  dieux 
tutélaires;  le  palais  Gallicn, 
12.  Le  moulin  du  Uhartrou; 
A le  palais  de  l'archevêclié  ;«lè 
.pont  de  la  Rasiule,  t3.  Les 
promenades  publiques;  le  jar- 
din appelé  leUhamp-rfc-Mars; 
lus  allées  de  TouruV;  Iqp  en- 
viron^ de  la  vijlé , .14.  Le 
quartier  du  Çhapeau-Jldtigc; 


■67 

celui  duCbarfrou;  anoiennes 
maisons  dites  «U»  haM.com- 
tperce;  rivalité  d’amour  pro- 
pre cuire  ces.  deux  quartiers; 
ie,quarticr  des  Juifs  ; caractère 
des  Juifs  bordelais,  |5.  Fa- 
milles juives  remarquables  par 
•'leurs  richesses,  leur  probité 
etleur  instruction;  le  Ungage 
• ' de  la  classe  inférieure  du  peu- 
plé et  celui  de*  classes  élevées, 
1 (►.'Caractère  et  esprit  naturel 
■des  Bordelais;  leur  penchant 
h la  raillerie,  20.  La  girde 
nationale  de  Bordeaux,  21. 
Personnages  célèbres  nés  dans 
cette  viHe,  *2.  Urbanité  des 
tno-urs  des- Bordelais;  réunions 
de  jeu  : les  cercla  Cotnbault , 
Séguinatid,  Bmiaffé,  23.  Ca- 
laulerte  des  Bordelais,  leur 
probité  commerciale;  grâces 
’et  costume  des  grisetta^,  24. 
La  gastronomie  bordelaise; 
ésprit  de  la  conversifrion*  des 
1 habitants  pendant  le  dîner, 
26.  Leurti  étoiréf*  .au  Salon, 
.'>8.  Usage  qui  s'observait  au- 
tre/ofe  aux  jeux  des  uâ^ciants 
riéliès,  ibùl.  La  maison  de 
Montaigne,  34.  Les  sociétés 
savantes  de  Bordeaux  f ses  lit* 
pirateurs  célèbres,  3?«.La 
Bourse,  39.  Le  gnmd- théâ- 
tre; cfclui  du  Lycée, 
théâtre  Molière;  le  théâtre 
Français;  celui  des  allées  de 
Touniy;  goût  des  Bprdelais 
pour  l'opéra-comique  et  les 
. nallets,  4 J- 

BonnEv,  médecin  distingué  né  à 
Pau,  qui  étudia  son  art  prin- 
cipalement dans  les  hûpitflux 
et  , publia  des  ouvrages  fort 
curieux,  VIII,  196. 

Bon  ni  Kn  (M.),  banquier  à. Lille, 
XII,  a08. 1 • . ..  •*  • 

Boiidixii  (M.),  horloger  distin- 
gué,  XXII,  43f. 

5. 
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1lont»oftk  (l'abbé);  J’un  des  en- 
nemis do  Voltâire,  X,  4^9- 

IkmKL , physicien  et  vcn(rrlo<pi« , 

v»  4\.  t 

Bonn.  (M.  ),  qui  ht  de»  effort» 
généreux  à Marseille  pendant 
lauarckic  de  i8l5v  IX,’ 347. 

IkuiiK.  j(  M.  ),  .fabricant  de  draps 
ü Urtst^  IX,  438. 

Konix  ( M.  ),  libraire  tl«  .Valence , 
l\. 

iSnrfF.i.  (Antonin),  auteur,  de 
traités  de  géométrie,  X,  99. 

Bomîllï  (M.),  coloirel  de'  U 
garde  nationale  de  Marseille, 
IX,  356. 

lion  mut.  Polonais,  fameux  par 
son  originalité;  I,  a3o.  * 

Bonn  (Bertrand  de),  vicomte 
d'Ilàutcfond , ftucrripr  du  dou- 
zième siècle,  bon  pocjge,  po- 
litique lialnlr  , qui  employa 
tonte»  les  ressources  de  son 

. esprit  à brurfülcr  les  rois  de 
FranéecLd’Angletrrrc,  XXVI, 

•a<a-  • . 

Bons  (Bertrand  de),  fils  dtu pré- 
cédent, plu»  paisible  dans  ses 
penchants  et  dans  scs  goûts, 
XXVI,  »{3. 

Bon  *1:41:1:  (M.),  propriétaice  de 
fourneau'x  et  de  forges  avril- 
Tage  dc‘Bitschwillei>  XI, .309. 

BonoMtm  (le),  stagiaire  italien, 
•XXII, 70, 

Bosio,  sculpteur  célèbre,  I,  14. 
Son  buste  de  M.  le  comte  De- 
cazes,  XX11,  j59 

Bosio,  auteur  d'une  description 
des  Catacombes  de  Ilomc,  II, 
4A9- 

llosoa  s’empare  du  gouverne- 
ment du.  Dauphiné,  X,  44  î 
usurpe  la  souveraineté  de 
lyyon,  3*6,  3i  1 ; se  fait  pro- 
clamer roi  de  Provence , 

xxVi,  44g. 

Boson,  coqsin  et  amant  de  la 


jeune  Villageoise  Kinine,  y. 

lk).vs\s(.K,  l’un  .des  joadfier»  des- 
quels de ,cardiu4l  de  Rohan 
acljcta'  le  fameux  collier,  XlV,  * 
$ll.  . • * 

Bosse  j (MA  directeur- de  Kl  sa- 
line royAle,  à Salins,  XI,  6/.' 

BossrKT,  évêque  do  Me.iux, 
XXVI,  4V°-  6011  toinbéau, 

5 a l . 

Botta  ( M.  Charles),  auteor  d'une 
II i stoirc  Je  t indépen  du  nce 
américaine,  et  d'une  Histoire 
des  révolutions- d Italie , XIH, 
206. 

Bornât!  (M.  Remy), propriétaire 
d'un  hôtel  à Valenciennes,  et 
renommé  pour  les  pied»  de 
cochon-  qu'il  prépare',  XII  , 
;«8. 

Borna  (51.),  an<*ien  secrétaire- 
général  de  la  préfcctuhfTlu 
Nord , et  rédaetcurde  la  feuille  * 
administrative  le  Journal  du 
département  du  No  ni , XII, 
a63,  a8i<  » * 

Rot  e,  village  qni  avait  autrefois 
pour  seigneur  le  marquis  d’AI- 
bertas , IX,  3l4- 

Bouchai*,  petite  vilfeliien  forti- 
fiée. Sa  position;  atproisse— 
meut»  qu'elle  dm  auxchâtc-» 
lains  • de  Valenciennes,  XII,  * 
1 49-  Gouvernée  d'abord  par 
les  comtes  de  Hainaut  cjlek 
dues  de  tyoMrgogne,  elle  est 
assiégée  et  prise,  en  1 477,  pàr 
Louis  XI,  qui  la  cgde  eilsmtc’ 
à l'archiduc  Maximilien  ; après 
plusieurs  autres  sièges,  Aile 
est  réunie  définitivement  à la 
France  en  >471  a,  lorsque 

• Villars  l’eut  reprise  sur  les 
allies,  t5o. 

Roi  ciik  père  et  fils  ( MM.  ),  pro- 
priétaires d'tfne  belle  filature  à 
quelque  distajacc  de  Tliann, 

™9-  * . **  *• 
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BoucaÉroRx  (. M.  de),  intendant 
4e  la  province  un  Bigorre, 
IV,33i, 

BBucher,  artiste  qui  a fait  for- 
tune à peindre  des  dessus  de 
portes,  !,•  oa.  Son  influence 
sur  les  modes  de  son  temps  , 
III,  26.  Il  faillit  à précipiter 
l'art  dans  la  barbarie,  XXII, 
S. 

Boucher  (Jean),  ctiré  qui  sc  fit 
1,’apojogiste  du  réfpcide  Jean 

Clût.  i,  xiv, 

Bouchet  (Puin),  né  à Poitiers, 
XXVI,  i59.  : 

Boucir»  ( Valentin  ),  habitant 
de  Metz  qui  exécuta  la  poin- 
’ture  des  vitreaux  de  la  cathé- 
- drale  de  cette  ville,  XL,  47 1- 
IWjuco^vii.lh  ( l'étang  de  ) , . re- 
marquable par  son  étendue  et 
la  prédilection  qUe.  Stanislas 
avait  pour  ses  marelle*,  XI', 

■MO:  . ■ 

BouniEn (René),  né  h Coutances, 
XXV,  3 1 3, 

Boums  el  fils  (MM.  ) , .cominer- 
-çants  de  Dunkerque,  Xll,324- 
Bùuuonneau  (madame) /bùtéssc 
de  l’Evnite  À Lyôri,  X,  37’3. 
Boudosville  ( madame  ).  Suifaé- 
jojir  à Burjuin,  où  elle  ’a  laissé 
iritopérissables  souvenirs  de 
bit»nfaisaricfc,XXVf, 
BdUFFLfins  (le  maréchal  de)  fait 
exécuter,  àijamt-Amaml.,  le 
pavillon  Je»  fpntaines  ,"  XII , 
aiB,  Sa  valeur  ah  siège  de 

• Lille,  çn  1708,  q3o. 

Üoufflem  (*le  marquis  de), d'un 

des  amis  dç  Voltaire,  X/459. 
Détails  qu’il  d'ouncf  sur-  «les 
feuilles  renfermées  dans  les 
Cachots' de  la  tour,  dé  'Con- 
j*Tai»ce,  h Aig»î<js*Moite$,  XVI, 
l33.  Met  lie  (II-.. quelques  unes 

* de  scs  chansons  érotiqu*es*«{ui 

p«*m  «♦urètre  citées  comme  rao- 
doit»,. XVII , 4f  ? 


B<)UFFLEn.s.(  la  uiar<pu*e'<le),  née 
à Angers,  XXV,  406, 
Boc<;eant  ( Iç  Père),  atiteur  «le 
l’histoire  dû  Traitt1  Je  Wesl- 
phalxe'y  çt  d’ûn  Amusement 
•vkiloiopLifjue y sur  l’ilmo  «les 
bét|s,  XII>  543.. 

Bougeol  ( M.)rl’un  des  princi- 
paux ^in  a nu  facturiers  «VJIéri- 
court,  Xj,  i63. 

Bouooa  (le  docteur),  médecin 
* né  à Alençon,  XXVI,  »3o. 
Bouoder,  auteur. d'un  Trgké  Je 
Navigation  y IV,  8. 

Bouart*  ( Pierre  ),  mathémati- 
cien né  au  Groiaic,. XII,  5p3. 
Boume/.  ( M.  ),  coiumorçaur  de 
Douai,  XII,  191. 

BoOiimt  (le  présiilcnt),  distii#- 
gué  jiar  son  esprit,  XXVI, 
<7>- 

Boi'iiot  (M..),  peintre.  Ses  ta- 
bleaux ; un o\'ue  Je  la  place  et 
Je  l église  Je  Tan  tin  le  jour  Je 
la  Fête  - Dieu , et  * la  -Prlèrê 
'pcmlatri  l'orage , XXII,  58. 
Ro.sjti  (Jean), écrivain, du  temps 
de  .la  lJguo,  loue  le  régiride 
Jacques  Clément,  XV,  aal. 
Bouju  , philosophe' ^poëte, juris- 
consulte, né  à Angers,  XXV  , 
4o6.  * % • 

Bouille  (La),  Village  fameux  par 
. ses  bateaux  qtri.*  servent  de 
communication  entre  Bouen 
et  la  Basse-Norman  «lie.  Xi II , 
126. 

Bouille  (M.  le  marquis  de),  gou- 
verneur de  la  Martinique,  fait 
objeuir  à M.  Dtib"*  la  Crqix 
de  saint  Louis,  XII,  28-p< 

Bout  lion.  (Godefroy  de),  né  dans 
Je  Boulonnais,  XIII,  35h.  • 
Bouillon  (M.),  peintre  «iittfn- 
tingué.  Son  taliban  de  la  Ilé- 
sürrection  du  fils  Je  la  veuve 
Je  N a un  , XXII , \ 16. 
Bouillon  (le  «lue  «le)  est  investi 
. par  Ijouis  XIV  «h*  la  «luHié- 
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pairie  d'Angoulémc , XXVI  , 

22J.' 

BoriLLT  ( M.),  auteur  distingué 
d'oprra-rfttniquei,  et  de  con- 
- Ce*  célèbres  dons  la  littérature  • 
enfantine,  XXI,  xj;  XXVf 

445.  » 1 

Bouim  ( M.  Auguste  de  La),  jju- 
teui*  d’élrgic*  < onjpi»a|cvVllI, 
346.  Sun  séjour  a Cnstélntfu- 
dary,  où  il  affiche  des  paé- 
tendons  à l'éligibilité, 408.  Sou 
désintéressement  dan>  Xi  pu- 
blication, des  poésies  du  père 
t Venante,  qu’il  fit  imprimer  à 
#es  frai#,  ft  dont.il  donna  le 

C'uit  à ta  mère  de  ce  mal- 
leujrJ  464. 

Dnrissés  (ftg.),  agronome  «lis— 
lipguç , VIII,  284, 

Bomm.e  (M.),  professeur  de 

'droit,  I,  38$. 

ULAIXVILUKHS  (M.'dc),  fan 
des  intendants  c^e  la  Flapilr?, 
XII,  46.  Ce  qu’il  dit  des  ha- 
bitant* de  la  ville  d’Usuire  , 
XXVI,  280.  . 

lOUSr.n  ( madame.  ),  ac- 
de  l’Opéra-Comique,  III, 
296.  . 

Bomsia  s (M*)*  magistrat  dis- 
tingué de  Rouen,  X, 

XIII,  207. 

Roulât,  ville  du  département  de 
la  Moselle,  XI,  483. 

Boulât  do  la  Meurthe,  ancien 
conseiller  d’état,  et  auteur  du 
Tableau  politique  des  règnes 
des  derniers  rois  de  la  maison 
des  Stuart , XI,  4*2/  Il  regarde 
comme  une  des  principales 
causes  de  la  révolution  d’An- 
gleterre, en  1649,  l’influence 
de  la  cour  sur  les  juges  et  les 
jurés,  XIV,  3 1 5. 

Bouloche  (l'abbé  de),  né  dans 
le  département  de  Vaucluse  , 
IX,2i9v 

Roi  loch  t . Prétentions  de  ses  ha- 


» 


bilan!*  sué. leur  origine  ; pbarc 
construit  par  le*  ordres  de 
Caligut.i , XII,  343.  Point  où 
se  réuni  * raient  le*  empereurs 
romains  pour  leurs  expédition* 
maritimes  en  Angleterre,  344* 
Améliorations  et  activité  que 
Bonaparte  introduisit  dans  la 
marine  de  cette  place;  travaux 
exécutifs  dans  lç  port  de  Bou- 
logne, 345.  Succès  des  cha- 
loupe* boulonnaises  contre 
les  vaisseaux  anglais,  346. Mo- 
nument élevé  en  mémoire  des 
fréquents  voyages  que  l'empe- 
*cUr  fit  à Boulogne,  348-  An- 
cien évéché  de  cette  v ille  ; 
hommes  célèbres  qu'elle 
i ‘ produits,  349»  ' ' 

Boultos,  mécanicien.  Sa  réponse 
au  -roi  d'Angleterre  qui  lui 
demandait  compte  de  ses  oe* 
eupatious,  XXII,  293. 

Bor  hue,  rivière  qui  se  jette  dans 
le  Rhône , X,  14. 

Rouuboh  (l’île).  Nouvelle  orga- 
nisation des  autorités  qui  la 
rugissaient , XXII,  45o*  Sou 
peu  ‘d'importance  nue  foi* 
qu'elle  est  réparée  de  file  de 
Frtnce,  453.  . * I ‘ 

Borrt%r»  *(•  Jacques  sic)  meurt, 
"des  bl«**ures  qa'il  avait  re- 
çue* à la  bataille  de  Briguai*  „ 
X,  3aoj  XI,  127. 

Bourbox  (Louis,  duc  «Je  ),  comte 
de  La  Marche  et  de  Clermont, 
élève,  le  premier,  au-dessus 
des  suzerains  de  Franco,  la 
branche  à laqueire.il  apparte- 
nait; pour  lui  le  Rouriv>nqais 
est  érigé  en  «Inrlui-y.airie  , 

XXVI,  357.  4.  .. 

Bourbox  (Louis  H,  duc  de),  l’un 
des  héros  qui  ■ chassèrent  les 
Anglais  de  France, * XÏiVf, 
357.  Princi^)esv qu’il  inculqua 
dans  l’esprit  de  Charles  VI, 
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dont  1 éducation  lut  avait  été 
confiée,  XXVI,  35y. 

Bourdon  ( le  connétable  de)  est 
vainqueur  à M aligna  n ; met  la 
France  à deux  Jofgts  de  sa 
perte  ; sa  fureur  lorsqu'il  céda 
sa  place  à son  frère;  sa  con- 
spiration contre  le  trône  ; il 
triomphe  à l'a  vie  des  troupes 
conduites  par  François*,  I'r  ; 
mépris,  haine  dont  il  est  ac- 
cablé en  Espagne;  il  est  tué 
sous  les  mursdeïlome,XXYI, 
358.  , ^ . 

Bout  un  > ( Jean  de),  fils  de  Ro- 
bert de  Fronce,  laisse  le  Clra- 
rolais  à Beatrix,  sa  fille,  qui 
épousa  Jean  I*',  comte  d’Ar- 
magnac,  XXVI,  38  a. 

Hoc  lino  s ( le  bâtard  de)  suscite 
une  révolte,  XVI,  299. 
Bornât» -Là , ville  fameuse 
|Kir  les  bains  que  Henri  III 
commença,  et  qu’achevèrent 
Henri  IV  et  le  cardinal  de  Ri- 
chelieu, XXVI,  378.  Descrip- 
tion de  ces  bains,  ibid. 
Bourdonn  a|£  (le)  est  gouverné 
d'abord  par  le-  Arejiamb^ud  , 

' puis  par  les  comtes  de  Cler- 
mont; entre  cil  suite  dans  la 
maison  de  France;  est  érigé 
• • en  duché-pairie , XXVI 

A rmçs  primitive»  de  la  maison 
d*V  Boitrboiv,*  3Go. 

Bouyicier  ( le  baron),  qne  laLor- 
. raine. regardé  comme  l’un  de 
irk  plus  grande  magistrats,  XI, 
if3i . 

BouadY  commerçant  de 

Pont-Auderaer,  XIII,  121. 
BoumALoie  s’ev  abstenu  de  prê- 
cher contre  les  horreurs  de  la 
guerre,  *73.  Son  pays 

»,  natjd  ? ^7°* 

Ik>iiu>Aiu»  (Xav.),  personnage 
. qrii  se  plaint  de  èette  foule  de 
\ mendiants  de  toute  sorte  qui 


assiègent  le  public  dans  les 
promenades,  Vil,' 348. 

Bouriher , né  à Alençon , XXV  , 

1 Jo. 

Bourdon  ( Sébastien  ),  peiutrc 
' distingué,  IX,  i33. 

Bourdon  (M.),  membre  del’Uni- 
Yersité,  auteur  estimé -dé  plu- 
sieurs ouvrage*  de  iqathqma- 
tiqutrs , XXV  ,129.  . 

Boulé  (les  carrières  de),  situées 
sur  la  rivière  do  Cher,  et'qui 
fournissent  des  pierres  dont  le  - 
é temps  u’a  Itère  pas  U blan- 
cheur, XXVI,  45. 

Bot  rgades  Ucs),  Tune  des  Fn- 
mill  es  qui  ont  fondé  en.Au- 
vergne  8es  associations  volon- 
taires  où  l'égalité  de  chaçun 
est  soumise  à une  loi  com- 
mune, XXVI , 3 1 4 • 

Poorgelat,  fondateur  de  l’école 
vétérinaire  de  Lyon,  X,  36a. 

Bourgeois  (les  ).  Éléments  dans 
lesquels  quelques  ans  des 
rentiers  dü  Marais,  font  con- 
sister leur  bonheur,  1 , 68. 

Bourgeois,  célèbre  paysagiste, 
•né  à'Hai  fleur,  XIII , 204* 

BouhGE»,  dont  la  principale  il- 
lustration repose  sur  les  sept 
conciles  qui  y furent  tenus. 
Soi»  aspect  intérieur;  ses  pro- 
menades, XXVI,  368.  Sa  ca- 
thédrale, 369.  Hommes  cé- 
lèbres nés  dans  scs  murs,  370. 
Origine  du  dicton  sur  les  ar- 
mes de  Bourges,  un  âne  dans 
un  fauteuil , 371. 

Bourgogne  (la).  Chariots  en 
usage  dans  cette  province , 
XXVI, 409.  Impôts  nombreux 
auxquels  elle  était  assujettie 
dans  le  onzième  siècle,  423. 
Résultats  absurdes  qu’y  'pro- 
duisit la  religion  aUi<U>  ‘à  l’i- 
gnorance, 424.  lisages  ridi- 
cules qui  étaient  ol>&efvés  dans 
plusieurs  anciennes  villes  de 
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cetto  . province,  4a^  Usage 
encore  en  vigueur  à la  fêle  de 
Hôèl,  B««ph*s  q«»  com- 
posaient autrefois  la  Bour- 
gogne , 44^-  Elle  fit  partie  do 
ki  province  lyonnaise;  le  chris- 
tianisme y.cst  introduit.  Tran- 
quillité dont  elle  a joui  dcp  uis 
le  régne  «le  Constantin  , 414- 
LoVs  des  ravages  causés  par 
les  barbares*  scs  habitants 
prennent  part  au  pillage  uni- 
versel; ils  sont  battus  et  chas- 
sés du  Rhjn  par  l’empereur 
Probus;  il*  rentrent  dans  la 
lyonnaise;  leurs  mœurs  s’a- 
doucissent; ils  deviennent- tri- 
butaires <le  ifcnlê,  445.  Us  se- 
condent puissamment  les  Ro- 
mains dans  la  défaite  d'Attila 

nravageoit  la  Ikïurgogne  ; 
•non  qpi  s’élève  parmi  le 

Eeuplc*sous  Gondêbaud , 44<>. 

e royaume*  do,  Bourgogne 
perd  la  Provence,  44T*  k» 
Bourgogne  est  soumise  nu 
sceptre  des  rois  de  France  ; 
nouveaux  royaume*  qui  se 
forment  sur  les  débris  Je  l’anr 
cienne  Bourgogne,  449*  Ea 
Bourgogne  proprement  dite 
passe  sous  l'autorité  des  ducs  ; 
ce  duché  êst  réuni  à la  cou- 
ronne ; est  désolé  par  la  fa- 
mine < 450-  Usages  extrava- 
gants observés  sous  Eudes  III, 
45a.  La  Bourgogne  est  dévas- 
tée parles  Anglais,  455;  par 
«ip  ramas  de  bandits,  de  sol-* 
dits,  et  de  chevaliers , 456. 
Les^  étau  de  Bourgogne  re- 
fusent de  passer  sousla  loi  de 
Charles-Quinf,  4^7-  Horreurs 
qui  désolèrent  la  province  du- 
rant la  Ligue,  46B-  Quelques 
uns  îles  hommes  célèbres  dont 
elle  s’honore , 4 ?o-  ' 

Boi  noois  ■ les  marais  de),  dont 
le  detsèchetncnt,  si  nécessaire 


à U salubrité, du  pays  où  ils 
sont  situés,  si  avantageux  à 
l'agriculture,  a été  entrepris 
plusieurs  fois*  sans  de  grands 
résultats,  X,  14. 

BocnGueviLLE  ( Charles  de  ),  plus 
connu  sous  le  nom  de  M.  De- 
bras,  auteur  des  antiquitésrie 
Caen,  XXV,  *35. 

BoürociGwos  ( M.  ),  habitant 
d’Aix , qui  possède  une  belle 
collection  de  curiosités  , IX  , 
3o5. 

BocniosoN  (M.),  antiquaire  très 
savant  auquel  on  doit  un  tra- 
vail estimable  sur  les  antiqui- 
tés • truc  Saintes  renferme, 
XXVI  21 5. 

Boi  nuo^V  fie  général  ^dispute  le 
passage  de  lu  Seine  à Schwart- 
xemberg>  XXVI,  54»* 

Bornéo* ville  ( M.  Ksmangard 
de),  autéurdc  Commentaires 
estimés  sur  Rabelais*  XH , a t . 

RocnnBCKT  ( le  père),  moine  qui 
prit  les  armes  du  temps  de*  lu 
Ligue,  XV,  aao. 

Bouiisaci/t,  auteur  dramatique 
qui  se  plaisait  a mettre  eu  scène 
les  journalistes,  II.  3g,  Sa  co- 
médie, .les  Mo{s  ji  la  nuxlej  III,  ■ 
soi  • - . , 

Bourse  (la).  /\vnnlaRL‘i>  qu'of- 
frent ses  opérations  powr.Êac- 
croissemept  des  capitaux , VI , 

5 1.  Qui* lobes  secrets  de  l’a- 
giotage, 5a.’  Momcift  des  opé- 
rations ; influence  . ‘de* . nou- 
velles les  moins  fondées  sur  la 
hausse  ou  la  baisse  des  fonds, 
53.  Jeux  du  court* après  la 
bourse,  55.  Les.agioteuri  em- 
ploient la  ruse  et  le  mensonge 
pour  amener  des  opérations 
filus  ou  moio*  avantageuses  , 
XIV,  35g.  Influeorcydos  bruits 
politiques  sur  la.  hausse  ou  la 

• Laisse  des  fonds,  36o.  Altéra- 
tions que  l'agiotage  a appor- 
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tées  dans  la  iurigOe  ; strata- 
gèmes des  spéculateurs.  36a. 
Spectacle  <|ue  la  bourse  offre 
/ aujourd'hui,  363. 

BocéMAhD,  capitaine  de  génie , 
employé  dans  la  place  de  Ver- 
dun 1792,  xi ,»  448. 

BocpQi'KT  (M.),  négociant  dis- 
t in  gué  du  Port-Louis,  XXII , 

Rorssssn,  matelot  de  Boulogne, 
qui  arracha  dans  \ine  soit  le 
•nuit;  en  1777* *s cité  ncrlon- 
* nés  à la  fureur  dç$  flots,  et 
auquel  Louis  'XVI,  pour  re- 
connaîtra ce  dévouement  ’hé- 
roïijue.fn  élever  une  mêisom, 
XXV,  i5. 

Routard ( M.  ),  passementier  de 
.la  rue  des  Bourdonnais,  III, 

378. 

Boitfille  (Jean),  babil.) nt  dT>- 
vreuxy  qui  fit  un  A fondation 
• pourenroiiragcrjes  orales  qui 
avaient  lieu  dans  cette  ville  ’ à 
la  fête  de  saint  Vital,  XIII, 
93.  # ' 

Bouteillier  ( mademoiselle),  ar- 
tiste peintre  de  portraits  , 
*XXUI,  «37. 

IkjüTon  (M*),  peintre  distingué. 
Ses  t.rtdraljx  de.  la  Salle  du 
quatorzième  siècle , et  de  la 
< huju  ll,-  ,lu  ('alu, IW)  XXII  , 
5a.  Celui  d'un  Jils  pleurant  èur 
la  tovit>c  de  sa  mère , ri  9.  Ge- 
Jui  de  Eharles  Edouard  en 
Ecosse, %x\o.  Celui  de  la  Salle 
ttu  treizième  siècle  au  Musée 
des  Eetits-Auqustuis , XXVJI , 
*48. 

^BoDTBorx , personnage  qui  adres- 
se à'  l'ühiiito-  one  lettre  sur 
Je*  plaisirs  auxquels  se  livrent 
la  plupart  des  écrivains,  VII, 

3<4-  ■ 

Bol'VA.d  (M. ),  membre  du  bu- 
-re.u  des  longitude. , XXH, 
434-' 
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BorVisor  (M.),  président’ du 
tribunal  de  Lotit  -h?- Saul  nier, 
magistrat  qui  se  fait  remal- 
quer  par  scs  bons  principes 
et  sou  attachement  à la  li- 
berté Constitutionnelle,  XI  , 

'64- 

Bouvet  (.M,  P.),  contre-amiral 
etv  retraite,  célèbre  par  ses 
glorieux  travaux-,  XII,  foi.* 

Bouvijt  (P.  )T  capitaine  de  vais- 
seau qui  *e  distingua  au  com- 
bat de  l'a  Belle- Poulè.cn  1778, 
X1L,  4cn. 

Bouvier,  apcieç  médecin  de  la 
mère  de  l’empereur  Napoléon, 

xi;  .0. 

Bot- vi er  ( M.  ),  ancien  maire  de 
IMIe,  aussi  distingué  pitt-  Ses 
longs  services  dans  ladmmis- 
tr.uîun  et  la  magistrature,  que 
par  son  dévcfliement,  à son 
j»ays>«  et  les  embellissements 
qu  il  fit  exécuter  dans  sa  tille 
natqfe,  XI,  io3. 

IknrvtLLF  ( M.  de  ),  député  de 
la  Seine  - JiüAw'ure,  XIII, 
%l7<*  v 

Bou  vises,  lieu  célèbre  par  la  vic- 
toire qde  Philippe-Auguste  y 
•gagna  surrcin|fereurOtbon  IV’, 
le  comte  de  Flandre  et  leurs 
aRici^dCU,  2flo. 

BouzoryillÊ,  cité  topulcnte  qui 
dut  sa  ruine  à Logis  XIV,  XI, 
482. 

Bovbt-Ro«ERT  (MM.),  proprié- 
taires d’une  belle  manufacture 
de  toiles  peintes  à Xhann  , 
XI , 209  ; XXII , 372. 

Bôvd(  M.  et  madame  ),  Anglais 
qu’Anatolc  de  Césaue  accom- 
pagne dans  leur  promenade  à 
Chambord,  et  auxquels  il  sert 
de  cictrouc , XXIII,  289. 

Boyeldieu,  célèbre  compositeur, 
I,  tS* XXII,  *6$.  ~ 

Botrn  (Fabbé),  ecclésiastique 
d’Avignon  auquel  ün  jésuite 
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administra  nngulièreiuc nt  les 
sacrements,  parrequ’il  était 
janséniste.  IX,  ai5. 

BDtfeir(  général  ),  XXII , 2 13. 
Sa  division  est  heurtée  à Mérv' 
par  le  général  Blüehcr,  XXVI, 

■ 4<><>- 


Bnnn  Fonpakof.  ( M.  ) , à nui 
Toulouse  est  rédevablc  lies 


premiers  efforts  «pii  aient  eu 
pour  objet  le  développement 
de  son  industrie  commerciale, 

VJI1,  410. 

Botta  dk  l‘fcYnp.LEAu(Ie  colonel), 


guerrier  distingué,  IX,  ai 
Bot lk  , l'un  de  ceux  qui  pn 


parèrent  la  grande  révolution 
qui  s’est  opérée  dans  l.v  doc- 
trine chimique,  XXII,  35a. 

Uo/.frian,  relieur  célèbre,  VI, 
1 06. 

Ba\  ( M.  Théophile  ),  sculpteur 
distingué,  né  à Douai,  XII, 
i83,'>47*  Son  drutoéctne  ou 
tombeau  de  sa  fille  , XXII , 
16$. 

BracImx,  situé  dans  la  Touraine, 


Bnu(lepays  de).  Etal  de  scs 
campagnes  depuis  les  bords 
de  la  Seine  jusqu’aux  conlius 
de  ceMe  contrée,  XIII,  2.38. 
Brama,  divinité  indienne,  XIV  , 

37. 

Bn apamaxtc,  personnage  qui  fut 
jeté  dans  un.  précipice,  VIII, 

>4 

Branchai  (madame),  actrice  cé- 
lèbre de  l’Opéra,  I,  4°^;*  III, 
1j|>.  Talent  qu’elle  déploya 
I\ajiS  l'opéra  ne  la  Vestale , 
XIX,  54*  dans  Amazily  de 


seur  à l'école  d’artillerje  de 
Strasbourg,  XI,  260. 
RhantoMf.  Duel  cju’il  rapporte, 
et  où  l’inégalité  del  armes'en- 
traina  la  mort  d’un. des  com- 
battants, Il , ^71.  Ce»  qu’il  dit 
de  Diane  de  Poitiers,  XXVI  , 
81. 

Bram»  (M,),  directeur  de  l’et- 
plettation  des  mines  de  houille 
du  ÏVçigord , et  auteur  de  plu- 
sieurs ouvrages  de  minéralo- 
gie , XXVI , 237.  Accueil  qu’il 
fait  à l'Ermite  ; intérieur  de 
sa.  maison,  a4<p  Effet*  de  sa 
golitiuhe  5 J'égard  des  habi- 
tants de  la  vallée  de  la  Véfère, 
a5o.  Ses  Cours  de  métallur- 
gie., a 5*.’  11  accompagne  l'Er- 
mite dans»  sa  course  à Ca- 
hors,  25a.  i.'vflrX 
Bn  a 8- 1 1 k - ff  n (T.anouc),  né  5 
Nantes,  XII,  5g3. 

Brassant  (Joseph*),  menuisier 
ébéniste  auquel  l’Erinite  va 
commander  des  meubles.  In- 
térieur de  sa  maison,  et  de  s* 
famille,  VH  , 5.  Tendresse  ré- 
ciproque que  l’on  remarque 
dans  son  ménage,  8.  Grartde 
intelligence  doùt  ret  artisan 
est  doué , 9.  Propositions  que 
lui  fait  VErtnite  pour  un  éta- 
blissement, 1 1.  • * ’ « 

Brassa n r-Srir.(M.),  çomraerfani 
d’Arinentières,  Xu,  294. 
Rtuasi:u r ( Charles  lu),  roueo* 
bais,  qui  sübit  la  peine  de 
mort- pour  un*  crimes  dont  H 
était ‘innocent , Xlli,  Cl 
Biiassifvx  , pètite  villç  de  l’Or- 
léanais, VI,  a43-  • 


Fernand  - Cçrtez  , 107  ; dans  BraüLt  ((  M.)poete  énergique  et 


^ntpope  dos  Amazones , 23  t. 
Rrast  (Sébastien  ),  orateur, 
, \ poêle,  professeur  de  législa- 
tion, né  » Strasbourg,  XI, 
.370,  * ! 

Diukhumtutn  , ancien  profes- 


hon  Citoyen,  .XXVI,  90.* 

Brst  ( M.  )|,  coranùfçant  de 
Dunkerque,  XII,  3a4>  . 

Bnâv  , où  Napoléon  dajouua  le 
. 19. février  i8iij,  a pré*,  avoir 
quitté  Montcreau  ,\XXVI , 54 1 .* 
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Rra7.irr  (M.),  auteur  dramatique 
qui  s’est  distingué  dans  le 
penrMrivial,XX,xvj 
Bré««i>c  (M.  de)  concourut  en 
1745  à la  pris*  de  Tournay, 
XII,  160.  ' j 

Brebissc*  ( M.  de  ) , personnage 
ami  des  lettres,  XXI,  87. 
Bréhki  k , traducteur  de  Lucain, 
XXV,  255. 

BrechkyiLler . petite  tille  des 
Vosges,  où  l'qn  remarque  que 
forge,  XI,  189. 

Bhécy  (M.  Gnlitier  de),  maire 
% de  Toulon  en  I7<)3,  et  auteur 
d'nnc  histoire  de  la  révolution 
de  cette  ville,.  XV, 
xxvj,  |,xvy. 

B RKtïE  (léchât eau  delà),  à quatre 
lieues  de  Bordeaux,  ancienne 
propriété'  et  séjour  de  Mon- 
tesquieu , VIII . 34.  Intérieur 
dp  cet  édifice,.  35. 

BntrroRT  (madame  de),  person- 
nage qui  se  débarrasse  du 
temps  par  la  lecture,  des  ^o- 
niaiis,-  et  qui  aliandonue*  Içs 
soins  de  sa  famille,  Vif,  3i. 
Autres  ressources  que  l’Er- 
mite  liiinuliquc.pour  l'emploi 
* de  soi^temps,  3a.  . 

Bréhille  (la  montagne  de),  à 
quelque  distance  de  Besançon, 

XJ,  I 13.  * 

RitEGCfrr  (M.  ),  horloger  célébré, 
qui-  a introduit  beaucoup  de 
pcrfectiouneroonts  • dans  son 

ari,  XXH,  433.  .*  1 

Breraniiikrb  ( la>),  bourgade  de 
la  Saintonge,  XXVI,  a^t. 
Brémont  (M.  le  général),  dont 
le  château  est  devenu  la  pro- 
priété de  M.  Casimir  Delavi- 
gne,*XlII,  «. 

Brkms  (la),  rivière  pur.  laquelle 
est  établi  fe  bel  étaliIissCujcnt 
de  l>illing,^CI,  Soi. 
BRtMii.L^(la  plnuie  de),  célèbre 
par  la  victoire  que  fleuri  l*r, 
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duc  de  Normandie  et  roi  d'An- 
gleterre , remporta  sdr  Louis- 
Ic-Cros,  XIII,  80. 

BmnftCS.  Les  peuple*  de  la 
Gaule  formaient  la  principale 

• force  de  son  armée  lorsqu’il 
assiégea  et  prit  ftoifle,  XXVI, 

443-  v* 

Bntssw.  (le  marquis  de),  pas- 
sionné pour  l’opéra  français. 
Sa  querelle  avec  le  chevalier 
de  Mareiiey,  au  sujet  des J>ouf- 
f*S,  III,  58.  Son  eutbousiasme 
pour  quelques  anciens  acteurs 
de  l'Opéra,  62.  ^ 

Puf  fl®  (M.),  riche  négociant  de 
Mirecouit,  XI,  4 > 4 ■ 

Bressox  (M.  ),  avocat , homme  Ile 
tale/it , et  attaché  aux  doctrines 
de  la  Charte,  XI,  .fiG. 

Brest.  Aspect  imposant  qu’offre 
cette  ville;  originelle  son  uom; 
son  importance  comme  place 
forte,  XII,  5 10.  Diverses  do- 
minations qn’elte  subit;  la 
tour  de  César;  magasins  qu’y 
fit  construire  le  rardiiml  de 
Bichelieil  ; la  rade  dê  Brest; 
le  bourg  dé  la  Ilecoftvtance, 

5 1 1 . Vue  dont  on  joué. dans 
le  rhâteau , 5 ta.  État  intérieur 
du  port  ; vivacité  naturelle  des 
Brest  ois,  5f$s  Usage  qu’ob- . 
servaient  autrefois  le*  jeunes 
mariés,  5 1 4*.  Escalier»  à-  pic 
pratiqués  dans  la  * partie  de 
Brest  située  sur  la  montagne  ; 
porti'ait  des  gens  du  peuple; 
mœurs  et  patriotisme  de^Bres- 
tois,*  5i5.  Leur  attachement 
au  régime  constitutionnel, 

5 16.  Caractère  des  femmes  et 
des  commerçants  de  celte 
ville,  517.  Hommes  célèbres  * 
fioùi  s’honorant  Brest  et  la 

* çiarine  française,  5 18.  *• 

Brftagxf.  ( la  ).  Scs. anciens  Etats, 

et  s»  dépendance'  des, princes 
gaulois,  XII,  36  2»  Souveraineté 
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de*  comtes  de  Rrrlagife , 363. 
Simonie  à laquelle  se  livrait 
le  çleigé  «le  cc  |uy<i,  365.  Do* 
qiinatjou  des  ancien*  duc»  de 
Bretagne,  366.  Le#  nouveaux 
duc*\  367.  Ignorance  des  pré- 
Ires  breton*  au  quinzième  -siè- 
cle ;de  clergé  et  la  noblesse  de 
cette  province  sont  contenus 
'par  Pierre  «le  Dreux , 368. 

• Nouille*  intrigue*  du  élerçé, 
ibùl.  Massacre  généra  P des 
Juifs  dc.ccttecontréè,  en  ia4°» 
la  Bretagoc  est  érigée  eti  du- 
cLj^pairié;  Arthur  II  convo- 
«pfe  le*  peuple  aux  Lt.it*  et  pa?’ 
rine  la  province , 369.  État 
des  lettres  en  Bretagne  en 

. 1 3 1 4 ; législation  bretonne  re- 

• «•ueiljie* par»  Jean  Ul,  dû  /e 
Bon,  3ço.  A la  mort  de  ce 

«dernier,  la  tranquillité»  de  la 
province  «est  troublée*  37 1 . 
.Le  duché  <fc  Bretagne  tombe 
. au  pouvoir  «U*  Charles  de 
Mois*  372.  Courage  des  Brc- 
toi\s,cuiiYrc  Charles  V,  qtiivqu- 
lait  rtmnir  leur  pays  à. la  cou- 
ronne de  Fiance,  376,  Toute 
ia  Brutagne  se  lève  pour  punir 
l'attentat  de  Marguerite-  de 
Clisson,  comlcssp  de  Penthiè- 
vre,’  qni  avait  arrêté  Jean  V, 
sous  lequel  la  province  'jouit 
de  la  pltls  complète  tranquil- 
lité, 078.  Le  parlement  de* 
grands  jours  fondé  par  Char- 
les VIII  ; calme  de  la  Bretagne,, 
sou*  cc  prince;  Combat  naval 
*del  Français  contre  le*  An- 
glais sur  les  côtés  de  Breta- 
gne, 383.  Le  duché  de  Breta- 
gne est  réuni  à la  France;  les 
Breton*  sç  cotisent  pour  la 
lançon  du  rot  François  1", 
384-  Querelle*  de . parti- ‘qui 
.désolèrent  la  Bretagne  ; celte 
prpvince  déclare  la  guerre  aux 
rfeligionnaires,  385.  Tranquil- 


lité-de  et  pays  sous  Louis  Xfll , 
et  ses  ÿurcesaeurs,  387.* Per- 
sonnages célèbre*  dont  il 
s'honore,  47^.  Les  fiançailles 
et  la  oéréroqniç  «lu  "mariage 
die/.  I«s  paysans  bretons,  46  > • 
Leurs  pr«:jugés  relatifs  à la 
naissance  el  à la  mort,  464. 
‘Leurs  outres  croyances  su- 
persut i eu. si*  s,  485.  Pouvoir 
. sans  hoHïés  ‘des  prêtres  sur 
c#s  villageois  ; inlluence  du 
gouvernement  théocratiquc 
dans*  ce»  contrées , 468.  Oos^ 
\ntne  de*  paysans  ba  s-lfret  ons  , 
489;  leyrs  jeux,  ibid.  Leur 
amour' pour  la  danse;  leur 
musique;  leur  adresse  dans 
les  exercices  du  corps.  ,fqo. 
Divertissements  dont  ils  ac- 
compagnent leurs  fêtes  solen- 
nelles, ibid.  Vanité  ridicule 
de  quel«|ues  membres  de  la 
. noblesse  bretonne,  4g*-  Cou- 
tume en  faveur  des  gentils- 
hommes bretons  dont  la  for- 
tune avait". éprouvé  quelques 
revers,  4<J5-  Leurs  préven- 
tions dédaigneuses  contre  les 
'gens  du  pcujde;  ibid.  Parallèle 
entre  les  marins  bretons  et 
ceux  de  1^  Pfo|pnee‘,  547.  Pri- 
vilèges dont  jouissaient  des 

• poètes. bretons,  564*. 
BnCrvrn.,  ville  du  département 

•tb  l’Eure,  où  l’un  trôuve  des 
forges  et  des  fonderie*.,  .XIII, 
107. 

'KgETEun.  ( le  baron  drV  apprend 
au  cardinal  de  Ronao  «qu’il 
cstjiftre  et  peut  «sortir  d©'l^ 
Bastille,  XIV,  5ia.  . * ' 
Bnirric.KT,  village  situé  p^s 
Chartres  f et  où  fût  conclue  la 
paix  qui  rendit  la  fybcrtc  au 

* Foi  Jcàn , SïVI , ijo. 

Biietox  (M  ),  habile  fabricant 

de  violons  à Mirccourt,  XI*, 

4*6-  • . • 
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ll«FTOS£  (^1.  MarCin-Antoine)9 
ancien  négociant  de  Bayonne, 
VlM,  86. 

Brktoxmrie  (M.deLa).  Son 
concours  à la  construction  du 
port  de  Cherbourg,  XXV, 

* 290;  Travail  immense  dont  il 
•avait  conçu  le  projet  pour 

* cette  ville,  293. 
B«etteville*l'Orgdeiu.eüsb,  vil- 
lage remarquable  ’ par  son 
<*t«*tidue  et  sa  beauté,  XXV, 

,44,  • • 

Brelgurl,*  peintre,  cite  à «pro- 
pos de*, environs  de  Brivcs-la- 

GiiQirae, XXV] . ■■  ‘-7. 

HrtK/K  ( Louis  de),  grand-séiié- 
t liai  de  Normandie.  TouiheaVi 
que  son  épouse,  Diane  ifè 
Poitiers,  lui  fil  élever  dans  la 
cathédrale  de  Rouen,  X1U, 
i(ia. 

BnbZEVS  (le  coteau  de);  renommé 
pour  ses  vins,  IX  , .436.. » ^ * 
Briançon.  AiÀécL  de  son  .terri- 
toire, Xj  j5~.  Condition  dure 
et  bumilmute  des  viljagfoises 
pauvres  de  cette’  contrée  J 258. 
Aspect  intérieur  de  la  ville, 
259.  Sa  population  et  son  com- 
merce- industriel,  260.^  Les 
• forts  ‘et  les  'galeries  son  ter- 
Vyiiper,  ^a6».  l*e  pont  d’As- 
feld,  tbid.  Amotir  des  Brian- 
cpnnais’pour  la  liberté*,  263, 
Leur  affraqçhi&eirîent  de  la 
féodalité^  ibid.  PriWléges  aux- 
quels-ils  Renoncèrent  lorsqae 
Iq  révolution  franc  aise,  éclata, 

. 264.  Instruction  des  paysans, 
265.  Sorte  de  danse  pyrrififjtie 
en  usage 'pprtiri  quelques  vil- 
lageois du  Uriatiçoufiaii’,  266. 
•Pfcrtonnngos  distingués, nés  à 
'Briançon,  268. 

bi»nxrt>5  (Laurent  de),  auteur, 

* d’un  .poème  intitulé  le*  Ban- 
. (fuel  de  Lç  KatCy  X,  268. 

Hridan  (M.) ,’  statuaire  distingqc. 


• 77. 

Son  Lpantinondas,  XXII  ,162. 

RninfTXE  (le  père).  Concours 
d’auditeurs  que  sfes  sonnons 
attiraient  à Saint-  Itoch,  II, 
3t. 

Brif.nnk,  ville  de  Champagne, 
où, Bonaparte  commença  son 
éducation  militaire;  combat 
qui  s’.y  lura-en  i.H  i r} , I lï , 464  ; 

XXVI,  498. 

Briknne  (M.  .de).  Il  passa  pour 
acheter*  des  voix  dans  ras- 
semblée des  notables  , dV , 

34r./  •-  • - 

Briët( l’abbé),  l’un  des  ennemis 
de  Voltaire*. X,  459-  JhL 

IIriis,  bourg  du  départ  emcNFtle 
la  Moselle,  XI,  483. 

Brute  (le  comte  de  La),  cbam- 
bflLn-  de’ l’empereur,  XXVI, 

497-  . * • . • 

I!rk;am>  (Le),  grammairien,  né 
en*  Bretagne,  X4I,  627.  . 

SfO  ;Oüe  (M.  de)i  retiré  au  vil- 
lage d’Aiiuapcs , ancien  député, 
du  de  par  terne  11 1 du  Nord , XII, 
286.  . ' - 

Brk^>i>é^(M.  le  comte  de),  frère 
du  précédent,  ancien  maire 
de  Lille^  et-nyjounMiui  pair 
de  France,  XII,  alf5-  » . 

Bhiliuc  ( le  conseiller);  Kun  dis 
fondateurs  d'unldincr  hebdo* 

. madair e,ô/«  Pomme-dc-PUi-, 

HP,  107.  • . 

llnn'i.Asi Aïs  (la),  belle  campa- 
gne aituée  surles-bbrds  de  la 
Jtançe,  et  apparlenunLà  M. 
'd’Hautÿrive,  XII,  396. 

Brion  (madame  de  ),  femme  ai- . 
ifiable  moissonnée  |à*lâ.  fleur 
de  l'Age,  VII..82.  •* 

Br. ion  (I  amiral),  qui  cbtntnancle 
les  forces  n&valcs  de  Colorn-s 
bie,  XIII . 98.' 

Bu  ion  ne,  petite  ville  du  dépar- 
tement‘de  l’Eûrç,  sur  les  h;t*»- 
. leurs  de  laquelle  on  voit  les 
'restes  d’un  vieux  château^ 
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•XIII,  114.  Son  ancienne'  im- 
portance; la  doctrine  de  Bé- 
reuger,  sur  l’Eucharistie,  y 
est  condamnée,  en  1040,  dans 
une  conférence  solennelle,  ib. 
État  actuel  de  cette  ville,* 
ibul.  Éulrti-semcnt*  indus- 
triels qu’elle  possède,  1 15. 

lia urr,*  médecin  distingué,  XI,. 
170. 

Briuthk.  IusaluhKté  de  son  cli- 
mat, XXVI, ’3u4-  tyulproprelé 
de  ses  rues;  prétention’;»  uohi- 
9 liaircs  de  l’ancien  rhapitit:  de 
Brioude,  3t)5.  Système  de  dé- 
vastation forestière  adopté  par 
(es  habitants;  le  pont  de 
Vieille -Briouze,  3rô. 

Briovbra,  nom- que  portait  pri- 
milivetfieut  la  ville  de  Sâjnl- 

U,  XXV,  3o3. 

' B«iQr »:>!-.£,  bourg  situé  dans  le 
département  de  la  Marfclie,. 
sur|q  route  de  Samt-Lô,  XXV, 
3oj . 

Briquet  ( M.  ),•  auteur  d’un  élçge 
de  Jules  César  Scaliger;  VIO, 
297-  * 

Bmqievillë  {François  )y  capi- 
taine distingué  *du  parti  cal- 
viniste, XXV;  369,  368. 

Bris  ( >1.  Aithur),  fabricant  de 
Douai,  XII,  iqi. 

. Br. iss  ««:•(  le  djte  de),  persotrtiage. 
aimabje,  que  Chapelle  ac- 
coiupagna  jusqu’à  Angers^  et 

3u’il  quitta  dairs  la*  crainte  de 
«venir  serf  en  suivant  uu 
grand  seigneur,  XVI;  4$. 
Baissai:  (le  duC  de),  gouverneur 
, de  Paris,  présente  à Henri  IV, 
#lcs  officiers  municipaux  de 
. cette  ville,  XXII,  18.  • 

Baissai:  (le  château  de),  situé  à 
quelque  distance  de.Saumqr, 
. XXV,  4a?. 

Brisseux,  célèbre  architecte  du 
« dix-septième*  siècle,  XI,  l34- 
^nissoN , onciéu  professeur  à PÉ- 


cole  île  droit  de  Poitiers  , 
XXVI,  1 55. 

Bntsso*  (M.),  maire  de  Niort, 
à la  solKcitudc  duquel  cette 
ville  doit  les  belles'  construc- 
tions des  hàllps  , XXVI  , 
16a.  * 

Brissot,  Girondin , né  à Chartres, 
XXVI,  io3. 

BmtaAsicus  mis  à mort  par  No- 

ta, 8 L 

Brive  •(  madame  de  çitee 

co|nmc  habile  à mortier  un 
4 cheval,  Ill,.r6q. 

Biiilw^LA^GxiLiiinnk.  Variété  pit- 
toresque #des  puvsages  qui 
l’enviroonenf  ; XXVI,  257* 
Elégance  de  ses  édifices > es- 
prit et  amabilité  de  plusieurs 
de  ses'hhbjlanls,  a58. 

B no  ( le  colonel),  XXII,  aa3. 

Broc(  madame  de  ),  remarqua* 
bly  par  .l/i  grande  bontéde  son 
coéur.  Ses  obsèques  an  chàrèau 
de  SaiUt-Leu , 111 , 186. 

BrOÉ  ( M.  de  );  avocat-général. 
Importance  qu’il  assigne  aux 
faits  de  Thistoiro  contempo- 
raine, XV,  Ixx. 

Brcmw.ie(  M.  de)v  pairdc  France, 
orateur  «ii^ni4(;m; , I,  17.  Il  'ex-* 
po.se  à M"'  de  Staël , doiy  pne 
nocturne  apparition,  *oçu han- 
g vment  (Topinioiis  politiques  , 
et  la  marche  que  suit  ,1c  mi- 
nistère pour  éluder  d'abord 
et  renverser  epsuttc'la  Charte, 

XV*  a 99  *.116. 

BnoRitKÿ  établit  en*  1761, 'at* 
bourg  de  $âint-»Dié,  la.  pre- 
mière manufacture  d'étoffes 
de  tpoHeton  de  cblon  , JlXVl, 

.4*-.  •'  • "y  • 

Bbosi.siabd  , arrl.’tcrle  cclè- 
' bre  A(<{ui  l'on  doit  l'édifice  dt 
la  Hontaedc  l’.irts, 

ÜHoruKii,  traducteijr  3e  Tacite, 
Vh,  .168. 
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Brousmfb(Ic  lieu  tenant  .-général), 

uc  à Barde-Dur,  XI,  444- 

Bancssr*  ( les  frères)  ; coûnus  par 
. leur  amour  pour  la  bonne 
cherc,  et  foiraatctirs,  d’un  dî- 
ner hebdomadaire,  ill,  107. 

Bsocmos^CT^  Auguste),  raéde- 
éin  sorti  de  l’école  «le  Mon- 
tpellier, I3C,  ia5. . 

Ünmvs  e»  l’ÔURDKa  (MM/),  fabri-, 
eants  de  tulles  à Douai,  XII, 
J91. 

Biuninv  (Oaspard),  Strashour- 
rois  connu  par  plusieurs 
rames  fatips,  XI , 37a. 

( Rqbert  ) , géntdlu>inme 
écossais,  XVI,  ta5. 

Bruce,  guerrier  écossais, qift^eu 
menant  ses  cbmnatriolcs  au 
combut  contre  f Angleterre., 
Ht  entendre  un  des  plus  beaux 
éhunts  nationaux  quel’ QU  con- 
naisse , XVII,  M. 

Bru cou Ht  ( le  chevalier  de  ),  au- 
. tetir  d’un  ouvrage  estimé  sür 
l’éducation  de  la  noblesse  ,• 
XXV,  2G9. 

Bbuc.v  (mademoiselle),  artiste 
peintre.  Sou  tableau  de  1 Israé- 
lite h la'  fontaine , XXII.  $6. 
Celui  d’une  petite  fille  tenant 
une  grappe  de  raisin  , 1 48. 

ÈRVili;  auteur  Jr^pnatique,  IX, 

‘f3a,3o8.  , 

Bnunts,  ville  de  la.  Belgique, 
dont’ quelques  négociantstsur- 

S rusèrent  le  faste -de*  roia  , 
Xll , 291. 

Bricks  ( Jean  de  ) trouve  dans 
• Philippc-la-Bon  un  protecteur 
auteur  de  la  découverte  de  |a 
peinture  à l*|iuile  , XXVI  , 
465. 

Btu  i.t  »#rnEj  maréchal  de  camp, 
mort  à la  bataille  de  Lutzen  , 

..*IX,  a’tti  • . •» 

Bbcix  (‘l’amiral  ) , qui  fie  trouvait 
à^Boidogne  lorsque  la  flotte 
anglaise  attaquait*  la  flot- 


tille boulonnais** , XII,  347. 
iWifLAni)  ( No#l  ),  procureur-gé- 
néral , 1 eprésente.  à la  eduf  les 
danger*!  dont  menace  riiisti- 
tutiou  deé  jésuites,  XVI,  3o6. 
Brulé  (.M  maître  deThùlel  de 
la  Madelaine , à Hefcançon,  XI, 

1 59 

Biiix-Mumis,  surnom  d’un  trou- 
badour de  marché  et  de  foire, 
défit  les  iruvrcs  <jnt  été  re- 
cnédlics  en  2 volumès  »n-3a  , 
Xll,  289. 

I’nrsfM,  traducteur  do  Théâtre 
. des  Grecs,  XIII,  196. 

Bar r ( M.  Eugène),  qui,  jeune 
encore,  s’est  distingué  dans  la* 
cacrièr*  militaire,  et  qui  main- 
tenant oublie  ja  gloire  au  sein 

• d’uni*  fatudlc  aimable,  IX, 

58,  • 

• But  s ( le*  cap  ) f en  pvant  île 

Toulon,  IX,  386. 

B^u»  Bis  ( M ),  qui  fut  éhargé  de 
restaurer  les  cariatides  de 

• l'ilqtej  -sle-Ville%  de  Toulon 
sculptées  par  le  Poget,  IX, 

399.  • * * 

Bru»,  savant  diplomate,  XI,* 
lôf. 

Brü!*'(M.  ),  armateur  de  Saint- 
Malo,  XII, 4it. 

Bruncr,  savant  hellénisme 7 ne  à 

• Strasbourg,-  Xl , *71. 

Brukb  ( le  jnarckjial  ),  guerrier 

'célèbre,  quitte  le  cymmonde- 
meht’«  de* 'Marseille  et  de  Ja 
huitième  division  militaire , 
'traverse  la  Provence,,  s’arrête 
à'Avignop,  où  il  est  reconnu 

* au  moment  où  il  allait  en  sor- 
tir ; des  furieux  le  ramènent  à 
l'hdtcl  où 41  était  descendu  , et 
résistent  aux  efforts  de  l'auto- 
rité, qui  cherchait  à les  conte- 
nir ;ues  assassins,  aprèa-avoir 
escaladé  les  murailles  , pé- 
nètrent Haussa  chambre , fui 

# reprochent  d'avoir  été  uo  des 
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bourreaux-  de  ,la  princesse 
Lamhalle, tirent  plusieurs  foi* 
sur*  lui  et  l'étendent  à leurs 
lied*  d'un  coup  de  carabine  ; 

^ îstes  deBrujie  sont  4 hau- 
tes il  l,i  l'âge  lies  ch  uni- 
S,  qui  le  (raillèrent  jus- 
qu'au puni  d’où  ils  le  préipi- 
tèrent  dani  le  Hhûne,  après 
l'a  voit  eurr.igé  indignement; 
cé»olt|iqA  i| ne  prennent  aloVs 
1rs  aide *-tfo-<-amp  du  pwiré- 
chal  de  ne  ldi  pis  uirvivrit*,  le 
corps -«1 u héros,  pou>sé  ;sur 
la  grcie , fut  recueilli  jijTr  uji 
citoyen  qui^n^Kt^  & f.imijle 
un  doulomt'ux  hommage,  IX, 
»aa  ÿ-aïn.  ' 

IMli  ru:  .de  ( M.  ).,  habile 

agronome  qurametuMKi  le  tes- 
tème  des  prairies  ut  tifu'icllcs 
f dans  la  Fraqche-Comté ,.,\l, 

I 

Iluu n ka i’  (Mathuri|i)  ^’le'deiyucr 
des  faux  dauphin,  qui  fut*  en- 
fermé uu  uiout  Saint-Michel , , 
XXV,  332.  * 

Ilauxidl^rr  .fonde  des 

t ère>  à Lytiu , et  fait  massacrer 
saint  Didier,  archevêque  de 
•Vienne',  X , 3p8.  •Ella,  persé- 
cute* Vaint  II o marie,  et  Jui  ra- 
vit 60«  IhiriUflK  XI,  337.*#Sa 
pi  <*rUlvctti>n  jiour  la  ville  de  * 
Chatons- su  i^Saoile,  XXVI, 
,4og. 'Epitaphe  qtp.se  trouvait 
sur  s^jiierie  tumulaire  * dans 


wnt-Mai  t i(i  d'Aa/un, 


(M.  J,  avocat  (le  Car- 
penlrast  qui  fgt.  emprisonné 
parlés  factieux  ifeidiS,  IX, 
2 53.  / . . . *; 

Bih;>el*('M.),  savant  ingénieur 
* qui  eutrepric  de  nn^uuify  à 
Loudre . (in  pont  soüs  là  Ta- 
mise, ,XiU,.5<t.  4 • . 

Bnuxfsr  ( madame,),  propriétaire 

de  la  Vdr.nuc,  oii.ellé-jifeü 
• * « 


. .élever  un  tombeau  à ion -fris 
unique,  mort  à la  suite  d’un 
événement  fatal,  IX,  i5o. 
ilnt'itr.T,  Uute.ur/  d'uu  .inrymife 
■sut  les  dîmes,  X.v  268.  « 

BncHKT-ViLguuérçv*  ( la  famille 
baroni.de),  admise  a dx  états 
ilu.I-iiiguedor,  IX,  97. 
Baraojt  M.  ),  vieux  camarade  de 
f Et  mite,  cbe*  lequel  çe  der- 
nier Va'  célébrer  la*  fête  des 
'rois,  111, 377.  . . 

Hnrsio  (Charles),  (jls  Ju. précé- 
dent, IUr378.* 

Hi;iSo(  M<;lrliior),  allié  du  pré- 
cédent, empila  nie  de  vélérafcf, 

Ml  t 'J1.)-. 

hni'KO'  (saint),  fondateur  de 
l'ordre  de$  Clitntrojix.  Asp'ect 
de  la  cellule  (Ai'il  habitait,  X, 
lëd  « 

IhtigioY , silué  à quelque  distance 
de  Varia,  XXVL,  5p. 
Bnrsfrs,»brùlé  vit,  pour  son'  ou* 
• vrape  délia  S pu  ni  a /le  lia  /fes- 
tin tneh/anie. , XIV,  5o6-, 

Bbi  yèbf.  (le  général  ),  guerrier 
d»»tiiiguc,noau  bourg  de  Som- 
nifères, IX,  lj55u 
RacvùtE, petite  ville  à çiqq  tien  es 
jfEptAàl , XI  „ 3 a#.  ; • . * 

BniAt»,  ha  ly  la  ut  de  Lille,  fpii  çn 
. comme  uulhtf  la  g air  de  natio- 
nale, lorsque  cette-  ville  Lit 
assiégée  ey  1 792,  Xll,  a3a.  • 
llt  cAssx.  (M.)u  •médecin  distm- 
gprvV|ll,.432. 

Ilrc|.R  (.Mai  n u ),  théologien  qui 
concourut  à l'introduction  «le 
h réforme  en.  Alsace,  v. 
i85.  , • • * 

Buciiakyr%  auieùr  d’uu  Traite 
de  là  royauté  chez  Jet  Écossais, 
est  lejiremfer  a-çrivaiif-qgi  se 
sçit  occupé  serjeuseiueut  de 
politique,  XJ V , iA^II  èst  mis 
en  prison  pour  .avoir  dit  la 
.vérité,  XV,  48.  * . 

Bucbarp,  archevêque  d^Lyon, 
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retient  pour  Ipi  cette  ville  et 
une  .partie  du  Lyonnais , X, 
3ii..  ' 

BuuHOLCKRUS  (Mil  (P  rus),  çitc 

XXIV,  183.  . 

BccHDp*(ty.  ),  homme  de  lettres, 

* qui  a publie  une  édition  des 
' •chroniques  de  Jean  Froissart, 
I,  20  i XII,  I39.  # 

Buchqz,  médecin,  auteur,  labo- 
rieux, r^ui-  écrivit  beadcoup 
tur  la  pbtajiique,  XI,  5o^. 
BOOIC,  roi  de  15  Bretagne,  que  . 
Clovis  fit  périr,  pour  f”em- 

Swrer  dé  celle  province,  Xll, 

64.  . 

BbrtT  (M.),  l'un  des  pi-oprié- 
Inirt?*  «le  la. tannerie  que. pos- 
sédé la  ville  de  Blois , XXVI, 

®9-  ; 

Burroi.  S6p  opinion  sur  la 
chasse,  111,  a 66.  Gomment  il 
'représente  le  cheval,  q(*p.  Ca- 
ractère dp  son  .style,  XXVI, 
471.  Monument  que  lui  a érigé 
son  BU  dans  suy  château, 

472-  ~ .. 

Bufle  (Romain 
boxeur  qui  porfl 
foKcè  des  autres*^ 
plus  égaler  à oas 
tsse,XV,>46.  ‘ 

Rt  KLt.  (G.),  qui  trouva  le  secéet 
dç  saler  cf  d’pnraqqer  les  ha- 
#reàg|,*YXH,  ?94- 
Bulcet  ( Antoine),  Gapençais, 
“•  se  distingua  par  un*  trait  pune 
rare  générosité,  K rai5. 
Bt*CKcn(John),  personnage  qui 
s? ruina  en  essajEtil  de  pavér 
ses  dettes  par  le  moyen  dSin 
. fonds  d'amortissement),  *XVl, 

33  a.  • 

Bi  llamt  (Jean),  cite,  XXI V,  1 8*. 
BulIeh,  écrivain;,  s’est  drcupé  de 
rerheiThes  sur  la  Bourgogne, 

X.W1 , 4*3. 

Rcaçl  (MO s eommtrçapt  de 
pônbf%udemer , Xlfl , 1 ai . 

Table  générale,  t.  xxtii. 


Bu  a ei.  ( Pierre),  peintre  né  à 
Blois,  XXVI, 69. 

Bi  p* , célèbre  marin  né  à Iloche- 

fou,  XÏtl,  190- 

Bnoz',  célèbre  marin, -né  dans  h* 
Pf itou,  XXVI { lüb,  ^ - ■(,. 
BcdtJET  (lé-  lieuîtuant-général  ) , 
membre  d»  la  cluiiubre  des 
députés,  XI,  4 1 4-  , 

Burrii  i.f  ( le  cliatran  de),  qu'ai- 
. .mair  la  raarqoîse  de  Sévigué, 
XXVI,  l77. 

BluCk  (le  cardinal  de),  né  à La 
Rochelle,  XXVI,  176. 
BunniGALA,  n*n  que  les  Ro- 
mains donnaient  à la  ville  de 
Bordeaux,  VlUf  ta, . 

BufiE,  -fameux  professeur  «Tas- 
crime  à Ça  en,  XXV',  aaa. 
Bureau,  conventionnel  qui  ré- 
tablit la-  paix_à  Nantes,  trou- 
blée par  les  Vendéens  *©t  les 
républicains*,  Xlf,-5S6.  •*  * 

Bureaux  ne  Pcsi  (Bf.),  urM>*en 
prréfçt  do  Rhftne  et  pVésidant 
de  la  société  d encouragemont 
de  I^on , ^X , 38$. 

Burette  (Mi,  inventeur  de  plu- 
sieurs machines  pour  l’écono- 
* mie  agricole  et  domestique, 

XXH,  345;  * . • 

IJurgotse,  général  anglais  qui 
bit  défait  a Saratogn  et  qui  sa 
consolait  a- Londres,  en  se  li- 
vrant à des  eompositions  dra- 
matiques, XX,  13. 
Bcitr.uNwAt.TKR  (M.),  proprié- 
taire de  la  verrerie  située  à 
GoetzembrucH,*  XI , 6pa. 
Buriivm  ($iméon  de),  écrivâip, 
189. 

Buhke  (W),  médecin  Me  Tîlc 
Maurice,  XXII,  460.,  , 

Burkh  abT  (XI.),  membre  de  Tln- 
stipit  de  France,  L,  a 16.  " * 
BrRLAfUE,  peintre  de  l'antiquité, 

. *XM,Ç8. 

Buipua  (Jean  dé),  IrcWaveque 
6 


Vs 
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île  Viiinc,'ftTori«e-le»Gordc- 

liem,  X,  a8i.‘. 

Itr^HMiwAUM,*  jésuite  qui  hou  tint 
la  doctrine  du-  régicide,  XIV, 

63.  * ’ ; * . 

ItoMAltn,  situé  àTçjprémité  sqd- 
est  du  HepRrlfment  des  Vfli- 
ge»,  et  renommé  paf  ses  eaux 
tlin  iimiIo  , XI,  3î«,  36&.  * 
Bcssirn  (fabbé V,  Tetn  des  enne- 
mis de  Voltaire,  X,  * 
Bussy  (le  < .uj*hnnl  de'),  qui,  dijr 
on,  avait  fait  ch;  l’arc'déNfa- 
rius,  à Carpçntr*s,  'le'imlr 
d'appui  d" une  adverbe  cuisine, 

IX,  *57.  • • V, 

Bclst  ( ICLOonft»  de  ) fut-Koaoré 
6*  • l'amitié  d'Hydér-Aly-Kan , 
- dont  il  avait  été  le  compagnon 
d’armes,  X VIH’,  xij.*-  • • • 

Buf*k-LI-OtEhC , gouverneur  de 
.la  Bastille,  y*conduitde  par- 
lement et  le  condamne  à un 
régime  u'dicyx,  XV;  56. 
BtnÿvRdtrriii.  Portrait  qu’d  fait 
dê  madame  de  Scvigné9*XI[# 
466.  H refait  île  s’engager 
dans  1.1  lutte-  que  le  roi.’ lui 
prescrivait  cotitrç  Pascal, 
XXVI,  348.  Désertion  de 
son  cnâleau,-  ^3»  Tableaux 
qu’on  y remarque;  4j4:.  * 
BrTincn,  secret  alre-d’état , an- 
cien propriétaire  du  château 
dé  Méhari»,  XXVI,  to.  ‘ • 
RrzKUa,  jésuite,  bon  histor^n 
et  poète  anj/abfe,  XII,  69. 
CÇ  qu’il  dit  de  l.i  fête  de  Gâ- 
yant  qui  se  céf^lirtî  à Douai, 
|66.  * , ».  • 
BottT.'  renommé  pour  ses  vi- 
giioule»,  VUI,  aoa. 

l’amiral^,  dont  Vokaice 

prit  )a  défense,  X ^4^7- ^ 

*.  • .?  ■ 4. 

Cabales ( Us\  Nombreot  meté- 
iI.hj*  qù’ôfti rirait  fiéur  hiSldlre,' 


H , « 19.  L’espfityle.c^alc  «s» 
plus  fort  en'Féance^qtie  par- 
tout' ailleurs,  120.  Objets 
qu'embrasse  la  cabale  , |?(. 
Son  influence  |tfV  les.  réputa- 
tions* littéraires  f 1 fi.  La  ra,- 
bale.  des  coteries,  l?5^  cèllc 
dite  du  Aa/rtn  vert  où  l'op  Te- 
nait école  de  satire,  de  ihrdi- 
sSnœ  bt/tfe  noiréeur . ibid.  Se- 
cret des  cabalés/  ta6.  " • 

CaihsOx (M  ),  député Hëlfc  Seine-, 

* Inférieure,  Xflf,  170,  184. 

Cad  mus  (M.*),  Rayonnais  qui 

régit  avec  distinction  les  fi- 
nances d’ub  royauiqc  voisin  , 

• vru,«8.  • * • . 

Ca immoles  fie  jardinai),  protec- 
teur et  ami  de  Pétrarque*  IX, 

a77-  ' 

Çaiiim'X,  sergènt  garde -eûtes 
île  Cneh  , kebl  . et*  -par  son 
intrépidité,  repoussa  1rs  An- 
glais qüi  s’approchaient  de  la 
ville , XXV,’*^ lo. 

CvîiaiP'iits , village  situé  au  sein 
de  la  montagne  du  Luberon  , 
IV,’ '7.  . 

Caciikmiiiks  ( lès  ).  Leur*  intro- 
duction en  France /I.  34&. 

CaoIEUX  ( M..),  membre  distin- 
gué du  barreau  de  Cambrài , 
XII,  69. 

Cadet  CM:  ),•  pharmacien  de 
Paris,  V,  189. 

Cahet»-Dkvaux(  MM!) , fabricants 
de  porcelaines’,  XX U t. 

Cadii.iio*  ( M.);  commerçant  de 
Monl-de-Marsari , Vil! , y3. 

Gad*fk  ( le  sire  ),  ornant  de 
la  dame  de  Cléron  . XI,  -7. 

. CxnoT-^îtQt'.ETis  ( M.  ) , confiseur 
à Rouen,  XIII,  i65. 

Gauocdal,  ( Guillaume V,  qbtién! . 
le  çommandément  cft  Rennes, 

xii,  444. 

Car*.  Son  aspect  &térieur;  cor-» 
Viùreà'  ilo  ûîëcres  qui  l'àyoi- 
sihéftt,  %XV,  *195.  Colonies 
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de  tailleurs  de  pierres  nui  sor- 
tent de  ce  pays  et  se  dirigent 

sers  les.di vers -points  où  l’on 
*sç  livre  à*  de- grandes  con- 
structions; carrière*  ,de  mar- 
bre que  Von  (rouvC  dans  ses 
emlrOns  , J90.  La  prome- 
nade du  GramT-Cotfrs  ; .anti- 
quité-et  origine  • de  la  ■ville  , 
497.  Partir» Jantes  relatives  à 
son  histoire,.! 00,  L'abbaye  de 
Saint- Etienne;  «jelle  «Jé  la  Tri- 
nité^ «oi.  J.’anciertnc  église 
«1*  Saiut-Etiefine-le-Vieôx,  2o3. 
L’église  de  Noire-Dame,  dite 
«te  Frôije-Que;  lieu  où  des  Sa- 
vruM  placent  le’  berceau  de 
Caen  ; Je  château,*  ao3.  An- 
ciennes fortifications  delà  salle; 

S uni-Piefre,  2o{  La 
fqubobrg  *1  Valise 

Saiot-Jean,  ao5.J/anrien  jiont 
de  Vaucluser?o6.  Le  cours  de 
Çafarelli  ; les  ruinés  de  Calix  , 
pu  la  Copr  de* gendarmes,  an- 
tique mômiment  orne  de  mé- 
d.iilloiiH  et  de  figuras  en  bas- 
relief,  207.  Le  port;  travaux  à 
excepter  pour  donner  quelque 
importance  à cette  plaeë,  et 
ëtendrqhi  navigation  iutérietirc 
de  la  France,-  208.  Jæ* ‘fa- 
briques. «h»  Caen,  21/.  _Son 
«tuûtncrcc  de  chevaux,-  ata. 
Cnôtehde  la  préfecture,  "a* 3. 
L’hùtcl-dc-Tillc  ; le  parais,  dé  * 
justice;  Caractère  pùji- 

ti^tA;  des  Cicnai*,  avant,  pen- 
dant e»  api'ô*  W révolution*, 
•al  7-  Leur  caractère  pjrrticti- 
lier;  leiir  oiboùr  des  sciences 
et  *4e»  arts  , 2 1 tf,  Avantages 
,q«e  la  ville  dë  Caen  petit  offrir 
aux  littérateurs  q\ii  séjourne- 
raient «dans  *e$  murs",  2*20. 
L’académie  uni  verdi. liré,  23  1 . * 
L’académie  royale  des  solencçs, 
arts  et  bellcs-SeUres,  2b».  La 
société  d’apriottlturc  et  de 


commerce,  à 24.,  La  société 
Linncenue,aa5.  La  société  des 
Antiquaires  de  NoriOandio  , 
ipû/.Le  inusée,  aa6.  «La  bi- 
Mfoi  hcque  publique  , aa8. 
I Pommes  eélclxres  de  CaCn  , 
234.  I.*  librairie  Mancel, a38. 
L ancien  cîifé  Longuet,  23q. 
La  maison,  où  i^pjit  Mal- 
herbe, 240.  7 • *■ 

Cattarelli,  (juerrie  tilébre  , 

VM..^o.  ’ ^ 

CXgliostro,  chaplaMn  fameux 

5ar  les  dupes  qu  il  a faites , 

’’  <a-  » , 

Caiiagces  pJean  de^,  porte  vi- 
rois  qui  donna  une  traduction 
de  X 'Avare  de  Plaine',  et  "une 
ttagadié  • de  Joseph  , XXV  , 
180.  ‘ 

Cahier- i>e  Gkrtille,  ministre 
l'intérieur,  provoqué  ldi» 
amélioration*  qu’ont  subies 
nos  lois  suV  l’état  civil,  XXV, 
255,  ^67 , 3oi.  . . 

Caiiors.  Activité  de,  ses  habi- 
tants pdur  lé  travail  { leur  ca- 
v ractère;  promenades  et  ruines 
d'a/K  iens  pionumrnts  ; la  ca- 
thédrale et  les  trois  ponte;  la 
«maison  ôù  descendit  Henri  IV, 
VJ  IL,  a&i.  La  tour 'du  pape 
Jeans  quelques  hommes  célè- 
bres tics  dans  cette  ville,'  282. 
Le  collège  royal  où  fut  élevé 
Fénelon,  «83.  Peuple  qtfi  ha- 
bitait jadis  son  territoire;  dif- 
férents maîtres  sous  lesquels 
p&fta  - Cahdrs  ,- XXVI4  «5a. 
Celle  ville  devint*  la  capitale 
du  Qberejr , et  sc  retroi/va  .vous 
la  domination  do  Charlfer*V: 
eHfc  est  enlevée  de  vive  jfbrce 
p.tr  Fleuri  IV  ; prieijqge.  do/it 
j oui > sait  fj-véque  de^aliors  à 
sh  pnkede  possession  * a5^ 
Antiquités  -romaines  «pie  l’qn 
wma r que  dans- la  ville;  sa  sir 
tipuiAn  et  sa  cathédrale  ,’  Vj  j. 

C. 
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gap^lflaikm;  sel  établisse  - 

* OiCTitiÀ  plilAirs;  fortifie  et  '/t«- 
|ic(  t pittoresque  de  sop  terri- 
toire t 2 55. 

Ciiacxac,  poète,  auteur  tfiipé- 

rA* , III , 47. 

Cur.sAito  r»K.L\  Tqrn  ( M,  JA  ba- 
ron), qui  a tiré  un  p.arp  fort 
iiignuet^  de  la  vis*  d’Archi- 
mède, XXII,  347*' 

Caiobicx  (-M.  ),  lioitime  de  let- 
tres.  Sa  emmod  des  Penser* 
(fttinour,  XVJ(,'^o. 

Cmlhava,  p<\ëte  dramatique, .de 
l'acadeuiie  française.'  Buste  de 
Molière  qu'il  «.placé  sur  le 
lieu  où  laourut  cb  grand  poète, 
U,-  4<**.  Flétrissure  dont  ï|  a 
empreint  l'égoutiiic  , IV,  56. 
Sou  pays  natal,  VIII,  4a7» 

Caiulaix  ( Je  général),  nuiVcst 
adonné  à la  recherche  de* 
antiquité»  égyptiennes  , XII  , 
590.  . , 

Caîl^re  (If*  denx  frèrçs  de  ) , 
l'un  membre  de  l'académie 
française,  et  plénipotentiaire 
à Rliwd^  l'autre,  gouverneur- 
général  a la  Nouvelle-Orléans, 

\ w.  3oft. 

C.%fl  1.0»  mécanicien,  in-, 

venteur  d'une  machine  propre 
à dlessea'et  è'fifire'  le*  lan- 
guettes, les  rainures  cl  {es 
m ordures  parles  mèt^uj,  XXII, 
f45. 

Caillot,  ancien  acteur  de  füpé- 
ra-Cbrnique , xj*. 

Caire  (le) j ville  d'Egypte,. III , 

384*  , 

Caihels  (Elias),  Périgourdip  , 
qui  d’ orfèvre  se  fit  jongleur, 
et  que  Tn  licçnce  de  ses  satires 
éloigna  de  la  cour,  XXVI  , 
a 43.  * . 

CAIMlicfc»  ( M *),  avoCar  dis(in- 
6ft®  9*  Mdntpellief  ^ IX , l36. 


Calaos*  ( mademoiselle  »le  Ppbh 
de  y,  Toulousaine  célèbre  par 
ses  vers,  Vlllj  4’t-  * 

Cacais.  Son  origine  >t  s»  fonda- 
tion; fdn  ai  rroissciiuuit  suc- 
cessif ; des  différents  maîtres  ; 
elle  entre  dans. la  ligùe  des 
ville*  ‘Bnaéatiques  différent* 
sièges  qu'elle  subir.  XII , 335. 
Sa  eoiiragcute  résistance  pon- 
tre  Edouard  III,  roi  d'Au|»lrJ 
terre,  qui, en  chasse  les  habi- 
ta nt»  , J36.  Kmpressepierit  des 
Galériens  à mconnait/e  Hen- 
ri IV;-  monunA^bt  élevé  à l'en- 
droit ôù  Louis  4VMI  débar- 
qua eu  l>mce  eu  iAi4'«.la 
ville  .proprement  dite,,  338. 
L'égluedé  S.nnt-Pjerro  du  us  l.v 
ville  hassè.;  la  chapelle  */Jil 
Saint  Sépulcre,  339/  Qdonne 
de  granit  qoi  avnit  été  élevée 
au  .cardinal  deJUchrlieus  mo- 
nument élevé  à plusieurs  ma- 
telot* félèhretpai;  lf-*ir  dévoue- 
ment ; 4*  lotir  d%  l'Hqtet  -jne 
Villfe,  34o-  Personnages  rc- 
noînmés-qu’a  produits  (filais, 
34l-  Le  pont  Sauvl'afeil,34a.  • 
.C^lai,  négociant  de  Toulouse, 
dont  Voltaire  réhabilité  la  tue* 
maire,  X,‘é57.  \ , . 

CaLiif.raiiy  ( M.  );  statuaire  dis- 
tingué. Son  Aniroefjk9  XXJI  , 

74»  *64- 

CauBaloc*  savant  de  P.iradéinie 
jl’Ailr.i , voyage,  afin  de  trafi- 
quai* de*  blanc*  et  de  lés  em- 
• mener  - dans  son  paÿs.  Rap- 
port qu'il  adresse  à son  prince" 
à oc  tujèf , XV 1,  34».. 

Causas,  r ud des  principaux  ha- 
bitant^ ' du  pays  %itoé  entre 
loi  monts  Calpha*  et  Gara- 
mnntes,  XVl4  408. 

Cauocla.  (Caius  ),  sous  prétôxie 
. ‘d'aller  combattre  lesGcrmains, 
se  retire  à Lyôn  dont.il  Bcca- 
■ hle  le*  habitants*  de  vexations 
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arbitraire*,  X,  3o3.  Ctuaütés  une  nouvelle  compagnie  des 


• dont  il  Vftt  sùuillé , 3(>4»  Il 
"coudait  une  armée  nombreuse 

• >ur  J es  bords'  de  là  mer  près 
de*  Doulogifc  , «t  , envole  à 
lloine,  pour  être  déposé*  dans 
le  tapipJc  de  Jupiter,  les  Co- 
quillage* qu'il  avait  fait  ra- 
massé* sur  4a  grève;  phare 

, . .qu'il  ordonna  de  Construire  à 
Boulogne,  X II , 343;  •, 

.CauxH.  II.  pape,  nq  à Quingey, 
, XI,  »35.  • . 

, Calixtk IV)  pape,  qui  sut  appré- 
cier et  profiter  Jacques  Cu-ur, 

•XK*I',  36g'. 

Cai-lamar  (M.)*  statu.tire.-.Soii 
ç . Ilyacinjlif  blessé  y XXV  H*  5l* 
fJiLLOT , célêbie  peinlf-e  de  cari- 

i 

\Cali.ot,  graveur  céh'lqe  par  ses 

• talents  et  su»  palriolisipe , XI , 

• ?,9*‘  '■  • , • 

Cai.met  % doin  ),  bénédictin  gui 

, la  bibliothèque  de 
» paonnes.  Il  coiqpo.^a  un  Trait* 
tr~<Jei apparitions,  lies  revenants  f 

, '.rfn  vampire),  e\ç.,  V,  4<i;  XI, 

' <™,43p. 

(Calomme  ,(  la  ),  . Peint  lire  qu’en 
• fait  Massillon,  11,^^$,  Ses  ef- 


. Indes  à Lorient,  Six.  Voy  •es 

Cm. ia tx is  (le  rocher  du)  qui  a 
donne  son  ifom  à *Tun  des  de- 
partements de  In  Frauçe  * ori- 
gine île  sa  dénomination,  XXV, 

a4»- 

Calvairs,  petite  montagne  du 
départêraept  du  Dbub»,  qui  li 
beaucoup  * de  ressemblance 
*ye C Id  calvaire  de  Jérusalem , 
XI,J4o.  ; • 

C.uvf.rii  s (Cauis  Scrtius),  pro- 
. consul  romain  qui  fouda  . la 
ville  d’Au,  IX,  291. 

C4XVET  or  La  Palus  ( M.  ),  riche 
oélibnuite  diAvrgnun , et  ami 
très  éclairé  des  arts,  JX,  471. 
CALVtssoa  ( lu  4à‘nÂJIe  - baroni.de 
de  )>  admise  aux  étal*  de  Lan- 

t!"1  1X-  <ü- 

Calvis*ok,  gros  bourg  sitüé  dans 
fa.Vaunngr*,  IX*i54- 
Ça  ma  ne/,  (le  pont  de  ),  ville  dont 
lés  «nvirops  sou;  renommés 
, pour  lehrs  gj-tves,  VIII,  480. 
Camargue  (les-  marais  de)  re- 
. nomm.  s pour  le**hdeufs  sau- 
vages et  les  chevaux  qu'on  y 
nourrit,  IX,  .174. 


feU  lorsqu'elle  opèie  par  des  Cabas  (M.  FiUiiol  <fé ), général , 


lettres  anonymes*,  84-  JLâqheté 
de  ceux  qui  ont  recQurâ  à ce 
moyen , 85.  Sous  le  nom  plus 
modeste  de  médisance > *elle 
•exerce  Son  cm  jure  drfhs  les  sa- 
lons , dii  elle  V odcupc  à flétrir . 
les  vertus, mi  ddiitlftirer  les  ac- 
liqps  les  jüju>  bo  go  tables,  étc., 
XV,  i63.  * .> 

Calo>«l  (M-  do^,‘  ancien  mi- 
nistre. Flatterie  qu'il  fit.  en-y 
.l  (cndfo-àja  rein?  Marie  Antoi- 
nette', ,lvi  283.  t*ll  préside  la 
commission  chargée  de  Con- 


cqm  ta  agita  ut  do  l’éçolé  <V*rl'l- 
•leric  de  Douai,'  XtJ, . »93- 
Cambacérès  (M.*),  ministre  de la 

justice,  IX, .133.,  * 36.’ 

Camrkii  , roi  ffe»  Sicambres  , 
qu’un  auteur  regardé  comme 
je  fondateur  de  Cambrai,  XII, 

6th\  • • 

Cabbert  , organiste  , auteur  de 
parodies  lyriques,  XXII } 279. 
CamBO,  vi|lage  du  pajs  basque, 
remarquable  par  des  eaux  mi- 
nérales, où  sp  rend  vers-l^  fin 
de  l’été  une  grande  nffluçncc, 
d.niinqr  La  Chaînais  , . XII , VIII,  i3o. 

4-«§.  Pour  soutenir  âqn  crédit  Camiioi.\a  , savant  jurisconsulte 
chancelant,  il  imagine  dperéer  Toulousain,  MU , 427.* 
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Ça  murai.  La  porte  do  Saint-Sé- 
nulcre,  XII , 4 1 • fondation  de 
f;t  ville,  5o.  Les  Romains  la 
choisissent  pour  ventre  de 
leurs  établissements}  Clodion- 
le-Chcvclu  y jette  les  Jon|lc<« 
roents'de  U monarchie  fran- 
çaise; eHe  trombe  en  partage 
à Rrjjhacaire  ; ellepafcse  dans 
le  domaine  -.do  Cl- -vis,  Si. 
Ap/èV  avoir  subi  •différentes 
dominations,  elle  est  réunie  à 
la  France  pjff  le. traité  «lefii* 
mègue;  la  citadelle,  5a.  1*5 
bibliothèque  publiques  •diS.'Lc 
cabinet*  «les  manuscrits,  54* 
ba  cafhédrah*,î6iJ.  Mdnumont 
élevé  à Fébélon,  55.  ^e  tom- 
bea«  de  l'archevêque  François 
de  Vnmferbmjli  « §8.  Ruinas  # 
• de  l’aucieii  pami  arçhiépisco- 
, pal , 6i.  L'ancienne4  liietfo- 
^pole;  réfutation  ;et  brivilège 
dont  jouissait  son  ehanir'rc, 
6a.  Hèttd  oA  Iqpa  Louis  XVIII 
.en  é8i5,4Àuf.  u hôtél-dc-yille  ; 
conférences  qui  ont  eu  lieu  à 
Cambrai;  traite*,  qyi  * furent 

conclus,  63.  L’allée  de  Féne- 
lon, 6$.  Littérateurs  distingués 
dont  s’honore  celle  villes  66. 
80u  commerce  et  son  industrie , 
%.  l^e  beffroi  70.  Jlf  tajb  «le 
la  fête  communale  à Cambrai, 

■ 71" •'  .*  'j  * 4 

Cambiui  .(  notifie),  le  prertlier 
/pii  oit -fabriqué  des  tissus  ap- 
pelés batistes,  XIÎ,  1 1 8.  .* 
Cambiaai  ( le  géuéral  ) , XII , 181. 
CnrBRhnsis,  savent  auglaii,XXlV-» 
i$i.  " * * * 

Cambky  ( M.),  admiiHs}i*ateur  de 
collège*  tuteur?  «le  phuieurs 
éêrits  estinèés,  Xll,  55 
Camrysb,  Voi'tlr  Perse,*  ravagq 
FÉgypte,  er  rfenpoi-te  à Per- 
sépoüs  les  uésort'nn’il  trouva, 
dans  les  temples,  XIV,  r6<p 
Csmklfort)  (lord  ).  Ses  tentatives 


pour  élever  un  tombeau  à la 
tiUrdu  po«*te’YouifH,  IX-,  f«K). 
-Camémamcs,  poète  philosophé, 

» fait  la  description  dn*  bai  un 
die 'Plombières  uù  il  était  allé 
chercher  un  secours  salutaire 
.aq*  fârheqr  résultats  «r»ui\e 
chute  dsngrrMi^,  *XL,  36o.  • 
C\*mN  { Ircodltede^;  «pli -per- 
dit au  jeu  de*,  sortîmes  consi- 
dérables, V,  &4- 

C*trf:a\Rits  ( J«vui),  XXIV,  t88. 
CuiMMi»,  l*ùn  des  professeurs 
que  Duplessis- Murnaÿ  appela* 
h Sautmir,  XXV,  tfiô, 

C \mkt  ( Pierre  ) , ancieo  eclîevln , 

de  Lyon.  X.  343. 

•C&MU.LV ^consul,  réitère  au  séua^ 

. de-la  conduite  d’un  maitryl’â- 
cole  des  F-alisqueÿ  quj 
introduit  dipis.  lé  camp  des 
Üom.uns  le*  enfants  des  prin- 
cipales faminea-.de  la  ville, 
X IV,  a 96. 

CAMjLLF.-DLs.Mor  lis»  ( madame), 
qui  fut  détenue- à Lt.Gonciér- 
, gerie,  et  mourut  uir  l’érha- 
faud  révolutionnaire.  Vu  , 
a<6. 

CvMtoA,  chaste  Gauloise,  qui 

• Vengea  1,’hooneqr  de  son  énpua 
' ppr  son  Courage,  XIV, 4o3. 
Camoibs,  ( le  ) uiourt  de  faim 

dans,  ht  me/  Ï¥,  ao3;  XV, 

*5a.  ; * . * ' . 

Ca  lions  frère*  ( >LM.  ),  libraires 
de  Marseille,  JX,  337.  . * 
CaMimc.su^  la  ).  Délices  que  l’on 
yJgurtte^J , 6«j>.  Plaisirs  et  en- 
hra  tjûe  *A’y  créent  certains 
Uarisieps;  emploi  de-leur  jour- 

• tire  au*  chntnp*,*ai^3.  Lp  (*t>ût 
de  hicampagne-deveim  comme 
mie  manie  parmi  le*Pari»ieti?,« 

.•  lhy  #3y.  Partie  clp  c ampagne- 
faite  *par. plusieurs  bourgeois,  • 

• eti'leur  déconvenue  dans  celte 

rencontre,  1 39.  *4  ■ 

Campa»  ( la  vallée  dt  )ç  Sa  Situa- 
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pjaudUsemeuti  de  lu u le., U no- 
p^ilaqod,  IX,  ifK).  ÇcÀ«ve1  al- 
tire  dans  sfcé  noirs;  irt'ai*  U rc- 
Vieid  terminer  *!»un-  tout*  à 

• Montpellier,  1 1 ».  4 ' 

C.i \Mif\tfcs  ( les).  Lpur*  législa- 
+ Iroh^  s’ils  eji  ont  une,*  ne  doit 

rcnfçrmcr  des  dispositions 
plus  àlroçe»  et  plus  immorales 
*qu£  caHes  <b?  Ki  plupart  tfcrs 
peuples  civilisés  de  1 Europe, 
XIV,  27a:  • 

tCi.v>M  , village*  de  Normandie, 

* près  la  route  de  i'alaisèj  eu 
40/fan»  de  Usieuiey  XXV,  7 I . 

OvxrsiiFm  { 1‘liilippe  XXIV, 

^ . *83-  «,  . » •* 

CisTAnqw»  ÇJes),  nom  que  portait 
la  nation  .harpie  lorsqu’elle 
entra  $ous  la  doinifi.it ion  «les 
jloinnin-»,  VHI^cj-h  tJf/fc- 
renre  qu'ils  qrcordàrèiît  à leur» 

* rochers  sur  tome  la  splc  pdertr 
romaine  est  une  des  rôuisv*qui 

* . contribuèrent1  à inftinteoir  la 
» langue  .basque  uans  5011  état 

:•  gV-  . ' • 

C.)\r.*i,  (le),  liante  inontagnç 
d'Auvergne,  qui  ai.  dpnné.son 
nom  à ii|U  des  (fctarlement* 

• dont  se.çyropose  4a  Fraycç, 

• XXVf,  333. v • • -•- 

WÊÊ/JÊÊKJIt  Ca*t®lrt,  #otué  à,  quelque  dis- 

(«As’cLAtr  ( le  généVal),  corn-  tance.de  I’»«tuen,  XIII,  i5^ 
mandant 'du  dépaciemej»!  de  , Casiuiiv,  écrivain  cjt*^  alf;  4* 
la  * CbWe  - fnfericûre-  lors  de  Gurtlf  (le  cliuvaîiffr)  , joueur 
l'ajtaque-  lit-  M:ui(p*  par  leis  Habile,  et  plein  de  ^pnliufor*- 
Vepdéen.*;  ses  opération»  pour  i\aile  et*  de  prélçtAioo**  Ilfc, 

’ défçndre  cdhe  jriHe,  X4I,  58a.  a3(.'  • % * 

Canufi  m&ji  ( M.  )_,  fabricant,  CAfcTiCïtccLA , py^isç’ort<plte  jcé- 
d’ huile  s ;Y  Lille,  XII,  1 70.  lèlîfe,  qui  tfgyail  l'a.  à'  la  rtupiou 

Ci  fl  0)  K , capitale  d’un,  nq-aume  ‘dos  Eglise*  catholique' et  pro- 

• jh;  eu  nom’,  \XI1I,  8LÇV  » * , testante , JSÇ,  .^7.  -.  * • 

Cammu.'i.e  ( M.  de),  .botaniste  Ça  XTO>s(le^,. vidage  de*  Landes, 

. cinèDre , ancien  directeilr  .do  • VIII,  78,  ; 

# ïârdii»  des  Hautes  (le. Mont-  Cajv,  gros  bourg  assez  Légn  hfrti , 
.pcllier,  qu  une  factivn  poli-  çl  dont  6a  Remarque  Ipcliii eou 
tique*  força  de  quitter  une,  . et  Je  p.lrc  appartenapt  â ni,  de 

, pjace*qu’il  remplissait  aux  ap-  Cany,.XXv,  i5  . é\  . 

, . • * * .JL  \ 

■ ■ „'V«, 

t"*- 


lion  et  sa  fertilité)  son  aspect 
ï -ianr,  VIII,  aaih  Rapproche- 
ment entre  loi  habitants  de 
quelques,  village»- des  Alpes  et 
ceuxue  la  .vallée  de  Catppan, 

”9"  . ** 

Çaau-axjîU.a,  *XIV,-i83.  , 
ÇAMfF.!VOt*(  W-),  ppclc.,  membre 
de  l’academie  . fVançaisc  , I , 

4-  • \ ’ t - , 

{^ammstiiq*  , littérateur  distingué, 
n-:  a ‘l’oudjQuae’,  vin  , ; 

Cax^ha  ,-  copipo.sqeur  dont  la 
• musiquç  a. eu  plus.de  réputa- 
tion quelle  iCfcn  a .consçfvé, 
IX,  3or>. 

Çam^redok  (Je  général),  IX., 

•34.  * / •:  t . 

CamL-S,  lun  des  commissaire* 
- de  la  Contrition  qrfi  furent 
,éc^ia«g«:i  cù'ntPe  la  dudlesse 
d’Ahgouléraç/XÏI*  2 iG.  \ 
Cana>or,  grande  villç  m^ntime 
sur  la  côte  de  Malalttir,  XVIII, 

94-  ' •.*  V4  ’ .•%  ' 

Canara  (Ja  protintê  <je).doni 
l’^ngleierri*  90  réserf  a j%*p'os- 
s#stion,' XXJI,  453. 

Caîscalç,  <dU‘  'maritime-;  \e. 

fiîrt  des  Rufhaius  destiné  à 
•protéger  là  côte*  XII,  3ya. 
Curiosité.4  que  loi  remarque 

à Cimcale,  3q3. 


>V  V* 


# ■ 

**!  . » 
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Ça^  > ville  , du  cap  de  Donne-  eut  devenu  onéreux , 4^0  Leur 


Jispci  ant  e ;.sa  population  ; se- 
cours qu'elle  offre  àla  naviga- 
tion, XXII,'  45|. 

CwiHKMi,  wsfale  qui  bfrit  vic- 
time'de  i'amonr,  XIX,  5. 

Cah.at  (M.),  jurisconsulte  dis- 
tingué de  Mu  ut  peltfay  ) X,  1 3p. 
CAPPf  n<»niKfi,  conservateur  de  la 
» ilibfcethéq  ne  royale  de  Paris 
I!  ,.3oi  ; X,  +6j\ 

Çaqcets  (le#).  Kxeinplc.de  çe 
besoin  de  parler  elle*  les  fenu 
*nc#v  in,  8-  et  suiv.  . • ■ , 

Ca  ir.ee  alla  rdfyse  de 'séjourner  à 
.Lyon,  lorsque  celle  vifl*  eut 
éle  détruite  par  le#  troupes  dé 
Sevèréx  X;  307.-*  * . * 
ÜAUSçrÈnK  ( le  pétait  nuti^fais  la 
physionomie  de  IV#jw»f  ;Vcn 
c»*’  aujourd’hui  tu  griraîfce , 
VH,  a6fi.  . •/ 

Cahao»  rc  ( le  président  de),  fils 
. de  La  Chalotai*,  est  enveloppé 
dans  la  condamnation  de  son 
pèr<*,  XII,  4 16.* 

Caiiaites  ( le#  ),. secte  Israélite 

• qui  n’admet  aucune* des  fradiJ 
non#  modernes  des  Juif#,  IX,  • 

. 3"‘ 

CaiuaTa*  (de),  offirieixrorddn- 
nance,  repoli  i’t»fdre  d’alfer  re- 
f ontfai(re  les  défilé?  deCraone, 

xXvr,  r,f4.’  . 

Caravacî:  (Te), 'peintre  quPs’at- 
■ tachait  à peindre 'la  nature, 
XXVUy  3;r  .. 

Carbon ji elle  < M.),  musicien  de 
société, , habile  acçoipfyùna- 
leur,  III,  -5, 

CiHciisos»*.  Oh«rurjii;  je  ,on 
antique  origine,  vill,  438.. Sa 

* construction  re'gufière;  son  • 
ctmynérce  He  draps  ; refusqite 
firent  ses  habitant!  de  donner 
la  somme  que  leur  demandait 
Dsqpet  pour  'faire  passer  la 
canal  du  l.angncdpc  au  pied 
de  leurs  murs,  refus  qui  leur 


esprit  politique,'  446.  Kfluca- 
lion  des  diverses  classas  ; les 
réunions , 44°  Rctnatque*  sur 
le*  guérison#  opérées  pftp  les 
imposrtirt  de  Carcassonne  , 
4^9.  Hommes  nfthres  nés 
•Onu*  cette  «ville  %4|63.-  . , 

Carcassonne  (NToim^,  Israélite  à 
qui  le#  missionnaire?  ravirent 
*es  deux  filles,  XVI,  àt5, 
Cariian  Î«l«*f6mç)..  Ce  qnil  dit  de 
son  démon  familier,  V,'58. 
(ÎNRni  nfs  (les),  peuple  qui  habi- 
tait jadis  le  «territoire  «IfrCa- 
. hors,  XXVI,  aS*. 

CvrestXn.  Système' adopté ‘pour 
J a grande  roule  de  BayemHk 
celfe  ville  ; situation  dedîarèn- 
Ut>,  XXV,  aC4*'Soti  origine  et 

• son  aunennr  imlu-tu.  , 
hommes -célèbres,  a65.  ’ * »( 
CW/  (M.),  jmnriineur  à Toul, 
•et  frbm  'dé  rinventeur  de  la 
•téééolypie,  XI,  4^0. 

'CAnnAix*,  petite  ville  dont  lé  ter- 
ritoire pbsSède  de  grandes 
sources  de  prospérité , et  qui 
languit  néanmoins  dans  la  mi- 
fèèe,  par -l’ignorance  de  ses 
habitants,  parte  défaut  d’in- 
/hisirié-et  de  débouchés  / XII, 
53<i. 

Car  le  ATrftp.8  (le*).  Leur  anti- 
quité prouvée. par  d.ei  de'ssias 
. et  des  peintures 'trouvés  dans 
des  deCVi»  de  monuments , IV, 
16a.  Jlii  qnui  constsre  le  talent 
de  la  caricaturé,  i64«  pc genre 
a^éf?  tente  avec  succès  par 
• plu  sieur  s grands  ^Cintres,  fin  J. 
Ce^u’il  éjnit  sous  le  régent  et  . 
sous  f*>ui.^£  V,  t65.  Quelle  est 
In'lollcction  là  pliis  compléta 
: île  caricatures,  n 67.  Vilat  île  la 

'Çaricatul^sodsNapbtffbn, 

Abus  que certains  dessinateurs 
fonl.de  ec  genre,  17A. 

CaThstie.  ( M.  ),  ’ingédîenr  des 
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pouls  et  ohatMS(fei,  qui  con- 
struisit le  pont  sur  TOovéxe , 

IX,  061.  *•  » * . i * ■ • , 

CariTidks,  personnage  qui  court 
à la  réputation  h Tarde  d'un 
volumineur  rodiiuentaire  sur 
une  ode  «J’Airtcréon , Ill4?hi- 
CiBLiEn  (M.),  curé  de  bavai  , 
homme  rerorntnaiidahUt'  par 
ses  mœufq  douces  et  trdera*  1- 
tes$  par  soi* savoir  H soh  pool 
jnjur  les  sciences,  XII,  p5. 
Caiimoxtfl,  auteur  de  proverbes, 
•.IvV. 

Cabxjtf,  royonme  d’Asie,  est 
euvahi  ptfr  Hydcr- Aly-Kan  , 

Ca«mvAl  ( le).  I tymolopir  qu'on  ' 
donne  à ce  mot,  ainsi*  qu’à 
celui  «le  'mascarVUe^  tl,  48. 
Promenade*  de4  masques,  5p._ 
Rai  masqué  dans  une  g.vrj'ote, 
5t..  Les  réunions  bourgeoises 
. de  oe  tempa^D  plaisirs, 
.Cauxatau,  joli!;  campopne  -«pie 
l’on  découvre  à Topposiie  de  • 
La  Rrillsthlais,  XII,  098. 
-Oshbot,  républicain  savant  dans 
la  théorie  de  la  (jucrre,  XX  VI, 
47°.  • 

CABnrrts  ( lcs)f  nom  des  anciens 
habitant*  du  4*.'vys  vhactrAïu. 
l*oyez  Chartres.*  . • 
Cabolixc,  maîtresse  tloRaymq  nd 
de  Lavapnac,  IV,  4& 

Ci  BON  frères  ( MM.  ),  proprié- 
taires de  quatre  des  hatim  four- 
neaux oui  se  trpuvent  dmjs  le 
Jura,  Al  4 »Ô5. 

CaboxoK  (pie),  qui  refusa  dVxé- * 

• eûtes*  l'ordre  doHiré  ptir  Char- 
les IX  d«  uiassaercr  les  hugue- 
nots, XIV,  *f>& 

Carpixtifr  (M.),  |t»n  «les  pre- 
mier* fclatom  .<  de’  Sak/t-t^ueo- 
•jUn,XUgi5.  * 

CaupfStihi  («fean  Le),  Auteur 
. d'uni'  histoire  de' Ca minai  et 
du  Gumbrésis,  XII , 69. 
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CshpFNTiFB  (nAadciÿaiseHe  Jujîe),  * 
« habile  dans  Ia  sculpture.  Sou 
modèle  #an  plâtre  d’un  hf  s- 
relief  oùjm  âhirurgie  est  ’rrpié- 
scntJç  par  le  ceutahre  Chirou , 

• XXI!,r63.\'-  .. 

Carpentier  (madame)^  fa  bric  ante 
, de  dentelle  à BâVeux,  XXV, 

('arpentra*.  Haine  réciproque 
entre  «er  habitants  et  les  Avi- 
P, nouais,  IX,  ïfô.  Aspect  des 
rues  de  cetto.  vilk;.  produc- 
tion* qui  se  % endrot  au  marché 
hebdomadaire,  a-fa.  Troubles 
politîquvr  qui  la  désoîéretiten 
t8f5,  lit.  Victimes  de'  ces 
désordres,  a5».  Privilège*  ex- 
clusifs eh  faéeup  des  nul  il  es, 
a55.  IsC  conHçve  de  1 3 1 4*  tenu 
à Carpentra*;  la  bibliothèque, 
?56.  L’ancien  évéclu?,  267. 
É’arc  de  M 11  dus,  ibîü.  L’h^pi- 
tal,  a58.  Hutmnes  célèbres  nés 
à'Oarpcntms,  ibiil.  Son  éomr- 
ni^rrç  \le  vers  k srtie,  atjô.  Ses 
. Cnvirop s ,161  d.  , 

Carbacuê,  peintre  célèbre,  &ont 
lè  mn.sée  de  Lyop  possède  un 
beau  portfçtit  J mm  clmnoittesfc 
Cologne,  X,  584. 

G a Bit  AcciOLO , amiral  ,-n  apo  lit  a in', 
qui  montra  4a  ,phi«*.plr.*nde  in- 
trépidité dans  scs  derniers 
moments,. XIV,  565. 

<>buf  (M.),  maître  des  jeux  flo- 
njui-,  VIII , 433. 

CXnnÉ  ( M.  ) , propriétaire  de 

* forge-*  rux  environs  de  ftitian , 
Vt  ' membre  fle  la  chçthbre  tics 

dépotés, 4XI I • 4^9*  •* 

Ç|rb4  {)}  ),  célèbre jurwotisuhe 
iltr  barreau  de  ftehtiei,  XII, 

Cattibèbf.  alaé  ( M.),  propriétaire 
A Redon ^ fions  h*  canton  dé 
t Puy-'MiroI,  qui  a introduit  des 
perferrionoemt.nts  dans  plu- 
sieurs iustrmtiertfs  d’agrrcul- 


.9P 

' tare,  et  â qui  Von  doit  plusieurs 
pratique*  f.ivorabW  à l'épo- 
amnio  r «ira  le , VIU,  agi.* 
OAMMTCABonntF,  ancien  couirtier- 
i*au I béarnfcis,  VfH,  1,95. 
C.\«Ri(;K-I'Am.rs>  ville  d'irlaude, 
.11,1*6: 

Camikh  arf»*e  à Jigûte* ,V|  çon-.‘ 

firme  la  r<ynpa(;iHÿ  révolution- 

# nairt»  4e  Marat,  XII,  583.  Il  * 

oij;am>*-li'Siioya4*<«l.ii1<  relie 
ville,  ■584*.  Il* Ci*  rapprit-  par 
Robespierre,  et , pum  prix  «le 
ses  forfaits,  il  ést  décapité, 
585.  Traitements  qu'il  *a  f.vt 
cuHurer  à Isidore *dfe  Josselin 
•t*à  liortensé  tlé  Jbirh«:niaur<\ 

• 6l>\.  % 

Ça^mami-Nisas  (tecokmel),  écri- 
vain et  miliaire  distingué  , 
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do  Ca  tarie,  par  *on  amant 
« Properre’,  tandis  due  Oe  der- 
, niOr  périt  tlaus  les  Ilots  i XXIV, 
'tg8,-  *.  ;•* 

Casosh  (‘Antoine)’,  arrhitrete  qui 
(^instruisit  ' & Home,  Air  la 
place  Riihermi,  l'éplhio  de* 
Capucin*,  XXJI,  vog. 
CAvs\o-«KHt:ni,  village  delà  Hautc- 
.Gafurqie,  VIII,  p85. 
GÀMAir.M)  ménbre  dfc  l'acadé- 
mie française  , ridiculisé  par 
Boileau,  IX,  1 8^  / 

Cassak,  village  où  l'on  voyait 
une  abbaye  de  bernardins, 
-fondée , «lit-on , par  tamanl  de 
Constance  «le  Balj.c,  IX,  .47- 
en.*»»,  marin,  dum  I,  Vie  fut 
une- sait»  de  «oiaIjmi  -et  de 
ipççc»,  XÜ , Sg}.. 


*1».  74- » ■ , Q*ssts.  deisinatenr  imjfouwfin  , 

Cunlot-ffilM  (Ja  foqrillu  haro-  . VIII,  (34.  ..  1 

ni»le  de  ) admise  aux  état»  du  Çassé  { l'al.bé  ),  pr^ilicafeu»-t)r' 
.1  JiiouviLi*'  i IV  ne  /ne.  f~i»  • J - : 


Laii{>iie(inc|  IX,  97* 

CABtFa^i«  , Sculpteur  r,  i4-  Sa 

Minerve,  XXil,  l65. 

CauTIIac.e.  On  y «qpsrgcait'dés-en- 
AntfenlJiunmiirde  Saturne, 

Omtl,  joueur  qui  périt  sur 
Crçliafaud, 

C\HTit:n(.lacques),  tfélcjire  marin 
de  Raîpt-Malô,  qui  découvrit 
• le  (îfcnadn , Xll,  Jpë. «*.*..  j 
CaKtot,  sculpteur,  dôiU  le  mu- 
*»ée  de  Lyon  possède  une,B(ui- 
»*e  en  marbre  dl*  Phndore t X,* 
• 3 #5. 

Casa  {Jean  Je  Ià),^rltevéfyue 
.de  Rénovent,  auteur  <1  «ni  tiu- 
vragb  obscène XI V,  §£ 
Gasarx,  iMamtdûi^  ipt  ttié 

.lorsqu’il  ntAlitail  de  l.ivcçf  sa 
ville  natale  aux  étrangers*,  IX, 
333.  ^ •. 

C/s'ftffecse,»  Littérateur  distingué 
né  \ Toulouse,  VII 1^,  4 >5. 
Ç^fiMA,  jeune  personne  nui  fui 
/sauvée,  dans  le  tremblement 


/est  fait  q u«d «pie  rvputatibn 
par  ses  coûtèrent**  » Saiut- 
,•  Sulpicc ,' XUI>  277.  f , 
Qs&v.l.  ùarflpciiienLqui  fût  espéré 
dans  rgtte  ville  pn  1793,  XII ^ 
ag8.  Perspective  queTn.il  Am- 
brasse de  la  haûtiftfr  de  Cqs- 
■♦él,  3on*  l^ncién  rlmtcatt 
*.  qu’on  y réiqpT<pi*it,  3d4  As- 
pect. iiq«%ieur  de  celle  tille; 
Ses  principlux  édifices,  3u6. 
CASSKMinA(fÀartiemireL  Vallée  si- 
^uéeduns  le  Mogol,  él  que  les 
IVftwn*  surnomment  Ja  vallée 
» bieulicurni-»e,‘ 1,  *343> 

Casses -A i t-Ksj»,  l’un  .des  ,aui- 
• bassncieurs  envoyé»  par  Tip- 
pd  - Sadb  à TUo-de - France , 
JÇVHL,  xv».  ^ 

Cassekedil,  X quelque  distance 
tlé  A illoncOve-fur-Lot,*. patrie 
dcLouisdc-Débonugire;  TI1I, 

3^8.  • • 

CasIimbaeau,  i'uuodes  établisse 
roeots  fronçais  sor  le  Gange. 

î;  343  - . 
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C* Sil s j,  akronom©  qui  vint  en 
franc©  * sous  le  règne  .de 
Loüis-lê-Grand,  et  fi fuies opé- 
rations- tiigupo  ni  étriqués,  au  ’ 
château  de  Heaujeu,  XI,  tflo; 

xxir,  i»V- 

(Jassits,  géuéral  commandant 
l'armée*  des  Koinaiu*  lorsque 
li^- Çarmales.defn;Ttidèrenl  la 
paix podl-jcenf ans, 'XIV,  lôo. 

Casm  rs/Uion),  çité  à propos  d'une 
viciait-  qui  fut  relevée  de  ses 
vœux,  XIX,  7. 

CaVmds  6kvk«us  est  condamné 
par  Octave  Auguste  pour  des 
écrits  . satiriques  qu’il  avait  * 
composés  contre  cj»  prince  et 
sétrfaïuififtrs,  XIV,  2 {8. 

CraxAino,  assassin  iTHippdlytp 
It.dlFi,  nç  à Alençon,  XXV,,  . 
r3t..  , 

C^STA>Et'(*Berhard  Je  )7  <fté<pte 

d’Albi.qqiik  éléWr  durts  entte 
ville,  en  mémoire  de  la  con- 
version violent * des  AIMffcois, 
una  tofirdite  la  tour  de  Satbte-  . 
( . , ,le,  IX,  7. 

Castel-,  porte , .qui  coi/ninurot 
aux  jeux  floraux,  avcc'Bé 
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en  Cfsro^AlU^ffjftJ’une  dés  prrn- 
ripales  villes  du  département 
Tarn -dl- Garonne,  VIH, 


dé 

afe* 

Casier  a ( M*)T  /jui  se  troiftait  à 
la  ddfianse  do  la  barrière  de 

Clichy,'^,  189. 

Castiile.  / M.  baron  de  ),  IX  , 

' MO.  *.  - “*  ‘ 

Cabtim.©*  (le  chàtepu  Ile),  bel 
édifice  'bâti^  as'  milieu  des 
Landes,  son*  If  rcgOÇ  de* 
Louis  XIU,  Vlir,  5i.’ 
CaStij.i.ox,  ville  située  .dans  le 
• département  de  la  -Dordogne», 

\wv,j>6p.  * ... 

CA8fLttfiF.«ni  (%rd  prétend  qde 
les,  efforts  de  tAujjlf  terre^eu- 
deftî  au  * maintien  île  la  paix 

Çenéralb,.XlV;  1 35-  - • 

Castor  (saint),  .évéqifé  d'Apt, 
np-à  Nîmes,  IX,  i8f.  • 

C autres,  * ville’  peu  importante 
'•^du  sléptytemeitt \du  Tarp'f  et 
pu -Von  voit  la  four  Caudière 
habitée  jajdjs  par  lî»  beMe  Cas- 
Aaise*,  I X,  a$/  ' . . 

- , ;K*  " CAfibQMiFJ  (le*  J.  F©ufe  dé  voya- . 

ÆSr.t’S-i  ^ - **w*K**,séi 

clàvecitf  oculaire,  IJC,  lia. 

CfSTEL  (M.  ),  porte  virpis  qui  a 


consacré  sa  Ptre  A.  chanteras 
plantes,  KX»  , I8flr.‘  • * *f  . 

Castei^(  l'abbé  )„)ilu  des  ennemis 

de  Voltaire  >'Xy^4^fî- 

Castku  aü  , érudit, JtXHV  189. 
Caïteixa/j,  vrjlag©  |ircs  duquel 
• oh  voit  éqcore'Jes  ruines  de 
ranci©tin©’%vijl£  dp.  Aul>sJM»n- 

Casth.sai  oaiRt,  ville  du  départé- 
uient  de  l'Aude,  V fil , 438. 
Oastelxau-iie-.Mackoac,  ville -des 
Il  a ules-W  renées;  VIII,  a85. 
CaStrissaii,  pciij'aiu du  sêuièmq 
' slftcle,  '.auteur  (Je  mémoires 
historiques  estimés,  Vüfr  302. 


w#^omé,n,  faq- Cèjjcs 

délia  ris  près /a  barrière- dr£n- 
fer.Vürenirce^  4^a*  ^*a  galerie 
dite  du  Pnrt  'MnlioA^  ibid. 
* Enceinte  ou  sont  classés  les 
/ôssenfents'  4'M-®mo^'on9  T11* 

^ur  vue, excite x 4^*  ,lnV*T- 

. lions  que  Ion  dhns 

ce  Ifeu  lugubre , ilfiit.  La  cha- 
. polie  r 43b  Le  caveau  géologi- 
qu©,43-.  • * \ 

Latéai -C\;*br£si.8  * ville  à Pannellc 
..  lel  archevêques,  de  Cm  dirai 
\ avaient  Vcêordd  de/i.cjemp- 
tiou-.eipn-‘fl<(;cs,  ij!, 

Him  n clic*  dê'^pû  couuuerce'et 
dp  sdh  industrie,  7^.  » - 

Citel,  oélcbrc  compositeur;  I, 
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i5;’IJ,  k 1 58  ; V|ir,  4*a6.  Mé*-  il  avait  l'habitude  de  iMwair 

'•  jile  de  sa  musique  dan*  pt  de  relire  sot»  Plutarque, 

■J^raïles . Xl\ , 1 70;  XVI,  4*7- 

doua  celui  «te  ZirpHile  et  Tleur  Cauo  ( Ange  ),  ancien  archevêque 

de' myrte i 35».;. dan»  l’ifi#6e»-  de  Vienne,  X,a8a. 

qbu.de  qut *Mé,XXI,  1^7;  Cator  d’I  J tique.  .Hou  suicide  in- 


XXIP,  34?,  365,97.7- 

Catalan,  savant  jurisconsulte 
toulousain,  VIII,  4*7*  • * 

Catalan  ( Ni,  de  ),  ancien  députe, 
• n^iiip  iuiit  pair  de  Entfhpc, 

vin.  | & &. 

• tCAT»LAJt  ( mademoiselle  de),  cé- 


tetnpèstrf,  1V^  • 19;  XIV,  568. 
.Catitck  (.la  provinçe*de),  tf.m* 
les  Indes  orientale*,  XXI  1,^53. 
CsTTEROti , ville  fpn  possédait 
de  belles  . fortiKcat iona  , XI, 

479-  • * * > 

0*uciiois-L*mairf.  (M.),  écrivain 


JçbrC  passes  vers,  et  Ips-pria  politique,  I,  an. 

'qiéefle  a rehipbrtés  aux  jeu*  QsuotiOR  ( Pierre)  devint  évê- 
que de  Lisieux,  pour  )a  part 
qu’il  oyait  nlü'e  aSu>  U oon* 
damnation  de  la  puer  Ile  d'Or- 
Ictuisv  XXV,  58-,  XXVI,  txf. 
G.%r dp.iikt.  Cdrrésité^  'i!~  *'  or» 
• remarque  dans  ce  bourg;  son 
AqWn  commerce  dechapeaui; 
avantage-^  féodaux  tjn'ü  Jpôs*é- 
dair,  XIII,  330  Apathie  de  ses 


floraux/ VIII,  4^8 
QaTU&T , -petite  ville  iprd propre  et 
poitvre  en  apparfncô,.  XII,  38. 
CAtUELlNE^c  <Af  nommé  çbef  des 


Vendéens;  H s’a 
Nÿutes , XII,  ?8i.*J 


» avance  sur 

. ».».«•,  «p.,  ^Bi . Il  Ncôi|  «I- 
« jy.dit  bette  ville,  fine  ldessure 
• des  suites  de  laquelle  il  meurt , 

W-  . 

Cathcrirx  11,  impérACiace  #e 
Russie.  Réprimande  «gi'eflc 'ht 
an  philosophe  Diderot  v hpro* 
nos  d’uue  flatterie,  1\\. «83. 
Elle  fornjv»  daus  piège  que 
' • «pt»  courtisans  lui  tendirent 
loHqn'pMe  parcourait  scs  états, 
ibid.  Elle  bit  construire,  à 
•Oçanienbauitf , . des»  .monta-' 
.jjnesrn  fiOis  de  iK  p\us’ grande 
. • hinfjnificeucé,  lo3.  Se* 

. BjiJiiiitrviM  ,XK.,  5>7. 

Catii Kjti > k a Au  trône,  tautq  de 
Je^n-saus-Pcuf.  *Sa  résidence 
, • dans  Ja  dite  dé;  Graf,  XI , ^77. 
Catiohl  (m.Vdétpôiselle),»  bou- 
quetière' de  ROrdeatiXv.babdc 
à aarvif  tiriei/ntrigue  amou- 
reuse, VlH , 3o.  • 

Catim.On,  situé  entre  Ça  tenu  et 
Laqdrette*,  $11, 83.’  , 
CatiraT  (le  maréchal  de),  XV, 


; habitants  actuels  pour  ta  rom- 
MéNé^at.' 

Caclivcocrt fie  bonteuant  gé;»é- 
•yal.);  duc  de  Vic«nce.  roytx 
’Vjrttire,  , I ' 

C a c 1.1  rcoübT  ( Auguste),  tort?  du 
#*  . précédent , périt  à la  bataille 
de.la  Moskowa  , XII,  a5. 
-CaVwojT*  (Mi),  négociant  *<10 
Rouen,  XIII , 18^.  V*  % 
Caumort  ( M.  le  eortite  de),  dont 
la  femme  occupe  aujourtfhu» 
le  château  de  Derchigdy,  XXV, 

4i*  ^ 

Caomost  (M.ap),  membre  «ffe 
hvsuciétésles  Antiquairés'  do 
•Caen,  XXV,  3*C.. 

CaVMQRT  DB1.A  FltacE  (laequbsj, 
maréchal  français  entre-  les 
inah>4  de  qn*  Vabbé  de  Mar- 
bacb  remit,  én  i634t  lf  châ- 
teau duAViMcnslciu,  XI, 307. 


' 3o8.  Obtrage  fait  ï un  très  ;Cai  rp.  (ta •),  petite  ville  dont  les 
viéux^  arbre  de  son de  habitants,  ont  las  nnrurd- fort 
£àmt-GrsücN,- 'et  sous  lequel  . simples,  et. dont  flfcftpifatitd 
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est'la.  vertu  principale,  VIII y 
479,  Elle  est  à-peu-près  à ‘ Un 
siècle  de  Paris  pour  les  modes 
et  les  ns/iges , 4#°* 

Caises,  petite* ville  remarquable 
par  la  beaiÿé  de  son  site,  ét 
des  carrières  (le  marbre  qui 
sont  ao-dosou*  de  sa  position, 
VIII,  442.  Mauvaise  plaisait, 
teric  dont  - le  cure  de  cette 
'ville  fut  victime  de  la  part  Jes 
jeunes  gens,  444-  ' 

Caujioy  ( le  château  de  ) qui'  fût 
renversé-  pour  l'emplacement 
de  (4  citadelle  de  Cambrai  , 
XII,' 53.  / . Y - 

Cai-ssade,  l'une  de»  principales 
vjiies  du  dépareillent  .fie  Tarn.-* 
et-Garoupc,  Yïli,  33q.  * » 
Cacvii.m  ( François  de),  foué 
par  Pélisson  dans  sthi. Histoire 
de  l'Academie  française,  XXV, 
i35.  f .V.  . Y 

£aivjkvk  ( M-),  médecin  distin- 
gue^ de  Marsuille , iXç  3^7- 
Cai  vi>{M.), auteur  de  fort  jaji* 
vers,  Xli  » 378. 

CAUvar(  le*),  rivièrç  • Qui*, coule 
sou»  les  murs  de  Seringap*t- 
natn , X. \ 1 1 1 , q3. 

Caüx  ( le  pays  de  ).  Portrait  et 
epstume  de*  cauchoises  „X4U, 
*36.  Uniformité  que  l'on  re- 
marque parmi  le*  campagnes, 
les  villages  et  {es  maisons  nie 
ce  pays,  a38.Sèeberèiie  à l'in- 
térieur de  cette  contrée,  a3y . 
Caractère  et  occupations  dét 
Cauchois,  *941.  Progrès  de 
«l'agriculture  dans  lu. territoire 
du  Can^,  a4a*.  Esprit  aristo- 
cratique de  quel oue*  habi- 
tant*, 243. 

Cavàiluir,  petite  ville  du  dépar- 
tement de  Vaudra  Aùle  Sang» 
coula  en  i8r5,JX,  j5a. 

Ca  v ali  tn  (H.  ) * eA-procpreur-ûc- 
néral  'de  la  cour  royale  do  Nî- 
mes. qui  moiitm  beaucoup  de 


fermpté  .pondant  les  troubles 
«le  i8(5, IX,  i63.  « 0 

Cavalier  ( le  maréchal. de  camp),  . 
uni  commandait  le  régiment 
des  dromadaires,  en  Egypte 

XXV,  i;Ui.  . 

Ca vei.ikh  (M.  ),  négociant  de 

Gae»,  XXV,  au. 

CA>EatH4H  ( lord),  ami  de  lord 
I\usscl,Jai  fait  fts  adjeux  au 

• moment  où  ce  dernier  iinq-chc 
au  supplice,  XIV,  33o-  ' 

C^vsnnisH.  célèbre  inalhcmati- 

• Mtn . \ \ \ l , p|. 

Cavbvbaç-  ( l'abhWe),  né  à NI- 

IX,,  i$5.  . 

C*t  (le  château  de  célèbre 
par  la- retraite  de  Le'  Franc  dp 
-Pçunpign.ur,  et  on  vit  m.TÎute- 
nant  un  philosophe  pratique, 

VIII,  SAq.* 

Caw,  XXl\i„i84;  . 

Catjutb  ( le  ),  limite  du  Languc- 
, doc  vt  du  Roucrgue,  l&,  55.  • 
Cauts,  tué  en  duel, par  d'Eo- 

troues,  II,  368.i.V»lf,  a43. 
Catlcs,  l’une  des  principales 
villes  du  département  de  TaèA-* 
etrCaroune,  Vlll^  339.  1 

Cajolés,  orateur  fameux,  né  dans 
le»  environs  .de  Kéalville, 

vm,.3{9,4s6,  • 

Cazalis  < M,  ),  commerçant  de 
Xainl-Qupniiij  v XJlx  *6.’ 

Cazac  (l'étang  do,),  qui  refluait 
sur  les  terres  supérieures  daps 
les  Ltyndca^  et  don|  les  ja- 
vagrs  furent  arrêtes  par  des 
terni»,  Vll|  5o. 

CaIKIlk»  ( fi.  ),  ii  un  en  maire  de 
Montaguac  qu’pn  parti  fana- 
tique pufHf  de.  la  sage*'**  de 
sdh  administration,  IX-,  84- 
Cùoile.  iftràÂ  Ida. 

CIloilk , héroïne  «lu  roman  déco 
non».  Voyti  Mu*  de  (a-Kiumn. 
Céuhvo?  ( le  marquis  <fe  ),  ha- 
bile pbaervatqut  moraliste*  Son 
portrait , IV,  aari . Ses  décoii- 


! 
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Vertes  sor  les  maladie*  mo- 
rales  régnantes,  aaa.  . *# 

Cnnar.srs,  moine;  auteur  d'une 
Chmniqve,  dan*  laquelle  il  a 
• jAmsfcivé  les  pri nopales  dis- 

• positions  du  - tcst-amlnt  -de 
Noé,  flf,  453. 

CtLfn  tr  (lp)  passait,,  chez  les 
patriarche* , "pour  une  -espèce 
de  malé|fio(km-<le  Dieu;  était 
noté  d'inhume  chez . les' {arecs 
et,  les  lluiivaiin , XIV,  65.  U 
|i;nil  a détruire  l'espèce  hu- 
maine*^ *66.  . *» 

Celi.f.ttks,  situé  à quelque  di- 
stance.de  lilois , XXVI,  ai. 

GfcU-Su , disciple  de  (jtmfucius, 
oui  fonda  au  faubourg  de^é- 
Kin  uo  hospice  en  favotir  des 
personne!*  atteintes  de  mala- 

• diés  morales.  Il,  439.*  - • 

Cerf  ( )•  ),  4r.ldunteur  de  la  Bi- 

Jjje,  né  à t.aenv  XXV,  237.. 

GiLm*  (madame  de),  citée  cjumtue 
un  ffiodcle-  d'amitié,*  ifirès 
avoir  èfr'  arcüsée  de  coquet- 
terie,* l,3a4*  • * * 

CEntemf  ( la/  tend  à eutraver 
l’élan  de»  poètes  dramatiques 
et  celtnde*  acteurs, «et  amène 
ta. disette  des  bons  ouvrages  , 
XVIII,  18.  Si  elle  ost  exercée 
par  jinmiiijstrc  amédes  lettres, 
la  littérature  fleurira  ;*  son  in- 
stitution a qûelque  cho?ad'ab- 
surriect  d’injuste,  J Itj.-Menéés 
doiit  les  .membres -subalterne* 
.des  bureaux  de  censuré ped- 

, vent  se  servir  pour  empêcher 
la  représentation  du  certaine^ 
jrfpccs,  s’en  Approprier,  le  «su- 
jet ■<  en  recueillir  tout  le  profit, 

XX,2fG5. 

Cewobt  ( M- y,  directeur  du* 
théâtre  de  ’ Pontarfiei;.  Ses 
plaintes  «sur.  U tyrannie  des  . 
auteurs  qui  veiileht  à la  per- 
ception de  leurs  droits  en 
.province,  V;  3 1 8.-  . 


CbimNt  (de  château  de)/ situé 
au  milieu  d'une  «le*,  plus  belles 
cBpUajneriesdu  royaume,  était 
le  rendez-vowsdr  tous  les  clias- 

• seurs  à trente  lieues  il  la  ron- 
de , 111 , a5o.  . 

C^iiiarf  ( le  commandeur  de  ) , 
grand  atflateur  «Je  la  faucon- 
nerie, donfÜ  soutient  la  su* 
périorité  sur  la  vénerie  , fil  , 

• a 5d  ctjuiiA 

CéttiARB  (madame  de)..  Manière 
dont  elle  passe  sés  matinées  ,. 

■v.74-  v 

CkiusI  ( rabbay*dc).  Jonc  les 
moines  menaient  une  vie  de- 
régi,-.-.  \\V.  |6«. 

Cbh'qcf.11»,  l'un  de*  lieux  ciro©n- 
voisins  du  camp  duChâtellier, 

t^xxv;^. 

(«RfARTF.s  menrt  <Lans*un  gre- 

• nier,  IV,’  qo3.. 

CkotWis  ( le  pont  de),  hameau 

* qè  ilriaai^nh,  064.  * 

Cesare  /'Anatole  de),  person- 
nage du  rom.in  de  décile.  U 
d«p»Mut  à son  ami  Charles 
d’Kpivaj  les  douces  impres- 
sions <j|WH  éprôuve  en  remet- 
tant le  pied  sur  le  sol  de  sa 
palriu,  XXIII,  45.  Retrace  les 
premiers  moments  qu’il  a pas- 
sés au  seiu.  dé  sa  famille, ‘les 
changements  qu’il  a remor- 
qués dans.* les  trolls  de  sou 
pero,  {H.  Description  qu’il  fait 
du  çhâteau  de  Beauvoir,  et  de 

1q  vie  paisible  qu’il  y mène, 
69.  Se*  aventures*,  son  cinbar- 
quément  pour  la  côto  dé  M*- 
, labar;  ccujib.lt  qu'il  soutient 

• contre  une  Frégate  .anglaise  ; 
il  es!  pris  *et  conduis  à Rom- 
bait  par  suite  de  sès  blessures 

•41  r net e* dans  cette,  viHe  M le 
gouverneur  a pour  liÿ  quel- 
que» éga«k,,68.  Il  miitte  Bom- 
bay ; pendant  que  loti -réparé 
'«on  n.tvrrè,  H parcourt  «l'inté- 
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rieur  «lu  p*ys,  e|  arrive  au 
lieu  ouCharlcxiniiftmssjrit  dans 

• Fçsclavaèe,  69.  Il*  aviqe  au 
moyen  de  le  délivrer,  70.  S'em- 
barque pour  Surate,  afin  d'y 
trouver  In  rançon  de  son  ami  ; 
n’ayant  pu  réussir,  il  revient, 
foroe  Charles  à partir  pour 
IHe-dé-F  rance,  tandis  que  lai 

♦ restera  an  oln^e,  71.  Il  ob- 
tient bifntèt  4a  liberté  et  la 
considération  à la  suite  d'une 

'(pierre  dans  jaquelle  H avait 
repdu  «te.  çrjwids  serviçes  à 
son  maître  ; 7^.  Parle  du  plan 
•de. vie  qu’il  s’ejit  tracé  à Beau-  * 

. v»»jr,  fet  de»  personnes  qui  l’ha- 
bitent  ou  le  fréquentent;  por- 
trait du'd  f»U  dh  comte  de 
ftfooltyrt,  76/  Suite  «la.  #s 
aveolures  ; vie  qu’il  mirait 
dans  CiledeCcyjîm  avec  Char- 
les, fit..  Il  devient  nirfouretjx 
de  Lapina,  jeûne  Ciiùqpilaise 
pour  laquelle  un  laseal*%e  pas- 
sionne,  83i  Accompagne petto 
jeune  fille  dans-  un  pèjerina&e 
à une  papode  ; instruit  «pi’ellc  ‘ 
est  retenue  dans  ce  teAiple,  il  # 
y court  pour  la  délivrer  ; cou- 
rage qu’il  déploie  avec  loi  of- 
ficient- français  qui  l’avaient 
suivi,  85.  Il  s'échappe  tçnrtit 
Lamée  dans  ses  bras;  la  mul- 
titude- se  soulève  contre  eut, 
86.  Quatre  * Français  liment 
pendant  une  l|»-ure  contre 
quinze  .cents  Chiogulais>  87. 
Laméa  est  enlcVée  par  le  Tas-: 
dar  qui  se  précipite  avec  0lfe 
dans  la  rivière  oh  Anatole  le 
poanuiit,  88.  U est  mis  eh 
prison  a Colombe  ; Charles  le 
dtilivre , B9.  Quelque^  uns  de 
sus.  sqn  opinion  au 

sujet  «les  femmes,  Ô4-  il.  fait 
•le  poivrait  des  habitants  du 
éhàteau  du  Beauvoir,  106  à 
1 12.  Dans  sa  repohse  à Otar- 


ies qrti  Kçn{pq*eak  a se  défier 
dè  ses  impressions  pour  «Cé- 
cile dit  Glé^ohl^.il  *témtiii(pie 
de  son  artjmir  respectueux 
pobr  celle-ci",  senthnent  qni  ne  . 
doit  itétpifér  aucune- riainte, 
Ï45.  H le  lodfe  uesoil  procédé 
* à Cé(*ard  d«>  sés  Cousins  , 146. 
Revient  ^ur  l(»a*  renient*  de 
son  boubenr  à Beauvoir,  1 47- 
Ileud  compte  tin  plan  qu'il  a 
adopté  pour  1 ’fdtiratioV  fle  sa 
*nièée,*ues  rdre*  dispositions, 
.ainsi  .tjue  *des  progrès  dé  son 
écolière,  et  des  moyehp  qu’il 
emploie  pour*  la  tirer  (Jq  sq 
méiaurolm,  1 4*9*  Ûétpillè^une 
fête  donnée  par  le  'président 
d'Atpercour;  établit  un  parai- 
léV  nntre  (Jécilè  et  Pauline, 
i56.  Dqpei^it  l'empressement 
de  curiosité  dont  il  fuj  l'objet* 
l5g.  *Se  résigne,'  mai#  avec 
peine,  à quitter  Cécite,  pont 
voyager  avec  Ciuirjef , ?op. 
Kx pose  1ns  considérations  qui 
lobbgaht  à rester  auprès  de  la 
malade,  majoré  la  prçipesse 
qu'il  avait  faite  de  Von  éfoi- 
. guet;  Yranscait  'un  .'billet'  où 
Cécile  lui*  faisait  ses  adieux, 
qt  la/épondè  qu'il  lui  adttafa, 

~ # îo6.  Il  chèrche.  A calmer  le 
désespoir  de  Cécile,  aa3.  Il  la 
rassnrc.au  sujet  dé  sa  sfenté, 
et  lui  montre  que  tÿtile  union 
avec  lui  u’v-t  pas  impossible, 
X>5.  Il  prie  Ch  a Vies  de  ne  pas 
troubler  le  délire  où  le  jette 
la  guérisoh  de  Cécljo,  dans. la- 
quelle il  né  peut  (dus  vitre 
•déVçmais,  Transports 

qu’ik  rcssenl  à 4a  *«iq  de  ( îecilo 
endormie,  a55.  U proteste  «pie 
son  anfi  ferait  de  vains  efforts 
pour  leWtistraire  au  penchant 
«pif  l’entraîne,  266.,  Rend 
compte,  d’une  conversation 
qu'il  eut  nVec  Céci le,  lorsqu’ils 
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étab  lit  seuls  , et  des  émotions 
qui  les  agitaiei)t  l'uiln  loutre, 
258.  Inicitqge  Pauline  d‘A- 
inercour  qui  lai  det;Hjl<?  quel- 
ques scèuc*  qui  $e  parlaient 
an  salon,  a5u.  Uappoise  une 
plaisanterie  dont  Albert  fut 
. victime*.  et*  toi  égaya  beau- 
coup Cécile,  260.  1 limite  des 
Douvelles.de  M.  dejCléoord  qui 
, a toujours  le  pre/jet  -cl  urtir  sa 
Hile  au  comte  ik*  Moût  fort, 
262.  Témoigne  1^  désir  d'em- 
brasser au  plus  tôt  su  so-ur, 
madame  de  Neuville,  e^ee  re- 
pose sur  Ja  discrétion  de  sdn 
aini,  aG3..  Tout  Concourt, à‘ 
crt'user  l’ahyme  qui  ♦ s'ouvre 
sous  ses'  p«,  a83.  Parle  de  la 

Srasencc  de  Cécile  -au  serton, 
une  partie  d'échecs  qu'il  ga- 

5 tic  à Moptfort,’  et  du  dépit 
c ce  deruiet>  284*  H n'y.  a 
d'alternative  pour  lui, 
elle  ou  U mort , .286.  il  donne 
les  détails 'd'une  promenade  à 
Chinnliofdi  il  se  trouve  seul 
avec  Cécile,  387.  l ad  - con- 
naître à des  étrangers  les  an- 
tiquités du  Heu  et  leu  person- 
nages éminents  qui  l’ont  oc- 
cupé, 289.  Conversation  qu’il 
eut  avec  Cécile  danâ  une  des 
chambre»  de  ce  château  , 291! 
Transports  auxquels  il  s’aban- 
dûqpf , .392.  Péril  qu'ils  cou- 
rurent ensemble, 'agi.  il  avoue 
à Charles  qu'il  .ne  peut  plus 
'pester  say»  crime  auprès  de  sa 
nièce,  et  qu’il  lie  peut  s'eo  éloi- 
Oer  .sapa  .mourir,  294.  h«- 
m .lortt  l«Sût  a-Ja-foi»  la  séf^àté 
et  >1  iiMulgeuce  (le  Ch*r)»»s 
3o8.  Raconte  l’excès  de  délire 
çù  le  portait  sa  bruj  ut»  ima- 
gination, 3oq.  Descendu  dans'. 
.Tes'  souterrains  consacré*  ‘A Je 
sppuhure  de  ses  ancêtres  ma- 
• texuéls,  pour  %y  donner  la 


mort,  il  y trouva* Cécile;  apres 
une  lutte  terrible  entré  fa- 
mour  et  le  désespoir  de  14 
vertu , ils  •&  promettent  de 
vivre  l’un  pour  Pautrn,  3(3. 
A la  faveur  de  In  nuit  de* 
tombeaux,  l’inceste^rt  1«  sa- 
crilège sont  coiuomniiN , 3 1 4* 
Il  rend  cotante  des  émotions  de 
-Cécile  et  de  l’abattement  où 
elle  se  trouva  cnsüife,  3i*ô-  Il 
s'abandonne,. de  coprert  avec 
Cécile,  à la  sagesse  dé  Char- 
les, 317.  Happeljr  quelques 
instants  «Je  sou  bonheur,  et  ne 
virft  dans  l'avenir  riep  qni 
prisse  l’epoaynnter,  XXfV,  9: 
3bi  iidrstu  quelque*  or.tintrs  sur 
le  sprt  de  la  dernière  lettre 
*ÜI  écriât  à Charles  ; ra- 
cqpte  une  entrevue  qu'il  but 
avec  Cécile' dans, un  bois  voi- 
sin de  Beauvoif,  tandis  qiiUm 
le  croyait  loin  de  ce  château , 
1 5. ‘Détail»  d'uu  rende/.- vous 
nuclürrte  que  Cécile  lui  donna 
pyur  lé  chétènu  des  .Bruyères, 
3l  .ll  répoudàsa  sccur,  madame 
de  Neuville,  que  ses  malheurs 
sont  l'etfet  d’une  fatalité  iné- 
vitable, et  implore  sa  pitié  en 
lui  demandant  ce  qu  il  doit 
faire,  35.  Exprime  à Charles 
tout'  le  plaisir  qu'il  éprouve 
dans  les  études  philosophi- 
ques auxquelles  il  r est  adonné 
d'après  son  conseil,  63.  Ses 
. Opinions,  sophistiques  sur  la 
rentable  destination  de  l’bom- 
ntc,  64:  H exprime  à Cécile 
|e  burdiruf  que  lui  a causé  sa 
pretoière  lettre  datée '«les  .Py- 
réuéea.  79.  Il  U*i  annoncé  son 
arrivé*  n Orléans,  B C Ses  bj>i- 
omns  sur  la  condition  nud- 
* hcnr.otr  des  hniuçies,  83. 
Motif*  dont  ihs'appuie  pour 
nier*  l'cÿftcnpe  d'une  iptrfK- 
, genccdtvièe,  8^-  $«•  réflexinns 


» 
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*U r le*  ‘bines  assignées  géné- 
' râlement  au  bonhcar,  8t>.  J| 
félicite  ( H4 ai- h* a de  l'acquisi- 
tion dd  château  de#  Bruyères*,, 
cl  le  remercie  de  l'asile  qu’il 
lui  offre  dans  ce  matioir, ÿj. 
Parle  à Céotje  des  délices  qu’il- 
Route  à demeurer  au  château 
do  llruyùrcs,  et  des  sentiment' 

• -dont  sou-  «me  »‘*l  occupée , 

n5.  Sa  treuil  nais  sauce  pour 
Cbnrlè#,  lu  7.  Espoir  qu’il  con- 
çoit de  leuh* -prochaine  réu- 
•11K10  et  du  plaisir  qu  elle  Jeqr 
apportera,  128.  Eitiotions  qui 
rcmpl^sseat  ‘son  ame  de  dé- 
lice# en  apprenant  .que  Cécile 
a mit  une  hile  au  mande,  141. 
..Il  raconte  à Cécile  par  quel 
■ moyen  il  a , de  ConcdH  ‘Hcc 
Charles,  délivre  uAe  de*  ailes 
du  château  <fes  bruyères  ^d es 
nrétvndu#  re>enai>t*  qui  l'ha- 
bitaient., et  qui  tiraient  cer- 
taines dimes  des  babil;' iris  des 
environs  auxquels  il#  inspi- 
raient de  l'épouvante,  ■44  * 
*«>l»  Il  lui  communique  quel- 
ques détails  sur  les  ancien*  ha- 
bitants de  cet  aile  du  château, 
l5l  û 15^.  II  devient  'fou; 
sentiments  divers  cl  incohé- 
rents dont  il  laisse  échapper 
l'expression  dans  l'agitation 
do  sa  folie,-  175,  Elle  avait 
souvent  nu  caractère  surpre- 
nant de  liaison,  180.  Sensa- 
. lion#  déchirantes  qu'il"  éprou- 
vait en  entendant  te  nom  de 
Cécile,  194.  Entretiens  qu’il 
s’imagine-nVoir  avccelle,  196. 
Revenu  à la  raison',  et  livré 
au  • désespoir , il  demande  a 
Charles  -1  il  doit  conlihupiv  à 
(ruiner  ses  jours  .itunnhcn  des 

• plus,  affreuses  toituT^s,  ou  *»'il 
ne  dbk  pas*  Hii  être  - jicm.is 
d’en  rejeter  l'intoléniblé  i'ar- 
vlcau,  ^16.  Calme  et  paisible, 

Taule  <.L>t iule,  t.  xxvii. 
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. il  réfu«e^oar’Jai.mémc  les  rai- 
sons qu 'opposent  la  société  et 
la  morale  à celui  qiri  veut  met- 
tre Un  tyfme  à se/joi frs,  221. 

Il  t'appuie  pribeipplemcnt  fcur 
ce  que  son  aine  est  désormais 
s/ms  énergie  pour  Icjiieff , sans 
• ressort  pour  la  vèrtu , et  qu’il 
n ambitionne  p*s» la' mort. pour 
échapper  à la  lassitude  ue  vi-. 

' vrai*  ni  ata  au  vice,  et  peut-être 
au  clrinic^  â"q5.  II  vçit  donc 
dam  l'état  <U  son  «me  le  plus 

Euisa.-rut  motif  (Jc'rcnopcér  à 
s vie,  a J G.  Dit  à sa*  sopur,' 
madame  de  Neuville,  les  tristes 
périmés  dont  if  est  accablé 
depuis  /ju'il  a recouvré  la  rai- 
ion  ; manifeste  l’espoir  tic  pos- 
séder Cécile  maill  é ses  vgriix; 

. félicite  sa  stour  '.des  devoirs 
* pielixqifolle  a Vendus  à leur 
jwrc  ; . l'êndAe  ji  terftiiner 
proirppte^jwHes  affaires  BMa 
suree.4sion,>i-  à venir  aûprès 
. de  lUi,  36 1»  Exprime  à*  Cé- 
cile, qui  a pris  Je  tnfc,  fétat 
de  son  anie.  depuis  qu’il  a rc- 
cônvrélâ  raison,  267.  Illuidit 
que*  la  vûe  de  Jour  enfatu  l’a 
soustrait  au  dernier  acte  dc/on 
désespoir,  et  qu'il  bravera  Cous 
1 les  *pcril! , tous  les  obstacles  , 

• pour  l*e«ilfcver  fhi  couvent  e» 

\\  ramener  aux  Bruyère»  on  il 
a H*c  sa  démetfre',  268.  Peint 
à .sa  sjrtJr  les  dïjjces  m'jl  {;«n  te 
maintqndnt  ailntcs  de  Cécile  , 
et  quelques  alertes  que  fçur1 
causa  de  nouveau  l'approche  • 
• * de  la  TnarértiaUssée  hyi  « tait  à 
leur  Jioui  »tiife%  282.  Il  raconte 
toytrf  les  nart ieutîi rit éÿ.  du 
stratagème*  qu'ils  ffffl^ciit 
poùr  se  * dchajfli ><fcr  ITèfiVi  p; , 
t rmiti  cinq,  m irV  v a cita  \ 

•le  ( hâtemi»  pÿ^ti-Ji séjours  , 

. (MlrJtlt  Ir.sqtleis  les  iKifnLinls 

dp*  Bruyères  Remirent  eA  su- 
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r&é  empitonaMla.  Alite', '283  à 
ajfi.  A«x  bp|>ro(jies  de  la  ré- 
vplntjon  française , il  cherche 
à s’élojgucr  ver»  Uile  J erre 
étrapfièr^  eù  Cliarlci^i^lV 
suivre  ; {liais  «il  «"oppose  au 
dessein  généreux  «U  ce  ejer- 

•*  nier  au  lui  représentant  les 
.service*  .qu’il  peut  rendre  à 
sop  pays,  297.  Il  s’embarque 
avecCeciIe,  9iitlialie,.dt  Lara*- 
l^rt-,  et,  ittrive*  à Bbston,  le* 
ijhiik  amant*  font  bénis  Ion  1 
•union  par  un  pré^e  salhpli- 
que  * 298.  Il  choisit  et  açhèlc 
sur  les  bords.de  In  Susqur- 
haujiâh  unlliru  où  jl'faittiussi- 
lol  cenuue  tirer  «le»*  travaux  , 
3Âo.  Activité  qu’il  .alimente 
•dans  *(t  qojouie  naissante,  h 
laquelle  il  donne  le  noin»  de 

• UcaMvpir,  Soi . Kt  rangers  a ces 

• habitudes  de  frivolité  qui  ab- 
sorbent U vie,  Anatole  et  Cé- 
cile ne  dédaignent  point  les 
trav.vix  ni  les  plaisirs  naïf<de 
hi  nouvelle  trioU)  802.  Ana- 

• ‘ foie  anime  de  sa  présence  le* 

travailleurs  ; ordre  et  indé- 
pendance qui  régnent*  parmi 
• ce*  dernier»,  3o3.  Kéles  par 
lesquelles  .ils*  célébraient  le 
terme  d'un  travail  important 
ou  l'introduction  .d'onc  nou- 
. velle- industrie,  ét  auxquelles 
se  rendaient  'des  Italiens  des 
tribus  voisines,  3o^i  Au.mi- 
licu  de  cts  feu**,  rien  ne  con- 
tribuait plus  au  bonheiir  de 
tiédit! -et  «l'Anatole  que  le  sou- 
venir  du  leur  vie  passée;  ex- 
cursions fréquentes  qu'ils  fai- 
saient lur  Iss  rives  du  fleuve 
tou  «Tans  Us  forêts  y Escortés 
d’Jndints  aux  moeurs  «louées 
ft  paisible*,  3o5.  .Auatoiç  or- 
donne. do  délivré,  un  jeûne 

. rnjien  pris  par  (es  èolons  dans 
une  excursion  audaciciwe  que 


dirigeait  l’écossais  Alttyiu^oç. 
Il* mène  Cécile  ver%uu  site  où 

• il  avait  construit  tAi  séjour  à 
l'inSTar  du  m»nrtï»r  dès  Brttyè- 
res;  accueil  efnjiressé  «lont  ils 
étaient  Robiet  sur  le»r  route 
de  la  part  des  villageois,  dont 
lenr  barque  longeait  Irii  hobi- 
t niions,  3ofV  CérApoitje.  de 
l'installation  de  Cécile  au  Nou- 
veau rnaiioir  «des  KruyêroA.; 
fête-donnée,  à cette.accjaiîon  , 
3 10.  «I^a'vue  de  sa  nouvelle 

# ‘résidence  i-ctn^lit  Wèlfe  des 
‘plus  tbmees  Volopté* , 3ia. 

Les  fêtes  se  prolongent  "pen- 
dant trois  jours  ; alors  un 
jeune  Indien,  Oriéidrf,  avertit 
qu’un  grand  péril  meitace  la 
colonne,  et -jure  que  sos  frè- 
res la’  défendront  courageuse- 
ment, 3t3.  Kipbellissemcuts et 
‘aecroissamont*  dc‘  Beauvoir, 
3 1 5.  Les  colon*  établissent 
des  relalioqs  avec  les  marchés 
voisins,  ibià.  Beauvoir  forme 
hientùt  une*  Mpèffde'petite 
nation*  (pii  acquiert  une  cer- 
taine célébrité,  et  qui  accueille 
les  infortunés  obligés  de  quit- 
ter leur  patriey  3 1-7.  Soins  de 
Oécilc*puur  l'éducation  de  sa 
.fille  , Si  8.  Respect  des  Indiens 
pqnr  Cécile;  bienvrillance.de 
celle-ci  h Jeur  égard  , 3 to.  As- 
cendant d'Anatole  sur  la  èo- 
lonki)  3ao.  La  colohie  est  at- 
taquée par  la  tribu,  des.  Cbi- 
cawnhaws  que  dispersent,  le* 
’Onéydas,  secondés  par  Quaii- 
thya^*324-  An.ltble  reçoitune 
lettre  de  Charles  qui  ttnVite 
à revenir  en  France  ou  ta  ré- 
voluiion  vient  (f éclater,  Jïfi. 
IL  quitte  sa  colonie  atoiért- 
icaine  fût  détruite  quelques 
années  "P«*>  *«  revient  jvec 
sa  famille  vivre  au  milieu  de 
•es  amis,  «826.  Voyçi  êc’Caratr 
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uk  MgsTronT,  madame  Cé- 
cile r»F.  til.KKOHii  , Paci.imk 
• n^MKlM  OLn,  ih ad •imc  iie  Nkü- 
vitirE,  Cuaiile»  u'Evival,  Lâm- 
■iiuç. 

CÉSAR.-  Flatterie  • dont  il-  fut 
lobjet.de  la  pari  des  Humains, 
IV,  a£i..Jl  combat  Jes  Ncr- 
viens,  peuple  courageux  de  la 
Ginllc,  çjt*tour  accortlc  quel- 
. . ânes, pfivilége*' après  feur  dc- 
ftiite,  XII, ^9.  Son  opinion  sur 
la  fondation  de  Châlons-sur- 

• Saône, ^LX VI,  4o<).  buttesan- 

t Tante  pendant,  jaqut^le  il  cf- 
-ciua  la  sou  mission  -totale,  de 
|h  (Viule,  444*  •• 

trifcs.raiXE  (mifdervoisdlfc  ),  riebo 
héritière  voulant  un  mari  «pii 
Vie  l'aime* pas  jniur  sa  dot*  in- 
•vilalViu  Qu'elle  adresse  à l'Er- 
mite, VI , 3f>7.-  Circonstance 
dans  l.iqOelIe  ce  dernier  dit 
jconnaissancc*(Jc  éelle  demoi- 
selle j 368.  Moyeu  qu'ri  fui  sug- 
gère pou  r «prouver  la.-nncerité 
*t  de  ses  prétendants  £*3711  Por- 
trait -et  caractère  des  rivaux 
(jui  agirent  à ta  knaitv,*  3^3. 
ChusAc  (51.  le  comte  de),  l’ub 
.des  fobduieurs  de  la  société 
d’agriculture  d'Agen , Vlll , 
378,  . 3oi. 

Cessas:  (le  vicomte  de).’  lloin-, 
mage  qu'il  était  obligé  de 
rendre  a, l'évêque  de  Cajiors, 
lorsque  re  prélat  faisait  sou 
entrée  dans  sa  ville  épiscopale  ; 


tenu  qui  sert  d'agilÿ  à vingt  fa* 

• ,»uillcsvVHI,  448. 

ttEstfbx , village  situé  dans  la 
‘frsUgne,  XII,  4 >78. 

r>ny»;  Vernirquablc  par  ses 

# quais,  /on  |*>rt,  4a  citadelle, 
et 'les  vastes  chais»  qui  bordent 
le  panai,  IX,  88, 

Cetbax  (,1’ile  de  ),  donul'^ii^le- 
tVrre  se  réserva,  la  possession  , 

XXII,  453.  ^ 

C&klly  ( ÛtmsTance  de*3 , Hile 
d'un  présent  do  la  chambre 
des 'comptes  de  Montpellier; 
son  courage  héroïque  dans  la 
défense  de  Leueate  dont  <die 
/ut  nommée  gouvernante,  JX, 
i3u 

O11  wuNXAUj,  ( le  bâtard  de)  sus- 
dite une  révolte,  XVI,  agg: 

•C11  vntj  h-LA  roHn  ( M.J,  à la  solli- 
'.  citation  dnquel  fut  rtf&tauré 
l'amphithéâtre  de  tfîmei,  IX  ; 

• * «A*  • . • . 

ÇiuufUt  (M.  ),  professe*»*  de 
mathématiuiies  transrend.in- 
^ tes  â Grenoble,  X,  93'. 

OliAURT  (.madame),  femme  du 
général  comtiMiudani  la  place 
de  bosauçon , et  distinguée  par 
son  (aient  Comme  cantatrice. 
Xi;  129. 

Chabot  , fameux  révolutionnaire, 

* IV,  341.  • • 

Chabot  ( Nicolas») , avocat  de 
.^Grenoble,  X*,  J 09-  *. 

Cil abotte  4 village  A-s  Hautes- 
Alpes,  X , 201. 


avantages  qu'il  recueillait  en  Cii.viihvb  (lefténéAl)^  né  dans  le 
dédommagement,  VIII,  380;  département  de  Vauèluse,  IX , 


. -XXVI,  a53. 

Ck&akt  ( M.  de  ),  « qui  l’on,doit 
rÂigenii  ôse  invention  des  cô- 

. ‘tièsf  XXV,  ap3. 

Ckssr  (4a  y,"  dont  le  lit  est 
une  ilfjr  belles  horreurs  de  la 
nature^  Vllfe  44^- 

CtssKius  , -village  à /'extrémité 
duyuel  sc  trouve  un  victut  chà- 


218. 

CuaBRF.cil,  petite  ville  du  Dau- 
pliiué , IX,  43p- 

Ciiacot  (MM.)(  directeurs  du 
vaste  étaidissemeut  du  -Creu- 

.zo(,  XXW,  400. 

CiiAii.LF.t,  lieu  situé  à'qpehpic 
-•  distance  dt-  lU.ois,  ÿXyl  4 aa. 
Qi  aise-Di»  u ( le  ),  village  d’Au- 


r 
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<crgnc , où  forent  exilés  8oa- 
§nen,  évéquo  «le  $fnez,  et  le 
rardin.il  de  Huhau;  humidité 
de  son. climat;  tomb'paui  i*jhi- 
fermés  dans  11  cathéd^de. 
XXW;-3o8.  Pçrspectivf  que 
l'œil  embrasse  4*u  haut  de  cette 
position , 3ot). 

Cil mx  (M.),  tjbef  de  hatajlltfn 
'À  Marseille,  où  il  se  trouvait 
en  1045,  pC,  347-  • .•  * 

Chai .Anime*,  ville  des  Indes,  cé- 
lébré par  dé  riches  jugodes 
unç  desservant  des  Bayfcdèrcs. 
XIX,  117/ 

CfUM.Hi* , architecte  distingué  , 
I,  14.  Embellissements  qu’il 
excepta  ,iu  palais  du  Luxem- 
bourg, 148;  XI,  *3*. 

ÇiiALisn,  l'an  des  auteurs  eCpro» 
‘voetttours’  des  massacres  de 
Lyon  en  1793,  X,  4 08.  « 

Ciiai.inb  (.Pierre),. avocat 3 au- 
teur de  plusieurs  outrages  de 
jurisprudence,  XXVI,  tôt. 

Cii.iLLf.Moiix,  vilje  du  Cliarolai* 
auprès  de -laquelle  lt  CO  Aile 
L:u*ber\  défit  Ips  AuvergnltS 
qui  avaient  envahi  cette  con- 
trée, XXVl,  384-  ; 

C(i  allô  in  (M),  propriétaire  de 
la  pjus  considérable  fabrique 
de  Hun  vie  du  département  de 
Plsèrc,  X,  ai. 

CiulsIes  (la  plaine  de),  nom-- 
mne  plaine  de  Barbafi,  où  il 
se  fit  utl  Massacre  des  Lom- 
bards, X,  ato. 

Ch  a lois  (Philibert  de),  qui  donna 

’ en  i4itj  Ja  dernière  j fête  tf  ar- 
mes qui  ait  eu  lieu  eu  Franc? , 
XI,  4a.  * 

CbalonstSuf-Marnb.W-s  Français 
et  les  étrangers  l'occupent 
tour-à-tmrr  dans  les  guerres  de 
,|Çi4i  XXVI,  5og.  L'écohfdes 
art^  et  métiers,  5to.  Système 
d’éducation  religieuse  adopté 
dans  cet  établissement,  5 II. 
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Lg  jardin  public  nppnlô  le 

fartl,  St  3. . - ' 

• Ch  Alita &-suft-$Aôt(  B.  Ili  s'alité  bnt  rc 
. les  habitants  et  ceux  de  Maçon 
relativement  aux  vins  de  leur 
cru  respectif,  XXVI  , 38g. 
Nombreux  couvents  que  pos- 
sédait Chiions;  dcboucheVque 
lu  canal  du  centre  offte  à $on 
commerce,  3p6.  jSon  activité 
comme  entrhpût  ; denrées  et 
produit*  dont  l’on  y trafique  ; 
ibqpital  Saint-Laurent-,  097. 
Obélisque  érigé  à h mémoire 
de  Napoléon,  3p8.  CVigiae  du 
nom  de  la  ville;  son  ahtiqdité, 
399. Vignobfos'dés.es  environs  9 
Ch.ilons  e>f.brtih;  p'ar  le  fil?  de 
Clotairè  l'j  etrfelevé  par  le  roi 
GnntraA,  qui  choisit  oette  ville 
pour  la  capitale  de. son  rayau- 
ine,(4oo.  Elle  est  ruinée' paV  le 
Maure  Abiiérame  ; est  inccn- 
diéqpar  Lntlmire,  et  plus  tard 
ravagée  par  les  Normands'; 
accueil  .que  les  Chàlntinai* 
firent  à Louis  £11  lorsqu’il  vint 
pour  la  première  fois  au  milieu 
«feux,- 4bl?  HôrreUrs  qu’ils 
..  essuyèrent  de*la  part  des  hu- 
guenots; *la  souveraineté  de 
Chàlotis,  après  avoir  été  dans 
plusieurs  maisons!,  passé  dans 
celle  de  Bourgogne  t anr  ieniiCs 
mœûrs  de  oétte  ville , 4oa. 
CnALOSSK  (la),  contrdfcdcs  Lan» 
des.  remarquable  par  ses  vi- 
gtlnnles  et  de  beaux  jardins, 
VIII;  77.  ' * . • 

C11  .alot aïs  (ba),  célèbre  membre 
du  parlement  de  Bretagne*,. 
, s'irnmortaljVi  dùns  l’affaire  de 
l’expulsion  des  jésuites  ,-^Kll , 
4 1 4*  h°n  indignation  contre  In 
conduite. du  dup  d’ Aiguillon, 
gouverneur  de  la  * Bretagpe  ; 
vengeance  dont  il  fut  l’objet 
de  Ujpart/le  ce  dernier;,  il  c?| 
transféré  au  château  de  Saint- 
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.Main,  un  il  écrivit  $es  Ar- 
moires, 4,' ?•»  Louis  XVI  lui 
rend  s»  placp , cl  lui  accorde 
un  dédommagement,  4*7*  Ce 

3u’il  dit  des  mœurs  du  temps 
e la  Ligne,  Xy,  325. 
CiiAi$fenTo* , personnage  qui,  en 
contrefaisant  habilement  k» 
style  ei  b vielle  écriture  du 
opzièuvc  siècle,  i'est  moqué, 

Scndant  trois  ans,  de  loue  les 
éoliiffrcm  sanglais  et  de  tous 
les  érudits  assemblés % JlXVI, 

34. 

Ciivmiivv  (M.),  l’un  des  grands 
propriétaires  qui  s’occupent  le 
plus  particulièrement  de  per- 
fectionner la  race  des  chevaux 
fraisais.  «X^V,  92. 
CnAMDiR^E(l*îicdc),  à l'extrémité  . 
de  laquelle  ’îa  Moselle,  et  -la 
»Seil|e  confondent  letlrs  eaux, 

\i,  4^- 

CiuMoonn,  domaine  royal,  cé- 
lèbre par  les  galanteries  de 
François.  F'  t et  1ÀV  gloire  do 
maréchal  de  Saxe,  XXVI,  4.1. 
Sou  aspect;  .style*  de  son  archi- 
tcctbre144*  So  ijnnes  employées 
à sa  ronsthiction  sans  qu'il  ait 
été  acheté,  47  fcouisAlV*«n 
fait  combler  les  fossés^  et  y 
construit  quelques  hâtimoiHs 
supplémentaires  pour  «a  mai- 
son, 48.  Personnages  iljnstres 
qui  Poccupèrébl,  49. 

Ciiamdivkt  (le  docteur  île),  mem- 
bre’de  la  société  d’agriculture 
de. Lille,  XII^  a5o. 

Ci<AMiun£  (le  rblonel  de),  guer- 
rier distingué,  s’empare  de  la  . 
redoute  de.Kabrunn,  XXII, 
ato;  XXVK  47I.. 

Çq  AN  fort.  Il  distingub  trois  Por- 
tes d’amitié ^ I,  3a3.  Son  opi- 
nion sur  le  ridicule,  II,  a4^*II 
ligure  au  nombre  dp»- amis  dq 
Vôluiire,X,  460.  Se  trouve  à 
uae  assemblée  des  principaux 


.luteurs  dramatiques  discutant 
sur  leur  mérite  respectif,  XVI, 
43 é - Soft  najte  rialql,  XXVI, 
277.  Parallèle  entre  son  style 
. el  celui  de.Vacadémic  ien  TI10- 
m*as,  35<x  . . 

Cmvmiia.t  (M.  de).  Mission'sin- 
gulîér^  dent  il  est  charaf  par 
Louvois,  lorsque  .Slrajlmu/g 

• allait  tomber  au  pouvoir  du  roi 
de  FroncevXl,.345- 

Cramovs'i  (la  vallée  de).  Cou- 
tume (pi 'ont  les  voyageurs  qtii 
la  visitent  d’inscrire  sur  u 11 're- 
gistre* à • ce  destiné  quelques 
unes  des  pensées  inspirées  par 
^a  vue  du  site  ; quelques  unes 
de  ces  inscriptions  plus  ou 
moins  originales,  V,  a38.  Mor- 
ceau . qu’un  Anglais  inscrivit 
sur  ce  Vegii^rc,  et  aÂÿ  lequel 
il  établit  • Up  parallèle  entre 
.Londres  et  la  vallée  ae  fcha- 
mouni,  2.{2. 

CiiamimgkP.  ( Philippe  de),  pein- 
tre* fcélèbre,  dont  les  miaées 
«le  Lyon  et  de  Lille  possèdent 
quelques  ouvrages,  X,  384  ; 
XII,  246. 

QuarPAOBOlE.  Elégance  cl  situa- 
tion de  ce  bourg  ; ses  Hlerics 
de  fer,  XJ,  43-  Qtefet'et  auberges 
île*  ce  lieu  fréquenté*  par  les 
grands  voiliers  qui  le  traver- 
sent , 45.  ’ 'Spéculation,  com- 
merciale decfcs  montagnards, 

46. 

CiiAMPAO.vv  (M.  de)-,  ministre  de 
INapdJéon,  s'occupât  restau- 
rer les  hara^  en  France,  XXV, 

?a*  -*  . • .. 

Cn  AM  PAC  BEAT,  ville  devenue  cé- 
lèbre, par  la  victoire  qu’y  rem- 
porta le  duc  de  Jtagusc,  et  qui 
fut  témoin  dé  plu  sieurs  opéra 
tious  militaires  en  i£  1 4 , XXVI, 

5 18: 

Cuamp-du-Feu  (le),*  chaîne  très 
élevée  de  montagnes  qui  se 
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détache  de  Ta  pfrtic  occideii- 
talc/Jcs  Vwigc»,  XI,  38l. 

ChaIihkawx  ( >1.  île),  qui  décou- 
vrit, à Saint-Symnhpricii,  le 
Alitai  urarif  oxydé  lamellifor- 
me, XXVI,  4 1 o.  # • 

Chami'Iorrkt  (Je  général  ),'*1X, 

444-  ; . 

CiiaXpljttz,  Iioui^  atl  dcparte- 
/lient  du  Doi/bs,  renommé  har 
scs  usines  ot  ses  lions  \ ins,  XI, 

. «48.  • 

Ciiaaiivkii:  (la),  y oyez  ruade-, 
moisellc  TH suAnt-s» 


Cràmpmoiun  .U?  <r  néraJ  ) 

trouvait  à lille  lors  du  sic 
de  cette  ville  eu  179a, 

43a. # t V • . • . 

f^iAMp<;j_Moa-L;n.K\c.(  M •).  savant 


siège 

x!ï. 


s Tonpîenetdu'nouveau'c 
de  Picardie,  XU,  35. 

CfiA»i  -,Sàvn  ( le)  , village  ^des 

* Hantas  - Alpes ^ remarquable 
'par  scs  carrières  de  inarbre, 

X,  lèS. 

Ciiami’Y  (\L),  député,  possesseur 
de  belles  forges  à Saint-Die? , 

. XI,  3$os,  #à  ilôtbau  , 4«£);  au 
hameau  tlé  Frauiout,  4i'o. 

Ch*jr(*L  {J$  général^  est  conduit 
dans  les  prismes  d'Amiens,  et 
meurt  suf  J* échafaud,  IV,  334- 

CHAttcFX  (Pierre),  professeur  <|° 
rhétorique.  Ce  qu'il  dit  du  âi- 

••  lence  dé  César  relativement  à 
l'expédition  dc.Cctissus  contre 
la  ville  de  Falaise,  XXV',  8a. 

CÙamdcau,  câèbrc  marin,  né  à 
fi  < M*ll  < toit,  XXVI.  I (fl). 

Ciijuu.kv1i.le',  descendant  "de 
^làllierfKs,-  né  à Caen,. XXV, 

• a35.  • / 

ÛnANflio:'  (.  M.  ) , fabricant  de 
Csciioble.  Sou  eouVage  et  son 
éner(çfe  au  têrnps  »k*  la  terreur 
creu  1814,  X,  91. 


CrtA  vwws  (les)  dé»  « lent  la.gaieté 
dtf  peuple,  VI,*.  3o8.  Condi- 
tions qu’exigent  ce»  petites 
composition*,  3 K).  DifFerent»** 
espèces  dé  chansons  * la  ro- 
mance, 3t  1.  Les  rofnleSj  3 ta. 

Le  vaudeville  et  1rs  nné|*,'pbtk 
sio  satirique,  3i3.  Le-T  mar- 
chands dq  chansons  sont,  avec 
h*s  mendiants , des  vrais  inter- 
prètes îles  mystères  de  la  poli- 
tique, XVI,  4*  5*  Exemptas  à 
»P appni  de  cette  assertion, Jbid. 

Ce  qu'étaient  Tes  chansons  po- 
ptflaires  dans  la  révolution  , 

4 * 7-  Origine  des  chauaons.de  * 
fôute  espèce,  XVII I,  4«  Ce 
uu'est  In  chanson  parmi  nous  ; 
iiifü:r<*qtes  sortes  ne  chansons, 

5.  La  chansoi»  religieuse:  son 
cahictère  primitif;  chanson  Re- 
ligieuse que  les  proie»!  .mis  eu 
armes  chaulaient  ;u»  feu  «le 
•leurs  hivôjiacs  j 7;  I^a  chanson 
•politique  est  inspirée  par  l'a- 
mour dn  pays  < ou  pârJc  desir 
de  »c  v/Migrr  par  fa  raillerie 
dfts  agents  d’une  autorité  in- 
jtpJte  du  tyrannique*  èxeinple 
d une  chanson  dictéq  par  l'a- 
mour de  la  patrie,  8.  Caractère 
»îe  la  cKanson  politique  en 
France,  9.  Il  n'est  qas  un  étè- 
•neinent  de  notre  histoire  qui 
. n’ait  été  mis  eh  chansons,  tbid. 
DifTéceutcs  phases  de  la  ohau- 
> son  nationale  à l’époqnc  de,  la 
révolution,  i3.  La  chanson 
guerrière,  Çe  iiu’elle  est 
parmi  nous,  17.  Cpuleufs  donc 
J’îivaiént  revêtue  no*  soldats 
dMutrefois,  * 19.  La  thaAsou 
philosophique  ^ aa.  En  France 
elh*  *sc  confond  quelquefois 
avecltsgenre Pratiqué,  éiplus 
souvent  avec  la  satire  , 5f3. 
fsuJiérTorfté  des.  rjiansonniers 
français  dans  IcjjoVirc  satirique 
et  le  vaudeville*,  a 6.  Long- 
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t<yo|Ls  le  vaudeville  . -unis  le 
nopwic  uocls , ti  i'été  mi'tvu 
organe  impur  de  ftirpiiudes  el 
de  diffatnatibnl,  a?.  Carftafèrc 
dû  vaudeville -pendapt 1?  révo- 
* lu(Mfc) , 3o.  Ce  qu'était  la  chan- 
son sous  le  jéçijuc  impérial , 
i6i<L- Caractère,  de  ’la  chanson 
bavhiquC,  33*.  La-chfnson  éro- 
tique a sujvi  etmarqué  le'. cours 
nos  mqmrs.d#-  La  chauson 
de  bou<Uir,.43.  Caractère  de 
ia  chanson  grivois^,  4^*  ^0«* 
leurs*  dont  ]a  chanson  villa  - 
V gt*ouc  est  enfreinte, '5«i. 
ClM?iTBK>i:r.(l<;  cjiàleau  de)*  %i- 
Iu6  à une  dem&li<*ut  «l’.Ain- 
b6f.se,  eUeelèbrç  par  Ja  dts- 
meje  du  dut-  de  Chniseul  f 

XxVl  , 5a.‘  Personnages  cjûi 

occupèrent  ce  dpvnninç,  Si.. 


CtfimtfnF.i.n.  (fl  AveyuedeJ 
député  dp  <V|mrteinent-dc  ia 
Mdn^)ic,  XXV,.  3o3.‘ 


Chantesse , byurg  <lu . départe- 
ment de  ribère^X,  45..  . 
Chai'F.  (MM.)Vinventcurs^lu  té- 
légraphe, né* à' V veto! , $111, 

•>48. 

Ciiai-eii.f. , personnage  * en  . rap- 
port $veC  tous  les  comédiens 
* de’ Paris,  II,  1 1.' 

Chapelle  ( l’aphij  de  La’).  Son 
sentiment  sur  1c  fautQtnt*  qui 
apparut  à Chailes  VI,  dabs  la 
fflVéf  du  Mans,  V,  41 


bassesse  des  getis  du  cour, 

XVI,  43  et  mû1-  v t 

Chapelle  (ha),*  mnqvai»  auteur  . 
tragiquç,  luAnhrc  de  l’m:»- 
dfft.ie;*XXVl,  ?TO.  - 

Cmu-phirn,  célèbre  avocat  lire- 

* top  , membre  «|c  rassemblée 
.constituante , Xy,  47$-  • 

Oiiapplis  (M?  ),  notaire  à Salins» ^ 
qui,  pend an<  Pincendiecje  Celte 

• ville  en  jr8>5^  a laissé  dans  Je# 
femmes  ce  qui  lui  appartenait, 
pour  •sauver  le*  dépûts  (f  ar- 
gent <nn < tai  et. Aient  ^ontiés  , 

XI*.t>0.  V - • 

CuAfrst.  (M.  le  comte  u païf  de 
•France,  l’un  des  .qui 

acherèrenLja  révolution  *çpm- 

* ._  mpnCéç  dans  la  doctriup  chi- 
. inique,  -et  tp»i,  Dcfithnl  loti 

raiiustères  fonda  la  Libhotttè-  * 
qqe  de  l'école  sic  médecine  de 
•Montpellier.^,  l3-;  fX,  108, 

4 36;;  XXII  j 3£3.  Sa  rottaite 
*au  ’cdr.Vjcau  de  Chanteloun , 

XXVI,  5a. 

(«itM'TAi.  V14S  ( M.-),  manufactu- 
rier de  produits  chimiotjes, 

* XXn,  39o. 

Gu  A Pins  Sais  t/«  Humain  (Je 

• Colriuel),  coinidandant  de  la 
frégate  à bord  de  laquelle 
lîtaifnt  les  .ambassadeurs  de 
Tippû^aèb.,  ktrsqu'iU  retour- 
nèrent à Myzore,  XVllf,  xvj. 

Il  <cst  blessé  au  tit^c  de  Senn- 


Cuapf.lle,  nofci*?.  Ce  qu’il  dinle  . * gapatn^m, -93. 

.la  ville  îaé  tyifbonne,.  Vit! , * Ch  Alu*»  savant  phafinameu*,  né 
456.  11  vjsite  le  inarquis’dc  à-Uaès, ‘IX-,  30$. 


Cii  arcey,  village  du  dépàrtemi 
do  la  Meuse,  qui  possède  de 
belles  forges,  XI,  \%Q- 
Chajhîsté  (laj.  Avantages  que 

|fes  .epux.,  présentent  Aux  na- 

. le  raille  sur  quçlquoa  uns  de  • vires  Tqui  pénètrent  dans  le 
ses  actes,  politiques  ,‘ e<  Peu-  * • port  de  IlochcPort,  X\Vl,  »84- 
. (jage  à reprendre %la  lyrfc  ôu  à Ôharettk, 'générai  vendéen,  at- 

*s$  Ijv/eç  à toute  autre  occupa-  latjuc  Xantes , secondé  par  Ca- 
üop  de  l’esprit , atiii  d’etiler  la  tfcelincau  etaEIbéC,  XU^  58a# 


Moumq-rnunt  qui  tjrccueille 
assex  mal  ; il  ltf\  jnq^pello  les 
titres  qu’iutf  povgrailds  pbçtes 
à la  pdrtsidétation , ’et  leur 
haine  de  la  servilité  dc'la  tfour  ; 


enf  1 V 

de 
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Il  traite  avec  la  convention  ; 
infidèle  à s»  parole,  il  est'îu- 
' aillé,  58Q. 

GHAni.K«A»;xf\  Costume  qy’il, 
avaty,  adopté,  III,  l$.'  Effets 
de  «es  é(h(ÿ  aoirfre  4a  mcudi- 
'e{^  vagabonde,  IV,  a5o.  • Il 
profègnli-s  Jirifs  lyonnais,  X, 
Ai  < ; rmnA>le  t'.}Uarc  de  Ueie- 
• faits,  50,  1 83 ; réunit  Metz  à • 
son  empire,  et  l'embellit, 
‘répare  Ip  pllarpidfe,  floulo(îpte  , 
XII,  3^4  « donne^lc  comlé-de 
Nantes  à Grey,  577,. Coutume 
qu'il  avait  d'entrer  (Jans.lé* dé- 
tail c^e^ses  dépenses  privée», 
KrV,*.3gt.  Il  fondé  en  France 
li>  sçjit ares,  le  commerce,  l'in- 
dustrie, c^le<.vti,  XXII,3Ô().  • 
A sa  mort»,  tonies  ses  institu- 
lions  s’jfnéaiilis.sent  stiv  lui, 
3lo.  Il  /ait  fortifier  Briovcta, 
aujourd'hui  Suint -Là,'  XXV, 
3o4i  fait  e/iget  U catfvédralc 
deSai/Mts,  XXVI,  309;  tieut 
à Châlons-sur-Saôneun  côu- 
eile  daljs  lequel  il  recommande 
l’étude  des  »cieuce«  humaines, 

Cn.tltt.Ks  II,  -dit  le  Chauve.  Son 
affectation  & se  vêtir  à la  grec- 
que, 111,  17.  II  prend  la  sou- 
derai ne  lé  de  Lvou,  X,  3op.  Sa 
conduite  faillie  à IVgaru  des 
*Nor(naTlds.>]Oi  fqiidaitiit  sur 
Ja  France,  XIII,  36.  U divise 
l’Anjou  en  deux  parties,  afin* 
de.  le  inicu«  fortifier,  XXV, 
3/9  ! «ait  fr;ippcr  monnaie 
dan»  la  yille  de  Châlous-sur- 
Saône,  XSVI,  fan.  • 

CtuniÆs  IV,  roi  de  France.  Sous 
«oh  règne  les  fpmiipns  de  jeu 
se  tenaient  h J’hôtêl  3c  Nc&fcs, 
V,  82.  Il  éri^e.  le  Bourbonnais 
eu  duché-pairie  pour  Louis  de  * 
Bourbon  , comte  de  laitynfchc 
ct.de  fllcrmoul,  XXVi,  857. 

CiiAiu.V.3  V,  dit  le  Sage , roi  de 


• France.  Arrrqisserrient  rapide 
qtt’il  donne  ù "ta  Biidiptbènue 
royale,  .11,  aep;  Nfnnqnil 
donnait  au  palais  Saint-Paul, 
VU;  a^a.  U s emnrçtse  de  »ou- 

• tenir  ftp  droftl  de  Charles-  de 
'■Blais,  et  cherche  à 'anéantir 

le*,  descendant!  dé*  Jean  de 
Monfort,  XH,  375/ 'Ayant 
éprouva  de  |a  résistance  qp-J.i 
part  des  Bretons  qu’il  voulait 
asservir,  il  s»  désiste  de  «es 
prêt  cillions,  e!  ineùrt  au  mo- 
roem  «péd  allait  traiter" de  la 

Eaix,  376.  Concile  qu’il  assetn- 
la  à Vindennés  où  d bâtit  une 
clin  poilu,  XV*.a3o..  Cèst  nar 
lui  'que*  le  -Poitçm  fut  réuni 
our  toujours  .à  la  couronne 
eFranqp,  XXVI,  i65.  Mis- 
sion qu^SI  donna'  « Duguesclvu 
de  réunir  la  Saintodgcà  la  eoA-  # 
ronne , ao3.  Il  avait  donné  (e 
Berri  en  npaùag*  à l)(|D  de  ét* 
fils, -367.  Il  ratifia  If  doh  du 
duclié  de  Bourgogne  à-  Pfii- 
fippe’le-llanli  ; attaque  qu’ri 
tfssuya  des  Anglais* qui  furent 
chassés  de  Ja  Bourgogne  q»ar 
Duguesdiii,  456.  . * 

Charliü  VI  y roi 'de  France,  ^.i- 
cedre  effrénée  qui  envahit  la 
France*  sous  • son  règne* , M , 

1 86.  Son  séjour  dans  lé  châ- 
teau'du  Pontoise,  taudis  <pie 
v Isa  beau  de  Bavière  traitait  en 
son  nom  de  la«j>aix,  à M«*u- 
lan,  HT,  1 g3.  Ce  qu’était  vrai- 
scmiéahlciiieiit  le  f.in(ôiiiequi 
lui  apparat  ‘dans  la' forêt  du 
MnJw,  V,  4t..  U interdit  aux 
hâBiuintA'd'Or^liies  la  fabrica- 
tion des  softaa  et  de!  étoffes 
légères,  XII,  ao8;  confisque 
le  Périgoul,  XXVI  y a34.  P A». 
cîpA  qu’il  reçut  de  Louis.  II, 
dm:  de  Bonbon , 357*.  U est  * 
éloigné  du  gouvernement  à 
cause  de  sa  folie,  4^7- 
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CiiAitj.fcs  VU,  roi  dp  Fmpcp.  Ses 
autours  avec#Açnès.'SûreI,  ci 
sOi*  courage  excité  par  Jéanuc 
H’*Àrn,  Ü,  i&ji  Les  LVaceIe(s, 
les  collier»,  Jcs.  boticles  d’o- 
Sreüles4,  soutenfaveuf  sops  son 
réqjgo,  111,  au.  Il  prend  In  ville 
do  Pontoise,  igtV.  Son  erftréc 
’ triomphale,  à Paris*,  IV,  17. 
, IsrJt-nu nt  où  il  se  trouva*  4 sa 
morr,  X-,  ic?3.  H assiège  Mtrtx 
aveq  son  (rère^  René  d'-Ai^jou, 
rm,dé  jSiqjle,*  XJ,  4^'*  C«ç°lt 

Jnoinmage  dé  François  I^duc 
île  Rretague,  et  chasse  les  Air- 

5 lais  qui  s' ét .défit  empâtes 
c Fougères,  XII,  378.  Sous 
son  règne  la  taillé  devient- per- 
pciucjley  XJV,  383.  N’sÿliiit 

pu  recouvrer  Jly»>‘deux  éten- 
dards que  llli  ^vâiçnl  enlevés 
les  Anglais , 3 consacre* la  txtr- 
nette  blanche,  XVf,  aejo.  Sés 
• troupes  prennent  .Lisiewé  en 
•I.f4q,  XXV,  5 9.  Ses  succès  on 
J&/rmandic  apportedt  quelque 
■ soulagement*  â«x  maux*  qli  a- 
voifc  essdyé*  la  iille  de  Bom- 
, frout,t'i  57,41  s’empâte  de  Gran- 
ville*, 3 1 6 ; repror»djÂvrnnches, 
3f9»  décrète*  à Hourge»,  en 
1 448,  fa  pragmatique  sanction, 
XXVl  , 368.  Lorsqu)il  était 
dagphio,  Tanneguy  du  ChJtl-l 
l'empêche  «Le  tomber  au  pôu- 
voir  do  Jcân*8iws-Pnuf  en  frap- 
pant ce  dernier,  462. 

CiiAfais  VI  II/ rot  de  France,  re- 
tire nux  archevêques  a E19- 
brun  je  droit  do  battre  .mon- 
naie, X{  a43;  fonde  A Lyon  la 
noblesse  dite  d'échevinage , 
t3qr;  épouse  Anne,  xlur  hfcssc  ‘ 
de  lire  (agite,  XII  f*  38î.*  cp*c 
un  parlement  ilc*gri\ntit  jours; 
il  meurt  atï  château  d’Am- 
boise,  383.  U* avait  rtyida  le 
Charolais  à Philippe,  archiduc 
«T Autriche  , XXVI,  383.  A 


«,o5 

, ion  entrée  à Chàlonv;  W- 
Sahue  , U . sVlait  ufm  itr«\  an 
. peuple  revêtu  -d’hahûs  çcclé- 
. «iastiqtiesv,  4At.  . 1 » 

C11  AnLF4  IX , roi  de  F railèÇ.  Ré- 
•ponse,  que  lui  ‘fil  .Bernard  de 
.PalÎMÿ  dilragt  les  .gUpqccif  ci- 
viles, VIII*  Il  cU  vaiiti'u 
A Tarif,  au  cljieaü  de  Nérâç, 
naf  Henri  IV,  3 11  » Confirme 
les  privilèges  des  écbevins  de 
LVjù,  X,  3gt  ; entre  à Saint- 
Malo  en  i5y)x  XJ1,  .fa3;  per- 
met -à  la.  ville  dé  Chartres  Je 
rendraffÿfl  navigable,  XX  Vf, 
l’a  1 . D’après  les  remontrances 
Jp  prdsidftft  .hacniti,  n expe- 
dio  a Dijqç  des  ordre*  qui, em- 
. pèchent  tout  massacre  ,.{68. 
CiuittES^  II-,  Voi  *d’ Angleterre. 
Sous  sou  régne , l’in-Htitutioivilu 
/ury  fuLloialcment  corrompue 
afanyce  pays,  XIV,  3il.  Sa 
coXir,'  afin  dé  faire  couler  le 
sang  innocent, iroagiga  de  faire 
publier  contre  lui  et  .In  famille' 
l'njaledes  fxmiphLrts  injurieux, 
ef  de  les  imputer  pux  defen- 
.^•urs  des  liberté  nationales, 
3a  1.  Le  faux  témoignage  de- 
vint une  fonction  pulijique, 
3a3.  Protection  et  récompen- 
ses que  Charles  accorde  aux 
délateurs,  33a.  Caractère  de 
la  galanterie  qui  régnait  à ata 
oour?'5a6.  *•  ; ; r 

Cuaiilks  II , duc  de  Lorraine, 
exerce  une 'cruauté  i o<nüe. en- 
vers la  pojMilaCion  de  Xcutrhà- 
tenu  qui  s était  plainte,  des  ra* 
vages  qu'il  causait#  aux  pro- 
priétés des  habit  JnU,  XI,  4*7. 
Clmuw  X,  roi  de  SuèUeiSçp  inten- 
tions secrétes  en  faisant  la  paix 
afecJcs  Danois,  XlV,  16& 
Coam-fA  XII , rt>i  de  Suèdc,  porte 
Stanislas  au  4r6nc  de  Pologne 
et  lui  promet  sou  amitié,  XI , 
3®  2.  r ’ . • , • 
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< ] Il  aIi ufs  IV-,  «lue  «de  Lorrnine^ 
îfoiK  lÀ-cffntft  ne  (furent  ar- 
rêter, en  i644^ ’inlrasibn  tics 
groupes  française*.  «Ions  eetic 
j*ro\*in£<y  Xl>  ÎJôo.  I)  aplii'yc  la 
v»Me  île  U|Bui#rc^«tJ.i  «Inique 
ii  son  getjdre',  le  ptinc^db  Lil- 
Jcbonne,  4^-  ^ • * 

Cnvniqtt  V,#d«c  tic  I^rrahie^ 
fut  R*  tbntiep  de  j'cmpil-Ê  et 
tV*Ç£roi  de  la  P«JV»e-*OttojnaiH*, 

X^3bo.  .s  „ • . 

(Jn  M’.ÇKS  , jy.iMH  physicien,  per- 
.frcliuiiip  *Ja  decouverte  de 
Montgulfirr,  et  fi |«*  eu 
Va’  pfrniuire*  expérieiuyT  dans 
■un  nallùn  en  taffctas'gpfiyné, 

VH»9- 

Ciiini.xs  de  BIoW  se  fai*  reoou- 
nïiitre  duc*  do  ilrotagpC  ; ' fait 
prisonnier  Jeun  jdc*rMoulfort  ; 
. assiégeons  'succès  la  ^ille 
d’Uenneboii,  ou'  fepoW1  de 
ce  «le  ri  ; ic  iv,  .1  un  nue  de  Flan- 
dre, s'etail  renfermée,-  \fl , 
37s.  Il  est  Ljltu  à>ld  IWJie- 
nrrtiHi  , '•fait  prisonnier’  et 
tron-dVnn  <p  Angtelcrre,  3^3. 
Ilenihi  à la  nberfe,  if  revient 
' soutenir  se*  droits,  ot  refuse 
lypt  taompnnnp  qui  eut  pu  en 
.eipyser  la  validité,  374*  Ré- 
muifcinc  qu’il  accorda  à Du- 
* gufcsclin  ‘pair  ‘la  défense*  de 
J-lcnttaM,  • 

Chaj\i.ks-15mm&i«ceK,'  roi  de  Sar- 
daigne. Sim  ingratitude,  se* 
mauvais  traitement*  ehVtrrs  le 
roijsAn  père,  VicUrr-Amédée , 
qui  avait  abdiqué  en  $a  fa- 
veur, XIV,  670.  , 
Ciiacli-s-.\Wuith.  pterifl  ta  sou- 
veraineté de  t^on,  X , 3o^.  il 
Méfaiï  Chilpérir  H et  jUiirifroi  à 
CJévecaL-nr,  XII,  3c).  Il  ton- 
Vokç  et  olitÿent  le  tifta*  de 
umihcdu  palafs,  X.XV,  379. 
CfiAÜLtS- LK- Mwv.ïls  . Lieu  OÙ 
^taitssitué  son  liôlH  V Paris, 


VIL,  â44*  U établi»  à.£vreux 
11  u’c  ronfrdfic  «Lifis  laquullv  d 
se  iiumtrc  lui-méiné  rti  ba- 
in»* ccclésiastiqqp*  f XJfl,*94- 
S'empare  de* Cherbourg,  dont 
U apobîit  les  bofirgeoft , XXV, 
;ifi6.  Tl  les  livre  aux  Allais, 
287.  SpuVfta  domination., 'les 
for'fifu  at’uAw . Cm  . .Grantillê 
. tournent  contre  Fa  cobromie, 
3.19 

Çitaiu  fA  de  Provence  devient 
rheF  du  rcvntéd'Ati]puvXXV, 

3«3.  ; ; 

Cii*rti.K.s.i>>SiMiM.E  's 9 voit  forcé 
oe  frise  de*  concession^  à 
Raoul  , «fief  ;des  Normands, 
Xlll,  36,  11  cède  le-  Maine  à 
' Italien.}  XXV%  *$5.7  ' * .*. 

Chaimiës-  lp-Tkmhw sniE,  dye  de 

• Roui^igne,  ojiticut  la  sepvè- 

’ raine  té  do  îillp  cl  «R*  ses  rli.i-  % 
.telliuiiés  v XII , 2 49.  . «Son  ra- 
. ractère ^funeste*  effets  de  son 
imprudente  j,  il  fait  * arrêter 
Louis  XJ -à  Péronue  jCt  I* oblige 
.S  le  lavrrecoirire  les  Liégeois  ; 

. il  perd*  Iq  bataille* de  G rond - 
•otr  « <) litres  les  Suisses  q«*il 
vxiyldil  Soumettre  à sa  domi- 
nation ; il  .se  .tient  long-temps 
caché;  il  est  défait  à Moral  , 
XXVI,*  467.  Met  le  siège  de- 

* vaut  Nanci,  cp  redüit  les  ha- 
bitants à Jn  dernière  /rxtré- 
mité,  cl  meurt  «sous  les  murs 
dç  cette  vdle,  ihid. , et  ?vl  , 

. 3i a,  3i3.  • 

Cüim.E*-(^tq2<T  reb;Uij*cf  fortifie 
DMc,  XI,  90.  Assi&O  la  ville 
Ue  Coitirtiercy,**  4^4;  assiège 
Metz  qui  lui  «>ppo*c  une  vu  e 
Résistance,  4$5.  Jlasb  la  ville 
de  TlA*foûafie*  47î>-  A-'-vil  con- 
duire la  uitatlellç  de  Cam- 
' -bras,  XII,  62.  SigiiedaAs  cette 
- ville  la  pai*  des  dames,  63. 
HcikLûb  arrêt  /pii  règle  les 
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entrevues  des  bénédictines  de 
Dénain  avec  les  laÿpiog,  1 4 i 
Pour  neutraliser  l'humeur  in- 
quiète (fes^'lamauds,  et  l'a- 
mour de  b liberté  <|'ui  leur 
éMit  propre,  il  fonde  In  plu- 
part .des  représentations  gi- 
ÎJalitesques  cù  usage  parmi 
eux,  i66v  Jl  reçoit  Dunltpr- 
<pic.*p“pt  rançon'  de  Frap- 
ç(hx  I",  3gH..  Motif  pour  le- 
quel il-  p/o$crivit  Tanger  k,  la 
oiêjc  de  Worms  , XIV,  i6a, 
'A  * San  avis',  la  guerre  est 
un  hayon  d*amottir  J’impétpo- 
. site  belliqueuse  des  sqjbts  , 
54^.  Jl  ‘ actfieille  Feénand- 
Cortcz'qul  lui- demandait  jus- 
,«lice>et  la  punit  d’rfne  nouvelle 
tentative  qu'il' %vait  faite  au- 
près de  luj  <Jans  le  oléine  bu!  , 
\l  \ . fii . Il  feédp  le  MmrnlTiis 
à Philippe  II roi  d>’E.spngue, 
XXVI,  8tÿ 

CrarlCT,  peiotrn  original.  • Sa 
présence  à,  la  défense  de  . la 
l)ari*iêre‘dc  ClichyvXXII,  1 8.3- 
C11  AifT.ÈT-fjROMBEZ  (MA,  cotmner- 
çnntdc  Tnrcoihg,  XM,  289. 
G<riiw.^itf  lei  c4)mei  de)',  ati 
. % militrù  desquelles  Cbfl^  IX 
éleva  .une  résidence  royale  ou 
il  cherchait,  tpi  repos  qu'il  ne 
trouvé  jamais.  Xi  11,  80.  • 
Charirvoix  (:de^),.jésùito^  his- 
Torjen  du  Japon,  du  Para- 
^P*y^  ptc. , TGI,  ’ig. 
fin  au  mr  ( «Voit*  du),  expression 
très^i  lu  mode  dans  un  moitié 
• clégant.et  maniéré , V}19  269. 
Charmes,  ville  dont  les  fenêtres 
«'  sont  en  partie  opiées  de  vi- 
tiiaux  de  couleur;’  commerce 
et.  activité  de  se*  hph^dtits^ 
forêt  qui  lui  est  contiguë; 
usines  et  établissements,  indus- 
triels qubJ’hn  ttV>uv^_îjads  ses 
environs,  Al,*Ja6.,  . * 

CtiAiiüFs  ( l’abbé  de  ),  né  dans  le 


département  du  Gaj-d.-IX, 

$86.' -y 

CiiÀhnoté  (le  général  )*ué<îî»ns 
la  Franc^e-CotptA,  XI,  t^*<r. 
CilAltHT  Me  comte  de  ) , lie’ute- 
uant  de  roi ‘'dans  la  Bbùrgo- 
gne,  éprôuve  \)c  la  part.-  du 
•président  J carmin  utie  résis- 
tance qui,  épargna1-  yix  habi- 
tants de  la  Bbyrg'ogne' les  Hor- 
reurs*de  Ja  Saint-Jlarihélemi, 
XIV,  *^>g:XXVJ,  $68. 
Cimiof.r.Ais  ( le  scorote  dé),  que 
. les  hommes  de  cour  av.Vent 
surnommé  rabatteur  rf/iom- 
mu,  %,  19. 

Chaiiollais  (le),  province.  Ses  an- 
•fcielis  habitants  ;,se*  vicissitu- 
de*; m {fifre  s (Hters'lious  In 
quels  il  pa^sa,  ÎCXVI,'  Il 
souffrit  boaucoupdes querelles 
d<»  la  première  maison  ducale 
d*  Aquitaine  avéfc  lesenfahts  de 
Pépin  - le  - Gland  ; çst  ravagé 
* par  Waistre  qhi,cn  fut  chas*r 
par  les  enfants  de  Pépin-le- 
Eref,  383  ; est  désole  fmr  4es 
gVandeS' compagnies  des  éçor- 
cbdurs,  par  les  guerres, san- 
glantes soulevée*  Cuire  les  Ar- 
m.igna>svct  h>  llourgiiignpiis, 
et  par  la  peste  noire,  38j. 
CuarollÉs,  ville  assi^p  (Vans  .un 
v&Hun'trjrs  étroit,  et  baignée 
de  deux  •1*ivic<psy  XXVI t 38 1. 
.Ruipes  d’un  nheien  >dhà(èau 
attestant  la.spleudeur.de?  su- 
zerains qui  pesaicnt*sur  je  .cail- 
lou, ibij.  # 

CiiahondXs,  législateur  qAi  scelltf 
ses  Ipis  de  sott  propre  sang , 
XIV,  a3$.#  Motifs  quiTcnga- 
'gèrënt  11  publier  ûue  bri  contre 
, la  fréquentation  des  méchants, 
55o. 

Charpin a y ( M.  )’r  propriétaire  de 
1’Adte7  Lucane  à Grenoble^  X , 

A.  * * * 
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OharpRStim»  ( M.  J,  çapîtaine 
d'artillerie.  Je  marine  et  4ra- 
dactenr  du  Truité  dart'dhrit- 
naéq/t*  du  géijérol  Jloward- 
. Douglas,  XXV,  ial). 

Ciuhnox  / .tuteur  du  lifrn  .de  Ip 
• Oagesse.  Il  pensç  qUe  le  culte 
extérieur-  jrfut'  entraîner  çer- 
tajus  .iIiuü*  personnels,  VI, 
399.  Ehdroît  nu  il  demeurait 
n Paris,  Vil,  a4^* 

Ounno^  (•Guillaume  ),  conseil- 
lcr  ifétat,  qui  l'ebAt^t,  sous 
Louis  X|ll,  le  château  de  Mc- 
» nàrs,  XXVI,  19'.  C'est  lui  qui- 
fonda  lé  château  de  No/ifcu , 
«•.  • . . .-• 
Cjiahhue(U).  Ce  qu’elle  était 
dans  le ‘principe;  ses  perfec- 
tionnements successifs,  XXll, 
•34a. 

Qiartikr  (AJain),  -poète,  au- 
tlbl  Hhrkerité  ^Écôiso, 
qntla  «piehiue  marqué.  J'a* 
piour,  II,  180. 

Cnm t ira  (M.), commerçant  de 
Douai,  Xll,  191.  v 
Giiaiu  n as  (le  baron  de*),  fusillé 
à L4la  eu  1816,  XII$  a59. 
Cm  autres.  La  ténue  du  mar- 
ché de ‘cette  ville,  XXVI,  89* 
Irrégularité  dès  rues  et  «les  con- 
structions; différentes  Jonc- 
lions  qui  sont  exri*cée.4,  au 
mâjt'hé,  par  des  femmes,  90. 
Édifiées  religieux  .de  Chartres 
dont  plusieurs  ont  été  affectés 
à d'autre* usages,  92.  Lesbou- 
levarts  de  la  viltte,  16»  Im  porte 
Guillaume,  q3.  Hommes  célè- 
bres nés  à Chartres,  98*.  Ses- 
anciens  habitapls  ; lcs  Carnu- 
tes  sont  défaits  par.César,  1 o5. 
Moiuimcnts  druidiques  trèu». 
vés  à quelque  distance  de  Char; 
très,  106,  Étyynologfe  de  son 
nom;  vajHaocc  des'  anciens 
Carnutcs  ,*107.  Traits  merveil- 


leux qüi  accompagnèrent  1 In- 
troduction du  christinpistne 
dans  le  pays  chnrtrainv  108 
Ancienn'çVprétrgnôns  des  cha- 
noines de  Chartres  Y 1Q9-  1°“ 
fluence  bienfaisante  du  chris- 
tianisme sur  le  jiay*  rh.trtrain, 
ito.  DominalijHi  temporelle 
de  ses  anciens  ehanoine»  ^pri- 
vilèges qu'ils  s'arrogeaient, 
tl*|.  Chartrartsst  pillé,  en  546, 
yar  Thierry,  et  plus  tard'par 
Huoold,  ii3.  Fdrtefessvs  que 
possédaient  les  chanoines; 
commerce  quais  faisaient  de 
leurs  abbayes;  /1  ou  veaux  dé- 
sastres, nouveaux  sièges*qu’es- 
, ’suya  la  vijle,  A4*  Description 
de  Chartres  au  huitième  sic- 
• cle;  elle  ejt'ajienle  à la  do- 
mination des  oomtcà,  A 1 5. 
Fléaux  qui  la  désolèrent  au 
douzième  siècle  ;'donatiohs  que 
les  croisés  firent  à ^église  de 
Chartres;  1 16.  Excommunica- 
tion tqae  les  .chanoines  lancè- 
rent contre  la-  Beauce  ; trou- 
ides  et  malheurs  causés  par 
leur*  despotiques  prétentions, 
*ts8.  L’Inquisition  est  .établie 
à Chartres,  au-  quatorzième 
siècle , 1 19.  Cette*  ville  est 
nie  à la*  couronne  ; roU- 
ui*  désastres  qui  affligèrent 
la  contrée,  l?o.  Avantage  nue 
Charles  iX  accordé  aux  habi- 
tant^ de  Chantres,  nui  e*st  en- 
suite 'assiégé  et  devailé  phr 
les  prêtres*  tai.  ÿeAri  Vl, 

v l'assiège  à son  tour;  supersti- 
tion eh  honneur  dau*  le  pàys 
chartrain,  ta».  • * . 

Chartres  («Guillaume  4f  )i  çhro- 
iikuicui'  du  troisième  siècle, 

xxvi,  98.  •.  : 

CutATRtuse  (la).  Aspect  moQo- 
tone  des  montagnes  qui  en- 
tourent cette  solitude,  X,  t3a. 
Exploitations  cl  vie'  des  an- 
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cions  chartreux.,  t34»  Sentier 
menant  à d'enclos  monast  i^ric , 

1 35.  AAppet  r extérieur  de  la* 
Chartreuse,  *36.  Les  récep- 
tions au  paiioir,  jà8'.'  l'er*on- 
nages  que  l’Erihjlq  y i encon- 
tre ; leur»  igtentinii  do  passer 
leurs  (Jernÿ  r*  jotfhj  dans  oe 
’ monastère  ^ un  agent  de  poliee 
qui.  accepta  le  rôle' d’espion, 
moyennant  de  forfes  récom- 
penses, et  ne  orai(ÿiiit.pas  de 
poursuivre  et  defiçrdrcdcs  fç- 
uoccuts,  1 4°  ; . tilt  dqdpmnfe 
qui,  ne  Songeant  qVj’â  sesfnté- 
rcts  personnels,  rontrilAia  par 
ses  Conseils  perfides  à la  perte 
des  roi<  et  des  peuples,  1 53  ; 
un  .trésorier  de  France,  ja- 
loux des  titre*  nobles  àiéil 
avait  achetés,  çt  qui,  pehdant 
lus  temps  ôrpgeurf,  en  obtint 
la  Conservation  -par  sas  intri- 
• gués  et  «ver  son  argont,  1-58. 
L’intérieur  des  ceHulet,  160; 
Ycsputir ’hseut,  lifcu  vcistfc  on  les 
. religieux  Vpnl une  fois  par  se-, 
moine.  faire^  dès  promenades' 
en  eoinftulii  | Vie,  coati! me  Vît* 
travaux  des  solitaires  afnnU, 
l6i  ; le  bâtiment  destiné  U 
faire  le  pain  de  la,  continu-  • 
nautc,  162;  In  nourrit  ur’d  6r- 
diuâirc  des 'Ybartreqx  , 163. 
Anecdote  singulière  qui  a don- 
né lieu  à une  purification  (;é- 
qértdc  dans*  leur  .mtSrjastfcre  , 

1 64.  I>a  cellule  de  Saint-ITriifin , 
166.  Endroit  où  l'un  des  chaç- 
*trpux  se  tint  pendant  la  révo- 
lution, 168. 

CmiiTftox  ( le  général  ),  né  à Ca*- 
casson^é,  VIII,  46|.  , 

Ca*lVR(M.  André),  fabricant 
à «Lille,  XII,  267.  ’ 

CHiWAicsH  (Jacques* de),  bh>- 
graphe  des  iHnstrès  Cacnaisde 
Son  refhps,  XXV,  235*. 

Cius8.il,  village  du  Juta,  qui 
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offrç  une  carrière  de  n\arbrc 
a ussi  beau  ^ne  celui  de  T ripai  i. 


. XI,  ,2. 

CiùSLts  (M.  K)  érudil  et  litte*- 
r.itcur 'distingué,  1**2  r;  XXVI, 
it)3. 

Cuaslf4  (de),  auteur  juui  a écrié 
«ùr  la  tftéArie  jfe  l'hydraulique, 

XX  U*  348.  ‘ * ’ 

Ciiasse  (la).  ' Opinions  contra- 
dictoires de  plusieurs  écrivains 
au  sujet  de  cét>xerci<vi,111 , 
348.  Motifs  irai  iirilileut'ppur  * 
cl  c ontre,  24§-  Avantages  que 
la  chaVse  procure  contre  les 
mâlacK/1*  physiques  cfniorafes, 
jS 8.  Législaiioi)  actuelle  sur 
la  chaste  '264-  Une  partie,  de 
chasse. dn  plein  üiidi,  ibul.  La 
citasse  est  devenue  Une  manie 
chez  un  grand  nombre  <1*  lu  an  •’ 
\ais,  *266.  Partie  de  çhasse 
d’un. bourgeois  de  la  ruc’dc  la 
Vêrnerie,  267. 

CnASSi.L,*  habile  sc\ilpf|ar,  pro- 
#fesseur  à l'académie  dt»  pein- 
trfre  de'Nanci,  XI,  5o8. 

OlSACntlX,  jurisconsulte  ha- 
bile, qui  contribua  à éclaircir 
l'ancienne  histoire  de  Pour- 
. 'fi9Qnl-.  XXVI,  443.'  ■ 

C11  asseîioüx  ( Ilarthclqvni  de),  au- 
teurd'un  CàUtlâgu e de  'la  y lo i rè 
dicttaOH</e,  XXVI,  4^5.. 

(.'iussiro*,  pgçicnlteur  né  ù La 
Rochelle,  XXVI,  175. 

Chastellux,  Pun  des  amis  de 
Voltaire*,  X,  45f). . 

Ciiastklm'x  (les  vjcotntés  cha- 
noines de).  Equipage  dans  le- 
quel ils  paraissaient  une  fois 
dans  leur  vie,  XXVI,  4*4* 

Cil  AT  ac. sa,  commune  du  canton 
d’Orgclet , t»û  l'on  voit  un  jet 
d’eau  jinturcl,  XI,  18. 

CrftTr.AVnd^no,’  situé  djyis  la 
Brefçgqc,  XII,  458. 

CnATEACBitUED  (Si.  dc)j  écrfVîfin 

remarquable  par  Sun  imaguia- 
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lion  rl  son jje  lirillaift , I,  8. 

Sa  descriptiui^  de  la  fèt&ttet 
H hi'tj  fil,  375.  Scs  Réflexions 
poljliqyes,  V,  n>.  Qualités  <lu 
jp^êi  œuvres  purement 
littéraires.  cl  «lèses  écrits. po- 
liliquos,  XIi;  4*7.  Originalité 
de  quelques  ju/i*  «U  Tes  outra- 
ges, KIX, 355/ 

CuyiKvc  CuALox,  ville  dont  les 
habitants  observent,  le  pre- 
mier jour  *de  *n\ai , un  Visage 
• aufa  buüfrre , XI  ^ 37.’  Sa  *posi.- 
don  et  ’^oji  yi  igim* , 39. 

tlum  iui)i'v%S.i  situaùon  et.lqn- 
gés-Tté  que  procure  son  climat,  • 
\XVI,.  73.  Régularité  de  ses 

• constructions;  nullité  de  ion 
commerce  «l  de  son  ipdustrir  ; 
soi»  ancienne  importance.  73. 
Vivacité  naturelle*  de  ses  nabi- 
tafits  passée' en  proverbe;  vie 
monotone  qu’ils  mènent,  74; 

95-'  * , • , 

CuATfcu;-£nn>N  (le  sire  de.),  qui 
épousd.  Ijf  tille  *de  Jean  V, 
comte  *çt  ^souverain  de  Dol , 

xn,  3^7  - * 

1 «11  ATisst'i,  a mothn  , rcftiarquablo 
par  une*  mine  dont  lô  plomb 
avait  autrefois  quelque  valeur, 

• *11,49*. 

< .11  ateaulik.  Su  position,  XJIf53i . 
Son  aspbrt  intérieur  53a.  Mi- 
sère <pai  règne  dans  l’arrondis- 
srpirnt  de  oelte  ville,  ftialgré 
lut  sources  de  prospérité  qu’il 
renferme,  536.  * 

Ciiateau  - TiuiIrhy,  ville. qui  a 
bea ucohp  souffert , eq  1 8 1 4 , 

• - des  troupes  étrangères  coali- 

• sées,  XXVI,  Stoy.b&itÜM 

franraisctuitre  dans  Cet  te  ville; 
tous  le»  Pi'qseien*  qui  t y trou- 
vent assouvissent  par  . leur 
mort  la  vengeance  des  habi- 
tants, 5^9..  • 

(illAJEAOBIEVP-LAHÔRtlItell^  aufre- 
fois  Acria,  jX,  217. 


Ci|^kacwk»t*  Yle  fort  de),  situé 
à l’extCémitc  sud  de  lï'tbitic, 

• appelé  le  Clos-RouUet , XII, 

3o$. 

CiuTr.AUNEfr-tuV-TuiMKnAis , vil- 
lage à quelque  distance  de 
DreiiXf  XXVI,  764  96. 

Ou  \ rt>r-llH>Ann,  situ«*  dans  le 
département  *de  Vaudujf^  du 
cèté  de  ki  Provence,  ?£,  ?83. 
‘CilATEArt  aocx(  madame  de)^pro- 
•tedlrico  de.  Voltaire,  .et  tan  Ht 
faire  que  butes  sottise^ à Lduis 
XV,.lia  ,3«i  XXtf,  3-5. 
CuA'MilCRODX,  ville  dont  les  mai- 
son» sont  ‘sans  goût  et  sans 
'grâce,  ét  où  Ton  remarque  une 
belle*  manufactura  de  draps, 

•XXVI,  3?SV. 

Cuate.vc-SaIim,  petite  ville  .où 
l’on  fabrique  uhegradde  quan- 
tité de  sél,  XI,  .297,’ 

<îii a t t a p-V I U, A1»!»,  jùyié  sur  un 
roc  très  élevé,  d’*oû  l’œH  em- 
brasse une  pcrsjhk'live  im- 
mcuSc.ct  variée,  XL,  4°-  * 
(GHArÊAUx*(los)»ayia  que  Kon  y 
«nèfto,  .plaisir*  quo  i’qp  y 
/gonte  au  sein  de  personnes 
v sqge*x’  alnv»4lf*,  et  exemptes 
«b*  violentes  *pàssion\,  .1,  6a. 

• RHbxioos  £ur  Viirtéricur  pt  le 
caractère  dqs  tuai  très  déi  an- 

« cieus  château»,  VJI1,  iljo. 
Ch^tEL  (Jean’),  régicidt»  «$evé 
chez  les  jésuites,  et, qui  trouva 
An  apologiste*  dans  le  çnré 
Jean  Roiiuaer,  XIV,  6ï;  XVI  , 

1 26,  3p8. 

CiiitKLAiît^  M.J,  auteur  de  deaix 
romans  politiques  estimes,  I, 

. 20.  ' * 

ChaTILAIü  (M.),*  fabricant  de 
nlaqué-d’or  et  'd’argent,  XXII , 
383.  . , • 

Cuatklaix  ( M.  amiitecté  char- 

Î;é  de  diriger  h*s  travaux  des 
tains’de  , XXV . 33. 

Çuatxlaixe  (la),  vieux  château 
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dan*  lequel  Mahaul  d’ArUois, 
\w?p  d’OiKoi»  V,  along-temps 
•réshfc^Xl',  5ty.  # 

CbatelTT*  Ta  tnarquisc«lû) , amie 
de  Voltaire,  X,  4b i ; Xr,  a86; 
xvi,.;,.-  - * 

CiiAtF.LF.T8  (.IcvUInge  des),  Situé 
au  (ud  d'Alençon  ^XXY  * ia5. 

Chafelliikai  lt,  ^i|)e  xenpnîWe 
’pbur  |es  eoyu  lleriê»,  XXVI, 

* 146.  Origine  de  .son  nom  l47- 

(*11  Af  Ki.i.iKh  (Mandait  de), l’un  de 

cetfx  qui  se  di^ingiièreul  d'â- 
l*ml  dans-.J'irtsiirrection  des 
Çhou&ns,  SlI,  554- 

(^uriLiitn  (le  camp  du)#  que 
,4des  antiquaires  prétendent 
avqif  ’&ü.èltc  Igicé  et  occupe 
par  lc|*çFranéa,  tandis*  qpe  les 
Itirtiitun*  étaient  eux  - iiu'iik^ 
retranchas  dans  des  caigps*voi- 
, sibs,  XXV  ,*^97. , 

CiiATistAY  (M.  ),  o'rfètre  distin- 
gué 44p. 

CnATEiftûr , village  où  l'on  compte  ' 
de.  nombreuses  fabriques  «l’iur 
struments  de  musique,  .XI, 

• 4»^  v 

fùi.MTLLox  vingtième 

• comte  dq  Mois,  vend  le  chîi- 
t cuti  dç  celle  ville,  Ait  tout 
son  comte,  XXVI,  G&* 

CiiAiiLLOttf’  ville  où  les  puis- 
santes do  i’Kuçope  coqspirô- 
rent , en  iSt-fJn  pertc'dc  Na- 
poléon v XXA'I,  5o5. 

Ciivnm  (La),  située  dans#  le 
Bcifi,  X*VI,  377. 

C"AV  OA>Mi(  U montagne  de  ),  à 
quulquedistànce  de  Itgsançûn , 
xj, lia.  * 

CiiAixtES-AiGUKS,  .situé  * en  Au- 
vergne , et  remarquable  par 
ses  eaux  minérales,  X$Vl. 

‘ 33a.  . 

Ciiacdet /st.itu.'Mrt1,  qui  î’on 
doit  une  beNe*  Çy puriste , I, 

*4  ; XXII,  7-4.  .. 


C u a l'fa un  (M.  Michel  ),j£I«Vç -en 

Iibarmaqe,'  détenu  à Salnte- 
H;la(îiei  poui* avoïc  crie  vive 

’ . M&uci!  XV,  -5. 

CuÂr&IEU,  poète  dont  Ig  solitude 
de  Fonteui.  est  .si.  vantée*;  et 
qqi  donna  \ la  chawsoir  ba- 
chique une'  réint*  de  hpguc 
compagnie,  X.  4<*k>j  XIII,  63  ; 

XIV» *4;  xvjf,  34/ 

CitAlTAlF.tx  ( Abrabïitfi),.  ljm.  des 
entremis  de  foliaire,  X,  4-*>9* 
C11  At'MKXSLY , situé  dans. le  dépar- 
tement des  Vosges,  XI,  4ia.' 
CiiAUMErré  (la)-,  cap»  pagne  dé- 
luAeqse  à qtfplqnfc  distance  de 
Paris,  ill^  135.  1 ! 

CiiArliLt  n,  situé  ddns  la  (Cham- 
pagne, X&V’I,  £02.  * 
ChaunOH^IW  j^rq  de)  prend  la 
• ville  de  Salin/,  en  t4"9)  Xl,ti8. 
Ciiaumoxt  (le»),  l'ujp  «les  'rom- 
qicls  kbposarfls  des  V«Agès, 

Iï;370.  . • . . S 

ChaüBoxt  (la  hutte  «le),  colline 
‘à  quelque  distance  d'Alençon, 

i l dont  le  point  culminant  est 
lè  plu*  -élevé  {lu  département 
de  rOrne,  XXV’ , 1 j6. 
Ciuvmoat,  ch.iteîiu  dons  la*  con- 
struction remonte  jnsqil’4  l’an 
1000,  çt  dUnrlIoiiri  11  Ht  Pa- 

tau.  à IHhiio  de  Poitiers, 

PVl,  39.  ’ • • * 

CiiACMojiT-MtvI/nte:,  bourg  situé 
«lans  la  Touraine,  XXVf,  18. 
Cbausoc  (M.),  personnage  qui  a 
épousé  une  femme  gobie  dont 
il  (ut  longtemps  l'amant. 

. Leurs  onmitmsjmr  la  nnljessç 
êt  la.. bourgeoisie, 
CiuussÉK-n'AxTHf  (In),  J’un  «les 
principaux  qUartienl  de  J\aps. 
.Partiels  cuire  la  vie?  privée 
de  scs  riches  habitant*  et  celle 
«Ifs  bourgeois  du  Marais,  I, 
f)3.  Ce.  qui  manque  souv  ent  à 
.«je*.  ü«Jic«*  lia*bffaqt$  «le  la 
Chaussée-d'Àiiliii  ‘pour  qu’ils 
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goùt&nt  un  bouhcor  à-peu  «pré* 
él«dusif,  ana.  , *• 

( lu  vcvkaii-Laimiide  ( célèbre 
avocat  iloiit  l«i  *ré.voln|i{ur  n'c- 
touffrf.pas  b voix,  XI \î,  4 t5; 
wvi.  108. 

CuAiimri  (M.  de)xoraleunlî^in- 
. gyé,ct  jûm  dcéplu*  ferme*  et 
dçs  plus,  spirituel  > défenseurs 
des  lilieote.s  lç.u>e.n*cs,  b-  *6, 

•XlV,  fHnr;  XXVI,  43a, 

tuivrviM  ( M.),  |M»ii»tr«*  distingué. 
$nn  tablqUil  xU  Centrée  de 
Charles  Ÿ1JI  dans  la  ’villc 
%tf Jrjutijun  dente , XX  II,  i3'tf. 
(um  x ( la  fon  t de),  silûûe?dan* 
U Fraiiéh<vComt«:,"Xl,  69, 87, 
(>Tavvm»ks  (les).  Leur  cacxctùrç 
férofcb,  XVk,  4a4-  , 

( -11 4/,hu*  r , iiUçiul aut  d’AiAvergue. 
Vfivllege  •qu’il  obtint  pour  le 
iiiftitrcdç*  Piupns,  XXVI  ,<3 1 8. 
()iiki;a«ai  .(  M),  jurisconsulte  dis- 
tingué, VIII,  i5a. 

ifccEt  ,villagc  où  T «m  voit  une 
ûtc*  très  cofituisc  dont  (es 
Hiers  figurent,  dit-on,  des 
‘lioftimçsou  des  nnhuaux^jXl, 

. 81.  . . 

CukiiRnoLLé.  ( M.  ),  poète,  nt?  à 
Vide,  XXV* '18a.  v ’ . 
Crié.siEfc,  ceirhi'e  poêle  tf-agique. 

. Caractère  *de  son  talent,  b 3. 
P«4isée;énergique  qu’il  ne®  ai- 
gnit  pas  de  produire  sûr  la 
scène  durant  la  terreur  révolu- 
tiounaigp,v  V,  374.  Son*  buste 
•«(ans  uQc’des  salles  des  Fran- 

..is,>xvi,  435.  • 

CiiK,MKn  (André),  poète,  auteur 
«MdjJIfs  très  remarquable^, 

1 , 3. 

< iiiKOLit-n  (Chades)  exécuta  une 
statue  en  bronze'  de  (Untrlcs* 
Quint-,  qui  surmotrtait  la  fr>n- 
taine  de  la  place  Saint-Pierre 
à 1 lésa iicoii  ^ XI , 119*. 

CiiEn  ( le  ),-  riviè  rc  sur  les  bords 
de  laquelle  sont-situées  les  fcar- 
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>SîdN«-B»0rr<< , ,ÇXV 1 , 45. 

QjEiutkfif»:  .(.rfi.ul.yne)., . artiste 
pondre portraits  de 
généraux,  >\XIL,ax3t^^> 

( 41  Eiifir.nl , frère  ' du  .‘Dagui/ort , 
aaquèl  des  'compilateur;  attri- 
buent la  fqddatiou  de  Clfeè- 

boui^;,  XXV^  *85'.  *, 

CjiKuum  no.  Aspect  de  la  route 
qui*c'onduitde  Valonnes  à’ telle 
ville  /XXV,  a83- 1 Irigincet  fon- 
(latioii  <(e Cherbourg,  a85.  Dif- 
férantes don)in4tiur\s  quelle 
siibit ; noblesse  accordée  .aux 
bourgeois  de  Cherbourg , a86. 
Machine  4 ressorts  nue  l'on 
'voyait  autrefois  d.lns  Li  prin- 
cipale église  dtceKc  <àlle,*a87. 
.Etal  actipd deÇbcrl>ourg,'»8d. 
DetaiU.deSDriplif*  de.  IoUa  ies 
points  dil  port,  aqo.  H ombles 
distingués  ueY  à (Jheiboprg  , 
dtoa.  , ••  * .* 

CiiÉnox  (M.),  écrivain ôbserva- 
-tcur.  Sa  critique  des  tartufe* 
de  maurs,  I, 

CiiÉnoN , acteur  de  l'üp&ra , XIX , 

54.  t ; '/ 

(.HtaexÉE,.  endroit  où  Sylla  fut 
•.vainqueur,  X VI If,  aaa.  * ’ 

Cnfcr.uui xi  s célèbre. compositeur, 
Jy  i5.  Sa  musique  des  Jben- 

cênipess  lit,  34»t  XIX, -387; 
XX 1 1 , 84*v  265,  276.  *# 
CmâxERriELD,  Uftn  des  amis  do 
.Volfciire,  X,  45<j- . 

Cheval  (lé),  Dignité  de  cet  ani- 

• mal,  IIP,  369.  Honneurs  sin- 
guliers qu'il*  çéçuifl  dans  ,1’anli- 

• «jqité,  T 270. , Education  des 
Vhevanx  nitéz  les  Anglais,  jbitf. 
Le  goût  des  chevaux  reprît  en 
Fr.-fnce  vers  le  milieu  «lu  dix- 
huiliciue  siècle,  37t.  Détails 
d’une  course  de  chevaux  au 
Cliatap-de-Marc  «le  Paris,  374. 

* Réflexions  sur  !«»  cruautés  gra- 
tuites tlopt  lès  chc\aux  sont 
victimes  vu  Crauèo,  V,  348. 
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Cn ev a ifcjii l { La  ) . Son  caractère, 
9011  esprit  e|  sei  effets",  XXVI, 
i5o.  t ' t 

Gjieyai.ifr  (M.),  dç"Pôligrry,.qui 
. sN*st  occupé  «1c  recherches  sur 
r Forigitfe  • de  cotte -ville,  XJ, 
48.  ; 

Chevalier  (>L),  ancien  gouver- 
neur de  Chandernagor,  et  fon- 
dateur du  château  de  Jarety, 
XXVI,  qg..  ‘ % * 

Chevalier,  ingénieur  qubeut  le 
* *'  péerniet  Fàudactf  de  s’embar- 
qûer  sur  le  Iaç*Pa\$n,/XAVI, 

. \ 

CbevUw,  auteur  de  plusieurs 
Ouvrages ‘ascétiques,  XI,  JO. 
Chevehnv  (le  chàteap  de),  qui 
/.fol  possédé  tmir- à-tour  par 
plusieurs  familles  illustres,  et 
remarquable  par  la*  beauté  de 
son  architecture,  "XXVI,  VJ. 
CHEv€nNT‘*(Hhdippe  llur?ult  de), 
chancelier  de  France  sous 
Heur!  IV,  et  qui  publia,  des 
mémoires,  XX Vif  a4* 
CptfvERT,-  lieutenant-général  des 
• arpuée’s  de  Louis  XIV,  XI, 
45 1. 

CimvotEn,  regardé  connue  le 
cousin  de  F K ria^ju  33*0/ 

Cof.v  hi ères  (la  «y,ftr  «te),  renom- 
mée pour  Ses  vins,  Xr  23. 
CmcAw  HAws  (les)  , tribu  in- 
'dieirnc  ennemie  de  celle  des 
One yd«9 , viennent  fondre  sur 
la  colepie  de  Beauvoir,  et  sont 
défaits  ci  dispersés  par  leslu- 
diens  que  guidait  Onauthya, 
XXJVv3a5A  * . 

Cm ifts  j( la), 'riviere  qui*sè  jette 
dans  la  Meuse,  XI,  48a.. 
Chuflft  (M*  «Je),  pfésit^ni  9 
la  cour  royale  de  Besançon, 
et  membre  de  la  Chaihbrê  de* 
députés,  XI,  126.  * •' 
CniLDEBEnT,  fils  de  *Clovis,  re-*, 
gardé  «mme  le ‘fondateur  de 
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’l^güse  Kotre-Uamc  «le  Paris. 

iv,  *.■ 

CutSoinr^lttH^  Paris, 4Fe- 
■viènt  Souverqm  de,Ly6ti,X, 
3 09.  On  lé  («niéè  cpimse 
Fhii  des  fondateurs  de  j'JHfétel- 
Dicu  ’d«*  cette  vjlle,  337.-  Ilc- 
gffeh  qp’il  éprouve  en  -traver- 
sant .la  lâiuagno  par.ua  temps 
pluvieux,  XXVI,'#r3.  Il  atta- 
que Gnndemar  de  ébneert  avec. 

Ont. lire,  <*f4<b 

CimnÉRic  I t hasse<Odoacre  de 
FAnjou  >XXV , 379. 

CsuhiBlG  est*  massacre  par  les 
.ordres  dcGuntlebaud , X,  3o8  ; 
XXVI ; 44<*>. 

Ciim  t r. u:  II  est  défait  ii  Oève- 
cœur,  XH,  39. 

OimienhAÇo,  montagne  du  Pé- 
ri ni , fa  p)u«  haute  des  Cor- 
dillères, il,  26. 

Chimie  Ma).  dPd>R|Ü  «qu!dle  a 
faits,  XXJ  1,36*. 

CuiMHi  (les)-  Limites  cju’iLmiMu- 
gnefit  à Ju  liberté,  MLp.Ifi 
* pratiquent  encore  fimpritaerié 
par  lfe  proé«fd<v  d’une  simple 
gravure,  XXII , 3^4 
CUtitk.A,  juge  napolitain  accusé 
-p«ér  Vatint^  XIV,  567. 

Cmiros,  excellent  ‘grateur  -de 
médaille^ , XJ  , 29 1 . 

CnpfsETL  l le  duc  del  miuistve 
sous  Louis1  XJY  ^jrii  déploya 
de  grands  talents  et  tyi  grand 
caractère 4 il  excluait  «lés  em- 
plois supér  ieurs  les  hommes  ri- 

du  ur.  ,^ll , -j/,5;  kl,3i8; HV, 
124*  11  obtient  de  Loup  XV 
tin  qpntrCHJrdre  «pii  devance  à 
temps  lé  Courrier  porteur  do 
l'arrêt  de  mort  prononce  con- 
tra la  Chaletai*,  XII,  4l$* 
concourt  à h nomination  de 
Tûrgot  «tomme  ministre,  XIII, 
78.  Sa  disgrâce  et’ son  éxil  au 
château  de  Ghcmteloup,  XXVI, 
5i. 
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OiUiSKVL  (M.  le  dfl<  ),  pair  «le 
France,  XI,  ^lo-  IVirtimla- 
rÜés  sur  'inn  iqearcérapôn, 
'•**"!  y î)5.,  à . la  citadelle  «le 
lélle  et  «ur  m mise  en  liberté, 

x ii^ass.  ; 

CnoifKtL  ( M.  Etienne  de),  mort 
de*, blessures  cju’il  reçut  à la 
bataille  d'Eslipg,  XH, 

CiiQISKtx.  -I’basi.w  (la  «luchessc 
«le ),d/ stinguée  uar  sa  beamé 
et  la  vivac  ité  «le -son  esprit, 

XXVI,  tà- 

('moisi  (l'abbé  de),  membre  de 
l'académie  française,  fameux 
par  ses  Mémoires,  pt  par  cjuçl- 
•tues  ouvranes  de  pieté,  XXV, 

?55.  * 

CiiOLtT.  Etat  dus*  fabriqua*  eje 

• toiles,  de  ■ cette  #villc>  X^kll, 

CuotOT,  situé  dans  le  departe- 
ment.de  la  Mente,'  et  où  Von 
voit  une  belle  et  foriik*  pépi- 
nière d'arbres  «fruitière,  XI, 
)*>• 

< .iiosir.RKvr  (M.),  .notaire  à 
Auxerre,,  fui  déboulé  de  sa 
plainte  cpntre  un  aVlîcle  «le 
] ourii.il  où  ilvavait  eu  !a  bon- 
îioipie  do  sc  reconnaître,  XV, 

, . 

CnoMPBé,  écrivain  laborieux  né 
‘•«'Nancy,  XJ  1019. 

Ciieocrr  (madone),  femme  de 
ménage,  III,  Ô7.  Détails  uu’ôlle 
donne  sur  son  ruari , fur  sa 
famille,  et*nur  scs  voisins,  88. 
Sou  caractère,  4a?« 

CnpQVET , ‘célèbre  ingénieur,  qui 
di>îgea  long-teirtps  leslravaux 
du  pottde  lirest,  »a  -ville  na- 
tale, XII,  530, 

CiiuBaius,  Athénien,  à qui  l'on 
çleva  des  'autels  pour  avoir 
inventé  la  poterift,  XXIh, 

• 407.  • ...  * • 

riM)iiui3p  Origine  de  son  nom  ,X, 
a36.  Vestiges  de  paganisme 


•inc  l’on  retrouve  sur  Ites  murs 
«1c  son  église  y a34-  Piédestal 
d'une  «^alue  de  .Néron,  a 38. 
Constitution  physi<pM‘  des  ha- 
. huants  de  Cborges,  a4°-  Leur 
<*>stunic,  3^1,. 

Chômer,  auteur-  il’un  otmVc 
sur  les  uutiquitéadplp  \dle'de 
Vienne  j X’i  a84- 
Cifoiiiox,  auteur  d'une  Histoire 
du  Dauphiné , et  d'uft  Etat  po- 
litiamr  de*  cette  proviiicc,  X- 

p?. 

Choians  (le*).,  Leur  costume, 
XII^  553.  Ohgine  de  leur  mi- 
lice; terreur  «qu'ils  répandent 
dans  la  Bretagne;'  ils# choisis- 
sent des'  forets  et  fief  iiionta  j 
pnes  pour  points  de  lliifentie  et 
«le  sûreté;  ils  se  mahitiennent 
en  étal  de  guerre  contre  Je 
gouvernement  établi  jusqu'au 
jopr  où  les  Vendéen#  fr.melùs- 
sent  la  lx>ir«?^554-  Ils  BP  içet- 
tvnt  sous  la  conduite  d!un  Seul 
chef;  hdrrenvv  et -vertus  que* 
leur  iosurrecliôu  révéla;  ex- 
cès auxquels  ils. se  portèrent 
> lorsqu’ils  ae'fu'rent  séparés  eit 
• différentes  bandes,  , iU. 
rctilrertt  dans  le  devoir  à la 
voix  du  général  Honapartê, 

•556.  * * • » 

Choc  Mit)  (tyf.l,  de  Lyon,  fabri- 
calit  de  soies,  XXII,  41®-  *■ 
Chrétien  (Florent)],  précepteur 
de  Henri  flV.  Système  qu’il 
adopta  pour  son  clévef  VIII , 

l87:  ' 

Ciiréiikx,  médecih  sorti  dè  r<5- 
cole  de  MonUieJlicf,  IX',  '135, 
138.  *.  • * . 

Chrétien (Gervais),  qui,  de  con- 
ducteur «le  lévriers,  devint 
médecmife Chprles  V,  et  fooria 
uii  collège  pour-.!**  pauvres, 

• XXV,  aa^. 

Ciitnsrux  ( M.  ),  invente  ur  de 
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machines  pour,  tiller  immé- 
diatement le  chanvre  et  le  lin, 
machines  qui  ont  eu  le  plus 
grand  succès,  XXII,  3p5- 
Chris  ms,  avocat  'et  savant  anti- 
quaire, dont  le  tôle  et  le  ta- 
lenj  concoururent  à fafîran- 
chjsscmènt  des  aerfs  du  mont 
Jura,  XI,  .id.  * • 

Christophe  ( M.  ),  .manufactu- 
rier tfc  Saïut-Marcelin , X,  a3. 
Chris  ropiis^r,  lieu  situé  dans 
une  Ile , près  de  Kaminios- 
trotv,  eu/emarquablp  par  des 

* constjruclions  de  montagne* 
en  bois,  VU % 107. 

Ch  RODEO  ra  an,  quidiàlil  le  chœur 
de  la  cathèdraje  de  Metz  ,'XI , 

CnttoMQCE  ( nécessité  d’une)  pour 
établir  une  balance  des  bonnes 
et  des  mauvaises  actions,  I, 
i l S. 

(7ht$ï(e.  Les  femmes  de  ce  pays 
■ se  prostituent  avant  leur  ma- 
riage, XIV,  5o3.  , , % 

OnniRTl,  prototype  des  soi-di- 
sant hommes  de  lettres  cpii, 
avec  un  peu  de  ralcht , s ef- 
forcent do  faire  droire*  qu’ils 
en 'ont  davantage  f V,  277* 
Chassais,  Hile  du  grand : prêtre* 
d'ApdlIon , est  retenue  par 
AgRrnemn<m,  et  le  refus  de  la 

* rendre  à son  pèré  attire  jur  le 

camp  du  roi  d'Argus  une  peste 
affreuse,  XIV,  33.  ' *- 

Chrtsole  (saint),.  qui,  décapité, 
porta,  ,dit-on , sa*  tête  jusqu’à 
Coin i lies,  XII,  290.* 

CiBfEi.  ( M.  ),  commençant  de 
Villefranche,  IX,  33. ^ 
Ciiioure,  bourgade  ikf  pays  bas- 
que, VIII,  105.  * • * ’ 

Chéri  ( M.  ),  peintre  distingué 
de  décorations,  XXII;  281. 

9*ic£a09.  Quelque*  unes  de  ses 
saillies  sur  lo^idicule,  11,246- 
. Dans  son  traité  des  Devoirs, 


il  établit . des  principes  qui 
he  diffèrent  de  .beux  de  l’Evîm- 
gile'qu’en  cela  seulement  qu'il 
les  présente  indépendants  de 
toute  croyance  religieuse , 
XlV,  a8’.  Scs  réflexions  eur  la 
•sagesse  que  doit- posséder  un 
jurçc,  3o2  ; sur  les  'qpélités 
#qn’on  exigeait  dc$  particuliers 
admis  en  témoignage,  33 1. 
'Frditeinfcntt  qu’il  essuya  après 
sa  mort*  568v -Insulte  qu'il  Ht 
à U mémoire  de  Socratq,  XV, 
48-  U avoua  qu'il-  Avait  par- 
tagé avee  des  nflYgiichis  les 
dépou'dlés  de  Milon , XVI , 
/ 32$.  ' * 

CibEMLLE  (M.  de") , X,‘  4^1.  Son 
concours  à la  fondation  du 
if) tnéc  de  Iloucn,  el#à  celle  de 
Tacadéinie  des  sciences  , des 
lnjlesdr tires,  et  des  arts,  de 
celte  ville,  Xlil,  ao3,  204. 
Cimarue,  peintre  ddut  le  style 
était  naïf}  mais  \cç  et  maigre, 
WI1. 6;  XWli;  38. 
CiAarosv,  célèbre  compositeur 
italien;  XXII, -203.^* 

Clubmks  ( les),  barbares  qui  me- 
Àaeaieut  l empire  rpriKiiii,  sont 

détruits  par.  Mariuif'IX,  291. 

Cixq-Mars,  arrêté  par  les  ordres 
du  cardinal  dfe  jlirhellcU , et 
conduit  au  ch.itç^u  de  pierre- 
Scise  I;  Lyon.  Sa  procédure  et 
son  supplice,  X,  355  et  fuiv. 
Ci>qüethal,  commune  du  Juki, 
'd^rit  le  maire  fut,  ctr,i$i7, 
. desservi  près  de  l’aujorifv  su- 
.perieure,  XI,  35. 

Ciret,  villé  près  de  laquelle  se 
• trouve  cette  retraite  immorta- 
lisée par  le  séjour  de  Voltaire 
et  de  madame  «lu  Châtelet , 
Xl,»86.-. 

ClRBY*  ( le  ),  l’urf  des  sommets  im- 
posant*  des  Vosges,  ’ où  t *c 
trouvait  rétablissement  anpe. 
le  la  M online  p consacré  à(Vc*_ 

8. 
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nloitatiop  en  grand  île»  gra- 

Viiû,  Xl,*a7l.  * 

(liniun,  «avant  napolitain.  Sa 
répoi^e  éf  ergione*  à l'infâme 

Rpeziale,  XIV, 

CtVius,- noble  «t  rie  lu*  Hat  ave, 
autour  d'une  csuspjra lion,  XI, 

a 

CiviuSAtiO!»  ( la').  Ce  n’est  )^s 
lorsqu’il  est  arrivé  à sort  plus 
haut  degré  de  civilisation ‘que 
l'hnrfiiue  peut  tVoirvet  le  bon- 
heur, VI,  69.  L» civilisation 
•porté  dvcc  elle  plus  de  plai- 
sirs,'et  J'état  sauvage  inoips 
«le  maux  , .70.  Considérée 
comme  science  morale*,  elle, 
est  aèipeorée*  imparfaite,  mal- 
gré Tes  progrès  qu’ont  faits  les 
sciences,  les  arts,  ét-  l'indu*- 
*trie,«XlV,  J.  .Ses  progrès, 
«In ns  Ica  temps jraf>derne%,  put 
amené  des  lOpilujbcei  uou- 
• vellçs,  et  ont  fait  «îaître  hj.va- 
riété  des  genres  dtamatiqufes, 

XXI , tlij. 

Ci.  s ta  ( le  ) , rivière-  sur  faqufelle 
est  siluée  la  ville  dç  Poitiers , 
XXVI,  i56.  . 

Cl.wrac,  renommé  pour  ses  ta- 
bacs, VIH’,  2 

Claihai'IiTj  l’un  des  amis  de  Vol- 
taire, X,  460. 

Claihki.  ( Elias),  troubadour,  né 
à Srfrlat,  IX,  aoT 
CU  inox  actrice  célèbre. 

•Entras*»  qu’elle  met  à la  ré- 
•cejrtibn  d une  pièce  présentée 
par  'usi  jeune  auteur,  proven- 
çal’, II,  228.  Sa  détention  ;m 
For- l'Evéque , V,  157;  X, 
■Q6i. 

Ct.AinvM.,  prototype  des  intimes 
oonhdents  de  ministres , -qui 
leur  apportent  toutes  les  Nou- 
velles- capables  de  leur  "causer 
des  désappointement,  .VU, 
282..  - .. 

Clajrval,  ancien  actcnr  dc-rO- 


péra  - Cgmiquc  , XXL  * xj. 
ClairçauX,  rcm.it  qnableqjar  de 
1 «elles  forges , XI , 2 1 . ’ 

( i.,\invAiK  { l'ancienne  abbaye 
dé  ) avait  jadis  une  certaiue 
célébrité*  XXYJ,  5oa. . 

Clahkk  ( le  maréchal  ),  duc  de 
Fcllre, .ministre  {le  la  guerre 
sous  l'empire , XII , 8o.* 

Claude,  empereur  romain,  élève 
h on  w i .Mig  des  cdloniès  ro- 
in.liites*,  X,  3oa.  Il  aptieHc  les 
Gaulois,  à la  dignité  de  sena-  * 

teué*,*\xyr,  4*9- 

Cl\che  , éeriyaio  qui  a rclairri 
qucl<|ues  points  des 'annales 
Imurgsugitôimc*,  XXVI,  443. 
(liait  rk.  Hile  lyrtéc  de  la'  Tciue 
Aune  dr  Bretagne  , est  décla- 
rée princesse  Légitime  des 
Bretons,  et  meurt  laissant  la 
propriété  du*  daebé  a sop  fils 
aîné,  dauphin  de 'France,  et 
■ T usufruit  au  rpi  son  époux, 

XH,  384*..  *• 

CçAi’itE  d'Aix  , fils  de>- Jacques  de 
. Rpuchou,  qui  mourut  à Be- 
sançon soüs  l'habit  de  corde^- 
lier,XI,  128. 

Csat re  le  Lorrain  , célèbre  pay- 
sagiste, né  à Geler,  XI,  4 22. 
CtàVDUt , jeune  romaine-  dont 
Cléovirtut  épris,  ét  qui  par. le 
doii.de  si\  maiq  cimenta  l'ai-’ 
liapce  contractée  par  ce  guer- 
rier avec  les  Romaips..  ro^èx 
ÇtffpVl IB. 

Claudi’ca  RutijIius  N u ha  n a nus, 
homme  consul. ur»v,  gouver- 
iftur  de  Rome,  tribun  4^  lé- 
gion'»! préfet  du  prétoiaef  re- 
margpajdc  par  ses  vcitus  et 
son  gedie  , VIII,  4’j3» 

CLaüSÉl(  le  général  j,  VIII,  387. 
Clé  UK,  dame  toinahie,  dont  le 
devouemknt  peut  être  révo- 
qué''en  doute,  XIX,  177.  * 

(ÏLt’MJ*>uis'(  à'icoJas  de).. Ce  qu’if 
. dit  de  Jfjgnor%nce  du  clergé 
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breton  au  quinzième  siècle , . 

XII,  308. 

Cléiik  vr  ( le  pqre  ) , capucin' , 

• tié  «km*  le  pays  lrasqdç,  ,se 
consacra  .à  la  j»r ■rilni,iii«ui , se 

• Ht  refuarqurr  par.  uiite  é\o- 

* • quanti»-  pleine  «le  • grâce  #ct 
. d’onctioti,.etse  rente viuait  ri- 

goiirepscntént  djyis  tcpite  l'hu- 
v*inihfi:  de  savcondition. , VIII, 
i «5.  Il  découvre  l’imposture  de 
1^.  sainte  de  llardop,  12.7. 
Clémfnt  (le  general  V,  'guerrier 
distingué,  morf  enltatie,  IX, 
45pvXII,8.3. 

Clément  (Gabriel),  médecin,  au- . 
teur  du  traité  sui\le77epas  de 
la  peste  y XI 1^  $92.  * 

Clé 9 t fJacquçs),  moine,  as- 
sassin de  Henri  III,  test  loin* 
par  le  pape  Sixte-Quint ,.  et 
par  une  assemble**  de  fana- 
tiques, XIV,  (fl  ; XV,  22 1 et 
fttiv.(  ... 

Ct^itxT^M.), «paire de  Saint-Là, 

, où  il  ac  compagna  les  fêtes  du 
sacre 'de  Charles  X*  d'actes  de 
bienfaisance  et  d’utilité  puldi- 

• que,  XX V,  loB. 

Clément  4V,j>ape,  ne  dans  le 
•'département  du  Gard,  JX, 
«86.  ' . 

Clémént  VI*,  pap£,  dont  le  tom- 
beau aie  trouve'  dans  la  cathe- 
J *%drale  de  la  Chaise-Dieu,  XXVI, 
309.  - 

Clément  VII , pape.  . ÀVis  qu’il 
d'onp»  au  roi  de  Naples  au  su- 
jet du  jeune  Courauin  que  ce 
•prince  retenait  prisonnier, 
XIV,  6t. 

ClÉnomi  (M.  de),  convive  du 
‘Franc-Parleur,  modelé  dte  ce 
qu’on  appelait  autrefois  un 
homme*  du  monde-,-  IV,  '36. 
Dépouillement  de  $qir  Soyve- 
nir  y rçpi.  Il 'laît  l'éloge  de 
plusieurs  institutions  nées  .de 
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lu  révolution,  269.  il  teotouiu- 
niqticrlcs  révél&th uis  que  deux 
''personnages  loi  ont  faites  sur 
la  conduite  l'on  de  fap/Vc  dans 
le  cour»  4e  b révolution;  ré- 
vélions sut  Irtquôllr  * iUVaj»- 
puieut  pour  obtenir  des  fa- 
veurs, 309.  $011  opipion  sur  les’ 
brochures  public^*. en  1*4 1'4, 
V,  *10;  sur  I.C  gouveciieiifiMit 
constitutionnel  en  France^a5. 
(iltMmi)  ( madame  d^,  pcrsba- 
n âge -du  romtyl  dé  C'éçife^é- 
peint  à madame  de  Xcnnlle 
la  joie,  causéte*  par  la  retqqr 
d’Aftntok?  de  fiésane^  XXHI , 
54.  PoVtfajt  quelle  f.ilt'd  jee 
dernier,  o5.  Elle  exprime  jon 
aversion  pou^,  le-  ' Ÿomte  de 
Montfost  et»  s <5»»S  nqniétudes 
sus  lA'santç  de  sa  tille,  60-  Ra- 
cTonte  J’histoir^  deCliprlcMl'E- 
pival  et  il'Aoafule  de  Ccsane , 
64  à. 7_5j  81  à $(.  Son  por- 
traft,  107.  Elle  ipande  à ma- 
dame de  Neuville  le  à,  alarmes 
que.,  lui-  cause  l’état*  de  lan- 
gueur de  sa  lillfe,  'et  ses  ten- 
tatives pour  l’arracher  à sa 
mélancolie,  ffti.  Dglaifle  une 
Scène  attendrissante  don(  sa 
Hile  était’  F objet  il  071  Dit. les 
progrès  fie  -son  désespoir,’  le 
délire  inconcevable  de  safitllc, 
et  les  soins  assidus  que  lui  pto- 
digtie  Anatole ,‘-an*a.  Atinofice 
à madame  de  Neuville  que  ce 
deénicr  va  s’éloigner  de  Cécile 
pour  aller  embrasser  Charles 
qui  se  meurt  des  suites  d’un 
duel  ; engage  ion  aride  à tenir 
au  plus  t<>{,  ao/j.  Expqse  les 
motifs  où  elle  pept  elle  tqéuie 
trouver  de  la  consolation;  les 
avis  dn  qicdeniri  \enu  de-  Pa- 
ris, et. la  part  que.*tou{  ce  qui 
feqviroiftaté  pmidjr  sa-  *don- 
Icbr^  iÔQ.  Donne  •quelquç*  * 
détails  suV  les  affaire*  de  son 
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inan;  parle*  îles  attention*  du 
comte  de  Moutfurt  T et  du  de- 
sir  qu’Anjlfolc  rosént  «l’cni- 
brastcr  madame  de  Neuville, 
ali.  Il»  ml  compte  -de»  nou- 
velles  impression*  que  lui  caa- 
ne  l*état  de  la  fille,  22ÉT  ïtap- 
porte  *lçs  consolations  que 
Çéede  elle-mêinc'  lui- donnai? ,• 
t3 (f.  Dit  les  améliora  lions -suc- 
cessives «pii  s'opérèrent  dans 
. la  sanq0  de  cette  dernïèëe, 
a3Î.  L’arrivée  de  Charles  d’L-  * 
pivaj  à JleatiTpii  ,*  l’aecueil 
qu'un  Jui  fit,  et  le-*  soins  qn’A- 
qatolc  ne  cesse  de  prodiguer 
à Cécile* -a3a.  l^lraea  le  ta- 
bleau 4 abord  déchirant,  pui-t 
cpnsolatit,  qy’offrit' Beau  voir 
lûrsqnc  nuit  le  monde  y at- 
tendait la  crise  fatal»  qui  de- 
vait décider  de  la.  vie  ou  <tb  la. 
mort  de  sa  fille,  >34-  Parle 
d'un  projet  «lé  fête  q«* Anatole 
formé  pâtir  célébrer  lîi  qrtn- 
, vttlescpnre  de  Cécile,,  238.  llé- 
mercie  madame  «le  • Neuville 
de  son  attention  à ne- pas,  lui  ' 
annopcor  un  accident  qui  lui 
' était  survenu  , et  qberclic  à 
bii.  prouver  l'invraisemblance 
Je  ses  suppositions  sur  la 
cause  de  la  maladie  de  Ce* 
a ile , a5 1 . L’engage  h se  ren- 
dre au  plus  tôj  & Beauvoir,  et 
lui  parle*  «le  scs  pffortf  pour 
consoler  Anatole , ag5.  Lui 
• anponee  l’arrivée  «Je  $on  mari 
et  la  flétcrifti  nation  prompte 
‘qu'il  voulait  prendre  sur  le 
sort  dtf  sa  tille,  XXIV,  27. 
llaconte  l’ipdiffétence  avec  la- 
quelle reile-ci  reçut  les  galan- 
teries «lu  comte  de  Montfort, 
28.  Motifs  qui  la  portaient  à 
rejeter  les  Suppositions  ..  de 
madame  de  Ne.uvHIe  sur  l'a- 
mour d'Anatole  pour  Cécile, 
et  dont  celle-ci  fui  a fait  l’a- 
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v«;u,  au  momeut  lie  son  dé- 

Îiart,  5j.  Çüe  manifeste» l’in- 
ention  d'opposer  .la  .phis, vire 
ré4*t ju?ce  au  «lrs-ein.de  ion 
mnri  sur  ’l®  mnrirnjé  de  leur 
fille  av$p  MoUlfort  x 58.  Dp«* 
•mamie  à,’ Cécile,  d'après  Isns- 
tij-^on  du  curé  , s’il  existe 
une  preuve  qpi  rénde.  indis- 
JnOisable  son  i|niou  avec  A»?“ 
hdi-,  5g!  Témoigne  à sa  bue 
ies*viveA  alarmes  sur  sa  spn- 


té;  lui  dit  que  sa  teirdresse’  a 
* embclli’el  prolongé  ses  jours, 
et  qu  elle  .1  trouvé  leriqlexo- 
rnble  sur'sa  ftuite,  t^S.  Voyez. 
CÉTILK*  l»K  ClÉ*OBÎ>^  CllABLES 
d’Epival  , madame* de  fiEU- 
VILLE,  A>AT*)I>.t»E  CÉSAJE.  f 

ClÉmobd  ( Cécile  de  )^,  hérptne 

du  roman  de  Cécile  donne  -y >/ 
à son  amie  , Pauline  d’Araer- 
cour,  l’sssu rance  -de  sa  con-, 
stante  amitié  et  de  son  aver- 
sioû  pour  le  comte  Jq  Moût-* 
fort  qui  aspire  à sa  maiu  .’ et 
«lout  Pauline  lui  avait  loué 
les  avantages,  *XXIII7  41  • ^le 
lui  pprlc  d’un  ‘oncle  quf  revient 
des  Grandes-Indes;  fui  rap- 
pelle le  plaisir  qu'elle  goûtait 
Au  couvent,  43.  Traits>’qjéf»é- 
raux  sous  lesquels  elle  tétait 
représenté  son  oncle,  A*V»*olr 
de  Césane,  91.  Eloge  qu’elle 
en  fait,.g3.  Elle  révienfsuHa 
promesse  de  son  ajnic  de  lui 
envoyer  l’histoire  •dlidine,  g6. 

Se  Halte  de  l’idée  qu’un  jortr 
'son  amie’  $pra  sœur,  98.  Son. 
portrait,  i"<).  Elle  lait  1 .-m.ir- 

3ucr  à Palfline  l’affectation 
‘Albert  il  ne  danser  qu'avec 
ell^^iCô.  ïlappelle  a son  amie 
Us  avarttag«s  et  le  mérite  de 
son  oncle  Anatole,  167.  Im- 
pression douloureuse  que  pro- 
duit su*  elle  d’idée  de  devenir 
• l’épouse  du  comte  de  Moût- 
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. fort,  168.  .Elle  laisse  écRpp- 
,per  4ü ns  le  sein  d'Anatole  le 
. vif  amour  dont  elle  brûle  pour 
‘•lui  depuis  long-temps,  ?i6. 
Dit  à quels  siginA  elle  reconnut 
quelle  aimait , 2J  9.  Désespoir 
* qu’elle  manifeste  dans  l’idée 
. que  Iqtlte  union  àver  Anatole 
est  impossibft,  32Û.  Elle  manuu 
Pauline  qu'elle,  ést  arrivée 
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veu  de  leur  aniohr,  60.  Sà  ré- 
ponse sur  Ta  nécessité  iy  dis- 
ponible de  l'unir  à son  amant, 
h I Ile  rotdie  à Pauline  la 
tristesse  qur  l’a  Bat,  l'amour  et 
ki  recoiyviissance  que  lui  in- 
spire maÜajifé  de  Neûvillê,  et 
Ipi^dif  eombipii  lé  site  où 'elle 
se  t vouve  sympa  tins*  avec  fé- 
tdt  desqp  ame,  76.  f*btnt  fin  j 


^aa  dernier  terme  .de  ^égarés  ravissement  *ji  la  vue  de  cer- 

ipent,  et  ses  ofBurts  inutiles  tain* caractères  qu'Anatolc  lui 

* * * * ,1 . . . ‘ Vk  A 


«4 

* : 


pour  combattre  4e  uial  qui  la 
tue;-  sollicite  les  sçcourt  ,de 
sou  anuité,  299.  'invoque  son 
mépris,  et  dit  quelle  ^st  dé- 
vouée â des*  rctuordp  éternel», 
3oC. -Parle  de  la  nouvelle  forcé 
qu(  la  soutient,  et  la  pdrte  à 
lira  ver  l’avenir,  XXIV,  . 12. 
Déériu  les  charmes  qu'elle  goû- 
te dans  la  solitude  où  la  suit 
sans  cesse  l'image  de  sou 
limant,  i3t  Apprend  à celui- 
ci  quelle  porto  dans* son  seiu 

* uti  gage- de  leur  amour,  34- 
Annonce  h Anatole  son  départ 
pour  Barèges,  et  dit  que  dé- 
sormais elle  reste  seule  avec 

son  aïooiir,  'Elle  çonseijle 
,Ù  s»u  afni'dWlieucr  sa  desti- 
née etf  entrant  dan-,  l’une  des 
carrières  que  petit  lui  ouvrir 
léonondc,  43.  Scs  inquiétudes 
■sur  le  tnoment  incertain'  où 

• '•  cHo  pourra  revoir  Anatole  , 

• 44  • Elle  écrit  à ce*dernier  que* 
sa  penséè,  que  son  image  la 
Suivent  par-tout,  53.  Donne 
quelques  details  sur  son  sé- 
jour (îiomcntnitéà  BagnèVes,et 
sur  le»  n.  tifs  qui  rengagèrent 
n s'eu  éloigner,  54-  Sur  Son 
arrivée  à BaregtA,  et  l'impres- 
sion que  lui  caus?  l'aspect  de 
ce  village  * J5.  Elle  Implore 
la  pitié  de  sa  mèrdf , et  lui  ex- 
plique comrpciit  Anatole  et* 
elle  sefiretit  imi futilement  l'a- 
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avait  dit  devoir  éxilteé  encore 
dan*  la  chambre  qu'ci  In  oc- 
cupe h Qjp§eé,  .96.  Pend 
Compte  de*  impression!»  quelle 
ressentit  dans  One*  assemblée 
où  la  eoudiûsit  madame  de 
Neuville^98r  Sa  prédilection 
pour  sa. chambre,  *100.  KJle 
décris  une  solitude i]<tl  hn  plaît 
beaucoup  dans  Jfi  vallée  de 
Bastau,.  lofl.  Ilend  compte  fin 

• bontieyr  .qu’elle  répandit*  au 
^ein  d'une  famille  fe  ét.lieu,’  . 
ai  des  témoignage*  dé  recou- 

^’nafssantc*  qu’on  lui  donne®, 

• liant  ly.Téihoîgnc  à sa  roefy 
les  alarmes  flue  lui  cause  »a 
flfafté,  i33>  Apprendra  Aù» 
tôle  les  circonstances  de  son 
accouchement , et  lu  force  nou- 
velle qâé  son  amour  çn  réçut, 

‘ 139.  Scsrufc  auprès  de  Pnu-  . 
line  sur  sou  désespoir,  j ji. 

' Motifs*  qui  l’opl  portée  hr  se 
réfugier  au  couvent  où  elle 
veut  rester  désormais  , 17». 
Elle  eugage  Pauline  h scjrmi- 
server  pour  le  monde  o(p  l’at- 
tendeut  le  plaisir  et  h»  bon- 
heur, 173.  Annonce  à Anatole 
qu’elle  est  à la  -veille  de  /aire 
au  monde  des  pdieux  irrévo- 
cables, t*t  que  Timggé  et  la 
pensée  de  son  amant  la  sui- 
vent à tou|c  jieure  au  pied 
des  autels,  a3«.Lui  dit  qu’elle 
n-’a  plus  rien  à regretter  sur,  la. 
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terre,  puisqu'il  est  m«(rt  en 
quelque  %céte  par  m folie  , cl 
lui  aiiare  qn*  existe  encore 
tout  entier  «Un» . son  çtrurj. 
a32,A^poml  à Anatole  quelle 
achètrt-ait  » des  p\üs  .Affreux 
malheurs  [es  déKc'c»  d’an  jour 
passé  prè*  «Lr  lui  et  d*  ^Jh- 
f Italie*  daifs  les  larmes  ; ajne  ses 
souffrances  surpassent  relies 
de  son  anïai\t  ,•  cl  qu'elle  a 
trouvé  au  .pied  «les  autels  l’ef- 
frdyhble  pansée  «le  survivre  au  3 
objets  de  scs  .Æteénelles  affec- 
tions, *?*>.  8cèfic  touchante 
de  sgn  jretoûr  au  château  actf 
* Bruyères,  .3^8.  Elle  rappelle  à 
sou  père  son  imprudenté  sé- 
vérité à soQ~égartl , sévérité 
. qui  fut  cause  d,«>  tous  jes 
maux  , .etq'ui  f oblige,  main- 
tcqaol  qu’elle  paut  se  sous- 
traire à rascfrmuint  paternel, 
à s'éloigner  de  l' autour  de  ses 
jours,  pouy  lequel  «Ile  fojme 
néanmoins  un  dernier  vn.’u , 

• 29Ï.  y^ycx  madame  oit 

• ttonn  , le  comte  df.  Morfiroar, 
Aüatole  t>a  Çésare,  Chah lf.s 
n’KrivâL  , . I’avlixe  n'Ajihn- 
Aoup. 

GtÉxonn  ( Albert  -de  ),.*  person- 
nage du  roinan  de  C/c*Ve(  voir 
Partic-fo  èi-dessuÿ). 

CléPmÊxf.,  Spartijitc  qui  tenta  <lç 
rendre  à sa  patrie  l'égalité  qq'a- 
*Vnient  ctaldic  les  lois  do^Ly- 
. rurf’ue  , XIV,  4*^9* 

(<lkoj« , nouvelliste  bourgeois, 

IV,  i5o.  .*• 

Ci.hovvr,  jeune  prince  gaulois, 
aiipé  de  Ja  druidesse  Mœréa, 
qpi\  furieuse  do  le  v<rir  s'unir 
avec  lfes  Romains.  et  contrac- 
ter alliance  avec  Claudia,  dé- 
sormais sa  rivaje,  conçoit  le 
dessein  de  punk -une  telle  per- 
*hdle,  XXV,  337.  Conspira- 
tion- <|ui  se  trame  canif»  les 


jours  de*  Cléovir,  *344*  Viÿncs 
rmjtatives  tpt’il  fait  pçur  lau- 
ver.'  Claudia  ; trompé  par  les 
icnèprtsi  , il  fa  frappe  Ifii- 
jnéms  de  Ib  flèche  sacrée,  et 
de  désespoir  ilrse  'préfcipite 
•avec  elle  dan*  la  mer  ; où 
Moaréa , anlcute  dèu  sa  ven- . 
geanco,  %bttàt6|l0  rejoin- 
dre, 3^ct  j«iv.  ’• 

Cléiu«baüi.t ( M.  )rfun-dcspro- 
priét.ûrc*  d'une  manufacture 
de  nouùdiri#,  iito’tfe  à Alen- 
çon, XXV,  iTj.  \ . 

Clkuc  ( M.  ) , habile  jurisconsul- 
te*, Xl,‘ 170^ 

Ctrac-Rttprv  »(  M.  ) i l’un  des 
principaux  fabricants  tlç  Lon- 
viess*  XIH,  87.  % • 

O.MHMovr  f Guide*),  maréchal, 
«otv»  Phinppé-le-Bel,  «55. 

Cleo mont  , ville  du  département 
«h?*  la  “Meuse.,  autretoU  bien 
fortifiée,  et  qui  q'iiitéreéseplus 
que  par  scs  manufactures  de 
toiles  et  «b;  faïence,  XI,- *44?- 

Clkhuobt-F  rtiiAîtq.Qttelque»  dé- 
. lads  sur  les  exèreioes  «les  mis- 
sionnaires qui  se  sont  montrés 
datrs  cette  yilîe,*  IX,  \d.-  Ori» 
gine  de  son  ancien 

temple  païen  élevé  *dîins  ses 
mûri  ; montagne  grîtnitiquc 
suf  laquelle  celle  Ville  eft  si- 
tuée, XXVI,  274.  Son  aspçfet 
à l'intérieur;  tentatives  faites 
pour  l'alignement  «le  «es*r\ies, 
275.  •Eootaines  qui-decoreot 
Clermont; la  cathédrale,  276. 
Rromcuçdeéetcdificespuldics, 
37^.  Hommes  célêbrçs  dans 
cette  ville  et  aur  environs , 
ibiJ.  , ! 

Ci.ERMOwt-i.’ltwuuLT. Rivalité  <iui 
existe  ènyc  cette  ville  et  celle 
de  Lodève,  IX,  62.  Amour 
des  jClui  montais  pour  l'ordre  ; 
leur  industrie;  leur  passion 
pour -les  Jelix  de  théâtre,.  63. 
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CLE*ilO!iT*EonKVIï'  ( le  canliual 
3e},  archevêque  d'^ttçh.Legs 

3 J il  fàis*  eli  faveur  des  pauvres 
e ctetle  .vi4ll  , .er  arec  le  Se- 
coué duquel  , sbr  l>ri»  «ht 
. » canliual  de  Tournent  on#y 
ftuida  un  colté^e',  VIII,  »85.  # 
C«)|aiïrr-ToBro»ng,  évéutfe  tic 
NqJou  r fonde#  ùrt  nrfc  annuel 
dont  1* objet  est  'de  célébrer 
pcripdiquéVnént.  le*'  vertu»  de 

• Louis  XIV,  IV, 

Ci.tnoM  ( la  xlamç  de),  armante 
du  sire  de  Cadrtxn,  XIJ77. 
C li.FMi viix’e,(  le  dbelalfer  dois’ qui 
duuiiâ  le  pl p T)  «lu  port  «le  llor 
rhrfort , XX  VJ,  io4- 
(^LKSSlNGKIt  ( .Mv  ),  4culptcur  ci- 

’tirpé  tic  -Besançon,  Xl , i3o. 
Climat  ( le).  Son  influence  sur  la 
constitution  physique  et  mo- 
raldilc-f  homme,  111,35$. 
Clumquk  ( la.).  Avantagés  réaul- 
iant  de  cette  institution  de  la 
fnédecirïc  moder.ne  , IV,  219. 
ÇhiSsoM  ( Olivier  de)  , conné- 
table de  Froncé,  fait  construire 
a Tfçguler  une  villé  tout  en 
bois,  de  pièces  rapportée»,  et 
fini  devait  servir  de  pince 
«l'arme*  en  .Angleterre,  XII , 
5aG.  Sa  «mptivité,  56t. 

Cloc y ktt  k s ik  ( M.  de  La  ).,  qoi 
cotnuîandait  la  frégate  la  itetie- 
‘ Houle  sur  la«picllc  se  distin- 
guèrent les  deux  officiers  Bou- 
-vet  V*  Xil , 4 1 1 • 

Câ-onlDR-LB- CiiEvp.Lü  *e  rend 
tu  astre  de  la  vill»  de  Cambrai, 
el  y jette  les  foiidcfrcnt*  de -la 
monarchie  française;  il*-fiHt 
massacrer  Kegnacairc  "à  ’qqi 
dett»  ville  était 'échue  en  par- 
tage, XII , 5|. 

Cumiuf',  personnage  «lont  le 
meurtre  avait  entraîné  Pcxil» 
de  Miloti,  et  lu  «*ftnfisçfttto‘n  de 
ses  biens»  XVI, • 3^6. 


Ci/Ouonnt  fait  jeter  dans  janqtuit s 
’ SIà»*moncl  . « \ 1 r t.njf.'  sa  fa- 
mille; marcha  contre  Goii|)e- 
m3c,  qui  lento  de  relever  le 
m y an  nu*  «Jes  Bourguignons  ; il 
mi  vaincd  et  tùé,  X,  .3o8  ; 

XXVM&K  , 

Ct.gt.K.vos  (M.),  Iilt«mteur  «H.ii- 
ré^  conservateur* «lé  la  biblio- 
thèque d’Alchçoif,  fut?  de» 
commentateurs  d|*  * l'édition 
dès  Œuvres  fie  F oUaiie .t  ^tu- 
t bliée  par  M*  Delanglo,  XXV  , 
108.  * . 

Cloc.ewsox  (M.  J,  membre  «lo.la 
société  «les  *auriquaiaes ‘ ale 
Q£tj  Ut, 

CLbs , Lima  des  victimes  d'nn  • 
monstre  fanatique  de  iS’imes , 

MX,  16$.  _• 

Closa«f-  ( mn«kime*de )., 

' jiaga  «pu  >e  rertd  aux  elfux  de 
-Bagnères,  fil  dont  U YlWlra  , 

, Antoinette,  esl .éjtrisq scçrrfc- 
ment  d‘un  jeune  Capitaine  qui 
arrive  iamiédiatciooM  après 

elle,  VIII,  209/. 

Cu>Ua  ( M.*  ),  acteur  de  PO-* 
déon.  Scs  succès  clans  le  rôle 
de  M.  Beantilâ  dé  hi  comé- 
die-di  ce  nom  ,*  XX*  1881 
I)ana  celle  i\è  V héritier, 
.289,  * . 

CLOtXîünt  ( M\  «lé  V,*  Armateur 
dé  S»iu^M.>lo,  Xll.^41 1.  , 

jOioa-PoctxR  (le},  .îsifrtpe 
Pextrëmité  s*oI  /Uiqqel  est  si- 
tné  le  fort  (Je  Châteaunenf , 

xii  , 395: 

etos-Porssi!»  (Ie),^etit  roui  dé 
terre  où  s'élevait*  jadil  I®  ihpé  . 
dAte  demeure  du  Pouslin , 
■XI  il  , 5o. 

Clo£Vqv«ïeot,  fameux  vignoble 
de  U Éotfrgojçne  , XXVI , 
4^2.  • ••  •**’  « * 

CiX)lTF.n-Scti#.VK.x , place  «lu  du- 
ché déaBrêÿé,  II,  225.  ' 

Clotaire  fcxile  4>mi1tier,s«igncur 
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d’Vwtot,  lui  fiasse  son  ijx  v au 
U a vrr*  «lu  éOrp*  lorsqpiK  vint 
solliciter  ta  grâce 'auprès  «le 
lui,  et  érige  Yvetol  en.rrfyau- 
tnc  «4i  fa v Air  dés  div.cemhmts 
t]ece  hinlheureux,  X1IJ,  a44- 
Son  fils  Imïle  la  fille  fie  Châ-  . 
« |(UM*«ur«Sa(^c,,  XXVI,  4°° 

Il  attaque  Oblidemar,  tic  con* 
cert  avec  Childclicrt  ,•  d s'em- 
pat^tle  jws'étatf,  449i 
CuiTILde^  épouse  de  Clovis , 
•petit  être  rc/prdée  conitnc  la 
véritable  fondatrice  «la  la  mo- 
Ajarchtc  française,  XIV,  4*4- 
Elle  engage  Clovis  à déclarer 
fo  guet  n*  à (?ondel>audrXXVI, 
446.  EIJ»  pousse  scs,  fils  à t’u- 
nir s Thcodoric  pour  Voiu-  • 
battre  Sigismond',  44^-  ’ * 

• Cloi^tt  (labbé^Y,  qui  a é<yît 
sui*la4»éogrH|diie,  XXV,  3o8. 
CutfiV  fixe  l'époque  de  la  dotni- 
uarion  assurée  des  francs  sqr 
'l'Àltacr/XI,  »8^,  ]y(p.  Il»nc 
. doit  pas  être  regardé,  cuqrme 
Je  fondateur  de  la  ntonarcliic 
française*  XIV,  4^4-  l!1  drde 
la  Sain touge  au.  guerrier  Ari- 
, bert , XXV I , agà . Epopsq  Glo- 
tildc,  et  déclare  la  .guerre  à 
Gondebaïul,  roi  de  llourgojpic, 
44b.  if  détache  la  Provence  du 
royaiime  îles  Bourguignons , 
44^ . ÎOéfiflte  la  guerré  ' dux 

*•  VrMgolhs^‘44b* 

Gtbvii  -l|  assemble  le  parlement 
national  dans  la  viWe  de  ,Ch.i- 
lons-sdr-Saônc  ,*  XXVI  ,’  400. 
Ci-Vfc>Y , vitffc  de  fctChampagnfe, 
XXVI,  49a.  . 

Otear,  petite  ville  arrosée  par  la 
rivière  de  Crosnes.  Son  iumor- 
Itinee  et  sa . prospérité  fgrs- 
tpi’ellc  possédait T abbaye  de 
* ses  Cond.ilcurs, . les  kpnédic- 
tins  j trésors  littéraires  *que 
l’on  tropvait  dans  cette  mai- 
son  célèbre,  XX VI,. 365. 


Clq*e(  la),  village /U  Dovouly  , 
don»  les.  kabi^ahts  sont  puttés 
à l'ambition  , X 4 18 1 . .Objet 
dp  cette  ambition , 181. 
Çoxiussc  (de  chilteau  «)•)*  où 
IlenriJV’se  livra  à ses  premiers 
’ jeux  et  Âsrs  premiers  exercice-, 

• VIH,  i85.  . . • 

Goatlox  (le  château  de),  pYi  se 
'ras^pmlihèrcrtt  les  évêques  et 
les  barons  bretons  à la  poix  de 
f 'Mominbé.  gouverneur  de  Brç- 
tagne , XU , 5 60.  • « 

Covmiît  t (*Mt),  avocat  tlisjin- 
gué  «lu  Barreau  de  Réinj.ps , 

Ml.  4/9-  " , . • V ' 

Coudktt  (M.  ) , écrivain,  anglais, 

. à qui  l’oii  peut  reprucFirtr  des 
insinuations  peTfioes^lV,  '103. 
CocttëRF.A  , village  du  .déparle- 
inont  de  la  Mdsdle,  XJ,  483- 
Cociif.rêl,  llbu  célèbre  par*  la 
victoire  que  Duguesclin  y peoi- 
porta  sûr  Je*'  troupes  de  Char- 
les d’Evreux,  XIII,  f©4-  A11- 
tiquités'qne  l’on  y remarquait , 

io5.  • 

Coclk»,  «prototype  de  ces  *aot» 
dangereux  - qui  s’occupent 
moins  dq  sa  taire  du  bien  à 
eux  -tulipe*  que  de  faire'  du 
fnjd  aux  autres,  XV,  f 5 3. 

Cour  (Jacques),  rfelie  négo- 
ciant de  Bourges',  qnp  snn 
mérite  éleva  au  mini&tère  des 

• finances,  .et  qui,  aptès  avoir 
été  daA»  la  disgrâce,*  rétablit 
sa  fortune  et  mourut  dans 
Wc  de  Cliio'J  pii  il  servait 
contre  les/ Turcs,  IX,.  13 1 ; 
XXVI,  368, 

• Cook  ( l’abbé  ),  l’un  des  ennçpûs 

• de  Voltaire,' X,  4*^9-  . • * 

(^oc.rr  l'aîné  ( M.),  banquier  à 

Lille,  XU,a68. 

Cooe/<(MM.),  agronomes  dis- 
% thigués,*  iiommfs  d’esprit,  et 
i amis  sincères  des  libertés  con- 
stitutionnelîles  * XI  J,  a 21. 
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Coot»4C,  ville  fameliâe  par  s ci 
eaux-dc-fié,  XXX4,  nag.  -Les 
ruinés  (lu  château  et  la  petite 
maison  où  . se  rotrouvcfit  les 
eph'-btes  salamandres  (le  Fsan- 
çois  I*r,  a3o.  * 

Cou. > Aiin  ( Marie  j,  ToulôufeÇne, 
renommée,  par  ses  talents  et 
ses  productions  littéraires-, 
VIJI , ',a8.  • '» 

CoLAtiii^vu  „ de  l'académiç  fran- 
çaise , versificateur  harmo- 
rtieux.  Eulrtivea  qtj’i.l  inet  h la 
réception  d'une  pjecc.  p'ri-spu- 
téepnr  un#^uteur  provençal, 
II,  aa^.,  Toait.  ijli’if  indiqua  à* 
Marthe  pvür  sa  comédie  de 
I ikunvxe  personnel , JA’,*  59; 

XXVl,.ioa.t#  * 

Cor.vf\i>t:AUf  ancien  protesssur  à 
r école  de  droit  de  Poitiers , 
XXVI,  i5£ 

ColiieIit  provoque ‘deux  nnrets  du 
conseil  dVtat  qui  excluent  du 
commerce  les  nationaux,  cal- 
vinistes, XII,  393.  Son  con- 
cours- au  développement  de 
l’industrie  et  du  commerce, 
XXII,  3(5.  Sa  mort  «u  préjÿ- 
•pjta  la  ruine*,  316.  Il  favorisa 
' ringulicrempnt  le»  fabriques 
de  (aines,  357.  Il  introduisit 
à Alençon  la  fabrication  de  la 
deptellc,  XXV,  lit.  Projet 
<ji\il  avait  formé  de  t rendre 
I Allier  navigable  depuis  Hriou- 
.deju|p|u'à  Pont-dii-Chatcau  , 
XXVI,  33 1.  £011  pays  natal, 

s*6:','  v 

Colbert  ns.SKiGiiKiiAtf  fils  aîné 
du  précédent,  dan*  le*  mains 
duquel  passa  le  cbàtcaur  de 
Lonray,  XXV/in.  • 

Col  de  Saix  (le),  I.Vply9  liante 
montagne  du  Dauphiné,  sur. 
la  roule  de  Itymans  à*  Gre- 
noble, X,  la.  0 

CoLERitK.E  ( ■:  écrivain  an- 

glais, l’un  des  uaventcurs  de. 


iï3 

la  Nature  poétique,  XV,  aa8. 
ObLiffliY  ( Tainiral  de).  Maison 
on  l1  fil  I aMMÎMl  U,  |dO. 
Llùtel  qu  i|  occupait  rue  Jb- 
ll/.V.  VII  , ■}  j.-).  Sç-ti-iin-  <1111  lut 
‘adopte  pour  son  'éducation, 
V]H,’i£8.  S 0^1  expédition  pour 
la-Flbridepù  il- voulait- établir 
quelques  colonies,  françaises*, 
XXV,*  t9.  ».  • 

Collaud  ( le  général  ) v 


coin  position»  gaina  nies  fai- 
saient les  (jélices.  de*  soypers 
• d antfefoiv,  l,,39i>;  V|,  3i3. 
l)  chante  le  rctdur  du  parle-  » 
ment-,  et  'm%t  en  vaudevilles 
#*lcs  lions  niQÇs  <tc  M.  de  Mau- 
ecpas.  XVI,  416.  Se*  vaude- 
villes sont  de  béauéoup  infé- 
rieurs à * ceux  da  Phnârd  r 
, XVII.,  af)*.  il  ést  regardé  com- 
me |e*père.dc  la  charispna  de 
boudoir  ;^a  (\ûnplainté  aune  » 

• • fémine  a sentiment  sur  V arran- 
gement d'une  dame  Je  ebur , 
43,  Sa  chanson  giivpisc  Ma- 
vçHlc,  45.  ’ . . 

CpLLKncs,  citoyen  de  Londres, 
quj  fut  oondaulné  à mort  par 
suite  de-  faux  tétpoignages , 
XJV,  3a4- 

Colle  mm  l,  jésuite  qui,  dans  des 
coinmêntaires  sur  ley ‘œuvres 
de  Huscrnbaiim,  a Soutenu  que 
le  meurtre  ptait  permis  Ha  ns 
, certains  cas,  XIV,  63b 
ColleVilCF.  ( la  baie  de),  dans 
laquelle  on  pourrait  créer^  un 
poK»  maritime  dç  premier  or- 
dre, XXV,  ao8. 

CoLLir.nr  T(  Louis- ni),  cha- 
/noine  de  Saint  -Qftelïliq , et 
autcàr  d’une  lnstoire  de  cette 
ville,  XII,- 19.  , 

Collisj(M,),  *uii»  dans  le  Dé- 
9 vpuly,  pays  suy  lequel  il  a pu- 
blié une  brochure  pour  iuvo- 
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•tiucr  la  f ha  rite  des  fidMes  en 
fateur  îles  habilâdts  di^cotte 
contrée.  Il  accompagne  Pagc- 
•srnlôyX,  1 73 , fl  su  iv.  tfori4>res- 

# byJcrê  ; bienfaits  qpil  répand 
sur  son  troupeau,.  f;B.  . \ 

Coi. lis  nlb\iu.F.Fii.wiî,  * aruleur 
'dramatique;  1,  b.‘  j^léfîtc  de 

* Idn  Fieux  (ùUibaîajrc , XX, 
5;*XVi,ui3. 

.tyaltii  o i SaIst-Mk5ce(M.),  no- 
taire, qui  remplit-  Iqp  joiic- 
lioyi  dc^urc  dans  le  premier 
• procès  • de  l'auteur,  XV, 

Goli.iow '(madame),  marchande 
de  nouveauté}»,  V,  74*  . 

C<  ri  lot*  n’  Il  1*01*  fait  démolir  les 
monuments  qui  embellissaient 

• la  place  * Bçnecour  4. Lyon, 

\.  dm. 

•Colmar.  La  .maison  nu’ y occupa 
Voltaire,  Xï,  21 5.' Situation 
' déjà  yille,  a 16.  Asopct  des 

E raines  èl  îles  \ignohles-  qui 
entourent  ; * aacrplsseménts 
successifs  de  sou. iii| portance; 
’ella  cfl.  rasée  pur  Louis  XIV, 
et  renonstruitê  avec  sort  anto- 
ruation , 2 1 7.  L»  ‘-milanité  de. . 
ses  maisons;  ses  édifices  pù- 
blics,  îbid.  Soti  commerce  et 
sop  Indu  strie  % 2V8.  Qualités 
des  vins  de. ses  en  virons, 1. 
Personnages  célébrés  nés  dans 
ses  tnurs,  223. 

Coloox a ( le  cliava|ier),président 
du  consistoire  central israélite , 

nt.  îji.  • 

Oulomb  ( Christophe  ) est  em- 
prisonné par  l'effet  d'une 'ca- 
bale, II,  1 20»  H demande  vai- 
’ nernçnt  à la  France  de*  le  *e- 
conifci*  dans  $ftn  entreprise  He 
la  décou  vèrte  d’un  nouVeau 
monde,  111,  78?  Conjectures 
Sur  son.'cxpédition  de  la  dé- 
couverte du  Nouveau-Momje  „ 

VIII, -106.  * 


CplOmve  fnfdemtftadUo),  an- 
Cicnnc  actrice.de  l’.(^iéra»Oo- 
irtrrpie,  XXJ,  -»L  • . V 

ÜOLbfliiCAV  «(saiiit)-,  fondateur 
••du  monastère  de  Heiiimoln- 

Miuiean , XI , 3o. 

CotoSinKi. , peintre  qui  eut'  |e 
mérité  de,  reproduire  lp-  ma- 
• niùre  du  PqiMUI  , XIH,  1 5 2 . 
CoLO >f 11 E Y.-  ACX-  BELLRS  f T EUMES  , 
*it(i£  dans  le  département  de 
In  Meuse,  Éyül. 
C^LoMBF.f-VU-üEVflÈoLISBS,  *illo 
..dé  la  Champagne,*  qoi  fut  le 
'.théâtre  ^'opérations  militaires 
■en  1814,  X\Vi, 

Coi.oMtUiiwK  (Anf.  de  La),  An- 
cien ^çrsnd-vicaire  de-Victone-, 
•rend  une  ordonpanca  Hscale 
- pour Ja  réparation  du  pou} «de 
.cette  ville,  X,  «8g.  „ . 

Colombo,  capitale  de;  l'Üe  de 
lit  yl.m,  XXIll,  83.  ^ * * .• 

Colqi  t\pt  rs  4 auteur -anglais.  Ce 
nu  il  dit  de  l’vifhieuee  île  la 
foi  Porcid  sur  la  spleni$éur  et 
la  tranquillité  du  peuple  to- 
inâiu,  XI V*  46â. 

Ôolsox  (M.),  pêiutY©,.  Son'  ta- 
bleau représentant  Je  gfémence 
de  S.  A».  envers  une  famille 
arabe t XXV^,  3o«  ’ * 

Combauté,  jolie  rivièe|  nue  Ton 
rerftarqlie  à ‘peu  do  distance 
de  .Plombières,  XI,  3(>2*.  • 
CouftEpounous  ( M.J,  sa  vont  bel- 
Inrtislc,  ut  ‘trauiiéjeur’  des 
. Œuvres  Je  Platon , V llf,  345. 
ÇctaÉDtc-FRèSçitSE*  ^ la  ),  Pitres 
qni  ‘f  fiîrelit  jouees  en  i8i3: 
Tippô-Saflx,  tragédie^  111,343- 
‘If  intrigant?  y qomédie ibtd.  ; 
jfinubj/j  tragédie  là  Sûite 
(Sun  b’aj  masqué^  comédie, 
s.  3A4-  Et»  1#  14 : Ulysse,,  les 
Etttts'de  Blpif,  tragédie?;  et 
F.ouquelp  comédie',  V,  II.  Ce 
qp’etait  'jadis»  le  /ojer  de  la 
Commette  -'Française,  ce  qu'il 
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est  'maintenant,  i53.  Supé- 
riorité rpi'oile  obtient, 'depuis 
«feux  sièejes,  ‘sut*  tous  les  #u- 
tres'tlir.ürcÿ  de  l'Europe,  281’. 
Désar,  céments  qu'essuient  les 
personnes,  qui  attendent  an 
jourol’trtie  première  représen- 
tation, j85.  Principe  d$  se 
supériorité,  «87.  • 

Com/.oikss  (lel).  ’ Portrai^  ,de 
. quelques  comédiens  de  pro- 
vince qui  viennent  pri>  penser 
leurs  services  à qAelqpes  diT 
«recteurs  réunis  au  café  Tou- 
chard,  If,-  i(>3.  Repris  dent 
les  cornéliens  sont  générale- 
ment  Fpbjei  en  France,  VI, 

. 3Ga, Qualités  sociales  et  pri- 
sées que  l’orV  remarque  dans 
le  plus  grand  nufhbré  d'entre 
eux-j  ‘ leur  rçqfect.  pour  les 
l#cns  de  famille,  363.  Causes 
qui  peuvent  entraîner  les  ac- 
trice* dîtns  • le  désordre  des 
mœurs , 364-  Mérité  des  acteurs 
'fhi.  Théâtre -Français,  365. 
. Vices  et  défauts  inhérents'  à 
la  profession  de  Comédiens, 
ibid.  I^e*  plus  seuvoiU*  ce  sônt 
les  acteurs  que  l’pn  vh  voir  au 
théâtre  et  non  la  pièce «qu’oQ 
y /ojie,  Vf(,  aoa.  Talent  qué 
montre  la.  ylupmÿ  d'entre  eux, 
cOfhnie  membffs  du  coihité 
Je  lecture,  35 1 : / , 

Connus  (Claude),  inatbémati- 
dn  et  asirbnomè,  X,-a49- 
OuHmf.s,  jolie  petite  v^llc,  où 
. f.iis.ut un  geapd  commerce 
de  draperies 'et  d'étoffes  lé- 
gère*, et  o if  l’on  ne  s'occupe 
plüs  que  delà  fabrication  et 
pu  commerce  fies  'toiles,  Xli, 

V • . / / * 

Co  mines  (Philippe  de)',  sage  et 
véridique' historien  et  habile 
négociateur,  Xfl,  290,  • 

Commajuecx‘(M.  de),  person- 
nage cité  ? 1 V,  1 98 . 
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Commf.lin  (Jérôme),  le  plus  sa-,  • 
vaqt  des  irppriureurs  fie  son 
temps  ap<ès •Henri  Etienne, 
XII,  178.  *. 

• Commerce  (le ).  Influence  de-son 
génie  sur  I)  naissance  et  les 
prfgrès  de  la  navigation,  VI, 
47*  hifns  de  commurîicatiôn 
qu’il  établit  entre  les  divers  . 
peuples  de  la  ferre,  #4 8.  ï*i- 
d'élité*  scrupufçusa  avÜt  la- 
quelle e st- exécutée  da  vhlonté 
d'un  commerçant  rxprihiée 
dan*  nue.  lettre  de  change, 
49*  Çè  qui  constituait 'jadis 
le  crédit  deÿ.  commerçants^ 
5o.'  Ii'ogiotag*  de-  la  bourse  • 

* p contribué  beaucoup  à di- 
minuer ce  crédit,  5l..  Supé- 
riorité dn  corainéroe  sur  lés 
armes,  l'agriculture,  la  niagis- 
traturp  etJes  lettres; .exemples 
.prouvant  lés  avantages  qu'il 
procure  et  qu’oane  rencontre 
pas  days  Ces  autres  profes- 
sions, VIT,  90  et  suiv. 

Cohmebct.  6a  situation , XT , 433. 
Affranchissement  de' ses  botir- 
•geoi»;  différents  seigneurs  qui 

* en  CUrAit  *|a  souveraineté,. 

. 434-  Ce  palais'  construit  sur 

* Jes  ruines -de  lfanrién'cliàteau  ; 
lü.fôrèt  de  Gonnoercy  ,•  435. 
Aspect  riant  de*  environs  *de 
ce.itê  ville,  436..  , 

Commode,  empereqr  sanguinaire 
qui  fce.  montra  fa vo fable  aux 
chrétiens,  X,  3o(>.  Rentré-, 
dans  les  voie*  de  l itiiqlihé,  d * 
y trouva  U mort,  XIV,  8t. 

CüMMoÎ.kt,  l’un  des  jésuilps  qui 

, excitèrent  Pierre  ^arriéras  au 
-meurtre  de  Henri-lc-Grand , 
XVI,  ïa£. 

.CiméASS  (4e  général),  Vllf,  4*9. 

Court aN  «(Nicolas),  marchand* 
ub*(t3r  de  Alarsnille  qui.se  dis- 

. lingue  ppr  une  grande  probité  , 

IX,  353.  4 • >*, 
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Comte  (M.  ),  fiâbile’  pbjsirien 
vènftilpqne.^Sccne  comique  de 
•ventnlbquie  pèr  laquelle  il  pu- 
, #uit  le  Frahe- Parleur  d«  *ou 
opiniâtreté  à ne  froint  ouvrir 
la  porte*  V,  N ogue  dont  il 
jouit,  41*  ^cs  débuts  à Paris, 
*4  s.  ‘Ses  succès  4«n»*diflerenlea 
villes  de  proviupe,  ib%  Péril  qu’il 
oourqt  chez  les  paysans  de 
FéHburg,  et  manière,  dont  il 
•s’etf  tira,  43.-*Us*gc  qu’il  a 
fait  do  soit  lalellt  pour  guérir 
des  esprits  qui  se*  croyaient 
po.v-nK*  du  démon,  iffiil.  Aç- 
èroissenient  qesa  répiltafion 
dans  la  cnjulajp  ; motifs  qui  pnt 
pu  concourir  à ses.  #sucç«ïa 
r .da‘o$  les  réunions  où  il  est  ap- 

• "pelé,  44f*  » • * 

Cqmt*e  (Félix),  sçulptcur,  acheva 
le  tombeau  de  Stanislas , duc 
' drl.orr.iiue,  XI,  3lo. 

(iotMü  (lis  château  de),  l»âti  sur 
les  rujucs  de  l'ancien  manoir 
•seigneurial  dé  Bois-le-Beao, 

&XVI,  29.  .** 

Cou *w,  ancien  roi  d’une,  partie 
de  la  Gaule„  est  chassé  de.  la 

• demeure  île  ses  aitux,  se  re- 
plie sur.  les  moisis  Saint-Mj- 
coel  et  Toinbla'roe , et  cherche 
parmi  IçS  druides  qui  occu- 
paient ces  lieux  des  appuis 
capables  de  servir  sa  vengeance 
contre  les  Iloinqimt;  avantage 
qu’il  remporte  d’abord  suç.ccs. 

^ derniers,  qui  reprennent  bien- 
tôt l'offensive  rtle  mettent  dans 
unfe  dérouté  complète  > il  meurt 
«n  témoignant  le'dosir  que. son 

• alliance  avec  les  drpide»  spit 
cimentée  par  l’hymeirde  Cléo- 
vir,  son  fils,  avec  Mœr^a0 
•tille  du  •graud-prétre,  XXV.,, 

\ « 33*,  335,*  34o.  . 

CotiAN-MAniseEC,  princi^gaRois, 
accompagne  Maximo  dam»  son 
expédition  des  Gdulce,  çt  ob- 


tient une  grande,  partie  de 
l’^rmôriquçùtitfçdt*  royaume; 
il  se  souinel  d’abord  àTetiipc- 
reur,  jmis»  se  reml  indépei)- 
dant  ; régné  en  sage  et  ab- 
dique , sqr  la  lin  <lè\sa,  fie,., 
en  foreur  de  ses  tils*  XH  , 

3$3.  ’ * ^ * 

0>MC\Rnmr.  Sa  * positron*;  ses 
fortifications;  son  jiort’’,  XII, 
S4&  Citerne  que  I ou  trouve 
# dan-Me  château  ; boit  eyviron- 
, liant  la. fille  J sièges  et  jièrtes 

au’elle  essuya;  son  connue ree 
e. sardines,  547* 

Cosoiiks,  ville  du*  département 
•de  l'Eure*.  Remarquable  ^»ar 
les  forêts  qui.  l’avoisinent , les 
forges  «et  le!  fonderies  qu’ulle 
possède,  XIII,  106. 

Comianikk  (f*i),  l’un  des  amis 
de  Voltaire,  X,  4 £99  • 

Comié  üe  prince;  de),  tJU  le 
Grand,.assiège  la  ville  tleDûle, 

. XI,  90.  Heprend  Thionville 
• après  la  bataitle  de  Hocroi , 
48i.  Combat  dans  les  rangs 
espagnol  lors  de  la  bataille 
des  Duoes,  XII*  309;  3vV  , 
307.  .4 

Comuî  (le  prince  de  ) repousse 
du.fiavrc  les  Aifglais  qui.  l’a- 
vaient occupé  squs  leur  ruine 
Elisabeth,  JW  U,  at»3.  Il  est  tué, 
« en  i5f»7,  à la  bataillé  de  Jar- 
1 tac, par -la  piqs  lâche  trahison, 

*;XXVI,  a3b. 

CoMiiLt ac (le  château  <fc),  ancien 
manoir  du  nnHaphysp  icn  de  ce 

nom,  XXVI,  8. 

Côxnu.LAc,  célèbre  métaphysi- 
cien. Exposition  cfp  son  systè- 
me, xxyi,$. 

ConnoncÈT,  l’ün  des  amifdeVob 
taire,  X,  4^9*  * - * 

Com>éii:c,  Commune  à quelque 
distapçc  dé  Vienne,  X,  aç)«. 
Gos  r 1.  a s s K bo  u rg /Rqùê  1 qu  os  li  eu  es 
d’Étain,  éf  qui  possédait  des 
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murailles  et  un  château.  XI, 

<5 7.  ‘ ‘ . 

CosrtiBtl,  Napolitain,  qui  périt 
pAur  avoir  fait  «les  mémoires 
«nie  lui  avpil  demandée  Sne- 
xifhr,  3ÜV,  -563.  • . 

Coan ai>  II,  empereur,  accorde 
aux  archevêques  d'Kiubfiin  les 
droits  régaliens  et  celui  débat- 
tre monnaie,  x,  247* 

CoNiiai;  III,  évêque  de  St  çasboiyg, 
fait  rondruirn  T uni*  de*  lire  lies  , 
de  la  cathédrale  de  cette  Ville, 
XI,  *5$.  .. 

ConaAti  de  Lorraine  cntiy  h Blets 
et  l'abandonne  au  pillage,  XI, 

•462. 

Coniunrt  y neveu  du  grand  empe- 
reur Frédéfîc  H,  a Ta  tête  tran- 
chée sur  un  échafaud',  XIV, 
filj  * • • . 

CoKCAhn,  btoau- frère  de  Loûi*- 
le>ly;bonnairê . lit  Bâtir  le* 
cryptes  de  l'abbaye  de  Saint- 
Ger^npn,  à Anj»rre>,  XXVI, 

479-  * ; . 

Coat8inf:RART  pire  (M.),  profes- 
seur de  rhétorique  au  collège  de 
Salins.  Soi>  dévouement  dçus 
l’inccndicde celte  ville  en  t8a'5, 

XI,  bti. 

CoasmÉtuTioxs . ( les*).  Combien 
elles  >ont  préjudiciables  à l’a- 
vancement dû  au  mérite,  H, 
ja3.  * • 

CoSscirtfrtB  (la)  est  le  premier 
fondement  do  1 In,  morale  en 
théorie;  est  dans  l’Iioinihc  lîin- 
slinec  moral  de  sa  consérda- 
tion,'  XI \\  15.  Réprouve  les 
actions  injustes,  ^2.  Ne  com- 
mande.pas  à l'homme  de  faire 
ce  que  sa  raison  -condamne-, 
ibid.  Ce  .qd*elle*  est  chez  les 
hommes  en  plaça,  1 ri).  ,* 

CouniUTStss  (I e$')î  laiurs’qua- 
lifications  en*.  Angleterre,' en 
France, 1 rh  Itflle,'  « en  E»JA- 
gne,  XIV,  337.  ' . • . • 
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GoasTiBkE  (-41.),  peintre  anglais, 
auteur  de  paysages  'estimés, 
XII,  275»  # 

Co>stamck,  empereur,  conçoit 
de!  la  jélousîc  contre  Julien, 
sou  rival-,  celui-ci  quitte  les 
Gaules  pour  yonir,  le  combat- 
tre, JCYHJ,  3a3.  . • 

Cosstaxce'  CitlonE.  Soûl  son  rè- 
gne, Autuu  aclu;vc  de  sç  rele- 
ver de  ses  ruines,  XXVI*  4*9- 
CossTAîicr  ( frèrç  ),  aux  obser- 
vations nnqyel  U;  Havre  doit 
les  fontaines  d'eau  douce*  qui 
coulent  dalis  scs  murs  , Xlll , 
278.  * . 

Cosstaîit  (M.  benjamin),  orateur 
célèbre,  I,*i6.  Son  courage  à 
défendre  les  principes  de  -U  li- 
berté ^institutionnelle,  XIV,  ' 
,5 £9.  . Ses  remontrances  à la 
phpmbre  de*  député*  sur  fqm- 
. prisunneincnt  (LouUgpn  ulena- 
çajt  les. auteurs  de  ‘délits  poli- 
tiques , XV,  60.  . 

CoxsTASTirt,  empereur.  Les  hû- 
pit^ux  .qu'il  'fonda  pour  les 
chrétiens  ” sortis  d’csrlavàge 
devinrent  .comme  des  séinir 
naires  de!  mendicité,  IV,  aSo. 
Co*»tasviji  (le  chevalier  de), 
ami  de  l'Ermite.  Désappointe- 
ment qu'il  éprquve  à fa  suite 
de  la  brillante  affaire  qûi  pré- 
céda la-  journée  de  Gloster- 
Schcven , II 3 >a 5. 

% CoasTJ^Tia , peintre , dont  les  t 
dessins  à l’encre  dfe  la  Chine 
.sont*  répandus  up  Frapce  et  A 
l'étranger,  IXy  3ro. 

OoMTAKTIir,  ancien  évêqué  de 
Gap,  «jui  futcanoiiisé,  X,  208. 
CoasTA^rit»,  dielléniste,  né  à • 
C,.  n.  XXV,  235. 
CoasTASTntoéLE.  Tableau  que 
cette  vilte  présente  , XIII  , 
»9V*.  ^ . 

CosiW  (mademoiselle),  t*»mé- 
dieutio  célèbre,  I,  i5.  Hogrets 
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universels  causés  par  M înort, 

Ul*3«.  • 

Coûté ,‘t»ë  à &ée* , XXV,  37.  • 
Ccwm.  ville,  lieu -situé  pçes  Pon^ 

- AndeinervXIIl,  ia4- 
Co«r«»is*Tioû  ( la  V O quelle 
«st  éo  France  v Vfr  *t4ft  ^on 
plus  grand  fléau,  dans  ce  pa^'8, 
.c’qs!  la  pnliiifjûr,  >46. 

Copet  , château  à quelques 
lieues  de  Gencvç,  oii  se  trouve 
le  tombeau  de  puidnme  de 
Staël,  XI,  7.  . • • " 

CôwLlcSj  cnèf*  des.Tectosage», 
fut  * .vaincu  par*  Sy lia  , VJII , 

■4”-  ; 

•CoqoÈ^U  de  •Ittjori  périt. sur  lé- 
chai a ud  en  1 7£)3 y*  ÎM  ^ lüd* 
Connui. , (■  Jean  de)  Comhiande 
l’une  des  deux  compagnies 
d’aréhers  lor$  de  rassemblée 
nationale  convoquée  par  Phi- 
Hppe-le^Bel,  V,  a 55. 
Coriiiseal  (le  général  ).-Sm  iiiou- 

• vcmcnis,  militaires  eu  l8l4, 

XXVf,  5 »4-  • , 

Cobbon,  petit  village*  situé  dans 
U vallée  d’Auge,'  XXV,  63. 
Corbram>e  ( le  château  dç),  ha- 
bijatiun  d”c  Grimoardj  XXVÏ, 
3o,  ; 

Ct)»BULOû  , général  romain , arii- 
• mai*  ses  soldats  au  combat 
j>lulôt"par ‘.l’eqpqiF  des  Hchfes- 
- scs  que  par  la  gloire  du  trfom- 
' phe , XIV,  18  t.  ! • * 

Gorcri.kt,  faiyeux  marchand  de 
comestible»  au  Palais-Royal  , 
II,'l6o.  v * 

GommY  (Charlotte).  Son  Jrérôïs- 
iftc,  XV,  1*43.  * 

ConntKûû.K  ^ M.  )r*  botaniste  <jlis- 
^ngué,  XI  , 8;  a$,' 

CûRDiEB*  Èoinmenÿnt  de 

S.ûnt-Qucntiu , XII,  16. 
CorjV.su  (îd») , ingénieur  des 


.jpnH5.ct  rhinv>s(krs  da  dépar- 
tement du  Nord,  bt  '1*1111  des 
plus  savant»  - ngrdnouiqs  'qne 
possède, -1.1  France*,  X1,'ij£; 

Su,  »éi..*  .♦  *» 

Gobikw k ( Gomalvc  de  ) j‘ f a taqu x 
guerrier,.  vu  ns  les  ordres  du- 
iptof  l'VriiAtai  Curiez' es  [lirait 
se  signaler,  XIX,  60. 

- Copixm-Kn  ( lé  lord  ),  colonel  An* 
’glnis,  visita  la'pt  isofi  de  Nor- 

' • mapn-CrtAi»^  X1V,*$J?* 

Goitit,  rjiévj  ii*V,  qur,  renfermé 
4 dau^Oa  caverne.de  Jfelphcs, 
prononçait  lés  oracles  , , ’ V , 

4**  ■ . 

CofticsTix  ( ^iint  ).  Aoeç<îotc  rela- 
tive à <?e  personnage  , .XI 1 , 

54«-  ‘ • „ 

( ’ormèii.  (madame  Amélie  de), 
jeune  fqimac  dans  l’intiiriité  de 
. laquelle  l’Ermite  est  admis; 
prétextes  qu’cite  allègue  pour 
k différer  un*  partie  quelle  avbit 
arrêtée-,  III,  i63.*  Elle  donne 
les  détails  d’utm  de  «es  raati- 
• '.‘tarçs,  106.  • ^ * # 

CoRMiEff,-  ijé  â Alençon,  XXV, 
*i3o. 

Cor^iobtaigke , célèbre  ihgénieur 
**  qhi  augmenta  les  fortifications 
'.  de  la  villé  de  Metz  , / X*  t 
463. 

Corbeille  P.  ,)  s’éloigne  *des 
adulateurs  de  Richelieu , et 
adresse  au  trésorier  de  l'épar- 
-gue,  ML  de  MontofoiL,  une 
«pitre  dçdicatoirç  pleine -tTune 
fl at férié  ridicule,  1\",  $73. 
Maison  où  il  naquit  â RtiUen,. 
XIII, $1 56,  i<pf.  La  profon- 
deur de  scs  pensées,  XlV, 404. 
Son  buste  dans  une  des  salles 
"des  Français,  XVI,  435. 
Corubivlf.  (^Thûrnas).  La  pre- 
. mit  re  repj é.-icutftUon . de  von 
Stilicoti,  et  jugçmfent  qu’en 
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porta  Loret v journaliste  poçte, 
III,  31  CK 

Coiï5KIli.e  ( mademoiselle  ),  nièce 
du  grand  Corneille,  que  Vol- 
taire dôta  généreusement,*  X , 

■sCoarrua,  Vestale,  périt  Victime 

de  l'amour,  XfK,  5. 

CoftKki.iE,  (Lame  ro/naine  çélèbrç. 
par  sa  chasteté,  XIV,  481. 

Cou  sec*  (Tandlenne  ablwye  de), 
Xl,  148.  Propriétaire. actuel 
de  de  l>âjin»ent,'t5o. 

CoR^TTfSl  ( Céçilius  J,  gccusé 
d’avoir  fourni  de  Largent  pour 
soulever  les  Gaules,  s"e  donne 
la  jnort  afin,  d'échapper  à sa’ 

1 condamnation,,  XIV,*  33?.* 

Cono/Anon.  (|a  côte  de).  'Sorte 
dc.vents{pû  soufflent  pendant 
quatre  mois  du  nfi-me  côté, 
et  que. Ton  nomme  moussons, 
XVIII -,  04. 

Conos a,  docteur  italien4  distin- 
gué par  son  érudition  ,*I,  43. 

Corosflli , auteur  de»  fairieux 
• globes  /pic  f du  adAime  à la 
bibliothèque  royale -fit  Paris, 
Il , ay5;  * 

Corporations  (les).  Voyez  Maî- 
trises. * . 

Conrs,  situé  à l’entrée  du  dépar- 
tement des  Hautes-Alpes,  X, 

«7»-  , . • ' 

CbRiu.Anp  (M.  ),  qui  fit  dés  j»f- 
fcJrts  généreux  à Marseille  pen- 
dant l’anarchie  dt  181 5,  IX, 
347.' 

Gorrcptioe  (l?^ast»le,vice  do- 
mina tour  (lu  siècle;  fait -lotit 
mouvoir,  XV,  160.  Est  deve- 
nue une  féritahje  soiehee,  et 
trouve  des  dupes  sur-tout 
parmi  lés  vieillards  et  les  cn- 
' fa uts,  ih.i.  Ün  Utiles  agents 
les  plus  àcerddifes,  c’e£t  le 
mensonge^  vjpe  qui  contient 
une  foule  d«  subdivisions  et 
s'étend  à tomes  les  cjas$r9,t6a. 

Tarie  n&rê.  ale,  t.  xxw. 


Cordez  ( Ferriand  ) , conquérant 
- du  Mexique,  If,  /20.  Spn/ia- 
'ractère  et  ses  qu.-\(ii(->,  XIX, 

. 6g.  b><?u  dé  sa  naissant*;  scs 
premières  études  ; il  e'rabrasse 
l'état  militaire;  et  nayant^pu 
snivré  Gonzalve  de  Cordoue  , 
il  s’embarque  *pqur  les  Inde* 
.occidentales';  seconde  de,  son 
génie  et  de  son  courage’j  il. 
fait  U conquête  d’un  empire 
immense*;  vexations  qu’il  es- 
sqyâ  dans  l'Indu;  jl  est  rappelé 
en  Espagne,  60.  H040urtie.au 
Mexique  otVbienlôtil  perd  son 
-indépendance*  jeviepten  Eu- 
rope demander  justice  à Cliîu  - 

• les-Quint;  en  est ^crueillr  froi- 
dement ; yâ  se  battre  d^nlSP 
volontaire*  à l’expédition  d’Al- 
ger; et  x après  de  vaines  tentâ- 
mes auprès  de  Charlrs-Quiut 
pour  en  obtenir  justice^  il  va 
•mourir  ‘dans  l’oubli  et  dan,-  la 
mipère,  61.  C’est  à tort' qu’on 
'associe  son  nom  9' celui’ de 
Pizarre;  il  ne  so.uilla  jamais  sa 
gloire  d’aucun  acte/éroce,  62. 

Coûtez  ( Martin  ),  lils  de  Fernand 
'Cortex,  XIX,  64. 

Cortot  (MA,  statuaire  distingué. 

• 6a  Pandore  et  son  A*« reisse , 
XXII,  1 65.  * 

Corvière  , grand  parleur  sans 

idées,  II,  7». 

Cos  .u  ao  ( U?  ppiUre-amiral),  ma- 
rin célebrç  par  de  ’ijombreux 
* exploits  et  auquel  jNapph;on 
rendit  ûn  glôrieux témoignage,  ' 
Xll,  5a  t. . t 
CossÂrt  ( le  Père),  compilateur 
et  poète  latin  lr£s  distingué, 

. 

Cos9É,  situé  dans  la  Kormandie, 
et  fametfx  f/ar  scs  grosses  for- 

r,PS;  .Xÿv,  ,46.  . . 

CqsTARRn  ^Claude^tW),  écuyer 
tranchant , apcicn  viguier.  de 
.^ainte-CoIomlie’,  X,  390. 

* 
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Co»tmti5i{  M.  ),  professeur  d*i- 
uflicn,  III,  f09. 

Costa»,  gascon,’ qui  «Jerint  grand- 
maître  de  l'artillerie  «lu  .Nfogol, 
VID,  82. 

Cnsu»,  annotateur  «le  L'a  Bruyère, 

IX,  186,  ao5. 

Coatf.h  ( Laurent  ),  c«:lèbre  typo- 
* 'graphe ,' XXII,  3y4. 

C«VrE-RùTiE,  ( la  colline  de  la  ) , 
renommée  «pour  «ci  vins,  IX ^ 
44b;  X,  291,  393. 

CoTKLlF.il , Nimoîs,  fpie  GdlbcW* 
employa- h la  révision  des  ma-  • 
misent  s de  la  lûbliothèquç  -iiiî 
roi,  IX,  184.  • 

C0T&U.K  (M.-)»  professeur  de 
droit,  I,  386.  « 

Cotkktp»,  formant 'tune  «les  an- 
ciennes aubdivisio’ns  «le  la 
Rasse-Normandie,  XXV,  ifiO. 

CoTlâ'(Tabbé),  -poète  et  |>r*î«H- 
cateur  ridiculisé  par  Roileau^ 
IH,  204.  Madrigal  charmant 
qu’il  a laissé  k la  ppstérittr, 
XVII,  63.  ' 

Coton  (le).  Progrès  que  le#  Fran- 
çais ont  fait»»  dans  l'exploita- 
tion de  <;ette  branche  d indus- 
tiie  , XXII  , 363.  'Perfectioii- 
nement  des  impressions,  sur 
toiles  do  cotbu,  369. 

Cotta.  Tibère  écrit  au  sénat. ro- 
main une  lettre  en-'  sa  faveur, 
XIV,  So. 

O itt .vis  ( M.  y,  membre  de  la 
Chambre  des  Députés,  jn-o- 
prictarire  de  Th^tel*  où  logea 
Louis*  XVIII,  en  i8»5,  pen- 
• dant  son  ' séjour  à Cambrai , 
tflt,  62. 

•CotTERRtD  (les  frères),  contre-' 
handiers,  tpri  furent  Içs  pre- 
miers chefs  des  Chouans,  XII,  ■ 

554-  * \ : 

Comrt  (Mme  ),  auteur  up  romans 
très  remarquables  par  la  Vérité 
•çVl’cxpressioij  des  --ciititneifts,  > 
I,  ai. ‘Son  tombeau,  i63»  -La 


plupart,  de  ses  roman?,  sont  # 
écrits  par  lettres  à feVei/iple  de 
Richardson,  XXIII,  a6. 

COCCTOK  (Ip  cardinal),  légat  du 
pape,  - en  pnssata  à Lyon,  v 
fait  renouvelef  le  serment  «fe 

_ fidélité  à la  Ljj*uc,*X,'  3a3.  • 
Coccv(  Raoul,  ^irede),  amant  «le 
\ (ial»rieMe‘de  Vergy‘,  patÿt  pour 
la  Palestine,  où.  avant  «Tek-* 
pircr  a la  suite  9 une  blessure 
mortelle , M charge  Monlac , 
son  écuyfr',.  dp  $pin  «fe  porter 
son  cft-iir  à sa  tnaitre&sç,  Xf  I , 


CocoF.h  ( M-  ),  peintre,  XII,  soi. 
'Son  tableau  «fun  Lévite  <fÊ- 
phraïm  , XXII,  36»  Celui  dç-U 
tiïorl  dt  jVrfsnccio,45.-Ce!efi  d«* 
ki  nouvelle  de  la  victoire  de 
JSfnrnthoa , t/f»,,  % 

CaroèifE  ('M.  },  dépdté  «Té  Lyon , 
et  l'un  «les  principaux  commer- 
çants Je  cette  viUa,  X,.4o'i. 

CocUnof  (M.  de),  ancien jcou-  t 
seiMrr  au  parlement  de  Metz; 
XIUL352.  Son  fils,  avobat-gé- 
ncral,  rCçoft  du  bérou  d’Aptr- 
ville*  sur  des  comptés  de  tu- 
tèle  , une  » réclamation  a la- 
quelle il  ne  peut  faire  droit, 

354.  ; 

Cor  langes,  vignoble  voisin  d’ Au- 
xerre, XXVI  , 483, 

CoCLKâfex ( MM.),  maître des*for- 
. ges  à lloërenilial,  XI,  5oi  ^ 

XXII,  437-  x 

Cocleaux  ( M.  ),  proprietaire  «Iç* 
la  célèbre  manufacture  «l’ar- 
mes établie  à Mutzig , X3 , 4-t  °. 

Cou lo n (M  ),  aitocat  «listiftgué 
«le  Lyon^Xt  .{oa. 

CÔulot.  prêtre,  prédicateur  «lu 
roi  à Paris,  XI,  56. 

CotfptuiiY  (M.  Me),  auteur  de  jo- 
Hel romances,  Vl,’3i  1.  Sa  ren 


contre  avpc  M.  Dupont  ( de 
l’Eure  ) sur  leV  bords  de’  la  • 
Rillc,XJU,  m.  Innovations f 
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quif  h imrodukes,dî»ns  la  ver- 
siHcalioa  de  la  romance';  sou 
A lÂitihvl,  XVII,  37.  .. 

Coureouzon,  village  près  fle  Lons- 
.*  le-Saulnier,  doht  Içs  habitants 
observent  au*  funérailles  un 
usage  bizarre , XI*,  37. 

OmA'CIUJS'  ( le  chàteall  de),  re- 
marquable par  ses  ruines  cou- 
ronnées de  Hqrée,  XIII  ,^5. 

CotJRE*ç  (Ta  vallée  du),  qui  se  • 
trouvq  dans  les  Pyrénées,  V III, 

244-  ' * 

Chu  hier  ( Paul-Louis  savant 
helléniste  qui  fuf  as  sa  s Ji  né  en 
18254  XI,  116.  * • . • 

Courier  (M.  ErtmçoifJ,  qui,  de- 
puis quarante  ans,  exerce  le 
métier  de  cominiÿ-voyageur, 
XF,  1 16  et  suiv. 

Coüroi  b£h(M.  ),  receveur  princi- 
pal des  mines  d'AnziriÇ  homme 
probe,  labuvieqx,ct  gcrtérale- 
ment  estimé,  XII,  10S. 

• Courraçfot  (M.),  Piin  des  pre- 
. , uiiers  ijirectcufs  de  la  fabrique 
dfe  Wessérling;  XI,  Il  O. 

CÎounnorx,  village  remarquable 
par  un  minerai  de  bonne  qua- 
lité, XI,  ^76.  * 

Col  Vs  ( François  de  ) 4 ancien. 
viyuier  { Je  Saiulc-Colcjknbe,  X, 

• *9Ô*  *. 

Court  ('Çiipon  gnrieri  .échfeviu 
de  Lyon,  X , 3q3. 

Court  de  GéBEMK  ,* ■célèbre  com- 
. me  philosf^ihc  'et  -comme  éru- 
dit-, IX^ 

Coertalor,  persbnùlge  obscur 
et  sansunoyen  de  sortir  île  sa 
condition,  parvint.,  de  vértigt: 
ien  vertige,  jusqu’au  i*aqg  de. 
ministre,  XV,  289. 

CouftTEautssR,*  docteur  de  Sor- 
bonne, et  premier  aumônier 
•*de  CtarJe»  VI,  XXV,  368. 

ÇornTKpA^'écffvaih  qui  l*est  oc- 
cupé c^e  reah’érChèspvHa  Bour- 
gogne, XXVI,  422.  * 


CorntunK  (AI.),  Tim-des  pro-  • 
prié!  aires  de  la  filât  dre  de  co- 
/on  que . possède  la  ylle  de 
Séez,  XXV,  96.  • 

CoiTiTii.LOLK.s  ( le  château*  de  ), 
situé  à quelque  distance  d'A- 
lençon, XXV,  1 iS.  t ■ 
Cot'RTISARS  (les):  V.  Flatttrie. 
Courtois  (M.),  boochqr  cité  par 
, la  femme  de  ménage  de  l’Er- 
ihite,  cf  se  prépjftaut  à marier 
sa  tôle,  lll,  9J. 

Coutrois,  marchand  de  jjchalls 
de  cachemire,  lll,*  169.  - • 
Courv.wsika,  littérateur  assez  or- 
dinaire, né  à Vitqé,  Xll,  462. 
Courval  ( Sound  dé),  poète  sa- 
tiNque,  pc  A Vire,  XXV , .181.  # 
CouuviLLE  (M“*de),  jeune  con- 
vive de- M**  Guillaume.  Son 
mari,  receveur-général  en  pro- 
vince, économise  pour  qu'elle 
. dépçnse beaucoup  à Paris.  Ma- 
nière dont  èlle  remplit  ses  in- 
tentions, V,- 164. 

Courvo4Sier(M.  ),  néàdlesançon, 

XI,  1 35. 

Cousin  (M.  Victor),  professeur 
dç  philosophie,  trauucictir  et 
éniqle  dePlaton,  1,  19.  Talent 
qu’il  déploya  dans  sa  chaire  ; 

•a  destitution,  XIV,  429- 
Cousin  (Jeatr),  sculpteur’ auquel 
on  attribue  le  .mausolée  de 
Lquis  dé  Bre/.é,qui  se  voit  dans 
la  cathédrale  cfc  Rouen,  Xlll, 

• 168..  Son  pays  datai,  XXVI, 

37»- ... 

Cousin  ( Gilbert  ) s’éleva  contre 
las  *iIésordrés(du  clwipitre  de 
Noxecoy  dont  if  était  memblrq^ 

xr,4i- 

Cousins  (M.*) , 1 urt  des  prioci- 
jlabx’  commerçants  da  Lyon , 

. A,  871'  * „ * 

CoüItellier  4 ( imprimeur  re- 
nofh'mé  pour  les'teditionS|  VI , 
*106.  f *• 

Cdr^Toc  (Guillaume),  statuaire 
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doqt  quelque*  unes  dus  prti- 
«Iqctions  figuraient  dah*He jar- 
din du  Palaii'Koval , .11,  1 o3  ; 
XXVI , 486. 

Cou  Tances,  ville  ciÿèbre  parie* 
étude*  llhofogiques auxquelles 
elle  se  consacre , \XV,  3o8. 
O.  iginc  de  son  110m  ; prome- 
nade* dafls  ses  environs;  les 
édifices  publies,  3qj).  Intérieur 
de  la  cathédrale ;.foudatiun  de 
celle  basilique,  3 la.  IÇnmnes 
célèbres  nés  à Coûtant*»  fet 
*mx  environs,  3t3,  * * 

Coutast  (niadame),  ouvrière 
en  cdïse»*,  111,  i63.  . 

Coutard  ( le  général  ).  Ses  dis- 
positions  inutiles  pour  repous- 
ser l’armée  vendéenne  de  Sau- 
inur,  XXV,  $23. 

CoUt*:*mî,  petite  ville  de  Nor- 
mandie où  l’on  itoilvc  un  châ- 
teau, XXV»  «38,  l46. 

Coutocly  ( Mr  ) , aubiygistc  à 
Arbois,  XI,  5l. 

Colt  car., professeur,  né  àBayedx, 

XXV,  a55. 

Couture,  commune  où  est  *p.ué 
le  cb.iteau  de  la  Poissonnière, 
XXVIr  27.  • 

Couturier  et  Compagnie  (\1M.), 
maîtres  de  forces  à Moptbe- 
r.nt&n,  XI,-âoa* 

CouTuniKR  Saint  - Cl aIk  (M.), 
officier  d'état -in<ybr;(  ^XIL, 
223.  . . * . 

Coter  (Tablai?)  fut  élevé  eUc'/.  le* 
Jésuites,  XI,  .34. 

Cotrevox,  auteur «Jir  mausolée  de 
Ma/«irinaù  collège  des  Qufttrc- 
Nations,  III,  4°7‘  Celait  à 
lui  * que  l’on  devait,  ta  statu* 
équestre  «-levée  à Louis  *XIV, 
par  fes  éta'U  du  'Languedoc  , 
sur  ta  place  «lit  Pçyroy , A 
^foht  pci  lier,  IX,  fo6.  # 

. Coztft,  l'un  dés  principaux  per- 
.souunpes  du  pays,  situé  entre 
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les  monts  Calphas  .et  Gam- 
ma u tes,  x\n,^o7. 

Co/.ELi.i , compositetlr  qui  sou- 
tenait Je  système  «l'imitation 
en  inqsiqne^  XXII,  if)3.  • 

Crarêiik  (Julie),  Toulousaine  re- 
nommée pou*  se». talents  et 
ses  productions  littéraire» , 

vm,4»£.:  • 

Ciiauf.k.,!  archevêque  de  Can- 
torbéry,  a wu  entretien  «vec 
Héin i 'VU I f*au  sujet d$  ta  «10- 
ininat  ion ‘d'un  évêque  pour  le 
diocèse  de  Durham  il  ap- 
prouve tous  les  avis  de  son 
uailft^  XVI,  3oi.  • ; 

Ciujcra  ( Martin,)*,  4'un  des  pre- 
miers imprimeurs-libraires  qui 
s'éiahltreufsi  Itarts,  VI,  io3. 
Cnjfcxr.At:,  pépié  ville  renoiOmée 
poyr  ses  eaux  . thermales , 
Vfl!,4&2. 

CiiAPB^n , typographe  <li*ti#gué, 
I,  1 5 1 VI,}o5,  , 

Crébillor, poète  tragique, XXVIÿ  • 

3/.u-  • 

Chûwu.ox  fils.  ItcudeA-voqs  qh’il 
se  dounajt  h la  Croix* de  Moite 
avec  Piron  , II,  i54- , Sur  lé 
merveilleux  employé  daus  ses 
romans  , III,  38Â.  Outrage 
qu’ilh  compose  en  sôciétc  avec 
son  ami  Salle,  sur’im  voyage 
, «le. Paiis  à*  Saint-Cloud,  IV, 

. 286.  Il ‘ne  trouva  dé  lecteurs  • 
quepanui  Je*  .libertins  surau- 
nés  f t le#  fortunes . perdues  , 
XJV, 4.1.  . ... 

Cr$»w  (Mi),  peintre  de  marine. 

* SA»  combat  de  lajrcyatcfraii- 
Caiie  la  Poursuivante,  contre 
ta,  vaistçau  anglais  /Hercule  ; 
‘son  combat  de  la  Bayonnaisc  , 

XXII.  i3&..  • 

CRtq,rt.(de)  , contre  lequel  Jta- 
• cinc  lança  une  épigraminé.û 
propos  de  ton  sindrdlhaque  , 

. IJf,  i5.  Flattejria  qii’iï  adressa 
au  datip'hin  , un  jo\ir  qu’il 
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jouait  a la  cible  avec  lai, «et* 
réprimande  qu’ai.  reçut  à ce  • 
Sujet  du  vertueux  Monfïtufier,** 
»V,  360.  :*• 

GtF.s8F.xwAC  (la  montagne  • de  ), 
d’où  l’cril  èmbrasd?  uuo  por- 
upecflvê  i ititu en > ^ cf  variée , 
XXVI , *56» 

Crfssox  ( le  ballon  du  ) , près  de 
TJiann , remarquable  par  sa 
hauteur,  XI,  174* 

Crkst,  viHe  dû  département. de 
. la  .Drômé  , , IX,  4^7-  ^n*Pn 
^ .qui  reçue  entre  ses  habitante, 

. moitié  catholiques , moitié 

protestants  ^ 4^^-  • • 

CrF-stin,  colonel  de  génie,’ né  à 
Gftiy, .et  mort 'en  .Egypte,  XJ, 

><-•  ■ \ , 
Cresïix  (M.);  frère  du  prccé-^ 

dent,  ancien  «eus- préfet  de 
Gray,  et  auteur  de  recherches 
sur  cette  ville,  XI,  1 47* 
CrRCTwald-LA-HoUVE  , renom* 
rné  pçnr  -«es  fiélles  forges , 
XI,5ftf.  * 

CreczE,  écrivain  distingué;  son 
ton\beâu,  f,  1.57. 

Cr»V*uï  (*fe)^,  vaste  établisse- 
ment mli  offre  FasnetA  dkme 
ville  dévouée  à J industrie  , 
XXII,  400 i XXVI,- 404.  Les 

ateliers  <0?  Verreries;  matières 
premières-  «piployées  pour 
cette  exploitation;  le. méca- 
nisme intérieur  de  cet  établis- 
sement, 4o5.  Incendies  sou- 
terrains auxqOcl»  il  est  expo- 
sé, ibij.  Bon  ordre  et  «iinpft- 
. cité  qui  réenent  dan*  le?  <ie- 
m eh res  des  ouvriers;  canal 
que  le  gouvernement  impérial 
a fait  creuser  en  fâveifr  du 
Creuzot  ; bronzes  que  Ton  tra- 
vaille dfhis  ce  lieu,  4?^-  L’.V- 
* teli.cr  des  cristaux;  çau?e  qui 
a foit'nailre  et  entretient  cette 
activité  industrielle,  4°7* 
Chkvecoecr,  village  célèbre  par 


la  défait*  de  Chiljféric  II  et 
de  nainfroi, Vpajre  dû  p.H.qs; 
•origine  de  sa  dénomination, 

vu, V ‘ 

OniETiiax  ( le  Père  ),  qui  Voulut 
faire  assassiner  4ean  de  Mu- 
td au,  Chancelier  dû  roi  d*E-* 
cosse.  XVL,  là,1».  * l 

Cmt.i.Â  ( l'ancien  -château  de  ),. 
dans  lecrael.  un  partisan  'des 
Espagnols  sc  dépendit  arec.  • 
opiniâtreté  cohtre  'les  Fran- 
çais, XI,  àa.  ,* 

Crili.or,  compagnon  d’arntes  de 
Henri  IV,  IX,  3i*.  * 

CniMt  (le).  Conditipii  à laquelle 
il 'est  réputé  crime,  aux  yeux 
de  la  loi,  XIV,  4'tion  audace 
a quelque  chose  d’imposant,  * 
9.'  Holreur  et  mépris  qu'il  in- 
spire lorsqu’il  est  commis  avec 
hypocrisie,'  ibùl.  La  nécessité 
de  réprimer  le  crime  suppose 
le  droit  de  le  punir;  mais  ce 
droit  a’se.s  limites  dans  la  m»- 
tnre  de  l'Itomme  et  dans  la 
fragilité  de  ses  jugements , 

»/3- 

Crui’OK,  lils  de  Nortiinoè,  reçoit 
des  rois  de  France  la  cession 
du^  territoire  conquis  par  son 
père,  XiV,  38o. 

Cjusimis,  ancien  nom  de*  fa  ville 
de.BcsanÇon,  Xfy 
Gni.MTSx  lils  de  Constantin,  nfti 

j*  1 • ■ 1 1 

passa  une  jxirîie  ue  sa  jeunesse 
à Besancon,  et  A*  signala  par 
une  victoire  sur  les  Germains, 

XI,  !*lv  • ' * 

CniTiAS,  orateur,  ne  à Marseille, 

^ Xl,*3a8,  • * 

Crochard  (M.),  ancien  procureur 
au 'Châtelet.  11  va  en  partie 
dç  campagne,  II;  l3j). 

Cro£har(i  ( M.  ),  inventeur  d’une 
machine  pohr  fiîire  des  ton- 
neaux à la  lnécaninue,  XXlf , 
345.  ' 

Crois  ette  (la),  hatçeâu  situé  à 
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quelque  distance  * de  Saint  > 
Atnai/dyqroù  Von  trouve' u 
ét.ilili.H-îemertt  d’oui*  mifcrp; 
Ici,  XM,  ai 5.  ProQ>  fié  le  de*  r*  és 
e«V* ihiil.  Le  pavillon  .«le* 
Fontaines,  ai6~* 

Cboiset/  le  Père),  jésuite,  né  .1 
e,  IX,  335.. 


lu-iuicr'  l'orgueil  et  l'autorité 
•ecclésbiStique,  XÿVI , 29^. 

Ci i^ajux  ( la  ) , petite,  rivière 
qdi  arrose  un  fertile  vjillpn  , 
et 'va  se  jeter  dans  la  Lan, 
XI  ^53.  Découvertes,  qfjç  Kon 
lit  en'ereusapt  dans  la  caverne 


Marseille,  IX,  335.  d’où  s'épanche  l’une. des  soup- 

L’poisiC  ( le  ),  patrie  du  mathr^  ces  de  cette  fivière,  54 * 


maticim  Bouguer,  XII,  5q3. 


I -* 


co  avant  de  Toulon,  IX,  38ü. 
f M CAO*  (le),  ermitage  aux  envi- 
tarons  de  Caunes,et  renommé 
* pour  la  bizarrerie  de  son  ori- 
gine, et  les  miracles  .que  l’on 
«lit  s’y  opérer,  VIII  ^ 44^-  * 
Chose  { Mathurin  Vejssi  ères  fie 
La  ) , .vrai  du  célèbre  Leib- 
nitz, XIK,  5ga. 

Ckpm(  M.  de), ancien  intendant 
de  Rouen,  nui  s’est  occupé 


Éojas,  le  prinre  des  ' jurisepn- 
sultes,  et  soif»  lequel  out.etu- 
dîn  des  jurûsfrçs  oélèbres,  VIII , 
i83,  4j6i  iX,  44aj  XXV», 
36g. 

Ct)L|iRT  ( les  seigneurs  de  ) aux- 
quels appartenait  Vatan  rijyis 
• Iq  Berri,  XXVI,  3;6.  * 

Cularo,  nom  que  portait  an- 
ciennement la  ville  de- Greno- 
ble, X,  ia4- 

Ct'RrsGnÂiA  ( M.),  savant’  hellé- 
niste et  littérateur  distingué,' 
XII,  278. 

Cioco,  historien  de  la  révolution 


napolitaine-  de  if 99.  Détails 
qu  il  donne  sur  les  évènements 


o. 


Choses ( la  rivière  de),  dont  les 
cnnx  arrosent  la  petite,  vilfe  de 
Lluriy,  XXVI,  385..  . . * 

ClMirs  ( Paul  ),  auteur  dé  co- 
médies héroïques  latines,  XV, 
072*  .* 

Crussol  nT/.ifc  ( la  famille  ba- 
ronnie ) admise  aux  états-  du 
Languedoc,  IX,  97. 

CBtrTzRWN^  Viens  guerrier  vé- 
néré à Strasbourg,  cl  .niquei 
on  avoit  élevé  un  temple,  XI, 

* 256.  . • * : . 

OtK.KS  ( le  bois  de),  qui  fut  long- 
. temps  Redoutable  aux  voya- 
geurs, IX,  38 1. 

. Cur.*nÈREs(  Pierre  t|e  },  qqé  lcs 
chanoines  de  Paris  mystifiè- 
rent, jiajccqu’il  voulait  com* 


XXV,  3,. 

CfRP.uT  de  La  Chambre  ( Martiu  ), 
médecin, ‘qui  s'est^  beaucoup 
o cru  pu  de  physiognomonie, 

x\v;3r>9.* 

CunE-Goun.nr.  bourgade  'de  la 
Szintpnge,  XXVl,4‘ 22  r,  , 

Cr  h le  , tribun,  «né  à Pczénas, 

IX,  74..  • . . 

CejuosiTti  (la).  Elle  est  naturelle- 
aï  homme,  IV,  i44*  • 

CrJuosoujfcs  { les  )^foi*man|  l’un 
de*  •anciens  états  de  la  Breta- 
gne, XII,  362. 

Cermi'iiokon,  prbtotyj*e  de' ces 
sots  qui  se  proposent  un  but 
. hors  de  leur  portée  et  n'y  par- 
viennent qu’en  rampant,  XV, 
255.- 
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CtATurs,  fameux  inodctt’ur  en 

Cusçf  (la  vallée  dt^),  au  milieu 
île  laquelle  on  voit  une  ro- 
loune  dont  on  igjiqre  Ja  des- 
tination, XXVJ,  427« 
CrsiiKfUNt  \r1(£iïculas), historien 
jadis’ célèbre,  né  à limiiges, 
XXVI.  . 

(Justine,  situé  dans.  je  dépaftr- 
, .mcijt  dc'la  Mcurthr,  XJ  , 3 ta. 
Ccstines  (le  général  jW),  com- 
* mandant*  eu, "chef  l’armée  du 
NonU,  mort  sur  ITchafaud, 
Xl,4c>5.  * 

’CtJT&ftpnt  (le  chétiyiu ale), 

qurl  Celui  d’Onzain  «I  servi  de 

modèle . \ \ vi , a5i 
CuviEl\(le  baron),  de  l’Inslinit, 
né  à Montbéliard,!,  i3,3$6; 

XI,  164. 

Grv11.11  (,M.),  frère  du  précédent, 
savait/  distingué,  XI,  1-70. 
Crviii.ins  (leohâteau  de),  qui 
fut  renVtïrsé  pour,  l’em  place - 
nient  de  la  citrfddle  de  Cam- 

bi  <1.  \ii  . £ . 

Ccvsllif.r,  ouvrier  dc.;Nimes  qui 
* . üujrodui.sit  dan*  son  paya  le 
métier  h b.u*i,  IX,  17$. 

Crv  ifti  - Dur  nsips  r ( M . ),  1 fabri- 
cant de  Houbaix,  XII,  aS8. 
CvtniiF.f»  (î'aiul-);  Jogernchl  qu’il 
porte  des  femtocs,  XIV,  492. 

. • • . P 

Dahi.aimo  ( !\^,  ),  fabricant  de 
tulles  à Douai,  3£1I,  191  • 
DAC»r-ii(M.  ),  conservateur  de  la 
bibliothèque  royale  de  Paris, 
et  secrétaire,  perpétuel  clé  l’a- 
. cadémie  dçs  inscriptions,  Il , 
3oi*;  XXV,  269. 

Dacikr  (Aftdrc),  savant  distin- 
gué, VIII,  479: 

D \c.ifh  ( madame  ) , femme  célè- 
bre par  son  érudition*  et  ses 
ouvrages.  Indifférence  des 


f w 


*P.luniuroi'#,  ses  compati iotes, 
pour  sa  mémoire;  monument 
très  simple  qu'011  pourrait  lui 
élever,  IX,  aG;  XVI,  icf; 

\xv,  4t8.  * r ; y 

D\).oBF.n  1,  roi , regardé  comme- 
le  fondateur  de  l'abbaye  de* 
Saint-Denis,  111,  180.  Il  éta- 
blit à Séi  lin  uu  chapitre  de 
chquoincs,  XII,  Son  sé- 
jour, avec  saint  Eloi,  dans 
la  terre  d’K-liopagiry,  XJ1I, 

77-  *3*  •*  : *'jÉA 

Dm.oty  (M.  7, -fa  pi  eux  marchand 
de  porcélaiucs  > à Paris, ' I. 

4<>n  xxii . î 1 1 

Dac.uimfo  (.Guillaume),  pro- 
fesseur de, philosophie,  XIII, 

Dagukrrk  (M  ),  peintre  de  dé- 
corations, l'un  tics  inventeur* 

•dit  Diorama , XXII , 2B1. 
Dilr.REIIONT-nF-SAItCT-MArVIF.rX 
(•M. ),  membre  de  la  société 
d'agriculture*  et  de  commerce 
. deGaen,XXV,aa4. 

Daili.G bi.Ai  M.uii'. f , ministre  pro- 
testant, né  à Poitiers,  XXVI, 

1 59* 

Daillot  ( l'abbé  ) , vicaire  de  • 
Snint-Magloirc.  Son  utUtnd» 
dau^  l’intérieur  de  sa  famille, 
le  jour  de  U fête  Jet  Unit,  III, 
379* 

Dciki.v,  l'undcs  professeurs  que 
Duplessis  - JVIornny  appela  à 
Saumiir,  XXV,  420.'  . 

Dajov,  seigneur ^uzernrn  du  clui- 
teau  de  Louvignr,  XXV,  ata. 
Dalav^ac,  cclébio’  compositeur, 

I,  kSi  V!H,4a8. 

Dai.eciiaup  ( Jacques  célèbre 
. hiédccin , traducteur  d'  Al  liv- 
• *née,  et  annotateur  d^  Plme^T^ 

XXV,  23f».  . / , 

Dai.km  ,.  village  sur  l'emplace- 
ment duquel  on  assure  qp’il 
exista  jadis  une- vilje  considé- 
rable, XI , 483*-  * *.  . 
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Dalloz  (M.  ),  avocat  à la  cfkur 
de*  cassation,  XI,  10. 

Dalmasf.  de  Seimi  ll-dt  assassiné 
par  -on  pendre,  Hubert  H.  duc 
d«*  Bourgogne , XX  VJ , 45o. 
Daim  ATIK  ( le  duc  de  ),  né  au 
vallon  ele*  Saint -Arnaud,  IX  , 

Dvuiai,  sergeùt  de  voltigeurs , 
le  déclara  chef  d'aine  in^urrcc- 
tion  pendant  lé  blocus  de 
Strasbourg  en  i8l5  , myin- 
‘ „ tint  l'ordre  dan*  M*lte  ville 
m et  la  tlj*cipUiie  parmi  les  trou- 
lies:  se  livra  loi-même  entre  les 
mains  du  ip  lierai  Btipp,  lors*  ' 
une  les  soldats  forent  pavés, 
obliut  f>n  pardon,  ul  refusa 
un  grade  «'-levé  qu’on  lui  pro- 
posait à l'étranger,  XI,  a34- 
UuiTNPLf,  générnl  anglais,  qui 
lit  aux  Génois  do  fautes  pro- 
messes de  liberté,  XIV,  s. vo. 
Dalyiuarf.,  compositeur,  maitre 
de  musique,  1,  3c)o. 

Damas  ( M.  ),  acteur  du  Thciiircr 
Français,  XVIII,  ï34- 
Dambourx&t,  savant  qui  s’occupa 
de  rechercher  les. principes  de 
teinture  solide  que  les  végé- 
taux indigènes  pouvaient  com- 
muniquer aux  laines,  XIII, 
*99 

Damiax  ( le  docteur),  médecin,, 

. qui  guérit  les  villageois  de  Vcn- 
Jémian  d'une  épidémie  imagi- 
naire dont  ils  su  croyaient  at- 

• teints,  fX,  Çl.  • 

Damiani,.  mçmbre  de  la  junte 
napolitaine,  XIV,  558, 

Damila ville,  l'un  des  amis  de 
Voltaire,  X#  .f6i. 

Damille  , villagodu  département 
de  la  Meuse, possède  de  belles 
forces,  XI,  4'J7* 

Damok,  personnage  apologiste 
des  fureurs  révolutionnaires , 
prend  lç  litre  d’homme  Ile  lel- 

* très,  VI,  3o5. 


NURftLE 

DAMi’fiNRF.,  vdlaee  de  la  Fran** 
rhp-Comté,  XI,  lia. 

Damiikrck.  6im  campement  à 
Famars^  en  1793  , après  Ja 
défection  de  Duiuoariez,  XII , 
|33.  . 

DV\ii*.M.^nTiN  ( le  vicomte^  a pu- 
blié u ij  grand  nomtire  d'ou- 
vrages hi»tnriqucs/IXÎ  190. 

t)A!«t;»i>.T,.poéte,  auteur  d'offr- 
ra,  IH,  47*  Sun  pays  natal  , 

xxvi  ; 349. 

I).OKi , luembre  distingué  di 
barreau  de  Doliai,  XII,  v;3. 

Danel  ( M.  ),  rédacteur  de  la 
fei/ille  ^'Affiches  t-i  annonce* 
qui.  je  publie  à Lilie*  XU, 

, atii. 

D vml  ( M.  ),  commerçant»  de 
. Lille,  XII  , a66. 

Dammahck  ( le  ) .se  tenait  «hors 
du  sy^tèipe  politique  de  l'Eu- 
rope, XXII  i iqg. 

Daîikt  ( M.  ),  fabricant  de  Beau- 
mont -le-lli*jp*r,  Xlll,  I r 4. 

Dasoeaü,  jodfcur- heureux  , ga- 
gna de»  sommes  considéra.* 
blet , V,*  83.  • 

Dasc.evili.k,  ancien  actcusde  la’ 
Cumcdie-Fraifoai.se,  V^  i5t. 

D AT» ou  (le  château  de"),  remar- 


quable par  sdn  site  pitirtres- 
quivsuf  les  bords  Je  l’Rhte,. 
Xlll,  ;5. 


Daniel  ( le  Père  ) , religieux  de 
l'ordre  des  Carmes*  auteur 
d'un  gros  livre  sur  le  mystère 
de  la  Trinité*,  XII,  41  u . • 

Daxibl,  l’tfn  des  Compilateurs 
des  annales  françaises  > XIII,* 

'95-  ••  ; . • 

Danse  (l'abbé),  persnmftigc  cité 
paçt  Ermite,  II,  379. 

1)a.n  r/KR  , ville  anscolique  où 
l'industrie,  et  le  commerce  ré- 
pnmlenj  un  vif  éclat,  XXII,' 
ioa«- 

Da.ntzicm  (Lefebvre,  ma-écüaL, 
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duc  de).  Sa conduite  à Mont- 
. mirai),  XXVI,  5i8.  * 

DAnctfr,  savant  chimiste,  fïc  dans 
les  LaiuV> , ot  1* un  de  ceux 
qui  achevèrent  la  révolntiou 
• commencée ‘dahft  la  doctrine 
chimfmie,  VI1Ir63  ; \XII,  35a. 
Darén  (le),  lac  qui  se  trouve 
dans  la  vallée  de  Muns*ter, 

XI,  9*5. 

Darc.exs,  l’un  des  amis  do  Vof- 
taire,  X,  4^°* 

Darioi.k,  personnage  élevé  loin 
de  la  bonne  compagnie,  et 
tans  moyen  de  plaire  dans  lo 
jnonde , et  qui  cependant  est 
parvenu  à *e  marier  avec  une 
. riche  héritière,  XV^aga.  « 
Dari.ikt.  ( le  mà^orqp  néral,  gou- 
verneur dé  1 île  Maurice,  Ile- 
de-France  ) , ordonne  des  nie- 
• siires  pour  empêcher  une  ma- 
ladie contagieuse*  tie  sc  ré- 
pandre dans  l'ilc,  XXII  , 46o. 
Ces  mesure^  portent  le  éarac- 
tèrè  dç  la  plus  coupable  né- 
gligcnce,46i.. 

Dvri.ymi-k,  écrivain  anglais.  Té- 
moignage qu’il  rend  au  célè- 
bie  hydrographe,* d’A près  do 
Manuevillette , lijll,  a7t>/ 
Daiuu-Dévê,  ancien  raja  dune 
province  de  Bengale, 

Darot  ( M.  J-,  Marseillais  , se 
■distingua  par  son  dévouemcpt 
dansles  désordres  de  i’8»5,  ■ 
IX,  346.  . *. 

DarricaU  ( le  général  ),  né  dans 
Jes  handes,  Vlll^  63. 

Daiitiik  (M.),  fabric  ant  de  por- 
celaines , XXII , 4 1 i . 

Dartk;  ( «M.  ),  propriétaire  de 
verreries  à Vcnèclies,  dans  le 
département  des  Ardennes  , 
XXll,38o. 

' Data  miette  , p^-sonnage  con- 
stamment occupé  de.  remonta 
à la  source  des  réputations, 

. VIII,  364. 
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DaKU  ( M.^,  poète,  littérateur  et 
llomnîe  d'état,  I,  g,  17;  IX, 
i34, .37. 

Darvis  ( madame  ).  Rôles  divers 
<|u’elle  joua  pondant  la  révo- 
lution; intrigues  qu’elle  coq-  ^ 

duisit,  IV,  38o.  • 4 

Dassmck  (M.  ),  juge  de  paix  du 
canton  dTstnriu,  qui  sut  rap- 
procher les  cœurs  et  les  es- 
prits', VIH,  147. 

Dassytrat,  médecin  célèbre  par 
ses  lumières  et  sa  bienfaisau- 
cet  VIII,  4a5. 

Datés, ( M.  i,  avoué.. Intérieur  de* 
son  étude,  VI,  88. 11  rassure 
I Émule  sur  les  résultats  qne 
peut  avoir  son  procès,  1Ü9.  Sa 
vanité  au  sujet  de  sa  clicnlcllc,  < 9 

190. 

Datiiis  (M.),  auteur  de  fort  jolis 
vers,  XII,  1178. 

Dalbaxton,  naturaliste  distin- 
gué; né  eu  Bourgogne,  XXVI, 

4 7 1 • * ■ • - 

Du  BKnvAL  (M.  ).  Se»  efforts  iuu- 
tiles  (tour  introduire  sur  le' 
théâtre  de  l'Opéra’  la  dah§e  du 
mouphico  t Vllï,  i36. 

l>At mu  lin  (Arnould), maréchal 
de  France  en  i35i  , XII,  35t>. 

Daiuirvit  ( M.  ),  habitai*  de 
fhipkerquc,  XII,  3aq. 

Dacjat,  savant  jurisconsulte  tou- 
lousain , viii , 4*7. 

DaojOü  *(  M.  ),  mécanicien  * in- 
venteur de  plusieurs  mécani- 
ques utiles  à Vhum«luité,  XXII , 

.354>  •’  *- 

Dau>iénil(  le  général)  refusa  Cou- 
rsgeywHent  de  rendre  à l'en-  * 
nemi  da  forteresse  de*Viiicen- 
nes,  XV,  a3 1. 

Uioiitn  (M.),  auteur  d’une  tra- 
gédie de  Philippe  //,  IX  , J58. 

Dacmoxt  (M.),  ancien  commis 
du. drapier  Bruno,  H 1,379. 

Dacmont  ( M“*  ) , inailrêsse  de. 
l'hôtel  du  Soleil,  a Toulouse, 


<**  \ 
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VIII,  3"5.  Son  caractère;  «a  • Luiliousi.isuu*  -qu'inspira  son 
mémoire  , Sa  ' toilette  , tahl<v»u  «les  Sabine*  , Wi  , 

4<>3.  Influence  de  sa  présence  . 4*Sf 

lur  les  rcprésieutaiionv  théâtra-  Dayii»  (Je  général) , guerrier  «fis- 
les,  4°l‘  ' • tiugué  par  sou  patriotisme , 

'Diugiou  (M.),  écrivain-pliiloso-  son  tlévouenient  et. le*  actions 
phe,  I,  1 1 ;’XII,  35t.  t --d'éclat  ; il  a,rté  tué  sur  le 

DsCHHtrê  ( le),  Hospitalité  qu*il  champ  de  ha|aille  fl'AUcrtiarr, 
offrit,  à 'différente*  époques,  en  repoussant  les  l(us>ei  et  les 
à «les  proscrit*  français,  IX,  .Anglais,  XI,  5G.’ 

43'».  Aspects  nombreux;  et  va-»  Daviii  ( Kfuoric  ),  auteur  d'un  bel 
nes.de  cette  province  ; «es  <kf-  ouvrage  sur  la  statuaire,  IX, 
fcrehies.  sortes  fie  culltlie,  X,  3<)p.  , , l 

la.  Particularités  sur  le*  an-  Daviu,  ( M.  ),  sculpteur  qui  aexé- 
ciens  seigueifrs  du  Uaufdiiué.  cuté  le  monument  élevé  à»Fé- 
4t.  llosoii  s’empare  de  Cette  nélofi  dans  la  cathédrale  de 
province;  les  é\éques  se  ren-  («ambrai , XII,  5y. 

«lent  maître*  «les  principales  David,  roi  d Israël,  commet  La- 
villes,  et  réclament  les  privi-  du(lère,  et  ses  sujets  eVpient 
l«64‘»  de  seigneurs, . 44*  • ce  crime  ef  l’assassinat  il  Crie,, 

baron*  d’Albion  conaliluept  le  XIV,  A4. 

Dauphiné  qu  petite  inonar-  Davillek,  architecte  qui  dirigea 
chie,  45.  Cette  providre  toinb^  plusieurs  travaux  à Montpel- 
deiix  foi*  eu  quenouille,  to5.  'lier,  JX,  107. 

Dapplit  ( M.  ),  1 un  «les  proprié-  Daviia.ikr  ( M.  ),  chef  d’élahlisse- 
taires  qip  s'occupent  le  plus  tuent*  industriels  à Ouebfiller 
particulièrement  de  perfec-  et  à Wosserbng  dans  le  Haut 
tionnrr  la  rare  «les  ‘Chevaux  Rhin,  XXII , 335. 
français,  XXV,  93.  ♦ Davii.lier-1/OMHard  ( MM.),pro- 

Daurat  (Jean),  XXIV,  i83.-  priélaires  d’nne  magnifique  fi- 
DaCTL'N,  joueur  qui  périt  sur  l.lt^re  de  cotons  aGisors,  XIII, 
r<U-liaf.Hid  , V,  89.  ‘ y5  ; XPaTI,  3ü5t 

Dauvat,  auteur  de  vers  .su?  la  Dav^s><*  (MM.),  ncgpciajits  de 
victoire  fjue  le  «lue  de  Guise  , Now-Yorck*,  clic*  qui  Charles 
remporta  sur  le*  Anglais,  qu'il  d’Epivàl  avait  fait  remettre  «les 

cliatsa  «le  Calais,  XII, -337.  fond*  pour  le  retour  d'Anatole 

* Dacykrc,se,  Lun  dés  auteurs  du  de  Ccstnie  en  Francç,  XXIV,- 

premier  «opéra  coitiiquC  «font  3a8.  t . • 

fl  soit  fait  mention,  X\Jf  j.  ^ Davy  ( M.  «*élèhre  chimiste  qui 
Davkzj.  (|e  colonel  1,  qui  se  trouVe  racoMiint  Tancien  cratèr«,-  «lu 

aux  èaux  du  Bagnères  pour  volcan  , , près  d*Agde  , VJII  , 

faire»  la  cour  à la  uièce  «le  4^3.*  Il  inventa  les  lampes, 

Mm*  de  Closnue,  VIII,  2.17.  * à Laide  desquelles  ou  peut 

Uavlsaxt,  porte  anglais,  finit  deseetidre  dans  les  mines,  XII , 
son  poème  «le  (inndiberty 'dans  107. 

Une  prison,  XV,  4p.  Daavk  (Ri. ),  riche  fiiîapciér.  Il 

l),\vï5x\s|r  (sir  William).  Voyez  marie  sa  fille,  I,  335. 

MtLfon.  Dax,  ville  des  bandes,  remarqua- 

David,  peintre  célèbre*,  I,  t3.  ble  par  ses  eaux  thermales. 
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sou  hôj\ital^  cl  son  marché, 

vin  ; 7*  • 

Da/.ik-Bi  i.teac  ( Si  ),  fabricaut 
de  Roubaix,  XII*,  288. 

Débat’  hhe(  M.  ),  membre  tle  l'aca- 
démie des  sciences,  arts  et  bel- 
les-lettres de  Caen  ,'XXV,  2l4* 

Dfbuee^,  fameux  hibliomane  an- 
glais, XIII, 008;  XXV,  2'j5. 

DcircociiT,  habile  peintrt?  de  ca- 
ricatures, I,  228. 

Decakk  ( le  firme  nanl-généhil  ) 
. était  gouvernetir  des  Colonies 
de  flle-cie-F  rance  et  de  Bour- 
bon , ,lyrs«pi«»  Wi  compagnie  des 
Indes  angine  forma  le  projet 
cîe  s’emparer  «le  la  prpYnièrc, 
XXII , 45o.  Trpupes  qu'il  avait 
en.  1810  pour  défendre  l’Ile- 
de-Franee;  secours  qu’U  de- 
mande vgiuemet>t  à la»  métro- 
pole ; 'résistance  qu’il  oppose 
à la  flotte  anglaise,  !\  '5.  Il  est 
oblgôdo  capitifler>456. 

• Pf.c^v  (les  états  du),  flpnt  l’Àp- 
gleterre  se  réserva  la  pos$es- 

,ion,  xxii,  453:  . 

Dmalx  (madame), .née  Mile!  de 
Mureau  , peintfc  de  fleurs, 
XXII,  i5i. 

Df.CA7.is  ('M.  ),  premier  ministre 
sous  Louis  XVIII,  expose4,  les 
motifs  qui  le  dirigent  ,*  lesflif- 
hcultés  qnj  l’arrêtent  quelque- 
fois, et  le  plan. qu'il  huit  pour 
parvenir  à sou  but,  relui  de 
conserver  le  pouvoij , XVI,  71. 
a 82.  C’esi  à lut  que  l’on  doit 
Iet  rétablissement  des  exposi- 
tions solennelles  des  produit* 
de  l’industrie  française,  XXII, 

338. 

Dlckmcagis.,  .nom  que  portait  an- 
rienuement  la  vilje  de  Dicuze, 

XI,  a<)4- 

Déc  11 amp*  (le  Père),  jé«pite.,  né 
à Bourges,  XXVl^io. 

Deciiy,  -village  où  il  se  fait  un 
commerce  considérable  de  lin. 


XII,  i5$.  Particularités  syr  les 
religieuses  qui  gouvernaient 
i hôpital  de  ce  lieu,  i£6. 

Dç*klay-*tiMt.ikii  (M.),  pair  de 
France,  s’occupe  à procurer 

* aux  pauvres  «le  j'iudépundatice 
et  non  des  aumône»,  IX,  4&>. 

Depaccompret  (M--),  anriefi  no-  . 
taire  de  Paris  réfugié  à Lon- 
dres, tr.ailucteurdes  romans  de 
sir  Waller  Scott,  Xlf , 2^8. 

Deffawt^  madame  <Iu).  Publica- 
tion de  tfa  correspondance  qvec 
Horace  Walpole,  I,  291..  Ca- 
ractère de  son  «îg< usine,  IV,  ^9- 
El  le  figure  au  nombre  des  amis 
de  Vojtaire,  X,  4&>* 

Defomtvaj,  qui  a rendu  d’émi- 
oentsaervices  au  comua«‘r«*e  et 
à l’industrie  de  Boqeii,  XIII, 

• ,78. 

Deforis  (dom),  bénédictin  fa- 
natique qui  publia  une  édition 
des  œuvres  de  Bossuet,  XXVI, 
*98. 

DF.Hjnyoxj,  l’un  «les  amis  lie 
Voltaire,  X,  46 1. 

Défasse  ( M.  Julien) , fabricant 
de  Jloubpix  , XII,  287.  . . 

Desbü  ( M.  ),  habile  .mécanicien 
qui  vint  ;i  ^aris  pour  exécuter 
une  exp«;ri(’tice  aérostatique 
la  plus  audacieuse  «pii  tilt  été 
faite  depuis  celle  dés  paraohu- 
tes,  V,  35a.  • 

DEr.YRAxno,  Lyonnais.  m«:n\pbj- 
' sk  ien  phibintrope  , X , 4 1 7* 

Deolaxo  (M.),  membre  «le  la 
société  acadCmiquc  de  .Lille, 

xir,  260. 

DEtlo^rr  (M.),  habile  peintre  de 
décoctions.  Succès  qu’il  ob- 
tint dans  celles’ de  l'opéra  de 
Fernand  - Cortfz  , XlX,  108; 
XXII,  281. 

DecraVifr  aiué  (M-)»  stommeij 
çant  de  Dunkerque,  XII,  I24. 

Degueike  (M.),  fabricant  de  li- 
me», XSjl.  438. 
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Dkiiaraie  ( madame  ) , peintre  de 
Heurs*,  XXII , 1 5 1 .. 

Deiijys,  qui  publia , cfn  i 5 90 , 
une  tragédie  en  sept  j$rte$v  in- 
titulée Commute,  XIII,  ig3. 
I)fjak<;hkrk  frères  pro-  ’ 

Jiriétalres,  à Lille,  d'un  éta- 
ilisseincnt  considérable,  con« 
sacre  nu  Maitchimeut  du  fil , 
XII , 767.  • 

Dueas  (le  {jeuer.il  ) , ex-minis- 
tre de  h guerre,  VIII , <{38. 
Résistance  qu'il  oppose  à dey 
cosaques  qui  voulaient  sur- 
prendre Napoléôn  à Rrienne 

XXVI,  5oo. 

Dejf.am  ( M.  ancien  airie-de- 
• * camp  de  I empereur,  înaintc- 
tanant  lieutenant-colonel  et 
directeur  de  l’école  dVquifa- 
tion  à Caen,  VIII , 438';  XXV, 
373'. 

Dkjocx  , célèbre  sculpteur  né  à 
VadainC,  XI , 63.  * 

Delaiioroe  (le  général),  chef 
d’état-major  du  gémirai*-  en 
chef  Dugommier,  IX  , 385. 
Delacroix  ( M.  L.  ) , commer- 
çant d’Armenticrcs,  XII,  jj)j. 
Dp.lafoi.ie  , savant  qui  a décou- 
vert différentes  sortes  de  tein- 
• turc,  et  a laissé  un  petit  “ou- 
vrage allégorique  intitulé  le 
. pltilotophâ  fans  prétentions, 
XIII,  199; 

ItELAFORi  ( Claude) , avqcat,  au- 
tour d'une  histoire  ‘de  Saint  — 
Qitentin,  XII , 18.* 

Dkufow  (M.),  ancien  intendant 
de  lu  province  du 'Dauphiné, 
publia  un  mémoire  pour  rap- 
peler le  prdjet,  foftné  dc- 
imis  long-temps,  d’ainenc^  sous 
-les  murs  de  Cap  . les  eaùx  du 
torrent  d’Ancelle,  "XL  2^p. 
Dk/.ocktaise,  savant  qui  a di- 
rigé ses  travaux  vers  la  filature 
du  cpton,XJII, 

Dblalasde  (3t)>.irf>pectqur  de 


ÈNÉ4*À 

l'enregistrement  et  des  domai- 
nes, et  auteur  «Tcsaajl  histo- 
riques sur  les  antiquités  du 
departement  de  la  IIaurè-I,.oi- 

• re  , XII , 2 f* 

Dklamare  ( M.  ) , négociant  «le 
lloueu  XIII , 18  j. 

DeI.  vmrre,  savant  astronoino  , 1 , 

»3. 

DeLARhisE  (Mi),  ancien  déput é# 
auteur  d’un  (farad  nombre 
d’ouvrages,  el  maintenant  bi- 
bliothécaire de  la  ville  de  Lyon, 
X,  3qH.  Prétentions  vaniteuses 
de  sou  fils  qui  .1  écrit  J’IiMnire 
de  la  campagne  du  due-  d'An- 
gouldme  dans  le  midi  de  la 
France,  ibid. ^ 

Dëlanork  L\L),  négociant  U'Ar- 
■Inentières,  XII,  29$. 

Dci.aoctRK  (madame  vearé),  fa- 
bricantc  de  Roubaix , XII , 
388. 

Del AitociiE  (MT) , l’un  des  prin- 
cipaux fiegodants  du  Havre  , 
XIII,  271.  ‘ 

Delari'E  Ç le  Pfcre  ),  jésuite; 
fut  professeur  au  college  d’A- 
lesçon  , XXV,  1 

Del  ari'k  (M.) , membre  de  l’aca- 
démie universitaire  de  Caeft, 
XXV,  222, 

DÊusoüve  (M.),  premier  méde- 
cin'du  Iîouis  XVT,  IX,  35i>: 

DelassüS^M.),  peintre  distingué, 
XII , 301- 

Délateurs  ( le;  ) Ch  A les  Ro- 
mains, ils -étaient  Exclus  du 
témoignage  devant-  les  mqgis- 

• trais  ; furen(  prdtégés  par 
quelques*  empereurs , • XlVr , 
33i.1'*n  Angleterre  par  Char- 
les Il  , qui  les  xécofcipen- 
soit  largement  , 33a.  Chez 
quelques  peuples  Jtufdernes  , 
ils  ne  peuvent  être  admis  com- 
me témoins,  in^is  poqr  four- 
nir des  renseignements,  334- 
Protection  ef-  récompenses 
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.qu’ils  obtinrent  chez  differents 
;pru|Éès,  335.  • 

Dliatio»  («la).  Son  caractère, 

VU,  3%. 

DiL.vrotn,  par  son  talent,  ré- 
pandit t*n  France  le  goût  de 
la  peinture  'du  pastel,  XII, 

*9-  ' * . . 

Delatrf.  (le  {'<■jier.il  de  division; 
périt , en  1 794  ■»  sur  Téclia- 
faud  pour  avoir  été  battu  par 
les  Espagnols  qu’il  avait  vatn<« 
eus  l'année  précédente,  XXV, 
i*5. 

Delai^iay,  libraire  dé  Paris.  Son 
• magasin  est  le  rendez-vous  «le 
plusieurs  routeurs  de  nouvel- 
les , 1 , 290.  * w 

Dei.acray  (le  général),  mort  à * 
Mondovi , XIII,  ia3. 

Delà  es  a t (M.),  fabricant  dç 
draps  à Klbeuf,  XIII,  r3i. 
ÜEUriut  (madame) , veuve*  de 
cet  honorable  négociant'  que 
Louis*  XVI  anoblit  en  récom- 
pense de  la  loyauté  qu’il  avait 
mise  à remplir  les  fournitures 
de  toiles  des  armées  navales  , 

XXV  ,145.  # 

Dklacsav  (les  frètes) , fun  mem-* 
bre  de- 1 assemblée  législative 
et  de  la  convention;  f autre , 
fnembre  de  la  convention,  du 
conseil  des  ciuq-cetiU,  et  de 
la 'cour  de  cassation,  XXV, 
4o6. 

Dklacsf.y  (M.),  .mci<ycaii du 
Vaucelles,  XXV,  «57.  * * 
DüLAQfrET,  jeune  -peintre,  mort 
avant  d'avoir  pu  confirmer 
les  espérances  que  joir  talent 
faisait  naître,  XXV,  • 

Di.lacmky  (M.),  fUémbre'fle  l’as- 
semblée, constituante,  et  au- 
teur «l’un  poème  sur  lia  y eux 
et  ses  environs  ,’XXV,  3 58. 
!)t:i.\ivov  (Jean),  fameux  doc- 
teur de  Ma  v aire , XXV,  2G9. 
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DtLAClT  (31.  )^  ancien  député-, 
VHI,  447-  Sagesse  avec  la- 
quelle il  adnimistre  le  bourg 
d Olonzaé  , 45°. 

Du.yu;sK  (M.  Casimir),  poète 
lyrique  et  dramatique  , né  au 
Havre,  XJIl<  376. 

Del  A VILLE  (l’abbé),  premier 
comtois.  des  affaires  étrangè- 
res , tj  ambassadeur  à La 
Haye , 111 , 4aa  ; V,  aro. 

Dr.LAYAttT,  jeune  habitant  de  Ver- 
dun qui  périt  avec  s'a  mère  sur 
l’échafaud,  XI,  4^0. 

Dkecassbiik(Ic  binon)  ÿ ma  réchal- 
de-caum,  XII,  i8a.  * 

DelcrCMX  ( M.  PidèU*),-  auteur 

• de  poésies  qui  se  distinguent 
par  La  grâce  et  la  délicatesse 
des  pensées  , XII,  68. 

DelEaue-Bilce/ü  (M.) , fabri- 
cant de  Roubaix  , XJI , 388. 

Dki.ksuxvssl  ( (padecnQiselIej,  fi- 
lée à propos  de  sa  correspon- 
dance- secrété.  Il,  93. 

DcLESSERT  (M>), 'négociant  re- 
commandable, qu«  fonda  et 
dota  .deux  maisons  d’éduca- 
cation  où  l’on  suit  .la  méthode 
dite  à Lancftster,  VH,  93 ; 
XIU,  37 2. 

piLEZEMiE  (M.),  professeur  de 
physique  à Lille,'  XII,  200, 

a5l. 

Delille  ( Jacqubs),  poète  rélébrr 
des  temps  modernes,  I*,  ■ 4. 
Heureuses  dispositions  qu'il 
mnjntrait  dans  sa  jeûnasse,  M, 
q5.  Développement  de  ses  ta- 
lents, 98.  Quelques  vers  «b* 
son  épisode  des  Cutacomh/** 
de  Rome,  429.  Sa  moi  tx  III, 
347*  Somme  .pour  laquelle  il 
vendit,  en  tonte-propriété,  sa 
trahit  lion  .des  Gtfor<ji<jne$j  IV, 
figure  au  iroiùbrc  iln 
amis  de  Voltaire,  X,  45q.  Vers 
où  il'dépeint  le  comte  déCau- 
mont,  XXV,  4*-  Son  pny*  na- 
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ta! , XXVI , 277.  Son  caf-atière 
poétique  , 35 1. 

Demslk  , avocat  , historien  et 
géographe  , né  à Vaucouleurs, 

XI,  417.. 

ÜELISI.P.  ( M.),  membre  Je  l'aca- 
démie universitaire  de, Caen, 

*XXV,  IV-  t 

Délivraxue  ( la  chapelle  de 'la  ), 
célèbre  par  le  concours  des 
pèlerins  qui  s’y  rendent,  et  par 
la.quantité  des  ex-voto  aptien- 
dus  à se*  murs,  X\V,  a4-i« 
DklLvMima,  poète  marseillais, 

IX,  336.  • r. 

Dkllamaria  , compositeur  célé- 
bré, XXI,  xj.  , 

DtlURt)  (le  général)',  VIII,  283. 
Du  mas  (l'abbé),  ancien  dcs&er- 
' vaut  u’une  petite  suecqrsale 
«k*  Montauban,  ecclesiastique 
remarquable  par  sa  rare  cha- 
rité et  sonValent,  VIII,  33^. 
DelmiS  (M«),  commerçant  mon* 
talbanais,  VIII,  348. 
DiLM.urtii  père  et  Kl»  (MM.  ), 
commerçants  d’Armeniièrcs  , 

XII,  »<î{. 

DelobeL-DesCRMORT  ( M.  ),  COin- 
. mereantdeTurcoing,XII,  289. 
Delorme  (M  ),  peintre.  Sa  Des- 
cente Je  Jésus- Chrisf  , XXlI , 

* 98. 

Df.lormk  (Philibert),  architecte 
que  Henri  H chargea  de  la 
construction  du  château  d A- 
net,  XXVI , 80. 

Delort  (M.),  marée  baVde.-camp, 
.VIII,  a58.' 

I)r.Lpnr  ( lieutènant-général  ) , re- 
, tiré  au  château  de  Verrons,  où 
il  s’adonne  à la  culture  des 
lettres  et  des  arts  aprè^voir 
glorieusement  servi  pays, 

xi,  p-  * . . ; 

Diu.pecii  ( M.  ),  taétlecin  dhlin- 

* G*,  sorti  île  l’école  de 'Mont- 


pellier, MH,  43a  ; IXV  125. 

* DtLi'LF-RiiE  ( mauernomdle  So- 
phie), riche  hérmère.  Moyen 
qu’elle  employa  .pour  éprou- 
ver la  sinccrilé'de  ceu*  qui  as- 
piraient à sa  main,  VI,  3jj. 

I)i  i.niKf  ( M.  ),  auteur  dramati- 

. que,  IX,  16. 

Üelvuli  ( Philippe  ),  membre 
de  la  Convention,  *où  il  dé- 
ploya* un  rure  courage,  XXV, 

a 56* 

Delvircovrt  ( M.  ),  profe^eur 

. de  droit  , 1,  386.  •* 

Dll/aiyk,  voleur  fameux  par  son 
.adresse  et  son.  audace  incon- 
cevables, et  qui  fut  condamné 
aux  galères,  XXV U,  10. 

DrfMAC.KY,  l’un  des  généraux  qui 
dirigeaient  l’armée  royale  mar- 
elufni  surSaumur,  XXV,  4^3. 

DemarGE  ( M.  ) , propriétaire 
d’une  manufacture  dé  toiles  à 
■voiles  située  à $arrcbourg,*Xl  ,# 
a86. 

I)kmsrça\  (,1c  général),  XIV, 

' 56t).  • • 

I)i  Mtni.s  ( M.  ),  de  Thann , ache- 
ta, en,  1760,  le’ château  tle 
\Ve  sterling  où  il  établit  une 
fabrique  d'indienne*,  XI , 210. 

DsMAROCEiflB , marin  et  géomè- 
tre du  premier  ordre,  né  à 
Brest,' XII,  5^0.  , 

Démarré  t(  M.  ),  peintre-paysa- 
giste.Ses  tableaux  d'uhe  Foiret 
d’un  ClaifiJe  Yufte,  et  de  Pâ- 
tres portant  leur» père , XXlI, 
57;  XXVI , 257. 

I)i:m>roi.i<k  (M*.  ),  l’un  aies  prin- 
cipaux ’apprëteurs  de  toiles  à 
Saint-Quentin,  Xll,  là. 

DEMBRp  (Guillaume)')  chevalier 
anglais  qui  défia  I>hgue>clin  , 
et*  fut  vaincu  par  lui,  Xi(, 
415. 

DÉMicrr.tus  , disciple  de  saint 
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Jean  l’Kvangc'liste^  prédit*  l'E- 
vangm*  dan*  la  ville  «le  Gap , 
. X,  208. 

DtMitsiERf  cx-sénatenr,  et  dé- 
puté de  la  ville  de  Paris  à l'as- 
semblée constituante,  XI,  4?* 

DfmikoU  ( M.  y commanda  un 
service  en  vermeil  dont  le  pyix 
foi  porté  à t3o,ooofi>.,  XXIf, 

44°*  .*  ’ .. 

Démocratie  .(  'la  V devrait  avoir 
pour  Fondement  la  vertu,  XIV, 
87.  Est  plus  conforme' à l’é- 
ghlité  primitive  et  à la  dignité 
. «k* l'espèce  humaine,  88.  Rend 
un  petit  nombre  d'homme» 
plus  puissants  que  des  million]» 
d'esclaves  souini» à un  despote; 
favorise  le  développement  tïe 
la  force  et  de  l'opulence;  con- 
tribue à l’ accroissement  de  Ja 
population ,,  89.  La  douceur 
-des  peine*  est  dans  l'esprit  de 
la  démocratie , ibid'.  L'égalité 
qu'elle  établit*  entre  les  ci- 
toyens répand  partout  l’ahon- 
«lance  et  la  vie;  elle  favorise 
l’essor  de  total  les  genres  de 
talents,  11e  récompense  rjpe  le 
mérjtc  et  la  vertu,  90.  Nobles 
jouissances  qu’elle  procuçt 
nus  rÿtoycns,  91.  Les  formes 
de  son  gouvernement  ne  con- 
vû  nnent  pas  aux  nations  euro- 
péennes, 92. 

DÉMOtTikdE  est  fofcé  de  s’em- 
poisonner'» XIV,  568. 

UtüAiii.  Fondation  de  l’alhcieMle 
abbaye  de  bénédictines  que 
l’on  y remarquait,  XII,  t3p. 
Dérèglements  *tfcs  religieuses 
«le  Ce  monastère,  ibid.  Leur 
érection  én  chapitre  ; nou- 
velle licence  des  enanoineises, 
i4 1.  Particularités  relatives  à 
la  batailh*  gagnée,  en  1712, 
à De  nain,  par  le  maréchal  de 
Yillars,  i 43.  Ohélisque  élevé  en 
mctmiire  de  cette  bataillé,  1 4#- 


Deraurot  (M.),  directeur  de  la 
grande  manufacture  des  gla- 
ces «le  Pari»,  XXII,  4°4- 

Dkms  (madame),  nièce  de  Vol- 
taire, X v 438. 

Dksis  (>f.  ),  imprimeur  deCqtn- 
nierey,  qui  s’est  fait  remarquer 
par  son  patriotisme,  IX,  436. 

Dt.mft,  tyran  de  Syracuse,  a re- 
coure h une  imposture  p«mr 
obtenir  dès  soldats , et  dé- 
truit  le*  lois*  du  jvays , XIV, 
'2  58. 

DKRtb  ( le  baron  ) s’est  Conci- 
lié tons  les  suffrages,  lorsqu'il 
élab.  directeur  <lu  Mus»  uni , 
XXIJ,  il.» 

Dkxo>ciatio5.  Son  caractère, 
VII,  269. 

1)kmh\fs  (Jason),  cité,  XXIV, 
182.  . 

Dkxtf.i.if  (lu).  L'art  de  la  fnbri- 
«jner  remonte  au  seizième  siè- 
cle, et  fut,  pendant  long- 
temps, le  privilège  particulier 
et  exclusif  *de  certaines  pro- 
vinces, XXII,  4f3-  La  fabri- 
cation de  la  dentelle  Vest* 
éteinte  dans  'certains  ^épafte- 
ments  où  l'on  a alpili  les  dé- 
p«"»ts  de  mendicité,  //>«)/#  Pro- 
duits de»  fabriques  «te  qtielr 
ques  hospices,  4 1 4 - Gette 
branche  d'industrie  devrait 
être  exclusivement  réservée 
aux  femmes.  Dentelles  de  ma- 
dame la  marquise  «FArgence, 

4t5. 

Desthot,  peintre  et  poète  né  au 
Mam , XXV . 368.  * 

Depierre  (madame),  fabric.mte 
«le  dentelles  à Baye«x1XXT, 

a5o.‘ 

l)Ei*pfxo  (M.),  auteur  d’uaç Hi$- 
f ixe  générale  d'Espagne,  où  ' 
il  rapporte  l'urdpnnapctf  «pie 
le  gouvernement  fendit  contre 
lus  cris  tumultueux  «finit  les 
Basques  arcomptfgn'aiçnt  les 


I 44  TARLÉ. GÉNÉRALE 


cérémoniçs  des  funérailles , 

viii,  <39; xxvi, s.  ; 

DépréS  ( M , ),  magistrat  distingué 
aln  barreau  de'  Douai,  XII, 

*"3* 

Df.BCBK'.xYj  village  à quelque  dis- 
, tance  de  Dieppe,  et  où  l’on 
trouve  un  château,  XXVI,  4°- 
Dmm$r  acteur  de  l' Académie 
royale  de  inusiipie,  VIII,  a3  ; 
IX  , 8.  Talent  qu’il  ddploie 
dans  l'opéra  de  /<i  f'r<\«f«i/e, 
XIX,  54»  dans  celui  des  liuya- 
dvre%  j 170.  ' 

DtR^:s  i>f.  Villenecve,  l’un  de 
ceux  qui  se  distinguèrent  d’a- 
» boni  dans  l'insttrrectiçn  des 
Chouans,  Xil,  554- 
Dlp.mont , cité  comme  un  écri- 
vain piquant,  et  sachant  tout 
mettre  a la  portée  des  lecteurs, 

III,  401.  • 

Dt.no uk  (MM.)  commprçapts  de 

Lille,  XII,'266> 

Dervas  (madame),  (TeurUtc  lo- 
cataire de  IT>mitc,dlhà  la*  rue 
dus  Arcis. «Intérieur  île  son  lo- 
gement, son  portrait  et  celui 
de  sa  Jille  , II , 1 3. 

Dervack  (,M«)  exploite  la  belle 
ferme  située  • au  village  de 

Le av a r de,  XII,  1 54- 
Dkrvillk  (M.),  bnanrier,  lié 
avec  iKrinite,  li,  129^ 
DbviiX,  illustre  général  à qui  les 
Marseillais  avaient  élevé  un 
monument  que  renversa  le  fa- 
natisme, IX,  338.  Monument 
qu’on  lui  a élevé  à Strasbourg, 
XI,  a55. 

Dés  appert  (le  général),  XII,  82. 
DÉSAPPOINTEMENTS  (les).  Il  en  est 
qui  semblent  tenir  de  I3  lata- 
litéf  V,  209.  Les  désappointe- 
ments proprement  dits  sont 
les  malheurs  des  gens  heu- 
reux, 2|3k.  Cause  morale  des 

noiiAretiiq  désappointements 
.«lotit  la.  vqf  est  semée,  21 5.  11 


en  est  qu’qn  ne  peut  appeler 
de  ce  nom  que  quand  ou  en 
a passé  l*âge%  2 16.  l*e  plus  fu- 
neste de  tous,- c’est  celui  d’un 
mau\ais  mariage,  ibid.  Les 
désappointements  littéraires , 

;a,7* 

Dfcs.Air.iEHS  (Al.),  chansonnier 
célèbre.  Caractère  de  ses  cmn- 


positions,  VJj  3i3,  3 16.  Son 
mérite  dans  la  chanson  gri- 
voise, XVII,  25,  45. 


pt.<\m/r,  fameux  chirurgien,  né 
à Magnv-Vtrnois,  XI,  l57*. 
Desiullons  (Uabbé),  l’un  des  en- 
nemis de  Voila  ire,  X,  459* 
Danois  f Victor),  le  plus  célèbre 
des  voleurs '«lu  premier  ortjre, 
'issu  d’une  famille  d’hônnétes 
marchands  de  bordeaux  ; il 
trahul  ses  jours  au  bagne  , 
d’où  * il  * s'échappa  plusieurs 

foi»*  XXVII»  6.  - 
Df^bokoes-Vaj.moiif  (madame), 
auteur  de  «piclques  livres,  et 
de  poésies  remarquables,  I , 
23;  XII,  182.  . . 

Dp:si!nossfcs(JncqiiQ*),  arclijtèctc, 
traça  les  dessins  du  palais -du 
Luxembourg,  I,  1 \ 8.'  , 

DEsnnossis' (le  président').  Ma- 
nière singulière  «Joui  iF  <h:«‘ril 
un  bas-relief  qui  décor*  la 
salje  de  la  mairie  d'Aix,  IX, 
a93. 


Df-Siirossf.s,  historioA  , oé  en 
bourgogne  XXVI,  47 1 . 

Df-scauf-Rs,  le  créatcirr  de  l’hy- 
drographie en  France-;  les 
Dir-ppois  luidoivént  I honneur 
d’avoir  devancé  tous  les  au- 
tre.* navigateurs  dans  les  voya- 
ges dè  lorib  cours,  XXV,  34. 

Descamps  (.M.),  conservateur  du 
musée  de  llouen’,  en  dont  le 
père  concourut  à la  fondation 
«le  cet  établissement,  •Xill, 
'2o3. 

De  «camps  (M.),  peintre  né  à 
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DES  MATIERES. 


lAS 


•WUc,  auteur  ifc  qiiet(|Ue«  J«- 
bleaux  estimes,  XII,  276. 

Desçauks  (lè  bailli),  an  ues  ha- 
bitues 1rs  plus  potables  du  bal- 
êun  de  l’Opéra,  IB’,  60. 

Descartes,  philosophe m^fa phy- 
sicien. 1|  lutter  vainement  nnr- 
«fti  les  Français  contre  Vat- 


fraction  newtonienne,  III,  ^78; 
XII,  4;4-  Essor  qu’il  donne  à 


son  génie,  XXII,  a$5.  Son 
pays  natal,  XXVI,  1 36. 

Eescmamps  (Eiistache),  agteur 
de  \cis  remarquables  sur  les 
réunions  de  jeu  à l’hôtel  'de 
ISesles,  V,  8a. 


Descmeu,  officier  distingué  nui 
M * * I s li 


introduisit  le  cafier  dans  I es 
îles  sous  le  vent,  XXV,  4<>. 

DtsconiTiLS  (M.),  personnage 
empresse,  qui  se  fait  une  oc<* 
cupatiou  des  affaire*  et  des 
plaisirs  des  atjtres.  Préparatifs 
qfril  .dirige  pour  fa  fête  de 
M.  Moussiuot*,  1V^  art. 

Dese^e  (M.)>  statuaire  distin- 

. gué.  Son  busjc  du  célèbre  La- 
grange; sa  statue  du  général 
Colbert^  “XXII , 75.  Ses  figures 
du  Crime 'de  YAcfhbl emcnt,  et 
de  la  Doulfury  16 *7? 

DIsétable*  (M.),  fabricant  de 
papier  à Vin  . \\V.  1 " 

Démontages  (M. ),  professeur 
de  botanique  au  Jardin 
Plantçs  à Paris , 1 , 38b  ; XU  , 

616.  ..  . 

Desfontaines  (l'abbé),  4 ’undfcs  * 
ennemis  de  Voltaire,  fameux 
paç  ses  jugements  s^vèrçs  et 
injnstes,  X,  4^9»  XUI,  198; 
•XVI,  1 58. 

Démontages,  auteur  de  chroni- 
que.* sur  l'histoire  de  la  Bre- 
tagne, XII,  366. 

Dls*o*u.es,  dont  les  éorits  nom- 
breux ont  moins  manqué  iffc 
verve  que  de  dccenoc,  XII, 

*474. 


T Ml  IF  cfl'ERALK,  T.  XXVII 


Deskorofs  Maillard,  poète  qui, 
sous  le  notn  de,  nmdemhisellr 
Musserct  de  La  Vigne,*  rendit 
amoureux  toüs  les  liHérateurs 
de  son  temps,  Xlf,  5 qa. 

Desfômfs  (M.^,  personnage  ri- 
dicule. Sa  morgue  contre  les 
gens  desprit.  II,  3^9. 

Desfossfs  ( h-  capitaine),  qiji  de- 
vint le  mari  ue 'I9  jeune  JTeu- 
noiæ  que  Henri  IV  aiiua  j ren- 
dant son  séjour  en  Bretagne  , 

XII,  417* 

Deskoiokiuis  (M. ),  qui  a sûr- 
pris  aux  Anglais  et  importé  en 
France  le  secret  du  perfection- 
nement des  cristaux*  JCXVI, 
f°7-  . 

Desgots,  botaniste,  sué  J es  des- 
sins duquel- fut  piaillé  l'ancien 
jardin  du  Valais -Royal,  H 
l5f 

DEsr,orTTE«  (M.),  ancien  préfet 
de  la  Drôme,  IX,  435. 

Df.SuranüES  .(  M.  )*  propriétaire 
d'uue  belle  papeterie  située  à 
Plombières,* XI , 356. 

Descrakoes  ( M.  ),  l’un  des  éche- 
vins  de  Saint-Je?n-de-Loshêf , 
lorsque  cette  ville  était  assié- 
gée par  les  Troupes* de  Galcas, 
XXVI,  43î. 

Desiiats,  peintre  dont  l’église  de 
Saint-Pierre  de  Douai  possède 
qiielqués  tableaux , XII,  47a; 
Xni,  ans. 

Des  n km  vêts  (M.),  agronome  di»- 
ti ligué  du  département  des 
Hautes- Alpes  ; t1  a fait  con- 
struire à ses.fr«M  dans  la  com- 
mune d'Aube&sagnc  nu  canal 
d’irrigation,  JC,  ao4,  3,71* 

Demiuirieii*  , médecin  , Fonda- 
teur de  la  bibliothèque  (publi- 
que de  La.KochelVff'XXVI, 

»75  \ ^ 

DEMinci.iÈnE? ( madame )*,  auteur 
.alidylle*  et  dç  poésies  gra- 
cieuses, 1,  a3‘,  XVI,  ii).  * 


' . ■ ■ U 


:*  ■ 


w 


«• 


>1 

ri 


' 


* j* 

■Oi* 


r 


Digilizedisy  CiaOgle 


V.* 


1 46  TABLE  GÉNÉRALE 

DBOTEmux  r(  Nicolas  Vàuqne- 

lin  )t  célèbre  par  la  niaîiir  pas. 


DesmoütÀi  (le  général),  XII* 

a5. 
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♦e  - 
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(orale  à laquelle  il  se  livra  vers 
la  fin  «W*  '.i  vie,  XXV,  a35. 

PESJAanrM  (Nicolas),-  auteur 
xl'unv  Lraducliou  <li*  Cieétoti , 
XII,  >9- 

I)F-SJAitni!s>  (M.  ï,  qui  a repro- 
duit sur  l'émail  , dans  une  col- 
lection d’yeux  artificiels,  les 
differentes  maladies  qui  affec- 
tent l'organe  de  la  vue,  XXII, 
385. 

DRSJARmxs  (M.  ),*run  des  pro- 
priétaires de*  la  filature  de  co- 

. ton  que  possède  la  ville, de 
Béez,  XXV,  96. 

Drslon,  élève  de  Mesmer,  (tohr 
les  jongleries  du  magnétisme 
animal,  III,  Si. 

Deslyows,  écrivaïti  qui  s’est  oc- 
cupé de  recherches  sur  la  Bour- 
gogne, XXVI,  4a 3. 

Dfsmaiiiü,  poète,  auteur  de  vers 
contre  YArmide  dç  Gluck,  III, 
63. 

lteraAXGi*  prototype  des 

so|s  possédés  au  démon  de 
l'importance,  VI,  355.  , 

I)kmi  vin  s (mademoiselle),  petite- 
fille  d'un  président  au  parle- 
ment de  Normandie,  tragé- 
dienne célèbre  sous  le  nom  de 
la  Champmèlé,  III,  57;  XIII, 
20 1 . 

Desmarest  (M.),  ex-professeur 
de  mathématiques  spéciales  au 
collège  de  Marseille, dX,  358. 

Desmarfta,  musicien j>' né. à Pan- 
toise, III,  rq;. 

Dkamabets  (M.),  confiseur  è 

Ionien,  XIII,  1.65,  184. 

Des  ma/,  ikp.es  f'M.T»  professeur  de 
botanique  à Lille,  XII,  a5o. 

Deamocubs  (Laurent),  poète 
français  du.  seixièmé  siècle , 
fCXVÏ,  98. 


DESMOt  Ttlîn  père  et  fils  (MM.), 
commerçants  de  Dopai,  XII, 

*9*-  • 

De^moutier  (M.  Ei^iest),  con- 
seiller de  préfecture  à Lille, 
adinhiistr^tcur . aussi  reebm- 
mandahle  par  ses  lumières  que 
par  la  fermeté  de  son  caractère 
et  la  fixité  de  *es  principes, 

XII,  332. 

Desmoitierb  ( M.  F.mon),  ancien 
capitaine  d'artillerie, d>rrrîcur 
de  la  fonderie  à canons  .de 
Donai,  XII,  ig3. 

Desmoutikra-Mf  iiis  vii.i.t  ( la  fa- 
mille haroniale)  adnii-o-  qux 
états  du  Languedoc,  IX,  97. 

ÜF.sXMV.F , célèbre  dessinateur  de 
jardins,  XI , 790.  * 

Deaxoyers,  fameux  eabaretier 
des  barrières jdc  Paris,  II,  1 1 4- 

Dfsoï:uii.lkt  , actrice  , montra 
beaucoup  de  talent  dans  la 
tragédie  de  Britimnicus , II,  i4* 

Desormkr  (Louis),  citoyen  de 
Calais , se.  distingua  par  sou 
dévouement  pour  des  nauCra- 
'gés,  XII,  340. 

DÉRoTXrx  , célèbre x chirurgien , 

XII,  35 1. 

Deapababks  ( madame),  dame 
bordelaise  ; répqjation  qu’elle 
exi^ë  <lc  l'Ermite  au  sujet  d’une 
invitation  qu'elle  lui  a en-  .. 

voyëe,  VIII,  18.  Son  osrec- 
lèrc;  son  en  (-ornaient  pour  s. 

:hesses:  ses  * * 


JT 


•4. 

4 


deeux,  ■■■■ 

Desparabês  ( M..),  armateur  de 
Bordeaux.  S»*s  occupations  ha- 
bituelles, VIH,  a5.  Sou  atti- 
tude dans  un  grand  dîner  qu’il 
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donne  à bird  de  fbn  v\incaa, 

4o.  ■ ’• 

DüPARCiErt , né  dans  le*dépar- 
Initient  du  Gard,  IX*?  186. 
DeipaRis  ( M.  et  mddame,),  cou- 
ple conjugal  qui  montre,  aux 
bains , de*  goûts  tout-à-fait 
opposés,  III,  a4°* 

Dbspares  ( Victor),  jeune  hom- 
me' atteint  plusieurs  fois  par 
, la  loi  de  la  • conscription,  se 
retire  chez  madame  de  Fré- 
meuil  , devient  éperdument 
amoureux  d'Hçrniinie  est 
poursuivi  par  les  gendarmes, 
IV,  117.  #> 

Dlsi>ahvii.lf.  (M.),  personnage 
quiw  après  avoir' failli  à être 
victime  de  la  démocratie,  con- 
serve toujours  de  l'attache- 
, ment  pour  ce  système  politi- 
que, VII  , 337. 

DEsrAim.nF.(Jran),  fameux  gram- 
mairien, XII,  390,  307.  ' 
'Dfspeacx (madame),  marchande 
de  modes,  V,  y5. 

Despjrûi*  ( le  - lieutenant-général 
comte),  né  à Valenciennes, 
XII,  i33.  • 

•Dkspouères  (M.  ),  personnage 
qui  consume  son  temps  à re- 
garder des  Heurs,  sans  toute- 
fois avoir  du  gout  pour  la  bo- 
• lanique,  VII, 

Dt-siimiis,  médecin  voyageur, 
né  à Vitré,  XII,  46a.  • 

Dhsportcs^  Philippe),  chanoine 
, de  Saiut-Josaphat,  et  auteur 
de  chansons  assez  remarqua- 
bles, XV,  209!  Invocation  qu'il 
adresse  à la  liberté . a lo/Sa 
villanelle  d?uoc  .bergère', pleu- 
rant sur  l’inconstance  de  son 
Amant , jtVll , 5o;  XXVI,  99. 
DrspOTisMg  (le).  .Sa  nature  et 
'•011  caractère,  XIV,  76.  Il  est 
' le  plus  immoral  de  tous 'les 
gouvernements  ; sous  les  mé- 
chants princes,  la  monarchie 
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absolue  diffère  peu  du  despo- 
tisme oriental;  il  arrête  la  fa- 
culté dé. distinguer  Johien  du 
mal;  enfanté  oe  grands  cri-, 
me*  politiques,  Jy  ; .retarde 

«a  défaiteen  clierchant  à trom- 
per le»  hommes , tii  5 ; cher- 
che à justifier  par  le  ration- 
nement ce  qui  fcst  l'opposé  de 
toute  raison  , et  pose  des  prin- 
cipes qui  décèlent  son  ipcqp- 
séquence,  a 17.  Les  paysans 
du  despotisme  «et  de  l'arbi- 
traire prétendent  que  le  prince 
doit  diviser  sesUujcts  en  castes, 
en  corporations  , <-0 tabler 

les  suies  d'honneurs, -et  char- 
ger les  autres  «L'iinpût* ^Îi8. 
Le  despotisme  a prévalu  dans 
plusieurs  contrées  de  l'Europe, 
02Ç.  Mouvement  funeste  qu’il 
imprime  à l'éducation  , 4*5. 
Il  contribue  à fa  corrftption 
des  mjrirr»,  475. 

Despocribs,  auteur  de  chansons 
en  langage  béarnais  , VIII  , 
20a,  347. 

Desprémé^l  célébré'  dans  des 
couplets,- XVK  4 1 7* 

Destoks  (le  général  ),  XII,  83. 

Dunoctiu  ( Guillaume  )'  reçoit 
l'investiture  de  Saumur  .et 
d’Angers , XXV,  418. 

DunocHEAtORABrE,  de  simple 
soldat,  devint  lieutenant-gé- 
néral et  gràud  - maître  de 
flihlel  des  Invalides,  XXV, 
3ofJ 

Dk-ssajï»  ( M.  ),  aubergiste  dé  Ca- 
lais, vy,  144. 

Deshocliers  père  ( M.  ) , avocat 
«listiugtié  de  Marseille  , fX  , 

356.  ' ' 

DfcvrfcnF.  (M.),  observateur  mo- 
raliste qrte  rencontre  TEr- 
, mite  , et  qui  lui  sert  de  cicérone 
parmi  les  HaSqües.  Sou  carac- 
tère et  son 'instruction,*  VHÏ , 
93.  Il  raconte  une  anecdote 


. -4*  mr 
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relative  à-la  bohémienne  .May- 
témina,  pour  laquelle  il  con- 
ç\jt  quelque  amoiïr,  et  qui  le 
délivra  des  mains  dçs  JBohé- 
• miens  côntreb.yidiers,  ioo.‘ 
Destillet  (madame),  cotiyivc 
de  madame  Guillaume.'  Mobi- 
Ktq  dans  sa  ligure,  dans  ses 
manières,  dans  son  esprit,  V, 

1 65.  ’ • * 


Detoc  U ( IWf.  le  hardn) , proprié- 
taire d'un  vaste  moulin  situé 
à Moissac,  -VIH,  348. 

DérRRvrLEE  ( tn ad 9 me  ) , . per- 
sonne  avec  laquelle  l'Ermite  a 
quelque'- liaisons  d'amitfé,  X V, 
108:  DéKnition  qu'elle  donne 
3*  u ne  ro  n na  hsa  nceet  tf  u nanti , 
toq.  Ce  qu'elle  «lit  sur  la  diffi- 
culté de  connaîtra  les  femmes 


Dcstiyal,  jeune  auteur  drama- 
tique , lisant  dans  un  salon 
quelques  fragments  d une  piè— 
. en  de  théâtre,  11,  220. 
DiaTOHBts  ( M.  P.  ),  commerçant 
de  Turcoing.  XII,  289- 

DesTOI  ches  ( Néricaulr),  poêle 
comique  et  ambassadeur,  XII , 
474-  Défaut  d’exception  oft  il 
est  ioml»é  dans  sa’pomédie'de 
YBompit  singulier,  287; 

xxv.fts.  . . 

Desuriioxt  (M.  ),  commerçant 
de  Turcoing,  XII,  289. 

DéscRmost-Cautoîi  (M-.),  com- 
merçant de  Turcoing,  XII , 
289. 

Desvermes  (M.),  négociant  fran- 
çais à Chandernagor,-  VIII, 
aÇfj  . . 

ï)BêVF.RRiÈRR.s  (le  baron).*  Son 
caractère;  désordre  que  la  con- 
duite de  sa  femme'  met*  dans 
ses  finances;  prodigalité  fu- 
neste d’un  doses  fils;  changc- 
gements  qu’il  opère  dÿO£  sa 
ftaaison , au  moyen  d'pne  pe- 
tite charte  qui  assigne  à cha- 
cun son  rang  et  sc»  droits,  V, 
28  et  suiv. 

Desvigxfs  (M.),.  pcihtrc  distin- 
gué surporcelaine,XXII^i  2. 

Desvooes  , dessinateur  célébré, 
fondateur  de  ' l'académie  de 
dcssju  de  Dijon,  XI,  88,  1 ao, 

. >47-  ’ . . 

DÉTAtosbE’,  jeune  offioier  dont 
Voltaire  prit  là  tlcfcuse,*X, 
457. 


que  l’on  rencontre  dans  la  so- 
ciété, 1 10. 

Detroy,  peintre  toulousain,  VIII, 
428.  ’ 

Dettes  ( les  ).  Ridicule  dont  la 
loi  frappait  jadis  ceux  qui  en 
contraptftîènt  sans  pouvoir  lqs 
payer,  II,  233.  Sévérité- de  la 
loi  actuelle  contre  les  débi- 
teurs, 235. 

Deuil  ( le  bureau  de  \ Il  a été 
tourné  en  ridicule  sur  la  scène 
française,  IV,  65  ; sur  la tafenfe 
anglaise,  66.  JNécessité  d’un 
établissement. dé  cette  nature 
dans  une  grande  ville;  son  ori- 
gine, itf*a.  Cette  administra- 
tion suppléée  Autrefois  par  le» 
fabriques  paroissiales  ; ' ftiste 
que  1 on-  a déployé  de  tout' 
temps  dans  les  convois  fiwic- 
* bres,.67.  Ohdo  nn  a nce 'déci- 
dant que  les  ornements  qui 
avaient  servi  dans  un  ôonvoi 
appartenaient  de  droit  «i  la 
fabrique  , 68.-  Détails  d’une 
cérémonie  funéraire  réfiléepar 
le  légataire  d’utl  marquis  et 
•un  sacristain,,  69.  Pbysiotio- 
mie,*  fcistc,  -et  avancé  d’un 
homme  qui  vient  commander 
• l’enterrement  dé  fentyne, 

73v  •*  * 

DFTLF^la),  rivière  qtii  arrose  la 
plaine  dans  laquelle  est  assise 
là  ville  de  Lille , XII , a3i . 

Devaux  (le  capitaine  d’artillerie) 
sc  dévoua  au  salut  de  l’armée 
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Tors  du  passage  de  la  Bçrérina, 

XI  ? iocr. 

Dkvexdren,  Voyçi  Scwavct. 

U bv ic  ; guerrier,  se  signale  en 
défendant  la  ville  de  Mon- 
tauhnn  , VIII , 3?5. 

Deviernb(M.  Foriê),  ancien  di- 
recteur des  douanes*,  distin- 
gué par  sou  talent  coûime 
compositeur  , et  le  noble  • 
usage  qu'il -fait  de  sa  fortune, 
XI , i a8. 

Deville  (le  chevalier)  élève  les 
fortifications  dfc  Verdun,  XI, 

44«.  . *'• 

Deville  (Ir  vallée  de),  tout  près 
de  IloueiK,  et  remarquable 
parles  richesses  qoefa  nature 
■y  a réunies  à celles  de  l'indus- 
trie, XIII,  190. 

De  vos  (M.),  fabricant  à Lille , 

* XII,  167. 

Devise,  matelot  de  Gnlais,  se 
distingua  nat*  son  dévoue- 
ment pour  des  naufragés,  XII, 

34o.- 

Déjouly  (le).  Origine  aue  l'on 
donne  à son  nom,  X,  174. 
Mature  de  sou  sol;  la  tour  de 
JVIalmort  ^atmosphère  tic  cette 
contrée,  «75.  Ses  premiers  ha- 
bitants; migrations  «le  la  po- 
pulation mâle; Je  presbytère 
duDcvoulv,  176.  Production 
.de  son  sol,  177.  Fatigues  qui 
naissent  pour  je  s jiaysans  de 
cette  région,  de  leur  défaut 
de  prévoyance;  châtiment  hi- 
Orre  en  usage  parmi  «ux,  1 78. 
Portrait  et  caractère  des  habi- 

. tants  du  Dévoaly,  18  i.  Effet 
du  vent  désigné  sous  le  nom 
de  la  Lombarde , ilia. 

Devhei»  (M  ) ,,nnridn  agronome, 

Ù qui.  l'agriculture  doit  plu- 
* sieurs'  services  importants  , 

* XII , ao8. 

Devrieux  (le  commandant)  dé- 


fait'Ja  flotte  anglaise  devant 
■Boulogne,  XII,  346.  * 

Deyjiyj  (&!•)*  qui  demanda,  en 
1789,  aux  états-généraux  de 
■Dijon  la  fondation  du  musée 
de  cette  ville',  XXVI , 438/ 
DFWAvma-DERYAnx  (M.),  com 
mtrçaut  de  Turcoiog,  XII 
289. 

Dezeike  (M.),  habitant  de  Poi- 
tiers, XXVI , 1 53. 

DHArBEnstivr , magistrat  distin- 
gué de  Douai,  XJI,  174. 
Dhombrks-F ihhas^M.),  pifysicien 
naturaliste,'  IX,  189.  , 

Dboba  (le  comte  de),  gouver- 
neur de  Mous,  qui,  le  lende- 
main de  la  bataille  de  Uenain, 
se  uoya  devait  les  Français  , 

x»r,  147. 

Diablentes  (les)  , formant  l’un 
des  anciens  états  de  la  Breta- 
gne, XII,  36a. 

Diane  de  poitiers.  Maison  où 
elle  demeurait  à Paris,  VII, 
a43.  Tombeau  qu’elle  fit- éle- 
ver à Lojiis  de  Brézé ,'  son 
époux,  XIII,  16a.  Elle  reçoit 
de  Henri  11  le  château  de  Chau- 
mont quelle  donne  ensuite  à» 
Catherine  de  fylédiris,  XXVI, 
ag.  Château  que  Henri  II  fit 
. construire -pour. elle  à Anet  , 

80.  Ses  amours  avec  ce  prince, 

8 1 . Sa  morf , 8a.  Usage  qu'elle 
"observait  'tous,  les  matins, 

166. 

Dipiss  (M.),  manufacturier  de 
Sainte-Marie-aux-Mines,  XI, 

••  * 

Dicqcemarrk  (l'abbé) -st  reculé 
les.  limites  de  l'histoire  natu- 
relle, XIII,  277.  ' # 

Didelot  (le  docteur)^  médecin 
ui  analysa  les  eaux  de  flus- 
ang,  XL,  36g.  % ",  7 

Diderot.  Peinture  qui!  fait  de 
la  calomnie  \ H,  89.  Ce  qu’il 
peuse  des  fonctions  de  jèur- 
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naliste,  III,  fyG.  Flatterie  À 
laquelle  il  se  laisse  aller,  au 
sujet  d’un  rxar,  IV,  ’l8a.  Rue 
où  il  demeura ü à Pari*,  VII , 
a47-*N  «m  ceux  qui  ont 

découvert  l'identité  existant 
entre  la  morale  des  ilidividüs 
et  celle  «les  peuples,  XIV,  6. 

B consacre  se*  hymnes  aux 
fr mines,  XV,  138.  .Son  pays 
natal , XXVI , 5t>6.  . 

Didier  (Saint),  archevêque  de 
Vienne,  est  massacré  par  les 
orditvi  de  Rruiu^seut,  X , lo8. 

•Diuot  Pierre  et  Firinin) , 


I littérateurs  et  typographes  dis- 
tingués, I,  1*5.  Inti  rieu»  des 


auxquels  se  livrent  leurs  fem- 
mes, *7.  Edifices  publics 
échappés  au  bombardement , 

38.  Représentation  ridicule  en 
usage  autrefois  dans  l’église 
.Saint-Jacques  le  jour  de  l’ As- 
somption, 39.  Ancienne  pros- 
périté de  Dieppe,  3l.  Son 
commerce  et  son  industrie  ; 
moyens  de  lui  rendre  son  im- 
portance, 3a.  L'établissement 
dés  bains,  33.  Personnages 
célèbres  nés  à Dieppe,  34.  Le  ♦ 
camp.de  César,  39. 

Dilth  lix,  bon  peintre,  grand 
architecte,  inventeur  du  pas- 
tel, XI  X 


M U.  •iiiciwm  «ci 

magasins  de  librairie  de  M.  Di-  DltTscn^iwill.mmcde),  qui  acbe- 


t* 


dot,  VI,  ijo 
Diuot  (Ja  famille),  fu  de*  se* 
membres  a fait  deux  décou- 
vertes utiles  aux  progrès  de  la 
tyiKigraphii? , XXII , 3j3.  \ 
Dinar  Sxim-Léc.kh  (M.),1  inven- 
teur de  deux  machines  propres 
à étendre  cruyûdé rahlepirnt  le 
domaine  de  l'art  typographi- 
que, XXII , 3;5. 

Dicppk.  S/m.  origine,  XXV,  17. 

• ,Sou  ancienne  célébrité  pour 
se*  pêches  ; ses  premières  ex- 
qurxions  maritimes,  i 8.  Trai- 
tements que  ses  navigateurs 
protestants  essuyèrent  des  Es- 
pagnols de  la  Floride;  leurs 
. représailles  à F égard  de  ces 
derniers,. ao.  Intrépidité  des 
matelot»  du  Pollet;  étymolo- 
gie du  nom  de  la  ville, /il.  Sa 
position;  son  aspect  intérieur, 
3 3.  .Son  . bombardement  par 
les  Anglais  en  16^4,  34*  La 
maison  élevée  au  brave  Bous- 
Mrd , a5.  Crucifi/  élevé  par 
la  piété  des  matelots;  nuances 
«lui  distinguent  la  population 
des  différents  quartiers  .de 
Diéppe , Caractère  et  cos- 
tume des  Colletais  ^ travaux 


va, «en  '1439,  la  cathédrale  1 de 
Strasbourg,  XJ,  s56. 

Du-;  U « chappe  à l'intelligence  de 
l'homme;  ce  que  nôus  pou-  ^ 
vous  concevoir  de  lui;  com- 
ment il -sa  manifesté  ; il  doit- 
récompenser  les  bons  et  pu-  ' 
nir  les  méchants,  XIV,  39*,  il 
est  le  principe  de  la  morale , 
3o.  Sci  attributs;  il  ne  reçrfit 
(pie  les  hommages  de  l'esprit 
et  du  co*ur,  3a;  se  manifesta 
aux  hommés  par  ses  bienfaits  ; * 
35  ; ne  rennunntl  de  difléwm- 
ce  entre  les  hommes  que  celle 
de  la  vertu  , 4f)-  *CVst  à lui 
seul  qu’il  appartient  çfe  punir 
dnn#  les  ténèbres, et  d’exéècer 
sa  justice  en  secret,  371.  *En 
fcréant  la  ImnièrV 'il  *r  imposé 
à rhonunc  l'obligation  de  fuir 
les  ténèbres  , et  par  consé- 
quent l’ignqrance,  43o. 

Diu'imixxé  ( M.  ),  ancien  préfet 
du  Nord,  auteur  d'une  sta- 
tistique de  cette  contrée,  XJ! , 

a£V. 

Dikü-la-Fit,  bourg  du  Dauphi- 
né , fameux  par  on  grand 
commerce  de  poterie , IX , 

434. 
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1)ieu-la-Fot  (M.  ),  auteur  dra- 
matique, né  à Toulouse,  VIII, 
433  ; XIX;  54  î XX14  xiv. 
DikuloiaRD,  liourj»  xituè  au  pied 
d'une  cftte  esearpre,  kur.  la 
rive  gauche  de  la  Moselle , 

XI,  3*0. 

Dieuville,  village  de  Champa- 
gne, qui  fut  le  théâtre  de  quel- 
ques opérations  militaires  en 

gj  1814,  XXVI,  5ot. 

Üiki'zf,  ville  située  au  sein  d’une 
plaine  fertile,  et  remarquable 
par  une  saline  connue  depuis 
le  onzième  siècle,  XI,  994. 
Dioto*  (le  général),  XXVI, 
54o. 

Dihl  ( M.  ),  fabricant  de  porce- 
laines, XXII,  41 1 . 

DtJOS.  Ses  hommes  célèbres  et 
1 ses  principaux  monuments, 
XXV 1 , 436.  Curiosités  nue 
l’on  remarque  dans  la  cathé- 
dral* et  dans  la  bibliothèque, 
43^.  Le- musée;  objets  d arts 
qu’il  renferme,  438.  Aspect 
>V  intérieur  de  la  ville  ; ses  pro- 

■ menades,  439.  Coût  des  habi- 
. tants  pour  les  arts  ; leur  ai- 

sance; le  palais  des  anciens 
durs  de  Bourgogne,  44°* 
Dillirc.  , renommé  pour  9es 
belles  forges,  XI,  5ot: 

Dilloti  ( le  général  ) hit  massa- 
cré par  ues  soldats,  en  1792, 
après  J'affaire  de  Baisieux, 

XII,  '28*.  , 

DiMinorr  (ïl.  ) avait  fait  trouver 

iTaéniy  un  asilc,àCharenton, 
VIII,  43. 

Dti»Anxelief^nini  d'une  sous- pré- 
fecture et  d’un  iribunal  de 
commerce.  Charges  eL  établis- 
sements qu'il  possédait  avant 
•la  révplùtiou , XII,  43o-  Sa 
position  ; vue  que  l'un  décou- 
vre de  ses  remparts;  se*  pro- 


menades, 43i»  Fontaine  des 
vaux  minérales  située  h un 
. quart  de  lieue  de  la’ ville;  ac- 
tivité commerciale  de  Dinan , 

43*. 

Dikaux  (M.  ),  fabricant  de  ba- 
tistes à Valenciennes  , XII, 

1 18. 

Dim  aux  (M,  Arthur),  savant  la- 
borieux, qui  s’occupe  avec  suc- 
cès d’études  archéologiques, 

XII,  l3l,  245.  . ^ 

Dirociiau  ( M.  ),  fabricant  de 
vinaigre  à Suint-Dié,  XXVI, 

4a. 

Dikocart  (l’âbbé),  ïnn  des  en- 
nemis de  Voltaire,  X,  45g. 

Diode  de  Carlos,  trohlxadour  pé" 
rigourdin  , XXVI,  a43. 

Diouoiik  de  8icilf . Ce  qu'il  dit  de 
l’égalité  qui  doit  régner  entre 
tous  les  nommes,  XIV,  at4, 
a55.  'Son  opinion  en  faveur 
de  l'existence  des  Amazones , 

XIX,  178. 

Diplomatie  (la).  Quels  doivent 
être  son  but  êt  scs  moyens,\IV, 
i4y.  Nature  de  ses  combinai- 
sons profondes  et  de  ses, cal- 
culs impenses,  148.  Carac- 
tère de-son  langage , iltui.  Ses 
conventions  hypocrites  rela- 
’ tivernent  à la  traite  des  noirs 
cV  au  Jrafic  des  esclaves  de 
foulés  couleurs,  1 49*  Système 
hypocrite  et  immoral  qu'elle 
suit  dans  ses  relations  ; maxi- 
mes qu’avancent  , à ce  «pro- 
pos, certains  pubjiéistes,  1 55. 
hostrictiuns  fallacieuses  des 
cabinets  dans  la  signature  des 
traités  de  paix;  moyens  ima- 
ginés vouement  pour  assurer 
fexéciyion  de  ces  traités,  1.I8. 
Disputes  entre  les  cabinets 
après  les  traités  de  paix,  iSp. 

* Actes  montrant  toute  l'astuce  JM 
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l5î 

et  la  perfidie  de  la  diplomatie 
européenne,  161. 

Dktiqvb  (le),  sorte  .de  poésie 
légère.  Son  caractère  chez  les 
anciens  et  les  modem-  >.  $VII, 

73. 

Diveiis.  Trait  touchant  d huma- 
nité, 1,  117.  Plainte'-  et  ob- 
. seryations  critiques  d'un  ama- 
teur de  jardins,  118.  Portrait 
et  plan  dé  vie  d'un  intrigant 
parasite  «ans  argent,  184. 
» Plaintes  .d'une  jeune  fille  sur 
ce  qp'on  la  retire  du  pension- 
nat pour  continuer  son  édu- 
cation à la  maison  paternelle, 
tf)5»  Doléunceset  projet»  hos- 
tiles. d'uu  jeune  détenu  pour 
dettes  à Sainte-Pélagie,  197. 
Caractère,  vanité,  ambition  et 
dépenses  de  la  famille  d'un 
riche  banquier  delà  Chaussée* 
d'Antin,  ao4-*  Bonheur  d’un 
habitant  de  villogp,  * -r»<>oo  f. 
de  rentes,  311.  Sur  quelques 
défauts  d'égards  et  de  procé- 
dés que  Ton  rencontre  dans 
certains  théâtres,  2 18.  Sur  un 
• personnage  qui  aime  beau- 
coup à conter  des  histoires, 
320.  Sur  les  équipa;;-  ' , le* 
voitures  de  place,,  et  les  ob- 
servations morales  que  l’on 
pourrait  faire  dans  ces  der- 
nières , p3  1 . Occupations  d’un 
jeune  Parisien  versé  dans  la 
connaissance  des  meilleurs 
fournisseuYs  de  toilette,  as3. 
Sur  la  manie  des  paradoxes  , 
225.  Sur  quelques  maisons 
occupée^  jadis  par  de  grands 
personnages,  a 36.  Quelques 
unes  des  locutions  néologi- 
ques,' *6û/.  Le  ctftmopolife 
impromptu,  s3o.  Le  prétendu 
voyageur  en  Europe,  s3i. Un 
adorateur  de  femmes  galantes, 
232.  Le  patriarche  de  l’ancien 


Opéra-Comique,  ibiti.  L'habi- 
tué du  café  de  la  Régence , 
a33.  Personnage  versé  dans 
la  chronique  de  l’Opéra,  t'Wrf. 
Un  habitué  vaniteux  dv  Fey- 
deau, a34*  Voyages  des  Pro- 
vinciaux à Paris,  349.  Avan- 
tage» résultant  de  la  peinture  | 
des  mœurs,  25 1.  Plaintes  sur 
la  décadeuce  dt‘s  sciences,  des 
lettres  et  des  arts  que  l’on  re- 
garde comme  uu  pur  objet 
de  spéculation  , 269.  Remar- 
ques contre  la  manie  de  déni- 
grement , 270.  Avantages 

u’offre  une  condition  mé- 
iocrc  pour  l’étude  des  mœurs 
de  chaque  classe,  274*  Désap- 
pointements essuyés  pendant 
toute  une  journée  par  un  com- 
missionnaire, 276.  Un  linmmé 
de  lettres  du  dernier  rang, 
286.  Exemple  tQuehanr  d'hu- 
manité, 288.  Assemblé^.  3e 
conteurs' de  nouvelles,  289. 
Traits  d’humanité  îles  dames 
des  halles,  3o8.  Histoire  d’un 
schall  de  cachemire  fabriqué 
nu  Mogol,34i.  Description  du 
logetneut,  des  occupât  ions  , 
des  délassements  et  de»  plai- 
sirs des  étudiants  du  pays  la- 
tin, 383.  Décadence  du  chant 
dans  les  réunions,  3g t.  L’ama- 
teur passionné  3c  lettres  auto'- 
graphes,  II,  8.  Plaintes  <f nu 
baron  autrichien  , nouvelle- 
ment arrivé  à rarit,  sur  ‘les 
dépenses  auxquelles  l’éntraine 
son  domestique,  ifi.  Peinture* 
ue  fajt  un  auteqj-  dramatique 
e ses  infortdnes  littéraire.*, 
lesquelles  attestent  le  boule- 
versement dès  différents  gen  res 
sur  les  théâtres  depuis*  quel- 
ques années,  1*9.  Colère  et 
vanité  ridicule  d’un  auteur 
dont  les  journaux  n’avaient 
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pas  loué  l'ouvrage,  .{a.  Affiches 
et  avis  î biens  a tendre  et  à 
acheter,  6l  ; meuble*.-  à ven- 
dre, 6a  ; vente  de  chevaux  et 
de  voitures,  63;  demandes 
particulières,  ibùi.;  annonces  , 
65  ; objets  perdus  on  trouvés, 
67;  propositions  de  mariage  , 
ibid.  Avantages  qu’il  y a de 
posséder  une  maison-à  Paris  , 
100.  Les  differents  locataires 
d’uuc  maison  de  la  rue  Saint* 
Honoré:  un  mercier  ambitieux, 
103;  un  notaire,  io.{  ; un  vieux 
célibataire,  io5;  aine  actrice 
du  Vaudeville,  106;  un  em- 
ployé du  trésor  public,  ibid.;uu 
jeune  débiteur  aux  prises  avec 
des  reeors,  107;  un  peintre 
eu  miniature,  108;  uu  garçon 
cordonnier,  109;  ui»  miséra- 
ble passionné  pour  la  loterie , 
ibid.  Soirée  cher  un  bourgeois 
commerçant , i3o;  cher  un 
financier,  1 3a  ; chez  un  prince, 
l34.  Portraits  «le  différentes 
pratiquer  d'une  bouquetière  A 
laquelle  l'Ermite-  commande 
uu  bouquet*:  une  femme  de 
chambre,  1491  uu  amant 
jaloux,  1 5c»  ; un  vieux  galant, 
^ 5 1 uu  mari  dans  le  deuil, 
ibùl.;  un  jeune  auteur^  i5a. 
Nécessité,  pour  un  écrivain 
moraliste  et  observateur,  de 
tracer  se#  portraits  sur  place  , 
aoi.  Journée  heureuse  d’un 
cocher  de  fiacre,  ao3.  Le  goût 
de* '.lectures  se  "propage  en 
France , a 16.  Une  lecture  dans 
un  salon,  aiy/l^ecture  d une 
pièce  de  théâtre  danau  ne  socié- 
té, a 18.  Intérieur  de  l'ancienne 
auberge  de-la  Croix*le- Malte, 
où  se  réunissait  ordinairement* 
une  lissez  bonne  compagnie  , 
>53.  Manière  don»  on  y était 
servi,  >54*  Autres  traiteurs 
renommés  de  l'ancien  temps  , 


>55.. Etablissements  des  pre- 
miers restaurateur* , ibid.  Res- 
taurant* remarquables  par 
leur  élégahee  et  le  prix  exor- 
bitant de*  cartes  , >57.  * Les 
traiteurs  des  pays'latids,  >58. 
Le  restaurant  des  deux’ frères 
Provençaux,  ibid.  Observa- 
tions critique*  sur  plusieurs 
individus  qui  s’y  trouvaient  à 
dîner,  >61.  Portraits  de  quel- 
que* uns  des  habitués  de  la 
. bibliothèque  royale  de  Paris, 
204.  Le»  différentes  espèces 
d emprunteurs,  3o3.  Le  bu- 
reau d'un  «'ôinmisSionnairc 
au  Mont-d*-P»élé,3o6.  Motifs 
de  quelques  personnes  pour  y 
emprunter  cle* l’argent,  307. 
Aventures  d'un  jockey  <|pnt  la 
mère  était  de  bonne  condition, 
3 1 5.  Portraits  de  quelques 
personnes  faisant  des  emplet- 
tes au  marché  aux  Heurs,  33o. 
Détails  d’une  vente  après  le 
décès  d'un  homme  de  lettres  à 
bonnes  fortuites , 336.  Manière 
dont  les  ieuuefgens  comnro'il 
faut  célèbrent  leurftféM,  346. 
Intérieur  d’une  famille  le  jour 
«le  la  fêle  du  chef,  348.  Avan- 
tages qu'un  moraliste  retire- 
rait de  ja  visite  d’une  cour  de 
messagerie  au  uniment  du  dé- 
part d’uue  diligence,  357»  Por- 
trait de  «|«elques  originaux 
attendant  I heure  dece  départ  : 
uu  bonnetier  de  la  rue  de  la 
Ferroncrie,  35g  j un  débiteur, 
36o;  uu  gastronome  intrépide, 
36 1 ; une  comédienne,  362. 
Scènes  touchantes  avant  le  dé- 
nrt  : deux  jeunes  amants, 
63»  Adieux  d'  un  jeune  offi- 
cier à sa  mère,  ibid.  Placement 
des  voyageurs  dans  la  dili- 
gence, 364.  Jugements  ridi- 
cules de  quchpies  ignorants 
sur  des  portraits  exposés  au 
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Salon  , 377.  Séance  publique 
à l'institution  des  sourds  et 
muets;  intelligence  et  vivacité 
qu’y  déploient  les  élèves,  39a. 
Origine  du  nom  de  le  rue  des 
Arcis,  402.  Ressources  que  le 
bavardage  des  portière^  offre 
à l'investigateur  moraliste , 
4o6.  Quelques  uns  des  loca- 
taires de  l'Ermite,  dans  la  rue 
des  Arcis 4 la  fruitière  et  le 
marchand  de  vin,  4°^»  ,,ne 
courunère,  4°7»  wn  teinturier, 
4o8;  un  bottier  et  un  facteur 
d'instruments,  4°9*  mar- 
chande de  marée,  4'°»  un 
modeleur  en  plâtre,  4 1 * * une 
fleuriste,  4*d-  Inconvénient* 
de  ces  migrations  qui  amènent 
tant  de  villageois  à la  ville  , 
4 18.  Songe  durant  lequel  l'Er- 
mite se  croit  transporté  au 
temple  du  Temps,  oont  une 
desnilcs  jette  les  regards  sur  les 
évènement*  remarquables  de 
l'année  18 ta,  les  arts,  les 
science*,  la  littérature,  etc., 

45o.  Le  manoir  et  la  fortune 
(Pun  châtelain  de  la  Rasse- 
. Bretagne,  qui  sc  plaît  dans  le* 
souvenir*  que  lui  retracent 
toutes*  les  parties  de  son  châ- 
teau, III,  9.  La -retraite  de  la 
cour  du  .régent  au  Luxem- 
bourg donne  la  première  idée 
des  Petites-Maisons,  26.  Dé- 
tails d'une  nope  à la  Courtille, 
et  des  divertissements  qui  l’ac- 
cotqpagnèrenl , 3y  et  suiv. 
Quelques  réflexions  sur  les 
pièces  jugées  autrefois  par  les 
vrai*  amateurs  de  spectacles  ; 
les  théâtres  n'étaient  fréquen- 
tés dans  la  semaine  que  par 
des  homme*  instruits,  4^.  Dé- 
tail* sur  toute*  les  circon- 
stance* elles  intrigues  qui  pro- 
cèdent, accompagnent  et  sui- 
vent une  première  représen- 


tation d'aujourd’hui,  4&.  Pa- 
rallèle entre  d'anciens  et  de 
nouveaux  acteurs  de  l'Opéra, 
60.  Caractère  des  réunions 
parmi  le*  geus  riches  et  de 
haute  condition,  68.  Les  dî- 
ners et  les  soirée*  par  invita- 
tions, 69.  Détails  d une  soirée 
dans  le  grand  monde,  70.  Un 
fonctionnaire  de  Groningne , 
prie  l'Ermite  de  désabuser  sa 
vieille  tante  sur  la  topographie 
de  cette  ville,  96.  Observations 
sur  l’usage  des  cloches  annon- 
çant l’heure  du  repas  dans  les 
maisons  riche^pS.  Un  musi- 
cien prié  l'Ermite  de  lui  in- 
diquer un  tailleur  qui  veuille 
lui  fournir  un  habit  complet, 
chose  si  essentielle  pour  obte- 
nir 'quelque  avantage  dans  .le 
monde, >t 01.  Plan  d’une  his- 
toire des  mœurs  d’après  celle 
des  chient,  io3.  Origine  des 
réunions  d’artistes,  106.  La 
société  du  Temple  t 107.  Celle 
du  Caveau , ibid.  Cf  Ile  du 
Vaudeville  el  du  Caveau  mo- 
derne, 108.  Conditions  essen- 
tielles pour  qu’une  société,  de 
cptie  natuée-con serve  ses  avan- 
tages , 109.  Portrait  de  plu- 
sieurs artistes  que  l’Ermite 
rencontre  dans  une  réunion  : 
un  peintre  des  plus  estimés  , 
1 1 1 ; le  premier  tragédien  , 
ibid.  ; un  contrôleur  des  beaux- 
arts , ita;  un  habile  compo- 
siteur, 1 1 3 ; l'homme  aux  ca- 
lembourgs,  ibid . ; un  maître 
maçon  se  donnant  pour  archi- 
tecte, 1 1 4 ; un  homme  plus 
rempli  de  vanité  que  «le  mé- 
rite , 1 1 5 ; un  jenne  artiste  mo  • 
deste%  116;  \pomme  de  lettres 
conciliant  son  goût  avec  le 
soin  de  sa  fortune,  Tl  7; -un 
typographe  distingué,  ibid .; 
un  littérateur  tourmenté  du 
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besoin  de  1». célébrité  , 1 1 8 ; 
un  compositeur  larmoyant  , 
119;  uu  célébra  peintre  de 
Heurs,  tao;  un  dessinateur  de 
caricatures,  ibid.\  un  chan- 
sonnier, 1 al  ; un  peintre  de 
décors,  ibid.i  un  sculpteur, 
taa  ; un  étranger  amateur  des 
arts , 1 a3.  Personnage*  qui 
▼ont  réclamer  les  services  d'un 
écrivain  public  : une  cuisi- 
nière , 1 5o  ; une  jeune  fille  qui 
vient  demander  des  couplets 
pour  uue  fête,  1 5 1 ; un  vieux 
soldat  demandant  une  péti- 
tion pour  le  ministère  de  là 
guerre , i5a  ; un  honsne  de  let- 
tres dictant  une  lettre  pour  un 
académicien,  t53.  Spectacle 
qu’offrent  les  places  où  se  tien- 
nent les  petites  voitures  des  en- 
virons de  Paris,  1 75.  Deux  pro- 
fesseur* se  renfermant  dans  le 
même  cercle  d'expressions 
pour  leurs  jugements,  198. 
Dialogue  entre  deux  personnes 
qui  vetdènt  aller  à l'Odéon , 
202.  Contrastes  frappants  que 
remarque  l'Ermite  tandis  qu’il 
attend  à la  porte  du  théâtre 
des  Variétés,  ao3.  Ui)  hommo 
qui  court  à la  réputation  , ib. 
Origine  des  spectacles  gratis , 
209.  Ces  représentations  sont 
mises  au  nombre  des  réjouis- 
sances publiques,  210.  Con- 
cours populaire'  qnij’y  porte 
avec  empressement , 211.  En- 
trée impétueuse  de  la  foule  au 
Théàtre-Frauçaâs,  212.  Silence 
et  attention  qui  succèdent  au 
bruit  tumultueux  que  l’oit  en- 
tendait d'abord,  21 3.  La  sor- 
tie et  le  retour  d’un  spectacle 

?ratis,  21 4-  Originaux  que 
Ermite  rencontre  aux  bains  de 
Spa  : uu  mari  passionné  pour 
le  jeu;  sa  femme  aimant  la  ga- 
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laufterie , 240  ; une  rhanoinesse 
à bonnes  fortuqes,  241;  un 
baron  ennuyeux  et  revenant 
toujours  sur  les  mêmes  faits  , 
racontant  toujours  les  mêmes 
exploits,  245;  l’admirateur 
exclusif  «lu  grand  Frédéric , 
246.  Diffetèuts  caractères  de 
femmes  que  l'dn  trouve  aux 
bains,  246.  Tentative  faite  par 
un  gentilhomme  anglais  pour 
établir  en  France  les  courses 
périodiques  de  chevaux,  ajl. 
Put  que  h:  gouvernement  s’est 
proposé  en  instituant  ces 
courses,  272.  Inquiétude  d'une 
jeune  fille  à la  vue  de  son 
prétendu  luttant  dans  une 
course  du  Champ- de- Mars , 
277.  Idée  qu’un  étranger  ne 
manquerait  pas  de  concevoir 
des  Parisiens  eu  remarquant 
leur  empressement  à aller  voir 
les  exécutions  en  Grève,  3oo. 
Le  prieur  d’Armentières,  oncle 
de  l'Ermite,  et  grand  observa- 
teur des  fêtes  annuelles  do- 
mestiques, 3731  La  fêtes  des 
dois  chex  un  coranferçant  de 
la  rue  des  Marmousets  , 377. 
Observations  critiquer  de  l'Er- 
mite sur  les  personnages  assis- 
tant à cette  cérémonie  domes- 
tique, 379.  Intérieur  d’un  mar- 
chand mercier  au  moment  de 
se  coucher  , 387  ; d’un  usurier 
occupé  ^ coter  ses  billets , et 
de  son  épouse,  jeune  coquette 
vaporeuse,  388;  d’un  ancien 
notaire,  390;  d’un  joueur, 
391.  Personnages  que  l’Er- 
mite observe  sur  le  pout  des 
Arts:  Francausalles,  4°9*  un 
vieillard  aveugle,  4,Qï  un 
physicien  en  plein  vent , ibid.; 
les  vétérans  et  les  buralistes 
receveurs,  41 1 ; quelques  vieil- 
lards dont  ce  pont  est  J’obser- 
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vatoire  , ibid.  ; les  cuisinière*  de  hussards  conversant  sur  les 

allant  faire  leurs  provisions  bords  de  l'Achoron  avec  M. 

riiez  les  marchands  de  t'ornes-  Geoffroy  et  l'Ermite  de  la 


tildes  du  Palais-Royal , 4la> 
les  élèves  en  peinture  qui  se 
rendent  au  Muséum,  ibiit.  ; 
les  garçons  de  caisse  , ibid  ; 
<lcs  hommes  de  lettres  un  jour 
d'élection  à l'académie,  ^ 1 3 , 
les  étudiants  retournant  à leur 
liôtel?  4 1 4.  Un  vieillard,  ha- 
bitant de  la  cité,  donne  au 
Franc-Parleur  quelques  dé- 
tails sur  sa  vie,  IV,  26.  Taux 
auquel  on  prise  la  probité  dans 
différentes  classes  delà  socié- 
té, 3q.  Ordonnances  rendues 
relativement  aux  individus 
trouvés  morts  hors  de  leur  do- 
micile, 4b.  Extension  èt  usage 
, fréquent  du  mot  artiste , •jS. 
Intérieur  d’un  jeune  peintre 
sans  talent,  et  qui  prétend  à 
la  gloire  d'artiste,  76.  Atelier 
d'  11  a jeu  rie  peintre  renommé , 
.78.  Personnages  qui  viennent 
poser,  81.  Objets*  de  diverses 
pétitions  présentée#,  au  roi 
dans  le!  premiers  moments  de 
son  arrivée  à Paris,  98.  let- 
tre d'un  personnage  attaché 
autrefois  iJ’trii  des  princes  de 
la  maison  de  Bourbon  , et  au- 
quel ses  amis  et  ses  parents  de 
I a provinces  u p posent  u 11  gra  nd 
crédit,  I03.  Lettré  dans  la- 
quelle une  de  ses  parentes  lui 
recommande  une  foule  de 
personnages  dont  les  titres  ne 
sont  pas  incontestables,  104. 
8a  réponse  à toutes  ces  solli- 
citations, 107.  Différents  sol- 
liciteurs arrivant  de  province, 
129.  Absurdité  de  l'angloma- 
nie, i3i.  Causes  qui  ont  pro- 
duit les  enthousiastes  et  les 
mécontents  que  l’on  a remar- 
qués au  commencement  de  la 
restauration,  i3a.  Un  colonel 


Gbaussée-rTAntin , 180.  Il  est 
du  lion  ton  d’aller  au  cercle 
des  étrangers,  196.  Deux  es- 
pèces d hommes  sont  indis- 
pensables, 197. Un  des  minis- 
tres de  Napoléon  se  déclarant 
l'ennemi  des  gens  de  lettres  , 
199.  Maladies  morales  régnan- 
tes : la  fièvre  pamphlétaire  ; 
l’arrogance,  2 23.  Affaiblisse- 
ment tle  la  mémoire  chez  cer- 
tains individus  ; tendance  vers 
l'imbécillité;  la  fièvre  juvénile 
chez  d#s  vieillards  ; la  manie 
de  juger,  224 * l'incertitude 
des  démarches;  les  vapeurs  ; 
la  fièvre  de  l'ambition,  ?a5. 
Portrait  de  quelques  nourrices, 
241  • Discussion  qui  s’élève  en- 
tre les  conviVes  du*  Franc- 
Parleur  sur  les'  bons  et  les 
mauvais  résultats  de  la  révo- 
lution , a55  et  suit’.  Départ 
d’une  diligence  ; première  heu- 
re du  voyage;  physionomie  de 
chaque  voyageur;  une  duègne, 
un* anglais,  un  armateur, deux 
jeunes  amants;  scène  bur- 
iesqiieamtrcdcux  persdnrtages 
descendant  de  là  diligence 
pour  le  déjeuner;  intimité  qui, 
pendant  ce  repos,  s'établit  en- 
tre le$. voyageurs;  opinion  de 
l'anglais’ sur  la  stfpériorirt  de 
sa  nation;  plaintes  de  l'arma- 
teur sur  les  vexations  qu’il  a 
essuyées  de  quelques  Anglais  ; 
il  réfute  la  duègne  qui  em- 
brasse la  cause  de  ces  der- 
niers ; spectacle  grotesque 
qu’offrent  les  voyageurs  se 
rendant  de  pied  à Vendôme  , 
ayant  eu  soin  de  prendre  cha- 
cun un  compagnon  ^analogue 
à scs  goûts;  reconnaissance 
entre  deux  soldats  ; autres 
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-voyageurs  que  l’on  rencontre  frigiies  amoureuses,  et  qu’nne 

àj  auberge;  le  dîner  à table  méprise  fait  regarder  comme 

d'hôte;  la  diligence  se  remet  uo  voleur,  5a;  deux  écoliers 

en  rouie,  et  arrive  à Tour*  ; accuses  d’avoir  cassé  des  lan- 


nouvelles  physionomies  qu'y 
trouvent  les  voyageurs  ; le  .sou- 
per; désappointement  de  îar- 
mateur;  le  coucher;  scène  co- 
mique qui  réveille  tous  les 
voyageurs  ; leur  départ  de 
l'auberge  , 289  et  suiv.  Mécon- 
naissance entre  deux  frères 
séparés  l’un  de  l'autre  pen- 
dant la  révolution,  où  ils  em- 
brassèrent des  causes  diffé- 
rentes ; récit  de  ce  qu’ils  ont 
fait  duraut  cette  tentpête  po- 
litique ; leurs  vicissitudes  , 
leurs  revers , leurs  dangers  , 
329.  Révélations  que  deux  pa- 
rent* solliciteurs  font  sur  la 
conduite  l’un  de  l’autre  pen- 
dant la  révolution, 33q. Nom- 
bre des  enfants  qui,  en  x 8 1 4 > 
août  mprts  en  nourrice,  368. 
Réflexions  sur  là  publication 
dd  mémoires  secrets,  3"0.  Ex- 
traits des  mémoires  d'un  la- 
uais,  3^2  et  suiv.  Portraits 
es  différents  maîtres  chez  les- 
quels il  servit,  ibid.  Indiffé- 
rence apathique  d’un  grand 
nombre  de  bourgeois  pour  les 
événements  de  la  révolution  , 
V , 5.  Portraits  de  quelques 
personnages  réunis  dans  l’af- 
freux repaire  de  l’hôtel  d’An- 
gleterre, 17.  La  salle  d’au- 
dience d’un  commissaire  de 
police,  5o.  Portrait  et  plaintes 
de  plusieurs  personnages  qui 
recourent  à cet  officier  pu- 
blic; un  voleur;  un  portier 
rendant  plainte  contre  . une 
jeune  dame  qui  rentre  après 
minuit , 5 1 ; un  homme  dénon- 
çant une  femme  pour  une  dé- 
convenue qu’il  dit  en  avoir 
essuyée;  un  jeu  ne  homme  à in- 


ternes; un  rabalcur  spéculant 
Sur  les  chutes  dramatiques  ; 
Où  brillant  étourdi  dont  le  ca- 
briolet a renverse  un  malheu- 
reux, 54-  Avidité  des  fabriques 
d’églises,  108.  Dialogue  etjT 
tre  les  convives  du  Franc- 
Parleur,  sttr  ce  que  la  révo- 
lution a fait,  et  ce  qu’elle  a 
défait,  1 .^2  et  suiv.  Un  ancien 
procureur  qui  a passé  une 
partie  de  sa  vie  dans  les  foyers 
de  théâtres;  ses  observations 
à plusieurs  personnages  qu'il 
remarque  au  foyer,  1 5 1 et  suiv. 
Opinions  diverses  des  con- 
vives de  madame  Guillaume 
sur  les  alliés,  168.  Personnages 
que  remarque  le  Franc  - Par- 
leur durant  sa  course  noc- 
turne dans  les  rues  de  Paris: 
des  cochers  de  fiacre  se  dis- 
putant ensemble  parccquel’un 
d’eux  nourrissait  ses  chevaux 
aux  dépens  de  ses  camarades, 
187;  un  homme  dormant  à la 
porte  d’une  maison,  et  trou- 
vant mauvais  que  la  patrouille 
interrompe  son  sommeil  ; un 
gros  gastronome  faisant  ta- 
page pour  rentrer  chez  hii  , 
188;  une  vieille  femme  cher- 
chant un  apothicaire  , 169; 
un  mari  courant  après  une 
sage-femme,  190;  un  militaire 
ctunétudiaiitse disputant  pour 
une  beauté  que  chacun  vou- 
lait avoir,  191  ; un  chiffonnier 
gmttnut  les  ruisseaux,  ip3; 
un  jeune  homme  sortant  d’un 
tendre  cendex-vous  nocturne , 
194.  Un  habitant  de  Moulins 
qui  s’est  éloigné  de  cette  ville 
à cause  des  commérages  qu’on 
y remarque,  se  plaint  d’essuyer 
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le  même  désagrément  h Paris , 
et  dans  une  dose  beaucoup 
plus  forte,  3 1 5.  Plaintes  d’un 
directeur  de  théâtre  de  pro- 
vince sur  la  tyrannie  des  au- 
teurs qui  font  percevoir  leurs 
droits  ailleurs  qu'à  Paris,  où  ils 
gagnent  ordinairement  beau- 
coup, 3 1 8.  Un  mari  faisant 
remarquer  les  fantaisies  ridi- 
cule* de  sa  femme,  d'autant 
plus  que  ces  fantaisies  lui 
deviennent  très  dispendieuses, 
3at.  Vœux  d'un  habitant  du 
Marais  pour  qu’on  éloigne  du 
boulevart  du  Temple  les  mon- 
struosités qui,  chaque  jour,  y 
blessent  la  vue,  et  qu’on  y 
substitue  les  anciens  diver- 
tissements, 3i3.  Un  malade 
à qui  les  médecins  ont  ordon- 
né la  campagne , fait  des  ob- 
servations sur  des  jardins  dont 
on  parle  beaucoup  sans  qu’ils 
le  méritent,  expose  le  plan 
d’un  jardin  où  I utilité  et  l'a- 
gréable se  trouveraient  réu- 
nis, et  en  décrit  un  qui  ne 
laisse  rien  à desirer  sous  aucun 
rapport,  3a5  et  suit».  Discus- 
sion entre  deux  professeurs 
sur  le  mélodrame,  genre  bar- 
bare que  l’on  peut  perfec- 
tionner, civiliser  en  quelque 
éorte  , et  rendre  profitable 
au  peuple,  en  y introduisant 
les  personnages  illustres,  les 
héros  célèbres  de  notre  his- 
toire, 336  et  tuiv.  Remarques 
sur  le  préjudice  que  le  mélo- 
drame porte  à l’art  dramati- 

30e , et  sur  les  conditions  qu’il 
oit  réunir  pour  qu’il  puisse 
servir  à l’instruction  du  peu- 
ple, 347  et  suiv.  Lettre  par  la- 
quelle on  félicite  le  Franc- 
Parleur  d’avoir  contribué  à 
redresser  l’opinion  publique 
au  sujet  de  I anglomanie  ; on 


l’engage  à poursuivre  cet 
amour  des  modes  d’un  pays 
voisin,  d’autant  plus  qu’il  est 
funeste  à l’industrie  française, 
supérieure  en  plusieurs  points 
à celle  des  Anglais,  mais  dont 
les  produits  sont  ravalés  au- 
dessous  des  leurs,  3^4-  Plain- 
tes d’un  jeune  homme  qui  a 
été  dupe  de  la  friponnerie  de 
plusieurs  bureaux  de  place- 
ment, 3y8.  Découverte  du 
moyen  de  rétablir  le  nobiliaire 
français,  en  remplaçant,  par 
des  actes  autheutiques,  les  ti- 
tres manuscrits  sur  lesquels 
se  fondait  l’illustration  d’un 
si  grand  nombre  de  familles, 
dont  l’incendie  révolution- 
naire a dévoré  les  parchemins, 
383.  Portrait  général  des  de- 
moiselles lingères,  VI,  61. 
Traits  caractéristiques  de  cha- 
cune d’elles  : l’adroite  messa- 
gère, 63;  la  coquette  rusée, 
64  ; la  griseUe  jouant  l’ingé- 
nue , 65;  autre  grkeiie  * 66; 
une  jeune  hile  travaillant 

{mur  soutenir  sa  mère , ibid. 
lessources  et  intrigues  que 
l’on  trouve  cher  les  reven- 
deuses à la  toilette  , i48. 
Aventures  et  corvées  nocturne» 
d’un  poste  de  la  garde  natio- 
nale; secours  à porter  à un 
particulier  qui  spécule  sur  la 
commisération  publique  en  se 
faisant  renverser  par  un  ca- 
briolet, 1 7 1 ; scènes  scanda- 
leuses à comprimer,  17a;  ca- 
tastrophe arrivée  dans  une 
maison  de  jeu,  173;  un  in- 
rendie,  iy5  ; assistance  à prê- 
ter à un  bourgeois  que  sa 
femme  ne  veut  pas  laisser  ren- 
trer, 176.  Ouverture  de  l’au- 
dience à la  chambre  de  pre- 
mière instance,  19a.  Causes 
jugées  d’abord,  193.  Carac- 
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tère  «le*  jongleurs  de  tribune, 
d’antichambre,  de  la  littéra- 
ture, 226.  Exercices  de  quel- 
que* jongleurs  indiens  venus 
à Paris,  233.  Personnages  que 
l'Ermite  voit  passer  sur  un 
quai;  un  ancien  riche  qui  pa- 
rait avoir  recouvré  une  partie 
de  sa  fortune,  259;  un  céli- 
bataire en  procès  contre  des 
mineurs,  ibid.  ; un  jeune  hom- 
me sortant  d’un  tendre  rendez- 
vons,  260;  une  jeune  femme 
coquette  ; un  mathématicien 
occupé  de  ses  opérations,  261  ; 
un  militaire  habitué  au  com- 
mandement, 262;  une  jeune 
fille  évitant  la  rencontre  d’un 
homme  qu’elle  aperçoit  de 
loin,  263;  un  désœuvré;  un 
commis  d’agent  de  change; 
deux  intrigants  s'occupant  des 
moyens  de  renverser  un  titu- 
laire de  sa  place  au  profit  de 
l’un  d'eux,  264  ; tin  gros  im- 
pudent; on  personnage  rem- 
pli de  sottise  et  de  vanité , 
265.  Intérieur  d’une  famille 
où  l’on  trouve  la  richesse  et  !'«*- 
commue,  et  où  tout  respire 
la  vertu,  le  repos,  le  bonheur, 
3ty  et  mit).  Contenance  d’un 
auteur  d'opéra  assistant  à la 
répétition  «le  sa  pièce,  VII, 
19.  Brusque  interruption  de 
l'entretien  de  deux  demoiselles 
avec  un  jeune  homme  qu’elles 
avaient  impatiemment  atten- 
du, 77.  Nécessité  de  faire  du 
cimetière  du  P.  La  Chaise 
une  promenade  publique,  à 
l'exemple  des  Orientaux,  pour 
rappeler  à l’homme  son  néant 
et  réveiller  en  lui  l'idée  de  son 
immortalité,  87.  Une  distri- 
bution des  ntix  du  grand 
concours  de  (Université,  1 13. 
Portrait  des  différents  loca- 
• (aires  de  la  maison  où  de- 


meure le  vicomte  deValmont  : 
un  ancien  maître  des  requê- 
tes, qui  s’est  fait  loueur  de 
voitures  par  suite  du  mépris 
qu’il  a pour  les  gens  qui  vont 
à pied,  ia3;  une  veuve  de 
deux  maris , 1 24  ; une  veuve 
d’un  caractère  chevaleresque, 
125;  quelques  Anglais;  un 
dentiste  italien,  et  un  compo- 
siteur célèbre,  1 26  ; des  artis- 
tes de  toutes  sortes,  127.  Un 
candidat  à double  face  pour 
les  élections,  l33.  Le  départ 
d'un  paquebot;  scènes  grotes- 
ques sur  le  pont  et  à l'inté- 
rieur de  ce  bâtiment,  1 44  e* 
suit'.  Quelques  remarques  sur 
l’inutilité  des  paratonnerres  en 
certaines  circonstances;  exem- 
ples à l'appui,  164.  «Scène  co- 
mique «lont  l'Ermite  est  témoin 
au  café  des  Mille-Colonnes,  209. 
Personnages  qui  se  rendeut 
chez  un  ministre  en  faveur  : 
un  aspirant  au  ministère  , 
278;  une  femme  élégante 
et  jeune  qui  spécule  sur  les 
protections  quelle  accorde , 
279;  un  homme  qui  vient  sol- 
liciter un  brevet  d’invention 
pour  une  nouvelle  découverte, 
ibid.  ; uu  rival  du  ministre;  un 
entrepreneur  de  dénoncia- 
tions, 280;  un  jeune  sollici- 
teur très  riche  et  sans  capa- 
cité ; un  autre  modeste  et  plein 
de  talent,  281  ; un  intime  con- 
fident qui  apporte  au  ministre 
la  nouvelle  de  la  destitution 
de  son  excellence,  282.  Chan- 
gement que  cette  disgrâce 
opère  dans  l’esprit  de  ceux 
qui  venaient  saluer  l’homme 
en  faveur,  283.  Contenance 
de  plusieurs  femmes  que  le 
jeu  ne  favorise  pas,  286.  Ca- 
ractère de  plusieurs  joueurs, 
287.  Altercation  entre  quel- 
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(juc*  personnes  au  sujet  de 
1 impôt  foncier  basé  sur  le  ca- 
dastre, 3ao.  Duel  à la  suite 
d'une  dispute  sur  l'initiative 
royale,  3a i.  Personnage  ju- 
rant les  acteurs  de  la  (Àimé- 
ie  française  d’après  leurs  opi- 
nions politiques,  3aa.  Plaintes 
d'une  feinmc-de-chambre,  qui, 
avec  toute  la  gentillesse,  tout 
le  talent  possible,  ne  peut 
trouver  de  plai  e,  336.  Lettre 
d'uu  provincial  qui,  venu  à 
Paris  avec  un  compatriote,  et 
ayant  le  même  but  et  autant 
de  ressources  que  lui,  suit 
des  voies  différentes  , 338; 
d'une  jeune  solitaire  sur  cer- 
tains mots  en  usage  dans  le 
beau  monde,  34*-  lettre  sur 
les  plaisirs  auxquels  se  livrent 
la  plupart  des  écrivains,  344- 
Sur  cette  foule  de  mendiants 
de  toute  sorte  qui  assiègent  le 
ublir  dans  les  promenades , 

48.  Plaintes  d'une  jeune  fille 
surT éducation  qu'on  lui  donne 
et  l'isolement  où  elle  est  te- 
nue, 36 1 et  suiv.  La  maison 
du  médecin  de  Bagnères,  VIII, 
ao5.  Une  vieille  marquise  qui 
se  trouve  aux  eaux  de  cette 
ville,  208.  Un  chevalier  dé- 
coré d’ordres  étrangers,  atO. 
Une  élégante  de  la  (Jhaussée- 
d'Antin  , ibid.  Observations 
sur  divers  personnages  qui,  se 
trouvent  réunis  à Bagnères , 
ai5  à 220.  Conversation  entre 
une  marquise  d’autrefois  et 
une  Parisienne  d’à  présent , 
22t.  Réflexions  diverses  sur 
les  élections,  253.  Un  trouba- 
dour et  sa  mie  parcourant  les 
pays  illustrés  par  la  naissance 
ou  la  retraite  des  héros,  366. 
Vers  de  ce  poète  occitanien 
sur  le  maréchal  Bessières,  368. 
Un  vieillard  qui  émet  son  opi- 


nion sur  la  gloire  militaire  ; 
sur  le  procès  de  Fualdès  et 
celui  de  Wilfrid  Régnault,  371. 
Méprise  d’un  officier  de  gen- 
darmerie au  sujet  et  à l’égard 
d'un  empirique,  IX,  44-  For- 
tune et  disgrâce  d'un  gouver- 
neur sans  brevet,  45.  Histoire 
de  deux  jeunes  amants  aveu- 
gles qui  périrent  près  de  la 
fontaine  Je  Vaucluse,  241  à 
24".  Un  vieux  chevalier  enti- 
ché de  sa  noblesse,  et  qui  dé- 
clame contre  les  institutions 
que  l'on  doit  h la  révolution , 
et  contre  les  hommes  qu’elle  a 
élevés  aux  honneurs;  un  né- 
gociant attaché  au  régime  con- 
stitutionnel, 3 1 4 *«»*>•  Ré- 

flexions d’un  vieux  soldat  sur 
les  suites  fâcheuses  des  enrô- 
lements volontaires,  38 1.  Par- 
ticularités sur  la  condamna- 
tion, la  captivité  et  les  amours 
d’fin  forçat  de  Toulon  , appar- 
tenant à une  bonne  famille, 
et  auquel  s’intéressaient  des 
personnes  recommandables  , 

4 1 4 à 429.  Histoire  de  la  Tour 
du  Diable , 45 1.  Particularités 
sur  la  disgrâce  d’un  curé  sep- 
tuagénaire du  Dauphiné,  X, 

5 à 11.  Histoire  et  malheurs 

de  trois  frères  habitants  d’un 
village  du  canton  de  Saint- 
Marcellin  , dont  les  deux  plus 
jeunes  furent  injustement  con- 
damnés à mort  en  181 5,  26 
ii  4o.  Anecdote  de  deux  auto- 
rités eu  conflit  l’une  avec  l’au- 
tre, 80.  Talent  d’observation 
nécessaire  à un  commis-voya- 
geur, XI , 1 1 S.  Le  commis- 
voyageur  politique , ibid.  Le 
commis  - voyageur  philoso- 
phe , 116.  Eloge  de  M.  B., 
ancien  sous-préfet,  378.  Du 
baron  D***  , £6o.  Quel- 

ques inflexions  sur  lès  sol* 
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3.  Dialogue  V litre  ».plndcms 
lamands sur  l'él.U  [ » « > I i « i < n n • 
nnnc'ici  ' »'t  rrji;;i»  iix  di-  l.t 
gigue’  . aii.i  ll« fl-  \ii>n-  sur 

M ~ ■ ■ ' • ■ ' ■ ! ■ ' ' m : ; l ; ' ~ 

Aspect  rt  caractère  des  bals 
d'aujourd'hui,  compares  arec 
ceux  d'autrefois,  sous  le  rap- 
port de  la  danse  et  de  la  mu- 
sique, XV,  toi.  Une  scène 
de  la  Ligue  : des  fauutiques, 
parmi  lesquels  il  y avait  bon 
nombre  de  moines  armés  de 
toutes  pièces,  se  réunissent 
pour  louer  Dieu  du  régicide 
commis  par  Jacques  Clément, 
et  vont  féliciter  la  mère  de  cet 
assassin,  a»8  et  suiv.  Dialo- 
gue entre  la  statue  de  Pasquin 
ci  un  vieillard  : celui-ci  re- 
grette sa  fortune  passée,  et 
demande  le  moyen  de  la  res- 
saisir ; Pasquin  lui  donne  les 
conseils  nécessaires  à cet  effet, 
a65  et  suiv.  Extrait  du  journal 
d'un  écolier  : celui-ci  raconte 
quelques  unes  des  espiègle- 
ries de  collège  , a;a  et  suiv. 
Un  huissier  de  cabinet  rap- 
porte ses  observations  sur  di- 


vers protecteurs  et  protégés 
accéder  pen- 
gt  années  qu’a 


nu 

dant  les  vingt 
duré  son  emploi,  280  et  suiv. 
Monument  fantastique  élevé 
h la  gloire  de  la  France  guer- 
rière, 3o6.  Dialogue  où  des 
femmes  de  marque  s’applau- 
dissent de  leur  luHuencc  sur 
les  excès  qui  ont  désolé  la 
France  à différentes  époques, 
XVI,  83  à 98.  Un  morceau  de 
fer  et  un  lingot  d’or  se  dispu- 
tent sur  leurs  qualités,  leurs 
avantages  et  sur  les  services 
qu’ils  rendent  aux  hommes, 
17S  à 1 84-  Duel  dans  lequel 
un  fils  punit  l'outrage  fait  à son 

Table  r.ÉvltuLE,  T.  xxvu. 


itère,  187.  Exemple  d'un  jeune 
tomme  qui  se  suicide  pour 
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goutte;  consultation  que  lui 
donne  son  médecin,  33o.  Sur 
un  débiteur  qui  se  ruine  eu 
essayant  de  payer  ses  dettes 
par  le  moyen  d'un  fonds  d'a- 
mortissement, 33a.  Sur  un 
cours  d’obscurantisme  réglé 
par  le  prince  des  ténèbres, 
335.  Sur  divers  ouvrages  in- 
diqués dans  le  catalogue  d'un 
bouquiniste,  33?.  Sur  la  sot- 
tise de  ces  individus  qui  trai- 
tent île  révolutionnaire  tout 
ce  qui  est  advenu  depuis 
trente  ans  : exemple  à l’appui, 
35p.  Sur  la  diversité  des  opi- 
nions du  peuple,  3 40.  Sur  la 
traite  des  blancs,  pour  le 
royaume  d’Ardra,  34a.  Dia- 
logue entre  uu  libéral  et  une 
marquise,  dans  la  conduite  et 
les  opinions  de  laquelle  on  ne 
trouve  qu'inco lista nce  et  con- 
tradiction, 35a  à 35p.  Disser- 
tation sur  les  miroirs,  36o. 
Observations  critiques  et  mo- 
rales faites  au  moyen  de  la 
glace  de  M.  Allaux  au  théâtre 
du  Panorama  dramatique, 
363  à 3t>7.  Querelle  entre 
plusieurs  almanachs  sur  quel- 
ques préfets  du  commence- 
ment île  la  restauration  ; sur 
les  évêchés  d'aujourd'hui  et 
ceux  d’autrefois;  sur  l'amélio- 
ration morale  de  la  classe  ro- 
turière; sur  les  magistrats;  sur 
l’esprit  des  chambres;  sur  l'é- 
tat de  l'armée;  sur  les  lieute- 
nants -généraux  commandant 
les  divisions;  sur  quelques 
mutations  opérées  dans  les 
hauts  rangs  militaires;  sur  les 
fonctionnaires  diplomatiques, 
3p5  à 4°5.  Quelques  détails 
relatifs  à un  voyage  qu'un 
marchand  a fait  aux  monts 
Calphas  et  Garatnnutcs,  4^6. 
Anecdote  iclative  à un  illu- 


miné de  la  secte  des  tnarti- 
nisfes,  j a(j.  Entretien  fantas- 
tique des  principaux  auteurs 
dramatiques  qui  conversent 
sur  leur  mérite  respectif  et  se 
décernent  mutuellement  des 
éloges,  43 1 à 436.  Observa- 
tions critiques  sur  deux  per- 
sonnages qui  vont  faire  des 
emplettes  chez  uu  fripier  aux 
piliers  des  Halles:  un  oHicier- 
général,  438;  uu  directeur  de 
spectacle,  43p.  Le  tableau  du 
Départ  du  Roi  au  10  murs, 
XXII,  34.  Celui  de  la  Reine 
à la  Conciergerie,  53.  Celui 
de  X Incendie  de  Moscou , Cl. 
X Intérieur  d'un  port  d Italie , 
et  le  Départ  d Angleterre  de 
S.  A.  R.  le  duc  de  Rerri , sur 
la  frégate  i Eurotas,  XXII,  Cl. 
Cn  tableau  d'Hélène  et  Paris, 
65.  Celui  d’un  Serpent  qu'un 
éuétjue  mène  en  lesse , 65.  La 
Prestation  du  serment  des  ha- 
bitantsde  Lille,  f»6.  Une  statue 
de  Sully,  75.  l 'ne  Hébé,  et  le 
buste  de  Talma,  76.  Cn  bas- 
relief  représentant  la  reine 
Marie- Antoinette  h genoux  de- 
vant un  prie-Dieu  , 77.  Le  ta- 
bleau de  la  duchesse  d'Angou- 
lé  me  an  moment  de  s'embar- 
quer h Pouillac  le  1"  avril 
i8r5,  84*  Le  tableau  d’isii- 
iloxc  et  Cymodooée , pC.  Celui 
d'Enée  et  de  Didon  , i3o.  Ce- 
lui de  Henri  IIr,  recevant  dans 
son  camp , sous  Paris , les  lia . 
bilan  ts  que  la  famine  a chassés 
de  cette  ville,  «3 1 - Le  Cor- 
billard du  pauvre , 146.  Débats 
entre  deux  compagnons  de 
voyage  de  Pageville,  sur  les 
motifs  qui  animent  les  hommes 
dans  le  choix  des  professions 
qu’ils  embrassent,  XXV7,  i3. 
Système  d’un  physionomiste 
qui  prétendait  expliquer  l’his- 


Digitized  by  Google 


DES  MATIERES. 


luire  par  la  seule  inspection 
des  traits  du  visage,  56.  Des- 
cription d'un  vaisseau  de  li- 
{jne,îi97. 

Divès  (M.i,  chef  d’une  vaste  fa- 
brique de  cachemires.  Sa  fa- 
mille, VII , t)5.  Intérieur  de 
son  établissement,  96. 

DivodlixI  M , nom  que  portait  an- 
cieuuement  la  ville  de  Metz, 
Xi,  46l. 

Dobemieim,  célèbre  professeur 
de  l'école  d’artillerie  de  Stras- 
bourg;, XI , 360. 

Dobo  (M.  ),  inventeur  d’une  fila- 
ture hydraulique,  XXII,  35p. 

Docelles,  village  remarquable 
par  de  belles  papeteries,  XI, 
377. 

Dik.k.ns  (les),  l’un  des  anciens 
peuples  composant  la  Bourgo- 
gne, XXVI,  44^- 

Dogme  (le).  Immoralité  de  la 
plupart  de  ceux  du  paganisme , 
XIV,  33. 

Doigsy,  littérateur  né  au  Mans, 
et  auquel  on  doit  les  Âges  Je 
r/iomme,  XXV,  370. 

Dol  (le  mont),  au  sommet  du- 
uel  les  druides  avaient  élevé 
es  autels  à Teutatès,  et  où 
Saint-Michel  est  venu,  dit-on, 
sc  reposer,  XII,  354- 

Dol.  Position  et  antique  origine 
de  cette  ville;  monastère  qu’y 
fonda  saint  Samsou,  arche- 
vêque d’Yorck,  XII,  356. 
Echecs  qu’elle  essuya  des 
Prêtons  et  des  Xormauds;  ses 
souverains  particuliers;  pré- 
tentions de  ses  anciens  évê- 
ques ; abolition  de  sou  évêché, 
357.  Elle  est  prise  d'assaut 
par  Gilbert,  duc  de  Mont- 
pellier; les  Anglais  y pénè- 
trent et  l’évacuent  le  lende- 
demain , 358.  La  cathédrale  de 
Dol,  35y.  Monument  gaulois 
élevé  sur  le  Chant p- Dolent , 


i63 

à quelque  distance  de  la  ville, 
3po.  La  digue,  dite  de  Dol  ,39a. 

Dôlf.  (la),  la  plus  haute  mon- 
tagne du  Jura;  perspective 
que  l’teil  embrasse  du  haut  de 
ce  pic,  XI,  8. 

Dole.  Sa  position,  XI,  86.  Son 
aspect  intérieur;  ses  monu- 
ments les  plus  considérables, 
87.  La  cathédrale;  bassin  de 
fontaine  que  l'on  remarque 
sur  la  place  de  celle  église; 
antiquité  de  la  ville;  ancieti 
château  bâti  par  Frédéric- 
Rarberousse,  88.  Courage  des 
Dolois  contre  le  duc  de  Bour- 
bon et  le  sire  de  Craon;  oc- 
cupée par  d’Amboisc,  leur 
ville  fut  brûlée  et  détruite,  et 
sur  la  place  on  éleva  une 
croix  aux  habitants  qui  avaient 
cri  les  armes  à la  rnain  ; édi- 
ces  qui  furent  conservés  lors 
de  cette  destruction,  89.  Elle 
est  rebâtie  et  fortifiée  par 
Charles-Quint , assiégée  par  le 
prince  de  Coudé,  prise  par 
Louis  XIV’,  qui  la  rend  à f Es- 
pagne, et  la  réunit  ensuite  dé- 
finitivement à la  France;  son 
ancienne  importance,  90.  Le 
collège  îles  Jésuites,  ibiJ.  Au- 
tres établissements  qu’ils  ont 
formés  dans  la  ville;  l’hospice 
delà  Charité,  91.  Hôpital  tenu 
par  des  ursulines;  la  maison 
des  Orphelins,  93.  La  salle  de 
concert;  l’école  gratuite  de 
dessin;  les  prisons;  l'Hôtel- 
Dieu,  94.  Les  nouvelles  ca- 
sernes; vestiges  de  monuments 
romains  découverts  dans  les 
environs  de  Dole,  95.  Lafon- 
taine de  la  Forestière,  96.  La 
Bibliothèque,  98.  Hommes 
qui  ont  illustré  Dole,  ibiJ. 
Sites  des  environs;  beauté  et 
costuinesdcs  paysannes,  toi. 
Promenades  qui  cmbeiltsscut 
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Dole,  I o3.  Atmosphère  île  cette 
ville  ; sa  situation  sous  les  rap- 
ports commerciaux,  io5.  Dé- 
férence des  bourgeois  de  Dûlc, 
à l'égard  des  nobles,  10G. 
Hommage  dont  les  Dôloises  se 
montrent  avides  à la  prome- 
nade; la  salle  de  spectacle, 
107.  I/ancicn  couvent  des 
Minimes;  empressement  des 
hubitants  de  Dole  à accueillir 
les  jésuite  s,  108.  Intolérance 
des  jeunes  curés  de  ce  pays; 
courage  des  Dôlois;  intrépi- 
dité d'une  Dôloise  lors  de  l’iu- 
vasion  autrichienne,  109. 

Dolf.moxt,  village  dont  les  ate- 
liers d'horlogerie  sont  alimen- 
tés par  l'établissement  do 
Reaucourt,  XI,  178. 

Dolet,  auteur  et  imprimeur, 
brûlé  vif,  comme  pélagiçn, 
XIV,  5o6. 

Dou.k  tils  (M.),  fabricant  de 
Saint-Quentin , XII,  17. 

DoLLPt»,  peintre  de  Mulhauscn, 
dont  le  talent  et  les  connais- 
sances dans  le  dessin  et  l’art 
de  préparer  les  couleurs  con- 
tribua à perfectionner  l'im- 
pression sur  la  toile  de  coton, 
XI,  196. 

Doiim(M.  Gaspard),  descen- 
dant du  précédent,  concourt 
à l'introduction  ùMulhausen 
de  l’impression  sur  soie  et  en 
couleurs  solides,  XI,  198. 

Doi.lfüs-Mie<j(MM.),  fabricants 
distingués  tle  Mulhausen, 
XXII,  371. 

Dom at,  jurisconsulte  distingué, 
ne  en  Auvergne,  1 ,386  j XXVI, 

349. 

Dôme  (le),* le  pic  le  plus  élevé 
de  la  chaîne  des  Puys,  en  Au- 
vergne, XXVI,  3a4-  Voye s 
Puy-de-Dôme. 

Domfhovt,  XXV,  100.  Son  as- 
pect; étymologie  de  son  nom, 


i54-  Particularités  sur  les 
vicissitudes  politiques  qu’a  es- 
suyées cette  ville,  t5o.  Siè- 
ge qu’elle  subit,  157.  Eut 
actuel  de  Domfront,  malgré 
le  séjour  qu’y  tirent  jadis  des 

ficrsonnagcs  éminents;  ses 
tommes  célèbres,  1 53. 
DoMiatQCE,  compositeur , et  maî- 
tre de  musique,  I,  390. 
Domims  (Marc-Antoine),  arche- 
vêque, qui  fut  empoisonué 
pour  certaines  propositions 
contenues  dans  son  ouvrage: 
De  ficjmblicû  ecclcsiastica , 
XIV,  5o5. 

Do  Mi  Tt  Eî»,  empereur.  Ridicule  dé- 
cision dont  il  fut  l’objet  de  lu 
part  du  sénat  romain,  IV,  371. 
Vie  dissimulée  qu’il  mena  pen- 
dant son  séjour  a Lyon,  X,  3o5. 
Stratagème  qu’il  employait 
pour  trouver  des  hommes  en 
contravention  avec  les  lois,  et 
avoir  la  jouissance  de  les  pu- 
nir, XIV,  560. 

Domitil'S  Aff.r,  orateur  aussi 
distingué  que  délateur  in- 
fâme, IX,  1 84- 

Dompifure,  village  célèbre  par 
le  concours  de  pèlerins  qui 
vont  annuellement,  le  jour  de 
l'Ascension,  visiter  la  statue 
de  Saint-Klon;  crédulités  et 
fêtes  qui  accompagnent  ces 
pèlerinages  XII,  87. 
Domrémy,  où  naquirent  Jcannc- 
d’Arc,  et  la  comtesse  Dubar- 
ry,  XI,  4^3.  Aspect  riant  de 
ce  village  ; statue  élevée  à 
la  Pucellc;  école  établie  dans 
la  maison  qu’elle  habitait, 

4»4- 

Dorât  (M.  ),  l’un  des  proprie- 
taires de  la  tannerie  que  pos- 
sède la  ville  de  Rlois,  X XV I ;(*). 
Dordf.,  femme  du  pays  char- 
train  qui  souffrit  le  martyre, 

XXVI,  112. 
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Dondeciierst  (Pierre),  savant 
jurisconsulte,  auteurdcs  Chro- 
niques et  Annales  de  Flan - 
cire,  XI r,  279. 

Doniol  (M.),  chef  à l’adminis- 
tration de  l'enregistrement  , 
remplit  les  fonctions  de  juré 
dans  le  premier  procès  de 
l’auteur,  XV,  lxxxvij. 

Posos  (le),  l’un  des  sommets 
des  Vosges,  XI,  38 1.  Perspec- 
tive immense  que  l’œil  em- 
brasse du  haut  de  ce  mont, 
4*1.  Aspect  du  plateau  du 
Donon;  fragments  de  rochers 
qui  font  croire  que  les  druides 
avaient  élevé  un  temple  à 
cillâtes,  4 1 a.  Mélancolie  con- 
fuse qu’inspire  cette  vue,  4 1 3. 

Donzelot  (le  général),  né  dans 
le  département  du  Doubs, 
XI,  137. 

Doszère,  remarquable  par  son 
vin  liquoreux,  IX,  433. 

ÜORZuui,  lieu  que  traverse  (a 
grande  route  qui  mène  à Caen , 
XXV,  5o. 

Doi*al,  jongleur  de  mesmérisme , 
111,  81. 

Dow  (M.),  ancien  instituteur 
de  la  rue  Mazarine,  111,  377. 

DoR(la),  rivière  qui  donne  son 
nom  à la  Dordogne  et  aux 
célèbres  Monts-I)or;  aspect 
qu’offre  sa  source , XXVI , 296. 

Dorange,  poète  distingué,  élève 
de  Parny , I,  5. 

Dorange,  compositeur  marseil- 
lais, IX,  336. 

Dorât,  poète  spirituel,  n’a  laissé 
que  de  pâles  essais  dramati- 
ques, XX,  4- 

Dorât  ( Jean  ),  inventeur  de 
l’anagramme,  esprit  médiocre 
et  chargé  de  science,  poète 
latin  assez  élégant,  érudit  et 
polyglotte,  XXVI,  26a. 

Dordf.lle  ( madame),  chez  qui 


se  font  des  réunions  très  bril- 
lantes, VII,  256. 

Dorcdils  (M.),  fabricant  à 
Saint-Arnaud,  XII,  ai5. 

Dordogne  (la),  rivière  dont  le 
cours  est  sinueux  et  qui  anime 
un  paysage  aussi  varié  qu’en- 
chanteur,  XXVI,  256.  Source 
de  cette  rivière , 296. 

DoRFEUtL  (M.  ),  avocat  distin- 
gué. Ses  prétentions  au  col- 
lège électoral,  VI,  85.  Il  ras- 
sure l'Ermite  sur  le  procès 
que  Dufain  veut  intenter  con- 
tre lui,  86.  Son  plaidoyer 
en  faveur  de  son  client,*  196. 
Sages  couseils  qu’il  lui  donne, 
’97* 

Dori  F. n ( M.  ),  négociant  riche 
et  estimé,  cousin  de  l'Ermite. 
Intérieur  de  sa  famille  au  mo- 
ment de  la  distribution  des 
étrennes  le  jour  de  l’an,  VI, 
280. 

Don  101  es  ( Pierre  ),  diplomate, 
XXVI,  174. 

Dorival,  ancienne  connaissance 
que  l'Ermite  retrouve  au  café 
Touchard,  II,  166. 

Don lo n,  remarquable  par  une 
belle  forge,  XI,  5oo. 

Dormer  (M.),  banquier  du  Ma- 
rais, IV,  322. 

Dorueuii.  ( madame  ) rassem- 
ble chez  elle  la  plus  brillante 
société  de  Paris,  11,  a3o. 

DonxEciL  ( M.),  personnage  cité, 
VII,  225. 

Dorsart,  le  plus  ancien  et  le 
lus  déterminé  bretteur  de 
Europe,  H,  76. 

Dorsf.k  (le),  rivière  qui  baigne 
la  ville  de  Morlaix,  XII,  5oi. 

Donsos  (M.),  juge,  grand  ama- 
teur de  la  campagne  et  de  la 
chasse.  Ses  procédés  incon- 
venants envers  l'Ermite,  VI, 
i63. 
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Duhval,  Jeun'*  rlon rrti , qui  sr 
travestit  en  ouvrier  pour  ren- 
dre ses  intrigues  plus  faciles 
avec  la  femme  d’un  tourneur, 
VII,  264. 

Douvkjsy  ( M.),  auteur  drama- 
tique. Son  mérité  dans  le  genre 
trivial,  XXI , xv. 

Domvim  .iers  , célèbre  marin  né  à" 
Rochefort,  XXVI,  90. 

Dossauville,  acteur  de  l’Opéra- 
Comique;  son  succès  dans  le 
Tableau  des  Sabines , XXI , 

4*9- 

Douai.  Le  faubourg  Notre-Da- 
me ; esprit  des  classes  qui  s’y 
réunissent,  XII,  i56.  I.a  pri- 
son Notre-Dame,  1 57.  Tableau 
de  la  fête  de  Gavant,  i5g. 
Origine  de  la  procession  gro- 
tesque qui  a lieu  dans  cette 
solennité,  164.  Avantage  que 
Douai  retire  de  la  foule  qui 
vient  h cette  fête,  168.  La 
société  des  enfants  deGayant, 
169.  Les  combats  d’archers 
et  d’arbalétriers,  170.  L’église 
de  Saint-Pierre,  171.  Le  pa- 
lais de  justice,  172.  Le  barreau 
«le  Douai,  173.  Le  commerce 
de  cette  ville,  ibid.  Accroisse- 
ment de  son  activité  commer- 
ciale, 175.  Le  musée,  176. 
Hommes  célèbres  de  Douai , 
177.  La  bibliothèque  publi- 
que, 184.  Origine  de  la  ville, 
187.  Courage  que  ses  habi- 
tants déployèrent,  en  1 3o4 , 
contre  l’ambitieux  Pbilippe- 
le-Rel,  qui  était  venu  les  as- 
siéger, et  qu’ils  forcent  à se  re- 
tirer; différente*  dominations 
qu’ils  subirent  , 188.  L’an- 
cienne université  de  Douai; 
écoles  diverses  pour  l’instruc- 
tion de  la  jeunesse,  190.  Les 
principales  maisons  de  com- 
merce; le  Jardin  des  Plantes, 
191.  La  société  de  médecine; 


celle  de  musique;  la  société 
des  amis  des  arts,  192.  L’ar- 
senal et  l’école  d’artillerie  ; 
les  remparts,  193.  Ancienne 
demeure  des  Templiers,  197. 
Les  casernes  d’Kquerchin  , 
ibid.  Exposition  d’objets  d’arts 
et  d’industrie  à l’hûtel-de-ville 
de  Douai,  198.  Le  cercle  Van- 
glielle;  la  loge  maçonnique; 
la  salle  de  spectacle,  202. 

Douarnekez,  ville  dont  la  popu- 
lation se  livre  presque  exclu- 
sivement à la  pèche  de  la  sar- 
dine, xii,  547- 

Doublât  (M.),  ancien  député, 
possède,  à Épinal,  de  beaux 
jardins  où  la  curiosité  attire 
sans  cesse  les  baigneurs  et  les 
voyageurs,  XI,  333. 

Doublet  ( madame  ),  dont  la 
maison  était  l’entrepôt  géné- 
ral des  nouvelles  politiques, 
littéraires  et  scandaleuses  de 
Paris,  II , 227. 

Doublet  , célèbre  médecin  , 
XXVI,  102. 

Doubs  (le),  rivière  dont  le  cours 
est  très  sinueux  et  la  source 
très  abondante,  XI,  76,  >19, 
»a5. 

Doulevert,  ville  de  la  Champa- 
gne, qui  fut  le  théâtre  de  quel- 
ques opérations  militaires  en 
1814,  XXVI,  507. 

Doumehc ( le  général), VIII,  349- 

Doitbiue  ( les  gorges  de  la  ),  à 
une  lieue  de  Milhaud , IX, 
■ 53. 

Douboa,  divinité  indienne,  VI, 
228. 

Doubic  , bourg  situé  près  de 
Brest , et  dont  les  habitants 
se  distinguent  par  un  aspect 
agréable,  X|l,  5i5. 

Dourxioré  (mademoiselle),  tra- 
ducteur d’un  ouvrage  anglais 
sur  les  anciennes  républiques, 
XIII,  201. 
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Doive  (la)*  rivière  qui  b ai»  ne 
les  mur#  do  Caicntan  * XXV , 
a65. 

Douvres,  ville d’ Angleterre,  VII, 
'3g. 

Douze  (la)*  rivière  des  Lamies, 
sur  laquelle  est  construite  la 
ville  de  Roquefort,  VIH,  7t. 

Dover  (Nicolas),  archidiacre  de 
Blois,  XXVI,  98. 

DraC  ( le),  rivière  qui  se  préci- 
pite dans  l’Isère,  X,  49-  Dan- 
gers dont  il  menace  la  ville  de 
Grenoble , 79. 

I)iucon  , législateur  barbare  , 
XIV,  265. 

Diiake,  voyageur  qui  vérifia  l’as- 
sertion de  Galilée  sur  le  mou- 
vement de  la  terre,  XXII  , 

395. 

Diumklsi  ( l’ancien  château  de), 
qui  se  trouvait  dans  les  envi- 
rons de  Beaume-lcs-Messieurs, 
XI , 3o. 

Drapier  (M.  ),  père  du  chimiste 
de  ce  nom.  Soins  touchants 
qu'il  prodigue  au  dur  de  Choi- 
seul  incarcéré  à la  citadelle  de 
Lille*  XII,  z5y. 

Drapier  ( M.  ) , professeur  de  chi- 
mie à Bruxelles,  savant  miné- 
ralogiste, XII,  *7»- 

Dreux  , ville  située  au  fond  d une 
vallée,  XXVI,  7G,  96. 

Drf.ux  (Jean  de)  se  porte  l’un 
des  accusateurs  du  pape  Boni- 
face  Vil,  V,  256. 

Dreux  (M.  de),  peintre.  Son 
tableau  représentant  Bajazet 
et  un  jeune  ptitre  jouant  de  la 
flûte,  XXVII,  38. 

Drinalus  , disciple  de  Joseph 
d’Arimathie  . prêche  l'Évan- 
gile h Morlaix,  XII,  4g8. 

Drogor,  guerrier  fameux  par  scs 
exploits,  XXV,  3 1 3. 

Droit  public  ( le  ).  Sa  nature  et 
son  objet,  XIV,  1 38.  Ceprin- 
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cipe  est  essentiel  à tout  état 
régulièrement  constitué,  t3g. 
La  mesure  de  liberté  qui  existe 
en  faveur  des  individus  doit 
exister  aussi  entre  les  diverses 
associations  politiques,  ibid. 
Causes  des  opinions  que  plu- 
sieurs nations  ont  émises  con- 
trairement au  droit  public  , 
i4u.  Manière  dont  il  est  violé 
par  deux  gouvernements  de 
l'Europe,  1 4 1 - 

Droli.ixg  (M.),  peintre  distin- 
gué. Son  tableau  de  la  Salle  « 
manger,  XXII,  5a. 

Drôme  ( la  ),  rivière  qui  roule 
et  dépose  un  gravier  que  ses 
eaux  pourraient  changer  en 
un  terrain  fertile  , si  elles 
étaient  contenues  par  des  di- 
gues , IX,  437-  Esprit  des 
paysans  du  département  de 
la  Drôme,  447*  Jonction  de 
la  Drôme  avec  la  rivière  de 
l'Aure,  XXV,  a58. 

Drouais  , jeune  peintre , mort 
avant  d'avoir  pu  confirmer  les 
espérances  que  son  talent  fai- 
sait naître,  XXV,  255. 

Drouei.  ( M.  ) , personnage  re- 
commandable par  ses  qualités, 

xi,  334. 

Drolen  ne  (la),  rivière  sur  les 
eaux  de  laquelle  sont  placées 
les  forges  de  Clairvaux,  XI, 
22. 

Drouet  ( le  général  ) se  distin- 
gua à la  bataille  de  Toulouse, 
VIII,  387. 

Dhousot,  mathématicien  , XI , 

444. 

Drouot  (général  d’artillerie), 
XI, 3 18;  XXVI,  5i5,  52t. 

Droz  ( M.  ),  auteur  d’ouvrages 
estimés  sur  la  philosophie  et 
sur  la  morale,  XI,  126. 

Drvlllk  i»b  Rerrlm  (M.),  corn- 
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mcrçant  de  Douai,  XII,  191. 

Drugeos  (le),  rivière  qui  bortlc 
la  montagne  de  la  Motte  de 
Vesoul,  XI , 159. 

Druides  (les).  Leur  pouvoir  dans 
les  Gaules  ; leur  caracière  et 
leurs  fonctions,  XIII,  3 1 . Leur 
religion  et  leurs  divinités,  3a. 
Leurs  fureurs  apaisées  par 
l'influence  des  femmes , 33. 
Monuments  de  leur  culte  trou- 
vés à quelque  distance  de 
Chartres  ; science  de  ces  prê- 
tres, XXVI,  106.  Ils  animent 
les  Chartrains  à combattre 
contre  Jules-César,  107.  Tem- 
ple que  l'on  prétend  qu'ils 
élevèrent  à la  Vierge,  108. 

Diusili.a  , sœur  de  Caligula,  X , 
3o4. 

Dbüscs,  fils  de  Lîvie  et  de  Tibè- 
re, fit  à Lyon  la  dédicace  du 
temple  d’Auguste,  X,  3oa. 

Dausus  (Tibcrius  Claudius),  fils 
du  précédent,  devint  empe- 
reur et  mari  de  Messaline , 

X,  3oa. 

Darses  Libow  est  mis  à mort  par 
l'ordre  de  Tibère,  pour  avoir 
consulté  les  devins,  XIV,  a5t. 

Dryoen,  poète  anglais,  fut  tou- 
jours aux  gages  de  son  libraire, 
XV,  5a. 

Dr barry  (Lange,  comtesse),  fa- 
meuse courtisannc  née  à Dom- 
rémy, XI,  4a4.Klle  est  présen- 
tée a la  cour,  et  le  roi  lui  ac- 
corde les  honneurs  et  la  puis- 
sance dont  la  marquise  de 
Pompadour  avait  joui  si  long- 
temps, XIV,  57a. 

Dubarry  ( le  comte  ) , un  des 
hommes  les  plus  corrompus 
de  Paris,  vivait  avec  la  de- 
moiselle Lange,  tenait  une 
maison  de  jeu,  XIV,  571.  II 
fondait  de  grandes  espérances 
de  fortune  snr  la  passion  du 


roi  pour  sa  maîtresse  devenue 
Ba  femme,  ibid. 

Dubartas  , écrivain  maniéré  , 
XIX,  319. 

Dubelloy  (madame)  , ancienne 
amie  de  madame  de  Montli- 
vert.  Scs  plaintes  de  ce  qu'elle 
n’avait  pas  eu  le  bonheur  d'ê- 
tre mère,  IV,  36o.  Elle  visite 
l’hospice  des  Enfants-Trouvés, 
et  adopte  une  petite  fille,  3 69. 

Dibem.oy  (Joachim),  auteur  du 
Siège  de  Calait , XII,  337. 

D u ber x Ann  (M.),  avocat  distin- 
gué de  Toulouse,  VIII,  433. 

Dr  bocage  (madame),  femme  cé- 
lèbre par  ses  talents  et  sa 
beauté  ; auteur  de  plusieurs 
ouvrages  estimés,  1,  i5g  ; 
XIII,  201. 

Dr  roc  aoe  oe  Blé  ville  , navi- 
gateur auquel  on  doit  la  dé- 
couverte de  plusieurs  îles , 
XIII,  276. 

Dr  bois  (le  cardinal^  donne  la 

firemière  idée  des  bals  de 
Opéra,  II,  193.  Ses  flatteurs, 
IV,  279.  Prédilection  qu’il 
avait  pour  la  ville  de  Cateau* 
Carahrésis  , XII , 77.  Turpitu- 
des dont  il  se  souilla  afin 
d’obtenir  la  pouipre  romaine, 
XIV,  55.  But  quil  s'était  pro- 
osé en  établissant  le  harem 
ont  la  Fillon  était  directrice, 
XV,  297.  Son  pays  natal  , 
XXVI,  258. 

Dubois,  peintre  distingué,  né  à 
Bar-le-Duc , XI,  444* 

Dubois  (Nicolas),  abbé  qui  éta- 
blit, près  du  monastère  des 
bénédictins  de  Saint-Amand, 
une  abbaye  de  bénédictines 
réformées,  XII,  214* 

Düdois  (le  comte),  ancien  pré- 
fet de  police  de  Paris , XII , 
at7. 
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Dubois  (M.  Louis),  littérateur 
judicieux , qui  s’est  occupé 
spécialement  des  annales  de 
Lisieux , qu’il  éclaircit  avec 
une  critique  équitable  et  sé- 
vère, XXV,  5a  , 98.  Ccst  à 
son  zèle  que  Tou  doit  la  res- 
tauration de  lu  bibliothèque 
d’Alençon,  109.  Ce  qu’il  dit 
de  l’origine  des  bains  de  Ba- 
gnolles,  i36.  Soins  qu’il  mit 
à publier  une  édition  des  poé- 
sies d’Olivier  Basselin  , 1 74. 

Dcbois-Atmé  (M.),  directeur 
des  douanes  à Marseille,  dis- 
tingué comme  savant  et  com- 
me littérateur,  IX,  353. 

Dubois  -Fouiimeu  (M.) , fabri- 
cant de  batistes  à Valen- 
ciennes , XII,  1 18. 

Dubois  du  Mort-Marir  (M.),  ar- 
mateur, distingue  par  sa  bien- 
faisance et  sa  fortune,  cl  qui 
forma  un  port  sur  la  rivière 
de  Ilance , XII , ^o3. 

Dubos  (F abbé).  Ce  qu  il  dit  des  pre- 
mières assemblées  en  Champ- 
de-Mai,  V,  2 53  ; de  l'estime 
que  les  Grecs  avaient  pour  les 
comédiens,  VI,  36i. 

Duboscq  (M.  ),  commerçant  de 
Saint-Quentin  , XII , i5,  16. 

Dubost(M.),  peintre.  Son  ta- 
bleau du  Joueur  dépouillé , 
XXII,  41. 

Dcboülat,  auteur  d’une  Histoire 
de  Normandie , XIII , 196. 

Dubouruieu,  célèbre  capitaine 
de  vaisseau,  VIII,  89. 

Dubourg  ( madame  ) tient  une 
pension  bourgeoise  qu’elle  a 
fait  annoncer  avec  emphase. 
Remarques  sur  cette  maison, 
VI,  a 18.  Etat  de  l’ameuble- 
ment, 219.  Portrait  de  cette 
dame  et  de  sa  Hile,  ibid.  Sa 
vanité  prétentieuse  au  sujet 
du  mariage  de  cette  dernière, 
220.  Caractère  et  esprit  des 


convives  qui  se  réunissent  chez 
elle,  221.  Talents  divers  de 
mademoiselle  Amélie  Du- 
bourg, 2*4- 

I)u nome  ( le  maréchal  ) , dont  le 
tombeau  se  trouve  dans  l'é- 
glise de  Saint-Pierre- le-Jennc 
à Strasbourg,  XI,  261. 

Dubourg,  chancelier,  né  en  Au- 
vergne , xxvi , 347- 

Dubretok  ( madame  ) , convive 
de  madame  Guillaume.  On  la 
regarde  comme  l’oracle  des 
modes,  dont  elle  fait  l'unique 
affaire  de  sa  vie,  V,  1 64- 

Dubreuil,  personnage  au  cou- 
rant de  tontes  les  nouvelles  et 
de  toutes  les  ventes,  11,  334* 

Dubreuil  (madame),  prototype 
des  revendeuses  à la  toilette. 
Son  caractère,  VI,  i53.  Plus 
d’un  mari  lui  doit  l’avantage 
d’entretenir  avec  un  luxe  égal 
et  sa  femme  et  sa  maîtresse, 
ibid.  Emploi  libéral  qu’elle 
fait  de  son  crédit  ; habileté  avec 
laquelle  elle  tire  parti  de  l’in- 
fortune d’autrui,  i54-  Son  ta- 
lent à profiter  des  scènes  de 
boudoir,  et  des  moments  d’an- 
tichambre pour  avancer  quel- 
que opération  mercantile,  1 55. 

Dubreuil,  médecin  célèbre  par 
son  talent  et  son  amitié  con- 
stante pour  Pecliméja,  litté- 
rateur, IX,  39. 

Dubreuil  ( M.  ) , conservateur 
du  Jardin  des  Plantes  de 
Rouen,  XIII,  209. 

Dcbroussik,  personnage  cité  dans 
une  lettre  du  marquis  d’Her- 
nou ville,  II , i5. 

Dubruel  ( M.  ) , ancien  jnge- 
mage  de  Villefranchc,  pour  la 
mémoire  duquel  les  habitants 
de  cette  ville  conservent  une 
profonde  vénération,  IX,  32. 

Dcururfaut  (M.  ),  professeur 
de  chimie,  membre  de  la  so- 
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ciétc  royale  et  centrale  d’a- 
griculture de  Pari*  , XII,  278. 

Donc  ( Aline  ).  Voyez  Aline. 

DcbccoüHT  , habile  dessinateur 
de  caricature*,  IV,  166. 

Dlbuik  ( M.  ) , peintre.  Son  ta- 
bleau «h*  Jésus-Christ  apaisant 
une  tempête , XXII  , too. 

Dubuisson  ( M.  ),  sous-chef  de 
bureau  dans  une  grande  admi- 
nistration, convive*  du  Franc- 
Parleur.  Son  opinion  sur  son 
propre  mérite,  IV,  35.  Il  pro- 
tend  que  le  caractère  natio- 
nal a été  altéré  par  l'invasion 
des  armées  étrangères,  86.  Il 
se  déclare  ennemi  de  la  révo- 
lution et  des  institutions  qui  en 
sont  née*,  267. 

Drnciu:  (la  famille),  dans  la- 
quelle était  passé  le  château 
de  Montaigne,  XXVI,  269. 

Ducasge,  étyinologiste.  Manière 
dont  il  explique  l’origine  du 
mot  carnaval , II,  48.  Son 
opinion  sur  l'étymologie  du 
mot  Limoges  , XXVI,  273. 

Ducastf.l  , célèbre  avocat  du 
barreau  du  Rouen,  XIII,  207. 

I)uckiu:kau  ( le  Père  ),  jésuite , 
professeur  au  collège  d’Alen- 
çon, XXV,  124» 

Ductï  ( le  château  de  ),  ancien 
apanage  de*  Montgomery , 

XXV,  317. 

Ditciiaifault  (le  comte),  connu 
par  le  combat  d'Ouessant  et 
par  plusieurs  autre*  actions 
d'éclat,  XII,  520.  Son  pays 
natal,  XXVI,  t66. 

Duciiambgf.  ( M.),  chez  lequel 
l'auteur  logea  «à  Cassel  en 
1793,  XII,  3oo. 

Ddchatkl(  la  maison),  dont  un 
seigneur  se  Ht  enterrer  dans 
l’église  des  Cordeliers  de  Neuf- 
château,  XI,  4(7» 

Dirent  11  in  ( M.),  horloger,  XXII , 

43t. 


DucntcsNK  ( M.  ),  avocat  de  Gre- 
noble , auteur  de  quelque* 
brochures,  X,  99. 

Duchesse  ( André  ),  auteur  des 
sfntiijuités  îles  villes  de  France, 
XXV,  174;  XXVI,  1 36 , 443. 

Duchés  sots  (mademoiselle),  cé- 
lèbre tragédienne , née  dan» 
un  des  faubourg»  de  Valen- 
ciennes , 1 , 1 5 ; XII , 1 33. 

DuciS,  poète  tragique.  Caractère 
de  son  talent  ,1,5.  Son  ca- 
ractère social,  VI, 3o3.  Il  fi- 
gure au  nombre  des  amis  de 
Voltaire,  X,  4**9* 

Drcis  ( peintre).  Son  tableau  de 
François  Irr  armé  chevalier  par 
Bayant  y XXII,  54  ; celui  du 
Couronnement  du  Tasse  au  mo- 
ment de  sa  mort  dans  le  c ou- 
ïrent de  Saint-Onuphre , 120; 
celui  de  Sapho  privée  de  f li- 
sage de  ses  sens  en  apprenant 
l’infidélité  de  Phaon  , el  rap- 
pelée à la  vie  par  le  charme  de 
la  nuisi(jue9  XXVII,  4o. 

D uc-l  a -Cn  a celle  (M.),  l’un  des 
principaux  membres  de  la  so- 
ciété scientifique  de  Moutau- 
ban,  VIII,  345. 

DuCLAtn,  lieu  situé  à quelque 
distance  de  Rouen , XIII , 2 1 5. 

DuCLEBQ  ( Jacques),  auteur  d’une 
histoire  de  la  cour  de  Phi- 
Üppe-le-Ron,  XII,  179. 

Duclos.  Peinture  qu’il  fait  des 
amis  indifférents,  I,  3a5.  Sa 
définition  du  ridicule,  II,  246. 
Il  connaissait  trois  espèce» 
d’ingrat»,  IV,  137.  Qualifica- 
tion qu’il  donne  aux  Batteurs, 
277.  Son  opinion  sur  la  pro- 
fession de  comédien , VI , 364. 
Ce  qu'il  dit  de  l’utilité  de 
la  profession  de  commerçant, 
VII,  98.  Son  opinion  sur  les 
Sots  et  le*  provinciaux  , VIII , 
3.  Il  figure  au  nombre  des 
amis  de  Voltaire,  X , 45>9-  Ca- 
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rnctèrcde  son  génie;  sagacité 
do  sa  critique,  XII,  433  Son 
aversion  pour  1rs  excès  de 
toute  nature,  4^4*  H devient 
membre  de  l'académie  fran- 
çaise et  de  celle  des  inscrip- 
tions, ibifl.  Il  exerce  les  fonc- 
tions de  maire  à Dinan  , sa 
ville  natale,  4^5. 

Duclos-Heryieux  ( M.  ),  négo- 
ciant de  Caen,  XXV,  ait. 

Duuoémc  ( le  capitaine  ) s’est 
immortalisé  par  son  dévoue- 
ment et  son  courage  dans  le 
combat  naval  utt  il  coula 
une  frégate  anglaise  , XII , 

519. 

Ducos,  magistrat  célèbre,  né  à 
Ilordratix,  VIII,  23. 

Ducos  ( M.  ),  médecin  , versé 
dans  les  sciences  physiques  et 
morales,  VIII,  107. 

Ducouurat  (M.  ),  professeur  dit 
lycée  du  Port-Louis,  XXII, 

466. 

De  CROC  T aîné  ( M.  ),  l’un  des 
principaux  fabricants  de  Gre- 
noble, X,  9t. 

Dunov  ( le  doyen),  qui  a t;crit 
en  latin  une  histoire  des  Nor- 
mands, XII,  18. 

Dudoyer  ne  Castel,  né  à Char- 
tres, XXVI,  103. 

Duel  (le).  Impossibilité  de  dé- 
truire les  effets  île  cc  préjugé 
national  , dans'  Tétât  actuel 
de  la  civilisation,  II,  366. 
Origine  du  duel,  ibid.  Les  édits 
rendus  contre  le  duel  en  aug- 
mentèrent encore  la  rnanie , 
368.  Les  duels,  assez  rares 
sous  Henri  IV,  deviennent  plus 
communs  sous  ses  succes- 
seurs, 369.  Ils  furent  moins 
meurtriers  sous  Louis  XV, 
ibid.  Changement  apporté , 
sous  Louis  XVI,  au  mode  des 
combats  singuliers , 370.  L’u- 
sage des  témoins  dans  cette 


fatale  circonstance,  ihid.Con" 
ditions  que  l’offensé  imposai1 
jadis  à son  adversaire,  371* 
Exemple  tiré  de  Brantôme  ’ 
ibid.  Querelle  qui  s’élève  entre 
des  jeunes  gens,  et  qui  est  sui- 
vie d'un  duel  funeste  à l'of- 
fensant, 373.  Le  duel  est  un 
des  fléaux  auxquels  la  société 
reste  plus  particulièrement  en 
proie,  XIV,  468. 

Dcfair  (M.),  procureur,  chargé 
d’une  liquidation  considérable, 
et  qui  cherche  à poursuivre  le 
chevalier  de  Pagevilic  au  sujet 
d’un  ancien  procès  qu’il  veut 
faire  revivre  , VI,  83. 

DtFAU  (M.),  peintre.  Son  tableau 
de  Gustave  li'asa  haranguant 
des  ouvriers  mineurs  dont  il 
avait  partagé  les  travaux  , 
XXII,  106. 

Dcrtun  ( M.  ),  ancien  élève  de 
l’Ecole  polytechnique,  auteur 
du  procédé  de  la  fabrication 
du  fer  au  laminoir,  XXII , 35o. 

Dufaut  (madame),  gouvernante 
de  Pauline d’Amcrcour,  XXIV, 
i3o. 

Durcit! L ( madame  ),  personnage 
qui,  pour  faire  comme  tout 
le  monde,  s’éloigne  à chaque 
instant  de  son  naturel , VII,  09. 

Düfp.t  ( M.  ) , de  l’Yonne,  a 
ublié  un  excellent  résumé  de 
histoire  de  Bourgogne,  XXVI, 

443. 

Dufour  ( le  général  ),  VIII, 
384. 

Dufour  (M.  ),  fabricant  de  Saint- 
Quentin,  XII,  17. 

Dufour  ( Thomas  ),  auteur  de 
plusieurs  œuvres  dévotes , en- 
tre autres,  d’une  paraphrase 
du  Cantique  des  cantiques  » 

XIII,  354. 

Dufour  (M.  ),  fabricant  de  très 
beaux  papiers  peiuts,  XXII  , 
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DcrOVft-Aftris  ( M.  ),  fabricant 
de  Saint-Quentin,  XII,  17. 

Dufresne  ( M.  ),  membre  de  la 
société  d'agriculture  et  de 
commerce  de  (îaen,  XXV,  a 24* 

Dufrksnoy  (madame),  auteur  de 
poésie*  très  gracieuses,  I,  a3. 
Caractère  de  ses  élégies,  III, 
337.  Quelques  uns  de  ses  vers 
sur  les  femmes  qui  sont  tour- 
mentées du  besoin  de  criti- 
quer, 364;  XII , 68;  XVI,  20. 

Dufhlsnt  (M.  ),  prototype  des 
intrigants  politiques,  il  vise  à 
la  réputation  d’orateur  dans 
les  assemblées  nationales;  ses 
dispositions  pour  complimen- 
ter, au  besoiu , l’un  ou  l'autre 
gouvernement  ; en  181 4 il  ar- 
bore le  drapeau  blanc,  et  bien- 
tôt il  félicite  Ilonaparte  sur  son 
retour,  V,  aa5. 

Di’fdksbv,  chansonnier  dont  la 
plupart  des  compositions  res- 
pirent une  gaieté  franche  et 
spirituelle  , VI , 3 1 2 ; XVI , 
43a.  Sa  chanson  des  Quatre 
nyes,  XVII,  5i.  Son  habileté 
à tirer  parti  des  oppositions 
naturelles  et  communes  qu'of- 
frent les  caractères  de  la  so- 
ciété, XX,  a 88. 

DoGUOH  , célèbre  comédien  dont 
les  historiettes  égayaient  les 
réunions,  I,  391 . 

DcOAZOR  ( madame  ) , actrice  de 
l'Opéra  - Comique  , que  tout 
Paris  alla  voir  dans  le  rôle  de 
Nina,  Ilf,  343;  XXI,  *j. 

Dugo.mmif.r  ( le  général  en  chef), 
sous  les  ordres  duquel  les  trou- 
pes françaises  forcèrent,  en 
1793,  les  gorges  d’OIlioure,  et 
s’emparèrent  de  la  redoute  an- 
glaise, IX,  385. 

Dugua  ( le  général  ),  ancien  pré- 
fet du  Calvados,  XII,  i3«. 

Demi at  (le  général  ),  né  à Albi, 


Ddgcat  -Thocii»,  célèbre  mfirin 
de  Saint-Malo.  Ses  exploits, 
sa  captivité  en  Angleterre,  sa 
délivrance , son  caractère,  XII, 
409. 

I)rt;CESCLia  ( Bertrand  ) seconde 
Charles  de  Blois,  et  accable 
les  descendants  de  Jean  de 
Montfort,  XII,  374-  Particu- 
larités sur  son  enfance  et  son 
éducation,  390.  Il  s'empare 
de  Saint-Malo  , 4 22 • Défend 
Rennes  assiégée  par  le  duc  de 
Lancastre,  444*  Défait  un  che- 
valier anglais  qui  l’avait  pro- 
voqué, 445.  Récompense  que 
Charles  de  Blois  lui  accorda 
poursa  vaillance, 446.  Il  prend 
Concarneau  , 547 • Défait  à 
Cocherel  les  troupes  de  Char- 
les d’Kvreux,  et  fait  respecter 
l’autorité  de  Charles  V,  son 
maître,  XIII,  io5.  Etablit  un 
quartier -général  à Saumur  , 
XXV,  4 18.  Réunit  la  Sain- 
toiige  à la  couronne,  XXVI, 
ao3.  Force  les  Anglais  à quit- 
ter la  Bourgogne;  conduit  au 
secours  de  Henri  de  Trausta- 
mare  les  bandes  qui  désolaient 
cette  province,  456;  X,  3 20; 
XV,  3o7. 

Duhalde  ( madame  ) a fait  en 
vers  basques  une  traduction 
des  fables  de  La  Fontaine, 

VIH,  U7. 

Duhalde  ( les  Pères),  jésuites,  nés 
h Saint-Pé  , et  distingués  par 
leurs  connaissances,  VIII,  1 17, 

'47- 

Duhamel,  avocat,  auteur  <Tun 
cours  littéraire  où  l’on  trouve 
des  préceptes  utiles , XI,  5o7  ; 
XII,  a5o;  XIII,  193. 

Duhamel  (Jean- Baptiste),  pre- 
mier secrétaire  de  l'academie 
des  sciences,  XXV,  181,  209. 

Dühaut-Vielard(M.),  qui  a na- 
turalisé en  Fraucc  la  fabrica- 
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tion  «les  diamants  faux, XXII, 

38 1, 

Drnoux  ( le  lieutenant-général  ), 
ui  commandait  dans  la  place 
e Lille,  lors  du  siège  de  celte 
ville  en  1792,  XII,  a3l. 

Üujardir  (Jacques),  auteur  dra- 
matique, né  à Lille,  XII,  279. 

Dcjary,  avocat,  passionné  pour 
les  nouveautés  littéraires,  II, 

74- 

Du  LAC  ( M.  ),  agioteur  fameux.  Il 
brigue  les  faveurs  de  la  jeune 
villageoise  Fonchette,  qui  avait 
pris  Te  nom  d’Estelle,  11,42a. 

1)ulac,  fameux  parfumeur,  bases 
sur  lesquelles  reposa  la  vogue 
qu'il  obtint , Vil , 208. 

Dplague,  Dieppois,  auteur  d'un 
ouvrage  intitule  : Eléments 
if hyd rog ru tphie  et  Je  naviga- 
tion, xxv,  34. 

Dulaure  ( M.  ),  écrivain  distin- 
gué parmi  les  chroniqueurs 
modernes,  J,  10. 

Dulaurebt,  moine  apostat,  au- 
teur du  Compère  Mathieu  , 

XIV,  64. 

Dulorgyal  ( M.  ),  capitaine  de 
vaisseau,  IX,  J92. 

Dumarsais,  connu  par  son  Traité 
des  tropes 9 IX , 336. 

Dumarsab  ( Charles  ),  arrivé  à 
Paris  avec  un  de  ses  compa- 
triotes , et  avec  le  même  Lut 
et  les  mêmes  ressources  que 
lui  , se  jette  dans  une  voie 
toute  différente,  VII,  338. 

Dumas,  médecin  sorti  de  l'école 
de  Montpellier,  IX,  ia5. 

Dumas  ( M.  le  comte  Mathieu), 
général  habile  et  grand  admi- 
nistrateur militaire,  IX,  1 3 4. 

Dumas,  inventeur  du  bureau  ty- 
pographique, IX,  186. 

Dumas  — Descombes  ( M.  ),  négo- 
ciant, remplit  les  fonctions  de 
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juré  dans  le  premier  procès  de 
l’auteur,  XV,  Ixxxvij. 

Dumées,  écrivain,  auteur  des  au- 
nales  helgiques,  XII,  82. 

Dumeilkt  (M.),  député  du  dé- 
partement de  l’Eure,  XIII,  99. 

Dum£ml  (M.  ),  chanoine,  pos- 
sesseur de  trois  bénéfices. Sou 
portrait,  IV,  3ç3. 

Duméml  (mademoiselle),  célèbre 
actrice  de  la  Comédie -Fran- 
çaise, III,  07;  X,  461. 

Du mox  ( M.), commerçant  estimé 
d'Agen , VIII,  394. 

Dumobt  ( F.iucbettc  ),  ftlle  du 
jardinier  de  madame  de  Mé- 
riel.  Son  goût  pour  la  coquet- 
terie l'ent raine  sur  les  pas  d'un 
ravisseur;  vie  brillante,  scan- 
daleuse, et  misérable,  qu'elle 
mène  hors  de  la  maison  de  sa 
maîtresse;  son  repentir  et  sou 
retour  à la  vertu,  II,  4 1 9 u* 
suiv. 

Dumobt,  solliciteur  empressé  au 
moment  de  la  restauration , 
IV,  i 39. 

Dumobt,  personnage  qui  courut 
de  désappointements  en  dés- 
appointements. Nommé  char- 
gé d'affaires  par  l'entremise  de 
son  protecteur,  il  est  oblige  de 
recevoir  sa  démission,  avant 
d'avoir  obtenu  scs  lettres  de 
créance; voit  s'évanouir  les  es- 
pérances qu’il  concevait  de  la 
protection  d'un  diplomate;  scs 
projets  de  fortune  sont  déjoués 
par  la  banqueroute  d’un  as- 
socié de  son  patron;  près  de 
remettre  le  pied  sur  le  sol  de 
la  France,  le  vaisseau  qui  le 
porte  est  pris  par  «les  corsai- 
res; de  retour  à Paris,  il  n'est 
pas  plus  heureux,  V,  209  et 
suiv. 

Dumobt  ( M.  P.  ),  propriétaire 
au  Marais.  Scs  vœux  pour 
qu’on  ramène  au  boulcvart  du 
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Temple  les  plaisirs  et  les  di- 
vertissements qu'on  y trouvait 
autrefois,  V,  3a3. 

Dr  mou  Lit*  ( M.  Evariste),  jour- 
naliste estimé,  auteur  de  quel- 
ques vaudevilles,  VIII, 

Dimoimlz,  général  fameux. Pro- 
jet qu’il  avait  formé  pour  le 
pont  duGrand-Vey,  XXV,  *i63. 
/•  le  qu'il  déploie  dans  l'admi- 
nistration du  département  de 
la  Manche,  273.  Son  concours 
à la  construction  du  port  de 
Cherbourg,  289. 

Dumoutif.r  , précepteur  de  .Fer- 
dinand des  Ursios,  XXV,  269. 

Dukcan,  l’un  des  professeurs  que 
Duplessis  - Mornay  appela  à 
Sautnur,  XXV,  4aO. 

Dum,  compositeur,  111, 291  ; XXI, 

*j- 

Du NOM,  jurisconsulte  et  historien 
«le  la  Franche-Comté,  XI,  10. 

Dunkahquk.  Houle  qui  conduit  à 
cette  ville,  XII,  3o;.  Sa  fon- 
dation; son  agrandissement  ; 
differentes  dominations  qu'elle 
subit,  3o8.  Elle  est  fortifiée  par 
Louis  XIV,  309.  Destruction  de 
ces  mêmes  fortifications  eu  ver- 
tu du  traité  d’ITtrecht,3io.  An- 
cienne activité  du  portde  Dun- 
kerque, ib.  L’église  Saint-Eloi, 
3 1 4*  La  tour  de  Duukenpie  ; as- 
pect intérieur  de  cette  ville, 
3 1 5.  La  salle  de  spectacle  ; l’es- 
planade; la  place  Jean-Rai  t, 
3 1(3.  Monument  qu'on  y a élevé 
a ce  célèbre  marin,  ibid.  Vue  du 
portde  Dunkerque,  3 18.  Les 
pêcheuses  de  grenades,  3 19. 
Différents  établissements  d’u- 
tilité publique,  3ao.  Les  jour- 
naux de  Dunkerque;  apathie 
naturelle  des  Dunkcrquois  , 
321.  Leur  indifférence  pour 
les  sciences,  les  lettres,  et  les 
arts  ; leurs  réputations  litté- 
raires, 322.  Etal  actuel  de  leur 
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commerce,  323.  Dessèchement 
des  mocres,  lacs  situés  à l'est  de 
la  ville,  324.  Inondation  des  ha- 
bitations construites  sur  l'em- 
placement de  ces  moércs,  3a5. 
brigandages  exercés  par  des 
malfaiteurs  qui  se  réfugiaient 
dans  la  tour  des  moëres,  3a6. 
Marins  et.  guerriers  célèbres 
nés  à Dunkerque,  3a8.  Intro- 
duction de  la  vaccine  dans  ('ar- 
rondissement de  cette  ville, 329. 

Drsois,  bâtard  d’Orléans,  célè- 
bre par  sa  bravoure  et  sa  ga- 
lanterie, II,  187. 

Du  son  (M.),  peintre  paysa- 
giste. Son  tableau  d’une  rue 
de  Naples  prise  auprès  tlu  Ca- 
po-di-Monte , XXII,  5".  Sa 
Pue  du  port  et  de  la  ville  de 
Castellamare , i33. 

Dusotkr  ( M.  ),  littérateur  et 
publiciste , IX  , 22. 

Dusoykr  ( madame  ) , née  dans 
le  departement  du  Gard  , IX, 
186. 

Duparc (Poulain),  jurisconsulte, 
né  en  Bretagne,  XII,  4 "4- 

Dgpaaquibr  ( M.  ),  statuaire.  Sa 
statue  de  Dugttay~  Trouin  , 
XXII,  75. 

Du  P at  T (M.),  illustre  président, 
l’un  des  hommes  les  plus  in- 
génieux et  les  plus  vertueux 
de  la  France  ancienne,  XXVI, 

.75- 

Dl' P ATT  (M.  Emmanuel),  poète 
lyrique  et  dramatique , auteur 
de  chansons  spirituelles,  I,  1 1, 
XXVI,  176.  Sa  supériorité 
dans  l’opéra-comique;  disgrâ- 
ce que  lui  valut  une  «le  ses 
pièces,  XXI,  vj. 

Dcpaty  ( M.  Adrien  ),  président 
«le  la  cour  Royale,  XXVI  , 
176. 

Du  pat  Y ( M.  Charles),  l’un  des 
sculpteurs  les  plus  justement 
renommés  de  l’époque,  I, 
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i4-  Sa  statue  tWdjax,  VI,  ao3, 
XXII,  71.  Son  pays  natal, 
VIII,  22.  Sa  l'énus  se  dévoi- 
lant h Paris , 166;  XXVI, 
176.  Sou  Gladiateur  ; sa  / V- 
nus génitrice , XXVII,  5i. 

Dvpavillos,  célèbre  marin,  né  à 
Hochefort,  XXVI,  190. 

DcpÊciim  (M.),  commerçant  de 
Saint-Malo,  XII,  4ot. 

DtJPEBlUT  (madame),  aubergiste 
de  Mantes,  XIII,  16. 

Dt  pfcftiüiN  (le  cardinal)  se  con- 
stitue l’apologiste  du  régicide 
dans  les  états  de  i6i4t  XIV, 
6a.  Mausolée  (ju’on  lui  avait 
élevé  dans  la  cathédrale  de 
Sens,  XXVI,  487. 

Dvpkht  , jeune  homme  empri- 
sonné à Calais  pour  cause  de 
viol  et  de  rapt,  s’occupa  dans 
son  cachot  île  livrer  la  ville 
aux  Anglais,  et  expia  sa  per- 
fidie sur  la  roue,  XII,  338. 

Dupis(M.),  avocat  célèbre,  I, 
17;  XI V,  4i5.  Son  plaidoyer 
en  faveur  de  l'auteur  accusé 
de  diffainaliou  envers  la  mu- 
nicipalité de  Toulon  : il  y éta- 
blit tpic  l’occupation  de  cette 
ville  par  les  Anglais  étant  un 
fait  historique,  l’auteur  a pu 
en  parler  comme  tous  ceux 
qui  avaient  traité  le  même  su- 
jet avant  lui  ; il  expose  rapi- 
dement les  circonstances  ac- 
compagnant la  livraison  de 
Toulon  par  ses  propres  ci- 
toyens, extrémité  à laquelle  ils 
ont  été  forcés  par  In  nécessité, 
mais  qui  ne  constitue  pas  un 
acte  de  fidélité  ; la  manière 
dont  la  municipalité  toulon- 
uaisc  délibéra  pour  satoir  s'il 
y avait  lieu  à poursuivre  l’au- 
teur comme  coupable  de  dif- 
famation. M.  Dupin  montre 
qu’il  n’y  a pas  de  véritable  plai- 
gnant, puisqu'une  municipa- 


lité ne  peut  porter  plainte  au 
nom  d’une  ville  entière;  que 
l’article  incriminé  n’est  pas 
diffamatoire;  que,  quand 
même  il  y aurait  atteinte  à la 
considération  des  magistrats 
municipaux,  et  de  la  ville  de 
Toulon,  l’auteur  ne  peut  être 
eondamné  qu’autant  que  les 
faits  avancés  par  lui  seront 
faux;  il  résume  son  discours 
en  esquissant  quelques  traits  à 
la  gloire  de  l’auteur,  et  à la 
louange  des  citoyens  de  Tou- 
lon, qui  déplorent  la  fatale 
nécessité  où  ils  ont  été  entraî- 
nés en  1793,  XV,  xxj  à Ixxx. 
Autre  plaidoyer  de  M.  Dupin, 
eu  faveur  de  l’auteur  accusé 
d'avoir  provoqué  à la  haine 
et  au  mépris  du  gouverne- 
ment du  roi,  dans  une  notice 
biographique  sur  les  frères 
Faucher,  Ixxxviij.  Discours 
qu’il  prononça,  contre  la 
même  accusation,  devant  la 
cour  royale  où  l’auteur  en  avait 
appelé:  il  y expose  les  vexa- 
tions arbitraires  de  la  censure, 
et  montre  que  le  prévenu  u’a 
pas  eu  l’intention  de  provo- 
quer et  11’a  pas  provoqué  à la 
haine  et  au  mépris  du  gouver- 
nement du  roi,  xevj. 

Dvpikkt  (Antoine),  né  à Beati- 
nic-!cs-I)araes,  XI,  i34* 

Di'PLaxtif.ii  (M.  le  baron).  Tra- 
vaux et  embellissements  qu’il 
lit  exécuter  à Mont-de-Mar- 
san, lorsqu'il  était  préfet  de 
cette  ville,  VIII,  72. 

Dui’Lkix  ( M.  ) fait  présent  à 
l’abbé  Delaville  de  deux  ma- 
gots en  porcelaine  du  Japon, 
III,  422. 

De  plks.sis  ( M. ),  premier  peintre 
de  Louis  XVI,  IX,  2^9, 

Duplessis  (Guillaume),  seigneur 
de  Vexcnohre,  se  porîe  fui» 
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«les  accusateurs  du  pape  Bo- 
nifacc  VII,  V,  256. 
DopLEsStt’GRF.XKiuti  (M.J,  con- 
seiller au  parlement  ue  Bre- 
tagne, député  au  corps-légis- 
latif, XII,  476. 

Du  plessis»  Morî*  AT.  Quelques  dé- 
tails sur  ses  premières  années; 
il  revient  en  France,  aux  ap- 

firochcs  de  la  Saint-Barthé- 
emv  ; échappe  au  sort  de  ses 
coreligionnaires , se  réfugie 
à Londres,  et  vient  secourir 
Henri  IV  et  sa  patrie  de  sa 
pluinc  et  de  son  épée.  Nommé 
gourverneur  de  Saumur,  il 
forliHe  cette  ville,  y fondu 
une  université,  et  s’y  distin- 
gue par  sa  tolérance  et  son 
équité.  Sa  mort,  XXV,  4 «B  à 
421. 

Dupoxt  ( M.>  professeur  à Pan- 
tin. Ce  qu'il  dit  sur  le  préju- 
dice que  le  mélodrame  porte 
à l’art  dramatique  et  sur  les 
moyens  de  le  rendre  utile  à 

l'instruction  du  peuple , V , 

347- 

Dernier  (M.),  tourneur,  proto- 
type de  ees  maris  faciles,  dont 
les  femmes  poursuivent  des 
intrigues  galantes,  VII,  264* 
Duport  (le  général).  Occupa- 
tions auxquelles  il  se  livrait 
pendant  son  exil  au  fort  de 
Joux,  XI,  83. 

Dupoxt  (M.  François),  négo- 
ciant de  Houen,  XIII,  184. 
Dupoxt  (M  ),  député  de  l’Eure, 
élu,  malgré  toutes  les  man- 
oeuvres ministérielles,  XIII, 
86 , 99.  Son  intégrité  et  sa 
justice  comme  magistrat , 1 08. 
Zèle  avec  lequel  il  rend  à 
la  liberté  et  à la  vie  des  mal- 
heureux que  l'autorité  voulait 
frapper  comme  descoiipahies, 
X,  109.  Ses  concitoyens  lui 


ÉNÉUALK 

font  hommage  de  la  terre  du 
Hnm,  m. 

Dcpokt - Derval  (le  général), 
tué  à la  Moskowa  , XIII  , 

l34- 

Duport  Dutertrk,  auteur  de  la 
France  littéraire , d’un  Abrégé 
de  r histoire  tT Angleterre , et 
de  plusieurs  autres  ouvrages, 

XII,  4*4- 

Du port-La villette  (M.  ),  l’un 
des  plus  modestes  et  des  plus 
habiles  jurisconsultes  de  Gre- 
noble, X,  90. 

Du  pou  t,  veuve  et  Hls  (madame), 
commerçants  de  Dunkerque, 

xii,  324. 

Duprat  ( le  chancelier  ) est 
compté  parmi  les  bienfaiteurs 
île  rilûtcl-I)ieu  , III  , 3 i , 
XXVI,  279. 

Di  prat  ( le  cardinal),  dont  on 
voit  le  mausolée  dans  la  ca- 
thédrale de  Sens,  XXVI,  487. 

Düpré- Sainte- Maure  , ancien 
sous-préfet  de  Bcatinc,  auteur 
d’un  Essai  sur  les  relationscom- 
nierciales  du  département  de 
l’Aude,  XXVI,  43 1. 

Dupuis  père  (M  ),  propriétaire 
de  la  principale  blanchisserie 
que  l’on  remarque  à Saint- 
Quentin , XII,  i5. 

Dupuis  Hls  (M.),  l’un  des  prin- 
cipaux apprêleurs  «le  toiles  à 
Saint-Queulin,  XII,  i5. 

Dupuispromt  (M.),  commerçant 
de  Saint-Malo , XI 1 , 4° * • 

Dcput,  guerrier,  se  signala  par 
sa  valeur  cil  défendant  la  ville 
de  Montauban,  VIII,  3?5. 

Du  pu  T ( Raymond  ) , premier 
grand-maître  de  l’ordre  de 
Sainl-Jeaii-dc-Jérusalem  ; cam- 
pagne possédée  par  un  de  ses 
descendants,  aux  environs  de 
Montauban,  VIII,  34o. 

Dcput  ( le  général  ),  VIII, 
4»9- 


Digitized  by  Google 


DES  MATIÈRES. 


Duputel  ( M.  ),  auteur  Je  poé- 
sie* légères,  XIII,  207. 

Dr  put  (M.),  poète  agréable  et 
avocat  distingué,  IX,  277. 

DupurniEW  ( M.  ),  célèbre  chi- 
rurgien, né  à Cherbourg,  XXV, 
3o3. 

Duquesne  (M.  Louis),  proprié- 
taire , et  ancien  membre  de  la 
communion  du  musée  à Douai, 
XII,  176. 

Duquesne  (Abraham),  fameux 
marin,  né  à Dieppe,  vainquit 
lluyter,  et  ne  put  obtenir  un 
tombeau  en  France,  parre- 
qu'd  était  protestant,  XXV, 
2 1 , 3o. 

Dcquesne-Derveaux  (M.  ),  fa- 
bricant de  Roubaix  , X fl  , 
288. 

Doquksicot  ( M.  ) éleva  à Pépin- 
ville  une  belle  verrerie  à bou- 
teilles, XI , 5o3. 

Durance  (ht),  rivière  qui  com- 
mence h paraître  au  pied  du 
Luhcron,  et  va  se  jeter  dans 
le  Rhône,  IX,  217;  X,  25t. 
Offres  faites  par  une  compa- 
gnie de  Juifs  pour  encaisser  la 
Durance  entre  de*  digues,  afin 
qu’elle  ne  puisse  endommager 
les  champs  fertiles  qu’elle  ar- 
rose, üritl. 

Du  R ami  ( M.  ) , jeune  homme 
épris  d’une  jeune  fille  de  la 
rue  Vivienne,  VII,  77. 

Dura nd  et  fils  (MM.  F.),  com- 
merçants de  Montpellier,  IX, 
1 12. 

Durand  (M.),  banquier  à Gre- 
noble, X,  <)2. 

Durand  (MM.),  éditeursl’nn  et 
l’autre,  et  de  concert  avec 
M.  Graugent,  d’un  ouvrage 
intitulé  les  Antiquités  du  midi 
de  la  France  y IX  , 195. 

Durand  ( dom  Léopold),  béné- 
dictin qui  dirigea  les  travaux 

Table  (U&népalf. , t.  xxvii. 
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du  moderne  palais  de  Com- 
wercy,  XI,  435,  43q. 

Durand,  qui  fut  brûlé  vif,  pour 
avoir  écrit  contre  le  Roi,  aIV, 
507. 

Durand  (mademoiselle).  Sa  cap- 
tivité à la  tour  de  Constance, 
à Aigues-Mortes,  XVI,  l35. 

Durand  (M.  ),  propriétaire  du 
château  de  Billi-la-Raame  , 
XXVI,  3o. 

Durand  ( Jean  ) , physicien  et 
médecin  de  Philippe-le-llardi, 
charge  par  ce  dernier  d’exé- 
cuter un  travail  sur  la  Bible, 
XXVI,  458. 

Duiiand-Subi.etras  ( M.  ),  archi- 
tecte distingué  de  Rimes,  IX, 
191. 

Durante,  compositeur  italien, 
III,  59. 

Durant!  ( Jean-Etienne),  savant 
jurisconsulte,  magistrat  irré- 
prochable , citoyencouragcux, 
VIII,  426. 

Duratt,  basque,  habile  joueur 
de  paume,  VIII,  i35. 

Durdant  (la  rivière  de  ),  qui  em- 
bellit le  château  et  le  parc  ap- 
partenant à M.  de  Gany , XXV, 
i5. 

Durdemt  , auteur  de  quelques 
ouvrages  d’éducation  et  de 
plusieurs  romans,  XIII,  197. 

Durel  ( madame  ) consacra  scs 
jours  à secourir  les  prison- 
niers , dans  la  demeure  des- 
quels elle  contracta  une  fièvre 
pernicieuse  qui  la  conduisit 
au  tombeau,  IX,  296. 

Duremoxt  ( M.  ) , chef  d’ad- 
ministration dont  le  portier 
Grounniann  favorisa  la  fuite 
pendant  la  révolution,  et  qui 
revit  sa  femme  par  suite  du 
dévouement  de  cet  excellent 
homme,  XV,  1 53. 

Durenard  (M.),  marguillicr  de 
sa  paroisse.  Stratagème  qu'il 

1 2 
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emploie  pour  augmenter  les 
revenus  «fêla  fabrique,  V,  1 lu 
et  suiv. 

Dtmmu  (l'abbé),  versé  dans 
la  littérature  anglaise  et  tra- 
ducteur des  Estais  de  Pope, 
XIII,  196. 

Diwkt  (madame  ),  cantatrice  de 
l’Opéra-Coraique , III,  296. 

I)cBr.T,  habile  chirurgien,  né  à 
lires! , XII,  520. 

lira  voter,  modèle  de  l’amitié  in- 
différente, I,  3a5. 

Dmircx  (le  général),  né  dans 
les  I^andcs,  VIII,  63. 

Durivage  ( M.  )*,  propriétaire 
d’une  ferme  à Chaville,  II, 

*39. 

Durlat  (Adélaïde  de),  femme 
de  Roger  II.  Ses  amours  avec 
le  troubadour  Amault  de  Ma- 
veuilles,  XXVI,. 242. 

Dunoc  ( le  maréchal  du  Palais), 
né  à Poot-à-Mousson  , Xf, 
32 1 . 

Durcplé  ( M.  Constant),  fabri- 
cant de  draps  à Klbcuf,  XIII, 
117,  |3|. 

Dchutte  (le  comte),  lieutenant- 
général,  XII,  181. 

Di'rval,  cité  comme  un  écrivain 
habile  à tempérer  d’un  set  at- 
tique  l’amertume  de  l’ironie, 
111,402. 

Di  nvf.NTE,  prototype  de  ces  sots 
<|iii , avec  de  la  patience  et  de 
i effronterie,  finissent  par  avoir 
la  réputation  d’hommes  d’es- 
prit, XV,  289. 

Dlsault  (Jean),  écrivain  éner- 
gique et  concis,  XXVI,  102. 

Dcsii.let  ( M.  ) , maire  de  Dole , 
fait  recueillir  les  ossements 
des  Dôlois  morts,  en  > 479 v 
les  armes  à la  main,  XI,  89. 
Zèle  infatigable  qu’il  déploie 
pour  améliorer  le  sort  de  ses 
administrés  , 93.  \ Ses  soins 


pour  ranimer  le  goût  des  let- 
tres et  des  arts;  son  talent 
comme  poète,  97.  Il  fait  dé- 
molir le  cachot  des  sorciers , 
168,  169. 

Dcssaulx,  auteur  d’un  ouvrage 
sur  le  jeu,  V,  84. 

Dcssbrue-Tkllkmort  (M.),  curé 
de  la  commune  de  Guillaume- 
Pérouse,  se  distingua  par  sa 
. rare  bienfaisance  envers  les 
habitants  de  cinq  hameaux  qui 
avaient  été  ensevelis  sous  les 
neiges  , X,  228. 

Dt’Ssirrx  (M.),  médecin  distin- 
gué de  Tarbes,  VIII,  n3. 

Dutac  ( M.  ) , jeune  peintre  pay- 
sagiste, xi,  4*a;  XXII,  i3, 
aS.  Son  tableau  de  la  Cascade 
de  Tandon  dans  les  Vosges, 
Sg. 

Dcteil,  auteur  provençal.  Dé- 
convenue qu’il  essuie  au  su- 
jet d’une  pièce  qu’il  a pré- 
sentée, II,  227. 

Dcterhier,  convive  du  Frnnc- 
Parleor.  Son  caractère  dans 
la  société , IV,  35.  Il  se  dé- 
clare ennemi  du  vieux  temps, 
256.  llaisouaement  par  lequel 
il  veut  prouver  que  l’amour 
maternel  est  un  sentiment 
factice , 36o.  Il  pensé  <ju’on 
est  mère  quand  on  veut  1 être, 
en  recourant  à celte  mater- 
nité dont  l'hospice  des  En- 
fant-Trouvés est  la  source  in- 
tarissable , 36i. 

Dutertre  ( le  P.  ),  dominicain, 
auteur  de  l'Histoire  générale 
des  Antilles , XII,  341. 

Dcthh  , célèbre  courtisane,  II, 

*97- 

Dctill.us (madame),  femme  d’un 
certain  ège,  prend  des  leçons 
au  inanege  de  Sourdis,  III, 
169. 

Dutilleul  ( M.  ),  l’un  des  prin- 
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ripoux  commercants  de  Lyon, 
X,37i. 

Dütilloy  (VL),  banquier  & Lille, 
XII,  2O8. 

Devair  (le  chancelier ),  garde- 
des-sceaux,  refusa  d’obéir  à 
Louis  XIV,  lorsque  ce  mo- 
narque lui  enjoignait  d’appo- 
ser le  sceau  royal  à un  acte 
que  réprouvait  sa  conscience, 
XXVI,  298. 

Deyal,  solliciteur  empressé  au 
moment  de  la  restauration , 
IV,  129. 

Dr  val  (M.  Alexandre),  membre 
de  l'institut,  XII,  47$. 

De  val  ( M.  Amaury),  membre 
<lc  l’institut,  1,6;  XII , 4/5  , 
XXI,  xj. 

Du  val  (M.  Félix),  directeur  ac- 
tnrl  du  jardin  des  plantes  de 
Montpellier,  IX,  111. 

Dcval  (Henri  Auguste),  méde- 
cin distingué,  né  à Alençon, 
XXV,  i3o. 

Devaecel  , savant  distingué  , 
membre  correspondant  de  l'in- 
stitut, XIII,  98. 

Devercier,  abbé  de  Saint-Cy- 
ran,  ami  et  disciple  de  Jansé- 
nius,  VIH,  87. 

Devergier  (Aimé),  colonel,  qui 
av’ait  été  condamné  à cinq  ans 
de  détention.  Il  sort  de  Sainte- 
Pélagie  par  le  dévouement  de 
M.  Eugène  Pradel,  XV,  22. 
Exil  volontaire  auquel  il  sc 
condamne , 36. 

Devf.rxet  (M.),  habile  jouénr  à 
la  bourse.  Il  entraîne  l'Ermite 
dans  une  opération  d’agiotage 
sans  succès,  et  lui  fait  perdre 
une  somme  assez  considéra- 
ble, VI,  5a. 

Dcvkrnois,  savant  naturaliste, 
né  à Montbéliard,  XI,  164. 

Devignau,  qui  dénonça  Marat 
et  Robespierre , et  périt  victi- 


me de  son  dévouement  pa- 
triotique, VIII,  298. 

DEVîLiJFn  FKRhiNAKn  (.VI.),  com- 
merçant de  Turcoing , XII  , 
289. 

De  vivier  (M.),  habitué  de  la 
Comédie  - Française  ^passion- 
né  pour  Corneille  et  Racine, 

111,  56. 

Devivier  ( M.  ),  ingénieur,  qui 
donna  le  plan  et  posa  les 
fondements  du  pont  du  Gard, 
IX , 207. 

Devivier  (M.),  antiquaire,  X, 
273. 

Devivier  (M.),  peintre.  Son  ta- 
bleau de  Cymodocée , XXII, 

i46. 

Devoisim-Calas  (M.)  petit-fils  de 
l’iufortuné  Calas,  jeune  hom- 
me qui  a tenté , avec  assez  d'a- 
vantages , quelques  essais  poé- 
tiques, vin,  393. 

Dtle  ( le  département  de  la  ). 
Efforts  tentés  pour  en  faire 
disparaître  la  mendicité,  I, 

179;  IV,  25i  j XIV,  354. 

E. 

Eaqee,  l’un  des  juges  des  enfers, 
XIV,  3oo. 

Eai  bosse  , village  dans  la  val- 
lée de  Montmorency  aux  en- 
virons duquel  ou  voit  la  mai- 
son où  Saint-Lambert  passa 
les  dernières  années  de  sa  vie, 

III,  1 85. 

Eaex  (les) : de  8pa,  III,  23o;de 
Plombières , 235  ; de  Dinan  , 
en  Prêt. igné,  dont  la  vertu  est 
souveraine,  239.  Les  poètes 
des  eaux,  243.  Dans  les  pays 
célébrés  par  leurs  eaux  ther- 
males, les  évèneraeuts  se  pres- 
sent avec  plus  de  rapidité;  011 
y vit,  pour  ainsi  dire,  plus  vite , 
VIII,  224. 

Eblk,  général  d'artillerie,  mort 
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à Kwuigsbcrg,  à «on  retour 
«le  llussie,  XI,  497* 

Ecole,  village  où  se  trouve  le 
quartier-ycitifral  «le*  mission* 
n. lires  «le  la  Franche-Comté, 
XI,  i45.  Bâtiment*  qu'ils  y 
occupent,  ibiJ. 

Ecossais  (les).  Ce  qu'il*  enten- 
dent par  la  seconde  vue  ; fait 
cite  à l'appui  de  leur  opinion, 

V,  58. 

Ecolï*  , bourg,  dut  jadis  sa 
renommée  a Enguerrand  de 
Matigny,  qui  y avait  fondé 
un  hospice,  XIII,  54-  Epita- 
phe singulière  «pie  l’on  trouve 
dans  lVglisc  de  ce  lieu , 55,  79. 

Ecijcvea  (la  forêt  d’),  remar- 
quable par  ses  ciuics  ver- 
«loyautcs  cl  chenues,  XXV, 

I I I. 

Ecm vais» (les).  Scntimeuts  qu'ils 
doivent  éprouver  au  terme  de 
leur  carrière,  lorsqu’ils  l'ont 
fournie  avec  candeur,  fran- 
chise et  utilité  pour  leurs  sem- 
blables, I,  1.  Un  jeune  écri- 
vain dramatique  briguant  les 
suffrages  d'un  salou,  II,  219. 
Cause  qui  rend  les  mariages 
plus  rares  parmi  les  auteurs 
«pie  dans  les  autres  classes, 

IV,  208.  Petit  malheur  imagi- 
naire auquel  il*  sont  exposés 
dans  leurs  familles,  V,  175. 
Sous  Louis  XIV,  les  gens  de 
lettres  jouissaient  d'une  estime 
individuelle  qui  ne  s'étendait 
pas  à leur  profession,  l’igno- 
rance étant  encore  le  partage 
«l'un  grand  nombre  de  nobles, 
370.  Il*  leur  insinuèrent  peu 
à peu  l'ainour  des  études  libé- 
rales, 271.  L’alliance  entre  les 
écrivains  et  les  nobles  ne  fut 
jamais  plus  étroite,  ni  plus  gé- 
nérale , qu'au  dix-huitième 
siècle,  272.  L’injustice  a pres- 
que toujours  été  la  ri'corn- 


pense  des  homme*  qui  ont 
consacré  leur  vie  à l'instruc- 
tion de  leurs  compatriotes  ; 
ce  que  les  gens  de  lettres  ont 
souffert  «le  la  révolution  ; ré- 
formes qu'ils  avaieut  iudi- 
quées , 273.  Courage  de  quel- 
ques uns  au  milieu  de  la  ter- 
reur; leur  résistance  héroïque 
aux  «éduetious  de  la  puissan- 
ce, 274-  Chemins  étroit*  par 
lesquels  les  gens  de  lettres 
marchent  à la  fortune,  275. 
Aptitude  de*  vrai*  hommes  de 
lettres  pour  tous  les  emplois, 
276.  Tout  écrivain  doit  être 
prêt  à rendre  compte  de  sa 
conduite  et  de  ses  opinions 
politiques,  298.  Influence  du 
genre  de  vie  et  de  la  position 
particulière  des  geus  de  let- 
tres sur  la  composition  de  leurs 
ouvrage*,  sous  Louis  XIV,  au 
dix-huitième  siècle  et  de  nos 
jours,  38n.  Le»  généreux  sen- 
timents ne  sont  pas  inaccessi- 
bles aux  homme*  qui  exercent 
la  profession  des  lettres,  et  ne 
l'exploitent  pas  comme  un  vil 
métier,  VI,  3o«).  Les  écrivains 
et  les  orateurs  qui  sc  dévouent 
à la  cause  de  la  patrie  n'ont 
pour  récompense  «juc  l'estime 
publique,  XIV,  4*5.  Mobilité 
des  opinions  de  la  plupart  de 
ceux  qui  parlent  à la  tribune, 
4 1 G.  Ceux  qui  se  vouent  à la 
défense  des  vérités,  de  la  ino- 
rale, et  des  principe*  de  la  li- 
berté publique  , ne  peuvent 
passer  inaperçus  au  milieu  des 
troubles  civils,  XV,  iij. 

Edm.ixdf.  , abbesse  du  couvent 
de  Sainte-Odile,  cultiva  les  let- 
tres et  la  poésie  avec  su«*ccs, 
XI.  272. 

Eomoku,  jeune  homme  d«*sap- 
pointé  au  sujet  d'uu  Cendre 
rendez-vous,  V,  2 îC. 
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Edouard,  roi  d’Angleterre,  pour 
venger  les  Normands  rebelles 
que  Philippe  de  Valois  avait 
fait  décapiter,  assiège  Caron- 
tan  et  Saint-Lô,  et  fait  de 
magnifiques  funérailles  aux 
victimes  de  sa  cause,  XXV, 

3o4< 

Edouard  III,  roi  d’Angleterre, 
s'empare  de  Calais,  en  chasse 
les  habitants,  et  les  remplace 
par  des  familles  anglaises,  XII, 

336. 

Edouard,  prince  de  Galles,  est 
cité  au  parlement  de  Paris 
parlaGuienne  révoltée, XXVI, 
ao3. 

Éducation  ( Y ).  Quelques  ré- 
flexions sur  celle  des  jeunes 
filles,  I,  78.  Éducation  d’une 
jeune  fille  dans  un  pension- 
nat, et  d’une  autre  à la  mai- 
son paternelle;  effets  de  cette 
diversité  d’enseignement  ,19a. 
Inconvenance  de  l'éducation 
imitative,  VII,  65.  Le  mode 
actuel  d'éducation  présente 
une  lacune , en  ce  qu’on  né- 
glige cette  gymnastique  qui 
prépare  les  jeunes  gens  à de- 
venir un  jour  de  bons  soldats , 
XIV,  199.  Les  exercices  mili- 
taires doivent  être  un  des  élé- 
ments de  l'éducation , 200. 
Celle-ci  a pour  objet  d’aug- 
menter les  lumières  de  l’es- 
prit, et  de  développer  les  ver- 
tus du  cœur,  426.  Points  de 
vues  divers  sous  lesquels  les 
anciens  l’ont  considérée,  427- 
Chez  la  plupart  des  peuples 
anciens , l’éducation  n’était 
jamais  démentie,  43 1.  L’cdu- 
caiion  de  la  famille  a été  beau- 
coup perfectionnée  par  la  ré- 
volution, 433.  Degrés  par  les- 
quels passe  l’enfant  pour  sot» 
cduealion  , 4^4-  I-ri  source 
meme  de  l'instruction  fausse 


souvent  la  morale,  435.  Con- 
tradictions qui  se  rencontrent 
dans  l'éducation  des  écoles  ; 
l’enfant  y trouve  dans  scs  li- 
vres des  sentiments,  des  pen- 
sées que  ses  maîtres  cherchent 
h comprimer  par  des  pensées, 
par  des  sentiments  contrai- 
res, 437*  Jusqu’au  seizième 
siècle  l’éducation  était  sous  la 
dépendance  des  cathédrales, 
443.  Exemples  des  étranges 
contradictions  que  présente 
l'éducation  du  monde  , 444 
et  suiv.  L’éducation  contribue 
au  bonheur  et  aux  vertus  du 
peuple,  XV,  1 8 1 . 

Edueks  ( les  ) , l’un  des  plus  puis- 
sants peuples  parmi  ceux  de 
la  Gaule.  Les  guerres  perpé- 
tuelles qu’ils  avaient  contre 
les  Séquanicns  étaient  la  sour- 
ce des  inimitiés  nationales, 
IX  , 36.  Autnn  , nommé  alors 
Ribracte , était  leur  princi- 

f»ale  ville;  ils  fondèrent  Mi- 
an,  après  avoir  fait  une  in- 
vasion à Rome  ; reçurent 
dans  leur  alliance  les  conci- 
toyens de  César,  et  avaient 
déjà  fait  partie  de  l'expédition 
de  Rrennus,  XXVI,  4 18.  Ils 
furent  les  premiers  qui  profi- 
tèrent de  la  faveur  accordée 
par  Claude  aux  Gaulois,  celle 
de  siéger  au  rang  des  sénateurs, 

4'9- 

Effiat  (d'),  célèbre  par  sa  ga- 
lanterie, II,  190. 

Ec. alité  (I*  ) civile  a été  déclarée 
en  France  par  l’assemblée 
constituante  et  par  la  Charte 
constitutionnelle , XIV,  73. 
Tout  ce  qui  tend  à la  troubler 
est  immoral  ; le  partage  égal 
des  successions  entre  les  co- 
héritiers est  une  de  ses  plus 
sûres  garanties  ; elle  est  le 
principe  des  états  libres;  on 
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la  retrouve  encore  en  partie 
devant  les  tribunaux , 74  ; lo 
triomphe  des  vérités  morales 
et  politiques  qui  la  procla- 
ment est  inévitable,  7 5. 

Egoïsme  (T).  Scs  progrès  en  Fran- 
ce depuis  la  révolution,  IV, 
5 7.  Différents  exemples  d'é- 
goïsme, 58  et  suie.  Il  n’a  rien 
de  commun  avec  l'amour  de 
soi  qui  est  le  fondemeut  de 
toute  morale,  XIV,  i5. 

Eguiliiard,  où  l’on  voit  une  belle 
papeterie,  XI,  5o4< 

Egyptiens  (les).  Lois  en  vigueur 
chez  eux  contre  la  mendicité, 
IV,  a49-  Chez  eux,  certaines 
familles  se  consacraient  au 
service  des  temples  et  de  la 
Divinité,  XIV,  66.  On  pouvait 
saisir  les  biens  d’un  débiteur, 
mais  il  n'y  avait  jamais  de  prise 
de  corps  contre  lui,  255.  Ser- 
ment que  prêtaient  leurs  juges, 
299.  Ce  qu’était  l'Egypte  sous 
le  rapport  politique,  XVIII  , 
219.  Habileté  de  ce  peuple  à 
varier  les  couleurs  des  étoffes 
de  laine,  et  à travailler  le  lin 
et  le  coton,  XXII,  288. 

Ehrknfried,  poète  alsacien, XI, 
»73- 

Ebiu.kn,  Strasbourgeois,  distin- 
gué par  ses  connaissances  va- 
riées, XI , 271. 

Et. ré f.  ( iT  ) , général  vendéen , 
seconde  Charette  dans  l’atta- 
qne  de  Nantes,  XII,  583. 

Elbkne  (Chrysostôme  - Alcima- 
dure  d' ),  abbé  du  temps  de  la 
Ligue,  loue  le  régicide  Jac- 
ques-Clément,  XV,  221. 

Elbf.cf.  Aspect  intérieur  de  celte 
ville;  parallèle  entre  ses  fa- 
briques de  draps  et  celles  de 
Louviers,  XIII,  128.  Quelques 
détails  sur  l’origine  de  ces  éta- 
blissements industriels,  129. 
Impulsion  donnée  à l’industrie 


et  aux  manufactures  d’Elbeuf; 
pertes  que  cette  ville  essuya 
lors  de  la  révocation  de  l’édit 
de  Nantes,  i3o.  Progrès  et 
améliorations  dans  la  fabrica- 
tion des  draps,  i3t.  Carac- 
tère de  la  société  d’Elbeuf; 
goût  dominant  des  Elboviens 
pour  le  négoce;  hommes  dis- 
tingués qu'ils  revendiquent 
comme  leurs  compatriotes , 
l33.  Apathie  de  l’ancienne  ad- 
ministration municipale  pour 
ce  qui,  concernait  les  embel- 
lissements et  les  intérêts  de  la 
ville  d’Elbeuf,  K 35.  L'hôpital; 
la  maison  de  la  Providence, 
• 36.  Aspect  des  villages  cir- 
convoisins,  137.  Système  de 
navigation  d’Eloeurà  Rouen, 
ibid.  Espèce  d'insociabilité  de» 
Elboviens,  t38.  Coutume  qu'ils 
ont  d’ajouter  des  noms  à ceux 
que  l’on  porte  déjà,  139. 

Eloebert,  comte  d'Ostrcvant , 
fonde  à Denain  une  abbaye  de 
bénédictines  qu'il  dote  riche- 
ment, XII,  1 3*>. 

Elections  ( les  ).  L’indolence 
d’une  foule  de  citoyens  à s’y 
rendre  a pu  contribuer  aux 
maux  qui  ont  pesé  sur  la 
France;  importance  des  de- 
voirs d’électeur;  nécessité  de 
les  remplir  avec  une  scrupu- 
leuse exactitude,  VIII,  a 35. 
Ce  que  la  loi  de  floréal  pres- 
crivait dans  le  cas  de  scission 
dans  les  bureaux,  ibid.  Incon- 
vénients de  la  nouvelle  loi  sur 
les  élections  ; intrigues  en 
usage  dans  les  collèges  élec- 
toraux , 1 36.  Difficulté  des 
bons  choix;  en  quoi  consiste 
la  difficulté  dans  les  élections, 
i3".  Le  mérite  et  les  lumières 
sont  un  des  principaux  titres 
à la  dignité  de  député,  i38. 

Eléonore  de  Guyenne  se  sépare 
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de  Louis-le-Jeune,  son  epoux, 
parcequ’il  s’entêtait  à se  faire 
raser,  111,  17. 

Eliioiuœ,  rivière  qui  arrose  les 
Jeux  collines  voisines  de  Lan- 
dernau,  XII,  5o5. 

Elisabeth  , reine  il’ Angleterre. 
Ses  troupes  occupent  le  Ha- 
vre, et  en  sont  repoussées  par 
le  prince  de  Contlé,  XIII,  263. 

Elisabeth  de  France  partagea  le 
sort  de  son  augure  frère,  XV, 

«43. 

Elisabeth  d’Orléans , fille  de 
Marguerite  de  Lorraine , et 
femme  de  Louis -Joseph  de 
Lorraine , duc  de  Guise,  fit 
construire  l’hotel-de-ville  d’A- 
lençon après  la  mort  de  son 
mari , XXV,  1 13. 

Elle  (F  ),  rivière  qui  coule  avec 
lenteur  sur  un  lit  de  sable 
parmi  des  fleurs  et  des  gazons 
toujours  verts,  XII,  549* 

Ellemer  frères  ( MM.  ),  proprié- 
taires d’une  blanchisserie  de 
toile  et  de  mousseline  située  à 
Sainte-Marie-aux-Mincs , XI , 

a*4* 

Elleviou,  acteur  célèbre  de  l’O- 
péra-Comique.  Préjudice  que 
sa  retraite  porte  à ce  théâtre, 
III,  345.  Son  pays  natal,  XII, 
480;  XXI,  xij,  147. 

Elbos  , dénomination  sous  la- 
quelle était  autrefois  connue 
la  petite  ville  de  Saint-Atnand , 
XII,  ai3. 

Eloi  (saint).  Miracle  qu’il  fit 
dans  l’église  d’Ampuis,  X, 
290.  On  lui  attribue  la  fon- 
dation de  Dunkerque,  XII, 
3o8. 

Eltz  (1*),  rivière  qui  se  jette  dans 
la  Moselle,  XI,  468. 

Elw.il,  moine  anglais,  auteur 
d’un  ouvrage  obscène,  XIV, 

<>4- 

Elzftte  (le  ruisseau  d’),  sur  le- 
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quel  se  trouvent  les  forges  de 
Villerupt,  XI,  5oo. 

Embhi  x.  Fertilité  de  son  terri- 
toire, X,  Etat  de  l’agri- 
culture dans  ce  canton,  243. 
Retards  que  l’atmosphère  oc- 
casione  dans  la  maturité  des 
récoltes,  a44«  Population 
d’Embrun,  a45.  L’ancien  col- 
lège y sert  de  prison  ; le  pa- 
lais des  archevêques,  a4C. 
Prérogatives  dont  jouissaient 
ces  prélats,  a47<  La  cathé- 
drale ; sièges  soutenus  par  les 
habitants,  248.  Leur  com- 
merce , 249*  Quelques  uns  de 
leurs  compatriotes  les  plus 
célèbres , ibid. 

Eméri  au  (le  vice-amiral)  vit  main- 
tenant dans  la  retraite,  après 
avoir  fourni,  dans  son  arme, 
une  carrière  honorable,  XII, 
537. 

Emerigob(  M.  ),  magistrat  cé- 
lèbre, né  à Bordeaux,  VIII, 
22. 

Emilia,  vestale  qui  périt  victime 
de  l’amour,  XIX,  5. 

Emise  (personnage  du  roman  de 
Céci7e),jeune  villageoise  aimée 
de  son  cousin  Boson  , et  qui, 
pour  soulager  la  vieillesse  de 
ses  parents,  consent  à épouser 
son  parrain  Laoureus,  quoi- 
qu'elle ne  l’aime  pas  ; Cécile 
ne  Clénord  procure  aux  jeunes 
amants  le  moyen  de  mettre 
lé*  comble  à leurs  vœux;  re- 
connaissance qu’ils  portent  à 
leur  bienfaitrice,  XXIV,  no 
à 117. 

Emmabdel  de  Dbo,  vertueux 
Napolitain,  qui  mourut  plutôt 
que  de  dénoncer  ses  amis, 
XIV, 566. 

Empaire  ( M.  ),  négociant,  rem- 
plit les  fonctions  de  juré  dans 
le  premier  procès  de  l’au- 
teur, XV,  lxxxvij. 
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Kmi  iii  (Nièvre)  possède  uuc  ma- 
nufacture île  produits  eu  cui- 
vre, xxn,  437. 

Kmcais.se  (la  baronne  iT),  célè- 
bre par  les  prix  qu'elle  a rem- 
portés aux  jeux  floraux',  VIH, 
4u8. 

K.vciiin,  peintre  de  l’antiquité, 
XXII,  68. 

Km'.klbkht  (le  château  d’ ),  au 
pied  duquel  est  bâtie  la  petite 
cité  de  Tliann,  XI,  aoa. 

Ekgklmaxm(M.),  lithographe  dis- 
tingué, XXII,  »5ü. 

Exoovle-Vekt,  bourgade  de  la 
Saintongc,  XXVI,  aai. 

Kmc.hksiii m (le  ruisseau  d’),  près 
duquel  est  située  la  petite  ville 
dcFoug,  XI,  43 1. 

Km j Ai.n sa  (M.),  père  de  la  dame 
Ma  h s o 11  compromise  dans  l’af- 
faire de  l’assassinat  de  M.  Fual- 
dès,  IX,  14. 

Exxvi  (T)  u’est  point  un  vice 
de  conformation,  mais  une 
maladie  de  Pâme,  VII,  27.  Il 
atteint  l’homme  dans  sa  fleur, 
et  s’attache  à ces  jeunes  gens 
vieillis  avant  l’âge,  et  blasés 
sur  des  plaisirs  qu’ils  n’ont  ja- 
mais goûtés,  XV,  i65. 

K mu  lin  es  (M.  B.),  commerçant 
de  Montpellier,  IX,  11a. 

Exsisheim,  petite  ville  de  l’Al- 
sace, remarquable  par  le  ca- 
nal de  Ncuflirisach  qui  l’envi- 
ronne, par  l’ancien  collège 
des  jésuites,  converti  en  dé- 
pôt de  mendicité,  et  par  ses 
vins,  XI,  aoa. 

Ksm accès  (d’).  Voyez  Caylus. 

Km tbecastkai  x (d’),  illustre  na- 
vigateur, IX,  3o8. 

Kmi  ff.hu  s,  qui  fut  professeur 
de  rhétorique  à Toulouse, 
VIII,  4aa. 

Ekvib(I’).  Sa  définition  d’après 
La  Motte;  dehors  sous  les- 
quels elle  se  montre,  IV,  1 38. 


Kpaiioxidas  prouve , par  son 
exemple,  que  l’éducation  de 
la  plupart  des  peuples  anciens 
11’ét.iil  jamais  démentie,  XIV, 

43.. 

Epafihiomte,  esclave  de  Néron, 
XIV,  85. 

Epée  (l'ahhé  de  I’),  auteur  du 
système  adopté  pour  l'éduca- 
tion des  Sourds-Muets,  II,  3qo. 

Kff.rmom,  ville  située  â quelque 
distance  de  Chartres,  XXVI, 

84 

Epnèse,  ville  fondée  par  les 
Amazones,  XIX,  18a. 

Epu.hammf.  (T).  Dénominations 
que  les  anciens  lui  donnaient  ; 
chez  nous  elle  n'est  plus  qu’un 
trait  malin,  XVII,  66.  Le  dix- 
huitième  siècle  a été  fertile  en 
épigrammes,  69. 

Epimai  (Charles  de  f),  ancien 
évéque  de  Dol,  qui  défendit 
vaillamment  cette  ville  dans 
un  siège  qu’elle  soutint,  XII, 
358. 

Epimai.,  ville  qui  soutint  un  siège 
contre  l’armée  de  Louis  XIV, 
et  fut  démantelée  en  punition 
de  sa  résistance;  sa  popula- 
tion; sa  situation;  son  aspect 
intérieur;  richesses  littéraires 
qu’on  y remarque  ; l'ancien 
college  des  jésuites  converti 
en  hôtel  de  préfecture;  com- 
merce de  celte  ville,  XI,  33a. 
Son  industrie;  les  jardins  de 
M.  Doublât,  333.  Hommes 
distingués  dont  s’honore  Epi- 
nal,  334. 

Epixa Y (madame  d’),  célèbre 
par  ses  réunions,  III;  69.  At- 
tachement qu’elle  portait  à 
J.  J.  Rousseau,  184. 

Epixay  (M.  d'),  avocat  distingué 
du  Fort-Louis,  XXII,  466. 

Epi  val  (Charles)  ( personnage  du 
roman  de  <Vci/e),  décrit  à Àna- 
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tôle  île  Ccsanc  tout  Je  plaisir 
que  lui  ooi  causé  ses  lettres , 
c*t  l’impatience  avec  laquelle 
il  desire  l'embrasser,  X XI 1 1 , 
62.  Son  embarquement  pour 
Surate;  le  vaisseau  à boni  du* 
quel  il  était  ayant  été  capturé 
après  une  longue  résistance  de 
l'équipage,  il  devient  esclave 
du  chef  des  forbans,  et  subit 
les  rigueurs  de  cette  condition, 
65.  Il  est  abordé  par  Anatole, 
qui,  retrouvant  en  lui  un  com- 
patriote, s’intéresse  à son  sort, 
et  lui  raconte  ses  aventures  , 
67.  Il  part  pour  l'ile  de  France, 
tandis  que  son  ami  reste  en 
otage,  72.  Revient,  et  trouve 
ce  dernier  libre  et  considéré  , 
73. 11  sait  s’abstenir  de  certains 
plaisirs  auxquels  se  livre  son 
ami,  81.  Est  blesse  dans  une 
lutte  contre  les  Chingulais;  se 
précipite  dans  la  rivière  pour 
arracher  des  bras  d'un  lascar 
Laméa  , amante  d'Anatole  ; 
frappe  le  lascar  qui  veuait  de 
tuer  la  Chingulaise,  88.  Il  as* 
siège  la  prison  où  son  ami 
était  renfermé , et  le  délivre  , 
89.  Il  lui  écrit  de  Rennes  pour 
lui  parler  d’une  succession 
qu’il  a recueillie  d’un  vieillard 
célibataire  qui  en  avait  éloigné 
deux  de  ses  neveux;  peint  le 
mécontentement  que  la  mesure 
du  baron  de  Saint -Maurice 
cause  à ces  derniers,  et  la  joie 
qu’ils  éprouvèrent  lorsque  lui, 
Charles  , leur  ht  la  résigna- 
tion de  la  rente,  99  à io5.  Il 
engage  Anatole  à se  méfier  de 
l'impression  qu'a  faite  sur  lui 
la  vue  de  Cécile  de  Clénord  , 
142.  Préconise  les  vieux  châ- 
teaux dus  aux  siècles  de  la 
chevalerie,  1 44-  Conseille  à 
Anatole  de  fuir  plutôt  que  de 
manifester  pour  Cécile  un 


amour  que  des  raisons  puis- 
santes doivent  rem  pécher  d’en- 
tretenir dans  son  cœur,  170  à 
174.  Rend  compte  de  l’état  de 
ses  affaires,  192.  Fait  l’éloge 
de  son  frère  Victor,  sous  le 
rapport  du  caractère  et  du  ta- 
lent qu’il  déploie  dans  le  bar- 
reau, 193.  Propose  à son  ami 
de  voyager  en  Europe  pen- 
dant un  an,  198.  L’exhorte  à 
diriger  sagement  son  amour, 
puisqu'il  n’est  plus  -temps  de 
le  cacher,  et  que  de  l'aveu  de 
cet  amour  dépend  la  vie  de 
Cécile,  21 3.  Conseils  par  les- 
quels il  l’engage  à ne  point 
jeter  dans  une  douleur  irrémé- 
diable la  famille  Clénord,  en 
ne  modérant  pas  son  amour 
pour  Cécile,  264*  Il  lui  mon- 
tre qu’il  compromettrait  égale- 
ment le  bonheur  de  son  amante 
et  de  sa  mère,  266.  Tout  en 
convenant  qu'il  est  peu  de 
personnes  aussi  séduisantes , 
il  l’invite  à ne  point  hasarder 
une  seconde  fois  la  vie  de 
celle  qu'il  aime , 268.  Il  le  presse 
d’éviter  les  occasions  d’entre- 
tiens trop  passionnés,  et  d'ap- 
peler à son  secours  cette  phi- 
losophie dont  il  était  si  Ber 
autrefois,  269.  Il  revient  à l*é- 
loignement  auquel  il  l’avait 
déjà  exhorté,  et  explique  le 
motif  qui  l'a  porté  à choisir  de 
préférence  le  courrier  auquel 
il  a coufié  sa  lettre,  270- Parle 
de  scs  assiduités  innocentes 
auprès  de  madame  de  Neu- 
ville; du  caractère  de  cette 
personne^  et  du  reproche 
qu'elle  lui  fait  de  son  austérité, 
272.  Il  rappelle  à Anatole  le 
trait  d’un  ecclésiastique  qui, 
sur  le  point  de  déshonorer 
une  jeune  personne  dont  il 
était  précepteur,  et  accablé 
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des  bonte's  du  père  de  sou 
élève,  se  donua  fa  mort,  plu- 
tôt que  de  consommer  son 
crime , 397.  Rend  compte 
d'une  scène  qui  s’est  passée 
sous  les  yeux  de  M.  de  Clénord, 
et  où  Cécile  a montre,  par  ses 
sanglots  , l’aversion  qu’elle 
éprouve  pour  Montfort  , 
XXIV,  37.  Rapporte  la  ré- 

Iionsc  que  celui-ci  lit  à Cécile 
orsqu’elle  eut  prononcé  qu’elle 
ne  voulait  pas  se  marier,  39. 
Il  apprend  à Anatole  que  ma- 
dame de  Neuville  et  Cécile  se 
disposent  à partir  pour  Ba- 
règes  , 41-  Û cherche  à re- 
dresser les  opinionsd’Auatole, 
sur  la  véritable  destination  de 
l’homme,  68.  Lui  eonlie  quel- 
ques unes  de  ses  idées  sur  l’o- 
rage politique  cjui  menace  la 
France,  71.  Lui  parle  de  son 
acquisition  du  château  des 
Bruyères,  et  de  la  joie  que  ce 
marché  répand  dans  lame  de 
l’ancien  propriétaire,  74.  Rap- 
pelle Anatole  à des  idées  saines 
sur  la  providence,  89.  Lui  an- 
nonce qu’il  ira  bientôt  le  cher- 
cher pour  l’amener  aux  Bruyè- 
res , qu’Alhert  est  parti  pour 
Brest,  et  que  les  conféren- 
ces continuent  toujours  entre 
Montfort  et  le  père  de  Cécile, 
94>I*arlcà  madame  de  Neuville 
du  changement  extrême  qu’il  a 
remarqué  dans  la  sauté  de 
madame  de  Clénord  , 118. 
Son  entretien  sans  succès  avec 
M.  de  Clénord,  pour  le  détour- 
ner de  donner  a Montford  la 
tnain  de  Cécile,  120.  Il  an- 
nonce à madame  de  Neuville 
les  progrès  de  la  maladie  de 
madame  de  Clénord,  et  sa 
mort;  il  lui  dit  que  des  prêtres- 
se sont  emparés  de  ses  derniers 
moments  pour  lui  arracher  In 


rétractation  du  consentement 
qu’elle  avait  donné  au  mariage 
ue  Cécile  et  d’Anatole,  l58.  U 
mande  que  ce  dernier  éprouve 
de  grandes  altérations  dans  sa 
raison , 1 Sp.  Expose  à son 

frère  la  triste  situation  de  sou 
amc , aggravée  par  de  dou- 
loureux motifs,  166.  Il  lui 
peint  le  délire  d’Anatole  com- 
me portant  encore  des  marques 
d’un  génie  supérieur,  et  lui 
envoie  l’expression  de  senti- 
ments pénibles  échappés  à ce 
malheureux,  174  à 195.  Il  re- 
trace les  premiers  moments  de 
le  cérémonie  où  Cécile  allait 
prendre  le  voile;  le  trouble,  les 
excès  par  lesquels  Anatole 
égaré  vint  l’interrompre,  et  les 
scènes  sanglantes  qui  eurent 
lieu  dans  l’église  du  couvent, 
200.  11  apprend  qu’Anatole  a 
reçu  de  profondes  blessures, 
204.  Instruit  madame  de  Neu- 
ville qu’Anatole  a recouvré  la 
raison,  208.  Mande  la  même 
nouvelle  à Victor,  et  lui  ra- 
conte les  moments  où  fut  con- 
statée la  guérison  de  leur  ami, 
209.  Dit  que  la  mélancolie  dans 
laquelle  Anatole  est  tombé  est 
produite  par  l’effort  de  sa  rai- 
son , qui  n’admet  aucune  des 
illusions  de  l’espérance;  réso- 
lution philosophique  où  il  le 
trouve , 2 1 3.  Sans  le  détourner 
de  son  projet  de  mettre  un 
terme  à scs  maux,  il  l’invite  à 
recueillir  ses  idées,  à bien  rai- 
sonner les  motifs  qui  le  gui- 
deraient dans  cette  action , 
et  à se  montrer  comme  un  sage 
qui  lutte  jusqu’au  dernier  mo- 
ment, 218.  Il  le  loue  de  la 
dignité  avec  laquelle  il  envisage 
sa  position,  et,  sans  rien  op- 
poser ù ses  raisons,  appuyées 
sur  des  principes  qui  sont  les 
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siens,  il  lui  envoie  une  lettre 
«le  Cécile,  228.  Communique 
à madame  de  Neuville  com- 
ment il  détourna  Anatole  de 
la  résolution  de  mourir  ; c'est 
en  le  conduisant  dans  une 
chambre  où  il  trouve  sa  fille 
Nathalie  qu'il  comble  de  ca- 
resses, et  pour  laquelle  il  jure 
de  vivre,  3^3.  Détails  qu’il 
donne  sur  la  scène  attendris- 
sante qui  a eu  lieu  entre  lui 
et  les  bonnes  gens  à qui  Na- 
thalie était  contre,  et  «pii  ne 
la  rendirent  qu’avec  peine;  at- 
tendrissement de  la  nourrice  , 
248.  H raconte  une  alerte  très 
vive  occasionée  aux  habitants 
des  Bruyères  par  la  présence 
de  la  maréchaussée  qui  est  à 
la  poursuite  de  celui  dont  les 
coups  ont  fait  périr  Montfort, 
a54-  Rend  compte  «lu  strata- 
gème «pii  fut  employé  pour  in- 
timider et  éloigner  du  château 
les  détachements  de  maré- 
chaussée qui  y vinrent  faire 
des  perquisitions,  25 6.  Com- 
munique le  projet  «ju’Anatole  a 
formé  d’enlever  Ccciledu  cou- 
vent , a(>5.  Annonce  que  cette 
dernière  est  au  château  des 
Bruyères,  et  expli«|ue  la  ma- 
nière dont,  avec  le  secours  de 
Lambert,  ils  parvinrent  à l'ar- 
racher du  couvent  pendant 
une  inondation  de  la  Loire 
dont  1rs  eaux  exerçaient  de 
cruels  ravages,  272.  Il  peint 
la  scène  touchante  du  relourde 
Cécile  au  château  des  Bruyères, 
et  l’impression  que  lui  causa 
«a  vue  de  cette  infortunée  pa- 
rée de  ses  anciens  vêtements  , 
278.  Il  prie  madame  de  Neu- 
ville devenirau  plus  tôt  parta- 
ger leur  bonheur,  281 . ( Voy. 
madame  et  Cécile  de  Clérord, 
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Epival(  Victor  d'),  frère  du  pré- 
cédent. Son  intervention  au- 
près de  deux  frères  auxquels 
Charles  rend  une  succession 
dont  leur  oncle  les  avait  pri- 
vés, XXIII,  toi.  Son  caractère 
misanthropique,  104.  Son  ta- 
lent au  barreau,  193.  Son  opi- 
nion sur  la  peine  de  mort,  h 
propos  d'une  fille  qui  avait  été 
condamnée  â la  peine  capitale 
pour  avoir  fait  périr  l'enfant 
qu'elle  venait  de  mettre  au 
monde,  195. 

Epois$k  ( le  château  d’^,  fameux 
par  ses  souvenirs,  XXVI,  477- 

EpojuxF,  dame  romaine,  qui  par- 
tagea la  retraite  souterraine  de 
Sahinus,  et  le  suivit  sur  l’é- 
chafaud, xv,  143. 

Epte  (T),  rivière  sur  le  bord  de 
laquelle  est  assis  le  château  de 
Dangu,  XIII , 75. 

Erard  (Charles),  peintre  de  mé- 
rite, né  à Nantes,  XII,  5p2. 

Erathostèxes  , historien  né  â 
Marseille,  IX , 3a8. 

Erchfmbert,  aucien  maire  du 
palais  de  Dagobert,  X,  290. 

Ercuixoald  , comte  Île  Paris. 
Agrandissement  qu’il  fait  à 
l’I  lôtel-Dieu  de  cette  ville  , III, 
3l2. 

EnisroÉ,  fils  de  Nominoé,  monte 
sur  le  trône  de  Bretagne , et 
est  assassiné  par  Salomon,  son 
cousin,  XII,  365.  Il  battit  les 
Normands  qui  s’étaient  em- 
parés de  Nantes,  577. 

Erlach  (le  colonel  «!')  devient 
maître,  par  trahison,  du  châ- 
teau de  Wildenalcin , et  le 
ruine  complètement,  XI,  207. 

Ermkxtrüdk  , abbesse  qui  réta- 
blit la  règle  de  saint  Benoit 
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parmi  les  religieuse»  de  De- 
nain  , xii  , 140. 

Krmitick  (T),  renommé  pour 
ses  vins,  IX , 44^- 

Ermite  (l)  de  la  Chaussée  d'Aw- 
HE.  Il  accueille  la  proposition 
que  lui  fait  le  libraire  de  réu- 
nir et  d’imprimer  scs  feuille* 
tons  en  un  volume,  1 , 3i . De- 
vient, malgré  lui,  parrain  ma- 
gnifique, 4/-  Avantages  de  sa 
position  d’observateur,  265. 
Ses  courses  de  moraliste,  2j5. 
Souhaits  qu'il  adresse  â ses 
lecteurs  à propos  du  jour  de 
l'an,  4o5.  Invitation  que  lui 
fait  une  dame  de  renoncer  , 
dans  scs  articles,  aux. plus 
petites  citations  de  langues 
étrangères,  11,  a3.  Conseil 
qu’il  reçoit  de  les  surcharger, 
au  contraire,  de  textes  grecs 
et  latins,  Il  dépeint  plu- 
sieurs individus  dont  il  reçut 
la  visite  dans  un  bureau  de 
journal,  3j).  Préjugé  de  l'Kr- 
mite  au  sujet  de  la  manière 
dont  il  doit  passer  chacune 
de  ses  journées  , 69.  Il  fait  re- 
naître dans  la  famille  de  M.  de 
Scnanges  le  calme  qu’y  avait 
troublé  une  lettre  anonyme  au 
sujet  du  mariaçe  de  sa  fille 
avec  Charles  d llcnnecourt , 
85.  Son  esprit  d'ordre;  ses 
éphémérides,  fjo.  Avantages 
qu’il  en  retire  pour  la  com- 
paraison îles  hommes  et  des 
évènements,  92.  U extrait  de 
son  journal  les  faits  de  deux 
journées,  à quarante  ans  l’une 
de  l’autre,  94.  Visites  qu’il 
rend,  dans  la  même  soirée , à 
un  commandant,  à un  finan- 
cier, et  à un  prince,  1 28.  Dé- 
convenue qu’il  essuie  dans 
une  partie  de  campagne,  l4o. 
Visite  qu’il  va  faire,  à Sainte- 
Pélagie, à un  prisonnier  pour 


dettes,  236.  Efforts  inutiles 
de  l’Ermite  pour  empêcher  des 
jeunes  gens  de  se  battre  en 
duel,  372.  Portrait  qu’il  trace 
de  quelques  originaux  qu’il 
rencontre  au  café  de  Char- 
tres, et  qui  reprochent  «à  scs 
discours  de  renfermer  des 
personnalités  , 3 79.  Leçon 

qu’il  donne  à un  de  ses  amis  , 
fanfaron  de  savoir,  388.  Il 
rend  visite  aux  locataires  d’ une 
maison  qu’il  possède  rue  des 
Arcis;  observations  morales 
qu’il  fait  sur  chacun  «le  ses 
locataires,  4<>3.  Il  visite  les 
catacombes,  4^o.  Forme  un 
cabinet  de  consultation  pour 
les  maladies  morales,  44°- 
Recettes  qu’il  donne  à un  udu- 
lateur  servile  et  rampant,  442» 
à u it  riche  célibataire  qui 
s’ennuie,  444»  *l  une  active 
un  peu  âgée , et  qui  sc  dit 
malheureuse  en  amour,  44^» 
ù un  envieux,  44"-  Songe 
pendjiit  lequel  l’Ermite  se 
croit  au  temple  du  Temps , 
dont  une  fille  jette  un  regard 
sur  les  évènements  de  181a , 
45o.  Quelques  unes  de  ses 
réflexions  sur  ceux  qui  avaient 
entrepris  la  même  tâche  que 
lui,  III  , 3 . Ses  conseils  à un 
grand  , pour  interrompre  f en- 
nui qui  l’assiège,  35.  Il  donne 
les  détails  d'un  mariage  et 
d'une  noce  populaire  à la- 
quelle il  assista,  3 7.  Son  en- 
tretien avec  le  marquis  de 
Bressac  sur  l'état  de  l’ancienne 
et  de  la  nouvelle  musique  de 
l’Opéra,  60.  Il  assiste  à une 
soirée  du  grand  monde  ; ol>- 
servations  qu’elle  lui  a inspi- 
rées , 70.  Il  traite  avec  un 
écrivain  public  pour  la  trans- 
cription d'un  manuscrit  ; il 
écrit  une  lettre  que  lui  dicte 
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une  jeune  hile  pour  un  soldai, 
«on  amant,  1 55  ; une  autre 
adressée  à lui-même  par  une 
dame  de  condition , et  où 
celle-ci  lui  reproche  son  em- 
pressement à trahir  certains 
secrets  domestiques,  i5 7.  Pri- 
vilèges que  sa  vieillesse  lui  ob- 
tient auprès  des  femmes,  16a. 
Il  passe  une  matinée  chez  ma- 
dame de  Cormeuil,  1G4.  Re- 
çoit une  lettre  d'un  habitant 
de  Pont-à-Mousson,  qui  lui 
demande  des  renseignements 
sur  un  collège  où  il  puisse 
placer  sou  lils , 17a.  Prend 
un  coucou  pour  aller  à Pon- 
toise, 1 ~4*  A pour  compa- 
nons  de  voyage  un  notaire 
c Sanois,  et  une  femme  de 
charge  qui  affiche  une  cer- 
taine érudition,  178.  Les  voya- 
geurs déjeunent  à Saint-De- 
nis, 180.  Ils  versent  près  d’E- 
piuay,  181.  Arrivé  dans  la 
vallée  de  Montmorency,  on 
l'oblige  à faire  partie  d'une 
caravane,  1 83.  Il  assiste  aux 
obsèques  de  madame  de  Rroc, 
18G.  Retourne  au  château  de 
Soisy , 1 89.  Son  séjour  à Pon- 
toise ; observations  qu’il  y re- 
cueille, 190.  Il  visite  l'ermi- 
tage de  Rerti  a rd  in-d  e-Sain  t- 
Pierre,  197.  Trouve  dans  les 
réunions  du  peuple  des  traits 
piquants  pour  ses  observations 
morales,  207.  Est  chargé  de 
surveiller  la  conduite  d’Ernest 
de  Lallé  ,218.  Se  rend  à son 
hôtel , et  passe  la  journée 
avec  lui,  219  et  suiv.  Proteste 
de  la  sincérité  de  son  adinira- 
tiou  pour  le  beau  sexe,  et  de 
son  zèle  à le  défendre,  229. 
Va  anx  eaux  de  Spa,  et  donue 
des  détails  sur  la  vie  qu'il  mène 
eu  ce  lieu,  ?3o.  Esquisse  le  por- 
trait de  plusieurs  baigneurs, 


24a-  Se  trouve  à une  terre  de 
madame  de  Lorys , au  moment 
d'une  partie  de  chasse,  253. 
Utilité  que  la  postérité  pourra 
retirer  de  ses  observation* , 
289.  Sentiments  et  émotions 
divers  qu'il  éprouve  à la  vue 
de  la  place  de  Grève,  3o3.  Il 
se  rend,  avec  un  docteur,  à 
la  conciergerie  ; impression 
profonde  que  fait  sur  lui  la 
vue  d'un  condamné  qui  allait 
marcher  à l'échafaud,  3«4» 
Parvenu  au  logement  du  con- 
cierge, il  y trouve  un  contraste 
frappant  avec  la  scène  dont  il 
vient  d'être  témoin,  3o8.  Il 
adresse  à I Ermite  de  la  Guyaue 
un  résumé  des  évènements  et 
des  choses  remarquables  qui 
ont  eu  lieu  dans  le  cours  de 
l'année  181 3,  329.  S'entre- 
tient avec  son  médecin  sur  les 
incommodités  cl  les  goûts  bi- 
zarres de  la  vieillesse,  353  ; 
sur  les  recettes  générales  de 
la  médecine,  355;  sur  les  ex- 
cursions nécessaires  à sa  san- 
té, et  desquelles  il  doit  tirer 
de  grands  avantages  pour  ses 
observations,  35G  ; sur  l'in- 
fluence du  climat  sons  le  rap- 
port physique  et  moral,  358. 
Réponses  qu'il  fait  â plusieurs 
lettres  : à celle  d'une  dame 
qui  veut  quitter  Paris  où  elle 
se  sent  tourmentée  du  besoin 
de  critiquer,  et  de  la  déman- 
geaison d’écrire,  3G3  ; à celle 
d'une  dame  qui  lui  demande 
des  conseils  sur  la  manière  de 
composer  su  bibliothèque,  365; 
ù celle  d'une  jeune  demoiselle 
qui  le  croit  beaucoup  plus 
jeune  qu'il  n'est,  ift.'c/.  ; à celle 
d’une  jeune  provinciale  qui 
desire  venir  à Paris,  367.  Sa 
réponse  à nn  écrivain  qui  lui 
a communiqué  un  manuscrit 
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sur  l’économie  politique,  368; 
à un  île  «en  lecteurs  qui  lai 
indique  des  questions  scienli- 
liques  è traiter,  ibid.  ; à un 
jeune  auteur  malheureux  dans 
ses  premiers  essais,  36g.  Il  as- 
siste à une  fête  des  Rois  dans 
la  famille  d’un  vieux  cama- 
rade, et  la  fève  lui  écheoit , 
378.  Se  sert,  pour  pénétrer 
les  corps  opaques,  dune  lu- 
nette que  lui  avait  donnée  un 
négociant  turc,  386.  Répond 
à un  écrivain  qui  l'avait  réfuté 
sur  des  assertions  de  peu  d’im- 
portance, 393.  Description  de 
sa  cellule,  de  son  mobilier,  4 1 8. 
Sa  bibliothèque,  et  les  por- 
traits de  famille,  ibid.  Son  do- 
mestique, 4 a a.  Ses  réflexions 
sur  la  prise  de  Paris,  4a7*  H 
peint  les  diverses  émotions 
que  lui  hrenl  éprouver  les  évè- 
nements de  1 8 1 4 ; émotions 
qui,  ajoutées  à son  âge,  lui 
occasiouèreut  une  maladie , 
436.  Il  se  rend  sur  le  pas- 
sage de  Monsieur , frère  de 
l<ouis  XVIII,  rentrant  à Paris, 
44 * • Ses  derniers  moments  , 
444*  S°n  testament,  453.  Sur 
les  bords  de  l’Achéron , il 
converse  avec  M.  Geoffroy  et 
un  colonel  de  hussards,  au 
sujet  des  évènements  qui  se 
passent  sur  la  terre,  IV,  180. 

Ebmi/.eîidf.,  nièce  de  don  Pela- 
ge , qui  devint  l’épouse  d’Al- 
phonse, duc  de  Uiscaye,  XIX, 
292. 

Ermomie,  femme  du  pays  char- 
train  qui  souffrit  le  martyre, 
XXVI,  112. 

Errecourt,  petite  ville  située  à 
quelque  distance  de  Bar-le- 
Duc,  XI,  445- 

Erkecourt  ( Barbe  d’).  y oyez 
madame  de  Sahit-Balmort. 

Errouf  ( Jean-Augustin) , lieute- 


nant-général , né  à Alençon , 
XXV,  127. 

Erobitz,  l’une  des  bourgades  for- 
mant le  village  d’Ustaritz , 
VIII,  142. 

Eroüard,  maçon  qui  osa  tenter 
de  remettre  d’aplomb  le  por- 
tail de  l’église  Notre-Dame, 
au  HAvrc,  XIII,  a65. 

Erraro  (Jean),  guerrier  distin- 
gué , qui  a écrit  le  premier 

sur  la  fortiheation,  XI,  444* 

Erwix,  architecte,  qui  donna  les 
dessins  des  flèches  de  la  cathé- 
drale de  Strasbourg,  XI,  256. 

Erythrée,  sibylle  célèbre,  qui 
rendait  les  oracles  en  chan- 
tant, V,  4 * • 

Escaillo?!  ( Ÿ ),  rivière  qui  coule 
non  loin  de  Faraars,  XIÏ,  1 38. 

Escalkttk,  descente  rapide  au- 
dehors  de  Bagnères,  VIII, 
235. 

Eftr.AUnneuvREs(  le  chJtea  d’), 
qui  fut  renversé  pour  l’empla- 
cement de  la  citadelle  de  Cam- 
brai , XII , 53. 

Escaut  (T),  rivière  qui  prend  sa 
source  derrière  l’endos  de 
l’aucienne  abbaye  du  mont 
Saint-Martin,  XII,  37.  Cours 
de  9es  eaux,  38,  ia5,  126. 

Escobar  , jésuite  , indique  , de 
concert  avec  le  père  Laincz, 
à l’abbé  Menu , les  moyens  de 
renverser  peu  à peu  la  Charte 
constitutionnelle  de  France, 
d'abolir  toutes  les  institutions 
que  l’on  doit  au  retour  de  la 
légitimité  et  de  s’arroger  un 
pouvoir  absolu,  XVI,  28  et 
suiv. 

Escohmac  ( M.  d’ ),  commercant 
Montalhanais,  VIII,  348. 

EsmÉîurd(M.),  littérateur  dis- 
tingué, auteur  du  poème  de 
la  Navigation 9 I,  4 ; IX,  3o8. 
Remarques  sur  les  change- 
ments et  les  additions  qu’il  fit 


Digitized  by  Google 


DES  MATIERES.  191 


dans  1 opéra  de  Fernand-Cor - 
te z y XIX,  io5. 

Esménarij  ( mademoiselle  Inès), 
artiste-peintre  en  miniature, 
XXII,  .4g. 

Espagnolet  (T),  peintre  distin- 
fiue,  X,384. 

Espagnols  ( les  ).  Leur  admira- 
tion exclusive  pour  les  artistes 
et  les  divertissements  de  leur 
pays,  K,  27.  Eu  181 5 ils  font 
une  démonstration  sur  Rayon- 
ne; mais  les  habitants  de  cette 
ville  s’étant  Ievé9  eu  masse, 
ils  furent  obligés  de  renoncer 
à leur  projet,  VIII,  88.  Ap- 
pareil de  férocité  qu’ils  dé- 
ployaient dans  les  sacrifices 
humains, XIV, 38.  Efforts  qu’ils 
tentèrent  inutilement  pour 
étendre  les  limites  de  la  mo- 
narchie constitutionnelle,  140. 
Ils  rétablirent  dans  leur  vi- 
gueur certaines  forces  natio- 
nales qui  leur  rendirent  de 
grands  services,  200.  Lors- 
qu’ils furent  devenus  maîtres 
d’une  partie  des  trésors  du 
Nouveau  - Moude  , ils  dédai- 
gnèrent l’industrie  , XXII  , 
29 Traitements  horribles 
qu  ils  exercèrent  envers  les 
Français  qui  se  trouvaient  i 
la  Floride;  représailles  dont 
ils  furent  victimes,  XXV’,  20. 

Espelettk , bourg  du  pays  bas- 
que, et  la  première  station, 
en  France,  du  petit  commerce 
de  laine  que  les  Espagnols  font 
à dos  de  mulet , VIH  ,117. 

Espercieux  (M.),  statuaire.  Son 
Diomède  enlevant  le  Palla- 
dium , et  son  Philoctète  en 
proie  h ses  douleurs , XXII, 
166. 

Espincual  ( les  seigneurs  d’), 
dont  la  ville  de  Massiac  était 
un  des  apanage»,  XXVI,  3o2. 

Espinchard,  voyageur  et  histo- 


rien, néàLa  Rochelle, XXVI, 
175. 

Espions  ( les  ) ne  peuvent  être 
admis  à déposer  en  justice 
comme  témoins,  XIV,  334-  La 
politique  les  emploie,  comme 
la  médecine  emploie  les  poi- 
sons ; ils  sont  désavoués  par 
la  morale,  brisent  les  liens  les 

fdus  doux  de  la  société;  tra- 
lissent  ceux  qui  les  admettent 
dans  leur  intimité , 346.  Pé- 
nètrent dans  l'intérieur  des  fa- 
milles pour  y chercher  des 
victimes  ; vendent  le  mensonge 
et  la  calomnie,  347*  Inven- 
tent des  acensations  vraisem- 
blables et  presque  impossibles 
à détruire;  jouissent  de  l’im- 
punité; sortent  des  classes  les 
plus  viles,  les  plus  flétries  de 
la  société,  34#. 

Ers  a rs  ( Rollin  d’ ),  grand-maî- 
tre des  eaux  et  forets  en  1 786, 
XI , 3(kj. 

Essèkk  ( Charles  d’ ),  jeune  étu- 
diant en  droit,  ami  de  l’Er- 
mite, auquel  il  décrit  le  loge- 
ment , les  occupations,  les  dé- 
lassements et  les  plaisirs  des 
élèves  du  pays  latin,  I,  38a. 
Son  départ  pour  retourner  au 
sein  de  sa  famille,  11,355. 
Essenille  ( la  comtesse  d’ ),  co- 
quette fêtée  dans  le  monde, 
et  environnée  d’honneurs,  VI, 
a53.  Honte  qu’elle  éprouve 
d’clre  rencontrée  à Paris  un 
dimanche,  VII,  73.  Raisons 
sur  lesquelles  elle  appuie  son 
aversion  pour  la  vie  de  châ- 
teau , t63,  i65.  Elle  se  rend 
à la  fête  patronale  d’un  vil- 
lage, 167. 

EssF.x(Hobert  d’Evreux, comte  d’), 
personnage  qui  a répandu 
quelque  éclat  sur  Evreux,  dont 
sa  famille  était  originaire  , 
XIII,  97. 
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Ehskx , enveloppé  dans  la  con- 
spiration de  llyc-llouu • , est 
éfjorgé  dan»  la  tour  de  Lon- 
dres, XIV,  3a5. 

Esska  (l'ancienne  petite  ville  d’j, 
dans  le  château  de  laquelle 
.naquit  Jean  l,r , duc  d'AIcn- 
^on,  XXV,  i ta. 

Estai no  (le  comte  d’),  célèbre 
marin  , dont  la  famille  portait 
les  memes  armes  que  les  rois 
de  France,  X,  ^6o;  XI,  4^7. 

Est aiuks  , ville  située  dans  le 
département  du  Nord,  XII, 
29G. 

Estillac  (le  château  d* ),  an- 
cienne propriété  de  Biaise  de 
Montluc,  VHI,  296. 

Estissac,  ville  située  dans  la 
Champagne,  XXVI,  49a* 

Estoutevillk  ( Guillaume  d' ) , 
événuc  de  Lisieux,  fonda  le 
colli  ne  de  Lisieux  à Paris , 
XXV,  58. 

Estoc  ville  (Guillaume  d’ ),  lé- 
(pit  du  pape,  opéra  quelques 
réformes  dans  l'université  , 

xiv,  444. 

Extrées,  village  remarquable  par 
ses  vergers  riants  et  spacieux, 
XXV,  G3. 

EftTiiKts  (Gabriclle  d*),  mai- 
tresse  de  Henri  IV.  Chambre 
qu'elle  occupait,  à Paris,  rue 
«les  Foasés-Saint-Gemiuin,  VII, 
244-  Sou  pays  natal,  XXV, 

447- 

Est  11  f»* ag st , ancienne  résidence 
royale,  où  le  roi  Thierry  pos- 
sédait un  palais  qu’il  donna 
aux  moines  de  Saiut-Dcnis , 
XIII , 76.  Catherine  d’Orléans 
introduit  daus  ce  pays  la  fa- 
brication de  la  dentelle  ; la 
terre  d’Estrepaguy  passe  dans 
la  famille  Turgot,  77. 

Etain,  petite  ville  remarquable, 
sur-tout  par  la  fertilité  de  scs 
environs  , ses  papeteries  et 


ses  manufactures  de  draps, 
XI,  4^6.  L'église  paroissiale; 
personnage*  distingués  nés  à 
Etain , 457. 

Etaiiies,  ville  de  la  Flandre  fran- 
çaise, où  l’on  fabrique  beau- 
coup de  toiles  de  ménage, 
XXII,  39G. 

Etami'KS  (la  duchesse  d’ ),  célè- 
bre par  sa  beauté  et  sa  galan- 
terie, II,  189. 

Eiampls  (le  chevalier  d'),  rom- 
lice  du  comte  do  Ilom  dans 
assassinat  d’un  riche  agio- 
teur, XIV,  5 1 5. 

Etanciif  (l'abbaye  d’),  située 
dans  le  département  delà  Meu- 
se, xi,  440. 

Etange  (d*  ),  prototype  des  hom- 
mes que  les  désappointements 
rendent  malheureux , malgré 
leur  fortune  et  tous  les  avan- 
tages dont  ils  jouissent,  V, 

s,4- 

Etat  ( les  hommes  d' ).  Bases 
sur  lesquelles  ils  appuient  leur 
morale,  XIV,  107.  Moyen  qu’ils 
emploient  pour  excuser  des 
actious  criminelles,  ibid.  Peu 
d'entre  eux  ont  renoncé  à leurs 
dignités  plutôt  que  d’exécuter 
des  ordres  contraires  à leur 
raison  ou  à leur  conscience, 
108.  La  plupart  des  hommes 
d’état  sont  des  êtres  rampants 
et  flatteurs,  1 15.  Manière  dont 
les  ministres  achètent  les  con- 
sciences et  les  suffrages  de 
ceux  dont  ils  ont  besoin,  1 16 
et  suiv.  La  franchise  est  de 
toute  nécessité  daus  un  mi- 
nistre , 1 20.  Ce  n'est  pas  le 
bien  du  peuple  que  cherchent 
la  plupart  d’entre  eux,  c’est 
le  titre  dont  ils  sont  décorés  ; 
vertus  que  doit  posséder  un 
ministre,  121.  L'homme  ver- 
tueux qui  accepte  la  charge  de 
miuistrc,  s’impose  la  solida- 
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rite  des  actes  de  ses  collègues, 
et  reçoit  dans  !' opinion  publi- 
que la  part  qu'ils  y occupent, 
ia3-  La  flatterie  est  pour  eux 
une  arme  puissante  qui  leur 
assure  la  faveur  du  maître,  1 26. 
Perfidies  dont  ils  sc  servent 
pour  obtenir  et  conserver  ses 
nonnes  (grâces,  127.  Politique 
ordinaire  des  ministres,  128. 
Conditions  imposées  aux  mi- 
nistres habiles  ; intrigues  â leur 
usage,  129.  La  responsabilité 
est  le  seul  moyen  qui  puisse 
les  reteuir  dans  la  ligne  de  leur 
devoir,  i3o.  En  France,  ils 
11e  sont  poursuivis  que  pour 
fait  de  trahison  ou  de  concus- 
sion, i3a.  Us  trouvent  dans 
la  loi  de  responsabilité  une  pro- 
, tectrice  aussi  bien  qu'une  ac- 
cusatrice, 1 33.  Ils  doivent  être 
connus  par  leur  attachement 
aux  institutions,  et  à In  forme 
du  gouvernement  établi  dans 
leur  pays,  23a.  Lorsqu'ils  tra- 
versent les  desseins  du  prince, 
ils  doivent  être  punis,  233. 
Langage  que  des  ministres 
flatteurs  tiennent  aux  souve- 
rains sur  l'exécution  des  lois, 
4 a35.  Ils  prétendent  qu'ils  ne 
se  trompent  jamais  dans  leurs 
décisions,  et  s’en  tiennent  tou- 
jours à la  décision  prise  et  à 
la  chose  jugée,  34<>.  Ils  de- 
vraient chercher  et  proposer 
des  moyens  de  rendre  à la  so- 
ciété, moins  indignes  d'y  re- 
paraître, sans  danger  pour 
elle,  sans  trop  d'humiliation 

Cour  eux,  les  criminels  que 
ü lois  en  ont  séparés,  3~3. 
Un  des  secrets  de  leur  politi- 
que est  de  trouver  les  moyens 
de  faire  disparaître  l'aisance 
dont  jouissent  les  classes  in- 
férieures de  la  société,  3*77. 
Ils  ont  inoculé  l'amour  de  for 
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à la  nation  comme  une  hon- 
teuse épidémie,  XV,  202. 

Etats  ( les)  furent  presque  tous 
gouvernes  par  une  politique 
immorale  et  oppressive,  qui 
autorisait  la  division  des  ci- 
toyens en  castes,  en  corpora- 
tions;  division  que  l’on  remar- 
que encore  entre  les  hommes 
des  états  modernes  , XIV, 
219. 

Etuieverri  ( M.  d’ ),  proprié- 
taire d’utifc  auberge  estimée 
à Pau,  VIII,  16g. 

Etetwuèhe  (T),  célèbre  marin 
né  dans  le  Poitou,  XXVI,  166. 

Ethaïm,  femme  juive  qui  ne  vou- 
lait pas  qu’on  la  consolât  de 
la  mort  de  ses  enfants,  XIV, 
48o. 

Ethiopie»  ( les  ).  Chex  eux,  les 
criminels  condamnés  à moi  t 
se  la  donnaient  eux-mêmes , 
XIV,  255. 

Etienne  ( M.  ) , littérateur,  mem- 
bre de  l'ancien  institut,  I,  G; 

XI,  433;  XXI,  xi. 

Etienne,  libraire  distingué  par 
ses  connaissances  en  littéra- 
ture, VI,  102. 

Etienne  (M.  ),  habile  mécani- 
cien qui  a fait  le  modèle  du 
pont  du  Serin  de  Lyon,  X, 
3G4. 

Etienne  ( les  ) , célèbres  typo- 
graphes, xxii,  374. 

Etiecl  (M.  d’),  ancien  syndic 
de  la  communauté  des  impri- 
meurs, II,  352. 

Etival  ( madame  d’ ),  personne 
tourmentée  de  la  manie  de  la 
politique.  Son  courroux  con- 
tre Grévillc  dont  les  opinions 
contrarient  les  siennes , VII , 
322. 

Etoile  (T),  village  du  départe- 
ment de  la  Drôme,  IX,  3o, 

439. 

Etocünelle  ( madame  ),  jeune 
i3 
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daine  tout  entière  à ses  plai- 
sirs, et  qui  abandonne  le  soin 
de  sa  maison,  XV,  116. 

Ktrkhnu  ( les).  Leur  origine  at- 
tribuée à l atins , roi  des  8a- 
bins,  I,  3<)8;  aux  Gaulois,  3 99. 
Les  divers  cadeaux  que  l’on 
résente  en  étrennes , 4°*- 
lauière  de  les  distribuer,  4<>3. 

KttivaLE  ( madame  d*  ).  Son  ca- 
ractère, VIII,  3 18.  Rare  ami- 
tié qui  existait  rnije  cette  dame 
et  madame  Eléonore  de  Mon- 
tis,  3 19.  Evènement  qui  en 
resserra  les  nœuds,  3iO.  Dé- 
vouement de  Joséphine,  do- 
mestique de  madame  d'Etti- 
vale , envers  sa  maîtresse , 
334. 

El’ UES,  dnc  d’Aquitaine.  Scs  en- 
fants apprennent  aux  Sarra- 
sins par  quel  rftté  il  fallait  sur- 
prendre la  ville  de  Vienne,  X, 
281. 

Ecues,  comte  de  Paris,  repousse 
les  Normands  qui  s'étaient 
avaucés  jusque  sous  les  murs 
rie  cette  ville,  XIII,  36. 

Eudes,  fil*  de  Rohert-le-Fort, 
comte  d'Anjou,  cède  ses  do- 
maines à Foulque-  le-  Hax  , 

XXV,  38 1. 

KrijfcS,  comte  de  Mois  , fonda- 
teur du  château  de  Chaumont, 

XXVI,  29. 

F vues  I*%  roi  de  Bourgogne,  passe 
sa  vie  à doter  les  couvents; 
part  pour  la  Palestine,  et 
meurt  en  Gilicie,  XXVI,  45s. 
ruts  II  va  secourir  Alphonse 
de  Portugal,  chasse  les  Mau- 
res de  Lisbonne , refuse  de 
participer  à la  Croisade  qu’a- 
vait prêchée  saint  Bernard  ; 
fait  le  bonheur  de  ses  états , 
qu'il  laisse,  après  sa  mort,  à 
son  fils  qui  u'iinita  ni  sa  sa- 
gesse ni  ses  vertus,  XXVI,  4S2. 


Kuno  111  prend  part  à la  qua- 
trième croisade  , de  concert 
avec  de  puissants  seigneurs; 
revient  (Tans  ses  états  et  se 
joint  aux  persécuteurs  des  Al- 
bigeois; refuse  la  souveraineté 
des  domaine*  conquis  sur  les 
seigneurs  de  Carcassonne;  se- 
court Philippe-Auguste;  par- 
ticipe à la  bataille  de  Bouvi- 
nes, et  meurt  à Lyon,  XXVI , 
45a. 

Et  i»es  IV’,  duc  de  Bourgogne , 
dont  le  règne  n’offre  rien  de 
remarquable,  XXVI,  455. 

Evooxe,  fille  de  Bélisaire,  Kojres 
Axtoxine. 

Eiv.èmk  (le  prince),  compagnon 
d'armes  de  Marlborou  gh.  Hô- 
tel 011  il  naquit.  Vif , 245.  Il 
s'empare  de  la  ville  de  Lille , 
XII,  2.3o. 

Etc,  Ère  III,  pape,  fulmine  une 
bulle  contre  les  désordres  des 
bénédictines  de  Dcnain  , XII  , 
140. 

Eoler  n’a  point  reconnu  l’iden- 
tité qui  existe  entre  la  morale 
des  individus  et  celle  des  so- 
ciétés, XI V,  5. 

Kimim,  recteur  célèbre  du  troi- 
sième siècle,  pour  qui  l’era- 
lereur  Constance  avait  une 
mute  vénération,  XXVI,  4*5. 

EtniHANOR,  statuaire  de  l’anti- 
quité, XXII,  71. 

El' HE  ( le  département  de  P).  Vio- 
lences arbitraires  auxquelles 
il  fut  en  butte  en  181 5,  XIII, 
98.  Richesses  et  variétés  de 
ses  productions  territoriales, 
106.  Différentes  usines  et  fa- 
briques qui  entretiennent  l’ac- 
tivité et  l’aisance  de  scs  habi- 
tants, 107.  Charles  IX  permet 
à la  ville  de  Chartres  de  rendre 
l’Eure  navigable , XX VI , 121. 

Kisébik,  impératrice,  soustrait 
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Julien  à la  rage  de  son  époux, 
XVIII,  3aa. 

Edtiok  prêche  le  christianisme 
dans  la  Saintonge,  XXVI,  201 . 

Evknnks  ( le  rocher  d’),  IX, 
43i. 

Evkqce  (M.  ),  banquier  et  mar- 
chand de  soie  à Lyon,  X, 

402. 

Evêques  (les).  Voyez  Prêtres. 

Evkraru,  un  des  chefs  du  parti 
populaire  sous  Charles  II , 
XIV,  322. 

Evrard,  com'e  de  Deux-Ponts, 
fait  construire  un  château-fort 
à Bitche,  XI  , 4M- 

Evreux.  Parallèle  entre  cette 
ville  et  Louvicrs,  XIII,  90. 
Douceur  et  urbanité  des  Ebroï- 
ciens;  antiquité  de  leur  ville  ; 
leur  dépendance  des  Romains  ; 
leurs  superstitions,  91.  Ma- 
nière dont  ils  célébraient  la 
fête  des  Fous,  ou  des  Inno- 
cents, et  celle  de  Saint- Vital, 
92.  Confrérie  instituée  pur 
Charles-le-Mauvais  ; efforts  des 
habitants  pour  repousser  l'in- 
quisition que  Ton  voulait  éta- 
blir parmi  eux , p4-  Evreux 
est  érigé  en  comté  par  Ri- 
chard 1"  ; cette  ville  est  ré- 
duite en  cendres  par  Hen- 
ri l*r,  duc  de  Normandie,  95. 
Suites  de  ce  désastre,  96.  Per- 
sonnages célèbres  dont  Evreux 
s’honore,  97.  L’église  Saint- 
Taurin  ; dérèglements  des  moi- 
nes de  l’abbaye  dont  cette 
église  dépendait,  99. 

Ewuanck  ( M.  ),  fabricant  de  ba- 
tistes à Valenciennes,  XII, 
118. 

Exetkr  ( Joseph  d’  ),  écrivain  , 
XXIV,  188. 

Kxpilli,  avocat,  auteur  d’un  ou- 
vrage intitulé  : Antiquités  de  la 
ville  de  Grenoble , X,  98. 


Etbkrs,  situé  non  loin  du  dépar- 
lement des  Hautes-Alpes,  X, 

EvnKJt,  peintre  distingué,  m*  a 
Valenciennes,  XII,  1 3 1 . 
Eymar(M.  ),  philosophe  mora- 
liste, IX,  189. 

Eïriès  ( MM.  ),  négociants  du 
Havre,  XIU,  272. 

Eyssmuk  ( l’abbé),  distingué  par 
ses  vertus  et  ses  vastes  con- 
naissances, IX,  25o,  260. 
Etssks.  Emplacement  et  monas- 
tère de  cette  ancienne  ville  , 

VIII,  353.  Construction  de  la 
nouvelle  ville  ( maintenant  Vil— 
leneuve-sur-Lot  ),  par  le  duc 
A I phonse , frère  de  saint  Louis, 

354. 

F. 

Fabf.rt  (Abrahnm),  autenr  du 
Voyage  de  Henri  IV  à Metz , 
XI,  4;5. 

Fabf.rt,  guerrier  célèbre,  issu 
d’une  famille  que  Henri  IV 
avait  anoblie,  XI,  49^*  XV, 
3 08. 

Fa  mes , lieutenant  de  César,  fait 
la  conquête  d’Angers,  XXV, 

378. 

Fabre,  curé  de  village,  célèbre 
par  un  sermon  dfc  M.  Sistre, 

IX,  135/ 

Faure  (M.  George),  bâtonnier 
de  l’ordre  des  avocats  tic 
Montpellier,  IX,  i36. 

Fabre  nx  l'Acdf.  (M.  ),  orateur 
et  publiciste  distingué,  VIII, 
466. 

Fabre  dÉolartise,  écrivain  dra- 
matique, auteur  du  Phi  Utile , 
et  qui  péril  sur  l’échafaud 
dans  la  fleur  de  l’âge  et  du 
talent,  I,  6;  IV,  56  ; VIII , 

464;  XX,  4. 

Fàbrkguette  (M.  Pierre),  fabri- 

i3. 
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caM  considéré  de  Lodève,  IX, 
5». 

Fabeox  (M.  de  Caravelle),  officier 
français  prisonnier  à Candie 
( île  de  Ceylan  ),  X XII 1 , 90. 

Fabry  (M.)f  l’un  des  directeurs 
de  la  fabrique  de  poteries  de 
Sargueraines , XXII,  4°9* 

Faoax,  auteur  dramatique,  railla 
les  duellistes,  II , 370. 

Faiblesse.  Acceptions  diverses 
que  l'on  donne  à ce  mot,  VII, 
270. 

Fais  ( le  baron  ) a publié  le 
Afanutciit  de  1 8 1 4 « XXVI, 
539. 

FaJIUS  ( Paul  ) , théologien  qui 
concourut  à l'introduction  de 
la  réforme  en  Alsace  , XI, 
» 85. 

FaJOLE,  village  peu  important  de 
l'Auvergne,  XXVI,  3o2. 

Falaise.  Aspect  de  cette  ville, 
XXV,  74.  Détails  sur  l'étymo- 
logie de  son  nom  et  sur  J anti- 
quité de  son  existence,  75. 
L’église  de  la  Trinité  rempla- 
çant uu  temple  consacré  au 
Soleil  ; rochers  qui  environ- 
nent Falaise,  80.  Les  ruines 
du  vieux  château,  81.  Coura- 
geuse résistance  que  les  Fa- 
laisions  opposèrent  aux  Ro- 
mains commandé*  par  Cras- 
sus,  83.  L’ancien  manoir  de 
Guillaume  - le  - Conquérant  ; 
beauté  des  jeunes  hiles  de  Fa- 
laise; le  faubourg  de  Guibrai; 
origine  et  activité  de  la  foire 
qui  s’y  tient  tous  les  ans,  84. 
Les  hommes  illustres  de  cette 
ville,  8b. 

Fai.atif.i-  (M.),  maître  de  forges 
dans  le  departement  de  la 
Haute-Saône,  XXII,  437- 

Falce,  archevêque  de  Lyon, 
sous  lequel  la  fête  de  la  con- 
ception immaculée  fut  intro- 


duite dans  cette  ville  par  saint 

Anselme,  X,  3 1 3.  • 

Falisqcea  (les)  se  soumettent  à 
la  puissance  romaine  à la  suite 
d'un  acte  de  justice  que  le  sé- 
nat venait  de  faire,  XIV,  286. 

Falkembfhu  , dominicain  alle- 
mand qui  sontint  la  doctrine 
du  régicide,  XIV,  62. 

Faliii.be  ( La),  l’un  des  conseil- 
lers chargés  de  faire  arrêter 
et  conduire  à Clermont  les 
nobles  accusés  , XXVI , 34o. 

Famars,  lieu  jadis  important. 
Sa  situation  ; campement  qu'y 
opéra  le  brave  Dampière  en 
1793,  XII,  i33.  Résultats  des 
fouilles  exécutées  dans  ce 
lieu,  i34-  Rapprochement  en- 
tre l’ancienne  splendeur  de 
cette  ville  et  ses  ruines  actuel- 
les, 1 35. 

Famille  (la).  Plaisirs  et  bon- 
heur que  l’on  y rencontre  , 
sur-tout  à certaines  réunions 
annuelles.  Il , 345.  Heureux 
effets  des  fêtes  de  famille  , 
III,  372. 

Fasciiettb,  jeune  villageoise  re- 
marquable par  sa  beauté  et 
sa  coquetterie.  Voyez  Dü- 

M(>5T. 

Fax  eues  (Titus).  Un  de  ses  es- 
claves commet  un  rrime,  le 
nie  au  milieu  de  tortures,  et 
finit  par  échapper  au  supplice 
qu’il  avait  mérité,  XIV,  366. 

Faktklm  ( Pierre),  avocat  et 
littérateur  distingué  d’Elbeuf, 
XIII,  134. 

Farce  ( la  ) , genre  d’ouvrage 
dramatique,  est  à la  comédie 
ce  que  la  caricature  est  au 
dessin  ; son  caractère  ; elle  a 
produit  un  grand  nombre  d'au- 
teurs , XXI , xv. 

Farkl  (M.),  commerçant  de 
Montpellier,  IX,  112. 
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Fabez  père  ( M.  ) , magistrat  re- 
commandable du  barreau  de 
Cambrai,  XII,  68. 

h a hbz  (M.  Fénelon),  membre 
distingué  du  barreau  de  Cam- 
brai, XII,  69. 

!•  auges  ville,  personnage  cité  par 
l'Ermite,  III,  64. 

Fargeon  (M.),  distillateur  de 
Paris  ,I,i  49. 

Faria  (l'abbé ),  apôtre  du  som- 
nambulisme. Ses  expériences 
dans  une  maison  d’éducation 
de  demoiselles,  III , 81  et  suiv. 

Fa ta lot  ( madame  ),  habitante 
de  Bar-Ie-Dtic,  renommée  pour 
les  couhtures  quelle  prépare, 

xi,  443. 

Fatouville,  conseiller  au  par- 
lement, donna  quelques  piè- 
ces au  Théâtre-Italien  , XJ  11 , 
19* 

Faucher  (Denis),  moine  de  Le- 
rins  et  aumônier  du  monas- 
tère de  Saint-Honoré  de  Ta- 
rascon,  X,  io5. 

Faucher  (les  frères),  officiers- 
généraux,  condamnés  à mort 
en  181 5,  XV,  cj. 

Faucher  ( Casimir  ),  neveu  des 
précédents.  Extrait  d'une  let- 
tre qu’il  écrivit  à l'auteur,  et 
dans  laquelle  il  parle  de  la 
condamnation  de  ses  oncles, 
XV,  cv. 

Faucille  (M.),  fabricant  à Lille, 
XJI,  967. 

Faudra*  (le  colonel).  Incident 
qui  lui  fait  rencontrer  l’Er- 
mite sur  la  route  de  Carcas- 
sonne; il  l’accompagne  jusqu'à 
Narbonne,  VIII,  436.  son  in- 
dignation n propos  d'uue  dia- 
tribe d’un  journal  anglais 
contre  les  Français,  45  1. 

FAUJAS-nE-SAiNT-Fonns ( M.),  mi- 
néralogiste distingué  , et  pro- 
fesseur (le  géologie,  I,  386  ; 
IX,  436;  X,  99. 
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Faclco»  (M.  Félix),  né  dans  Ie 
Poitou,  XXVI,  166. 

Faulcormfr  (Pierre),  auteur 
d’une  description  historique  de 
Dunkerque,  XII,  3x2. 

Faure  (M.),  l’un  des  principaux 
fabricants  decéruse  à Waxein- 
mes,  XII,  aa5. 

Faure  (M. ),  député  à la  con- 
vention nationale,  et  auteur 
de  quelques  ouvrages  sur  le 
commerce,  XIII,  278. 

Faust  (Jean), l'un  des  inventeurs 
de  l’imprimerie,  XXII,  374. 

Favart  (madame),  actrice  cé- 
lèbre, IX,  277. 

Favabt.  Ses  chansons-vaudevilles 
sont  de  beaucoup  inférieures 
à celles  de  Panard,  XVII,  29. 
Mérite  de  ses  opéras-comi 
ques , XXI,  xi. 

Faverkey,  célèbre  par  une  hos- 
tie miraculeuse  que  l’on  y con- 
serve, XI,  162. 

Favif.ra  ( le  baron  Mathieu),  an- 
cien intendant  des  armées  en 
Espagne,  XI,  274. 

FAViGRY,prototypedes  intrigants 
littéraires.  Scs  spéculations  sur 
les  réputations  naissantes,  V, 
223. 

. Faybas  (le  général  ) mourut  sur 
la  place  tic  Grève,  victime  de 
sa  «délité,  III,  303 ; XXVI, 
69. 

Fat  de  Sahtohay  ( M.  ),  maire 
de  Lyon,  et  président  de  la 
société  d’encouragement  de 
cette  ville,  X,  388. 

Fayel  ( Aubert  de  ) , homme 
sombre  et  jaloux.  Poyez  Ga- 
DRIF.LLE  PE  VeRGY. 

Fayet  (l’abbé),  missionnaire, 

ix,  4* 

Fayet  ( MM.  de),  qui , au  nom- 
bre de  sept,  ont  tous  porté 
les  armes  pour  la  défense  de 
leur  pays,  XIII,  76. 

Fayette  ( madame  de  La).  Por. 
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trait  quelle  fait  (le  madame  de 

Sdviçné,  XII,  4(»9- 

Féburf.  (M.  Le),  «avant  botaniste, 
auteur  d'un  Résumé  de  l’his- 
toire  de  la  Franche  - Comté  , 

xii  . 616 

Fécamf.  Sa  position  , son  origine, 
étymologie  de  ton  nom,  XXV, 
6.  Histoire  superstitieuse  re- 
lative à la  fondation  de  l'nli- 
baye  de  Péoamp,  7.  Goût  des 
anciens  moines  de  celte  ab- 
baye pour  les  beaux-nrls,  8. 
Ruines  de  ce  tnonastère;  pa- 
lais bâti  jadis  par  Guillauine- 
Ixmguc-Epéc  ; l'église  de  f ab- 
baye; le  port  dç  Fécarap;  nul- 
lité du  commerce  de  cette 
ville,  10.  Frise  de  sa  forteresse 
par  Iloisrosé,  sous  Henri  IV, 
1 1. 

Fkch  (La  ),  rivière  dont  un  bras 
traverse  la  ville  de  Colmar , 
XI,  a. 7. 

Ff.ibaiolf.  ( M.),  inventeur  de  la 
mnémonique,  |,  a84- 
Fil  ( mademoiselle  ) , ancienne 
actrice  de  l'Opéra  , III,  Ca. 
Fkubikr  (André),  érudit  célèbre 
par  ses  connaissances  dans  les 
beaux-arts,  et  parla  diffusion 
de  son  style,  XII,  4"4  » XXVIr 
. toi . 

Félix  (MM.)  dirigent  depuis 
long  - temps  la  manufacture 
d’armes  établie  à Maubeuge, 

*11,94- 

Fellehiho,  à la  hauteur  duquel 
est  située  la  vallée*  d'Orbe y , 

XI, 

I'kmmks  (les).  Autorité  affec- 
tueuse que  celles  d’un  certain 
âge  exerçaient  sur  la  société 
d’autrefois,!,  ra3.  Une  femme 
doit-elle  se  promener  seule 
■ dans  un  lieu  public?  *99. 
Portrait  de  quelques  femmes 
réunies  dans  un  salon,  3j4 ♦ 
Vanité  et  luxe  que  la  plupart 


des  femmes  à la  mode  étaient 
dans  les  églises,  II,  3t.  Mo- 
destie religieuse  d’une  veuve, 
3a.  Journal  d'une  dame  de 
bon  ton,  34-  Instinct  de  gloire 
chez  les  femmes,  187.  Hé- 
roïsme et  dévouement  de  plu- 
sieurs femmes  pendant  la  ré- 
volution, 198.  Marque  de  leur 
légèreté  après  le  9 theçmidor, 
199.  Leur  ancien  goût  pour  la 
physique  expérimentale,  3a5. 
Leur  fureur  pour  la  perven- 
che, ibid.  Leur  passion  pour 
les  Heurs,  3a6.  Influence  de 
leurs  goûts  bizarres  sur  la 
mode,  III,  19.  Ridicule  ajus- 
tement de  leur  toilette  au 
seizième  siècle,  aa.  Coiffure 
gigantesque  qu'elles  adoptent 
vers  la  hn  du  règne  de  Louis 
XV,  a8.  Elles  en  viennent  aux 
bonnets,  aq.  Elles  sont  main- 
tenant plus  que  jadis  attachées 
à leur  intérieur,  3i.  Impor- 
tance que  se  donnaient  autre- 
fois les  femmes  de  finances, 
68.  Fausses  réputations  aux- 
quelles elles  sont  exposées, 
ao5.  Causes  qui  éloignent  la 
plupart  des  femmes  d'allaiter 
elles-mêmes  leurs  enfants,  IV, 
a36.  En  quoi  consiste,  chez 
elles,  ce  qu’on  çst  convenu 
d’appeler  science  du  monde, 
V,  08.  C’est  ah  talent  de 
causer  qu'elles  doivent  en  par- 
tie r influence  qu'elles  exer- 
cent dans  la  société,  VI,  \\S. 
Elles  sont  les  modératrices  de 
la  conversation,  146.  La  piété 
est  pour  elles  un  sentiment 
plus  naturel  que  pour  les 
hommes,  402 • Ce  « est  qu'aux 
hommes  qui  les  aecompngocnt 
aux  premenades  que  1 on  peut 
reconnaitrc  à quelle  classe 
elles  appartiennent,  tant  leua 
parure  et  leurs  manières  sout 
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«krangères  à leur  condition, 
VII,  78.  Lorsque  la  raison  se 
montre  chez  elles,  ses  carac- 
tères leur  assurent  un  empire 
absolu,  99.  Considérées  com- 
me filles,  épouses,  et  mères, 
elles  ont  beaucoup  gagne  dans 
l'estime  publique,  t<)4*  Amé- 
lioration de  leur  éducation, 
196.  Elles  laissent,  bien  plus 
que  les  hommes,  apercevoir 
sur  leur  visage  les  impressions 
que  leur  causent  les  pertes  au 
jeu  , a85.  Une  femme  belle  et 
méchante,  299.  Une  dame  de 
charrié,  mode-tc  dans  l’exer- 
cice de  sa  bienfaisance,  3oi. 
Une  jeune  épouse  tendrement 
aimée  de  son  époux,  qu’elle 
aime  également,  3o3.  Une 
mère  contemplant  ses  enfants 
dans  leur  berceau,  3o,f.  Une 
fausse  dévote  jouissant  des 
profits  du  yice  et  des  honneurs 
de  la  vertu,  3o5.  Une  femme 
à la  mode , à qui  son  mari  laisse 
la  plus  grande  liberté,  3o8. 
Une  femme  auteur  sans  pré- 
tention travaillant  pour  répa- 
rer quelques  bréenes  de  sa 
fortune,  3i  2.  L’influence  des 
femmes  apaisa  les  fureurs  des 
druides;  puissance  de  leurs 
jugements  et  de  leur  empire, 
X III  ^ 33.  Elles  sont  seules 
capables  d’accréditer  sur  le 
duel  une  opinion  que  l'autre 
sexe  repoussera  toujours  tant 
qu’elle  ne  lui  sera  pas  impo- 
sée, 34.  La  chasteté  des  fem- 
mes apparaît  dans  tout  son 
éclat  chez  les  peuples  qui 
jouissent  d'une  sage  liberté  ; 
car  la  liberté  encourage  la 
pratique  des  vertus,  XIV,  476. 
Leur  influence  sur  l’existence 
politique  des  peuples  est  une 

vérité  incontestable,  479-  Par- 
tout  où  elles  furent  considé- 


• rées,  les  hommes  étaient  ver- 
tueux; là  au  contraire  où  elles 
gémissaient  sous  l’esclavage,  il% 
étaient  avilis,  48 1-  Les  mœurs 
sont  la  base  de.  leur  puissance 
482.  Leur  influence  sur  l«s 
mœurs  nationales  devient  plus 
uccessaire  et  plus  sensible  au 

• temps  de  la  chevalerie,  48t‘>. 
Devoirs  qu’elles  imposaient 
aux  chevaliers,  487-  Elle*  ne 
furent  point  étrangères  à la 
conduite  des  guerriers  fran- 
çais dans  la  Palestine,  ihitl* 
.On  peut  leur  attribuer  d’a- 
voir en  partie,  au  moyen 
de  leurs  charmes,  concouru 
à détourner  la  ruine  de  la 
monarchie  que  minait  Riche- 
lieu, 49°*  Avantages  moraux 
qu’elles  ont  sur  les  hommes, 
49t.  Jugements  qu'ont  portés 
d'elles  certains  personnages, 
492.  Leur  ascendant  sur  le» 
hommes  résulte  quelquefois 
de  leur*  défaut*  aiu^  que  de 
leurs  vertus;  l'ignorance, 
chez  elles,  produit*  plus  de 
vices  cpie  l'abus  des  lumières 
et  des.  passions,  49^*  Leur 
esprit  11e  peut  s’occuper  long- 
temps du  même  objet;  la  H- 
nesse  est  un  dfc  leurs  privilè- 
ges; elles  savent  tout  le  parti 
qu’elles  peuvent  tirer  de  leurs 
perfections  ou  dè  leurs  im- 
perfections, 494-  Ee  charme 
de  leur  société  a influé,  en 
France  principalement,  sur 
la  destinée  des  grands  hommes, 
ibiti.  Il  existe  entre  elles  et  la 
souffrance  un  lien  mystérieux 
qu'elles  n'ont  jamais  la  vo- 
lonté ni  le  pouvoir  de  rompre; 
leur  esprit  est  fécond  to  res- 
sources pour  adoucir  le  mal- 
heur, XV,  88.  Auprès  des 
malheureux,  elles  se  montrent 
toutes  aussi  habile»  à pénétrer 
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le*  moyens  de  le» consolerai. 
(Test  sur-tout  auprès  des  pri- 
sonnier* qu’elles  peuvent  of- 
frir d'innombrable»  exemples 
de  toutes  les  vertus  qui  leur 
soi^  propres,  f)3.  Quelques 
unes  s élèvent  à la  hauteur  de 
l'hééoïsme,  ibxd.  Pourquoi  ne 
peut-on  parler  d’elles  avec  une 
juste  modération;  elles  abdi- 
quent chaque  jour  de  leur* 
droits  pour  établir  plus  faci- 
lement leur  indépendance, 
97.  Maintenant  clics  n’ont 
plus  d'amants,  mais  la  fidélité 
conjugale  n’en  reçoit  pas  moins 
d'atteintes  qu’aulrefois,  98. 
La  sagesse  parmi  elles  est  à la 
inode;  dédain  avec  lequehelles 
traitent  les  gens  de  lettres,  99. 
Toute  coquetterie  n*e»t  pas 
éteinte  dan*  leur  cœur;  divi- 
sions adoptées  parmi  les  fem- 
mes de  la  haute  société, 
top.  Précautions  de  toilette 
qu’elles  prennent  avant  d’ar- 
nver  au  lieu  d’une  brillante 
réunion,  to3.  Grâce  et  élé- 
gance de  leur  parure,  104.  At- 
titude et  manière  d’une  femme 
de  cour  d’aujourd’hui,  lo5. 
Groupe  de  dames  de  la  cour 
d'autrefois,  106.  Attitude  de 
femmes  dont  lès  maris  sont 
parvenus  aux  plus  hauts  em- 
plois, 107.  La  présence  d’un 
homme  d’un  rang , d’un  âge 
quelconque  suffit  pour  déna- 
turer le  caractère  d’une  femme, 
lit.  Les  femmes  connaissent 
trop  bien  leu/s  intérêts  pour 
se  peindre  autrement  qu’en 
buste;  et  les  hommes  qui  vou- 
dront parler  d’elles  trahiront 
toujours  leur  prévention  ou 
leur  ignorance,  ia8.  Pan  dé- 
monium  où  l’auteur  s'imagine 
voir  les  femmes  réunies  pour 
le  jugement  dernier,  jugée* 


par  un  ange  féminin  à qui 
elles  font  leur  confession,* et 
partagées  ensuite  en  ' trois 
classes,  suivant  la  sentence 
prononcée  d’après  leur  mé- 
rite, 09  et  snii*.  En  France, 
elles  ont  eu,  à toute»* les  épo- 
ques, une  incontestable  su- 
périorité sur  tout  ‘leur  sexe  ; 
les  femmes  françaises  dont  le 
nom  est  consacré  par  l'his- 
toire tiennent  sans  opposition 
et  sans  rivalité  le  premier  rang 
parmi  les  femmes  célèbres  de 
tous  les  temps  et  de  t^ous  les 
pays,  XVI,  17.  Chez  nous,  la 
valeur  ne  leur  est  pas  étran- 
gère, 18.  Leur  aptitude  pour 
l'érudition  et  les  sciences  ab- 
straites; leur  supériorité  dans 
le  genre  épistolairc,  19;  dans 
le  roman,  ao.  L'influence 
qu'elles  ont  exercée  sur  les 
grands  hommes,  elles  la  doi- 
vent à ce  charme  de  la  société 
dont  elles  possèdent  le  secret, 
ai.  Rarement  dans  les  atts, 
on  leur  accorde  le  rang  qu'elles 
méritent,  XXII,  1 ta. 

F km  k lox  , archevêque-  de  Cam- 
brai, VIII , .a83;  IX,  ao.  Mo- 
nument qu’on  lui  a élevé  dans 
,In  métropole  de  Cambrai,  XII, 
55.  Sa  réponse  sur  le  droit  de 
joyeux  avènement,  67.  Scs 
leçons  furent  d'autant  mieux 
suivies,  qu’il  s’entretenait  de 
plus  près  avec  ses  élèves,  XIV, 
4o4.  Division  politique  iju'il 
établit  parmi  les  sujets  d'ido- 
ménée,  aao.  Son  portrait  tra- 
cé par  le  compagnon  de  voya- 
ge de  Pageville,  XXVI,  19a. 
Tolérance  et  bonté  qu'il  dé- 
ploya envers  les  protestants  de 
la  Saintongc,  ét  sur-tout  en- 
vers Jacques  Isaïe  dé  Malhe- 
velle,  194.  Il  élude  constam- 
ment les  ordres  de  la  cour  qui 
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prescrivaient  des  rigueurs  con- 
tre les  calvinistes,  196.  Assem- 
blage des  vertus  que  Ton  re- 
trouve en  lui,  a ta. 

Férelor  ( Bertrand  de  Salignac, 
marquis  de),  né  à 8ail.it,  IX, 
ao. 

Férélor,  neveu  de  l'archevêque 
de  ce  nom,  personnage  di- 
plomatique, IX,  ai. 

Férélor  , auteur  d’une  tragédie 
A' Alexandre t IX,  ai. 

Ferille  ( le  marquis  de),  habile 
dans  l’art  de  découpera  table, 

1,229. 

Ferille  ( madame  de  ),  coquette 
un  peu  avancée  en  âge,  et  qui, 
pour  avoir  des  adorateurs  , 
s’est  jetée  dans  la  dévotion , 
ressource  qui  lui  a ouvert  une 
nouvelle  voie  il  la  fortune  , 
XV,a<r* 

Féroil  ( Jacques  ),  ancien  échc- 
vin  de  Ly^»u,  X,343. 

FERoru,aoT  nf  Falbaire,  auteur 
dramatique,  XI,  71. 

Fer  (le),  lune  des  plus  grandes 
richesses  de  la  France,  XXII, 

349. 

Fémur  aro  II,  empcieur,  con- 
firme à l’Académie  de  Stras- 
bourg les  privilèges  qui  lui 
avaient  été  concédés  par  Maxi- 
milien II  , empereur,  XI  , 
268. 

Ferdiraro  I"  d’Araoor  , roi  de 
de  Naples,  attire  d’abord  ses 
sujets  sous  des  apparences  ami- 
cales, en  fait  ensuite  massa- 
crer- un  grand  nombre,  et 
amène  ainsi  la  chute  de  la  mai- 
son d’Aragon,  et  son  expul- 
sion du  trône  de  Naples,  XIV, 
559. 

Fem>irari>-le- Catholique  , roi 
d’Aragon,  affirme,  en  des  ter- 
mes grossiers,  qu’il  a trompé 
Louis  XII , à plusieurs  re- 
prises, XIV,  i65. 


Ferdiraeu  VI,  roi  d’Espagne  , 
refuse  de  payer  la  dette  de  ses 
devanciers,  XIV,  396. 

Feriùrard,  danseur,  né  à Bor- 
deaux, VIII,  a3. 

Fèri:s  ( le  bailli  de),  11,94* 

Féret  ( M ),  auteur  de  savantes 
recherches  sur  Dieppe,  sa  tUIc 
natale,  XXV,  38. 

Pehey  , jurisconsulte  , aux  soins 
duquel  le  barreau  de  Paris 
doit  la  fondation  de  la  bi- 
bliothèque des  avocats , XIII , 
m.' 

Ferccs(M.),  érudit  querellant 
avec  l'Ermite  sur  l’origine  de 
la  fête  des  Rois , III,  3r6. 

Fkrlcs  (le  baron  de),  sdi-disant 
banquier  de  Hambourg,  III, 
242. 

Ferlüs(M.  ),  directeur  de  l’é- 
cole de  Sorèze.  Générosité 
dont  il  usa  envers  plusieurs 
élèves  appartenant  à des  co- 
lons de  Saint-Domingue,  VIII, 

476> 

Fermât  (Pierre),  célèbre  ma- 
th<:maticien,  né  à Toulouse, 
VIII,  4a5. 

Ferra  si  sorc  ( Pile  de  ) fut  dé- 
couverte par  les  frères  Par- 
mentier, navigateurs  dieppois, 
XXV,  19. 

Ferret  Voltaire,  village  remar- 
uable  par  sort  élégance  , X , 
36.  L’église  et  la  salle  de 
spectacle,  437.  Les  jardins  de 
Voltaire,  4^9*  L*  fabrique 
d'horlogerie  fondée  par  ce 
dernier,  <{39-  La  manufacture 
de  terre  commune;  un  diner 
au  château  de  Voltaire,  44°* 
Fête  à ce  château,  44^*  Pci0” 
tures  qui  en  décorent  le  salon, 
446.  Accueil  hospitalier  que 
les  propriétaires  actuels  de  ce 
domaiqe  font  aux  étrangers, 
447*  La  chambre  à coucher  de 
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Voltaire;  tableaux  qui  ornent 

cette  pièce , 44^* 

Ff.hsii;  (le  comte  Ue),  général. 
Sert  Hiles  deviennent  nides-de- 
camp  de  Dumouriei,  se  font 
remarquer  par  leur  courage, 
et  se  trouvent  compromises 
dans  la  trahison  de.  ce  géné- 
ral , XII,  217. 

Féroé  (*  les  dix-sept  îles  de  ) que 
l'Angleterre  restitua  à la  Fran- 
ce, xxii,  453. 

Feiiihm), comte  de  Flandre, prend 
Lille  et  la  réduit  en  cendres, 
XII,  339. 

FmnERA.s,  écrivain,  s'est  occupé 
de  recherches,  sur  l'histoire 
des^Vlaures,  XIX,  a35. 

Ferrkttk,  village  près  duquel 
sont  les  ruines  d'un  château 

3ui  était  la  résidence  des  ducs 
'Autriche  , XI  , 187. 

Ferrie)*  (M.),  en  butte  aux  ac- 
cusations de  quelques  fanati- 
ques de  Montpellier,  et  qui 
faillit  À en  être  victime  , IX  , 
100. 

Ferrière  (le  château  de),  situé 
à peu  de  distance  du  village 
de  Beaufont,  et  dans  les  envi- 
rons duquel  un  sorcier,  dit 
maître  Jacques,  inspire  la  plus 
grande  frayeur  aux  paysans, 
XII,  89. 

Ferry  111  cède  la  ville  de  fiits- 
che  à Evrard , comte  de  Deux- 
Ponts,  XI,  484. 

Ferry , ministre  protestant,  qui 
défendit  contre  Bossuet  la  re- 
ligion réformée,  XI,  507. 
Ferté-BeaC  harnais  (La),  an- 
cienne propriété  patrimoniale 
du  prince  Eugène  Napoléon , 
XXVI,  28. 

Ferté-Humbaült  (La),  manoir 
féodaf,  dont  les  mâchicoulis 
rwanda ient  la  terreur,  XXVI, 


Ferté-Senneterre  (la  maréchale 
de  La),  XXVI,  4;*i. 

Ferti  fut  chargé  de  diriger  les 
fortifications  de  Rochefort , 
XXVI,  184. 

Ffssart  ( M.  ),  négociant,  rem- 
plit les  fouetions  de  juré  dans 
Iç  premier  procès  de  fauteur, 
XV  , Ixxxvij. 

FÉTU,  prêtre  virois,  qui  anima 
ses  concitoyens  contrq  les  Hu- 
guenots, XXV,  189. 

Fec ardent,  cordelier,  né  à Cou- 
lances,  XXV,  3i3. 

FÉt'QUiKRKS  attaque  Thionville , 
et  son  armée  est  taillée  en 
pièces,  XI,  48i. 

Fecsciik  ( le  ruisseau  de  la  ) sur 
lequel  se  trouve  une  belle  fa- 
brique de  fer-blanc,  XI , 5oo. 

Fectry,  auteur  de  divers  poème» 
d’un  genre  sévère.  XII,  280. 

Fevet  (>I.  ),  fabricant  à Lille, 
XII,  267.  • 

Feymx  (G.)donfcc,  dans  une 
lettre,  son  o[#nion  sur  la  po- 
littq  ue  de  la  cotlr  de  Rome  , 

xvl,  244. 

Fiawi  ^ Nicolas  ) , Napolitain, 
complice  et  atni  de  Spéciale, 
que  celui  ri  fit  qettre  à mort, 
après  l’avoir  trompé  par  un 
faux-semblatit  d'amitié,  XI V, 
563.  1 

Fielding,  romancier  anglais  , 
XVI,  20.  Caractère  de  ses 
oeuvres,  XXIIL  19. 

Fierbin  ( la  chapelle  de),  où  la 
Pucçlle  d’Orléans  trouva,  dit- 
on,  sur  un  autel,  leglaive,  semé 
de  fleurs  de  lis,  qui  devait 
sauver  la  France  , XXVI,  139. 

FlGUElRiA,  troubadour  toulou- 
sain, vin, 424. 

Filleul,  auteur  d’ouvrages  dra- 
matiques dont  les  vers  ne  sont 
dépourvus  ni  de  grâce , ni  d’e- 
légance , XIII,  193. 

Filloi»  (la),  directrice  du  harem 
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ue  le  cardinal  Dubois  avait 
failli  dans  un  hùtel  du  Ma- 
rais , et  où  il  trouvait  des 
agents  nocturnes  qui  épiaient 
les  démarches  de  scs  ennemis, 
XV,  396. 

Ftîrtî  ( Oronce  ),  mathématicien, 
né  à Briançon,  X,  a68. 

Fiose,  l’un  des  membres  de  la 
junte  napolitaine,  homme  qui 
respirait  les  massacre»  et  la 
vengea  ncfe^XIV,  558. 

Firmf.mu  (4es  trois  Pères),  jé- 
suites, se  sont  distingues  par 
une  érudition  souvent  suran- 
née, et  quelquefois  inutile, 

xxvi,  349. 

FuiMU^n,  homme  de  taleùt,  né 
en  Auvergne,  XXVI,  347* 

Fm-U  abris  , catholique  irlan- 
dais, auteur  d'un  pamphlet 
contre  Charles  II , pamphlet 
qu'il  attribua  à d'autres  ; il 
meurt  suf  l'échafaud,  malgré 
la  grâce  qui  lui  avait  été  pro- 
mise, XIV,  322. 

Fitz-James,  physicien  et  ventri- 
loque f V,  4a. 

Fitz -James  ( M.  ),  prélat,  ne 
craignit  pas  de  faire  retentir 
aux  oreilles  de  Louis  XV  les 
plaintes  du  peuple  et  |e  scan- 
dale dont  scs  faiblesses  rem- 
plissaient la  cour,  XXVI,  375. 

Fischart  ( Jean  ) , comparé  à 
Aristophane  et  à Rabelais  pour 
l'esprit  et  la  verve  comique , 
XI,  370. 

Fiseaux  (M.  ),  fabricant  de  ba- 
tistes à Valenciennes  , XII , 
1 18. 

Frb,  médecin  sorti  de  l'école 
de  Montpellier,  IX,  ia5. 

Flau^ut  (madame  de),  anteur 
de  plusieurs  romans  remar- 
quables par  une  grande  délica- 
tesse de  sentiment  et  de  style, 
I,  2a. 

Flamel  (Nicolas ),  homme  très 
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riche , qui  fit  bâtir  l’église 
Saint  - Jacques  - la  - Boucherie , 
III,  196.  Maison  où  il  mou- 
. rut  à Paris,  VIL,  a44- 
Fiamknc  ( Jlnoiil  de  ).  Son  fils 
commande  une  des  deux  com- 
pagnies d’archers  lors  de  l’as- 
semblée nationale  convoquée 
par  Philippc-lc-Bel,  V,  a55. 
Flamiüics,  magislçat  romain,  fil 
exécuter  des  travaux  publics 
à Grenoble,  X,  76. 

Fi.  amibe  (Ip).  Sa  supériorité  sur 
l'Italie  dans  les  arts,  XII,  199. 
Etat  de  l'agriculture  dans  cette 
contre!*;  causes  de  l'aisance 
et  de  la  prospérité  dont  jouis- 
sent'ses  habitants,  a83-  Habi- 
tude qu'uni  les  commerçants 
de  Flandre  de  joindre  le  nom 
de  famille  de  leurs  femmes  au 
leur,  288.  Violences  exercées 
contre  les  protestants  de  ce 
pays,  291.  Les  nationaux  cal- 
vinistes de  cette  province  sout 
exclus  du  commerce , 293. 
( Voyez  le  département  du 
Nord.  ) 

FLATTEHiE(la).  Raffinements  que 
les  courtisans  commencèrent 
à y apporter  sous  le  ministère 
du  cardinal  de  Richelieu,  IV, 
273.  Diverses  espèces  de  flat- 
terie, 278.  Son  caractère  en 
1 S K 4 v à I*  rentrée  des  Bour- 
bons, V,  8.  Elle  est,  dans  les 
mains  des  hommes  d'état,  une 
arme  puissante  qüi  leur  assure 
la  faveur  du  maître,  XIV,  126. 
Elle  est  devenue  un  vice  à la 
» mode,  XV,  1 63. 

Flacoeuguks  ( M.  de),  juge  de 
paix  à Viviers , connu  par 
des  observations  astronomi- 
ques ; il  accompagne  ’ l’Er- 
mite dans  quelques  parties  du 
Dauphiné  , IX  , i5  , 4^3  et 
suit;. 

Flavikre  ( la  comtesse  de),  mo- 
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dèle  des  Françaises , par  les 
eharme»  de  son  esprit  et  de  sa 
figure,  VII,  aa6. 

FlaTIORT  ( M.  ),.  fabricant  de 
draps  à Klheuf^XIII,  1 3 s . 

Fi.AVir.ar,  ville  de  Bourgogne, 
oii  le$  veuves  ne  pouvaient  se 
remarier  sans  l'aveu  du  curé, 
XXVI,  4a5. 

Flèche  (Lu).  8a  situation;  in- 
différence de  ses  habilniiis 
pour  l'accroissement  de  leur 
-.prospérité;  son  collège,  XXV, 

374. 

Pléchier,  évêque  et  orateur,  né 
au  village  de  Pernes,  IX, 
139.  Détails  qu'il  donpe  sur  la 
cour  prevôtale  changée  d’in- 
former contre  les  barons  au- 

% vergnats  et  sur  les  excès  de 
l'atirien  clergé  de  la  province, 

XXVI,  339. 

Flecrakc.e  (le  sire  de),  cheva- 
lier galant,,  çivail  du  temps 
des  croisades,  II,  i85. 

Fucühette,  fille  du  jardiqier  du 
château  de  Nérac , dont  Hen- 
ri IV  devint  amoureux,  et  qui 
l'aima  véritablement  ; par  suite 
de  l'inconstance  de  son  illus- 
tre amant,  elle  s'e  précipite 
dans  les  eaux  de  la  fontaine 
sur  les  bonis  de  laquelle  ils 
se  donnaient  rendex-vous  tous 
les  soirs,  VIII , 3ta  à 317. 

Fleuri  ko,  né  à La  Kochelle,  XXV, 
t75. 

Flei  iiiot  ( lès  ) , habitants  du  Val- 
d’Ajou,  se  consacrent  avec 
le  plus  noble  désintéressement 
au  soulagement  de  i'hmnaui- 
té  ; ils  sont  très  habiles  pour 
remettre  les  membres  fractu- 

I rés  ou  foulés,  XI,  363.  Leur 
cabinet  d'étude  et  d'expérien- 
ces , 365. 

Fleuriot,  général  vendéen,  com- 
battant sous  les  ordres  de  Ca- 
thclineau,  XII,  58a.  . 


Flm’Rt  (le  raniinal),  né  à Lo- 
dève, IX,  57.  Bassesses  dont 
il  se  souilla  ppur  obtenir  la 
ourpre  romaine,  XIV,  55. 
signa,  dans  la  seule  affaire 
de  la  Itulle , 3n,ooo  lettres  de 
cachet , XV,  57. 

FuîtyiT  (la  vallée  de),  dont  l’as- 
pect est  tout-à-fait  pittores- 
que, XIII,  81. 

Flobkrt  (M.  de),  commandant 
les  troupes  de  ^éliarquement , 
sur  les  côtes  «les  mers  du 
Nord  ; considération  qui  le 
porta  â empêcher  la  descente 
de  Thurot  n Belfast,  11,  aa6. 

Floirac  ( M.  de), .député  de  Pé- 
zénas,  IX,  69. 

F LOQUET  (les),  l’un  ingénieur, 
l'autre  musicien,  IX,  309. 

Flora rcf,  ancienne  ville  sur 
remplacement  de  laquelle  ont 
été  élevés  les  'bâtiments  et  les 
fortifications  de  ThionviHe  , 
XI,  479. 

F1.0RBrt.LK  ( madame  de  ).  La  po- 
litique est  pour  elle,  son 
époux,  et  ses  filles,  l'objet, 
l'ame  de  leurs  pensées,  de 
leurs  conversations,  VII,  3 16. 
Scène  comique  entre  M.  de 
Florliellcet  son  médecin,  3 18. 

Florerct  (M.  de),  personnage 
ui,  par  suite  de  la  mobilité 
e ses  opinions,  s'est  fait  l'a- 

Fôlre  du  pouvoir  absolu  et  de 
intolérance  religieuse , VII  , 
227. 

Florfria,  vestale  qui  périt  vic- 
time de  l'amour;  XIX,  5.  , 
Flou k. rt  (saint),  patron  de  l’ab- 
lmye  de  Mont-Glonne.  Anec- 
dote relative  à ses  reliques, 

XXV,  ps. 

Florian.  Scs  romances,  VI*,  3 . . . 
Il  figure  nu  nombre  des  amis 
de  Voltaire,  X,  4$9-  .Carac- 
tère des  romances  dont  il  a 
semé  MB  pastorales,  XVII,  $7. 
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Mérite  et  talent  qu'il  a dé- 
ployés dans  son  ouvrage  inti- 
tulé : Précis  historiques  sur  tes 
Maures  Je  Grenade,  XIX,  a 35. 

Floiucocht  (le  chevalier  de), 
grand  fanfaron  en  fait  de 
chasse  , II , 70. 

Flobidk  ( la  ) , possession  espa- 
gnole , où  h-s  .français  essuyè- 
rent d’horribles  trnitemenls  , 
•et  dont  il*  se  vengèrent  en 
usante  représailles,  XXV, 

acteur,  déploya  beau- 
coup de  talent  dans  la  tragédie 
de  iiritannicus  , II,  l3. 

Floris-W  attise*  (M.),  fabri- 
cant de  Roubaix,  XII,  a88. 

Flores.  Sou  opinion  ?sur  Sy lia , 
XMII,  336. 

Floiivîllk  ( M.  de  ),  prototype 
des  . Adonis  surannés,  rend 
compte,  à son  valet,  d’une 
soirée  délicieuse  qu'il  a passée 
au  milieu  d’un  cercle  de  fem- 
mes, VII,  a33.  Son  portrait 
en  déshabillé,  a34- 

Flotte  ( Pierre  ) , chancelier , 
adresse  des  lettres  closes  à 
tous  les  prélats,  à tous  les 
seigneurs,  etc.,  pour  qu’ils 
se  rendent  à l'assemblée  con- 
voquée par  Philippe-le-Bef  , 
V,  354.  Il  y prononce  un  dis- 
cours sur  la  situation  de  la 
France;  et  l'étend  fortement 
contre  les  entreprises  de  ro- 
niface  VII,  pape,  ?56.  Sou 
pays  natal,  XXVI,  347* 

Foaciik  ( M ),  négociant  du  Ha- 
vre, XIII,  37a. 

Fot  (de) , écrivain  anglais.  C’est 
dans  une  prison  qu'il  composa 
ses  ouvrages  , XV,  5o. 

Foes,  savant  médeciu,  qui  tra- 
duisit en  latin  les  œuvres 
d’Hippocrate,  XI,  Soj: 

F0-H1,  empereur  de  la  Chine. 


Florido^ 


Définition  qu'il  fait  de  la  li- 
berté, XV,  4a. 

Foi  (la),  stérile  sans  la  morale, 
XIV,  a3. 

Folarr  (le  chevalier),  auteur 
des  Commentaires  sur  Polybe , 
IX,  376. 

Folck,  remarquable  par  de  bel- 
les forges,  Al,  5oi." 

Folie  (la).  Exemple  par  lequel 
l'ermite  prouve  qu'elle  n'an- 
nonce pas  dans  le  cerveau  de 
l'homme  une  infériorité  à l’in- 
linct  des  animaux,  II,  371.  La 
sottise  comparée  à la  folie, 
373.  Définition  de  la  folie, 
379.  Ses  différentes  espèces, 
383.  Exemples  de  ces  diffé- 
rentes sortes  de  folie , ibid. 

Fobcesay  ( le  baron  de  ) , per- 
sonnage infatué  de  ses  titres, 

VI,  355. 


FostAisej  architecte  distingué, 

1,  .4. 

Fostaise  ( le  château  de  ) fut 
renversé  pour  bâtir  la  citadelle 
du  Cambrai,  XII,  53. 

Fostaisfblkau  ( la  forêt  de  ) 
abandoqpce  sans  résistance 
aux  cosaques,  XXVI,  54<>. 

Postais**  ( M.  ),  architecte  à 
qui  l’on  doit  l'exécution  des 
(icnx  inagnifiqués  escaliers  du 
Louvre,  XXII , 34 1 • 

Fostaise*  (Jean),  né  à Cou- 
tances,  XXV,  3t3. 

Postai*?*,  bourg  situé  daus  la 
Touraine XXVI,  18. 

Fostaise  Saist-Martib  , lien  où 
l’on  montre  les  reliques  d'un 
saint  tout  nouvellement  cano- 
nisé, xxv,  374. 

Fostasls,  poète,  homme  d'état, 

M*. 

Fostuosbe  ( la  comtesse  Elisa 
de  ).  Importance  qu’ejlc  se 
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donne  dans  ses  soirée*  , III  , 

7°. 

Foxtfnai  , campagne  délicieuse, 

• à quelque  distante  des  Ande- 
Jys,  célèbre  par  le  séjour  et 
les  vers  île  Lliaulieu,  XIII,  5a. 

JPonTEïiàY  ( M.  Félix  de),  fon- 
dateur et  directeur  de  l’école 
4'euseignempnrtnutueldcLou- 
viers  , XIII , 86. 

Foh^iAat-lE'Marniov,  situé  près 
de  Caen  , remarquable  par  de 
belles  carrières  de  marbres, 
XXV,  196.  . 

Foti  tf.XF.Li-Y.  écrivain  célèbre. 
Son  égoïsme , IV,  58.  Manière 
dont  il  a écrie  sur.  les  ventri- 
loques des  anciens,  V,  4°- 
Maison  où  il  naquit  à Rouen, 
XIII,  i5q,  197. 

Foxtkxillvt(  M.  de  ),  à qui  le 
village  de  Va*t  doit  plusieurs 
créations  industrielles,  XXV, 
283.  * 

FoxTkhoy  , situé  dans  le  dépar- 
tement des  Vosges,  et  où  nâ- 
quit  le  poète  Gilbert  , Xi  , 

423.  * ’ . 

Fostexoy,  célèbre  par  la  victoire 
que  les  Français  y gagnèrent, 
en  1745,  sur  les  Anglais  et 
les  Hollandais  unis  , XII,  220. 

Foxt?.ttk  ( M.  de  ),  membre  de 
la  société  d’agriculture  et  de 
commerce  de  Caen,  XXV, 

324. 

Foxtkvraült  ( l’ancienne  abbaye 
de  ) , située  à quelque  dis- 
tance de  Saumur,  XXV,  4*3. 

Foxt-jeax  ( le  ruisseau  de),  re- 
nomme pour  les  vignobles 
qui  se  trouvent  situés  au-des- 
sus de  sa  Source,  X,  292. 

Foxval  ( madame  de  ) , convive 
de  madame  Guillaume.  Son 
opposition  au  nouvel  ordre  de 
choses  en  181 5 , parcequ’011  a 
offert  à son  mari  , ancien 


atocat  - général  près  d'une 
cour  souveraine  de  province, 
une  place  de  juge  dam  un 
tribunal  de  première  instance, 
V,  ■ 645. 

Fox  ville,  partisan  des  anciens 
usages,  IV,  t3o. 

Footf.,  auteur  dramatique  an- 
glais, XXI , xiv. 

Fou  sa  ch,  village  du  département 
de  la  Moselle,  XI,  483. 

Fonmx  ( le  comte  de  ) , cfcfd'  es- 
cadre sous  Louis  XIV,  IX, 
3o8. 

Fobbix  ( Palamède  de  ) contri- 
bua, sous  Inouïs  XI,  à réu- 
nir la  Provence  à la  couronne, 
IX , 3o8.  # 

Fonmx  (le  comte  de),  directeur 
du  Musée  royal,  peintre  et 
littérateur.  Son  taulcau  re- 
présentant X Eruption  du  Vé- 
suve, qui  détruisit  les  villes 
de  Pompéi,  d’Ilerculanum, 
et  de  Stabia,  VI,  ao4  ; IX, 
309;  XXII,  11.  Sa  Reli- 
gieuse interrogée  dans  un  ca- 
chot souterrain  de  l'inquisi- 
tion, 47*  Son  tableau  u Inès 
de  Castro  exhumée  et  couron- 
née après  sa  mort , XXVII  , 
37. 

FoHwx-JAftsox  ( le  colonel  ),  IX , 
218. 

Fou  box  nais  (Véron  de  la),  éco- 
nomiste auquel  on  doit  plu- 
*eurs  écrits  sur  les  finances, 
XXV,  369.- 

FoncAUEL,  jurisconsulte,  auteur 
d’une  Histoire  de  la  Gaule , 
XII , 533. 

FoncALQi  iF.it  (M.),  chef  d’une 
cabale,  chez  qui  l’on  tenait 
école  de  satire,  de  médisance, 
et  de  noirceur,  II,  ia5. 

FoncAtQUiF.it  ( madame  de),  re- 
nommée pour  ses  soirées,  III , 

69- 
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Forçats  •(  les  ) pourraient  être 
rendus  à la  société  sans  dan- 
ger polir  elle,  sans  trop  d'hu- 
miliation pour  eux,  XIV, 373. 
L'habitude  des  traitements  bar- 
bares qu'il*  endurent  dans  les 
bagne?  Huit  par  les  rendre  in- 
sensible* ; nécessité  de  suivre 
à feur  égard  le  système  adop- 
té dans  bs  Etats-Unis  d'A- 
mérique ,074* 

Force  ( Jacques  Caumont-Nora- 
paro^dc  La  ) se  signala  par 
sa  valeur  en  défendant  la  ville 
de  Montauhan,  VIII,  3a5. 

Force- ( de  La  ),  pair  de'France 
et  maréchal- de- camp,  VIII, 

349- 

Force  (la),  protégée  par  leslois, 
domine  et  respiré  par -tout, 
XIV,  4*  Elle  est  üne  des  deux 
puissances  qui  domiuenl  le 
monde  ; règne  sans  partage 
dans  les  désert»,  70. 

Forestier  (le  général),  IX,  57. 

Forez  (Guy,  comte  de  ) entre  à 
mai u armée  dans  la  ville  de  • 
Lyon,  et  fait  hommage  de  ses 
terres  à Louie-le-Jeune,  Toi  de 
France,  X,  3» 3.  Il  rend  une 

Sarlie  de  ses  usurpations,  3 1 4- 
leurt  à la  bataille  de  Briguais, 
3qo.  Concessions  qu’il  avait 
obtenues  -de  l’archevêque  de 
Lyon  \ 35 1 . 

Forfait,  ministre  de  la  marine, 
s'est  attaché  à perfectionner 
la  construction  des  vaisseaux, 
XIII,.  199.  Travaux  qu’il  Ht 
exécuter  aux  bassins  du  Ha- 
vre, 267. 

Formigry,  lieu  où  le  connétable 
de  Richemont  porta  le  dernier 
coup  à la  puissance  anglaise 
en  Normandie,  en  t45o,  XXV, 
262.  Petite  chapelle  qu'on  y 
avait  élevée,  ibin. 


Fort.  Acception  que,  dans  un 
certain  monde,’  l'on  donne  à 
cette  épithète,  VII,  271. 

Fortia  ( M.  de).  Ce  qu'il  dit  de 
l'arc  de  Marius  que  Tou  voit 
- à Carpeqtras,  IX,  258, 

Forjighf.rra,  Espagnol , loue  lf 
régicide  Jacques  Clément,  et  v 
revendique  la  -couronn«*jft 
France  en  faveur  du  printft  t, 
des  catholiques,  XVT,  221.  f # * ' 

Fo^tir  ( M.  ),  statuaire.  Son  * 

buste  de  Gressef,  X){V!1 ,4%,  ^ 

Fosse-Lcgaot  (la),  château  cfe-  '7*  * 

lèbre  dans  les  fastes  de*  l'his- 
toire moderne,  XII,  3$4- 
Fosski.sk  , Hile  d’honqeur  de  Ca- 
therine de  Médicis,  et  qui  ne  fut 
pas  indifférente  à Henri  IV, 

VIII,  307. 

Potasse  i»e  Noiryjlle ( M.  Alexan- 
dre), conseiller  du  roi,  lieute- 
hant-général  civil  et  criminel 
de  la  ville  de  Falaise,  XXV, 

83. 

Focchoüt  ( M.  ) , négociant  de 
Tarbes,  VIII,  248. 

Foüday,  l’un  des  village*  compo- 
sant la  paroisse  du  Ban-de-La- 
Roclie,  XI,  38 1 , 385. 

Fouc,  petite  ville  dont  les  habi- 
tants avaient  forme,  en  1 8 1 4 > 
le  projet  de  s’emparer  des 
trois  monarques  ennemis  qui, 
prenant  la  route  d'Allemagne, 
devaient  traverser  près  de 
Foug  la  côte  rapide  de  Laycs, 

xi,  431. 

Foi’gères  ( le  sénéchal  de  ) est 
pendu  par  l’ordre  du  parle- 
ment de  Bretagne,  XII,  44^- 
Fougères  ( le  château  de  ),  ma- 
noir aiftique  et  pittoresque, 
transformé  en  Hlature  de  lai- 
ne, XXVI,  3i. 

FouGÈRFj(Villcmorede),  homme 
preux  et- vaillant  à toutes  les 
armes.  Solitude  à laquelle  sa 
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jalousie  condamne  sa  maî- 
tresse Y seule  ; l'ayant  surprise 
avec  un  jeune  page  qui  lui 
apportait  un  message  d’uuc  de 
ses  amies,  il  renferme  «laus  une 
pièce  isolée  de  son  manoir, 
fait  publier  s*  mort;  la  visite 
souvent  dans  le  lieu  de  sa  cap- 
tivité; elle  l’y  enferme  un  jour 
lui* même,  pendant  qu'il  lisait 
des  fabliaux  qu'elle  avait  curn* 
posés,  et  stipule  avec  lüi,  au 
moyeu  d'une  correspomlauce, 
1rs  conditions  de  sa  mise  en 
liberté,  XXVI, 34  et  suiv. 

Fougères  ( Y seule  de  ).  Poycz  le 
précédent. 

Fougerolle , commune  du  dé- 
partement du  Doiil*,'  remar- 
quable par  ses  distilleries  de 
lôrschen-wasser,  XI,  1 58. 

Foulques,  comte  d'Anjou  , au- 
quel Bertrade  de  Montfort 
avait  été  mariée  par  «les  rai- 
sons de  politique  et  d'intérêt , 

xiii,  44- 

Foulques,  aumônier,  qui  fit  l’his- 
toire de  la  croisade,  à laquelle 
il  accompagna  Fiienne,  comte 
de  Chartres,  XXVI,  98. 

Foulques  • Nera  estimait  la  vie 
de  ses  semblables,  et  desirait 
leur  bonheur;  franchises  qu'il 
aécorda  aux  habitants  de  Reau- 
lieu,  lorsqu'il  en  fonda  l'ab- 
baye* XXV,  38t.  Il  prend  la 
ville  de  Saumur,  4*8.  Devient 
comte  de  Saintonge,  XXVI, 
203. 

Foulqub-le-RaX  , fils , d'Ingelger 
et  son  successeur,  XXV,  38t. 

Foülquier  (M.),  manufacturier 
de  Lodève,  IX,  5j. 

Foultor,  village  «le  quatre-vingts 
feux,  où  se  trouvent  établis 
«leux  cafés,  XXV,  3y3. 

Fovqces  ( M),  fabricant  de  tôles 
de  fer;  XXII,  438. 


Fouquet,  compositeur  français, 

UI,  5$. 

Foi  Qrrr,pédecin  sorti  de  l’école 
de  Montpellier,  IX,  ia^ 

Fouquet,  surintendant.  R«:serve 
qu’il  uiit  dans  la  manuten- 
tion des  deniers  publics,  XIV, 

394. 

FotjQUiEtwCuoLLirr  ( M.  ),  procu- 
reur du  roi'à  Saint-Quentin, 
auteur  de  *div«?rs  opuscules 
sur  les  mœurs,  les  opinions, 
et  les  habitudes  du  départe- 
ment de  l’Aisne,  XII, -a*. 

Fourcroix,  savant  illustre,  l’un 
deceux  qui  achevèrent  la  révo- 
lution commencée  dans  In  doc- 
trine chitniciue,  I,  1 3;  XXII, 
35a. 

FotînÉ  ( Jacques),  dominicain, 
né  à Chartres,  XXVI,  100. 

Fourisii  (M.  ),  membre  de  l'a- 
cadémie française  , J^XVI , 

48.. 

Focrmartel,  porte  incorrect, 
mais  plein  de  verve  et  d’origi- 
nalité, XII,  a8«».  ..  - 

Fou  RR  1 Eh,  savant  distingué,!, 

l3. 

Fourrier  ( le  géçéral) , né  à Sar- 
laL,  IX , aa. 

Fourmer  ( M.  ),  manufacturier 
de  Lodève,  IX , $•]. 

Fourrier,  pilote  boulonnais,  qui, 
sous  le  feu  même  de  la  flotte 
anglaise,  ne  craignit  pas  de 
sauver  neuf  militaires  attachés 
aux  mâts  d’un  navire,  et  re- 
fusa toute, récompense  pécu- 
niaire, xii,  347. 

Fourrier,  hydrographe,  né  à 
Caen,  XXV,#*36. 

Fourrier  (M.),  membre  de  l’a- 
thénée de  l’Ypnne  , XXVI , 

48».  . 

Fourrier  ( la  famille  des),  qui  ont 
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élevé  si  haut  Part  do  fonderie, 
-XXVI,  48a. 

Toi'tiSlES  ( la  fontaine  de)  don! 
les  eaux  étaient  ornâmes  à 
I lavai  par  un  nqo<  dur  qui  pas* 
sait  sous  In  San. lire,  X I f , p5. 

Fôy  député  de 

PAn’ite  , . également  cf-lt’hrç 
connue  militaire  et  comme 
orateur,  1,  *l  G ; XII,  3^;  XIV, 

• 5|  g.  Ses  remontrance*'  à la 
fhambi-e  des.  députés  Sur  l’em- 
prigrintièincut  dont  ou  rtienn* 
.çait  le*  auteurs  de  délit)  poli- 
tiques, XV,  6o. 

FoyjUj  (Fjançoiÿ  de),  maltro- 
diiotrl  de  François  P'%  fonda* 
leur  du  château  d'IKrbault, 
XXVI,  a3. 

foTATrEtt  ( M.  ),  habile  stdtuaire. 
Son  Fouit  e,  XXI|,  16 

Fnuovtnis,  {peintre,  connu  par 
la  p, rare  et  la  suavité  de  ses 
'compositions,  I,  157;  XX VII, 

■ 

Fiiais-inet  ( M.*).'Ses  efforts  gé- 
néreux à Marseille  pendant 
l'anai chie  de  |8j5,lX,p47* 

flUMtiu,  auteur  de  plusieurs 
opéra-comique* , et  Put»  des 

CN»ôrJentS  propagateurs  de 
1 musique  italienne,  XIII,  lç)4* 
Fiumost  ( le),  Pune  des  itionta- 
g.q«s  de)  Vosges,  XIi*3a8. 
• fUytnologie  de  son  nom;  for- 
ges et  usines  qùe  Pan  remar- 
que au  lx.  une  au  de  Frauiont, 
. 4»o.  ' 

F<ra>cais  DE  p>  astis  ( M.  ).  Sou- 
venirs de  talent,  de  courage, 
.et  de  bienfaisance,  qu'il  a lais- 
sés dans  le  département  de  la 
Chaéente-Infrrieure  dqnt  il  a 
été  préfet , XII,  $#9;,XXVI, 

*15.  * . # . . 

Foaxçais  (U*).  Const^nrfe  de 
• leur  caractère,  sur-tout  parmi 
les  paysans  des  provinces  de 
l'Ouest  ,I,6t.  Leur  loyauté  et 
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leur  franchi**  ik  toutes  les 
époques,  1P,.8|.  Leuréngouo- 
lucnt  pour  cqlkisi  souvenirs , 
au  point  d'ên  faire,  à leurs 
maîtres  îles  applications  ridi- 
cules, III , 5.  Leuç  goùf  pour 
He  rbangr  inept  dans  les  objets 
de- luxe, et  leur  m lâchement  à 
la  routine  dans  ce  qtiPcoticerne 
des  içléiéts  fuels-,  * 1 1 . Leur 
lenteur  à adopter  des  décou- 
vrîtes-utiles,  7$.  Leur  enthou- 
siasme pour  des  futililes'ét  des  * 
absurdités  d'urte  origine  étran- 
gère, ibni.  Lmir  giiûf  pour 
ies  jeux  du  théâtre,  at>8-;  pour 
'Ici  spectacles  de  quelque  na- 
fiire  qu’ils  soient,  280.  Courage 
des  Français  dans  1er Oléltei 
de  tpt4%  464.  Vur  vaVur-n’a 
point  été  affaiblie  par  (cs'dé- 
nilirs'milîtaiiTi  qp'iU  ont  es- 
suyés de  fa  part  de»  armées 
étrangères,  IV,  $6.  Mobilité 
de  leur  caractère -à  différentes 
épuquf*;  leur  frdnchi^e  gros- 
sière ; leur  valeur  soûl  llcn- 
r£kV;  leurs  intrigues  sous 
Louis  XIII  ; leur  caractère  pén- 
, dant  la  minorité,  i34’-  Leur 
•amour  de  la  gloire  et  du  luxe 
.sous  Louis  XIV'î  leur  licence 
>oû»  la  régence  ? leur  patriotis- 
me et  leur  amour  de  l'indépen- 
dance durant  le  règnc'suivnnt; 
leur/érïhdté  pendant  la  révo- 
lution; leur  caractère.actuel , 

1 35.  “Leur  infériorité  eux  An- 
glais dans  la  caricature,  167.De- 
faut d'urbanité  ^ue  l'on  peut  re- 
procher aux  provinciaux,  317. 
Besoin  de  repos  que  les  Français 
éprouvaient  en  1 8 1 5 , V*,  t3a. 
Qùejs  étaient  lés  Vrais  Français 
«tins  rétte  année,  3oo.  lueurs 
dispositions  morales  lors/le  la 
•chute  de  Nappl^on,  3oa.  Cou- 
rage que  l'élite  de  leurs  troupes 
déploya  à Waterloo-,  3o3.  Cir- 
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constances  expliquant  fah1 
sejiceJc  toute  (’atélé  che*  ce 
peuple  jadis  le  pJirs  gai  «h* tonte 
la  ferre,  VI,  3o.  Injustice 
tics  Français  À,  l’égard  des  cA- 
mrdii'tiH,*  3<>i.'  *Lçur  instinct, 
d'imitation',  VU,  (15. ' Ils  ‘ doi- 
vent  peu  sc  gJorilier  de  leurs 
monuments  funèbre*/»  88.  Pa- 
rallèle rnlrc,  les  Français  et  les 
Anglais  , Vîll^  .{S-*-  Leur  eoh* 
du»fe  (levant  Toulon  en  179.^, 
3/1  ,*  374.  H*  oit  reçu  des* 
Anglais  In  monarchie  consti- 
tuti/mnellc  san\  la  perfeclion- 
• ! ner^XlV,  1 4<>.  Long  - temps 
l'opposition  îles  province!  en- 
tre xdles  fût  l’une  des  plus  sy- 
blüpes  combinaisons’  de  l’art 
4e  gouverner  ce  peuplp,  223. 
Lqs  Français  sont  les  premiers 
qui  aient  légalement  aboli  la 
*■  torture,  tfctib.  #P»lai  que  leur 
joi  laisse  entre  la  condamna- 
tion et  le  supplice  , *378.  Ils 
ont  plus  profondément  ce  sen- 
timent Je  tolérance  Univer- 
selle qui  fait  de. tous  les  Hom- 
mes un  peuple  d amis  , 4^9* 
Esprit  de  leiiés  commerçants 
avant  la  révolution;  rang  au- 
quel ds  sont  élevés  maintenant 
471.  L'a 'légèreté  qu’on  leur 
reproche,  et  qui  leur  donne, 
dqns  l’histoire,  une^physiono- 
mie  souvent  éqtfivoque,  .est 
bien  .moins  un  vieé  du  carac- 
tère national  qu  un  défaut  par- 
ticulier à certaines  classes, 
XV , 207.  Ils- sont. plus  incon- 
stants que  légers,  208.  Ilsu’ad- 
mirent  pas,  à moins  de  mer- 
veilles; souvent  ils  n’aiment 
ptiint  ce  qu’ils  admirent,  XVI, 
166.  Caractère  «le*  , anciens 
seigneurs  'français;  Jeiys  for- 
teresses, leur  fureur  pour-la 
guerre,  aq.f. Leurs  combats  par 
jugement  de  f)ieu,  295.,  Leur 


pouvoir  absolu;  guerres  qui  $‘é- 

• levaient  cotfiinuelleiyeut  par- 
oi 1 eux  contre  le  .monarque  , 
296. Ü9  rejetaient  la  justice  des 
tribunaux  afin  «le  la  rendre 
eux-mêmes  ou.de  la  ce  fuser  , 

298.  Le  pape  avAit  sûr  eux 
uno  autorité.  sans  liante,  ibid. 
Foule  innombrable  de  valets 
qu’ils  avaient  à leur  service'; 
la  bâtardise  était  en  houneiy^ 
parmi  la  noblesse  féodale,  • 

299.  Alôrs  les  personnes  bien 
twl’ü  n’obten aient  pas  de  la 
justice  mémv  les  égards  qu’elles 
jriérîtaieirt,  3oo.  Les  Français 

• ■ont  seul»- un  théâtre  lyrique  , 
XXII,  2 32.  Motifs  qui  doivent 
ajouter  à l’amodr  des  .Vrais 
Français'  pour  leur  "patrie', 

355# 

France  (la).  Coup  d'ail  .sut*  sa 
situation  militaire,  politique, 
socidlc , administrative  et  lit- 
téraire en  i8ii,iv  {09.  Elle 

. perdu  les>pro^Mcestlont  Eléo- 
nore* de  Cuienne  l’avait  ac- 
crue par  son  mariage,  111 , 17. 
8a  situation  pofii'iquc  et  utili- 
taire depuis  janvier  i8i3  jus- 
n'au  mois  d’avril  1 8 1 4 » sej 
ésaslres  et*  sa  déoâJence , 
463s  Affaiblissement  de  son 
armée,  4^4* ‘Lilc  n’a  pohite'té 
compromise  pareeque  , - iors 
de  l'invasioiides  armées  étran- 
gères , . quelques  ctonnbs  se 
sont  empressés  "d’adoptar  le» 
modes  des*  peuple^,  dont  il» 
voyaient  les  représentants  ar- 
més, IV  , 88.  Incertitude  et  bi- 
garrure dans*  leslnrours,  dajis 
les  usages  de  kiPrance,  depuis 
quelques  années  ; ambition  des 
clyabs  inférieures,  H4-  Le 
langage  , 1 26.  Les  heures' 
rçpas,  127.  Bigarrure  dans  les  * 
équipages,  ibid ^ dans  les  ha- 
bits', 1 28;  dans  la  conduite , . 
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itfiJ.  Esquisse  morale  cio  la 
France.*»  i,Sl4t  39s*. Sa  situa- 
tion politique  atl  conrtnetfee- 
metit  dk  ceUe'métnc  année, V, 

7.  kj.it  de  paix  dont  elle  a 
joui  aprç»  la  M-iitree «lej'Rour- 
Ihhi>,  <Ui(l.  Haxcs  (le  la  pros- 
périté publique  a celle  époque, 

9.  Avantagé*  que  La  nation 
peut  retirer  du  gouvernement 
coustiUitioifnel,  jf>.  Apathie 
politique  de.  la  Francè,  et 
sur-tout  de  la  cour,  lorsque 
Kapulcûn,  éclMjipr  de  4 ile 
d'Elbe,  était  déjà  débarqué 
d.lus  ses  atuieirs  état*,  et  ap- 
prochait de  plUs  en  plqsdc  I? 
çapimle  , 1 r8  et  suit».  Causes 
qui  amenèrent  le  retour  de 
Bonaparte  en  i8î5,  i3a.  Vice 
d.iii»  le  «système  politique  de 
celte  é|»o(|ue,  «33.  lMrl(jues  , 
inhabileté  des  ministres;  at- 
teintes portées  à la  Charte,  1 3<$» 
Folles  prétentions  d anciens 
noUes,  ibUL  CcHcs  du  clergé , 

1 35.  Il  Lui  Faut  une  sage  liber- 
té avec  un  gouvernement  qui 
sac  lie  la  .maintenir,  1^7. Partis 
qpr  existaient  en  franèo  nu 
mois  de  juillet  181.'),  391.  Etat 
moral  et  politique  du  royaume 
dans  le  ouurs  de  celté  année, 
Ilessoitfcçs  qu’il  présen- 
te encore  sons  le  rapport  de  la 
politique,  dus  tina  tires,  des 
iuours,'de  la  kttéra\uicA  des 
sciences  et  d.e>  arts,  VT,  199, 

• et  Sfiitt.  Etat  (te  la  France  en 
1^17,  io)i«  le  rapport  méiro- 
•rologique , politique,  moral, 
et  littéraire,  -Vil J 317.  Ilé- 
ili  xions  sur  sa  situation  poli- 
tique, Mil,  470.  llemèdfg  à 
apporter  à’«c*  maux  , 475-  Hi- 
valité  cÿitrf  la-  Ptatice  et  la 
Belgique  pour  le  commerce 
de  charbon  de  terre,  XII, 
f©5.  Fêtes  maritimes  qu’il  se- 
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fsilwatimni  d'instituer  dans 
• iN.pbrH  dp  ce  pays,  XIII, 
atfS.  Observation*  sue  IVtat 
actuel /Te  la  maripe  française, 
•ipo.  Mu|f  pçur  lequel  In  ^ran- 
ce donna  des  seéours  aux  pro- 
texfauNkrAllemngiuj,  sous  le 
refile  de  Loutis-le-Crand,  XIV, 
lÜa.  Si  situation  à la  mort  de 
ce  monarque,  l^o.  Elle* sem- 
ble seule  dédaigner  les  moyens 
de  cQiwervütio’n  , 201 . Posses- 
sion! qui  lui* avaient- été  accor- 
dées par  le  congrès  j|e  VieUqe 
eu  1 81 4»  et  qui  lui  furent,  sou- 
, straite-s  l'année  suivante*,  53 1. 
Avantages  que  ce  dernier  acte 
■firotAirait  aux  diverses  puis- 
sances de  l’Europe,,  536.  Ilu- 
ihiliulions  ef  vexations  que 
iiotrt;  jiays  essuya  é/i  dépit  des 
convention*  «oiiéerilesatimnis 
de  juillet  1 8 1 5,  53y.  Caractère 
de  la  liberté  • dont  jouit  * In 
France  ,»^V,  'X5.  h’amofir  dr 
i’oF  jj’est  emparé'  de'  tîntes  Jes 
. classes  de  la  nation,  et  la’for- 
♦ ttHie -est  devenue4,  chér,  nous, 
la  mesure  de  l’csjime  que  l’on 
accorde  à>crux;q(û  la  possè- 
dçnl,  wi/L'âlat-  de  sa  vieille 
monarchie  entcava  d'abord  sou 
industrie*  XXll,  Jf»5.  Déve- 
loppements qu'elle  lui  dotinu 
bientôt,,  3o6.  Hessourres  im- 
iUenxes  quif  ce  pays  rdiférmc,  • 
et  qui*  peuvent  ahmentqr  l’in- 
dustHb;  ce  qu'était  celle-ci 
dînant  les  troubles  politiques, 
3t3„Cc  «jü-’eltc  à été  soifs  les 
rois  suivants,  3 14.  Dans  scs 
'premiers  perfectionnements , 
elle  ii'embnAAa  que  les' super- 
Huilés  du  luxe,  et  ifot»  lésdjc- 
soins  du  peuple,  3t6l  Cause 
de  la  décadence  de  cette  in- 
dustrie, itùH.  .Frappés  pat*  la 
révocatibu  de  iVdk  de  Nantes, 
les  protestants  ont-  porté 

. *4* 


’2i  a. 


TABLE  GÉNÉRALE 


rkez  1rs  etrangers  les  fruits  tic 
leur  expérience  pi  clé  leurs  dé- 
cgnverces,  3 17** Les  maîtrises 
et  lui  jurandes  contribuèrent 
encore  'à  entraver  ^es  |>i  o{p# 
industriels , 3ao.  NuUveaA 
ddvcloppciu^pi»  deorinduscric 
française,  depuis  lasuppro- 

• sien  -Jei  maîtrise*  et  dÂ  ju- 
1. rmles,  jiar  l'assemblée  con- 
*titu«nic,3a(î.  Avci»d‘iju  jonr- 
(inIMe  anglais  rii  faveur  de 
l'industrie  française,  33^. Ori- 
gine des  eipqsiliolU  du  Lou- 

“Vra,  33a.  Moyen  qu'elle*  of- 
frent de  edroparer  lindustnç 
française  à s*<  différentes  épo- 
que*,  339.  Obi  rts  exposés^pn 
1819,341  à 44* • ^otre  in- 
dbslric  est  ré.* tire  intacte  mal- 
gré le»  usurpations  des  étran- 
gers, 358.  Ç.a  plupart  des.  111- 

* reniions  'utiles  à f industrie 
«ont  qées  en  Vrauce,  ont  été 
* négligées  dans  leurs  principe», 

et.  la  réimportation  s'en  paie 
Lier?  chèrement , ÎJ7-  L’intrv- 
ductuih  de  Tai  t du  préparer  4c 
lin  y trouva  de  grandes  en- 
traves, 8y.$.  Prospérité  des 
fabriques*  de  toiles  françaises, 
3y5-,  Introduction  de  la  f,i- 
brjca'tion  des  glaces,  4«3. 
Coup  d'oui  général  sur  les 
progrès  de  l’industrie  nationale 
. 44 1 A 4*3-  h*1  première  glaive 

littéraire  Jp  la- Franc?  est  son 
ihéijre^  XX,  j.  Causes  qui 
ont  amené  dans  ce  pays  la 
paissance  des  théâtres  secont 
(faire*,  XXl , viij.  Caractère  de 
l'p&prit-  po|i)M|ue  que  la  ré- 
volution ^ imprimé  à la  'na- 
tion frqpç^iset  XXIII,  3.  Di- 
rection qu'î\  prise  en  France  le 
goût  des  romane,  S.  P^om- 
velle  destination  donnée  à plu- 
#*ieuni;uirirns  coivents,XXVt, 
#3iç>.  • / 


FnAncisMUl  exerça  l‘ emploi 
d ai  Icquifl  à U Comédie- Il  1- 
benne;  dans  sa  vieillesse  il 
mendie  ‘sur  lè  Pont-des-rtrt*, 

J 1 1 . 4op- 

FiuMnit-ô)MT6(ln)  Ce  nui  rend 
cette  province  l'une  de*  plus 
riches  ris  végétaux  de  toutes 
le»  éspèpes',  XI,  3^.*  Opiniâ- 
treté avec  fcrqtjdlé  si»  Irobi-  ' 
tînt* gardèrenrlè  sOlnrenic  des 

* maux  qu'ils  avaient  sAuffrrts 
avant  leur  rétHtioh  nia  France, 

• 36*Vjns  fie  celle  contrée,  61. 
Physionomie  morale  et  politi- 
que de  ses  habitants,  106.  .Su- 
pei stitionsih  s Franei-Gpmtois, 
entretenues  par  les  moine*  ; . 
cause  de  l'â prêté  de  leurs 
nrn*ir*.r  167.  Crédulité  et  su- 
perstition de.  la  noblesse  et 
de»  la  bourgeoisie  • de  cette 
contrée | étal,  de  l'industrie  cl 
des  lettres  Hans  celle  provipcc 
avant  que  louais  X*I.V  en  eut 
fait  la  cortquéfe  et  rtty  êùt 
ppcr€'de  grand*  changements , 

V09. 

Fimxciiet  (M.),  directeur  de. la 
police.  Sa  détention  à Saintr- 
Pi‘l4gie,  en  i8iai,.doit  lui 
avoir  appris  à veiller  à r„e  que 
les  détenus  pour,  délits  poli- 
tiques soient  traités  avec  quel- 
ques égard*,  XV,  79. 

Fimmuikvii.i.e,  l'an  des  lieux  cir- 
convopiîns  (fa  camp  du  Chà- 
lellirr , XXV,  07. 

FmrcjnsI,  noble  romain  qui 
livra  le  jeone  Coprndiri  à 
Charles  d’Anjou,  XIV,  6).  « 

Fhakci*  (le  baron  d'A/arde), 
vaudevilliste  fécond  rt  spiri- 
tuel, xi,  126-. xvii,  34, 

F im xoo  ( Niculo  ),  de  BénéVen:  , 
f\»t  pmdn  pouf  avoir  écrit 
des  satires  contre  les  grands, 
XIV,  5o7. 

FjMncceral  directeur  de  I Opéra. 


Digitized  by 


\ DUS  W-AT1EH ES.  1 


Considérations  par  lesquelle» 
il  empêcha  succès  d'une 
pièce  que  lui  Svait 'pr&enttc 
uu  auteur  provençal,  II,pa8. 

J^asçois  rr\  roi  fle  fin  tue,  at- 
tire les  femmes  à sa  cour,  II, 
189.  Une  blessure  c^u’il  reçoit 
j In  tête,  introduit  I usage  des 
cheveux  courts,  111,  18.  La 
prolectipn  qu'il  accorda  aux 
lettres  ne  doit  pas  faire  oublier 
les  tachqs  nombreuses  qui  ter- 
nirent son-règqe,  IV1,  300.*  Ju- 
gement qu’il  portait  des  flat- 
teurs, >7x*ll  dépouille  Icsévf- 
qdes  dé  Gap  du  tilrq  de. prince 
et  les  réduit  j Celui  de  c6mte,X, 
a 10.  Goqfinuc  les  .privilèges 
des  échevins  de  Lyon,  391. 
8lriis  «Tét  AT  ir  l'inquisition 
- dans  fa  ville  d’Evjeux,  XIII, 
94"  Soins  qu'il  douue  à la 
construction  du  Bavre,a6i. 
Vaisseau  d*u ne, grandetfr  dé- 
mesurée qu’il  fit  construire 
dans  ce  poft,*  a6a.  Réponse 
•que  lui  £t  le  moine  Mar-' 
cousti  -sur  la  condamnation 
de  Montngu,  XIV,  3 10.  Aug- 
mentation que  les  tailles  re- 
çurent sous  sftn  règne,  383. 
ll’Jil  fortdrc  les  premiers  ca- 
ractères hébreux,  grecs  et 
latins,  XXII,  Zylf.-k  son  ar- 
rivée ip Dieppe,  jl  est  reçtt  et 
traité  avec  iftagnificenta*  par 
l’armateur  4n6t>;  d conçoit 
Knlée  d’établir  des.  relations 
suivies  «ivee  lçs  deux  Indes, 
XXV,  18.  Il  charge  le  Prima-' 
lice  dfdçssinrr  le  plan  (lu  do- 
maine de  Chambord',  XXVJ,' 

• 45.  Somme  qu’il  dépensa  pour 
la  construction  de  cet  édifice, 
47', Réfonipense  qu’il  donna 
au  PrirnatiCe,  if8.  Il  fait  ça- 
deau  d'Angvuléme  à sa  mère 
Louise  dé  Savoir,  137.  Lieu 
de  sa'  naissance  ; • quelques 


mots  sur  son  1 araefère  et  sus 
vices,  339, 

Fjmsçois  II,  poi  de  France,  oun- 
firine  les.  privilèges  dfcs  éche- 
« vins  de  Lyon,  X,  3f)i. 
Pnu^OlS'l'  j duc  de  Bretagne, 
essjfie  de  rétablir  la  paix  entre 
*4es  rois  de  France  et  d'An- 
gleterre; il  prêté  hofamage  à 
Charles  VIII,  et  se  couvre  de 
gloire  contre  les  Anglais,  qui 
. s'étaient  emparés  de  la  ville 
• dp  Fougères;  il  fait  dérln*«  r 
Gil(es,  soft  frère  j cri/niuel  l'é- 
tat, comme . entretenant  des 
liaisons  avec  ^'Angleterre;  il 
meurt  | kotirrele  par  * ses  re- 
mords, \II,  378. 

François^  II,  duc  de  Bretagne, 
est  obligé  de.  combattre  contre 
. les  prétentions  de  Loçfs  Xi, 
et,  après  l'jsstle  incertaine  de 
la  bptaille  de  Montlhéry,  il 
.obtient  la  renonciation  <tu  roi 
de  France  * aux  prAènti'ons 
qu’il  «avait  élevées,  XII  , 38o; 
il  cherche  à s’allier  avec  l'An- 
gleterre, et  reçoit  dans  se» 
Ütats  plusieurs  grands  aaei- 
giieur*  jaloux-  de  voir  la  rc- 
. genre  dévolue  à madame  de 
Bcaujété;  défait  à Saint-Aubin- 
du- Cormier,  *il  en  meurt  de 
chagrin,  38 1. 

François  411 , dauphin  de  France , 
•Son  entrée  à Jlennr.H,  où  il 
est  proclamé  duo  de  Brctagoe , 
XII,  384. 

Frarçois  (le  . Fore)  ; -capucin, 
auteur  de  ' la  Scienoe  du 
» Pnpcç  ;XXV,  -i5gj 
François  ( J acques-Charlef) ^In- 
venteur «le  la  gravnré.eo  des- 
sin, XI,  3i$. 

FraîvçoR,  duc  de  Lorraine,  fils 
• de  Léopld,  et  gmtdçe  de  l’em- 
pereur Charles  XG  monté'  sur 
le  trône  des  Médici»,  XI,  3oi . 
François  oji  LoiHt.fiNC,  «W^.de 
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Cuise,  enfermé  dans  la  cita- 
dejMde  Metz  avec  U meilleure 
in  taillerie  française,  oppose 
une  vigoureuse  résistance  aux 
troupes  4e  .Chartes  - Quint, 

• XI,  465.  Après  la  .vh'toire»,  il 
, exige  que  les  Messins  prêtent 
serinent  de  fidelité*  à la  côa- 
ronnfc  ile  France,  4^6.  • 

Fr  v* çqis  de -N  rt  tcH ÀIlac . J roy. 

Neufcbàtedb.  . • 

François-Xavier , l'un  de  ceux 
«un  funeourutenl  à la  fopdtr» 
«on.  de  l’drdre  des- jésuites, 
XVI,3o6. 

FrabcaL,  soigneur  ckmoU,^sous 
la  loi  duquel .tomba  V château 
4c  Fougères,  XXVI  ^ 5a, 
Franklin.  Ce  qu’il  ditkdo  l'oisi- 
veté,, V,  68.  Soh  arrivée  à 
Paris  devient  le  sujet  d'une 
'foule  fie  «diansob*,  XVI,  4j6. 
Franquevillb  ( Pierre  de),  c«?lè-  - 
«lire  sculpteur,  ne  à Cambrai , 
XII,  69.  . 

FRANQCfF.O  (H.  ),  .maire  de  Gre- 
nbblc  en  1790,  X,.5o. 
FranVai,  ( Adine  ),  ncrtaYtnage 
du  roinau  dé  Cfcüe  , XXIU, 
5*1.  Lettre,  où  elle  raconte  la 
naissance,  .et  le  progrès  de 
ses  amours  nvçc  lé  baron  de 
« Jenccée  qui  lu -demanda  en 
mariage,  et  ârirublint  ht  plus 
précieuse  dés  faveurs.;  pein- 
ture quelle  fait  de  son'désciv 
pair  en  songeant  qqe  son 
amant  pourra  cesser  de  l’ai- 
mer, u 5 à s 35. 

Fra-UmIlo  , écrivain  qui  a ré- 
clamé cnqtrcr  lés  usurpations 
de  la  cour  de  Home,  X|V,  10. 
Fratssjnoi  s ( l’abby  )-,  ne  dans 
le  départemedt  dç  l’Aveyron, 

ix-,  ti.  ■■  : 

Frécl'li*i^i,‘' évêque  de  Lisieux, 
dans  le  neuvième  ficelé*  etit'le 
mérite  de  cuit  bref  èi  de  prôte- 
gér  les  scifejicca,  XXV,  60. 


FhKDki.wns  ci  vi  vain  servile  % 

auteur  d’un^  chronique  dont 
•les  continuateurs donneift  une 
eiplicfilios  sur  une  des  assem- 
blons' dp  Chainp-dc-Mai , V, 
a5ai  XXVI,  44®.  . 

••Fnén^nic^beau-dVère  dellugncs- 
Capet,  Luit  construire  un  châ- 
teau qui  devint  le  berceau  de 

Jlar-lc-l)uc,.  XI , 44°; 

FitKikA hic  II,  empereur,  aécorde 
à FéVécjiie  île  Gap,  Grégoire, 
le  litre  de  pvince^  cl  Tes  droits 
de  régale,  X,«20<).  Confirme 
les  droits  que  Conrad  II  nvait 
accordés  aux  archevêques 
'd’tëmbruo  \ a47-  Confisque, 
sajis  formelle  procès , les  biens 
de  . lÜcliard-Cocur-de-Lion  , 
XIV,  itft. 

Frédkhic  III,  empereur  j e^t  ex- 
communié par  Innocent  V, 
papc,>X,  3a6,-3a9. 

Fhhukhu;,  dit  le  Grand, ^ roi  de 
Prusse.  Son  aversion  pour  les 
flatteurs,  JV,  -282.  Ce  qu’il 
écrit  à Vblttire  sur  la  néces- 
sité où  sont  lés  princes  de  se 
faire  un  nom  |inr‘ le*  nmies, 

j,  Xjy,"*l8of  Il  mettait  au  nom- 
bre de  ses  plus  rigoureux  de- 
voirs le  «uiii  de  ménager  l’ar- 
genrdc  ses  sujpts,  3<}i. 

FrmiÊric-Auc.cstk,  roi  de  Polo- 
gne, rival  \1jî  Stanislas,  est 
chassé  de*  son  royaume  * et 
• çftvuie  ses  enfants  au  duc  de 
Lorraine,  quj  eut  pour  eux  les 
bontés  ‘et  la , tendresse  d’un 

père,  XI,  3n6  . - « 

FRltnrhorrLeoKtjCK,  capitaine  de 
v vaisseau,  né  à Brest,  XII,  5 20. 

Freuonnière^  Ip  château  de  La), 
où  fut  aivétéde  plau  de  la  eoft- 
.juraüon  çl’Amboise  , XXVI, 

a7*  - . • • 

Fréjus,  viMe  de  Provence,  dont 
Je  port  a été  êpm&lé  par  des 
éboulements,  X<  171. 
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FhémEvi;.  ( madame  de).  S^.len- 
dve$sé;aveugle  pour  sa  fille,  et 
ffenesfes  effets  de  sou  indu  h- 
geme,  IV,'i  i(j.  * » 

Va k mi  ( M.  directeur  actuel  du 
eOpègé.d’AIençon,  XXV, *124. 
Fremicocrt  ( M.  ) a siégé  à la 
Chatnhrv  (Je*  Dépotés  pen* 
dant  plusieurs  années,  XII, 70. 
Fr&millac.  (I?  chevalier  de),  mau- 
dit le  nouyel  ordre  de  chqses, 
les  heureux  effets  de  la  çévo- 
lutioti,  et  se  reporte  toujours 
, à l'ancien  régime,  ix,'8  O. 
Fréminville,  commis  uhez  un 
banquier , et  ayapt  la  pré- 
somption d’étrft  un  homme  à 
la  mode,  JV,  37.  II  se  déclare 
ennemi  des  institutions  nées 
de  la  révolution,  35q;  V,  69. 
Frkkaye  (Jean  Vnuqnçlinde  La), 
.poète,  auteur  d’ui»  art  poéti- 
que et  de  satires  ,'*XXVr , 86, 

174. 

Fresecse  (les  sables  de),  cou- 
verts jadis  de  'vignoblçç  qui 
avaient  quelque  réputation  , 
XIII^  i39.  - . 

Frère  (M.)*  libraire  de  Rouen, 
XIII,  9||.  ' 

Frébet,  l’un  des  amis  dé.  Vol-® 
tiüi  e,  X,  4 r>9-  H étudie  Ray  le 
pendant  son  séjour  à la  fias- 
tille,  XV,  4g. 

Fhéhocs  ( l’ahbé),  journaliste,  en- 
nerài  de  Voltaire,  que  célui-ci 
poursuivit  sans  relâche,  X, 
459;  XII,  8j»;  XVI,  i58.* 
Frksciiires  (le  château  dé),  qui 
fut  destiné  à servir  d’asile  aux 
pialhcui  eux  pendant  les  guer- 
res civiles,  et  cju  habita  le  cé- 
• lebre  Lavoisier,  XXVI,  ^5. 
Fbessaye  ( le  conseiller  de  La)w 
Impression  et  changement  que 
* sa-lin  tragique  cotisa  dap|  L’es- 
prit d«.  madatpe  de  Toncin, 
II,  12$.  '*  . > • 

Freskate  (M.  de  La);  habitant 


de  Falaise,* et  auu  des  lettres  , 

. xxv^87: 

Fresquel  ( lo),  rivière  à travers 
laquelle  on -a  donné  passage 
au  canari  di|  Languedoc,  Vill , 

44*- 

F|tETTEAüt(  Joachim-Isidore  ) , 
cbanoined' Angers,  bcsamours 
avjjc  Id  betiç  Angevine , Agnès 
de  Beaupréau;  ses  intrigues  et 
soh  inconstance  ; sa  mort  , 
tfXV,  39o  et  sut u. 

Fréville,  situé  k quelque  dis- 
tance de  Vilognes , XXV*  iàa, 

Friytag  (le  (narcchal)»  que  les 
Français  attaquèrent  en  1793', 
XJl,  3oo. 


FriedbeiTO  (le  château  de),. sé- 
jour favori  de  l'archiduc  Léo- 
pold, abbé  ‘dû  Guébwillér , XV, 
2Qo! 


Fri  mort  (M,  ).  répétiteur,  dans 
. un  lycée,  renommé  pour ‘ses 
couplets  dé  foies,'  II/ 1 40. 
Frôber  (Jean  ),  célèbre  typo- 
graphe, XXU,  £74.  . * 

Froissard  (M.  fe  matquis4e)i 
* députç  du  Jura,  dans  le  jar- 
din duquel  se  trouvant  des  dé- 
bris dp  château  bâti  à Dole, 
par  Frédéric  fiarberousse,  XI,  • 


Froissart  (Jean),  Pan  de  nos 
meilleurs  chroniqueurs  et  l'o- 
racle de  nÔs  modernes  histo- 
rié rft,  XU,  12$.,  • * 

ïtoMWT  I*",  romtc  de  Sens, 

xxvi,  489. 

Froment  III,  frère. du  colite  Re- 
naud, XXVI , 489.  • ** 

Frokjolt  ( Philippe' dé*),  ancien 

procureur  du  roi  au  présidial 
*•  de  Rennes,  et  l’un  dès  plus 
éhçi^iques  accusateurs  de  Car- 
rier, Xlf,  585.  * 

FroxtiCsa»,  vil(e  du  départe- 
ment de  l’Hérault , IX,  9t. 
Frorsac(  le  duQtle),  depuis  ma- 
réchal de  Richcueu.-  Il  est’  le 
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premier  qui  adopta  l’ujage  de 
Ja  poudre,  III,  a5. 

Faom  (M.),  peintre  distinguai 
Sou  tableau  du  Bou  Samari- 
tain , XXII,  f)3. 

Frotté  ( lè  comte  Louis  de), 
dernier  chef  de  l'armée  roya- 
liste; arrêté  à Alençon  par  la 
trahison  du  général  Guidai, 

XXV,  U3. 

FhUTEnii-s,  XXIV,  »83. 

FmnÈl  ( M.  )t  Quelques  ré- 
flexion* sur  l'épouvantable  as- 
sassinat commis  sur  sa  per- 
lonnç,  VIII,  253;  IX,  3,  8fi/). 

Ft’QiKnE  (lé  général ) fondai , dans 
Avignon,  une  succursale  de 
l’hôtèl  des  Invalidas,  IX, 
»7J.  * # 

Fclbert,  chanoine»,  confia  sa 
nièce  fléloïse  aux  soins  *du 
théologien  Abélard,  et  punit 
Famour  de  ce  dernier  par  une 

, indigne  mutilation  , . XXVI , 

5sï8. 

Fulrao,  abbé  <U  Sainl-Denis, 
dmienf  maître  de  l’abbaye  fon- 
dée par  Vulfoade,  XI,  4^7» 

Füî»c<  (AL)»  professeur  de  mu- 
sique à MontaubaU,  VIII,  3f8. 

Fl^etiÊiik,  écrivain,  niiî,'  dans 
son  roman  bourgeois,  a es- 
quissé quelques  icèoes.  popu- 
laires, et  qu'une  violence  in- 
juste éToigna  de.  l'Académie 
dont  il  dtait  membre,  III,  36; 

XXVI,  370.  * * 4 - 

Fcrçolb  ( M.  ),  professeur  de 

droit  français  à'  Toulouse  , 
VIII,  401. 

l'cHREf,,  ville  de  l?t  Flandre  fran- 
çaise, que  les  Anglais  assié- 
geaient en  1793  , XII,  ap8, 

Fcrtado,  négociant  juif  estiqié, 
dont  la  famille  est  la  plus  cote 
sidérée  parmi  les  juifs  de.  Bor- 
deaux, et  de  Bayorîrie,  .VIII, 
t6,  84»  IX»  , ' | 


Fiueuer,  l'un  de*  fondateurs  de 
la  Société  du  Oaueau , ÎII ,“  107.- 

Fdmci  GÉMMtr»*péri*  avec  sa  fa- 

* iniHe  entière  , par  ordre  de 

• Tibèée , pour  avoir  été  l’ami  de 

Pbmpée,  XIV,  *251-  • 

G.  . ’ 

GABORT(M.y,  fabricant  à Rouen, 
XIII,  184;  ■ - 

Gabriel,  chanoine  , a-écrit  eur 
l’origine  de  Montpellier,  IX  , 
93- 

Gaoel,  néd  Rar-le-Duc,  X! , 444* 

Gir.ns  ( ftdbert  général  des 
Mit  burins,  l’un  dry»  auteurs  de 
Yffistoite.  générale  de  France , 
écrite  en  latin,  Xfl,  179.  Ce 
qu'il  dit  de  l'origine,  de  la 
royauté  des  seigneurs  d’Yve- 

tot,  XIII,  244. 

Gajm  aro  ( madame),  maîtresse 
d’yn  li- tri  à Aix,  l\,  .Ui  . 

Gaillard  (M.),  banquier  de  Gré- 
noble  , .X,  92; 

Gaillard,  fun  des  amis  de  Vol* 
ç laite,  X,  4^9, 

Gaillard  (Catherine)*,  prétendue 
sorcière,  fut  brûlée  à Dùle  en 
1607,  XI,  168. 

Gaillard  ( le  château  } que  Ri- 
chard-Conir-de-Lion  fit  bâtir 
/pour  «1  «Tendre  son  duché  con- 
tre les  invasions  des  Fran- 
çais; 'sièges  que  cette  fprtor 
rèsse  a soutenus;  quelques  uns 
des  personnages  qui;  y furent 
renfermés , XIII;  4-». 

Gaill  a un  (M.),  militaire,  fut  déte- 
nu à Sainte-Pélagie,  XV,  7$. 

Gaillird  ( M.  ),  écrivain  qui  $1 
indigné  les  résultats  <J’«ne  ‘ri- 
valité inséparable  *de  l’ escla- 
vage politique,  XJCII,  3o5, 

G ail  Lon.  Elégance  «les  maisons 
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de  campagne  que.  loti  rertiar- 
que  «ur  la  rouie  avant  d’arri- 
vçr  à cette' ville,  .XIII,  ai. 
L'ancien  palais  des  drçhevê- 
que#de  Rouen,  transformé  en 
maison  de  détention , aS. 

Gailloci  ( M.)  possède  de  f>ro- 
fondes  connaissances  dans  les 
sciences  naturelles,  XXV,  38. 

Galanterie  (la*).  Ce  qu'elle  était 
en  Franc»  sous  les  rois  jus- 
qu'aux Croisades,  II,  184  i du  • 
temps  de  ces  (pierres  reli-  . 
gieusc*,i6»</.  ; sons  Charles  VI, 
180;  sous.  Charles  VII,  187; 
sous  louis  XI,  188  ; ver»  la  fin 
du  rèpné  de/ouisXJl,  ibid. ; 
sous  François  l*f  et  Henri  H , 
ibid.  ; son*  Henri  IV,  189; 
sous  Louis -XIV,  19a;  sous  la 
répence  du  duc  d'Orléans , 
193;  sous  Louis  XV,  195;  sous 
le  «repue  çûiynnt,  197;  durant 

. la  révulsion,  198;  ce  qu’el^ 
'est  depuis  le  rclahlissfemept  du 
ponvuir  monarchique,  199. 

Galba  répand  1* alarme  dans  le 
palais  do  Néron,  par  sa  mar- 
che sur  Home,  XIV-,  85. 
GAU»EMAM>(lep|ém:ral), Vllf,a84.  , 

Galéas  ( le  grand-duc)  donne 
deux  pssauts  furieux  à Shint- 
Jcan-dc-LôSne^Ét  se.vott  forcé 
de  lever  le  siège,  après  avoir 
essuyé  une  longue  résistance, 
XXVI,  43a. 

GaLEOITCS  KaRISBERGICS  DE  II AS* 
»r,  XXIV,  i83. 

Galier,  médecin.  Recette  qu'il 
doriue  pofcr  'prévenir  les  ma- 
ladie* du  corps,  III,  35. 

Galiga»,  intimante  qui'  tirait  les 
carjés  à Marie  de  MéJiéis,  I, 
3q3.  * » . *• 

'Gaulée  devinii  la  forme  et -le 
mouvement  de  la  terre,  et -fut 
emprisonné,  psjr  l’effet  d'une 
. cabale,  pour  eo  avqir  soutenu 
le  mouvement  autour  vin  so- 


leil, U,  iad;  XV,  48;  XXll, 

*95-  . * • 

Galissorriêre  ( M.  de  La  J , an- 
cien capitaine  de  vaisseau,  II, 
35a;  XXVI,  190-.  . 

GaliiyiçT,  l'un  des  ami»  de  Vol- 
taire, X,  459- 

Gall  (madame),  femme  du  boui  - 
gueœestre  dont  Vojtaire  cite 
plusieurs  fois  le  nom  dans  sa 
correspondance,  ÎCf,  ai6w 
G A LL  AU,  dérivai  p nobtique;  pu- 
bliciste et  rrUdit , né  à jùi<*  * 
pèrs,  XXV,  4o<». 

Gaiuvt  ( M.  ÿ Se#  remarques 
sur  les  jardin  s a le  loisir*" 
de  parcourir  dans  une  maladie 
pour  laquelle  on  Jui  a ordonné 
campagne,  V,  3a5.  Sa  con- 
fession , 365  et  suiv.  m J» 1 
C au.  a s no  m,  ville  située  If  quel  que 
distance  de  Chartre#,  XXVI , 

84,  96. 

GallaitT,  toulousain,  se  «listiti- 
puï»  par  des  atm  pleins  de 
grâce,  VIII,  4^**.  • 

GallIî,  praveur.  djstinpué , I/i'4- 
Galles  (le  prince  de)*,  fils  d'E- 
douard III,  assiège  Jlomoran- 
linen  t356,  XXVI,  65. 

Galles  (4e  prince  de  ),  dit  le 
pripro  Noir,  défit  le  roi  Jennv« 
près  ftritiers,  XXVI,  i|i|. 
Galliet  (M.),  l’uq  des  proprié- 
taires. nui  s'occupent  le  fdus 
particulièrement  «Ijc  perfec- 
tionner la  race  des  chevaux 
friirtçi\i4,  XXV,  9a. 

Gxma  ( Va sco  dç  ),  célèlir#  navi- 
gateur auquel  les  Dieppois 
ouvrirent  la  route  des  Indes, 

xxv,  19.  ; 

Gambie,  rivière  d’Afrique  à l'em- 
bouchure de  laquelle  les  Diep- 
poir  (ormètent  des  etablisse- 
ment#,' XXV,  te). 

GÂynivn  ( M.  ) a présidé  i l’ar- 
rffugetnctit  des  o'sfceincnts  aux 
catacombes,  IL  <3;. 
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Gauurriri,  érudit , XXIV,  184. 

GaRDO*  flf.  atteint  député 
d’Ille-et-Vilaine,  XU,  44** 

GaruÉ  ( U 4.i  nul  le  barooialc 
•de)  , admise  aux  état*  du  Lau* 
Ruediic,  IX,  97. 

Gan*\t.  Son  aspect  intérieur; 
son  ancienne  béatitude  lors- 
u'il  y avait  un  cli^pitre  de 
ouïe  .chapoines  -et  On  cou- 

%.  nt d* Atoitim*  wvi,  354. 

Gantois-Di.rvavx  ( >f  ),  com- 
merçant de  Douai,  Xl|\  lyi. 

Gap,  chef- lieu -du  département  . 
des  llautes:Alpes  ; terrain  aat 
c«tte  ville  est  assise ,X,  soi. 
^Travaux  commencés  en  l45o, 
et  dont  l'achèvement  a été 
projeté  plusieurs  fuis  pour  l'ir* 
taxation  de  la  plaine  de  Gnp, 
aoa*.  Indifférence  /jué  les'Ça- 

.*  pdtiçaj*  montrèrent  pour  ces 
opérations,  at|3.  Monuments 
• déjà  ville,  # ao5.*  l*a  société* 
d'émulation  , ao6.*La  prome- 
nade puhliquê,  307.  Origine 
de  ,G.îp  ; Dénié! rius  y intro- 
duit le  christianisme  ; parti- 
cularités sur  quelques  uns  de 
ses  aurions  évêques  , ap8. 

*,  Privilèges  dout  cette  ville jouis- 
, lait  aucicnuemcnt,  309.  Dé- 
sabres,  qu'elle  estima,  ail. 
Su  population,  ihid.  Son  as- 
pect a l’intérieur;  sa  cathé- 
drale, ai  a,  Usage  qui  sN>b- 
serve  a la  procesôbu  du  la 
Fête-Dieu,  at4:  j/dglise  des 
Péuitepts  , aj5.  Les  édifices 
publics;  le  musée,  «ai6.  Le 
cûmmirce  de  Gap  ; la  caser- 
ne, 317..*  M'JIrsfe  desGapen- 
ç* U;  Icnr  bienfaisance,  aa5. 

G p- G nos  ( lé  rocher  du)‘,  IX, 

4 J 1 • 

Garasss,  jésuite , s'acharna'  con- 
tre Théophile  de  ’ Viaux,  et 
. lui  fit  une  réputaüen'd’pthéîs- 
me,  \*1II , 397. 


GaRaT  l’ainç(  avocat, mem- 
bre de  l'assemblée  constituan- 
te, vin,  145. 

Gabat  ( M.)  , frè*e  du  précédent, 
écrivain  philosophe  , • f,  10  ; 

vin,  145.  t • 

Gaiut  ( M.  Léon*),  avocat  dis- 
tingué,.  roinârquable  par  son 
talent  f.icde  et  pleiu  de  natu- 
rel, VIII,  *45. 

Garat- ( M.  ),  fils  de  M.  Garai 
l aine , inusiciqn 'célèbre,  VIII , 
aa,  ifft. 

Gaiuhi.lo>  (François),  jésuite 
géomètre,  et  missionnaire  à la 
Ghiiic,  XI  , 45  tw 

Garcia,  dqnt  les  ancêtres,  de 
«père  cn.fijs\  ont  rempli  1,  à la 
lourde  Dunkerque,  les  Jonc- 
tions de  guetteur,  Xll>  3t5. 

Gard  ( le  dépareillent  du  ).^  Etal 
de  l’agriculture  dan  a cette  con- 
trée, IX,  i79.%MQmincs  célè- 
bres qui. y sont  nés  , 18a  à 

1 9a*  • - 

Garokil,  médecin,  qui,  le  pre- 
mier, traduisit  'Hippocrate , 
VIII,  4a5.  . 

Gardkl  ( madame^,  célèbre  dan-  * 
scuse  de  l'Opéra,  fil , 65.  . • 

G vnyi-1.  ( M.  )',  habile  chorégra- 
phe. Mérite  do  scs  principales 
compositions,  XIX,  107,  1 7 1 . - 
S»ii  pav.s  natal,  XXII,  a8o. 

(ÎARfcvr  GM,)*  auteur  d’une  his- 
toire de  la  Bourgogne,  XXVI , 
4P.  • . 

Garkt,  éditeuret  annotateur  de 
Cassiodoée,  XIII,  ??8., 

GabkTtt  (le  châledti  dè),%  con- 
struit sur  les  bords  do  Gange, 
XXVI, 39 

Garibai,  écrivain" qui  s>st«  Oc- 
cupé <J«  recherches  sur  l’his- 
toire des  Maures,  XIX,  a36.' 

Garipuy,  astronome  célèbre  à 
qui  la  ville  de  Toulouse  doit 

* • le  magnifique  qb\çrvatoire 
qu  ©fie  possédé,  VU!,  4>7.* 
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GAnissot«(M.),  commerçant  muh- 
tùlbanais,  VIII , 348. 

Garkerf.t  ( M.  L.),  |M*in4re,  XII, 
aot.  Plusieurs  de  ses  marines, 
XXII,  « 44  i se*  dessins  colo- 
rié** 1 49-  ' 

Garxerix.  (M.  ),  célèbre  aéro- 
nantp,  invente  le  parachuté, 
e*en  ffù  l’expérience  à Mous*- 
seau*.  VI,  | ic). 

Garrehiqi  ■(  madame  ),  célèbre 
aéronaqte,  VI , 120. 

GiRxwint  ('  mademoiselle  ) exé- 
cute p Tivoli  sa  première  as- 
cension aérostatique,  Vf.  tai. 
Attitude  d’un  de  ses  adora- 
teurs ^ «u  moment  où  elle*  fai- 
sait une  ascension  au  Charnp- 
%de-.Mars,  3(}():  f' 

Gatimf.ii  (l'abbé  ),  l’un  des  en- 
nemi^ de  Voltaire,  X,  4^9’ 

GpiwciFR  (la  mère),  sœur  hospi- 
talière, s’est  fait  remarquer  p 
Dôlé  par  ses  vertus  touchan- 
tes, jvl,  ■pi.  - ’ 

G armer  ( l’pkhé  ) a découvert 
plusieurs  antiquités  aux  vil- 
lages de  Noroy  et  de  Mousson, 
XI,  3»a. 

GARRiVR-lhrrorr.KRAis  (M.),  dé- 
puté de; Saint-Malo , XII , foi. 

Garrick,  auteue  dramatique. ah- 
glatSc  XXl,  xiv. 

Garricoo  (M..),  fabricant  d’a- 
cier remanié  à Toplonse,  VI 14, 

43|. 

GÂrrm^c^ MM. ), maîtres  d’une 
. belle  £>rge  établie  aux  pdrles 
de  Toulouse,  XXII,  43t* 

GarrÎsaolf.8  , Mont  albanais,  au- 
teur d’uif  poème  latin,  remar- 
quable per  la  pqretc  et  l’élé-, 
^nnce-de  la  vérification,  VIII, 

GARiuLxroco-PpTinÎA  ( la  côte 
de>,,VIII,  148.  . t 

G ascom  .(  les  ).  Leur  xâjr.df  1ère 
général;,  leur  amour  poufc*  la 
guerre,  VIII,  81.  Parficolari- 
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tus  sur  deux  6»scoùs  devenus, 

» l'un,  grand-maître  de  J’artille» 
rie  du  Mngol,  et  Pau  ire,  chef 
de  Maratfes,  au  ^iangàle,  81. 
Facilité  de»  Gascons  a.  s’exal- 
ter, 83.' 

Gabparir;  l’un  fies  députés  qui 
commencèrent  la  haute  for- 
tune du  maréchal  V»ctorç*tX, 

385.  . 

Gassemüi  , illustre  philosophe  , 
IX,  3o8.  • 

Gassix,  habitant  de  Verdqit,  dis- 
tingué pas»  son  patriotisme  ; 
périt  sur  Ivchafaud,  XI,  4^0- 
Gassxer,  pM sagiste,  Xb  273. 
Castor,  frère  de  Lquis  XIII; 

# l’homme  du  royaume  de  plus 
au  fait  dés  cérémonies,  IV, 

349-.-  : •’ 

Gastroxomie  ( la  ).  Ses  progrès 
et  non  empiré  en  France,  IV’, 

■ 36. 

Gataker,  auteur  cTun  écrit  sur 

lé  jeu.,* V,  8.1.  , 

Gatey  (madame),  pur  du  li- 
braire de  ce  noVn,  VII,  ai6. 
Gati^es  ( M.  de  ),  commissaire 
de  marine  k Toulon. . Ilégiine’ 
qu'il  a adopté  pour  la  tfur-* 
«veillance  des  forçats,*  IX , 4o5, 
4o8  et  sutV*  , 

GatixQis  ( la  comtesse  de),  <|ue 
Contran  voulait  dépouiller  de 
scs  biens , est  défendue  par* 
• lugelger,  auquel  elle  donne 
s^  main,  XXV,  38o. 

Gauciikt  ( l’abbé  ),  l’un  des  en- 
nemis de  Voltaire,  X,.j5g.  * 

C*rmtR  ( bonis  ) peintre,  né 
k tyucbefort,  IX,  a7a;XX,Vl,- 
tgo.  • • 

Gai  lois  ( les).  Iftdcpéndanre 
dont  ils  jouissaient,  lorsqu’il» 
ignoraient  encore  le  joug  des  * 
Romains,*  X,  ia5.  .Avant  U 
çopquéte  de  ces  dernier»,  ils 
. avaient Aiugou\ernytnépt  sem-  • 
blable  k cehii  dçs  Hébreux 
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* lottilei  Juge*,  XIV,  293.  An  ( 
s qu’il /étaient  libre»,  leurs 

• femmes  sa  'recommandaient 

• par  leur  chasteté,  leur  pru- 
dence et  leur  eoursge;  elles 
étaient, consultée*  dans  les  as* 
semblée*  nationales  *47®- 
lorsque  |es  Gaules  gémirent 
•Wtisjdfcoups  «les  Sicarobrcs, 
Ie9  G.ruloises*  conservèrent 
quelque  'empire  «tir  te  cprac-  . 
1ère  national,  ibiil.  Les  Gau- 
lois reudaieot*  un*  véritable 
culte 'aux  tèinmes  , surtout 

, aux  vierges  saintes  et  prophé-  ' 
tiques,  48a.  Au  sein  uesténè- 

• brt*s  de. l'histoire,  «les  Gauloi- 
se* brillent  -par  leur  vertu  et 
r leur  courage,  4^3*  Exemples 

à l'appui  de  rette  assertion , 
484.  Etat  de  findOstne  pVirni- 
ti\ a des» Gaulois,  XXII,  3o8. 

’ Développement»  qu’elle  reçût 
depuis  iju'uoe  colonie  dé  Pho- 
cceus  .«établit  k Marseille, 
ibitl.  Liiyimlation ‘|Im  barba- 
res fa  fair  rétrograder  de  plu- 
sieurs siècles,  et  elle  jette  un  * 
nouvel  éclat  sous  le  règne  de 
Charlemagne,  3o^.  Leur  pttys 

* est  soumis  totalement  par  Cé- 
sar, XXVI’t  444**  *'* 

Gaultier,  acignetfr  d'Yvétot, 
après  dix  au»  d’exil  auxquels 
l avait  condamné  Clotaire,  olr- 
cint  des  lettres  de  recomman- 
dation'du  pape’,  allé  soliciter 
sa  gra<^*  Auprès  de  Clôt  dire, 
qui  U passa  «oh-,  épée  au 
travers  du  éorps^XIU,  a44* 

Gaumc  (Luq^,  médttf-iit-asfro- 
logUe  «lu  setzi&qe  siècle ? III,  . 

• 78;  VI,  117.  . 

Gausmey  (.Ml),  ingénieur  en 

• chéf,  termina,  en  1702}  le 
can.il  du  centre  dont  u avait 

. - donné  le  plan,  XXVI,  Scj6. 

* trâciliit;ir|  M.  ),  ûutUrv  de  Khô- 


tet  des  ambassadeurs  à*  Agen, 
VIII,  260.  * • , 

GautIaer'  ( M.  ),  Architecte  , a 
"■  tracé  le  plan  .«lu  mooumeqt 
élevé  à -Fénelon  dans  la  mé- 
tropole de  Cambrai,  XII,  57. 
Gu’THttm  ^ M.  ),  fabricant  de 
draps  à Elbeuf,  XIII,  f 3 1 . 
GMiTÿtT.n  ( M.  l'ablub),  chape- 
lain'«le  Birétre  à AlenÇon,  et 
t!ontiniKUeur  de  l'histoire  de 
cellç  ville,  XXV, '129.  . 

Gauthier ( M.  ), orientaliste,  au- 
quel ün  doit  une  maguiHque 
édition  des  Mille  et  une  nuits, 
XXV,  3o3i 

GAUTHiKn-nB-Ci?vTlLL©«,  .lufeur 
de  Y Jlexôndriade,  XII,  278. 
Gautier  , adjudant  d’une  pré- 
tendue garde  nationale  que 
Toit  forum,  en  i8i^,1à  Ar- 
tois; sorte  d'impunité  et  etm- 
sideration  qui  'fut  accordée  à 
cet  assassin,  XL  5g. 

Cartier  jeune  (M.1),  négociant 
de  .8aint-Mafo,*XII , 4°l* 
GAUTiEn-n’ÀnoTT  (.Ml),  ancien 
a secret  a ire-gé  nierai  «le  la  pré- 
fecture du  département*  du 
Nord,  a voulu  fAirmservir  *»a 
fortune  à la  prospérité  de  la 
4 ville  de  Douai,,  XII,  170. 
GAUTiER-nE-L.urx  a T, grand  écuyer 
. sous  Philippcdé-HeL,  V,  255. 
'Gaux  («lu)  a «:crit  sur  la  rhéoric 
de  riiyilrauhque,  XXlt,  348. 
OAVAun\i»  ( madame  ),  actrice 
de  l’Opéra -Comique  , XXI, 

Xij;  . 

Guuvit.LIER  ( M,)-,  rfnrien  pos- 
* desseûr  -de  Gay-Ia-Gilctle  en 
. Sologne,  XXVI,  «7.  % 4 

Gaviui  ( In  ‘forêt  • de)  , située 
«lanS  le  Jlocnge  * XXV,*  i53. 
Gat  ( madame),  auteur  de  quçf- 
rpios  jolis  romans,  1,  22.  * 
Gat^vGcettf.  (Ic-châtenu  de 
Pune  «les  plus  charmante*  ha- 
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'•bitntio^s  rurales  de  Frahce, 

XXVI,  27.  • ' * . 

CiVART  ( M.  ),  inspecteur  ' divi-, 
siüiuiiHie  «V?  ponis-et-chpus- 
sces  , proposa  «le  laiiç  ve- 
nir au-dc-.su»  de  Gap  U*$  eaux 
du  Drnc,  ef  lui  clfargé,*  en 
iSuj  ,*  de  la  direction  de*  (Ri- 
vaux du  rannl  de  Samt-Qtten- 
■ tiri,  X , 2o3  ; XII,  34» 

CiVKT  , matelot.  île  palais, 
se  diSljngtia  par  >on  dévoue- 
ment 'pour  des*  natrt rages, .XII, 
34o.  »*  * 

Gat|l^:  ( Jean  ) , XXIV,  1 83. . 
Gaia  (Théodore  J,  $A1V  188. 
G ai  i>  ( le  général  ; , VIII , 388. 

CtlK^YN  ( l'abbé')  savait  lié  Û 

• OrUans,XXVJ,.ia8.. 

Gliéf.  , situe  liant  le  ‘départ e- 
nrepf  des  Vosgej  , où  uai^iit 
le  peintre  Claude  le  L.orrmnf 

XI, ‘4*2. * 

Gf.liottk,  1 hauteur  fameux,  an- 
‘cisn  c^nvilé  de  l'Ermite  -rue? 
mademoiselle  Arnould  . 11, 

3 1 3-  • 

G 4t.  y,'  jiarbier-de  Pézénhs  , chei 
lequel  Mt»bère*se  rendait  sou- 
vent, pour  recueillù’  des  obr 
servations  sut  les  mœurs  de. 
.c  elte  ville,  JX  , 67*. 

G É ut  SOS  f la  terre  de), 'à  qualrtf 

lietiçl  de  Mar>ei!lé,  IX,  3i4- 
Gémécrivs  ( s'aiut  ) , personnage 
dont  fou  ip  «filtre  les  osse- 
ments à Toniaine-Saiiit-Alar- 

tiif,  jcxv,6:4.  *•  , , 

Glxa'bVm',  nom  que 'poêlait  pri- 
mitivement la  villa*  d'Orléaifs, 
XXVI  < 128.' 

CÉM?HAtx  ( 1er V Dangers  résul- 
tant Je  lu  conduite  de  la-  plu- 
pqred’enlreeux,  qui  abandon- 
nent leur  patrie  pour  aile?  ser- 
vir en  pays  étranger,  XIV,  2q3. 
Los  guerres  les  plus  heureux 
ses  ne  profitent  ,qulà  un. petit 


nombre  d'et\fré  epx , p©4-  Ja- 
lousie qui  sbuVeul 'les  divise 
et  lus  e-#ti pêche  de  concourir 
aasuccèsdiupe  bataiUel  uu5. 
*Leurs*  coup*  ont  l.uT  tomber 
la.  liberté.,  206.  DétoXéit- 
saftcc  qu'ils  doivent  mobilier 
. dSi»s.  cei taiues  lencuylrus  , 
209.  , 

(!i.v:  ms  \ tyené-Nicolas  Du  fri- 
che de»),  n It-bre  médecin, 
préserva  l'armée  'françai.'fc  ert 
Egypte  dd  la.  peaje , XXV, 
ia8v  . * 

GtvèvE.  Manière  dopt  Ici  iiilii- 
tnfalÿ  de  ce|te  ville- signalent 
« toute  oraison  illustrée -par  la 
naissance  ou  k-  ■«••jour  «C€n 
grand  boftrtue^tl  , 24^;  XI, 
4.  Principes  d'après  lesquels* 
cette  \illp  s’esl  d*v  nouveau 
constituée  en  république,  XIV, 

GexkviÈVe,  vierge  de  X.vUcrrn, 
rassure  Jes  Parisiens  qy*  ni  ar- 
mait l'appioolie  d'Atulh,  Xltf, 
4«i.  ■ . . . . 

Gemiis-Ka*.  Son  passage  fut  an- 
noncé par  dès  lueurs  «nuisîtes, 
XI V,  170.  •• 

Cksi.is  ( madame  de  ),  çcrivain 
élégafTl  et  pur,  auteur  d'un 
grand  nombre  d.’pu\ rages,  |, 
22.  Elle  1i  ^ pas  de  (li  oit  ^ au 
titre  du créati  ii;e  dn  roman  his- 
torique, •XXIII  , 38.  Sy.sjèrne 
qu  elle  voulait  hitçoduirv  dans 
le  domaine  du  roman,  3o.  Sé- 
jour, qu'elle  fit,  pendant  ses 
premières  années,  à Bourbon- 
La  ncy,  dont  soif  pèêe  était 
seigneur \ XXVI,  379. 

Cemc,  ( Pierre  de)r  lié  à Char- 
tres, XXVI,  102. 

GéxDD*(  M.),  dè  Lyon,  peintre, 
îyjif  tableau  du  Petit  muta  de , 
et  celui  dé  la-  Bonne  ntèrét 
XXII,  122.‘  ' 
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, Gbkois'(  l,r»  ) o'obliennent  pas*  le 
' retour  thsleur  «ttncieone  cor)* 
* stituiioii  que  les  Angl  us  leur 
promirent  eu  t8s{,  XlVyado. 
Gi.vsosxé,  eieuibçe  de  la  cou* 
ventiurl , VIII , 22/ 

Gentil  Kfjinard,  auteur  de  rh.ln* 
*t»u-i  erotiques,  .qu  il  a em- 
preinte* de  fadeur  et  d’affète- 
.rté’v  XVII,  38.  Sun  hymne  à 
U ruse,  4°* 

G tMtV-ln vm^s  ( M .),  libérateur 
laiidai*  v VIII , 6A.  - ' 
Ghotrr.ia  (madame  ),  femme  cé- 
lébra parles  excellentes  qua- 
lités, cl  chez  qyi  se  tenaient 
des  assemblées  mi  l'on  trtfovnit 
temps  tous  L-s  Retire/  d'illus- 
tration, 1^*93;  V,  37a.  Ce 
quelle  disait  de  i abbé  Tru* 
blet;  XU<4i4.  . . 

GEorrROi-PLA*Tvottirr#  au  pou- 
voir duipiel  Suim-Lô  tomba 

• en  114*)  XX V , 5t>4* 

C^ofirov  ( l’àbbé  );  célèbre  feuil- 
letoniste. Dialogue  que  le 
• I- ranc-l’arleur  suppose  entre 
ce  critique,  up  t colonel,  et 
l'Ermite  dé  la  Chiuuééd'An- 
fiu , sft r les  bohls  de  l'Aché- 
ron,  au  Sujet  des  évènements 
d'en  «haut , IV«,  180.  Soir  èn- 
t b o 11  s ia sine  pour  Napoléon  s'é- 

• v»iiOin$«ant  tonl-a-coup  lors- 
qu’il apprend  le  retour  des 
Boiii'btnis,  i8t>.  Il  figure  par- 
mi les  ennemis  de  Voltaire, 

XiPg.- 

GEOFflU)T-GlMSE-Go»Et.LEi  gètlod 
séiréc^al  do  France , XXV, 
«38 1. 

Geoffroy  - Martel  défit  Guil- 
laume V,  duc  d’Aquitaine , 
conquit  le -comté  de  Poitiers, 
agrandit  son  domaine,  et  dota 
<lys  é^Jises1,  %XV*  $8a. 
Geoopat  ( M-.  ),  autcar.de  Mé- 


moires sur  le»*  ville*.  de  Nar- 
bonne et  dé  Corcassonnc,’  IX, 

*^79*  *,  • . 

Gkqqufl  ( l'abbé,)  . connu  par 
jefMhüuirrî,  3JJ,  4'23* 

O|on<;»s  111,  rqi  d’ Angleterre , 
des  mahis  duquel  Pitt  arracba 
ie  portefeuille,  XlV»|^6.  • 

GeoAi;f.<  ( mademoiselle  ),  tra- 
(pibenne  née  a Baveux,  XXV, 
aâ6.»  • 

Gérard  ( M,),-  peintre  célèbre-, 
1,  Son  faLHeau  dei’L'nfrée 
'de  Henri  IV  it  Ma  rit , XXII , 
30.  Son  puai  rail  de  S.  A.  le 
duc  d'Uileuns  1 (S).  Ceux  de 
1^  (tue liesse  d Orléans  et  , du 
•jem duc  de  Chathes,  i36. 

Gkruiii  (le  Père),  confesseur 
de  La  Cadière,  -V  - 9°  • 

Gk#\hd  , évêque  de  Caùibrai , 
\yirt  réprimer  la  liccncé  des 
bénédictines  de  Denàin  , Xil, 
1 4o.  \ * 

• G^riro /rères (MM.),  de  Lyon, 
fabricants  de  soies,  XXII, 

■41®: 

GéAard  ( A.  )t»criv«in  , a éclair- 
ci quelqftos  points  des  tin- 
•nalcs-  bourguignonnes,  XX  VI, 

• 4P-  . ’ . 

Gérard  (le  général).  Ses  opéra- 
tions militaire/  en  1814» 
XXVI,  5oi , 5a  1 , 

Gérard  Le  Roux  , évêque  d’OIe- 
roh,  pieux  ecclésiastique, rfi.iis 
soupçonné  de  penclier  pour 
tes  erreurs  nouvelle*,  Xil, 

Géharhi^  (M.),  proprictaire'de 
la  maison  où  naquit  Jeanne 
d’Arc  , à Domrémy,  XJ, 

4j4- 

Gérardmer,  ville  située  dans  les 
VosgeA,  et  où  «l'on  fabrique 
d’çxcêl  lents  fromages  , XI  , 

. • . . < • 
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Gerber?,  J'un  *de%tfçux  tjv*  m 
disputent  , l'honneur  • *1  avoir 
4:<  ouv/vi,  fhoflogerie/  méca- 
nique , Wll,  J >(.. 

Geiibeht,  chancelier  ni;  en'  Au- 

twrfçiit',  XXVI,  S\;. 

Gkubimi,  avocat,  ne*. peut  ab- 
tenir  un.  .-inet  favorable  à 
l'Ern.ile  au  sujet  ‘d'une  sut  - 
çession  qup  (levai  rerueBlir 
ce  dçrnier,'ll,  aa5.  Son  pays 

natal, • XII , 4t4-* 

©Érejte(M.  é|grier  dé),  mem- 
bre* de  toutes  les  assemblées 
nationale*  depuis  ving-çinq 
aut»;  retiré  mniute;uuA  thms 
une  i*anipagiic<oti  U exerce  Ips  , 
■vertus  ‘privée*  ' d'un  ‘excellent 
oitoyen  et  d'un  Juin  agricul- 
teur, tf;  >4p. 

Gei  OOWK  (*M.  J,  professeur  cPas-  . 
.troMomte  à Montpellier,  IX. 
»»9*  . * * 

Géricult  (M.),  peintre  distin- 
gue. Sôii  tablent!  d'une  Scène 
de  naufrage 9 XXII,  87  Jjjon 
Ptfrtrait  vijue\l^d  un  colonel 
de  chpssenn xXX\l¥,  4?* 
Geriso  .(  IJJric),  l'un  de#  pre- 
miereluipriinetic^librairCM  qui 
s'établirent * a Paris,  VI r jo3;  • 
lÿll,374.  w 

Germai**  {les),  avant  la. con- 
quête de*  Humains,  avaient  . 
un  gouvernement  ' semlïlaliie 
à celui  de*  lie bceux  suus'Ies 
Juges,  XIV,  ji) 

Gi  iimank f s.  ftonufoetit  qui  Jui 
fui  éleVé sur  le  pont  di*  Sainjes* 

XXVI,  ap5. 

Germé  ( M.  ),  professeur  de  rhé- 
torique et  ami  dtfXa  CbaJotaif, 

xii,  47a. 

Gehmiky  (M.  Raoul*  de)*  ^con- 
tribué beaucoup  à propager 
JanS  le  departement  de'  U 
Sein  ^Inférieure  la  race  des 


moutons  mérinos,*  XlHx  20g. 
Cf.rmon  (madame),»  marchande 
d'objet*  3e.  ttÿletfe,  II,  34*  * 
G Etat  val,  miUionnrtire. Sq  nqïs* 
sauce  .obscure intrigues  et 
has^esse?  sur  lesquelle*  (1  a 
élevé  sa  fortuné,  V4.32 r. 

Oins  (la  fgrêt  dé^siltlée  dans  le 
fiocage,  XXV,  1 53. 

GersoN,  écrivain.  •(>  qt|'»l  dit  de 
la  tloctriiie'q*uê*Jenn-Vetil  pfo-' 
fe-s.c.t^i  faveur  *îu  régitqtfb, 

XVIv  3.1  a.  • 

Gért  (Saint),  qui  prêcha  PEvan- 
giU*  liait*  la  ville  «le  Fâwârs, 

XII,  . 3 5,  , . 

Craon  lAr.rsf,  poih  que  la  vflhj  de 
Houlngne  poil. ut  ' dans,  les 
tetnps  reculés,  Ail,  3^3«  1 . 
GÉvu  nA.I  (M.),  connu  pnr^la 
» nqble'sse  dtvses  sentiments  et 
Tintqmisnbk*  bonté  dé  soh 
co*ur,  IX,  8g. 

fiÉvitjpiv  (las),  IX,  ç6.  * 

GlVttg.(M  naturaliste  savent, 
contÀvatMir.Ju cabinet  tl'bi*- 
• toire  ‘naturelle  de  Désatiçon^ 
'XI,  1 1a , i3q.  . r 
Gex  (le  pays-dif),  pour  tçcfucj 
Voltaire  o)>lin^s'de  sespro- 
. près  denier.*,  l'offrant  hissc- 
mçnt  de  plusieurs  impôts,  X,  * 

441-  1 • 

Ghejua,  bourg 'des  Uays-Has,  où, 
l'art  traite  les  aliénés  , M , 1 . 

Guc-Dcfrat  , chancelier,  ne  en 
Auvergne  j XX Vl,  34^,. 
GiARD-FbRTif:n  (M.)j  libraife  et 
épicier  a Valenciennes’,  X1I# 
taa.  , # . 

Gibelin  (le  docteur} , Conserva-, 
leur  d«  la  biLlitlicuuv  d'Aix, 

iX,ig7.  . 

Gibelin^  frère  du  précédent,* 

. désigné  pour  étrt  directeuc 
de  1 Fcole  française  à Hotqc, 

' IX,  3 10. 
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GjJoW'F  ( le  père  ),  ué  4- Bourses , * iWU'  Seina-lnf.  rieure , grapd 
>TXVl,3;o.  . Viiinwi,  m i»,  «ir  - i.-,  et 

OinQf.cr  [H.  dr),qm  fil  placer  l’un^de  cpiü  qiij  Hfrnl  n la 
'lé  portraA  du  «V  le  l*rtr  Cujas,  Cbimbrejes  TcutoMi^ocesIcs 

«lui-  I l «Jlftmllt  où  sei.cen-  j > ! • > ^ Vianet  sur  f nmnrtumne 

y dre*  reposaient  sans  butineur,  niant  dont  l'on  mrua£llî\  le* 

XXVI, * atiliMirVde  debt*  |»olitrqq£0,4, 

Gikw.k '( -larqnVm.m  ),  poêle,  au-  . lOf.Xlll,  i -p.;  .X Vi 

leur  J uiic  «rHique  tiaç  et  fit-  Gimm.i*  ( VI  ),  niunufaeutper 
'qualité  sur  l»s  uifeur«dn  temps  fi-  Sainte-Muric-aux  - MnKr*, 
de . Philippe  - le  m Bel  , XII,  \l. 

'3 jj).  • # Giimtnm  (M.  Amatilb),  cani- 

Cniks,  peintre  de  i'çuliquitc,  laine-,'  *ti  tnqfvait  a l,i  dé- 

X Ml , ('S.  (U  la  Kan i. . . cU  ( Kk  - 

Gkj>qC%  (M.)  commerçant  es-  XXII,  184. 


lime  d'Agen,  Vlll|,  aqi. 

GiLbKRT,  poêle  irenrttqiiable  par 
su»  talent  cl  ses  malheurs, 
Xl,^ii.  • • 

GiIlks  cal  déclare  criminel  d’é- 
tal, à linsugaimn  dfc  Fran- 
çois l*r  t dç  Ihrtugisr  , Am 
frère  ; i)  meurt  d.ilis  lc<  sojr 
'terrain*  du  thJteàn  de  la 
lia  iloirinaye , eJ  cile  *09  frère 
a Compara  lire  an  jugetuent  de 

Dieu  ,XII , 379.  , •; 

Ctlifs  - uk  - Maistre  # preftnfer 
président.  Equipage  dans  le- 
quel il  allait  hètauguer  le 
roi  à Fontainebleau,  XXII,  * 

• 3ifl.  • ••  . 

CiLLisriK,  médecin  de  file  Mau- 
rice, xxii ,.4tio.  % . 

Gl«E  ("la  dame  de),  maîtresse  du 
- duc  de  ^Bourgogne,  X,  103. . 

. Gimgvksé,'  écrivain  distingué, 
auteur  d'uue  Uisloire  littémrrc 
de  f Italie  y IH/33frï  XII, 

• •'  . 

Giotïo  (le),*  peintre  itolien, 

dont  le  style  /tait  naïf;  itonii 
score  maigre,  XXVll,  38. 
Girard  (l'abbé.),  auteur  de* sy- 
• noniinns,  né  «i  Clermont-Fer- 
rand, .XXVI , 377. 

Giiurdet  (Jean),  peintre 

loirc,  nç.V  Lonéville,  *Xh  290. 
Girardim  (M.  Stanislas),  députe 


G ut  midi*  (M  de)*  Son  tableau 
de*  9*i et  des  j>udm < if  £Vnic- 
ubuviM»,  XXVII1,  4&. 

Ciiiauji  ( M ),  avocat  de  Garpên- 
fras',  que  la  fifreur^de*  far- 
•rteux  lécpargna  pas  eu  1 8 9 
IX,  353.  *•  . • . ; 

Gtiuon,.  statuaire  distingué, /né 
h Ai\,  1\ , 3 10.  , 

Giru’m  ( VI.  , fabricant  de  Saint- 

yucuiHi ,.xii,  >7. 

Giiucn  DK  liup>EiL  ,‘lr^aliadour 
pértgoardm,  XXVI,  a^- 

G ir \o|»  i,r  Houx,  troubadour 

• tunlonsain,  Vlll , 4^4- 

Gin  u niKi*.r.(Chriiard  de Lajjcom* 
p-Vgiiou  do  Bougainville,  dm* 
son  voyage  autour  du  momie, 

XII,  410. 

GtnoRET,  peintre  célébré , I,»i 4* 

. .Son  t aideau  de  Pygmalîon  et 
Gnttfiéeï  XXII,  i5i  a.  » S9 ; 
celui  ii’unc  L'trtdv  de  fterwe  , 

XX  VU,’ 3a.  • V 

GmbuvuKr.  Situation  de  ce 
bourp  , XI,  173.  ' Position  du 
fameux  b illorrde  Girorna^ny; 

• mines,  varices  r|1ic.l*on  troute 

sur  celte  montagne,  e 74 • ^rr'm 
•spçetive  dont  on  jonit  dli  hatit 
sfc*  ce  ballon';  roùtc  qui  yÇon- 
duit,  r75.  , f 

OiRotiS  (la  somr)*,  religieuse  de 
la  Charité-,  pendant  qua- 
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runlc  ans  donna  ses  sain*  à 

rtiospire  des  Enfanu-Trouvéa, 
IV,  366. 

G moi:  lt  , • peintre  8Yn«»ignc$  , 

n,  104. 

Ginoix  (M.  ),  peintre,  a établi 
à Paris  une  manufacture  d’ob- 
jets d’art  et  principale  tuent  de 
tableaux  XlVglise,  XXII,  79. 
Son  tal>leait  «le  S<jbinùit  146. 

GiBogr.  ( le  chevalier  ) fitt  en- 
fermé au  palais  des  duc»  d'A- 
lençon ,tf  l/Mssj  son  nom  à la 
tbur  où  il  avait  gémi  ,.XXV, 
141.* 

Gisons,  lmulerart  de*,  états  des 
ancien»  duc»  de  No  rin.lrnbo  j 
les  ruiné*  do  ohljcau  cpn- 
strrtit'piir  Guillaunie^le-Roui; 
morceau  de  sculpture  retnar- 

. Uüaltle  reuferiué  dan*  tYntjse 
de  celte  ville,  XIII, *75.  Lieu 
oit  fut  nwassfné  le  duc  de  La 
R'tHirCbucauli  ; la  placç  de 
I ' Qfineeu  ferré,  a quelque  dis- 
tance de  Gi«ors.,  endroit  bù 
le#  ducs  de  Normandie  se  réu- 
nissent ordinairement  pour 
signer  la  pais,  76.  \ 

Gla  seuil -(de  c«i»nle  de  ) va  ren- 
dre visite  à'I'Ermite,  lui  mon- 
tre le  plan  rjü'il  s’e'tait  tracé 
pour  remploi  de  sa  journée  de 
la  \eille;  plan  déjuoé  dan* 
fous  ses  détails  par  l’étourderie 
dugeunV  comte  et  par  des* cir- 
constances imprévues  dont  il 
fait  l'exposé,  VIj  3jffei  mi  y.  Il 
es(|uisse  le  portrait  et  les  opi- 
nions il’up  candidat  pour  les 
élrdinn*,  Vil,  s 33.  . 

CilSTith  ( la  rivière  det,  près  de 
la  source  de  laquelle  est  si- 
tuée la  Ville  de  Follgny , XI, 

47-  . ’ -, 

GlocriTEn  ( le  doc  de  ) com- 
battait contre,  les  Français 
à la  hafaille  des  Dunes,  XII, 

3<*.  * 
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Gtrc»  (le  chevalier),  célèbre 
cétfiposileûr,  m,  6a.  Maison 
où  il  composa  l'opéra  iV^tr- 
niirfe,  VII,  aj  6 . Ses  efforts 
pour  introduire  eJielf  les  fran- 
çais la  tragédie  lyrique;  suc- 
cès nu'il  obtint , XXII,  il,?. 
Révolution  t|  11  * il  a opérée  dans 
les  erreurs,  aé3,;q5(j, 
Supériorité  de  sa  déclamation 
a65 , a'76. , ' . 

Gostt.  (J. -R.  j,  évêque  lie  Lydila, 
jouit  d’abord  iTuiié  .certaine 
considération,  voulût  ensuite 
déposer  ses  lettres  de  prêtrise, 
et  porta  sâ  tête,  sur  Téchêfaud, 
_ Xl>  ’«?■ 

Godard  (Viorre  - François),  lia- 
bile  graveur  en  bois,  né  a Alen- 
eon  , XXV,  1)7-'  . 

Godeso  ( Antoine  i^vêque  de 
Vente,  poète  estimable  et  bon 
prélat,  XXVI,  100. 

Gtibrïliqj  ( madame  î,  peintre. 
Son  tableau  représentant  la 
fine  Hortnntè  arec  le,  princes 
«es  enfant,,  XX VII,  jti 
Gopereov , graveur  distingué  nui 
a reproduit  le  iSbleaa  de  Gé- 
rard, représenta  ut  la  bataille 
dAutêrlitt;  «I,  346;  Xlil , 
ao3-  • . * ' * 

Gonérnor,  père  et  Bis,  auteur 
d'un  ouvrage  sur  lé  cérémo- 
nial des  ( ours.  If,  350.  , 

Goni:t;iior,de  Strasbourg,  î<? plus 
célèbre  dev  troubadours  alsa- 
ciens, XI , 37,. 

Godfjmb,  sénéelial  de  l'arclic- 
veque  de  Lyon,  veuf  mettre 
un  impôt  sur  les  vins  qui  se 
débitaient  dans  cette  ville,  et 
parcelle  mesure  provoque  une 
éévolte,  X,  3i5. 

.Gonescstin,  traducteur  de  la  Vie 
■detihlnt,  d'Alban  Butler!  XIII , 
196.  " **  . ™ 

Gonrr  fabricant  de  draps 

û Elbeuf,  XIII,  i3t. 

■ 5 
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Gopraor  (M.), ‘armateur  d<*  Saint- 
Malo.  prpmierjuge  au  tribunal 
«le  cotnoierN*,  vics^président 
de  la  Hjainlu-e  de  commerce,, 

• ce  vice-président  delà  commis- 
sion de  unliir,  XII,  4°°* 

r.oiUMtc.OunT,  nom  que  partait 
primitivement  Saint -Mihicl  , 
\1. 

r.otniK,  patrinrcliç  de  la  Iittôr4- 
, •ire  allemande,  l’un  des  acnis 
de  Voltaire,  X;  46*.  l*orlr*»i* 

. qu'il  fak  de  ce  philosophe  , 
XVI.  164 -S-1  romance  iulitu- 
lée  la  Bflr<Jf/«v,XIK , 17a.  Ca- 
ractère «!$  sou  roman  de  Mftr- 
iher,  XXIII,  a4. 

GoktAmmilcii  , village  où  les 
usines  et  Pkidustrie  «Je  la  ver- 
rerie-, ont  reçu-  un  accroisse- 
ment considérable,  Xl.v5oa« 

Gokvuot  ( J eh  an  ) , premier  mé- 
decin de-FrânCois  f,  auteur 
d’un  Sommaire  du  Entretenir 
meut  de  vif' , ^V,  ut). 

Conn.^lon  dévouement  lérs'de 
l'rboulement  d’une  carrière,  I, 
288. 

GototF.t  (M.),  ancien  membre  du 
directoire  de  la  'république 
française,  avocat  <li*iiugiié  du 
■ barreau  de  Rennes,  XJI , fjQ; 

Gois,  sctilpteur,  a exécuté  ‘le 
moaume.it  que  l’on  a fait  éle- 
ver dans  l'une  des  chapelles  de 
Réalise  Saint-Maurice  «je  Lille, 
XII,  247.  Sqù  modèle,  eu  pl li- 
tre d'une  Ôcseente  de  croix 
XXII,  t63.  Su  Nymphe  endor- 
mie dans  une  conque,  l64- 
Sou  Philoctète,-  XXVll , $2. 

Gomosdk  ( le  royaume  de)  .fait 
partie  de  la  souveraineté  no- 
minale de  Nytntn-Aly,  XV1M, 
92;  XXII,  453. 

Goilut,  lûstoricn  de  la  Bouf- 
gogne,  s’est  montré  écrivain 
servile  et  crédule , XXVI,  ^4?* 

GomaKt  (M.),  l'un  de*  prépaient 


filateursde  Semt-Queutin,  XII, 

t5. 

GdM»KB\t  n,  fils  naturel  de  (No- 
taire I",  est*  couronné  roi  «les 
Français  à Bnves  , XXVI  , 
2S8. 

GotHiMut'D,  Ids  de  Gûudiochc, 
roi  de  Hourgqgne,  pasie  pour 
avoir,  ordonné  la  pratique  du 
duel,  II,  367.  U donne  dans  y 
l'arianisme,  voit  *ôn  peuple 
en  proie  à la  divisioti  ,*  «M 
poursuivi  et  battu  par  deux  du 
ses  frères  sous  1rs  murs  d’Au- 
tun;  il  est  ensuite  vainqueur; 
exerce  des  cruautés  en  vers  plu- 
sieurs membres  de  sa  fauinlc  ; 
pénètre  eu  Italie; • donne  en 
mariage,’  à Chvvis,  sa  nièce 
(Uuiilde^qui  engage  s0nmvtri  à 
luifdéclarer  la  guerre,  XaVI, 
446.  Les  évêque»  le  soinntrat 
dassemblef  vu  «concile  où  ils 
doivent  combattre  JVrreur  ; 
réponse  .qu’il  leur  a tireuse  ; il 
proHte*de  la  paix- pour  ilonrtêr 
«les  lois  à scs  peuples ,«447*.  H 
favorise  la  Querre  00 n Ire  les 
VinigolHtî  sa  mort,  44^^  » 

3«>8. 

GoxnRotstLLE  est  massacré  par 
les  ordres  de  Goudebaiid  ,’son 
fdrerX,  108. 

GoMikmar  , frère  de  Gondebaud, 
roi  de  Bourgogne,  se  fait  brù- 
ler  vif  dans  son  (valais , plutôt 
«pie  de  consentir  à périr  de  la 

- main  du  bourreau  , XXVI , 

446. 

GounssiAR,  frère  «le  Sigismond , 
trnt/î  de  relever  le  toyaume 
des  Bourguignons;  est  attaqué 
par  Clotlomir  qu’il  défait  et 
tue;  vaincu  par  Clotaifc  et  Chil- 
«Icberl  il  perd  ses  étais  ,•  et 
prend  la  fuite, X, ^08;  XXVI, 

449*  -• 

Goxw  ( M.  de). Ses  héritiers  sont 
condamnés  à livrer'  à l’ilôtcl- 
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Dieu  le  lit  de  l?arrl$évèqife^l v 

Périf , Il 3 , -3  »3. 1 

Gomiicaike  s'empare,  d'Anfun  , 
XXVI,  ^ao.  U rcÿtru  avrr  s'es 
sujets  «fût  lu  province  lyon- 
naise, prend  pmiiran  tillei , 
et  pousse  a£t  conquêtes 'jus- 
qu* Metz,  445. 

Comuoc^k,  jfii  «t  aoccesiéttr  de 
* Gonduaiie  au  chic  hé  de  Bour- 
jMPf  ; il  Honnr^dee  lois  à sou 
.pêüpfe,  et  «saldit  solidement 
Son  trône , XXVI , 

Gcvtnoji.n,  ancien  maire  du  pa- 
lais de  Dagobert,  X, 
GüMitiUOCR I 4 bourg  du  dépar- 
tement de  la  Meuse  , se’  dis- 
tingue *pjtr  son  éhénistene  et 
scs  excellent»  billards,  XI, 

. 4iV-  ■ 

GoRSEtlUÉ  ( le  capitaine  ) , cé- 
lèbre in ^ rin  * dtf,  quinzième 
'siècle  à qui  l’on  doit  la  décou- 
verte des  terres  australes,  X(II, 

^54.-  ■ 

CkwsïBAîf,  roi  de  Bourgogne, 

. cherchant  *à  dépouiller  de  ses 
biens  1%  comtesse  de-Gati- 
uois,,cst  tué  tlgns  uir  duel 
par  Ingélgér,  3£XV,  38o.  Il 
avait  relevé  et  choisi  pour  sa 
capitale  la  ville  dc*Chàh>ns- 
sur.  Saône,  XX VJ, 400 ,•  449* 
Gotinis  ( de  ) refusa  d’exécuter 
/ordre  donné  par  Charles  fX 
de  massacrer  le»  huguenots, 
XIV,  *q$. 

GorV,  libraire.*  l’ah  des  ennemis 
dé  Vql taire,  X,  4^9*  * * 
GottÉx  { file  de),  -que  l’Aqgle- 
tej-re  restitua  à la  Franc a^v XII, 
«453. 

Goroia,  vestale,  périt  victime  de 
* -l’amour,  XIX,  5 Sa  passion 
pour  ï..irinia*,’  qu  elle  intro- 
duisit dans. lé  temple  tleVçslaj 
•son  sopjfliee , G.*"  -* 

Gon&s»,  journaliste,  IV,  3?5% 
Gqàze,  ■'bourg  remarquable  |>ar 


le  souvenir,  d’une  ancienne 

• abbaye  de  bénédiciiot  q'ûi  pos- 
sédaient dfcs  droits  royaux  , 

XU4/8* 

Goss\lv{  les  deüx  frères ),*méto- 
lue»,  à diverses  i^ioqueS,  des 
assemblées  'législatives,  XII, 

83.  ' ' * , * 

Gos^e  (-M.),  auteur  dramatique. 

*Ym>  38, 

Caisse,  magistrat  distingué  île  . 

Qouaf,  XII,*  iy4î  *56.  *■ 
Gosstc  , célèbre  compositeur , 
'ne  daqs  l'arrondissement  d’À- 
veshes,  XII,  83;  XXJL,  a*3. 
GosSflin  ( mademoiselle  ),  célè- 
bre danseuse  de  l’Opéra,  III, 
65.  . . •* 

Gossflin  (%I.  ),  membre  de  Pa- 
cadénrie  , des  insciipliom  et 
.'belles-lettre*,  IVm  dasios  plus 
savants  géographes,  XII {*77, 
Gosselin  {Jean  ),  Viroi»,>  qui  a 
•écrit  s\ié  la  réforme  du  ca- 
lendrier , et  de  la  . musique  , 

Xxv,-i8i.*  * • 

Gara  (Bertrand  de),  archevè»- 
que  de  Bordeaux,  fut  élu  pape 
sou#  le  nom  deClé/uent  V,  JHI, 

369,  • 

Cocas  fM.  ),  médecin  «t  bota- 
niste célèbre,  IX,  1^6.* 

Gocv.£(  fc  l*fcre  ),  jésuite^  auteur 
d’ Observations physiques  et  ma- 
**  thématiques  pour  servir  <t  la 
perfection  de  - C astranontiù  et 
de  la  qéographiç,  XXV,  34- 
ÇocjOn  ( Jean.) , scolptepr.  I^or 
ceau  .dont  il  a enrichi  l'église 
de  GUors,  XIII,  y5. 

Goujon  , l'uo  des  malheureux 
rjue  M.  Dupont,  dcpiKé  de 
1 Eure,  et  ancien  président -de 
la-.  cour  spéciale  d Evrhux  , 
parvint,  à rendre  à la  liberté 

• et  à la  vie , XIII , 1 09. 

Gôcjox.  Conventionnel,  doqt  la 

mprt  fut  sublime,  et  dont 4e 
Gis  /est  distingué,  par  des  taÉ-. 

‘ i5. 
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Ifuh  précoces  et  brillants  , 

W,  4?t-  \ 

Goui.st,  auteur  «l’une  Histoire 
Jet  portes  italiens ,,  et  .JT Que 
'Histoire des  instruments  m éenf, 
\lll , 197. 

Goulu,  érudit , fameux  h#llc- 

. iiiste  du  seizième  siècle  , et 
professeur  à l'unrveesité  de 
Paris,  XXIV,  18a  ; XXVI,  ty. 

Goulu,  moines  attaque  Baisse 
.an  eut  le  bon  «em  de  ne  pas 
lui  répondre,  tXX  VI,  a3a. 

Corsos  (M.)  créa  dans  la  fille 
d'Agen  une  de#  plus  con- 
sidérables manufacture*  de 
toiles  à voile,.  VIII,  ag3« 

Gourd.%!«  (Giraut  de  Mauléon, 
4lre  de  ),  dont  on  voit  la  pierre 
sépulcrale  dans  U cha’pelle 
ihi  saint  Sépulcre  à Calai*, 

XII,  3 3fk 

Gonuurn  f le  général  ).  Résis- 
tance qu'il  oppose  à des  Cosa- 
ques qui  voulaient  suaprên- 
dre  napoléon  à BriennC  , 
XXVI,  M.  814. 

Gousocks  ( Dominique  de  ) , 
Dieppois  qui,  pour  venger  les 
cruautés  exercées,  à U Fl‘>- 
dde,  envers  ses  compatrio- 
tes, arma  des  vaisseaux,  passa 
dans  ce  pays , et  usa  de  repré- 
sailles àTégard  des  Espagnols, 
XXV,  20. 

Gourlier,  chanoine,  auteur  dûin 
poème  intitulé  Philippe- Au- 
guste , production  qui  a été 
tournée  en  ridicule,  XV,  276. 

Coursé  (l'abbé  do),  auteur  de 
plusieurs  ouvrage*  géographi- 
que* dont  l'un,  la  Géographie 
méthodique,  est  le  plus  estimé, 
et  fut  le  plus  utile  il  la  litté- 
rature, xxv,  34. 

Gourou  ( le  ),  titre  titte  porte  le 
• brame  supérieur  dans  les  lo- 

den, XIX,  1 t5. 

Gourst  (M.  de),  propriétaire  du 


Vll.ilean  d«  RiHi-la-bnsruc  , 
XXVI.  lo; 

GocrvillEj  personnage  cité  dan* 
une  Icittjt  du  marquis  d‘llerr- 
nouville , II,  |5.  . . 

Gourvillr,  joueur  fameux,. ga- 
gna dans  le*  tripot*  une  for- 
tune considérable,  V,  83. 

Goury  et  Potsftox  ( MM.  ) ont 
monté,  à Lamlej-n.iu,  une  Ota- 
• nufacture  de  toiles  prises  et 
k carreaux  rechercher*  par 
les  marins  et  dans  le*  colonies, 
XII,  5o8. 

Gouversiuests  ( les  ) se  mon- 
trent plus  jaloux  d'être  forts, 
que  d’être  justes,  XJV,  aa3. 
Lorsqu’un  gouvernement  veut 
protéger  les  sujets,  maintenir 
la  justice  et  régner  par  le# 
lois,  le, secret  est  inutile  à «c* 
^marches;  V elle  s-ci  doivent 
au  contraire  paraître  dans  tout 
leur  éclat,  22b.  Si  ##  marche 
n’est  pas  franche  , avouée , 
connue,  il  médite  la  ruine  de# 
lois  et  de*  garanties  sociales , 
227;  ses  agent#  dpivent  être 
aussi  connus  que  sqs  actes, 
ihuL  Mensonges  et  subterfu- 
ges qu'emploient  les  gouver- 
nements pour  refuseraux  peu- 
ples la  liberté  qu'il*  leur  avaient 
promise,  229.  Quand  le  gou- 
vernement n'agit  pfns  que  pour 
quelques  sujets,  il  ne  peut  im- 
poser silence  aux  intérêts  gé- 
néraux sacrifiés  à des  intérêt# 
de  castes  ou  de  corporations 
que  par  la  terreur,  et  établir 
là  terreur  qué  par  des  suppli- 
ces , 3 1 4-  Lorsqu’il  donne 
l'exemple  rie  tous  les  vices,  la 
répression  en  devient  injuste 
et  impossible  chez  les  particu- 
liers, 35o.  Les  gouvernements 
se  plaisenf  à.  spéculer  sur  4a 
ruine  et  la  corruption  de# 
classe#  inférieures , 388.  Têut 
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gouvernement  porte  U peiqe 
«le  la  violation  de  ses  engagc- 
qients,  395.  Un  gouvernement 
qui  s'abreuve  du  sang  humain 
est  celpi  .où  la  vie  des  princes 
est  eu»  in» u née  de  plus  dé  pé- 
ril*, 5i5.  Les  gouvernements 
auraient  intérêt  à perfection- 
1»eV  é ducation  du  peuple  , 
s'il  n'était  également  vrai  que 
l’aoiour  «le  la  liberté  est  uu 
résultat  non  moins  certain  du 
.progrès  des  lumières,  XV, 

18a. 

Cou  ville  ( madame  de  ),  fa- 
meuse pur  sa  beauté,  «on 
amabilité  et  son  esprit, XXVJ, 

• W-  . ' . . 

Gocwon  Saixt-Ct*  le  maré- 
chal), guerrier  distingué,  XI, 

Giuccaüi  ( Tibérina  et  Caïus  ) 
sont  massacrés  «sur  la  place 
publique  parles  phévaliers  ro- 
. mains,  XIV,  568.  * • • 

Gracia*  ( Haltlutz.it4  ) , * synw’lj'i- 

Se  et  popi peux  précepteur 
s usages  de  la  cotrr,  «pii  né- 
gligea de  donner  la  inorale 
pour  base  à la  politique,  XIV, 


GbadIsSE  , personnage  qui  fut 
'enfermé  dans  un  château  d’a- 
cicr,  Vlll, 

Gnsms  ( les  ) , famille  juive  con- 
sidérée de  Hui de.iux , Vlll,  16. 
GhAfr  ('madame  ),  iijle  du  pas- 
trurQbèrlin,  remarquable  par 
la  simplicité  de  fou  costume, 
ses  manières  .«dégantes,  son 
% exquise  politesse,4  et  l'ardeur 
aveç  fiquelle  eHe.  partage  les 
travaux  de  son  père.  XI,  38?. 
GaArrexsTXn,  petit  liatneau  «Je 
, l’Alsace , au^iclji  duquel  'on 


229 

célèbre  par  ses  écrit»,  auteur 
des  Lettres  «fpite  Péruvienne , 
et  qui  comptait  au  nombre 
. des  amis  de  Voltaire,  4^*  » 
XI,  3ip  ; 'XVI',. *0.  * 

GrAii.LT  ( Jean  de  ),  comman- 
dant les  troupes  de  Charte* 
d’Evreux  à la  bataille  de  Co- 
cberel,  XIII,  io5. 

Grai*  villV.,  prédicateur  et  poète, 
né  911  Havre,  XUI , 377. 
Grammomt  (le  dur  de  ).  Flatterie 
singulière  qu’il  fit  au  cardinal 
de  Richejjeu,  IV,  374*  H «u*L 
licite  do  litre  d’historiographe, 
27^.  • • • 

Grammobt  ( le  éhevalier  de  ), 

fameux  jo»eür,,V,~84«  • 

G r am mou  r ( le  duc  àk  ) se  laisse 
surprendre  au  village  d’IIon- 
uecoprt , XII,  38. 
Grammoxt-CaokrÔl'SSE  (leromte 

* * de  ) ,-  colohel  des  cuirassier* 

de  la^afdc,  IX, -a  18.  • 
Grabali  , N. «polii.hu  que  Spe- 
ziale  fit  mettre  à mort,  XIŸ, 

465. 

Ghabo  frères  (MM.),  rôiîia^qr- 
ranls de  Lyon;  X,^7i. 
Grabd,  viljage  dont  une  quan- 
tité prodigieuse*  de  ruines  at- 
teste l'ancienne  importance, 

*1,4*.  / ■ 

Gnuin  - ÛUM  (Jacques  - Pierre 
•^feslè  du),  negor -iaut  at  arma- 
leur  de  Saint-Malo,  XII  ,4i’4 
Gn\*n  G\i.i.Aiu;iF.s  (te),  vifl.ige 
bâti  sur  le  penchait^  d'une 
ctdline,  IX,  1 56. 

Gr  a ko -Mord*  (M),  cornmer- 

• çant  «le  Lunéville,  XI,  289* 
Gra*i>-Vauo(Ics  montagnes  du  J, 

dont  les  habitants  se  livrent 
à une  espèce  de  roulage  par- 
ticulier' à ce  pay,  XI,  4»» 


iouil  d'une  v\je  mtigniHquè  sur  Giurd-Vekthor  (le),  situé  snrfa 
. les  ile* -boiser»  du-Hbin  et  «le  limite  du  département  des 
. l'Ill , X|ÿ  ?3o.  • ' Vosges,  XI,  30a»  i . 

Gs^nsJi  (nyibméilr),  femme  Gn.\*mt.R,  mis  à mort  par  Ica 
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ohlrt-i  du  caxliual  lliidirlivu, 

‘XXVI,!»...  : •• 

Gavftnra  ( >P),  fohpcaot  <lé  draps 
à blbeuf,  XIII,  i3i.  \ 

Gram»*  ( fttnnUhée  ),  jeune 
bomij»  qui  peut  servir  de  pro- 
totype à ce»  (•Irp*  /ai»  et*m- 


m. uniques  aspirant  a remplir 
la  double  destinée  d'un  homme 
à bonne»  fortunes,'  et  d'un 
homme  de  genie,  XVv*?46 
Graxdiosf.  Usage  et  ahus.'que 
l’on  lait  de  ce  mot , Vll^^r. 
Gramivillk,  situé  d m»  le  dé- 

F alternent  de  la  Moselle,  où 
Ou  trouve  quelques  maimjnc-  * 
turc»,  XI,  4^c). 

Criset,  le  pifiiuer-.d^hqs*pe»n- 
* tfe*  de  Heure,  IX, *3  .* 

(’.iusct  ^Hni'f:  ( la )„  fertneésole'e 
tant  près  du  villagç  <Je  Ho- 
'chelvrl^XI,  mi. 
Ga*p«';L>PKnV.T  (la )ÿ  située  entré 
Arboi»  et.S.ilius,  sur  une  inôn- 
tagpé  endronuç^  de  forêts 
épaisses  , Xl  * 65.  a * * ** 
GmscKiT  (M.),  ingénieur***» 
a çbefdii  departement  du  Gord, 
Vt|hiToj»  doit,  la  rett.lurnfion 
di*  l'Amphithéâtre  de.  Ni gi ci, 
IX  ,-19*. 

Grakov.h  (M.),  peintre,  XXH,63. 

. Sun. (aideau  di  Apollon  et  Cy~ 
parissCf  64*  ü'rette  ùe  Milan, 
89  ; ton  (janymhJe , 'XXyfl , 
*7%  # ^ 

#Giubicu  (M.),. maire  de  Mqnt- 
péfli«jr,  uni  i«sl  fait  rcimir- 
quor  par  la  sagesse  et  l'efprit 
, conciliant  de  soB  administra- 
'i*n.  IX.  9g. 

Gkamus  Marckllus  est  neiivqyé 
absoti»  par  Tjln*re,  sur  le»  re- 
présentation* courageuses  de 
Cn.  PNon,  XIV,  a5ï. 
GirsasAtr.XF.  ( r.idjiidant^ém:raf),  * 
mo|U  eq  Espagne,  IX,  53: 
G»AjrVEi.y-:*^le  cardinal  de),  ha- 
bile négociateur  et  chancelier 


desThdiope  11,  roi  (fBspagné, 

XL  ial>r 

GiutîviLt^.  Aspect  de  la  côie 
dont i liant  ce  port;  ta  position; 
ses  bâtiments  publics,  XXV, 

3 14.  Soit  activité  et  ton  indus- 
trie Commerciale  'r  la  coiffUre 
de»  femmes;  vici-situde*. his- 
torique» de  cette  petite  viUé, 

3»  5.  ’ 

GnxvPf.  (M.),  habile  jifwscon- 
sullc,  XI,  170. 

GlUSLAtff  (M.),  véritable- philan- 
thrope à qui  la  ville  de  Nâutcs 
doit  »e»  primu|tnnx  établisse- 
ment» et  'ses  principaux  édi- 
^io**,*Xll , S88.  SuB-oaraclère,- 

% . . . . ; ; ' ; 

Gras  «te  Viluars,  chanoine  t!ê 
'SainuAndré  à*  Grenoble,  X, 
100.  . • 

Grassario  père  et  fils-,  jnrisçon- 
•tflids  et  auteurs,  Vlll  ,•  ^6.4. 

GiiASsirr  peintre.  Sa  vue 

intérieure.  (Tune  église  de  ca- 
pucins à Home,  XX 11,  109.  • 

GjiaüIM,  célèbre  cantatrice  it;v- 
lienue,  III,  75. 

GRAnKtLa'emperear,  défait  les 
Lentien»  près  de  l'ancienne 
Argetituana , XI,  a 19.  jSoul 
sou  règne,  les  pères  de  l'Egliso 
curent  plu»  de  peine  à dé- 
truire I ordre'  des  vestales, 
qu’i  effacer  dans  les  e-prils  le 
souvenir  des  dieux  chi  paga- 
nisme, XIX,  3. 

Gratta,  village  d’Angleterre,  dont 

, le  m.iréclqil  ferrant  s!e*t  ar- 
. rogé  le  droit  de  f.iiçc  des  ina- 
. . ifli  - V II!  . - 

Gravki.  ( M.  qu.iioini'te , aussi 
modeste  qu  instruit,  XI,  itij. 

Grave  (te  canal  (je ),  le  longdu- 
qiiel  s'étend  un  faubourg  de 
MonipeUi.cr , IX,  ;j  » 

Gha  \*V(  la  )(  commune  ihvs’Waufes- 
AJpef  donflc*  biil»it.qu%  exer- 
cèrCnt  tifte  rare  bienfaisance  ■ 
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.if^anWe  <frpt  orphelins.  la 
plupart  hprs  d’étal  de  tra- 
vailler, X,  as?.  # 

Ciuvelirks,  villo  de  la  Flandre 
française,  remarquable  par 
ion  (-In-ual,  et  la  ville  Dou* 
vellé  nommée  Fort-Philippe, 
que  Napoléon  fit  construire 
au  bord  de  la  mer,  XII,  33o. 
Gumùt,  fou  qui  ic  présenta 
devant  Henri  IV,  pendant  que 
cçlui-ci priait  en  Bretagne,  et 
revendiqué  pour  lunéflie  le 

• •titi^*  de  duc  de  ïq  province, 

- XII.  447.  . 

Ctuvuiot,  r\é  dans  le  departe- 
ment du  «Gard , IX,  186. 

Un  a vus  (.Mî),  ancien  initnsti'e  de 
la  guerre,  IX,  i36. 

G ration»,  situé  à quelque  dis- 
fqrtrr  de  Lpuviers,  et  remar- 
quable jpir  une  Welle  manu- 
facture de  draps,  XIII,  qo» 

Cn  A VILLE,  Vijfrge  digne  d’rntéré* 

, par  les  ruines  de  son  ancienne 
abbaye,  XIII,  258,  373. 

Grat.  8a  position  ; ses  remparts  ; 
•es  établissement*  publies;  le 
port  sur  les  bords  de  la  Saône  ; 
importance  commerciale  que 
Cray  reçoit  de  la  navigation 
de  cette  rivière;  usines  que 
Pnn  remarque  dans  les  murs, 
XI,  1 fi».  Personnages  Célèbres 
qui  résidèrent  dans  celle  ville; 

• ' ancienne  colonne  de  cuivre 

élevéq  à la  reine  Jeanne  !■*,- 
% comtesse  de  Bourgogt>c,  147. 
Hontes  qui  aboutissent  ;\Cku’, 

• 14^.  j\n«*iejirfl|  Ifabituion  de 

VTahrieHc’  < Je  Vergjr,  deux 
lieues  tic  la  ville,  ibij.  Bra- 
voure inhérente  aux  habitants 
de  fcett*»  contrée 

Chat  («Martin  de),  coIftfiW , 
t«fA  ftequj*  une  gldlredur.fble 
sur  b1  cliaiqp  de  bataille,  el  à la 
4 Cliainbçc  Je£  Tlépn  «frît  143. 
finir  (le  comte).  ftymuiiV  <pi  il 


émet,  dans  la  chambre  .des 
lords,  sur  l'injonction  faite  au 
roi  de  Naples  de  quitter  ses 
états  au’  milieu  Je  l'hiver . 
XIV,  135.  •»  ' / . 

GavcùtmT  ( l’abbé),  écrivain  li- 
ccifciaux,  qtii.  ne.  trouva  de 
lefféur/ que  parmi  les ‘liber- 
tins. suranné*  cl  les  femmes 

perdues,  XIV,  64)  4 1 1 ;XXvJ , 
i35. 

Giïfis  (les).  Luis  en  vigueurs 
énez  eux  contre  la  mendicité, 
IV,  2$o..Ce  qu’étaient  .chez 
eirtc.lér  représentations  dra- 
matiques 282.  Leur  estime 

Sources  corné  dirns , tl,  362. 

lie/,  eux  la  iustlcc'çt  la  plu- 
rale étajrip  honorées  Coimne 
des  vertus^  potdiqfies*  XIV, 
4|0.  Leur. fatalisme,. 3 1.  fis  no- 
taient d’infamie  (es  céliba- 
taires, 6.Ÿ.  OjiTniàtrété  nVoc  % 
I.tqueflq.jq  'diplomatie  eunr- 
pécnrté  refusl  d'aller  les  se- 
* cmrfiç,  j5i.  Troupes  qujls 
veiidirént  à Darius,  tpGMdée 
qu’ils  se  faisaient  de*  jugé*, 

• 3oo.  Quelques-unes  de  leurs 
pcovinrej.  soumises  mainte- 
nant fui  lois  9e.Hihim'iM|ie, 
ernieht  auparavant  cé1t'|jres 
prtT  la  chasteté**  des  Jeunes 
grecques,  *^77- ‘ CHqeti  ililrn- 
culeux  que  tén  remarquait 
dnirç  lèilr  culte,  où 

it>  tftjqvait  parmi  ejuy  l'indus- 
trie, XXII,  280  fis  ne  pou- 
rraient fondra  en  fer  que  lles 
ouvrages  d’une  très  médiocre 
grandeur,  349*  Leur  Mfcbiketé 
à tisser  le  lui  et  à blîtochirla 
• toile,  3p2.  Chez  ci»*.  toift 
•ujéticr  s’était  élevé  à la  dignité 
d’un- art,  «l.le  goùy  éttfit  un 
in<ÿiurt„  *4o8.  Inferieur  de 
leurs  maisons^  4**0, 

Gofks  (M.),  négociant  dd  Ha- 
vre, XIII,  2^2. 
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Cnhcoiiti  VIL  j i ;i | n ■ t fulminp 
ubc  exe oinimmir.ii i, ,n  nui  «té- 
troll  le  droit  de  prélibation 
dont  jouissaient  le»  seigneurs 
moines  de  Mopintiban,  VIII, 
3,4.  Il  désapprouve  la  dtv 
marc  lie  de  IJugucs  |*r.  «lue  Je 
Bourgogne,  qui  /étuil  fait 
moine,  XXVI , 45 1. 

Ci<6m>int:  *JX , pade,  ttùjôcise 

• l'archevêque  de  Vîenne.àVon- 
tniHidre  lei  religieuses  de 

. .^aiqtc-Golombc  k la  soumis- 
sion. par  voie  des  «censures 
ecclésiastiques *.X,  b 85. 

Grkooirf.  X,  pape,  lient  uo  con- 
cile général  a Lyon,  pour  la 
réuuioil  de  l’Eglise  grecque  à 
la  ooltHminiofl  romaine  ,*  X, 
33 1.  DécrrP  qu’il  rend  pour 
.niellée  un  terme.Aûx  'abus- qui 
arrêtaient  toyvent  l'élection 
• les  pape* , ibid. 

Gbk.oh.k  X|  j p.ipe,  refusa  , à 
Charles  V,  roi  de  F ram  e'^  la 
poroiisMpii  d’ériger  er|  an  hr-, 

• vçché  le  siège'  épiscopal  de 
ParUjv,  ?4. 

CrLontnR,  nnbien  évêque  de 
.ois,  obtint,  le  titre  de  prince 
■ et  les  droits  do  régale,  X,  209. 

Gnf?ooiiiK  (l’abhé),  évêque  "de 
IWuis .dont lès écrit*  sont  plein* 
d’idées  religieuses  et  toléran- 
tes, XI,  290. . 

GaKr.m ak  (saint),  de  -Ttor*.  Mé- 
rita de  ses  écrits,  XXV,t{  \ r.  % 

Gn£ooiRE,  archevêque  de  Suez, 
historien  .qui  ne  manquait,  pa|  , 
d’une  Certaine  facilité  d’écrire, 

• vt  s'est  abaissé  à la-servi- 

• B*,  «vr,  34*442.  % . 

Cnr.io*  l'un  des  professeurs ‘que 
Dufdcssi*  - Mornày  appela  *à 
SautQttA,  XXV,  420. 

Giu.moî»  (.M.),  fabricant  de  draps 
à Çlbettf,  XII».  1 3 1 . 

Gabhade  ( lé  royaume  de  ) ^fut 


long -temps  sous  Ja  dontma- 
imu  des  Maures,  XIX,  *36. 

Gn^rr,  gouverneur  du  royaume 
de  Jérusalem  dans  le  douzième 
siècle,  XXVI,  98. 

CffisiKi  (le  tômtc),  sous  les  or- 
dres do  que)  4‘M>oo  Français, 
abandonné*  sur  lés  rives  du 
Mincio , rentrèrent  dans  leur 
pi»y*.en  1814,  X,  226 ; XI, 

1 1 i 

Gn>  Mm.*:.  Dangers  slonf  l’Isère 
vnenace  cette  ville  éhaquç  afl- 
rtee,  X,  i5.  Set  ment  d'amour 
et  de  (uJélîté  que  les  citoyens 
grenoblois  sê  prêtèrent  idtj- 

. tu*  W»  nient  .en  1790,  .49.  La 
chambre  où  logea  Napoléon 
en  181 5,  5 (/  Le  jardin  de  la 
préfecture^  |iosition  Je  la  tftye, 
73.  Qouragé  et  dévouement 
des  Grenoblois  en  l8i5  ; uia- 
irivrc.Juut  ils  en  célèbrent  l'ati- 
niversaire,  y4.  LèfiôpiUl,  7 5^ 
Ea  promenade  de  la  Graille; 
établie  par  le  présideifl  de 
i>aint- André  qui  a voulait  Itÿ 
donner  son  nomi  7$*.  Le  pont 
de  Claii,  79.  La  pface  Gre- 
nelle; établissements  qui  l’en- 
vironnent, 82.  L'académie  de 
Grenoble , ibid.  J.a  hiMiothc- 
què  publique;  le  musée,  83. 
Le  cabinet  de  physiquç  et  d'his- 
toire naturelle;  caractère  dr-v* 
/WjittBlI  «le  la  1 if  tn>-,  S \. 
La  cathédrale,  8Ü.  Censure  et 
éloges  de  quelques  Grenoblois 
tjue  n^nnitc  rencontre-  p la 
pruiue|inde  des*  ^Marronniers  . 

*Ue  Lesdiguières,  90.  Amour 
dr**Gçcuobloisrs  pqur  les  arts 
et  la  politirjqe.,  9}.  Le*  cal>i- 
net  d un  biblioinanc  dauphi- 
nois qui  s'tSrcupç  d’éclhiréir 
quelque*  points  histiM-iqucü  , 

■ )-.  M i-,  «lu  n 'jrgtin  } qûe 
les  CcçnobjoUrarv  eut  syr  leurs 
laide», iQp.  'Origine  .et  anti- 
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quité  <Ie  Grénoble,  124.  Son 
ancienne  hidépciidancè  ( .di- 
verse* cuçiosité^  que  Fou  y 
voit , 1 a5.  E‘ église  Saint- Lau- 
rent , 1 26-  Àm-ien  fort  dît  la 
Bastille  ; la  cit. nielle,  127.  Eloge 

dtf  commandant  babi- 

tflot  de  ( irennlde,  I 28.  » ' 

Gld.sjv 4L'i>ah  (It),  Vdilét;  riapte 
«t*  fertile , IX  , 4 5 1-  1 
G REMET  , Mérite  de  sa 

Comédie  du  Méchant,  XX,  3. 
Gti»  try,  e«4è^e  c«iuipo«itcur,  1, 
l5.  Caractèrè  de  ses  opéras, 
III,  agi,*  Notnbucux  succès 
. qu'il  obtint,  292.  Honneurs 
funèbres  quN>a  lui  rendit  à sa 
mort,  2t)3.  Monière  dont  le 
théâtre  île  l'Opéra  - Coirw’qne 
rendit  hommage  à sa  mémoi- 
re, et  mi v.  Il  3 contnbné 
à légitimer,  .111  - Parnasse  , K; 
genre  de  ’FOpéüa^  C«j Inique , 
XXI,  x.  Il  concourut  .1  la  ré- 
volution que  Gluck  opéra  dans 
la  musique,  XXII,  a%.*II  à 
porté  quelquefois  limitation 
des  détails  jusqu'au  ridicule, 
265.  ■ , ' 

Gintdun,  «ité,  XXIV,  183.  * » 
Gueuse  , )**intre , •’itùchatt'kus 
sopnes  populaires,*  II,'  4*0. 
SrtU  tableau  «le  la  Mu  t/dic- 
tion paternelle , XXII,  41-  S«in 
pays  natal,  XXVI,  3y3. 
t GdÇVtfXK  ( \L  de),  persoDQqge, 
qui  o çri*Je  rôle  nrqM'i  tiiicnt 
«le  persifleur,  et  qui  trompe 
les  ontfes  lorppuH  parait  en 
«itre  le*  complice.  H < ondtiii 
l'Ermite  .dans  une  mauvaise 
pbn*it)n  IfourgeoM»,  et  jouit 
île  sa  déconvenue,  Vf  , 217. 
Sou  opinion  sur  remploi  Vf  la 
perle  du  tnmps,  VII  ^ a5-jUn 
chapitre  extrait  tje  ses  mé- 
moires ^ 3 1 4 <r 1 tuiv,  ' ► 

Gwcy  ou.Wipôs,  auquel*  Cberfc-'1' 


raague  donna  le  comté  dé  Nan- 
tes , XII , 577. 

Grezkte  ( la  ) , retraite  du  üeute- 
naht-général  Ambert,  VIII,  2B0. 
Grikl,  fameux  restaurateur  de 
S.mil-Cluud,  VI,  99. 

Gripfet  { l'abbé),  l’un  des  chue- 

pû>  de  Voltaui-,  x,  4'»9-  • 

GAifcLiÈRH  ( la  ),  singulière  had>i- 
ialioa  b .«lie  sur  pilo’t*»,'  XXVI , 
a8.  t 

Gïumw.tu,  napolitain  que  Spe- 
aiale  Kt  jnettre  à mort  »'  X»Y« 

565. 

Gai&i(s  /M.')*,  marbrier  de  Cau- 
, mes,  VIII,  443. 

Gkimm  , critique  distingué  , I, 
3^7.  11  coitip««e'un  ouvrage 
intitulé  Je  Petit  Prophète,  écrit 
dirigé  contrefis  ratniilet,  III, 
59.  (’ôrrtspondunce  littéraire 
où»  on  J.*  fait  revivre  après  *sa 
mort,  3^9»  Il  figure, .nu  nom- 
bre des  amis  de  Voltaire*,  X, 
4Çt.  * ... 

Ghimoahi)  ( M.  de  ),  lieutenant- 
général  des  arnfées  du  roir  au- 
4eufi  de  plusieurs  ouvrages  sus 
IVrt  militaire,  XXVI,  3<>y 
G»iuoa(U> , /célèbre  marin  , nd 
dans,  le  Poitou,  XXVl,*l6f). 
GniMon-nt;-LA-REYSi£nE  { M. 

II;  3do.  ” ’ . 

GniM0LL03t(4e),  l'un  des  vojurncts 
impésants  ifr»  Vosges,  XLiyO. 
Giyp,  filage  des  Pyrénées.,  re* 
UOhimr  pour  les  fruités  .que 
IV»  y pèebe,  V|U,  a3r. 
Gbiskin  (M.),  anglais  qqi  s'esl 
, rendu  aux  eaux  de  liagnàres 
■avec  Sa  femme,  Lady  Àimîliç 

• Giislûn,  .Vfll,  208.  Particula- 
rités sur  le  mariagç  de  cette 

.dernière  qui  Unit  par  épouser 
ut»  palefrenier,  226. 

Gni.sni.t.Ks,  petite  ville  du  «lépar- 

• temenf  de  Tarn-et-Garùnoc , 
VIII;  358.  Son  commerce  de 
ciseaux,  364- 
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GnOAmus  (te  chevalier),  diplo- 
mate ridicule  qui  s est  rendu 
à Bagnères  avec  une1  Sorte 
J incognito  9 VIH,  aoy. 

Çrouos  ( M.  ),  (Montre  dont  le 
musée  de  Lyon  possède  quel- 
que* tableaux,  *X,  386. 

Ch^knlasd  (le), •contrée  *ur  U 
tuer  glaciale,  III,  çfl.  • * 

Gromei-LE  , campagne  apparte- 
nant à M.  Adcler,  ancien 
chambellan  du  joi  dfc  Dane- 
‘nuirck,  IX,  a63.  . . * * 

CnoaiRoi'b,  -ville  de  Hollande, 
remarquable,  par' « l'urbanité 
des  habitants  et  la  beauté  des 
femme*, 

Gfioxoviüi,  crudit  qui  croit  à 
Inexistence  cr-atnr  exploits  des 
amazones,  XIX,  179* 

G Rot  (M.),  peîntro,  I,  14.  Son 
lahlçau  ik*  Charles-I^trtnf  visi- 
ta tU  L église  fit-  SainC - Denis’, 
XXVII , »t).  Son  portrait  dé 
madame  de  La  Salle , 46;*ceux 
% du  général  Fournier  et  du  hri 
doiflaple* , 47* 

Gros  (M.)',  savant  helléniste, 

vin,  464. 

Ghos-Cave.vc  (tç  rocher  du),  IX  J 
43  f.  • * 

Gn<»-l>Avfrt .if.r  (M.).  L'un  des 
pi^opi  iêtaircjS  et  «les  directeurs 

• de  la 4'aljriqpe  de  WarfUerihig, 
XI , 3 xo  ; \Xlh,  ^65, 36*„3>;o. 

6no$^liis*st-KLtMt!imLi,  gdfti- 
Tibji  dôivt  la  descente  offre  des 
.sites  charmants,'  XXV,  3pt. 

Gaos  ns  II  top  ( la  montagne  du), 

IX,  43.. 

Gifb.sLE»‘,  écrivain*,  s’etft  occupé 
de  recherches  sur  Ut  Bourgo- 

'89Gx\vM*V  •.  . 

Groslier  (-Antoine)*  siçup  de 
Sèrvièrcs*,  qui  fut  .énfcrirv*  au 
château  dç  Pierre-Scjse  îrLyou, 

x,354. 

Grosville,  lieu  situé  à qVeJque 


distance  dç,  V-alognes,  XXV, 

t6^.- 

Gnossav  alu,’ dont  les  boutUes  sont 
d’un  produit  considérable  , 

>1,490:  V , 

GmtiDI.  Bésultal  des  ménage- 
ments qu'il  employa  en  rdûla- 
’ niant  quelques  Uns  des  droits 
du  genre- nu  (fiai  n,  XIV,  11. 
Confusion  qui  régne  dans  son 
système  politique  , toi.  # Il 
prrteud  que^  le  gouvernement 
m /des  Germain^  dés  Gaulois, 
avant  la  Conquête  des  Rq- 

* mains,  wskmblaiti  celui' des 
Hébreux  sous  les  juges,  ag3. 
Il  est  tiré /le  prison  pariai  stra- 

■ tagèmequelaiendeesseebnjti- 

* gale  insprrcù  .sa  femme,  X V,  54. 

Groci.aiio  (Claude),  premier 
'president  au  .parlement  .de 

* Boum,  à qui  les  langues  grec- 

Î|ue  èl  fnlhie  étaient  très  ’fami- 
ières,  et-  qui  joua  un  gtand 
\Tfde  dans  i*?s  évènements  de 
srtri  temps,  XXV,  35.  * 
GRopo«!tl.vît?(  ( Georges  ),  portier, 
sut  , pendant  la  révolution  , 
profiter  île  sa  position  pour 
, faire  le  bien.  Il  raconte  quel- 
ques détails  de  soi^  enfance , 
et  comment,  avec  le  coyiLurs 
d’un  ancien  anpi,  de  Collège 
qui  était  devenu  chef  tje  Ac- 
tion, il  est  parvenu,  eh  obte- 
nant autant  d‘aoie<  de  tna- 
• riege,  à sauver  plusieurs  fem- 
mes- rècdtnina  ml  aides , * à .les 
remettre*  ^.cytre  les  bras,  de 
leurs  ' vccitahles  inTtri^,  et  à 
leur  ^onsorver  leur  fortune  , 
Xv^  i’45  et  ’suèv.  •• 

Gu  met , Avocat  oSlcb^ ,*  né  n 
Bordeaux . membre  de  Ii\  con- 
vention, ipoqcut  »sutf  IVoha- 
fnVtd , VHI , la',  XIV,  568.  * 
•Gt|lSCHF4  (les),  _ ancien^  habi- 
tants* ik*s  Qanariés.  fc^nr  ci- 
* vilKation  était  ri  peu  avance^ 
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qu'ils  avaient  horreur  du  sang 
et  ne  fautaient  mourir  person- 
ne, XIV,  a 6a»  v • *>  . 

CotTlMOtit , roi  du  Mexique, 
fut  victime  d’uh  barbnie  traiie- 
uu  lit , \I\  . Lrj. 

GoBBWtLiV.a  (le  ballon  de)*  re- 
niar(|uable  par  sa  hauteur,  XI, 

>7Ï-  . .. 

Ci  khu  ti.i.Fn  , petite*  ville  dans 
l’église  paroissiale  de  laqüellc 
*onYonserve les échtlks  prises, 
en  1 444-»  »ur  le»  Aritiagnadl, 
^L,']I3,  L’église  lie  Sainr- 
Léodegart  ^ belle  '(H  attire  ap- 
partenant à’M.^rlihsfiiber^er,* 
2|3..  Excellence  île  se*  vins, 
a a a.  Son  ancienné  dépendance 
' d'nu  chapitre;  son'  industrie 

actuelle,  XXII, .333. 

ÇuÉfhf»,  duc  «I  Aquitaine,  ;«f 
secours  duquel  lt*  remlfrtnt 
le»  Arabes  dlj^jjnigne,  X,  a88. 
Gcbpfi ki\  ( M.  ) , imprimeur, 
rentpÜL  Te>f({tictiiiti.<vilc>  julé 
dans  ly  premier  procès  de 
l'auteur,  XVf Ixxxvij  • ~ 

Güeit  (J.  B.*}  fui  condamné  par 
^ le  tribunal  populaifc-martial 
de  TutOtin,  pour,  avoir  ,cdo-' 
à .la  livraison  de  cette 
ville,  XV_,xxxij.  . 

GCEttthES  ( le  duc  de  ) e«t  côm* 
*,  Battu  par  les  trrfupesdu  mille 
France , et  lermhie  |à  guerre 
Co  faisant  Injinmagc-à  ceprin- 
•cc,  111  ,/lJo. 

GcÉailyé:  (le  prince  de),  par-suite 
de  la  banqueroute  duipir!  la 
ville. Me  Lorient,  ne  trouva  af- 
franchie «de  sa  tfiuer.iinçté , 
Xlf.^3.  ( t 

GtJüftdi  auteur  d’une  Cri- 

.tiW  bfaérqle  de  Telcmasfue, 

•XII/;  J9 8.  . . ... 

GüERCffur(  le),  peintre  distingué, 

X,  384-  • * 

Qçlrkt,  Ijnn  tics  complices  de 
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Pas»a*sin  Je  Henri  IV*\)V,65. 


Guéris»  ÇM^KâuliàY,  péintfe'dis- 

• lingue,  I*  if,  Son  tableau  «de 
Didnn  écoulant lerécït dds aven- 
tures (fJïitA,  VI,  ao3.  Cftifec- 
ière  de  son  lalrnt,  XXII,  26.  Sa 
Clyiet m oestre,  3 1 - Sun.  P octroi t 
de  * M.'  de,Forbju  63.  Son 

• CJirisf  sur  les  genoux  de  la 
Pierije,'  103.*  i'qi traits  qui)  ex- 

• bosa  eu  i8iq,-i36.  Son  ta- 
bleau ile  Gain  fuyant  avet  sa * 
fu  toi  Ile  après  de  meurtre  <T  A- 
AW,XXV  1|,  44. 

(Üi.iiLv  (Christophe) , dessinateur 
et  graxenrsIi-tingin^Xf,  273. 
6l’F.niS  (%l)rinl),  Irèrê  d.u  pré- 
cédent ^ peintre  distingué. 'eu 
. miniature,  XI 4 274.  * 

Guéri *-nK-£EiLLAC,  fameux  col- 
porteur*? compté  .au  Honore 
«h*  ses  poiits-kls  üp  cardinal 
de  Tendu,  X} 

Ou É RO e LT,  nu-  «(es  nieiubreit  les 
.plus 'distingués  «le  l'univcr^ite 
. actuelle,  aureur-d'uyc  Induc- 
tion «le  Morceaux  choisis  dç 
flioe  C Ancien r XIII',-  198. 
GcÉr.ot’L-f, .architecte  r«:l^>rc , ué 
à Rouen,  )$H1 , a/>3.  • 

G 1 Fit rk ( la).  Le.»  lin  il»  me*  fa  con- 
sûlèrpiq  comme  llaéviVpblc 
conséquence  de  la.  division  de 
. hespècé  humaine  «en  hunilles 
. politiqnes,  XIV,  168  .-Elle  en-  . 

• faille  eh  quelque»' mois  plus 
de  crime*  «pi’n  ne  aVu  com- 
met ordiimiCçtueht-  en  . phi-  - 
sieifrs  apnée*.,  169.  . I irritât  ' 
elle  - i^mt  T.diment  qui  .là 
nourrit,  t70al.es  passion»  f»ar- 

• ticulièrç*  -sont  lés  cause»  qui 
amènent  ordhiaii  emçiif  *le* 
guerre*  ; leurs  vnmféqnrtices 
terribles , i . Jliffércnjes  «in»- 
{p!»  >t»iu  lesquelles  U>  guerre  ? 

,l0é  représentée,  1 r».  $*\mo- 
ti(s  Pt  JPC% moyens  d.uCcui  être 
rftn  Cormes- à *1a«ju»ifbe , I74. 
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Légitime , elle  a Us  même*  li- 
’Aiite»  (|ue  U déffliN.nmuu* 
rtylie  ; certaines  insultes  lie 
peuvent  l'autoriser,  175.  Elle 
détruit  le  commerce , l’érono- 
inte,  le*  ort#  et  U vertu  chei 
le  peuple  quelle  dévasté,  177. 
Afftes  de  justice  politique  qui, 
aux  yeux  des  nations,  autori- 
sent la  guerre,  178.  Défen- 
sive, sa  cause  -et  son  glijot 
sdnt  sacrés  ; offensive,  son  l^nt 
et  sq*  moyens  sont  criminels, 

* «79.  Maximes  injuste-*,  immo- 

rales si  hypocrites  émues  par 
quelques  écrivains  sur  les 
moyens  d'assurer  le  succès  de 
la  g’Uerfe,  i8a.  Le  droit  de  la 
guerre  clsex  les  aiuàfeu*,  f8f. 
t Ce  qu’il. est  en  Europe,  1 85. 
\gc  droit  al*  /tâtenjê  naturelle 
est  interdit  aux  paysans  rava- 
gés, pillés,  déshonores  par  des 
■soldats,  (B6.  Manières  dortt 
» les  diverses  pnistiuces  rt»o- 
dernes^e  déclarent  la  guerre, 
a 10.  Ce  n'est  qu'-uu  mode  de 
contribution  sur  la»  song'des 

Inrtn/ms  385. 

CuKaRlKR  ( Je  r Ame  ),  ancien 
, échevin  de  Lyon,  X,  3^3. 
GtXluoi*(M  FUJeui  des),  auteur 
• de  poésies,  légères,  Xjll,  ao8. 
Guviwv  ( A y me  ri  )y  archevêque 
lie  Lyon  j ayant  éti?  obligé  de 
recevoir  le  pape  dans  Cette 
ville,  se  retire,  daps  |on  ch;l- 
4 1/cau  dcA’ierredicisc*,  X,  33o. 

. Gufviiam,  l».»M«gadq  du  pays 
' l>M(|tis,  VIII,  i(6/| 

* GütTTAiU),aiiitPUa  d’pn  ouvrage 
.intitulé  : Ih  Minérmloyie  du 
KDuuplinJ,  X,é9Ç). 

Gl  iiikht  (le  comte  de),  otit eurd’un 
Voyagé  en  l*rosse,  où  t<iut  dé- 
crie l‘ observateur  ptufoiWi  et 
. l'balnle  écrivain,  IV,  191 . Ter- 
, mes  dans  lesquels  il,  exprima 
ïrm  indignât  irni  sur  lèdélibrc- 


meut  du  château  de  l'au,  VIII , 
•7K  Il  figuie  au  nombre  des 
qiuis  «le'Vphaire,  X,  45g. 

Gers  El»  T ( Ni.),  prit)  ripai  nego* 
étant  de  Saint-Bcrvun,  et  maire 
delà  ville,  magistral  distingué 
par  sa  bienfaisance  ^ XII , 4o5. 

Gcicusan,  seigneur  de  Beaujeu, 
lé  premier  introduisit  en -Fran- 
ce l’ordre  des  Cordeliers,  X, 
384- 

Gt'iciir.  ( M.  ),  riche  propriétaire 
de  Cafrpentras,  que  la  fureur 
des  partis  (^épargna  pas  en 

181S,  IX,  a53.. 

Goiche  (le  couvent  de  la  ),  aitoé 
à prude  distance  du  ch\toau 
' de  Cuiendre,  XXVI,  $5. 

Grioiu,  célèbre  peintre  de  cari- 
catures, IV,  164#  . 

Gi'i  iial-  ( le  général  ) faiy  arrêter 
lé  comte  Coût*  de  Frotté,  der- 
nier chef  de  Farinée  royaliste, 
XXV  133.  T 

G fin»:  ( le  ),  statuaire  disringué, 
XXII, ^1. 

Gv t no  r peintre  doul  le  musée  de 
Lille  possède  quelques  ou- 
vrages, XIL-a/jO. 

Giinomi  1»,  membre  de  la  junte 
napolitaine,  homme  qui  ne 
vivait  que  d’espionnage  et  de 
délatiotfs,  XJV,  558.  Arrange- 
ments qu’il  conclut  avec  le 
bourrcdu,*6*d« 

Gtriotfuin,  l’uu  des  complices  de 
l'assassin  de  Ifefiri  IV,  XIV, 
65  ; XVI,  3o8.  . 

Gi  ioat^  ( de  ),  savant  orienta- 
liste, Jl|,  >97.  •'  . 

GruiNKS,  village  qui  fut  témoin 
de  quelques  opération»  tnili- 

tniros  en  i8t4f  XXV),  5»l. 

Gcic.tRs  IH,  qui  le  premier  pri1 
le.  titre  de  dnftpkin',  et  sut 
combattre  cl^  homme  fln  œur 
eroiourir  en  guerrier,  X,  4*- 
Gciors»  IV*,  seigneur  du  Dau- 
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pbiné,  se  fit  yerevoir  chanoine 
île  Lyon,  X , ^2. 

Gvir.CF.fi- lb-GrV,  soigneur  du 
Dauphiné,  las  des  tyrannies 
qu'il  exerçait , abdiquâ  le  pou- 
voir, et  Je  Ht  religieux,  X , 4a. 
Goigites-lr-V iKt  x , seigneur  du 
Dauphiné , prit  l'MMt  reli- 
gieux dan»  l'abbaye  de  Cluni, 

x,4i. 

Cru.  ( le),  rivière  qni  haïrait 
les  murs  du  bourg  de  Guifles- 
tre,  et  qui  en  fit  iu.nutsnniit 
éloigné  d'un  quprt  de  lieue, 
. X,  a5a. 

GriLni itT  ( NJ.  ) , maire  de  la  cqm- 
inüne  de  Guilbuitne-Pérouse, 
secourut  efficacement  cinq  Ha- 
. ineaux  «pisevelis  «obs  le*  nei- 
ges, X , 'aaU. 

Gmi-hkm  ( M.  )i  député  du  Finis- 
tère, se  distingua  pm*  sC*  ef- 
forts en  faveur  de  l'ancienne 
loi  des  élection»,  XII*  5*5. 
Güillajio,  auteur  dramatique, 
né  à Clprtrcs,  XXVI,  io3..«  * 
Gvillavmk,  rlianoinè  de  Gfeqe- 
Me,  auteur  d’une- Fie  de  Mar- 
guerite de  Bourgogne , X.  98. 
Gl  illacm*  , évétme  de  Gap, 
prenait  le  vitre  de  seignebr  et 
de  comte,  X,  2Ô9. 

Guillavmb  (>!.),  inventeur  de 
Musienrs  modèles  derbarrues, 

xxii,  343. 

GdILÙcme  IX,. dur  d’ Aquitaine, 
troubadour  , né  à Poitiers  , 
XXVI,  « 5q.  - # 

OniurME-L'Asxnr.irai^,  auteur 
d’uh  mauvais  poème  historique 
intitulé  la  Philippiade,  \XvI* 

4’"- 

Guillaume  n’itaqiiKs,  onde  de 
Guillaume  - le  - Conquérant , 
XXV,. 38. 

Gl  II  LAI  Mfc- AI’X-RlaNCIIHA-M AINS  , 

rVéonS  de  Chartres,  fit  brûler 
s beaucoup  d'hérétiques,  XXVI, 
"7 


Gcillahme-IIiias-ok-Fe* , guer- 
rier crlèbre  par  ses  exploits,* 

XXV,  3t3. 

GmLI.ACAIK-l.K-GoNQrr.RAHT,  duc 
de  Normandû*,  fait,  la  con- 
quête de  l’Angleterre,  et  y réu- 
nit‘son  du»  l»é , îlll-  33;  »9- 
Particularités  sur  sa  naissance,' 
XXV,  ?t.*Liei/6ù  repoÿcût  ses* 
cendres,  toi.. 

Gmt.l.AU mk  - le  - Fha nc  - Parleur. 
#Son  jugement  sur  le  caractère 
el  ks  discours  de  i'F.rinjiç,  IV, 

. *5».  ' Il  raconte'  l'histoire  de  sa 
vie  !•  personnages  qu’il  voyait 
au  château  oit  À est  né;  6.  Son 
éducation  et  ses  progrès  dans 
l'éluda  des%maibérn.ttiques,  J. 
n quitte  le»  beux  -de  sou  en- 
fance, et  ♦a  subir  à Toulon  un 
examen  pour  être  adnn«  dans 
Humanité,  8.  Obtient  une  place 
île  pilOfin  sur  uo  vaisseau  mar- 
chand. et  se  trouve  humilié  dè 
cetiir-positioii,9.  Hdéguédans 
la  sainte-barbe , il  passe  son 
temps  a apprendre  le  l.itm,'  1 o. 

# Olitient  Une  sous-lieutenauce 
daqa  un  corps  de  nouvelle  le- 
vée, et  s’embarque  à Fleésin- 
guè  ; son  ardeur  à dire  la  vérité 
lai  vaut  le  surnom  sou*  lequel 
«ou  lo  Connaît 1 1 . Rentré  en 
• ïVance  en  1^91 , il  est  accusé 
d'àristocratie  et  conduit  par  . 
des  gendarmes  jusqu’à  Paris, 
où  ou  le  mruacedv  l'accrocher 
à une  lanterne;  il  est  renfermé 
à l'Abbaye,'  ta.  llerouvre  13 
libellé  .après  qu'il  pe  fnt  ré- 
damé  de  M.  de  Monueron  ; 
prend  part  à la  guerre  de  la 
ré  Vol  if  «ion  ; s'échappe  en  &ot*se 
. pour  sa  soustraire  à nit  arrêt 
de* mort  lai»cé  contra  lu);  ac- 
cueil rjue  lui  firent  le»  HeKé*- 
tteus;  il  rentre  en  France,  et 
se  marie,.  l3.  Propris»  au 
. rédacteur  ale  le  Gazent  de 
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•Franc*  de  recueillir  lt*s  avnn- 
de  an  position  dansTin- 
térrt  de  celle  Quilles  > V >v-s 

F répara  tifs  pour  aller  voir 
eiflive  du  foi,  |5.  U SC  rot»! 
au-devant  du  cortège,  i8;‘de- 
«jruncMu  faubourg  de  La  Lha- 
• pelle,  3Ù-;  converse  aWç  deux 
ofhrn«r*  -.ui’hi  gloire  militaire. 
31.  Son  r.Is  l'introduit,  dans 
• r^litt^No|ljrDah\e^  dont  il 
rappelle  qttelqpcs  ancienijbs 
parfieul  «rites,  i3.  Il  se  #en<J 
. ensuite  sur  le  t'IiNiiin  ntf  êôcr 
tège,  «près  Je-  Pont-Neuf,  08. 

• Hennit  plusieurs  de* ses  otrtis 
. à. un  suupet,  33.  Sa  conversa- 
tion hahjc*  eut  syr  létaux  au- 
• quel  vin  prise  la  société,  et  sur 
la  cause  du  désordre,*  38.'  Il 
rend  compte  de  ses  éinothoft 
k la  VIII*  d'une  jrlljut  hile  expo- 
sée'parmi  les  -morts  sqii»  les 
* voûtas  de  l atn  if  ii  Ch.\ti*let , 

. 45.,  Rèv  dordVit  lequel  il- est 
* transport*1 ,.  Jon*  le#  premiers 
moments  de»  la  restauration , 
j au  ckAfeau  dos  Tuileries,  où  • 
ij  voit  une  fmje’d*  lolHçilruri 
(fui  vont  présenter  au  roi  des 
• plneçts  pour  obtenir  clevre- 
<orop«iUM.  des  faveurs  qu'ils 
h'ont  jamais  nî(:«tlfc*,'  9 j et 
. suir.  Son  entretien'  sur  |i  sui- 
11 3.  Sa  dispute  avec  sa 
femme  air  sujet  d'uimqiroine- 
' nade  an  J/irdtmTiirc,  tji.  Il 
trouve  d.ïus  ce  lieu  que  des 
• compagnies  suspectes  4 174  I 
cherche  à calmer  j'efhportc- 
mçut  auquel  M.  MoaKMilot  se 
laissait  aller  à la- vue  de  Imites 
les  folles  dépenses  faites  a. l’oc- 
casion de  sa  fén»,%  217  j reçoit 
une  lettre  d’tine  jeune  dame, 

* oui  l'invite  à qe  rendit  riiez 
clic  pour  recevoir  ûndçpùt 
précieux  qu’èUc  veut  lui  oon- 
»ier  ; il  est  cif*  au  rendez- 


Tpu»,  et.  reçoit  en  dépAt  un 
jeune  enfant  au  berceau  ; le 
rapporte  à s»  maison , et  a 
quelque  dispute  à ce  sujet  vec 
sa  femme  ; va  au  hurcati  des 
noüçrices  en  chercher  une 
pour’  allaiter  l'enfant  dont  Ü 
est  deYèuu  le  père  adoptif, 
337  et  suàv vante  certaines 
institutions  tiéfs  de  la  révolu- 
tion*, 25c>.  Son  goût  pour  les 
voyages  en  diligencoj  388.  Il 
visite  l'hospice  des. 'Enfaitts- 

• Trouves,  3^2.  8bs  convive*  se 
réunissent  chez  hp  au  jour  de 
l'att,,  et  parlent -de  la  situation 
politique 4 jittérairO  et  finan- 
cière de  la*  France  éy  *1814, 
V,  3 et  mit.  Il  va^diner'  chez 
ud  cousin  qui  mène  un-grand 
train  à* Paris  ; conseil#  qu'il  lui 
d Chine  , et  Mrjrices  qu'il  lui 
rend . 1 H.  Il  ihtmient  <1  riiq  |i 
rnrdiiçilialion  de  la-  famille 
4)psvrrrièVes , 3o.  Scène  co- 

* •tuiqiic  par  Uqùêlle  M.  Comte, 
le  physicien,  le  puuit  de  ce 
qu’il  lui  avait  fait  dire  qu’il 
h'éfuil-  pas  flirt,  lui ,»  36.  Dé  - 
convenue  qu'il  çtsuie  de  la 
part  d’un  . cocltur.  de  HaPre  , 
qù’il  traduit  devant  le  commis- 
saire de  police*,  *48.  Il  gagne 
sa  cans«,  et  intefcède  pour 
son  adversaire,  qtpl  dédom- 
«Mnj^çénérctlV'iient,  55v£ao- 
rhbinar  auquel  jiest  stfjelK6l. 

. lTn  des  effets  qu’il  produit  flans 
sou  imagination  > il  »é  croit 
transporté  dans  twj  couvent  'de 
feyMiies , et  gémit  tle'l’air  de 
contra.iofe  qu'il. remarque  sur 
le  visaj^*  des  religieuses;  à sou 

• -rçved  il  se  Tend  au  monastère 

qu'il  avait. vu  en  songe,  et  tout 
se  représente  à scs 'regarda  tel 
que  «ans  s«n  62.  41  va 

faire  à plusieurs  «james  d#s 
visites  du  mâtiû,  69  et  sùiv.  ; 
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QES  MATIÈRES.  • 

parvient  à i|tloprner  du  jeu  un 
de' «es  amis,  «loin  il  surveillait 


a3y 


les  finances,  90  ; reçoit  ses 
ami»  à un  nouveau  souper,  et 
lu  conversation  s'engage  sur 
re  que  la -révolu lion  a fpit  et 
ce  quelle  a défait,  et  «çr  le 
gouvernement  qui  convient  le 
mieux  à la  Fiance,  14 1 <*l  suit*. 
Il  assiste  à un  souper  pour 
'lequel  son  épouse  n'a  invité 
que  des  femmes,  162.  F ne  des 
contrariétés  qu’il  supporte  le 
plus  impatiemment,  c'est  l’en- 
nui de  déménager,  176.  Rai- 
sons qui-  l'obligent  à changer 
de  logement  x 177.  Il  se  met  en 
, eoUrstsavec  sa  faqiille  pour  en 
cliefcJiéi’nn  notrveau  ; obser- 
vatioifs  qu'iJ  fait  en  route,  178. 
Il  passe  le  bail  priur  son  nou- 
vel appartement-  ; fondement 
• sur  lequel  son  nouveau  pro- 
priétaire a bâti  sa' fortune,  18 1. 
Peine,  amère  .qu'il  restent  en 
a .voyant  ioul  buqle.versé  chez 
lui,  et^riueipaleinei}t  %a  bi- 
bliothèque, 182.  Il  se  déter- 
mine, par  un  beau'  temps,  à 
passer  un*  nuit  dans  les  rues 
de  Paris  ; observations  qu'il 
recueille  dans  cetterourséjioc- 
turne,  186  rt  suiv.  Conduit  à' 
un  corps-dc-ftnrde,  il  est  sur  le 
poipt  «I  être  mené' à fa  préfec- 
ture de  police,  192.  E»1  aur- 
pcis  par  deux  voleur\  qui  l’in- 
•Vitefit,  le  pislblct  à la  main,  à 
prendre  une  autre  routa;  dé- 
convenue qu'il  lettr  fait  'es- 
sayer, 193.  Rentré  -ciiezdui  au 
point  du  jbur,  il  s'aptïrçôij  que 
' sa.  femme  est*  instruite  Je  sa 
côurSe  norluHie,  Ip5.  Snuge 
petydaut  lequel  il  se  rrtiit  trans? 
portl*  au  milieu  des  monti- 
medtt  renfermés  aux  Peifts- 
•AugusiWls  ; il  voit  se  ranimer 
tous Jes  bérps français  dont  les 


images  sont  devant  ses  yeux  ; 
il  le*  entend  s’èntretqnir  de 
leurs -exploits  et'^c  promettre 
que  leur  gloire  ne  sert)  pq* 
dénient  1e  par  ceux  de  leur» 
descendants  spii  ’ défendaient 
la  patrie  en  l8l5.,  29^ et  suiv. 
Il,  expos»  scs*opiuions  politi- 
ques, et  Tait  des  voeux  pour 
la  prospérité  tfc  la  patrie,*  398 
el  suivi  Uoé  dame  lui  reproche 
, d'avoir  ileuuit  pour  elle  l’illu- 
sion causée  par  VincognHo 
qu'il  pendait*,  38(J.  -Un  auteur 
qui  vient  de  terfriinyr  uh  ou- 
vrajyr  sur  la  tolérnube  l'engage 
à publier  nn  discours  sur  K* 
initie  vMjet,-  3«)0.  Lettre  où  il 
trace  l'esquisse  morale  et  poli- 
tique-de  la  prancc/nn  mois  de 
•juilfrl  18t.1), 'et  où  il  propose 
' à Téditeurde  remettre  ses  fonc- 
tions entré  Itj  mains  d'un  vieil?- 
lard  arrivé  de  la  Guiane,  \ü,  7» 

Guillaume-  Pkhocsk,  commune 
•des.  Ihtute*- Alpes,  dont. cinq 
hameaux  furen^cinlevelfs  tous 
[es  litiges,  et  auxquels  le 
' maire  ét  Je  cure  portèrent  de 
prompts  et  «(efficaces  secours, 
X,*38.  . 

GiriLrAi'MT.  qr.  no«'.HEéonTv<dian-  • 
CéÜer,  unisslit  le  goût  #ieS  let-. 
très  àpelpi  des  armes, XI,  lit. 

CciLLESlAR, , porte  b restai  s , XII, 
520. 

. Güillfmxt  (-M;),  banquier  de 
Tarbes, VIII,  *48. 

GiiLLmcAi:  ( M.  ),  médecin  frop- 
. çai*.  à l’île  Maurice 4 XXlI , t 
4JÎ3.  - ' 

Gcsclemihot  ( le  Ijrutenapt- gé- 
néral), ambassadeur  à Con- 
stantinople.' XII , 3a8.  , . 

Gciàtrtsor  (M),  peintre,  - Son 
tableau  de  ‘Jésui-Cli ri sf  rrssais- 
citant  le  fi  U île  la.  \euvc  de l 
If  b un  v XXII,  XOI-.  ' .. 

Guillemot  ( M.),  ancien  direc- 
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leur  de  In  manufacture  des 
Gohcltn»,  (Km  11,1  las  dessins  de 
la  porte  triomphale  qde  l’on 
remarque  a Vilieneuvele-Roi , 

. £XV  1,  483. 

Gcjli.rstrk,  bourg  de»  Hautrs- 
Alpef.  Pompe  avec  laquelle  les 
habitants.  célébraient  la  /é te 
de  la  frmVie,  innifltenaiïl  sup- 
primée, X,  Î5). 

(Jcilu»*,  k quelque  distance  des 
bords  du  lloubf, remarquable 
par  des  eaux  ntiiiérales  qui 
vont  se  perdre,  dan# 'celle  ri- 
vitffe,  XK  . 1 34- 

Gril  urr  (M.),  banquier  portu- 
gais, propriétaire  actuel  du 
château  de  Cheverny,  XXVl, 

a4 

Güil«iot(M.),  habitant  dei)ouoi, 
respectable  par  sein  savoir  fl 
par  la  douceur  et  l’aménifé-de 
son  camctèfCyXIl , iK^a^S. 

Gna  ^d  ( medemoiselle) , ac- 
trice de  fondra.  Elle  rendit 
infidèle  le  président  de  Mar- 
jnotii,  III,  <ir*. 

Gi'ijiks,  lien  situé  près  de  Calais, 
et  célébré*  par  phidrur#  con- 
férences, entre ‘autres  par  colle 
entre  François  [?'  et  Henri  VIII., 
et  qui  fui  nommé  Je  Champ  du 
■drap  tTor , X1I/336. 

GrntaMP,  ville  située  fur  les 
bords  de  la  rivièra  dç  Tricn  , 
et  où  il  se  tient  tous  les  ans 
■uni»  foire  imputante  ^ XII  , 

497,  ' . 

Grmacos,  contrée  iiTvpagne 

, dont  la  pvpulatidn  *5  com- 
pose en  gr«^de  paitie  »de 
Basque» VUI,  g1!.. 

GcwCam»  , colonel  d’anillèrie  qui 
ae  trouvait  à LÜje  lors  du  siège 
de  celte  ville  en  179/,  XJI, 
13».  • ’ *•’* 

Grisa  ( M.  dé^.  Faveur  qu’jl  ob- 
tient à la  messe  du  roi,  IIÇ  *l  K 

Gris*  ( le  dùf  de  } assiège-’  les 


Anglais  «pu  s'étaient  établis  à. 
Calai-*,  rl  le*  chasse  de  celte 
ville,  XII,  337.  Sa  conduite  an 
siège  de  Rouen  par  le»  troupes 
*dc  Charles  IX,  XIII,  147.  Il 
s’empare  de  la  Rastille  , XV, 

5<j*  . * -jJyïjE 

Grise  (M.),  membre  de  l'athé- 
hérfde  l'Yonne,  XXVI,  481. 

GriTTinns  (Ica),  ancienne  fa- 
mille du  hameau  de  Pinon , 
entre  les  mains  de  laquelle  re- 
posait'l'autorité,  XXVI,  3 1 4 • 

Grifcrr(  M.), écrivain  publiciste, 
,lj  19.  Son  pays  natal,  IX, 
189.  Ses  ’ observations  sur  le 
rapprochement  de  la  politi- 
que et  de  la  justice,  XI V*  *85; 
sur  la  publicité  des  débats  ju- 
diciaires, 196.  Sa  traduction 
de  l Hiitoirc  de  Normandie0 , 
d'Qrderic  Vital  , XXV,  *38. 

Gramme,  le  premier  roi  de 
Bourgogne  auquel  Lyônfut 
soumis  ; X,  3o8.  1 » *• 

GcjrtnKn,  Strasbouégeoia,  auteur 
du  poeme  de  Ligurimi*^ -XJ, 
272. 

Gusuttr  d ALrsiuciiF., 'héros  d’un 
roman  de  Le  Sage,  IV,  a 46. 

Ot/Sritll.  dç  B , ex-lieutenant 
de  cavalerie,  qui , par  suite 
,de»  dépenses  faites  pour  satis- 
faire son  g o iu  du' luxe,  fut 
renfermé  à ‘Sainto^Prlagic  ; 
description  de  sa  chambre  daps 
If  tsorridor  rouge  (le  celte  mai- 
son, XV,  (LJ,*  76.  Se»  tepta- 
‘Avétf  pqur  s’eVâder,  77. ligueur 
qti’il  esstifed'  abord  d'unedeses 
jolies  créancières,  78. 

6c  riiMF  (William )fàuteur  d'une 
nouvelle  géographie  univer- 
selle. Ce  «iu'iI  t lit  île  l'occupa- 
tion de  Toulon  par  les  Anglais, 
-en  1793,  XV,  xlj. 

Gt^pMSWJ  (Jean),  inventeur 
• de  fitnprftneric , dont  il  (ît  les 
premiers  essais,  en  t43é,  k 


• Digitized  by 


des'  Matières.  „ 34, 


que  Ton  fil  d’abord  à sa  décou- 
vert.-,  XXII,  3t3. 

Gi  ttoigce»  (M.j,  autoar  de  jo- 
lies romances  et  du  roniaii  de 
Nadir,  XIII , 207. 

Gircnsvr,  chef  des  Carnute*  , 
que  les  Humains  livrèrent  au 
supplice,  après  avoir  violé, la 
capitulation  qu’ils  avaient  fai- 
te avec  ce  peuple,  XXV|f  108. 
Güt  ( saint  ) , auquel  01»’  avait 
consacré  une  <'li.ipelle*à  Sa- 
verne,  et  qui,  suivatit  ^opi- 
nion générale, guérissait  de  la 
passion  déréglée  de  la  danse  , 
XI,  283.  . • .*• 

Güt  df.  CttAULiEU,  médecin  sorti 
de  d’école  de  Montpellier^  IX, 

Güt-4*atiw,  gavant  médecin.  Son 
opinion  sur’l’arl  de  guérir, 
▼1,127.  •. 

GuV  he  IhiCHEronT  uni'saft  le 
pofit  des  lettre»  à celui  dés 
asmesi  XI,  1 1 i;t  7 
Güt  Thomas.  Les  étdts  de  Bre- 
. taçne  4e  proelapièrenf  due  Je 
province,  ^If,  367.  v 
GüTExcora3,(  Jean  de  ),  dbplèir 
e*  Sorbonne,*  XJI,  18. 

Gütft.  I’iiu  «Te  cens  qui  se  dis- 
tinguèrcAt  d'n  bord  dans  l’in- 
surrection dtfsGhôuaji*.  XII, 

554.  • * • 

GdTETANT,  médecin,  né  à Lons- 
le-$aulnier,  Xl<  39.  •*  . 

Gcttchr  ( va*  Khni>sins),  pro- 
fesseur à Halle,  qui  travaillait 
V»  dormant  % XV'l  ,*3fa^ 
GctOMAACK  ( Pierre m.ilguin 
qt\i  sejlistiiiftua  dans  la  guerre 
«le  1774,  XII,  4 10* 

Gi>toa  f l’abbé  ),  l’un  des  enne- 
mis de.Wdt.W^  X,  459/  ‘ 
Gütok,  méd^r iii  Raliile  èt  versé. 


.XIX,  17s..  .. 

GüToa*(M.  )7  prêtre,  a d rem  d’une 
'Httloire  du 'diocèse  (T Orléans  , 
XXV(,  1 27.  . * * 

Gcroa.j(  leq^éoeVal  )..  L’ermemi 
lUl  surprend  quelques  pièces 
d artillerie  ^XX51I,  Vî|o.  . 
GüTToa^IuavEAp,  né  à DKon  , 
‘.X\Vl,44or,47P.  • J . ’ 

GVjtaaA?*  ( la  province  de),  dopi 

• r A MRleterr*.  se  réseév*  |a  pos- 
session, xxir,  453.  ‘ 

• • • » , , 

H. 

HaChi'cte  (Jeanne),  libéra  tricedo 
dt  Beauvais,  XIV,  ^8^ 
Baiu.ap  [ dd  V .historien , né  à 

• Bordeaux,  VIU,  17,* 

•HilLUT  •(  Williams  )’,  écrivain 

•IiRlais,  autour  d’une  Pie  t/e 
Millon,  X*,&.  : ’ 

Haisabt  ( Kÿncienne  province 
du)  ftqir  jadis  habitée  parlent 
Nemierts,  XII,  g8. 

Haism  XATlosti.Es.(4es)  prirent 
natsaanee  InAq^lÉ  In  poITtrijijr 
fin  -emparée  des  préjugés 

• des  nations , e.r  quelle  etirpé- 
rha  les  peuples  de  s'entendre 
e«  de  se  télmir,  XIV,,  14S.  La 
diversité  .les' habit  mies,  la  dif- 
férénee  de%  langyer  ont  cen- 
Mliué  à oeAliSinèsy  1^;  èlas- 
ses  rp*  tiennent  enepre  â‘  ces 
sortes  d'immositéa.j  <5  j celles- 

■ci  • commencent  » fajre  place 
à-  un  sentiment  de,  Ipénteil-* 
lance'nnivïTs.lle,  ibid.  Exem- 
ples que  des  médec  ins  frah- 
^tis  en  donnèrent  dates  la  liè- 
vre puma  qttf  récemment  dc- 

. ' sola  Wèspagne,  146.  , ■ * * 
Halifax,  possession  anglaise -en 
Amérique,  XXlIi  454..  ■ 


, Amérique,  A.YJI,  454.  . 

«kns  l«  coniwMssnuce  des  bn-  %H*u:U4in,  arêÜevéque  dé  Lfbn, 
gue^  XI,  f°j.  . •refuse.*  de  nréier  serment  à 

Gu.otr  (labbé),*  savant  auteur  l’cmptVeur  Henri  lir,  X,  3ta. 

Table  tiéxÉasLR,  T.’xxvit.  lG 
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11'M.LE  (U)  de  Paris  «1  une 
% tourne  féconde  cTnkacrv  «nions; 
nature  des  drpîfs*que  Varro- 
fjrul  le*  gens  de.  la  Hatle*  V, 
99.  • ^1  fondation' et  usa^e 
auquel  elleVfervaii  autrefois, 
mk).  A#pec*  auimé  de*  Halle*, 
l&l.  !>•  femme*  y rvgpent 
.mi*  If  litre  de  (Jomçt,  102  ; 

, les  divers  marcliés  qui  s’y- font, 
»ü3j  scène  comique  et  tumul* 
nreusç  câg'src  .par  un  jeune* 
étuunli  dvpr  le  cabriolé!  a 
renversé  un  panier . cfœufc  , 
106;  réunion»  de*  (jen*  de  la 
balle  au  cabaret-,  107* 

Il ALUtt , Anglais  de-  Tordre  des 
' Cordeliers,  mî  déclara  en  fa- 
veur* de  la  tfiisince  tpiri- 

* tuellè  ét  lemjlorellpde»  pqpes, 

. X,3a6,  . 

Hajlkt  (les  frère* )wçrofessburs 

dhtiugués,  uést*  Chien  i XXV, 
?^7*  * 

IJallika  (^rauçoifj,  évAque  de 

* Cavaillon . -auteur  d’un  l>el  ou- 

vrngy  sur  Tohdinatiun  des,prê- 
tre»,  XXVK  98.  '.  . ; . 

II  alto»,  évêque  de  Verdug,  *e 
construisit  un  obâteaU  nu  969, 

. îû,  4<o. 

II»LTO»-( «MATEL , .pCjlK  VUlB  OU 
Jépartéiricif!  de  la  Meuse,  XI, 
Jifo.  *ç  * 

• IIambik  (tabbajè.dg),  dont  le» 
moines  se  fanaient  remarquer 
par  leqr  ipconàuitc,XXV,  i65. 
lioiBOL’iio.  I>e  but  .que  *a  *unt 
• proposé  le»  fondateurs  des 
«iabî^&Acincnfs  .de  chorhé  de 
cette  ville  u éle  utuin*  de  ren- 
dre leà  homme*,  utiles  qa*  dç, 
•If*  rendpe  meilleurs  ,i r XIV , 
396.  Activité  «çmmccriale  et 
nidûsVielle  de  cette  .ville  an- 
*»éatiqi|u,  XXH,  3oi. 

Il amilidn  (fody  Mary),.  aujear 
d'un  roman  açrçal»le.  Ce  qu’elle 
dit  dès  occasion»  que  Ton  doit 


M:;r  ale 

• . I ••  • 

.attendre  pour  juger  les  carac- 
tères, IV,  194. 

Il  \\iu.td»  , auteur  de  joli»  contes, 
ne  à Caen,  XXV,  237. 
Uami*i-Sciiui  , sophi  de  Perse, 
met . lui  même  à mort  deux 
grand»  personnages  qui  s’in- 
troduisaient dan»  la  maison 
d ut»  particulier,  pour  y com- 
mettre le*  violence*  Ica  plus 
criminelles.  XIV,  29g. 

Hamoiii  -fimu  ( MM.  ÿ,  fabri- 
cants de  batistes  à Valcn- 
cfmiue»  , Xll , 118. 

Hauok  (Jean),  médecin,  pré- 
cepteur dç  M,  dé  Ilarlav,  el 
l’tl|  des  solitaires  de  Port- 
Royal,  XXV,  3os< 

IIsmouda , bey  de  Tunis.  Sous 
•ou  régde,  les  corsaire»  algé- 
rien» prirent  llle  de  Saint- 
Pierre  et  conduisirent  à 'l'uni* 
la.  tolaliré  des  habitants*,  V, 
a35.. 

Hami  iU-k,  qui/ut  enveloppé  dans 
la  couqiy-atioti  de  Ryc-Uouse , 
MV.  3j5. 

HianBLr,  compositeur,  soutenait 
le  système  d’iihiialion  eu  mu- 
sique, XXI J , *f>2«  * 

11a  si.ro»  (Guillaume),  auteur 

• d’une  tragédie  latine  de  di- 
vers ouvrîtes  «h?  jurispruden- 
<*.  Xll,  ajg.  . ■ 

lltsii»  (.M.  Paul  y*,  inventeur 
d'un  modèle  deeharouc,  XXU, 

^ ■ , 

IIastikh  deviua  .uh  Système  de. 
penepét'live  à Une  époqtic  où 
l’on  en  ignqrçit  entièrement 
l|*s  règles,  XIII,  278. 

II  aüai.d  , • roi  • de  l)&nemarclt , 

* défendit,  à Craissanville;. les 
. droits  de  Richard-sans-Peur  ; 

encore  en  ftn  •de  la  minorité 
duquel  lè  roi  de  l'ràncc.  vou- 
lait qbuser , XXV , 65.  • • 

1Iaimbbii.iaqi;&,  médecin,  aq- 
c*t^o  proprietaire  de  la  mai- 
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«on  occupé#  ma(ptenfenlT  par 
M.  Larre,  aux  ehvirQus  d’Ar- 
oangaei,  VIH,  \^i.  - • 

IIarcoiht  ( l’ancien  château  *1’  ) , 
dont  on  ne  voit  plusf’qge.lés 
ruines-  à Lillebo.ifie , XlU#, 
231.  Dissensions  "ht  seigneur 
de  ce  lieu  avec  le  chaïubotlan 
de  TancnrviUe,  aa3. 

HâRcopnT  ('Gillohne  «Y  ),  com- 
tes^* «le  Fiiesqu#,  XXVI , 474-  * 
HaiuiYmkf nu,  neveu*  du  ministre 
prussien  de  ce  nom',  est  fait 
prisonnier  par  le&Frâpçais,  en 
.8.4,  «XXVI,  499* 

Uarufmpokt  (M,),  commerçai.! 

«K*  Sami-Qu.entin«  XÎI,  ifl. 
I1aiti»oi  tx.(  le  père),  célèbre  pqr 
l’extravïgance  de  ses  idin**,  et 
par  du  scepticisme  outré,  XII, 

lt\Ri>r(  Pierre),  né  à Charités, 

.X*V|y/oi.. 

H a nn.f  r n.  La  flèche  dé  l'église  * 
paroissiale  dé.  celle  ville;  an- 
’cien  cotnincrce  maritime  des 
habitants,  XUI,  afin.  Humi- 
liation-que  les  Arfglais  tirent 
essuyer  à ces  derniera  sous  le 
règne  d«  Henri  V,  a5l.‘  Les 
. habitants  d'ilarfleur  sont  tif-  e- 
ffamlii*  par  le  courage  fie. 
cént  Vjflaire  de  leurs  conci- 
toyens , a53.  Hcjtnmes'  célè-* 
brcs  u<j*  parrnfeux,  a5’4** 

H Am.  a (le  docteur),  médeoin , 
grand  amateur  de  bonne  chère 
et  des  plaisir#  du  iqondo,  et 
«]lii  se  iuicid  i pour  échapper 
auft  sujtes  d’vue  incluuouliç 
profonde,  X{  85. 

Harck;,  Opticien  du  Palais-Hoyal, 

>'-s'V  \ • ■ 

Uarispk  ( Ig  général  ) parta- 
•g«»a  avec  M.  liarriel  aîné  le 
* cointnàudgment  «le  la  légion' 
des  Basques,  VIII,  iaa.*I)ans 
la  guerre  de  \7q3-,  contre  i’Bs- 
pagne , ses  soldats  désertent 
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presque  tous.  Vont  embrasser 
leurs  parenté  et  lejirs  amis,  et 

• sous  peu-cfc  Jbprs  tous  sont 
«U  retour  ud  carrfp,’i^8. 

Ihm.Av  Q'inteudnut  de  )?  auteur 
d'une  Histoire  de  laftôurnognc, 

xxvi, ^43.  ’ 

Harlem  ,*  ville;  de^ffoll&nde  où 
les  nutio'n*  eurdp&4inçs  en- 
voyaient les  'telles 'de  leurs 
nVtuiufactûrp*  , pour  y rece- 
voir las  n|2bl*éts  convenables, 

ÏXII,3g£»« 

Hahl.ttf,  maîtresse  de  IWixrrt, 

• duc  de  Noripajidie,  et  mère 
de  Giii(Jaun(c-lc«Couquééa'nt , 

. xxy,  71.  , V • ‘ 

Harmcuxus,  l'un  «lesiliB^rafeurs 
. d'Athèneapson  hyinoc  dè  la 
délivrante  . XVII  v 8.."  , 

Haro  («Ltiisue^,  ambassadeur 
pagne  aux  conférences  dçs 
Pyrépée*.  * de  •qu’ilqilfn s’ait  «lu 

• cardinal  Maznrin,  111,  449- 
LIarrirt  ( MM.  ),  «pii  se  distin- 
guèrent au’sêrvice  où  il*ét<ficnt 
,êipr^*s-  dè#  leur,  enfance  , et 
dont  lysine* - partagea  avec  le 
général  IlarUpc  le  copiuAur* 
déniant  «le  la  légion  des  Bas- 
ques, et-  qui  se  signala.  U la 
bataillede\Vagram,  VIII,  taa. 

llAR*is,#g«Wral  angles,*  com- 
mandant l’armée  du  Cyrocoan-* 
del,  qui  nfarchait  contre  Tip- 
pè-Saeb,  XV  lll-,  *v«. 
1Iaih\jsm>5,  célèbre  horloger  an- 
glais  XXll,  .{ig.  . . 

Hartmann  père*  et  bis  (MM.), 
manufacturiers  de  ^lin^tfr , 

XI,  u i;  XXH,  371'. 
H^rtmann-IVkiss  ( !YL*),  nrofWè»' 

• taire  d’une  fabrique  de  tissage 

• çt*dé  mousseline  à Sulzeuiâlt, 

XI,  af-4-  • . ' • 

I lui  vio  cfcv.W  la  rtrculalsoili  du 
sang,. XXII,  39$:  * 

1 1 aR vu.  iir*  Saint- A tu  A!#*  J«*î\,n  ),  ' 
savant,  *XX4V,  18g. 

16. 


\ 
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HàSJinos  { Hugue^es  ) , évêque 
de  Tqtlj  tjur  lit  construire 
* uifc  église-'»!  village  die  Rlé- 
nod,  sou  pays  natal,  XI,  3a  1. 
fliirAitiM,  yiwge  considérable 
dM  pfjf*  basque,  fl  H,  417. 
Importance  ue  marcn*  , 
rai.  Ntfonutnent  curieux  que 
réiifertn^ii  Son  |:gli*e , iai$- 
IIastlsc»,  guuyer«eiie  du  Beu- 
galé , qû  i\  organisa  une  fa- 
mine, qui  coûta  la  jtie  à |dus 
de  trrtis  niillious  d'indiens , 
XMII,  xt.  • 

lltSYixts  , 4nB?v‘0  d'origiAe„ 
.tombât  sa  pairiey  la  ravage 
et  l'écrase  ; autre*  crime*  dont 
il  se  «dutila , XXV  , 3#o.  Il 
assiège  Chartres, -XXNT*  Il  4* 

! Ut  iiome  ,{  M.  Duqgrgier  de), 

* dçpulc  je  laiSeine-Inlcriêurè, 

xm.  470.1841 

JIaCSBî»  h U (M#),  maitcc  de  for- 
* ges  à lioinbourg,  XI,  5ol..  • * 
IIagssmaxx  ffèrcs  pro- 

priétaire* d’uae  vaste  manu- 
farturc  d'indienne*  et  de  mous- 
selines peintes,  située,  il  Lo- 
gelbarh;  XI,  a 18.  Hs  ont  ap- 
, pliqtic  la  li(bugrapl\ie  à V*m- 
# pression  des  toiles  , XXII  , , 

IjAt’TP.nivE  ( M.  Perricr  d’  ) , 

rtéole,  jadis  Habitant -de  l'ilc 
Bourbon  ; sa  retraite  de  la  Bril- 
lantai*%  XU^âqô.  . 

I|aotep.ociir  , acteur  et  auteur, 

. \5I,*353.  • * ' 

lUrTKîsu  iu^F.  (M.  d’).  Voy.  ^Idn- 

«nVMOLfT.  ' , 

lIvrTÎsitji/  ( madame^!’),  auteur 
do  poésies  gracieuses,  L,  a3. 
HauthAl  ( le  général  d’ ),  né  à 

jOjii,  IX,  8v  .*  • 

lUVT^ïtTL  £ la  famille  bâro- 
nialjj  d’ ),  ad  mile  aux  étflts  du 
•.  Languedoc,  IX , 97.  % 

Haut,  sWanf  distingué,  I,  |3. 

Il  Avne  ( le  ).  Son  antiquité;-  sa 


situation,  XIII,*  157.  Le  fau-  t 
bourg  d’Ingoüville,  *jS8.  U 
tour  dite  de  François  l*r;  res- 
Mimhlance  du  Havre  avec  Pfl- 
• .ris,  a5q.  Aspect  anime  qu'il 
pimente *le 'matin,  260,  His- 
tçire'de  la  fondation  du  Havre, 
a6l.  Origitie  de  sou'  nom  ; 
inondation*  quVIe  ravagèrent  ; 

• sa  prospérité  après  re$  désas- 
tres; ».tis*«at»  d’une  grandeur 
démesurée  qu’y  Ijt  construire 
François  1"  , 262.  Le  Havre 
est  occupé  par  1er  troupe* 
d'Elilabeth  , réine  d’Angle- 
terre, èt  remis  par  le  prince 
de  Condé-,  Citadelle«on- 
struite  par  les  ordres  du  car- 
dinal* de  Richelieu;  lell^vre 
est  bombardé  en  {69$  et  en 
‘ 1759  , a64.,*  L’église  Nbtre- 
Daifrf*;  privilcgoS  assignés  aux 
m a rg  11  il  lier*  de  celte  église,  à 
condition  qu’ils  la  termine- 
raient, *65.  1^  palais  de  jus- 
tice, ibid.  La  salle  de  specta- 
cle, 566.  les  bassips  du  Ha- 
vre, 167.  Csageyù  lcsVqis.de 
France  étaient  de  prendrcjjos- 
session  dé  'ce  port  p^r  un 
voyage  spécial  • qu-’ils  y fai- 
1 saient  ; fête  inaritirAe  qu'il  se- 
rait avantageux  d'y  instituer 
airrsi  que/ians  les  autres  ports 
de  France;  "268.  Opulence  et 
misère  du  Havre;  les  princi- 
paux négociautsde  cetfe  ville, 
571.  Projèt  que  l’on  avait  for- 
mé d’y  établir  une  ménagerie 
marine;  lé  parc  aux  huîtres, 
•27*.  Les  fortüications-  ; les 
paarcs;  sites  pittoresques  des 
cqvirqns,  273.  lMvrais»  célé- 
brés danrles  lettre*,  les  scien- 
ces et  les  arts,  27^ 

Hawkins,  ministre  anglirdn,  sur 
les-  sollicitation*  duquel  Fitz- 
.Harris  fut  inis  à mort,  *XIV, 
3*3. 
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SIIavauck,  village  du  * *f«-|»ari«î- 
ment  de la  Moselle , XI * 49^i 
5oo. 

Hâter,  récollet,  Fun  dp*  enne- 
mi* «Je  Voltaire,  X , 5<v 
Hazarç  (M.  J. -B.),  fabricant  de 
batistes  à ‘Valenciennes,  Xll, 

1 1 B.  , » 

IlA/tmunv.R,  remarquable  par 
rttùlrl-ÜHrille.tp’on  jr  a nuu- 
Vellemenf  construit,  Alt,  297. 

Héas  (IJ  vallée  d«^y  dans  Jrt  Py- 
rénétfc,  célèbre  par  une  cha- 

f telle  dfdiée  à la  vierge,  où 
es  montagnards  ib  rendent  • 

• tous  les  ans,  au  mois  d'jfoùl, 
en  pèlerinage,  VIII,  3^. 

I Iéeai.  , l'un  de>  principaux  per- 
sonnage* du  pays  sirtié  entre 
.les  monts  Çalpfias  et  Gara- 
maillet,  X.VI,  408. 

Iftisrn r ( Jean-Renc),  dît  le  père 
Duyhesne,  fameux  dyinagy- 
gjie,  XXV,  1 3 1 . * . 

Il  écart  (M.),  homme  de  lettres, 
savant  modeste,  auteur  do  di- 
vers oavra«et*éçritft  sous  Vin- 
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ville  sça  prostrtuaiVnr  dans  |e 


l'intrigue  d’une  pitre',  XXI, 


spiratiun 'des  -sentiment*  les 
plus  moraux, ^XU*  1 3 1 . 

1Iéi>oi*\Wf.  (le  pénétrai^,  XII, 

IIecharn.  (.MM.)*  banquiers  à 
Lille,  X1J , a68.  . ' * 

Heiiikliuhr,  évêque , auteur,  de 
«pielqpcs  écrits,  X,  98. 

HEttooLAsn,'  pays  ’dôntTApjjje- 
terre  s’assura  la  posaeieftyi, 
X*l,v(53.' 


II6lX)ifE,'atnante.d’AJ)èilard,  Ca- 
ractère de  sDn  .épître,  XVl, 
, 1 j ; de  son  amour  poaV  le 
jeune  théôlogien,*XjCVlt  5iÿ. 

IIkrouim,  soldât  fugitif  . do  l'ar- 
mée, de  Hpbert-fc-Liberal,  qui 
fond?  la  *iujgni|it]ue  abbaye 
du  Bec,  XIII,  116/; 

Héi.oi  1*,  siKie  à quelque  di.AlanC’e 
de*  la  ville  d’Alençon,  XXV,* 

<**•  V *’  • ”• 

1ÜU.PE  (la  grande),  rivière <jui  ar- 
rose la  ville  d’Avesaes,  Xi  1, 
.8a.  • # 

HÉ:i.rij«,  ioupur.  péfit  sur  lV*- 
èhafaua,  V,.8g. 

Helvétius,  l'un  des  amie*  de 
'VolÀiçe,  X,  ^ 

IIésÀclt  (le  président),  Pîin  «Tes 
fiiuis  de  VoMaifc,tX,  4^»  t 

HemteiioI,  ville  où  so  reufi-rma 


llr.M.Msx.i,  fonda  une  fabrique 
d'indien  ne*' à Mulhaqsejij  XI , 


•9®- 

1If.ilma«!«(M.)  propriétaire  d’une 
^laturÇ.  . h'orj  • des  uitvçs  de 
Titan»  f Xl,2Qp. 

IIwm  , peintre  en  /itini.itdro,  *né 
*,à  Strasbourg,  XI.  27*4.  * , 

Un  toc. uni,  1 p|M)ti<u>  h vpi»^le 
Aquilia.Severa,  \*I>L,  ’• 

llkuoroLis.  Les  femme*  de  celte 


Jeanne  ‘de  fjaodrf/'et  que 
Charles  de  Bhiis  assiégea  sans 
succès,.  XII,  37a.  T«rtnbeau 
gauhii»  que  l’on  remarque  à’ 
uuelque  distance  d’Ib*|ineboti  ; 
Slldqliun  «Ie  cette  ville;  sa  di- 
vision ^ bfantè  de  la  ville^tnu- 
/«Te>  paysage  qui  l'envlronue, 
568.  Branche  d'industrie  ex- 
ploité^ pqr  Ica  IpOntants,  56g. 
Heb^ecoùit  f Charles  «!*)«.  Par 
l’effet  d'uné  lettre  dpoiqpmq, 
sou  mariage  avec  m.ideiyoi- 
. selle  «de  Seuangea  est  sur  Je 
' point  d'étre  rompu.  H,  8 
Her&^iciit  <T),  bue 

de/  pcrsqnm'S  admises  auprès 
«le  tnaduunf  d<k  Conùeil,  III, 

• q».  . ‘ 

(M.},  peintre,  aufêfi 
d nu  *taltioeu  n*p  té  reniait!  So- 
traU'yXMyijS.  * • • 
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XJl.  mi  «h),  abbé  de 

J*hd-f8MI,>E1,  Jty-  • • 

(l'  vsv\ui{  Jean  Le! /esté  que.  de 

• LTsicJx,  ^e'r^D,  dit  *!étre 
•bppos/  aux  ordres  s.Sggafyiai- 

tc*  dt*Clnirlr$  IX,  Jor*  do  la 
S^int  - ll.ii tlielmny*,  XJI/.  ^8  ; 

•XÏV,5a,58.r  • . . 

Il i: > r t I"  roi  d«ÿ  Fçnice,  ddjmc 
- lodut  b»  le  Bourgogne  à Ro- 
bert .11  , Soi?* '•frère  , XXVI, 

J50*  ‘ -K  • 

Hafntl  II,  rcU» de  Fiance,  pjctnt 
viriihie^ de  sa  passion*  0«ny  les 
*,  tournois,  II,.  i8tV.lv.ul  qu’il 
publia  contre  le  dupl  en  »547, 
368.  Pour  cacher  il  ne  cicatrice 
qu'il  a‘\ai(  au  Cou,  ifim.igina 
loi»  fraises  ,‘111,  ao.  O fut 
<ous‘son  règne  que  les  j estâtes 
ùhliyrcnj  île  s'établir  à Han», 
XVI,  3o6.  Il  fuit  '6^èau^lu 

• clfc\tc4U  de  Chaumont  $Diane, 
de  Foin  ers,  X X.V  I , ap.  «Ses 
miwdirs  avec  celte  dernière, 
cuvèlÿ  l.iquclle  il  Osa  de.gr.vi- 
Uee^prodigalités,  8o.*  II  coulis-  * 
gu  i le  Ciiacojai*  et  le  rendit 

‘ .ciiiq^ans  û|»fc»,-383- 

IfK.Mii  • I II , roi  de  France.» Le  . 

•tpujlw'au  de  sdn  .éuouse,  I, 

’*  i6ï.  Uqnneurs  qVil  lit  réndre 
à Canins  et -Slangiron  tncfrén 

• duel , II  { 368.  Il  propage  ».tj- 

• nu  h*$  fcitfipes  et.  Je1*-  volup- 
tueux de  (S  I 'pour,  la  paedon 
pour  les  pürfujns  et  le*  oôsiné- 
tiqqc*,  1M,(  a t ! Sijpisdôu  du 
juy,  V,.83.  Taux  auquel  fu- 
reql  portes  les  tailles  soqs 
s«n  tègne,  XIV,  383.  H or- 
ganisa <U;6oitA'e4nrut  le$  mai- 
frise#  cl  .h^  Jurandes;  XXII, 
3i».  • , 

11*  mii  IV.  Carjtrjèrc  de  la  galan- 
* terie  sous  son  règne,  11,  «89.^ 
Amours  de  ce  prince  nyec  la 
duchesse  ^dtf  Beau  f ort  Jbid. 
llareté  lies  dàcls  source  mo- 
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n.i  r que , 3£8.  Il  Jpge  à l'abbf  ye 
de  Manhuisson  peu  du  ni  le 
‘siège  de  Pontoise,  III,  19a. 
>il  prpud  cette  ville,  ;i§3.  Son 
entrée  à barjsy  IV,*  17.  Il  se 
rend  à iSone-Dame,*  a5.  Dou- 
ceur dont  il  usa  envers,  qucl- 
* que**  anciens  ligueurs, '327. 
•Sou  amour  «du  jeu,  V,  *83. 
prtefs  que  l’on  peut  lui  repro- 
cher, VIII,  i7tf.  ÿmiissdnce, 
i&ë/Sifn  berceau,  18.4.  Son 
éducatiot)  par  tpi  h«  pâtres  de 
souâgp  hedx  ti:ÛK)ii\s  de.Je^ 
pron»i^r#  jeux  et.dç  ses’ pre- 
miers, exercices , i85.^e#étu- 
dfirsou*  La  Çaui  lufue  et  fr'b»- 
JPCçî  Cjitélii’O,  lij.  Oliserva  - 
lions  sur  ses*  amours  et  son 
caractère  euoliq  à la  gafonty- 
rie,  309.  Il  J'emporte  à farc, 
au  rhVtdau  de  Nérac,  j»ur 
Charles  lX,'3io.  &e*  amours 
av^  la  jeune  Flrlirette,  et  son 
inconstance  envers  elle,  ,3ia 
. à 3i  7. ^aj-allèlc  entre cc'pnrtce' 
0l  le  emméuible  de  Lesdi- 
j Iftiières,  X,ai3.  Il  cohürutëJl'S 
«rivilcgea^  des  éçheai ns  Je 
Lyon,  391’;  protège  IftJipfs 
etahfi>  en  Lorraine,  XI , 4î>4  î 
.visite  LY  ISrHiigife,  cl- vient  à 
Rennes  .dont  les*  eli'fs  lui  sont 
p^rcsaulécs,  jjÿîl,  .f46-  Il  y de- 
nent-  amoureux  de  lé  fille  d'un 
ayoesu,*  1^7-  Il  visite  Nantes 
*ét  y rend  ie  fameux  édit  qui 
Tixa  les  libertés  et  leq  privilèges 
, accordé*  aux  prote^t;ùji>,  5?9- 
• Kq»rit  dudi<cOu»>«  «ju  il  adressa 
aux  élltsde  Normandie,  XIH , 
. 4*-  -Sa  victoire  à*  I\ui  sur 
Mayunue 1^3.,  Sa  Wpoirte  à 
rejjx  qlif  loi  ifPmahibvp>ïl  l’a- 
hp lit io  11  tin  Coft  SainteïLatlie- 
rine  à-  Hnucfl,*  l47* . Fgafds 
.qu'it*eui  |*buf  le  sfcigneuf  d’Y- 
velot,  Martin: (hi  Relloy,  lors 
du  çourotpieincnt  Je  Mary.'  de 
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Médicis,  aéf»..  A ta  mort,  les 
(rétors,  détendus  par  Sully; 
n'auraient  pas  été  pillés,  si  le 
i;oiiyr/)«'mcn(  Constitutionnel 
avait  existé,  ‘XIV,  t)\.  Ilflute 
que  Ton  «doit  attacher  a 'car-* 
laines  actions  tb  |lütiri  IV, 
lia.  A son  entVée  dans  Taris, 
il  prui»6t  l'uuhli  du  passé , 
et  eu  dotfne  fa  preuve  .en 
jouant  av’eu'tiiadiiiiie  de  Mont* 
pensier,  sa  plu,-  cruelle  en4 

* ucinie,  ada.’d’rotestation  qo'il 

lit  publiquement  eontfc  la 
bulle  «IVx«/>iuiiuiufc.!ti<ui  lan- 
aw;  par  (Juin t,  ,f»o8.  H 

• /ippi  it . à,  fi-çuer  de  l'idfortu- 
\ ne,  XVj'écj#  Il  iuat  je  trésor 
î à ja  Ha 'liU«.»7  5G.  lli*poii>e'  fpnl 

lit  aux  Hollandais  qui  lui 
'«<a;eiiU<‘al>iiMlptii|é  le  choi$  de 
leur  p.îril^p.ii,  X\ft,  a^i . Quel- 

• qites  deiWils.  sur.  *«ji.  entrée  à 
. l'arhjtvlfc*  principaux  mfrnon- 
. nagev  uni  Taceoiup.if^hiçut, 

xxn^»4Vâo.iru«r  «mi|it  eu 
. Pç.iupc  Ja  mode  du  .tannerie 
adopté  pjp  les  lloCigrois,’  liqo. 
t«|jfirtoire  jl'Arquei.  itur.le  «hic 
\|f  Mayenne,,  ÎÇXV,  38A  II 
*pfcni  Usÿtgt^en  i5c)9,^.53; 
Qit  i?se*  le  cliptftn^  d’Alençôn^ 
rao.  Sa'  visitofiu  rjAivelit  de 
Jâ  Hasinqtte,  à «Angerj,  «385'. 

* Il  favprnre.l'éVasloù  du  jeûné 

duc  do  Guise,  44q«  la 

* tille  de  ChaVrc*  , iKVJ,  l 
s’empare  ’dt^vive  forft  de  Ca- 
hors,  a 53-. 

Hrmm  l*Vfoi  (Tiodetirrs.  Chi- 

rih  qu'il  ressentit  du  naufrage 
e.7a  -Blariçhe^Néf)  bâtiment 
•parti  «Je  Bprfleur,  et  sur  lequel 
petit  soy  Ms  Guillautnc1  XXV, 

lit- Mil.  II,  duc  de  Normandie  et 
, roi d’ln(;leferre,  PuûiljoQ'(|tt'i1 
,*ubit sur  le  parvis  de  la  catlié- 

• dralv  «llAvr^néhe*,'  eu  •expia- 


a4? 

* lion  du’ meurtre  de  Thomafe 

l!.-equrt,  \\Y. 

Uiftni  V,'roi  d’^ugb'tt'reç , p’cni- 
riare  d Lbu  lleur,  eu  bannit  les 
habitants  ,**  rl’Jes  remplacé  par 
une  culbyk*  anglaise’,  XI If  , 

}5a.  ' ■ • 

IifiNM  ."VI  •cutàurc  IJrah  ville  de 
quelques  fortibc.1£ons,  'XXV, 

3,6/  ’ • ■ \ 
IIkmii  VIII,  rhi  dlAngletem\Kn- 

rre|»eii  .qu’il  « avec  Cramer 
sur  la  uoimyatioU  d 'qu ‘sujet 
•pour  remplir 4'évêcht:  variant 
de  Dtirbain  ; il  £âit  jc/tulicr  son' 
choix  sur  un  abbé  lia  bile  <fan* 
l’art  culinaire,  XVI, ^pt.* 
Hlxu  I*',  duc  de  Xorfnandfc  as- 
. siège  la  ville  {TEyrcHXr«l,  dé«- 
equ.i  arrt  tic  la % prendre  d’as- 
sàt/t*,  la  Yé  «luit  en  Seudçr*  , 

XMI , g5L 

IlEsnpII  jCtrtpertuir  d'Allemagne, 
donne 'le  duché  tTAlsace  à Fré- 
déric «le  Ilobénstdt|Qén«  XI, 
*i84-  IWcontma  MoU  pa*  la* 
prudence  et  la  fertneté  de  .ses 
•gouverneurs,  4Q7* 

HeSIu  <ir.  empereur,  .prend  et 
pille  la  villa  «Jt-laHi/,  Xli,  3?g. 
IIlmii  V,*  empereur,  tient  ; une 
■«VseuilHçé  à Vnticoulpuy  fvec 
le  duc  île’ Loir aiue,  XU  4a^a 
LIemiiuikmont,  ville  dtdlorri,  ïi 
laquelle  Sully  tiouna  « e nom 
eh  souvenir  ty;  sanjiôirtnftîcre, 

. XXVI,  3$6 

Hüsnj,ybëte  qui  .v(fah  sousPhi- 

Jipjie-Ahgn-te,  $11  T,  S<V'f  * 

fln\u<  ( M.),  •UMi»ubi<  tnrier  de 

Saint- Marie -s[ti\->l;t1es,  XI, 

Ht  tueurs,  .'u.-chcvèquê  de  Lyon , 
est  (u^éde  sortir  ue  eétte  ville, 
\- 

ÜKn \i.l>f.,'.ibb<*se-<lti  -couvent  de 
, Sainte -Odile,  qui  «mUivfr  les 
Jet  b os  et  In  £oédu  aveç^tivâè», 
.XK  rj't.  - 
* « * 
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IhwJj  typo^ifhr  diitingbé , 

IIkr/llt  (M.j,  professeur  d'ana-* 
lv,n*r,  XXII,  113,  . • 

IIekdvi  it  (,<T)  «j - 1 b lésé  à m<|rt 
à 1 attaque  du  Manif.cn  I7q3, 
XXV,  368. 

Hnuuu  r (le  château  cl* ^ situé 
«laiif  W 'canton  de  firacigux, 
•XXM,  a3.  . # . 

llUMO|f  auteur  «Us 

/tenues  polititiuri  de  1 8 
"îfcK5«  cl  dp*  Sfouveiltrs  Lettres 
. ptDuinciales , X|l,  l8l.  • 
IU.mc^mmiu,  tjlle  détruire  par 
ui^c  éruption  du  Vcsuvê^VI , 
aoo.  #* . 

lixacrtE.  Ses  «xplifits  %onf  re-  • 
* pou%ufs  des  annale»  humaines  ' 
|iar  I» pkil<»<j|)W>\iX i-j'-j, 
ILdéfait  l«f*4max«>nr»,  iSj.  # 
Hini-JlKiiiiiiK,  l'une  des  bourgades 
formant  le  village  d'Udaritz, 
VIII,  x*i.  * v • * 
llrHiéinr  v k Tiiü*t  ( M^), 'ancien 
ingr»i«tV»  au  corps  d«s  mines, 
«là, qui  V#q  doit  les  Caveaux 
géologiques  des  catacombes^ 

. .*•  • *•  ^ 

lUimmiu  , petite  ville  j|ui*  pps- 
sede.. plusieurs  fabriques,  do 
*UfU.s  de  cyton , d'innieiuiçs , 

et  des  filatures,  XI,  1 63. 

iiénts  (André),  auteur  ^uq  ou-, 
vrage  iuntylé  lç  Coi  Aime  , 

XVJlh,  3.f^  . ; '■  * 

IIémstal  (Pépin  d*) j poftr  ren- 
dre la  p.ii*  à un  couvent  *)« 
jethies*  moines,  met*  s»  . m;u-  * 
tresse  à la’ tête  de  ces  religieux, 

. .XlV„4«7.  . ; . . 

IIkoival  (la  fecèt d*  ) J*  qpi  En- 
ferme une  glacière  naturelle, 

XI,  37o.  . * • • 

UlltMtt  #(  V,  «-.onimcn'ont  de 

Lille,  Xy,.MTC.  . * *. 

lUitMiM»  est  tué  n.ir.  Attiçhus, 
son  père,*  auqucUI  venait  pré- 


seuiersa  au*ur.O<lilef  qui  avait 
-recouvre  la  vis,  XI,  a8i. 
IkiMiAnrt,  Strasbourgeois  qui  pos- 
sédait un  riche  musée  d ligiluire 
liai u relie,  XI,  3C7.  * * 

IIhrmasn  (Jean),  médecin  et  na- 
turaliste distingué,  né  à Stras- 
bourg, XI,  üy  |. 

Hmimars  (Frédéric),  bis  du  pré- 
cédertt,  JH,  371.* 

I iF.nirAxa  L)  e a n*Frédéi?cL  ancien 
* do  j'en  de  la  ftlcuhc  de  droit, 
ancien  maire  de  Strasbourg, 
distingué  par  ses' yertus  publi- 
.que*,rt  pKvees,  XI;  •yfi.  • 
lhpM\>ftr  duc  de  $dual>e,  sur; 
preinl  et  .dévaste  |a  yHe  de 
Strasbourg,  et  il  ésl  bientôt 
fepousac  de  cette  place, 
a^i . * •*  • • • . * 

IlKtiMtsT,  historien  des  conciles, 
néji  Caen^\XV„a37; 
lli  nu  as,  consul  dans  les  régences  *, 
barbaresques,.-  prolotVpé  do 
Ocstims  mji  s'occupent  déniai- 
sériés  l<4b«|it,iUqjoiirrmeut-.v- 
quérir  des  connaissances  uti- 

i«,.vi,  349.  ‘ .••  • 

IIeiimikf.  (le  château  de  Ij,  où  le 
dpc  de  Rreiagns ,*  Jean'  IV, 
'exerça  une  .odieuse  y engeance 
sur  la.  personn^du  connétable  * 
île  Clisson,  XII, -56t. 

IlmxôrvittE  J le  marqpU  d\)’.ïl 
adresse*  au  pointe  de  Mopcbe-  * 
vrcud'ui^e  lettre  bJljriqufe  suc 
h«  préitpère'repri^ntation  dû 
Brdnnnkus  du  Narine,  II,  to. 
Ilnifi.x  ,Ven  He  1 ri  «u  roi  dé 
F/-anpe,  est  fait^prisoimier  par 
lu&üarrasin»;  ilentro  au  cloître 
après  ^N-oir pbtenu  sa  liberté,  ' 

subyi,  367^  ^ • 

Heuei(t‘  ^M.  ),  .ptinlU  Son  ta- 
bleau «lê  hmtis  XL' / distribuant 
dis  bien  faits  (ii&  n/iuvrvs  pen- 
dant le  riqvurcu.x  Invertie 
XXll,  5^CeI.ùi  ihïDaphnif  et 


...  .*  JDigitizea  ft> 


.DBS  MATIÈRES.  24o 


Chloéy  56  ; de  Gustave  Vasu  , 
107. 

litHfiiiuac^houcif  remarquable 
par  iyie  iiclle  fosge,  5oo. 

lim  i iik,  situé  à quelque  distaupe 
d'Alençon,  el  remarquable  p.ir 
descarriçresgranifîques,XXV, 
ia5. 

Ul.RTSOO  ( M.  ) , manufacturier 
considère  de  Cblnxir,  XI,  2 10! 

Hkrvkt  (Jord),  Kuu  det  aiuis  de 
Voltaire,  X,  \Sç).  •**.** 

Hervilly  (•madame  d' ),  artiste- 
peintre.,,  XU;  aoi.  V / \ 

IlEsiirsjiivs,  érudit  cité,  XXIV, 

1 83. 

1 1 t-ssR— I)a ii.mst.viit  ( le  prince  de) 
visifc#  Vojtaire  daiis  iéTn  chA- 
teau  de  Ferney,*  X,  4£&. 

IIey#^  I.»  forêt  «lé,  ) roUçonne 

• le*  rtTteau*  'au  pied  desquels 

• .est  titu^é.la  vdle  de  Kfmcv  ,* 
XJ,  3i j.  . • 

IJmjAZl,  ^cr^vaiin,  sV«  oerupti 
de  recherches  «tr  l'hiftoire  des 
Maures*,  XIXTa35. 

Hier  (I  ) arrose  le$  campagnes 
deBrunoy,  XXVJ,v‘543.  • 

Ilii.AinÉ  ( saint  ),•  hé  à"  Poitiers,- 

xxyi,  159.  . , • 

HjenjMîARnu,  t-pouae  «de  Chlirlé- 
magnb,  XI;  478. 

Himirkt,  in  a 1 y 1 ftf  c lurrw  vient 
s établir  :eir  France  sous  fe 
règne  de  Louis*le4èraud,XX^jf, 
3i5.  “ . * 

IltrROLTTE,  reine  de*  iifuafcppcs 
«]tle  Thésée  emmena  *prison- 
nièrtvè  Athènes,  XPX',  f8i. 

1 1 IP  PO  Lite  ^ persan  nage  çilé  dans 
lé  roman  de  Cécile,  Sdu  ca- 

• racçèrt;  '*  jüÜU,  193. 

Birubt  (M.),  médecin  doué  cle 

pbisd'un  genre  de  mérite^  qui 
plaidu  pour  les  Jabourcur*  de 
M.vccây e contre  un  tic»  leurs  qui 
aUichaiT'dtf  Ipttcs  j)rétenlKHi<, 


VIII,  1 19.  Altération  Comi- 
que qu’ü  eut  un  jo\|r  avpc  son 
cur«;;  dévouement  de  J.'un  de 
sés  füs  pendant  la  peste  de 
Ba  youne,.  on  ce  demiei*  était 
curé,  120.  Caractère  dé  ion 
hlstiiné,  octogénaire*  retiré  p 
M.iorWe,  ni,  •,  ■. 
iIisTÇiiiK  (l*).  Ce  qui  la  constitue 
XVrtl,  a, 9.  ■ 

Ilm-FUTIA,  nonvd'noe  vilîq  de 
I*arfci(..iJ,  qui  fui  L.llii'.ou  re- 
bâtie? par  un  Üuinam  , VUJ,9Ü. 
IIimlle  (l.r),  village  situe  aù 
p»Al  /le  Cancale,  auquel  il 
»e\k  dc  'fmftT.tfH4  3qa. 

IIoruw,  écrivain  politique,  XIV, 

io3-  *.  v > • • 

Iloc  ( la  poipte  du  ) , pettfpro- 
mAutoire  sops  lequel  les  na- 
, vives  qdî  uj inquQiit  |j»u^  eb- 
rréq  ait  Havre,  .vont  chercher 
uu  refuge,  XHI,  i54- 
Hociik  ( lo  gépéral  ).  Ses  efforts 
pour  arrôlcndês  massacres  de 

Quiljeron,*  Xll^557.  . ‘ f 

Uocqcart  ( lecumiçdeV  l'un  des 
régisseurs  «les  bohdlcs  »LAu- 
•iin,  XH , 104.  * * . 

Uor.<jnscjf>tni*(  le  maréchal'd’) 

,*  assiégeait  *Anger*  pendant  lé* 
guerfe*  de  la  Fronde  ; XXV, 

IIotMiE-GiuRD,  Kl*  de  Bupic, 
fenïrbjiar  sa  valtuV  dans-h 
lîbue  possession  dp  la  lit  efaguc 
qii’il  partage,  à sa. mort,  entre  , 
•es  fcix  eirfaiNs  { XII,  364-  . 

IIoFku(M.>r.),  propriétaires  d’n  ne 
belle  nl^n'ufaetnre  de  toiles 
peint  pi,  à Mu  Ilia  uhcii  , XXlI, 

•37»-  . . 

lion  m ut  ( M.  ),*.M  iitl'i«jS.t  cri- 
iiqtvcdûiiii|pie,  I,  la.  , 
UoFFMAH!»  (-M.  ),  écrivain  , X\I  , 

*j-  ‘ • •*  7 

llo|MA>X  . fniMllUilIll  , tJ»Cl|j\é  du 
princtlfjtr  IlitlimiluS,  pour  vis 
■Hirt  s rnir.uiileu.-tit,  XK,'5otj 
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lltxuKTii,  écrivain  moraliste,  I, 

• *4-  **  * ^ 

IIogauth  ,•  peintrtç  .renommé  de 
caricature*.  Il , 173.  •*•  1 

floc.Ajrrn  } statuaire  ni  élire  , 

XXVIK  5t. 

Ilf>nrj(uta<;  ( 4®  pliteau  de  sur 
lequel  se  trou\»il  j'anrjcu  u\p- 
•ji.istèfc  de  Saiutc-OdHe,  XI, 

^ , . 

I Ion e»m.iiiif.  (Iq  prince  de)  si- 
VaiireVé  la  tète  des  lh-UAieus’, 
ru  ut  rî*  !Ufschefet  est  repous- 
sé par  la*  "arnboh , de-  cct|e  . 
ville,  XI,  4^4*  % •*. 

IlonVsLOiiif(le  prince  Alex,  de  J, 
fameux  paV  les  miracles  qbe,  dit- 
on,  il  a opéras,  Xl'\.36.^<auüe 
à laquelle  il  faut  attribuer  «es 
carra  m“i ra eu k*ù»es;  #ce,J(es-ci 
ou  (^diminue  nWisjiIi  r.ilih*niVnL 
depuis  certaine  injonction  que 
leur  autrui'  a reçue  de  l'auto- 
rité, 5o4*  • 

Hmrv:<scAWF»  ^Frédéric  de  ). 
Sa*  îlaniumli^b  >i«V  V Alsace  , 

30.1*4.  • • 

I1o|ik>/4>llkr!«  ( le  prince  ) *qu\ 
•fut  cnârgti , eu  in  1 5 ,*«!h  bKA 
ixisaiela  place  d®  StrdSbuuffl, 

•*Xl,  a36.  * ..  • J 

1 loua» s, ‘.village  dont  Icsrf  habi- 
tant» sont  d’qne  superstition 
qui  a déjà  prdduit  do*  effets 
fïrribles;  vir  timide  *çdter  fu- 
neste Crédulité  aj*X  sorciers , 

*irvg*.  . . , \- 

llot.UAiat.  (le  bprqn  dv),  autedr 
dft  ^yïWtoie  dé  la  nature  ,4XII*, 

«74-  * • . • . 

I loi.kfiT  (Robert) , XXlV^  t&3,  a 
floi.i.Asiufts  (les),  après  avoir 
liurftilflfrla  viefflessé*  de  Louis* 
Xi  V,  portèrent  * la  .joate.  peine 
de  lear  ingratitude,*  XJ  Vs  )65. 
Extrusion  qu’ils  (hjiimVent  *à 
» leôr  industrie -ét  ,à  *b;i»r  ootfi- 
mrtte,  )tfXlfT  398.  Q*  firent 
[ une  âudi*jpirticuiièiie  de  fart 


dk  préparer  le  lin, çt  cette  in- 
dustrie devint  pbur  eux  la 
siAltcp  '(fane  grande  prospé- 
rijé,  3p3.  faur  établissement 
au  Cap  de  Bonne-Espérîmce  , 
45'.  • . >1 

Hati.iru;pn*(M.  Aloif  )%  manufac- 
turier de  Mainte  - /Marie  -aux- 
Mincs,  XI,  a«3. 

UoM  ( lp»t«rr«*  îRi  ) dontlea  con- 
citoyens Hé  M.  Dupont  ( de 
l’Eure)  lui  tirent  • hommage  , 
XIH,  iju.  .• 

1 lo  p bkrc  ( M.j , négociant  dti 
Havre , XlllS  273. , * 

IluMobrtor.,  dont  Louis  .X IV  ré- 
para .les  fuViiiicajious  «t  les 

easetoie*,'Xl«  4.83-  • ,';f* 

IlouFT^Ia  publie  du  J,  située  à 
gauche  du  piqt  de  Cherbourg*, 
XX^,  3$3./  * **• 

IJiimmk  ( J'  ).  Limites  d.i»i*  les- 
quelles il  est  renfermé  au  phy- 
sique routine  au  tminj,  IV, 

1 33»  Têmu"  moVen  oirse  tr<tu-  4 
ve  le  honhei/t:  Jç  m cnmtwruii 
VI , 6û.  Son  b .Uiitûdê  à ne  voir 
dans  les  revefqu'uiie  source 
,di  flecoiiragemcjii  ^sau*  f’ar- 
•ré  toc  nlix  thotifs  «ï  «spérançe  4 
190.  IP  ne  ^ie*it  irôuver  que 
daris  IVta  tilêpaçîéti*  toutjc  ljo»\- 
beur  dont  «a  condition  tfl sus- 
ceptible , Vif,  35.”  8oti  instinct 
Vl'iibÎMtioii,  "Moyen  à em- 
ployer pour  fac^ker  sort  per- 
% fectipnnetnèAr  moral , *38!  II 
e$t  placée  entre  ticuV  inçtyn-  . 
nrdlnbtibililé^  pœuv^d’a jrès 
laquelle  Jl-  pMt  a assprer  de 
son  existence, XlV,  a8-  Ce  que 
son  esprit,  peut  ’cooreyoic  de 
là* divinité;  *39.  -Comniént  il 
cède  i la  voix'dff*  jù-étres,  4<>. 
L’Itdpunc^  sujet  aux  fitDdbsaes,  * 
ufbarche  vinnemenf  à Ics-exâhr 
• se^  en  vou[pnt  Ica  cri^eè  en 
fçrny^êS.  Il  n'est’pidnl  fait 
|u»Ui  le *cc|ibàt , G6.  1 j.r  lilAtrlé 
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lui  es!  n&ttfrelle,  Il 'est 
dqt*é  (Ttmeborité  nativd*,  gui 
le  fat*  triompher  - tles.séduc- 
Hpn#  nu  milieu  desquelles  îl 
vil,  45a.’  fl  esr  bien  pou  cfe 
circonstances  <9fi  il  puisse  ayoir 
de  s A n vitaptja  mesure  exacte 
4e*  l’in térêt  qu’il  inspire,  .et 
. continue  la  place  qu’ikocuupe 
dans  I estime  de  .ses  conci-. 
toyens,  JV,  4-  çuljivù 

I.»  pensée,  plus  il  luultiplîe.les 
cl^nents  de  sonLonhbtir,  f5ô! 
Homme*  DÏtraT  ( Jp).V^St1t.  • 
llosif>Nir(.r  J,  joii.  V qui  ni  rit  sur 
l'cVlinf.lyil , T,  %g,  ^ 

HoairSi  ‘ancie^Tto,  commandene 
^leMalte,  Vllk,  460.*  • 

lk)M»s<:nooTE.ireu*<*u  If  s Français 
gagnèrent  fane  haHliUe  sur  les 
Anglais,  $11^398,  . 

UO>v.‘  personnage  a|ui  fu’t*Wive- 
Jopfl#  dans  la  conspiration  de 
fil e-l/ouse,  XCV,  3a5.  ...  , 

Hmmi  Vxn,  port  ►itufj  au  pied  «de 
*•  cluirirqinlt  coteaux;  étalon! 

. # se»  historien»,  |>pu(*  le  conso- 
ler de*  sa  tiullitcprfueHe,  p|a- 
. «fcenf  l’origine  avant  Jules-Cé- 
»ai^  XXV4  48. 

MosNFjbcRT,  village  ^>ù*Jc  duc 
de  (ônmmont  se  lausii  \11r- 
•Çréndre  p“ar  don  Francisco  de 
Meflo  cl  lettnraji  dç  Ilot,' XII, 

38*  ’»#i 

lioM'OTes  r.Eid.  Ce  jjtie  .signifie 
telle  qualification*,.  VU  , eja. 
HôiutEÜR •/ T)* est  le  désir  d’étre 
estimé  dés  hemtnes;  ojyet  tfe 
Ç6  qu’on  est  convenu  d nppe- 
,1er  nuiineur,  V,  •* 

IIoaonÉ,  . mémbi^  distingué  du 
4 barreau  de  Do  fini , XU/173. 
IIooo^  amirab'anglais.  • Sa  ,con- 
, «Kiite.  ïiToÇlon  en,  *79^.  PG 

36ÿ;  &Vt  uvjj*  , ; 

HApi/aux  (lef).  XombreAle  vieil- 
lards , d inhrrqe&v  dc'uralades  v 
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et  'd’eufants  «bantloones  mj’Üç 
contenaient  eu  178$,  \ÏY, 
36$-  ^ItdjA  établissements 
inutiles  se*  spnt  multiplias, 
^jilus  le#  hnpi|aux  ont  élé*eu- 
C ombrés , ibid.  Cohtrn*te  frap- 
penf  que  l’on- y remarque;  né- 
cessité d'accroître  l&jiartiodu 
* budget  dcÿtlbéc  à ces  asiles  de 
la* souffsdtice,  366/  %** 
lion ace.  polit»  romain.  Surprime 

Ïie  bu  aurait  caufée  m Aie 
un  ardoslat%VI,.i  i5.  Caraé- 
tère  de  éfes  petites  odes,  XVII, 
.'4.  La  plupart  dit  Ifc*  odes  ne 
sont  que  des ‘chansons  ji)iilo- 
' sopbiquês  , 33.  Ou  .tft/live 
bèauçftu|vd(*  philosopjvic  et  d tf 
profondeur  data*  «c#*bdt»  ba- 
chique*, 33.’*  % • 

Ikmnooun,  vidage  4*  une  derpi- 
lleuc  de.('.<Wtnar,  <5  qdt-  K(n- 
• place  l'anoién  Àrgéntiiartiidks 
•*  Romains,  XI,  3 iy.' ^ledailles 
et  débris  d*artneg  que  ion 
trouve  en  < rcqsaiit' un  r.lnal 
dans  les  envirops,  aae.  « 

I Iobuehkt  («Louis  J,  a* oupC,  au- 
’teur  d'une  histoire  dé  Hniut- 
Qocntin  cr  dé.  ses  frmictnses, 

iW./» 

IIojiUîr.feiK^rne  horloge  est  une 
^nervedlonsr  création , X&ll, 
fyfS.  Prodiges  de*la  construc- 
tion ri* une  mesure,  4*4*  Pre* 
mier*  gnomons  dont  Ira  horti- 
‘nieisM  servirent  pour  slétermi- 
i\er  fa  mesure  ihi  femps  [uy  1.1 
inarrliV»  du  soleil;  cUfféreutes 
% horlngf.%  citiplbyées  par*  des 
’a  rte  ion  s , \tl&.  «Le  premier 
mite  de . l’hoi  l.î;;érie  mééa- 
nupie  fut  jeté  doii*  le  quatrfr- 
fc  zièiiiu»ièui^;  périecUonnemetit 
de  cette  invention,  4'J0"*  V*a 
/u^érioeité  de  l’ horloge  rie 
française  ne  datç^picdu  d^< 
huitième  siècle, -4^o- 
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IJèt0  ( U*  ro vite  «U*)  -eiHrt  en* 
.Alsace,  ep  i63i.  à U «tête 
Ætjpé  année  suédoise  , XI  , 

'*■  * 

Moerk  ( Joseph* Afritoine,  confie 
de),  ron^* vif',  nour  avoir  as- 
«assiné  uo  ricne  agioteur, 

5-*  * 

Horwet  f M.},  écrivain  payé  \ 
tant  Li  1 1 j;n ** , 11,  336.  , 

.HortIia  (M.’),,  médecin  a La 
Lav'iditYc,  VIII,  4<><>. 

nourri  (le -vicOinu*  il’),  gouver- 
neur de  Itayomre  , • réftis* 

«i YxVrurffr  X ordre  donné  par 
(^i)arlh  IX  de  massacrer  .les 
huguenots,  3ÛV,  ab8\  • 

Ilorricis  J lé  prime  de  > qui  fut 
àrisOrfnïer'à  Fa  bataille  de  Le- 
na», XII,' i£|.  * .* 

Ht*  w a nu,  scélérat  qui  inventa  la 
cqujqdralion  #de  /fye-  Uojise  , 
Claris  laquelle  il’ enveloppa  de 
noNes  pçr«4n  liages  -et  «Vèx- 
cellenU  citoyen*,  XlV>,3ï5. 

Hôtf.l-Dikc  ( I’  ) de  Paris.  &» 
'fondation  ;«ccroisscnicpt*suc* 
Çcssifcs  et  dotations  qinl  reçut, 

Ce  qq’il  était  il  y a 
quarante  «ans*  ot  ce  qu’il  est 
aujourd’hui,  $agv  sse.de 
r.idnuiii*tratiu<i  qui  le  dirige. 

Xi  5.  iTheure  de.  la  Visite  des 
médecins  { iïikL  lq»ln- «lions  1 

• que  l’on  .trouve,  a.p  lit- Vies 
ma  lad'*,  sur  leur  Aoiq^.  feûr 
éic. , ^16.  L'Êriuiie^tr- 
rè|e  auprès.  d'una'jonué  f<*m- 
uje*  malade  k la  suite  de** os 
roui'facs,  3tf  ; auprès  d’un 
boimiie  dont  toute  {industrie 
se  fonde  slir  la  beauté  d<r%a 
*baH>e,  3it&. 

Uorrttiçüktr’(M.  ),iui»  «les  prin- 
cipaux  négociant*  llü  J Livre,  . 

XlU,?7t.  ; v . . 

Hqtufcn  ,•  savant  jurisconsulte  , 
membre  ue  l’artidihnit  des  in- 
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«riptiati*  et  bclWlèttre»  , 

Xlrt,  t97;  XXV,; ,36.  , 

tyoopMAtm.  (le  général)  ga^ne  la 
bataille  d’ilonscljoofc,  est  dé- 
capité.en  1703,  XL,  4#;  XII, 

• . • . *• 

II0CC.QUET9T,  village  de  Nor- 
mandie, situé  sur  1^  route 'de 

• MàntiviMier*  à Féramp  , XXV, 

UotnitTOT.  ( madame  la  baropqc 
.«£),  dont  les  habitants  de  I4 
vallée  *de-  Mynimoretibi  ont 
gardiTt/?  so^ouir,  fct  qui  féu»- 
nissaA  des  assemblées  où  l’on 
trouvait  tous  les  gerires  d’il- 
lustration.  111,  s 85 ; \j  372. 
Materne  de ‘Neuville  lu.ren- 

* contra  dans  yntf  asHcmbldè  à 
Ilafêgos,  XXiv,  99.  ( Vcfycz 
niadJi»e  UfcjNECVILUî). 

Homo»  ( M.  ),  sculpteur^  ^V,  •jS. 

llotjF.L,  peintré  , né  à Ilutien, 
^111,  jna;  ao3.  « . 

Hof  fX  ( M.),. mumBre  de  U so- 
ciété d’agri  ru  libre  et  Me  éorn- 
tileroc  de  Caen, 'XXV,  aa4- 

HouorE  ( la  rade  de  là),  céjebée 

Çar  la  défaite  de*  1. unirai  de  • 
ourvüle,  XXV,  277!  .* 
liotlLf.KI!X  , llU|récU.ll  du  .pays 
dt-. Liège,  qui  le  prejipeç,  en 
creusant»  un  puiFs  pour  son 
«sage,  renroqtri  la  trftcg  d’flsie 
de  ces  inities  /pii . dç  son  nom, 
furent  appelées  houilles , XII, 

Hoii.me  fie  pqysdu^,  formant 
! >i  1 n'  dt  - an«  n nijci  liipdiV  >- 
si  vu  s de  h Hasse-Nbrrnaudie, 

XXV,  t5o. 

I lor  nqüETT  1 -t/t  S-ClWQ-Oc RS  (la  ), 
lieu  oiïl’aiUkinomc  Plautad»»' 
radVitmr subitement,'  VUP,  046k 
IIorsq|YK  (^niq|ot  «U*  l**)»  »:crF- 
vain  <|qi  rt^ntt  jias  «lotifier  l.t 
• -morale  p’oor*bàse  à la  pcBti- 
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que,  XIV,  * i.  Son  pays  natal, 

ixn,  va. ... 

HoUTO>-l>R-LA-HlLLAIIDlK|iE  (Jac- 
qtie»-Julien  ),  médecin  voya- 
geur et  naturaliste,  membre 
île  l'Institut,  XXV,  137. 
HorTnF.AU,  sculpteur,  né 'à  Bar- 
Ir-  l)il(‘ , \ I . 

Hou/k-uf-i' Aclkoit  ( M.  ) , se- 
c réitère  de  la  société  (les  Amis 
des  «rts  de  Liflc,  XII,  276.  • 
Hoyou  (M.),  inventeur  d’un  ha- 
che-paillê,  XXII,  344.. 

Ilo/»»  11  ( d’  ) ',  généalogiste , 

* XXIII,  176.  t* 

IIva  ( M.  ),  négqciajU  distingué 

* Grarelinei,  XII,  33t. 

Ht  ru  DiKnE  ( la  famille  dp  la  ), 
distinguée#  par  son  patriotis- 
me, envers  des  Français  pros- 
crit», *ti  ne  hospitalité  qui*  de- 
vait leur  manquer  ailleurs, 

xii,  547.  • 

Hrstrr  (M.),*  commerçant  de 

* Dn  ilker  que,*  X 11^*32  4- 

IlucfiMiARD.(  M.  )t  agent  de  sur- 
veillance» à l'hospice  des  En- 
fauts-Trouvés  ,»  IV,  364* 

I Ici-  (Tvn,  peintre  distingué.  Sa 
f'ue  du  port  et  de  la  tour  de 
'Terracirôr,  XXH,-  l34- 
Ilurr,  évégue  d’AvraAcdits.  .Ce 
qti’il  dit  sur  lq,choi$  de  son 
. logeim  ift , III,  4*7*  Son  opi- 

* mon  sur  l’origine  et-  l’anti- 

* qurtc  oe  la  villede  Caen,  XXV, 
198..* 

Hugo»,  comte  de  Gap,  fut. 
excommunié  par  Urbain  II, 
pape,  X,%!0.  • % 

Hugo  (M.),  ancien  emtscillêr  à 
lî»  cour  royale  de  £ïnnci,  X, 

459»  xi,  4* 4>  » 

Hugo  (. M.  -VjcfOr J,  pocle  yo- 
jmmtique, ‘XI,  126. 

Ilcr.o  ( Louis  ) ; al^bé  d’ Eli  val , 
'écrivain  spirituel , ué  à Çaint- 
MihieF,  XI,  i 3q.  ’ 

Iluno  ( le  marechal-de-cainp)  a 


. /ait  avec,  distinction  la  guerre 
. (V Anu  rique,  XIII,  98. ‘ 
Huolks^  fils  naturel  de  Chqrle- 
màgtié,  obtient*,  le  premier,  le 
titre,  de  duc  tic  Ruuraonne  , 

• x-wi,4s P.  . ‘ • 

lire. crs  1",  petit-fils  de  Hubert  fl, 
gouverne  li‘  Bourgogne  avec 
douceur  ; promet  de  conser- 
ver à scs  sujets  leurs  privifce- 
es;  dispense  sis  de  ses. hauts 
.irons  de  l’obéissance  qui  Fui 
est  due  ; va  Recourir  Je  rQj 
« Sanche  ‘d’Aragon , et,  de  re- 

* tour,  prend  l'habit  de  moiue, 
XXVI,  45o. 

Hugues  II,  roi  de  Bourgogne, 
gouverne  avec-douccur  et  sa- 
gesse; il  encourage  les  scien- 
ces et  se  querellé  avec  les  pré- 
•tre«,  kXVI.^Si. 

Hugues  iy  prend  la  couronne 
lie  Bourgogne  ; sa  minorité  ; 
% il  assiste  ail  sacre  de  Louis  JX  ; 
pr «teste  contr<‘t'inva*fc>ppon- 
tihcaip  ; se  croise  avèc  saint 
Louis',  est,  fait  prisonnier  à 
Masure;  obtient  le  royaume 
dc.Tnessaloniquc  ; sa  mopt , 
XXVI,  154.  • . • 

Hroprâ  V-,  duc  de  rtpurgoqpe, 
djyit  le  règne  n*offre  rien*dè 
remarquable,  XXVI,  455. 
Huouks  , évêque  de  Grenoble  , 
prélat  plein  de  charité  et  de 
vertus,  nui  ftn  souvent  obligé 
de  sortindelt  ville  vmuréchap-. 
t per  a la  tyrannie  ue  Gnigues- 
le-Gros,  X,  4*>. 

IfUGOES  IV^.  archevêque  de  Be- 
sançon, qui  eut  de  grande** 
cdntèstalhJns  avèc  Joon  de 
*(!bâh)|p,  nu  sujet  lies* fran- 
chises que  ce  dernier  avait 
. accordées ù Orgelet,  )£l ; 17. 
HuGrfX*LR-^Oiaol)tient  le  duché 
de  Bourgogne,'  XXVI,45o. 
Huin  ( Guillaume  ),  savant  iitlé- 


251  TABLE  GÉNÉRALE 


râleur,  jurisconiulte  habile  cl 
savant  cardinal , XI,  4^7* 
llrtSVK  ( le  ntairc  de  V .) /devenu 

• félèbre  par  la  mésaventure  de 
Scarron  , XXV,  37a.  * 

Hwssr*i*(la  opramune  H’), dans 
* Jaqgéllç  est  situe,  le  château  de 
ëaumery,  XXVI,  a3. 
UcLor(M>le  général  ),  membre 
de  ht  Société  d Agriculture  et 
1 .de  Commerce  de  Caen,  XXV, 
ai4‘ 

llrbTK  nK  Cologne  (Jean)  cdn- 
court  anx-jravanx  de  eonstruc» 
tiou  de  la  cathédrale  de  Stras- 
bourg, XI,  a56. 
Himbault-lk-Toiot,  comte  de 
yierzon,  qui  bâtit 'L'a  Fèrté- 
Huinbault,  XXVl,  a8. 
liriuRF.tiT ,I*r,seignear  du  Dauphi* 

• * né,  prend  l'habit  de  Chartreux, 

.•  x,  43. 

HiyBEftT  11 , seigneur  dt\  Dau-* 
. phiné,  fit  présent  demies  états 
au,  éoi  de  France  ^'Philippe 
de  Valois,  reçut  les 'ordres,  se 
fit  excommunier , modéra  les 
tributs  • exorbitants  «fn  posés 
é%  pâV  ses  aïeux^  jnît  à jirk  tous 
' les  privilèges,,  les  vendit  aux 
• JWs  qp’il  chassa  bientôt,* et 
dont  il  -fit*  brûler  un  grand 
nombre,  X , 43.  Jl  sa'  recon- 
naît le  vassal  de  l’archevêque 
d'Kmhcun,.  a.47- 

Humbebt,  archevêque  de  Lyon  , 

* construit. un  pont  sur  la  Saône, 
et  fut  dans  . la  suite  'dépose 
comme  si moniaqtic,  X,3ia. 

Humbert  (Louis),  né  à 

•puc,  XI,  '444- 

HçMBF^m  , savant  anatomiste,* di- 
recteur de  rétablissement  or- 
. thopgdiqne  formé  au  Village  de 
Morlaix,  XI/44^* 

* HuiIe,  écrivain  anglais.  Ce  qu\! 

dit  de*  la  probité  dés  Vrais 
hommes  d*;  lettres  , VI,  3ôo. 


II  figure  air  noinbre  des  amis 
Ade*vpltaireV'X  ,401%  •. 

HPmikbm  ( la  inarquisc’d,' ),  fem- 
me d’uuî  blute  vertu,  A XVI, 

475-  . .* 

IlucuwnijjiR,  renopimé  ppur  ses 
vins,  4li  333. 

IIr*<;Ensut.tw;(lê),  montagne  très 
élevée,  XI , 379.  * • 

IIunikguk  ,**  petite  ville PA1- 
lace,  pcfebr.e  parla  résistance 
que  le  ^çnééal  lljrbanégre'j 
renferme  dans  la  fortereâse 
avçc  cinquante  hommes  , op- 
posa pendant  six  semainès  à 
trente  mille  ennemis , XI  , 
aa8...  - 

IIonôld  saocage  La  ville  de  Char- 
tres, XWI.  1 i3. 

H ins  (les  ) réduisent  en  cendres 
le  monaslère  de  vierges  fondé 
pars'aint  Romane,  XI,  338. 

HchTApo,*  jésuite.  Son  opirtiou 
sur  la  manière  d’entendre* la 
qiesse , XVJ,  36.  " 

IH'iuai;»,  lexicographe  , *IV  , 
1*48. 

IIcrton  (M.  ^propriétaire  d’une 
* maison*  dan>  le  Connecticut, 
ui  fut  SKllie  |t.r  I.  fou- 
re  * malgré  les  paratonnerres 
dont  elle  était  armée,  Vft, 
*6$. 

Hus*(  Jean  ). brûlé  vif ‘pouf /être 
élevé  contre  la^di'Sointioq'des 
mteurçdu  tlérgc  éf  ht  tyrannie 
de  la  cour  de  Rome,  XIV, 
5o6:  / * J 

Hcsson  ( M.  ) , professeur  de  nié- 
decine  a l’IIgtel-Dicu  1 111 , 

9i6. 

IIdthf.l  ( M.y,  déguciant  qui  fit 
planter  les  buis  qae  l’on  Ve- 
marque  maintenant  dans  les 
anciennes  landes  de  l'abbaye 
da-l)ec,  3ylIIv  1 f$. 

Ile vet  ( M.  ),  fabricant  de  «dén- 
telle  à Bayeù/,  XXV,  35 o* 


DÉS  MATIÈRES.  255 


IIctgeüs  , mathématicien , vint 
en  France  sons  le  régne  .Je 
Louis*IM}ian^,KXh)3l5.C«»t 
à lui  que  l’Etiropc  est  redevable 

* des  horloges  à pendule,  4a^* 
HrnEt-ALY-KAH,  général  des  ar- 
mées du  Rajah  de  Myzore.ÿ , 
lu.  Il  dédaigne  les  attributs 
dn  pouvoir  dont  ilôlait  mftjtrè, 

• et  veut  que  son  souveraÿi  cftn*- 
«cnc  les  honneurs  du  .(rô- 
tie* ; obscurité  de  son  «rigide 
et  Cojce  dfe  son  caractère  ; par- 
venu au  trône,  il  forme  le 
projet  de  rassembler  le*  débris 

• disperses  dé  l'empire  d'Au- 
reng-Zfbi  et  de  renverser,  au 
moyen  d’une  guerre , J’oh- 
stncleque  lui  opposait  la'puis- 
suirt-e  • anglaise 5 son  amitié- 
constante  pour  les  Fratqais, 
XYlll  J yij  ; il ’Tortne  uue-nou- 
vdle.  coalitioji .-des  puissan- 
ces de.  rindoust^n  «outre*  les 

% Anglais,  et  qovdhit  le  royauync 
<le  Carnate;  avantage  qu’H 
reiyjio/te  sous  les  murs  Je 
IVJauras;  saiil  la  défection  d'un 
de  sejs  .alliés,  il  -abattait  la 
' puissance  angl.û#  dans  «vite 
partie  du. (notule;  estime  et 
-unitics  qu’il  accordé  au  bd\lli 
* de  Suftren , xuj.  Srf.inoct  près-  * 
que  sujiite,  xiv.  . 
llrrq.tiNM'.pni:,  ville  d'A*ie,  où  les 
troupes  .if gl-lises,  comman- 
dée^- paf  le  général  Mat  eus, 
commirent  (JeslmrreüVs, XVIII, 
»V  C)3. 

Hn  (Sébastian),  impnmety  à 
Vendôme  , travaillait  , dans 
une  cave,  à 4a  première  édi- 
tion des  Lettres  provinciales  , 
XXVJ,  27.  . 

lIvi-HHims  meurt  nu  mijicu.des 
toitures,  XÎV,  568.  * 

IlirucBisiK  (T),  devenue  un  bf-, 
soin  «liez  c ertains  bouillies , . 


lj  54-  Hypocrisie- de  fran- 
chise, 55.  Hypocrisie  d’ambi- 
tion. 56.  Trait»  d’une  eértaine 
hypocrisie  méchante  à laquelle 
on  donne  le  nôm  de  nairgeur , 
Vil,  44  ct  *uiv.  L’hypocrise 
'dans  le  trime  nH  fis  pire  que  le 
mépris  et  l’hotrouc,  XIV,  9. 


• • S 

• ■ *•  • 

IsAnni,  imprimeur  étranger,  re- 
nommé pour  sos  bejles  édi- 
jiçns,  VI,  1 1 1.  .*•  I *. 

Iciiorx,  position  des  Landes,  où 
M.  l'AVreilhel  créa  des  fprgcs, 

. V4|l,-5a.  - v 

Ida  du  Cécile,  jespie  filfe  'd'ufi 
yès  grand  tefli , deyt  confier 
à l'Ermite  ses  remarques  sui- 
tes côiiic.i  dictions  qu'elle  aper- 
çoit dans  ’Leducation , les 
mœurs,  et  les  usages  tfu  mon- 
de, yi,  a47  c0mù/.  Son  atti- 
tude et  sou  recueillement  le 
jm\s  de  sa  première  commp- 
uion , 4MP-  SAptoroetjadoaux 
montagnes  rûs»es’,  VII,  io5. 

IdomIsée,  prince  de  l'antiquité 
païenne  , immola  «on  «fils , 

t.xiv,  37.  . \w 

Mai,  capitale  dn  Japon,  111, 

Iehmolow,  l'un  des  favoris' de 
Catherine  II , iufpérafHcp  de 
Russie,  XIV,  5a7.  • 

IP.rsii.A,  nom  cpie  portait  primi- 
tivement la  ville  d’Angouléirtc, 
XXVI,  *28.  - • 

Ilk  ( le  château,  de  1'),  situé  ati 
svtd  de  la  vincd'Alcnçou,  .\>>V, 

lLt-nt*-FpsS(iK^r).*Son  ancienne 
pYo»périté;*a  fiiJMitc' à la  mé- 
tropole pendant  .la  rdvolution  ; 

, sdn  courage  à défendre'  alQrs 
j’hdtineur-  du  pavUfbp  .fran- 
çais, XXII,  448.  Résistance 


TABLE  GI&ÊHALE 


2.56 

qu'oppb^nt  <c*  habitants  à 
• uôe  flotte  ^Higlaisir  «ut  mona- 
t çait  de  ï'envanir*,  elle  rétabli 
ses  «relatioNi*  avec  ta  fn  ère- pa- 
trie} 4 4f>*  Vertu  d’un- ar- 
rête du  gouvernement  Iran- 
’çais,  el(e  e*t  régie,  avec  Me 
llotirlum  , par  un  capitaine- 
général, .un  préfet  colonial,  et 
un  commissaire  de  justice  ; 
•c  est  de  son  port  que  sortirent, 
1er  frégates  et  lescorsAirès  qui 
firent  de  siVicJies  captures  sur 
de  cqnrmcrae  anglais;  projet 
• qûe  la  compagnie  des  fiiues 
anglaise  forme  de  s’en  empa- 
re* considérations  qun  por- 
tent le  gO|pvemement  britan- 
fiique  à soutenir  cette  compa- 
gnie* 45a,  4^4*  L’Ile-de-France 
/ est  attaquée  par  les  Anglais, 
et  st|kit  les  conditions  d'une 
capitulation;  taxes  accablan- 
tes <pie  l'Angleterre  fit  peser 
sur-  ovfte  île,  4^6*  Désastres 
•ati'elle  essuya*,  4I7.  «Bile  e>t 
(li-solcc  par 'differentes  -idala- 
dies  ,'4(>0.  Négligence  du  gou- 
neur  anglais  à prévdVtir.  les 
•.  suite*  de  ce  fléau,  ilùd.  Déci- 
sions qu'adoptèrent  à ce  sujet 
le*  inédèeijis  que  le  gpuver- 
ncqr  anglais  avait  chargés  «le 
prendrt*  des  mesures  •pptir  en 
bmpirher  la  propagutiop,^!* 
Résultat  de  leur  barbare  né- 
gligence, 46a*  Estime  que  mé- 
nteot  les  habitants  français  de 
cette  colonie,  46V  ** 

Ilia,  vestale  dont  Homulus  pas- 
sait pour  être  le  fils,  XIX,  3. 
Ilmcii,  village  peu  éloigné  de 
«Scheie,stadt , XI,  x3ô. 

Ill  (T),  rivièrc,  prend  sa  source 
au  vil|agq  dc.Winkcl,  et. tra- 
verse, toüt  le  département  du 
llaut*R\lin.  XI*  188,  à3o.  , 
Imagination  ( I’  ).  Caractère  des 


impressions  quelle  cause  à 
l'ame,  |tf,  44.  Abandonnée  à 
elle-même,  elle» flotte  au  ha- 
sard entre  la  folie  et  la  sagesse, 

% XV,  3o4* 

Imbfht,  poète  et  auteur  dramati- 
se, IX,  1 85.  • 

Im  unit  ( le  baron  d*  ).  Sa  con- 
duite p<*ndant  le  siège  de  Tou- 
lon*, XV,  Ixij.  ’ .e  ’ 

Imitation  ( F ).  Ses  carâétèrés  gé- 
néraux, VII;  6x.  Elle  est  chez 
l'homme  un  penchant'naturel, 
64-  S*  funeste  influence  sur 
la  littérature 'et  les  T>6. 
Ses  inconvénients  da’uv  letiç» 
rapports  avec  les  mœurs  gé- 
nérales, 68;  avee  la  mode, 

. ,«w.  ,,  v 

Impôts  ( les)  doivent  être  propor- 
tionnés i.  la* ‘richesse  et  à la 
lihertéMes  individus;  si  l'indi- 
gent en  esl  trop  tWgé,  il  finit 
par  se  éévplter;V^I  M*3y?*  ils 
doivent  e-pour  être  fégit'iihes, 
être  établis  d’après  les  besoins 
réels  des  peuples,  et  non  d'a-, 
près  <j£s  besoin!  factices  des 
cours, .35%.  Les  lois*  relatives 
aux  impôts  agissent  -diVecte- 
.tnent  sur  les  mœurs,  et  la.sû- 
reté  des* gouvernements  y*  est 
intimement  liée , 38o.  Nature 
* -des  impôts  et  des  taxes  sôtts 
l'ancien  régjme  ; détails  sur  le 
tissu  des  manœuvre*' de  |a  ré- 
gie dès  aidés, «38*  . Augmen- 
tation progressive  des  impôts 
sous  différents  règnes,  au  peb- 
' fit  des* gens. de  cours,  ô83. 
Taxes  .honteuses  levées  surèçs 
réduits  de  la  prostitution  , 
86,  -Tout- impôt  sur  le*  be- 
soins naturels  est  immoral  , 
38j.  . * * * . 

iMPkiMRMifc  jT)  multiplie  lapen- 
• sée  de  l'honiine  au  moment 
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qii'ellc  s'exhala  et  va  révéler 
à toutes  1er  contrées  de  l'uni- 
vers' le  sentiment  qui  lui  a 
donné  naissance;  répand*  des 
lumières  qui  peuvent  acracher 
des  peuples  entiers  à ‘l'est  la- 
vage, XIV,  4®o*  Sa  découverte 
a été  plus  avantageuse  aux 
TprogrèstJe  l'es  prit  humain  nue 
m *cs  sublimes  intelligences' des 

• philosophes  Lelle  f3t  ungeifne 
immortel  de  perfectionnement 
et  d'éniaOcipatiqn  parmi,  les' 
hommes,  XXIlv.a8o;  les  unit 
tous  par  une  'chàine  invisible 
et  - indissoluble,  3^)7  ; a*-per- 

. fectionné  la  gravure  , 292. 
Obscurité  qui  envirônne  en- 
core- les  * premiers  pas"  de  la 
découverte'  de.  ,cet  art  ; LW- 
primerie  passa  long  - temps 
pour.  Un  9Ôrti)ège,  373.  Ori- 
gine de  l’imprimerie,  074. 
Indien  ît  a»»)  r'egardènt  comme 

• un  supplice  les  pratiques  tnj- 

• mineuses  que  s împtfsênt  les 
- dévots  et  les  fakirs,  III,  206. 

• Leurs  jongleurs  divisés  en 
quatre  classés  : exercices  des 
caradivis,  VI,  029;  des  t,om- 
hajrs,  q3o;  des  /bonis  et  des 
,pambatis.j  $f3a.  Cher  4îux, 
plusieurs  familles  so  coô sci- 
eraient au  serviêe',dçs  tèm- 
, pifs  et  de  la  Divinité,  XIV, 
66,  Division  qu’ils  ont  établie 
cùtre  leurr diales  on  castes, 
220.  Rases  qu’ils  assignent  à 
la  liberté,  XVj  4^-  Système 
adopté  parmi  eux  pour  la  tan- 
nerie, XXH,  389. 

Individus  ( les  ) contractent  lç$ 
uns  envers  les  autres  des  de- 
voirs indispensables  de*  qu’ils 
se  réunissent  en  société,  XIVr, 

2.  Pevoir  universel  qu’ils  ont 
à remplir  envers  la  société  ; 
degré  où  Ils  deviennent  cri- 

TabcÆ  oéxKIIALE,  T.  XXVII. 


mincis  ; «je  qui  constitue  pour 
cux'IMiéroisme,  3*  ils  sont  sou- 
inis  entre  eux  à une  jyspec 
doiU  la  rigueur  est  souvent 
une  injure  a l'humanité, ibid. 
Aucun  individi^n’a  le  daoi^de 
commettre  un  çrime  pour  sa 
.propre’ conservation,  69; 

Indre  ( T ),  rivière  qui  arrose  le 
Bas-Berri,  XXVI,  367. 
Industrie  ( I*  ) établit  l 'équilibre 
entre  hs  puissance  matérielle 
ot*la  puissance  morale,  XXJI , 
285  ; entretient  cliez’  les*  na- 
tions l'instinct  de  conserva- 
tion; influe  sur  ^Jes  arts ‘et  sur  •. 
les  leurés,ét  agrandit  la  sphère 
intellectuelle,  aBG.^Cest  dans 
l’iîidusfrie  qu’il  fau*  uhcrbber 
le  dernier  effort yle  l'esprit  hû- 
inaig  ; t ses  •développements 
chej'des  anciens,  288-  Elle  a. 
changé. Ta  face' du  pionde  ; elle 
‘ • est  un  vçrit^ble-  pouvoir,  2^3  ; 
le  premier  dps  pouvoir,  car 
c* est  le  plus  utile  ; sou  iqtlupn- 
ce morale  es|  plq§  ferle,  plus* 

, «profonde  que  son  action  im- 
médiate; elle  vivifie  et  domine 
tmit,  294*.  Æ’ed  au  profit  de 
la  moyple  et  de  la  raison 
qu'ellè  augmente  ses. conquê- 
tes ;Neîlé  .est  également  pen- 
sante dans,  les- régions  stériles 
et  dans  les  climats  ’favhrieés 
du  ciel,  29Ç.  Ce  qù'ftlle  est 
cher  les  peuples  ihodemcs,  et 
sur- tout  chez  lès  na^oiis  jje 
l’Europe,  297.'  Elle  ne  - peut 
exister  sans  liberté  religieuse 
qt  pplitiquê,  3o*.  Etat  de  l'in- 
dustrie eu  France  à différentes 
■époques;  produits  de  cettk  in- 
dustrie exposés  au  Louvre  en 
1Ô19.  Vpyet  France. 

InÈ»  de  Casino,  reijie  de  Portugal, 
assassinée  par  Alphonse  IV, 
et  qui  fut  cXh  innée  et  cottrou- 
née  après  sa  mort,  XXVII,  28. 
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IrCelger,  comte  d'Anjou,  défait 
dan* un  djiel  (bfiitraii  qiri  vou- 
/ait  dépouiller 'de  «et  bief»*  la 
romfcuc  de  Galihaii,  XXV, 

3 8p. 

lîK>f;jHitKijT.(Malarhie  il’)-,  évêque 
<le  BarpentrMi'oft  il  fonda  plu- 
sieurs établissements,  d'utilité 
publiques  et 'consacra  acs  re- 
venus aVi  soulagement  de  l’in- 
fortune^ IX,*  a5i.  * 
lïipoc  ville,  remarqnahle  par  ses 
jardins  et  «e*.  pavillon*  élevés 
en  amphithéâtre,  XIII  , a58, 
?73.'  * . * • 

' Iftr.RATrrrmr.  ( I’  ).  *80»  procès 
dan*  notre  siècle;  elle» peut 
être  djvÜrfe  en  trois  classes, 
IV,  ' i3y.  *4lllc  marche  . rare- 
uicnt  snns  l’envio,  l3&. 
hnimm  lh  , pape , met  fip  aux 
ridicules  prétraitions. dçj,  évê- 
que* dc'Dol , Xlf,  357, 
Ixnof.EjiT  IV,  pape,  tient  & Lyon' 
un  Concile  générais  où  il  se 
dt*clare  inâître  de  faire  et  de 
* défaire*  les  roié  , -cj  où  if  ex- 
•cotnniunie  Frédéric'  III,  em- 
pereur, X„*3lif.  Hçponse  qp’il 
reçut  du  sultan  d'Kj^rpfe  qu'il 
engageait  à rompre  4e  traité  • 
jjigur  par  son  père  et  Frjédéric, 
#ét  à fai re*hr guerre  h ce  «Jcr- 
. nier^  3*8.  Motifs1  do  son  sé- 
jour, à l.^on,  33o.  Il  vêtit  for- 
mer un  établissement  en  Fran- 
ce* mais  Réprouve  de  la  ré- 
. «isthme  de  Hugues  IV,,  duc 
•de'Bqurgogne,  XXVI,  4^4- 
IaatRirrio*  ( V ),  sorte  de  poésie 
légère.  But  clans  lequel  |«s  an- 
ciens s’en  servaient,  XVII,  74. 
lasxnrcnoa  ( I’  )•  *Foyez  Lrrrâ- 
nATrnr..  Elh*  est  un  levier  mo- 
ral qui  ènntuplelcs'forcasd'un 
petit  nombre  dTiommbs  ;*son 
absence  nu  contraire  amène 
la  'dégradation *e#  l'avilisse- 
ment d’une  multitude  immen- 


•p’i'XIV,  4Sf  'Let  inrrurs  des 
peuple*  sont,  en  germe  dans 
Jeu  familles  et  cfon*  le*  mai- 
sons •d’inslructimi  Yiubliciuc  ; 
améliorations  introduites  dans 
' renseignement  publia,  4^7* 

Iwrnit.VE  ( I'  ) est  fe  principal 
ressort  de  bien  des  réputa- 
tions, IV,  139.  Ce  vice  est 
inrounu  aux  sauvages  des  a 
deux  Amériques,  V;  a 18.  Dé- 
veloppements que  l'intrigue  a 
reçus  de  la  révolution  ,*  aao.. 
Les  intrigants  peuvent  se  .di- 
viser en  quatre  -clatses  : les 
intrigrtits  de  fortune,  ait 
les  Intrigants  littéraires,  aa3 
les  intrigants  de  cour,  aa4; 
les  intrigants  politiques;’  ia5. 

Irsnn  ( Boinanu*  ),'  personnage 
d’une  condition  vile  , qui  Ven- 
riebit  à force  dé  délations  , 

XlV,  555. 

Irat  ne  Val-iies4>jr&*^I.),  de 
colporteur  qat  tl^'cnu  riche 
négociant,  et-  le  bienfaiteur 
de  son  village, -X,  a4°* 

Inov  ( I’  .rrvjèrq  aux  sources 
de  lamiclie  est  située  la  pe- 
tite ville  de  Halton-Chàtèl , 
M . 44o. 

1s,  \ille  antique  qui  lut  englou- 
tie par  les  Ilots  vers  le  cin- 
quième siècle,  XII,  546. 

Iswc-Aua,  fils  d’Ibrabim,  chef 
des  douanes  de  Constaotiuo- 
plc,  nuque).  Aime  fut  vendue, 

XIU,^9i 

Isaulac  , fameuse  courtisane 
américaine,  i,  346. 

Isareac  de  Bavière.  Ses  dérègle- 
ments amènent  en  France  une 
licence  effrénée,  II,  186.  Klle 
rejette  l’espèce  de  guim|ye  que 
l’on  portait  à /a ‘cour,  et  pôtfo 
des  robes  échancrécs  par  der- 
rière, III,  ad. 

Isabelle,  femme  de  * l'archiduc 
Albèrt.  File  fait  vœu  de  ne 
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point  ehatiger  de1  .Vêlements 
jusqu'à  la, reddition  d’Ostendc 
assiégé  par  son.m.'fri/va-u  qui 
donna  naissance  à la'coaleur 
Isabelle,  III,  19. 

Isa  iikli.e  - ( ii.A  ihV:  - Klt.kxie  , fille 
aînée  de  l*liili|>|  >e  II,  roi  d’Es- 
pagm- . reçoit  lie  Chnrolaîs  de 
son  père,  XXVI,  383.  . 

I^BEi,  le  plus  célèbre  des  jrein- 
tre  en  miniatures,  XI,  3ao. 
Talent  qii’il  déploya  dans  les 
décorations*  • des  llaya^èrcs  , 
XIX,  171.  Son  tableau  repré- 
sentant uA  Escalier y XXII  , 
a’5.  Sou  Congrès  da  Vienne , 
64*  Sa  maison  à Parts,  XXVI, 

Ü5-- 

hsAMüLnr  (M.),  avocat  distingué, 
né  à Chartres,  X'XVI,  io3. 

IsAn>,  inventeur  de  l'apologue 
renfermé  darts  r//isto»re  d'un 
louis  d’or f qui  fut  adressée  à 
nVadciiMO^elle  Scudér\,  1 , 34 1 • 

Isa  en  k (Clémence).  Alithenticité 
de  son  <*xistejice,,yil1 , 4 1 5.  Sa 
• mère,*  plus  dévoté  quejutge,  la 
Atyue  ii  h Vierge  ;•  penchant  de 
cette  jeune’  fille  pour  la  poé/îe, 
la  musique,  et  les  fleurs,  dont 
la  culture  était  son  seul  pfaisiç; 
Ses  aihoursavec  Lautrec,»ïont 
elle  récompense  les'rhartts,,par 
le  don  d'une  fleur,  4-16.  Celui- 
ci , ayant  suivi  son  père. qui 
marchait  au  secours  de  Thér 
râpa  ne,  perdit,  la  viî  dan*  le 
combat  ; cette  nouvelle^fflige 
Clémence  fsaure,  qui  se  retire 
dans  un  doitre,  et  pimr*pen- 

' pétoer  3es  souvenirs  - et  leur 
consacrer  un  monument  im- 
mortel, rétablit,  éou*  le  qom 
de  JetiX  JlorauXy  la  1res  gaie 
compagnie  des  fept -Trouba- 
dours, 4*9-  TraduclioVi  dé  son 
ode  pu  PrinJefhps',  4^0.  • • 

IfEMHorin;  ( fe\é1ûtean  d’)  , au- 
dbssusdo  in  ville  de  RuuTfach, 


a été  la  résidence  de  plusieurs 
rois  de  la  race  mérovingienne , 

jU»  *<«•  , 

Iwère  (T),  rivière  nui  a donné 
son  nom  à l’un  des  départc- 

• nients  de -là , France.  S’jrture 

• des  montagnes  nue  Tbn  Toit 
sur  ses  bords,  ,X,  la,  Lacs 
formés  par  les  eaux  qui  ct»m- 
bcnt'dc  ces  montagnes,  i3.  Le 
cours  de  l'Isère^  dangers  dont 
elle  m en  a oc  chaque  .innée -1.1 
ville  do  Grehobl*^,  1 5.  Progrès 
de  l'industrie.  et  *de  i’agrk-ul- 
ture  Hans  le  déparirmajit  de 
l'Isère  r 16.  • Politesse  que  lès 
paysans  ont  acquise  peu  à peu 
ei»  devenant  pronriéttrirfcs  ; * . 
avantages  qu’ils  doivent.’  eu 
partie  à un  Spédoife,  17..  Les  ^ 
fa(»gqués  de  chanvre  les  plus 
considérables  de  cette  ConTtée, 

a3.  Sa  population,  45. 

Isidore  ( séiift  ).’  Origine  qu’il 
donne  à la  ville  de  Gap,  X, 

308.  * • 

lsir. xY  (M.  Riclwird  Dubpurg), 
.poète  distfagué,  né  à*  ViVe*, 

ÎSXV,  i 83. 

IswsY  , .célèbre  pijr  son  com- 
merce’de  ’oidre  et  de  beurre. 
Aspect  riant  des-  campagnes 
qui 'conduisent  de  Raycûx  à 
cette  petite  vjlle,  XXV, ^361. 
Habitations  des  paysans  ;.lèar 
bieil-étre,  26a.  Le  pont  de 
Vèy,  al>3. 

lsis,  divinité  égyptienne, à laquelle 
ses  prêtres  prêtaient  leur  voix 

- pour  imposer  aü  peuple,  XIV, 

35.  VeCux  de  chassé  que  fai- 
saient bes  mêmes  prêtres,  67. 

IsMf.a  (le  général),  VIII,  5a. 

1 SOcrate  est  contraint  deéte  lais- 
ser rfioufir  de  faim,  XfV,  568. 

Isole  fl1).  rivière  qui  gronde  et 
roule  parmi  des  rochers,  dont 
elle  blaiffl^l  Tés  cimes,  XN/ 

549.  ; • • # * 
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IsnUU.  ( Sylvestre),*  fameux  gra- 
veur, laissa  dans  sa,  famille  One 
suite  .d'artistes  recommanda* 
Jdes  „ XI,  3eA. 

Ia-SUR-Tille,  ville  de  Bourgogne, 
où,  le  •jour  du  carnaval,  les 
gens  du*  seigneur  enlevaient 
, impunément  toutes  les  poules 
qu  ils  pouvaient  atteindre  avec 
leur  jiàiop,  XXVI,  4^5. 

Iasoire  , ville  d'Auvergne,  dont 
les'hahitanU  «ont  passionnes 
pour  les  procèt,  XXVI,  279. 
Calamité  ((u'ellc.  essuya  dans  le 
dix-septième  siède,3â3. 

Issouiiu*,  villa  frmai'quahle  par 
le  naWiutisme  de  ses  habitants 
et  le  murage  énergique  qu'ils 
déployèrent  en  plusieurs  ren- 

, çontree;  Uftil*relus  d’un  privi- 
lège que  Louis  XIV  voulut  leur 
accorder  pour  leur  dévoue- 
meut,*  XXVI-,  373. 

Italiens  (les).  (Test  4 tort. qu'on 

• leur  attribue  l'invention  etTo- 

• riçihe  des  caricatures,  IV,  162. 
Ils  i/out  eu  des  Imitateurs  en 
Frapce,  dans  ce  genre,  qnc 
vers  la  ün  (MTseizicrfie  siècle, 
lG3.  Principes  jur  lesquels  ils 
font  reposer  la  liberté,  X V,*3g. 
Iis  s'occupent  k ruiuet  le.pu- 
Wic  pour  enrichir  leur  famille, 
?o3.  C'est  à eux  que  Ton  doit 
la  première  idée  du  drame  ly- 
rique ; mais  ils  se  sdbt  égarés 
à la  recherche  du  nouveau 
monde,  qu’ils  avaient  aperçu, 
XXII,  a.la.  Les  premiers  ils 
ont  dépaysé  Melpomène , en 
rintrodyisant  dans  Je  domaine 
de  » l'opéra,  236.  Succès  qu'ils 
bntontnmisdaasla  création  de 

• leurs  mélodies,  263.  Leur  en- 
gouement exclusif  pour  les 
artistes  leurs  compatriotes  , 
XXVI 1 , 35. 

Itoj  (f),  rivière  ^pri  arrose  de 

\ beaux  vallons  dans  le  départe- 
* 


meAt  de  l’Enrfe;  XTÎl,  107. 

IvFnsoir  (M.  d’),  négotiant  du 

Hhne^ll,  272. 

IvEiV.Arx  (des)',  né  à Falaise, 
XXV,  86. 

Iv«i,  bourg  de  la  Normandie, 
darts  le  voisinage  duquel  se- 
trouVe  la  plaine  où- Henri  lV 
vainquit  Mayenne;  monument 
que  le  duc  de  Penthièvre  pvait 
élevé  dans  le  lieu  de  celte  ba- 
taille, XIII,  io3. 

lzAniv/M.),  agronome  distingué, 

viil,  284. 

J. 

Jacob  (le  Pèré),  carme,  regar- 
dé comme  le  pèçe  des  jour- 
naux, I,  353. 

Jaoor  , fabricant  de  meubles , 
II,3.t4:  ; ... 

Jacob- ( M.)  , lithographe,  XXII, 

I M, 

■ Jacotei»(M.),  médecin  des  eaUx 
île  Plombières,  lll,  235. 

JacquEmin,  architecte  à qui  l’on 
doit,  iWécution  de  In  Oflbé- 
déale  de  Toul,  sa  ville  n.tfale, 

XI,  430.. 

, Jacques  (l'abbé),  né  dan*  la 
Franche-Comté,*^!,  170. 

Jacques  (maître),  sorcier  qui 
par  %é%  maléfices , sa  magie, 
ses  apparat  iota  s subi  tes  et  ri»<£ 
tu r nés  , inspire  l'épouvante  à 
quelques  viHageois  du  dépar- 
tement du  Word,  XII,  89. 

Jacques  11 , roi'u  Angleterre.  Sous 
son  règne  l'institution  du  jury 
fat  totalement  corrompue  dans 
ce  pays,  XIV,  3ii.  Il  protège 
*Ut  récompense  les  délateurs, 
335. 

Jacques  (M.),* -peintre  V XXII, 
* i48- 

Jacques  de  FalAse,  personnage 
«qui  engloutissait  dan*  sôn  es- 
tomac des  oiscanx  virants, ‘et 
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faisait  quelques  çxercices.des 
jongleurs  indiens,.  14. , 

Jacquihot  ( le  général  ),  XI,  321 . 

Jacquot  (le  doclear),  médecin 
Plombières,  où  il  partage 
soti  temps  entre  les  pauvres,' 
la  culture  de  sqn  champ*  et 
J etudt,  XI,  366. 

Jaetkmn  manufactu- 

rier dé  Munster,  XI*  aa5. 

jACFit-Scinudr  (M.y,  ÿugéuicur 
et  miiiéralogisle  allemand  qui 

* établit  à Tudtousc  U seule  fa- 
brique d’acier  cémenté  qui 
existe  en  France,  VIII, .434. 

Jaoreciat,  ville  dey  fades  , fa- 
mejise  phr  sa  magnifique  pa- 
gode*, XIX, J 16.  . 

Jaih,  personnage  de  l'antiquité 
judaïque  , fi*r  des  nombreux 
enfants  qu’il  avait  dans  les  ar- 
mées d'l»raël,  XIV,  65. 

JiMAtLLlM  , remarquable  par  de 

• belles  forges,  XI,  5oo. 

James  (Thoiyas),  ancien  évêque 

île  Doï,  dont  les  funérailles  se 
firent  aVec  beaucoup  de  pqm- 
pe,  XJI,  36o. 

J met  fM:  Fablié),  menibée  de 
l'académie  «les  sçjeuVes^  arts, 
et  belles-lettres  de  Caen , XXV, 

*a4-  . 

JA*r>.,  habile*  mé-decin  et  ocu- 
liste, vin,  464. 

Jasik,  jeune  villageois  qui,u’ayant 
pu  obtenir  la  Lhaudâ , dont 
il  était  amoureux,  et  loin  de 
laquelle  l’avajt  écodtluk  le  sei- 
gneur d’Ambleriedx,  se  donna 
la  mort  à la  vue  dû  château 
de  ce  dernier,  au  tnftmeut'qù 
ffur  union*  venait  detrè  eon- 

• sacrée.  Voyez  k\  Liiacda, 

Jarmissac  '(  M.),  jug.:.' Portrait  de 
sou  domestique,  VI.  i£i.  In- 
rérienj-'d’uiteqiiêce  de  son  np- 
•^laftcmént;  air  de  protection 


* avec  lequel  il  reçoit  l'Ermite, 
16*. 

Jastrt  (t*abbéâ,  ancien  princi- 
pal de  collège  ,'  holmue  de 
beaucoup  d'instruction,-  XI, 

345.  , 

Jarsénismp.  (le),  flon  influence 
sur  le  développement  du  pa- 
triotisme en  France,*  XXVI, 
19a.  • • . 

«r  - • « 

Jahtet  (l’abbé),  célèbre  et  md-  . 
desteurniKématirien,  XI,  ioj. 

JÂvikr,  horloger  du  Foi,  XI, 
n* 

Janvier,  chimiltc,  XII,  5ao.* 

Ja*  ville,  situé  dans  la  Beauce, 
XXVI,  96. 

JAPwr(M.M.),  directeurrde  réta- 
blissement -de  Beaucourt  où 
se  confectionne  une  grande 
quantité  de  mouvements  de 
filon  ire,  Vi,  178.  . • 

Jaqi  otot^  madame),  artiste  pein- 
tre. Sur  émail.  Sn  Vieqjc  aux 
. 1 fillcts , et  sa  Vîtfrye  ait  pois - 
son.,.  XXII,  149. 

Jard,  forçat  qui,  dès  son  plus 
jeune  âge,  pdrilt  suç  les  bancs 
des  tribunaux,  et  Je  targuait 
hautement  de  l'ancienneté  de 
Son  infamie,  ?£XVlI,9. 

Jardki.aü,  rivière  qui  ap-o«c  la 
ville  de  Morlaix,  XJI,  4î>8. 

Jarxac  (la  plaine  de),  fatqeusc 
par  la  bata'ille  qui  coûta  la 
vie  au  prince  de-  Coudé, 
XXVI,  a3o. 

J <L  COUR  T (le  chevalier  de),  au- 

^.Teurd’un  Mémoire  sur  diffé- 
rents. points  de  l'histoire  de 
France,  et  otVil  décrit  l’entrée 
dervoi*  dans  Paris,  IV,  16. 

Jauiiçrt(M.  Amédéc),  oriental 
liste  célèbre,  voyageur,  se 
trouva  à U défense  de  la  bar- 
rièrp  de -Clioby,  XXII,  183.  \ 

Jat  (M.),  écrivain  distingué, 
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auteur  d'une  histoire  du  Mi- 
nistère <lu  Cardinal  de  Riche- 
lieu y I,  q.  Son  ouvrage  inti- 
tulé le  Ctiancur,  111,  34o.,  Son 
pays  natal,  VH  11,  38. 

Jean  (le  chevalier  de),  ordinal, 
.habitué  du  Palqis*iloyal , I, 
2 81». 

Jjian,  roi  de  France,  regardé 
comme  le  fondateur  de  la  Bî- 
■ bliolhèque  royale  à Paria,  U, 
292.  Il  rassemble  des  troupes 
et  fait  lever  le  siège  de  Rniuo- 
rantin*,  XX VI,  55;  se  déclare 
tntpur  jle  Philippe  de  Rouvre, 
el,  après  la  mort  de  ce  der- 
nier, proclame  le  duché  de 
‘Bourgogne  sa  propriété  parti- 
culière, etdedopne  à Philippe- 
le-Il.inli , 455.  • 

Jean  XXII,  papç,  Obscurité  de 
sa  naissance,  et  son-élévation 
au  trône  pontibral,  VIII, 
.282.  . * - 

Jean  ( l’archiduc  ) attaque  la 
ville  d’Utiningue,  dont  la  gar- 
nison, cômposéeale  cinquante 
hommes,. lui  opposa  une  lon- 
gue résistance,  Xl,  228. 

Jk.iN , HL  aiûé de  Pierre  de  Dreux , 
chic  dfe  Bretagile,.ne  çr couvre 
l'exercice  de  son  autorité 
quen  ia37,  XII , 36q. 
Jean-Second  (Je  Dauphin),  fih 
de  Charles  VI  t que  Louis  XI 
Ht  cippoisonncf  àCoiripiJgne, 
1 X,  f«4.  • 

Jean  I*r,  dbc  d'Alençon , né  dans 
le  château  de  l’anciemie  petite 
ville  d'Essoy,  XXV,  1 12.  * 

Jean  second  ne  fut  pas,  dit-ôn, 
indifférent’  à Jeanne-d’Arc, 
XXV,  122.  • * 

J ban  second,  poète,  auteur  des 
i Baisers  y fut-  enterré  dans  l’ab- 
• baye  des  bénédictins  de  Sâint- 
Amaud,  XII,  21 4-  ' 

Jean  V,‘  dernier  descendant 
mâle  de  , Hivalon,  comte  et 


souvçrtitn  de  Dpi,  XII,  35y. 

Jean  III,  surnommé  h*  Bon,  re-  • 

•Vueille la' législation  bretonne; 
il  accompagne  Philippe  de 
Valois  dans  son  expédition  de 
Flandre,  contribue  au  gain  de 
la  baillç  de  Monlcasscl,  re- 
vient en  Bretagne  et  meurt 
toujours  chéri  de  scs  sujets, 

XII,  3^0.  Troubles  qui  suivi- 
rent sa  mort,  3jlx 

Jean  IV,  Vluc  de  Bretagne,  or- 
donne à Jehan  de  Haivalais 
de  tuer  le  copnétable  de  Clis* 
sqn,  XII,  5Gi. 

J K*  N V,  duc  Je  Brçtaçne,  de- 
meure à Paris  jusqu  a l’épo- 

* que  de  sa  majorité;  en  l4o5, 

il  . prête  hommage  au  roi,  * 
épouse  leanoc  de  Krance,  et 
*se  rend  h 'Nantes,  XII,  377. 

Ses  jours  sont  mis  en  danger 
par  un  complot  d’ê  Marguerite 
de  Clisson,  coçntessc  de  Pcn- 
thrèvre,  ibid.  Il  est  délivré  ;le 
ses  niaii#*,'  et  *.  *pa'r  .une  ad- 
ministration paternelle,  mé- 
rite le  suftlotn  de  Bon  y 378. 

Jean  - Bon  - Saut  - André*,  con- 
•vcntionncl,  nncieti  préfet  de 
Mayeqce,  VIH,‘34q, 

Jean-Casimir  II,' roi  de  Pologne, 
après  avoir  abdiqné  et  s'étre 
rrtiré  en  France*  épouse*  la  ' 

Lhauda;  X,  122. 

Jeae  de  Hiuions  accorde  des 
lettres  tic  franchises  à la  ville 
cfOrgtlçt.XI,  17. 

Jean  de  Namuh  reprenif  Lille, 

XII  ,‘229. 

•Jean -sans- Pt  en  fait  bâtir  à 

• Lille  Je  palais  qui  sert  aujour- 
d'hui ’ij  hôtcl-ue- ville , Xlf, 

248-  Son  caractère  ^accrois- 
sements' qu’il  donne  à ses  étals 
XXVI  ,^Jdq.  Suites  funestes  de 
Ses  querelles  avet  le  dilc  d'Or- 
léans <jui  lui  disputait  là  ré- 
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gence;  il  le  fait  assassiner  et 
trouve  destprétrc4  qui  érigent 
. ce  crime  en  vertu  ; U est  dé- 
charge Je  ré  forfait  par  un 
jugement  solonucl;  if  Riit  ga- 
gner-les  pères  du  roncilte  de 
Constance  qui  excusent*  alors 
l'attentat  dont  il  s'est  souillé, 
46o..  41  défait  les  Liégeois; 

, a unit  nux  Anglais*  auxquels  il 
facilite  l'entrée  de  Rouen;  il 
fait  soulever  la  populace  de 
Taris  contre  les  Armagnacs, et 
ordonne  des'  massacres,  461. 
Il  est  percé  d’uue  dague  au 
ipoinent  où  il  veu^  *e  rendre 
maître  du  Dauplun,  depuis 
Charles  VU;  protection  qu’il 
accorda  aux  art^  et  au  tribu- 
nal de  l'inquisition,  4t»a- 

JfcAf  -sam/Ferite  assassine  son 
neveu  Arthur;^ estâ  cité  par 
Philippe  Auguste  j»u  tribunal 
des  Pairs, pù  il  e#t  condamne 
û moK,  XII,  36;;  XXV,  Jtt3. 

Jia.iptty  (M.)f  orfcvih,  XXII, 

'<4». 

Jeakxk  lT,(la  seipe),  comtesse 

* de  Bourgogne.  Son  séjoqr  dans 
la  ville  dt^Gray , XI,  147.* 

jEAtrne,  lefuede  Naples,  protège 
et  rérotupcn»c  los  délateurs, 
XIV, 335. 

j£\*xe  n'Aac.  Ses  parole*  en- 
% flanmient  lé  colt  rage  de  Char- 
les VII  y II , 187.  Lieu 'où  elle 
fut  blessée  à Paris,  VJ1,  «44- 
Sa  naissance  à Doinrcii^y,*  où 

* on  lui  éleva  un  monument , 
XI,  4^4*  Monument. qu'up  lui 
a élevé  h Ruuen>  XIII,  1S9; 
XVI , 18.*  Mcftiuoient  (fùc  la 
ville  d’OrJéans  ipf  a,vaü  érigé, 
XXVI,  ia5.  San  courage  lors- 
que 4es  Anglais  assiégeaient 
cette  ville,  t'a 8* 

Jkas.sk  dk  Boclo«îi^>,  rfièra  et 
tutrice' dc.PliiHtuie  de  lh>t)vrey 
' XXVI,  4S5.  . ' • 


Jkoneue  RocnuopxE,  femme  de 
Phifippe-lc-Luug.  Son  boudoir 
à l'aueiqu  hôtel  de  Nesle,.  III , 

4o~-  - ' 

JKA>!*E  l»K  CoSTASTlSOfLF,  féll- 
datricc  de  l'ancien  In'tpiial  de 
lépreux  que  LH  le  possédait , 
XII,  228.  . 

Jkaî<x  1.  DK  Flaxdpe,  épousé  de 
Jean  de  Mont  fort,  soutient  un 
siège  , à ! le  nue  bon  , contre 
Charles  de  Rl bis,  XII,  372.  A 
la  mort  de  sou  ru«iri,cllc  défend 
avec  courage  le*  droits*  de  son 
fils,  373. 

JeXn&ik  (le président),  magistrat 
.reepiumaiitlable  par  gf  v^rtu, 
sa  piété,  ei  la  protection  qu’il 
accordait  aux  gens  dfc  lettres; 
son  toulbeau  dan.t  une  des  ca- 
thédrales d’Autun,  XXVI, 41 4* 

«R  épargna  «à  la  Bourgogne  les 
horrçurs  de  la  »¥>int  Ùarthé- 
b-my,  4C8. 

Jeckmi  (M.),  fabricant  d'instru- 
ment* d'optique  etolq  marine,  • 
qu’il  a portés  à un  Irfcf  haut 
degré  de  perfection,  XXII, 
38t . 

Jefpebiu  , grand  - chancelier  et 
chef  de  U ‘justice  en  Angle- 
terre,  se  Vôit  fbree  d'absoudre 

• un*  accusé  tlotU  il  prévoyait 
l'acquittement  pur.  suite  des 
questions  queJui-mônlé  avait 
pb.tées  , XIV,  3t'7v'  Rerrtords 
.qui  Ic'déchirèrent  pendant  sa 
vieillisse*  320.  Il  prononce  la 
sentence  mortelle  corttrfe.  Sid— 
nev  et  Içrd  Rnssel,  enveloppé* 
dans  la  conspiration *de  .îfyr- 
fioust,  3a6>  . • 

JÉi.iotte;  cljantetir  célèbre,  né  ». 
dqns  le  Bcaru,  Villon 65f  f 

Jki.i.  ( Mathieu),  théologien,  <jui 
concourut  à l'introduction  de 
la  réforme  en  Alsace,  \l,  1 85. 

Jt.sutnvtLLE  .(M. ),  figurant  dans 
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364 

Ta  telicrd' Horace  Vernqt, XXII, 
ifco3' 

Jkhecée  (le  capitaine  baron  de), 
personnage  du  roman  <le  Cé- 
cile. Sa  vue  produit. sur. le  cœur 
d'Adioe  Franval  une  impres- 
«ion  qui  sc  développa  bientôt 
dans  les  soins  qu'elle  lui  pro- 
diguait après  des  blessures 
qù'il  ovoit  reçues  en  duel, 
XXIII,  i i$.  Ils  se  font  mutuel- 
lement l'aveu  de  leur  amour, 
l ao.  U la  demande  en  mariage, 
et  obtient  d'elle  la  plus  grande 
des  faveurs  ; craintes  quVJIe 
lui  commuiliquc*  sur  sa  con- 
stance lorsqu’il  ser^son  époux, 
ta  à.  Impart  pour  sa  terre  de 
* Jcnecée  , n8.*  Lettre  'ou  il 
martre  que  le 'roi  a dunué  dP§ 
ordres'  q&i  «'opposent  à son 
.mariage  avec  Adine,  i3o.  Ré- 
p'ôtlse  rjuHI  reçoit,  i3a.  Motif 
qui  a po^é  son  amante  à entrer 
ai  couyenr,1 133. 

Jfutso^  (Nicolas),  ancien  impri- 
meur de  Venise, -X,  4oo. 
Jepsiif.im,  village  près  duqyel  on 
voir  des  tombelles  ou  collines 
celtiques,  XI,  aao.  • 

Jésuites  (les)  sont  mis  en  pos- 
session du  çollège  d’Auch,  en 
1 590^  VIII , • 286  ; de  cclui%de 
Nimes,,  pçç  la  révocation  de 
l’édit  de  Nantes*,  IX,  18 1 .‘Leur 
ancien,  college  rje  l’Art;,  dans 
lèquel  ils  ont  été  réintégrés  à 
la  restauration  ; autres  4g*  idio- 
tement* qu’ifs  ont  formés  à 
Dole,  Xl,  go.  Empressement 
avec  Tequel  ils  furent  accueillis 
dans  cette  ville,  108.  Ils  sont  « 
exposés  de  l’Alsace,  187.  Leur 
ancien. collège  à Epi  n al,  d3a  ; 

I Bac-le-Duc,  44 1 ï * Ca'ssel, 
XII , 3o6.  Doctrine  et  plan 
qu’ils  ont  suMs  , et  qtdils  sui- 
vent encore  depuis  la  restaOra- 


lioir,  pour  renverser  en  France 
toutes  les  institutions  et  rend  re 
4 leur  ordre  le  pouvoir^ibsolu, 
XVI,  28  et  suiv.  Leur  acharne-* 
ment  à réclamer  les  biens  de 
l'Eglise  vendus  pendant  la  ré- 
volution, 37.  Manière  dont  ils 
éludent  leuntpromesses  etleurs 
serments,  38.  Leur  haine  con-- 
tre  les  moines,  {i.  Haraitica- 
tions  secrètes  de  Rur  ordre, 
ibid.  Leur  réapparition  en 
Fronce,  ^aa.  Dangers  de  oet  * 
institut,  ia4«  ^ doctrine  sur 
le  régi  ride,  ia5.  Les  jésuites 
faisaient  des  missions  dans- les 
villes,  comme  cbex  km  Jndiens 
et  les  Japonais,.!  10. -Leur  ré- 
surrection parmi  nous,  quoi- 
quelrop  véritable,  a cependant 
un  caractère  d'iosi,u*CuiMiiu- 
ce,  3o4.  Origine  de  leuçonlH*, 
3o5\  Ce  n’est  que  sons  le  règne 
d^  Henri  11  qu’ils  obtiennent 
de  s'établir  à Paris  seulement  ; 
opposition  qu'ils  essuyèrent  du 

Sarlèment  et  de  la  Sorboqne, 
06.  Ils  sont  accueillis  par  les 
Guise,  ef  font  assassiner  le  rpi, 
3o7;'Sont  chassés  de  France 
traînent  une  conspiration  Con- 
tre la  rehie  Elisabeth;  font  as- 
sassiner le  prince  Maurice  de 
N assau  ; sont  chassés  d'un  col- 
lège par  le  cardinal  Rorromée;» 
de  la’Bolçéme,  de  la  MoVavie, 
de  Malte , 3o8.  Rentrés  en 
France,  ils  obtiennent  la  bullç 
(Jnifjetfitus  ; soi\t  chassés  delà; 
Russie,  du  Portugal;  scandale 
qu’ils  donnent  après  Ja  mort 
dè  Henri  IV,  3oq.  Forfaits  dont 
ils  se- sont  rendus. coupables,  % 
3 10.  Etrangeté  deJeuV  réappa- 
rition parmi  nous,  3a  1.  Eglise 
qu’ils  possédaient  à Alençon, 
•XXV,  106.  Leur  ancienne  ré- 
sidence à fiillom;  XXVI,  3a3. 
Jésus  - Christ.  Expressions* par 


Digittzed  by  Google 


DES  MATIÈRES. 


*65 


lesquelles  il  voulut  établir  l'é- 
galité entre  les  hommes , XIV, 

• .47-  . * . * . # 

Jeu  ( le).  Apologue  dans  lequel 
sont  dépçim-»  des  joueurs  fui 
riaux  Assemblés  autour  d’une 
table,  V,  8o.Le  jeu  n’est  qu’un 
moven  illicite  de  s'approprier  , 
le  Lien  d'autrui;  auteurs  qu^ 

. ont  écrit  contre,  cette fatale nas- 
sion,  qui  prend  sa  source  (fans 
le»  lieux  élevés,*  81.  Sous 
Charles  iy,  les  régions  de 
. jeu  avaient  lieu  a l'hôtel  de 
Nejrfes,  8a.  La  fureur  du  jey 
4 assoupit  quelque  temps,  16W. 

A duel  degré  de  force  et  d’im- 
pudrncç  l'aiuouc  du  jeu  fut 
porté  sous  Louis  XIV, 8 J’;  sous 
la  régence,  8{*  Organisation 
des  inaisôns  «le  jeu  avant  laré- 
volutiou  , 85  ; les  principaux 
tripbts  â Paris  J ibid.  ‘Intérieur 
du  n°  9,  au  Palais-Rpyal,  87 { 
du  n°  1 13,  88.  Danper  de  la 
passion  du  jeu  pour  les  jeunes 
gens  7 $9.  Exemple  des  séduc- 
tions par  lesquelles  le  jeo 
* ébtbuit  la  jeunesse,  90. Portrait 
de  divers 'joueurs  réunis  dans, 
uti  tri  pot*  célèbre,  93.  Leur  at- 
tention à un -coup  important, 
95.  Exemple  du  •désespoir  au- 
quel mène  la  passrioii  du  jeu  , 
97.  Dangers  des  jeux  de  hasard  • 
dans  - les  villages  v VII,  1Ç9. 
Pourquoi  les  gouvernements, 
qui  appellent  vice»  fie  s sortes 
né  jeux,  les  Autorisent-jls  en 
percevant  des  droits  sur  les 
tripots,  XIV,  358,.  Le  jeu  est 
devenu  un  des’  vices  à l|i  tho- 

de,XV,  i59.  * V 

Jeufs^Oï,  graveur,  XlU,  ao3. 

( la  ).  L«9  qualités  pré- 
maturées à cet  Age  annoncent 
quelquefois  pour  l’avenir  une 
physionomie  morale  toG  te  con- 


traire, ef  vice  verui Jea  défauts 
. indiquent  des  qualités  estima- 
ble* 4 I,  369.  Parallèle,  sous 
certains  rapports,  de  la  jeu- 
nesse avec  la  vieillesse,  MI  , 
■O  «6. 

Jeux  de  mots  (les).’  Leur  na- 
ture, Y,  307.  Avantages  qu’ils 
présentent  ; un  inferieur  • se 
venge  quelquefois  de  son  su- 
périeur; ils  font  et  augmen- 
tent souvent  la  réputatioif  de 
celui  qui  lés  propage  sans  en 
■être  l’auteur,  3«8.  Ils  sont  ad- 
missibles par**  tout  op  l’im- 
portance de  la  matièée  n’op- 
pose pas  de  bornes  aux  sail- 
lies de  l’esprit  ; lèuc  abus  blesse 
moins  que  lnsage  qu’on  en 
• fait'  dans  dès  Sujets  sérieux  , 
309.  Quelques  jeux  de  mots 
employés  parles  meilleurs  au- 
teurs, 3 10.  Les  jeux  de  nlots 
servent  puissamment  la  mau- 
vaise fof,  3 1 1 . Quels  sont  ceux 
qui  sont  maintenant  en  vogue; 
les  calembourgs,  3i3  ; les  quo- 
libets, le  coq-A-l’ine,  3 1 4- 
Jeux  Floraux  (l’académie  des). 
Son  origine  et  son  institution, 
VlH,*4ao*  Son  organisation  ; 
prix  qu’ellê  décerne  chaque 
année , «fat-  % 

JoASxtT,  littérateur  et  profond 
métaphysicien,  X,  4^9;  XI, 
101.  . 

Joa.vmO,  roi  des  bulgares,  fait 
prisonnier,  nu  siégé  d’An- 
drihojn»1,  Baudouin  IX jointe 
de  Flandre,  éi  exerce  sur  lui 
d'horribles  mutilations  ,-  XII., 
128*  * . 

Jodk/.  ( M. ) riche  manufacturier 
d^  Morey,  XJ,  12.  t 
Jobourt  (les  falaises  «le),  dans 
los  caviVs -desquelles  des  mil- 
liers d’oiseaux  vont  chercher 
un  abri  eu  hiver,  XXV,  3e  1. 
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reçoivent  la  bénédiction  de 
M.  de  RnMiemaure 'qui  bien- 
tôt lui-même  tait  fin-*  à «es 
maux,  f»o5.  Isidor  fuit  arec 

’ Hort  «use  jusqu'au  hameau  de» 
Broutard»;  'ils  sont  arrêtés 
par  des  agents  de  Carrier , 
607.  Leur  captivité  ; . senti- 
ments qui  ' les  agitent  .doi  s , 
Ç<»8.  Ils  veulent  terminer  une 
Vie  qdi  est  menacée  désormais 
deS  plus  grandes  horreurs , 
6tO.  Il-  paraissent  devant  Car- 
rier qui  les  fait  précipiter  dans 
la  Loire,  612. 

Jotapikr  « tyran  qui  fut  assas- 
siné, XIV,  5 1 B. 

J ou  Mit  y remarqualde  par  une 

• écluse  , VH1 , 4bo. 

JoiV-rt  (le  général), guerrier  non 
moins  distingué  par  sa  bra- 
• * rourequepar  ses  talents  fil  ac- 
quit tous  ses  grades  an  champ 

• d’honneur,  et  fut  tué  à*  la  ba- 
taille de  Novi,  dont  la  perte 
fut  décidée  par  sa  mort,  XXVI, 

' 

JocjmWr-BoRXAinE  (M.  ),  auquel 
la  manufacture  des  toiles  à 

• voilés  d’Angers  doit  de  grands 
accroissements,  XXV,  4*>6. 

Jouorf.,  village’ de  la  Franche- 
Comté  , XI , 80. 

lotfHB,  village  on  la  femme  de 
l’empereur  Barherousse  fonda 
un ‘couvent  de  Bénédictins, 
dans  lequel  elle  fut  éhterre* , 
XI,  Soureê  d'ean. miné- 
rale que  l’on  voit  dans  ce  vil- 
ta  {je , if>ùl.  ' ' . 

JounoAia  (M. )#  l’un  dés  prihei- 
paut  fabricants  de  Louvrcrs, 
XIII , 87.  ..  * ,* 

Jouttx aux  (les)!  Eléments  qui 
peuvent  contrihuér  à leur  don- 
ner de  l’intérêt  et  à • assurer 
leur  succès „ I,  38.  Leu#  in- 
fluent;* sur  l'opinion,  de  Cer- 
tains individus,  ’jf.  Plaisirs 


et  avantages  qu’ils  procurent, 
353.  I^rur  utilité  plus  sensible 
en  provincè,  355.  Guerre  qui 
fe’éléya  entre  les  auteurs  et  les 
premiers  journalistes  , ïïnd. 
Conditions' à remplir  dans  la 
rédaction  d’un  journal  qui  pût  * 
plaire  à tout  le  mofide,  -358. 
Eloges  de  quelque»  feuilles  , 
359.  Défauts  que  Ton  rencon- 
tre dans  les  unes  ou  lès  auffcf, 
36 1.  Vœux*  de  l’Ermite  aux 
rédacteurs  de  jouçhbux  , 406. 
Le  cabiûet  d’un  journaliste, 

' comparé  k la* boursé  du* com- 
merce , II , 39.  Personnages 
que  l’on  est  expbsé  h f cen- 
•*  contrer,  4o.  Intrigues  des  jour- 
râdi<tfesl»rs  delà  pfctjrtère  re- 
présentation .d'une  pièce,  III, 
4q.  Manière  dont  un  jouiVia- 
liatc  peut,  exerééé  noblement 
ses  fonctions , ^98.  Plan  qu’un 
écrivain  soümet.a  IMù  mile  pour 
la  rédaction*  ‘«Fuji  nouveau 
journal  (kr  couleur  > 399.  Mor- 
gue doctorale  qu'  affect  ent  cer- 
tains'Journalistes , différant, 
dans  la  formule  de  leurs  ju- 
gement,» , • des  écrivains  de 
Port-Boy  al,  fv,  56.  Défini- 
lion  d’un  bon  journal,  V,  ta. 
Pendant  le  premier  quart  du- 
dix-neuvième  siècle,  les  jour- 
naux, sont  dèventi»  une  puis- 
sance de  fait , XVI,  3. 

Jocvkrcy  , jésuite  , publie  une 
apologie  des1  régicides,  8[VI, 
3u8. 

Jouverbt,  o/dchre  peintre,  né  à 
Bouen,  X,  384;.  XIII,  aoa- 
Joux  (le  chltcau  de);  daifvla 
Çr.wFie^Comté,  XI,  82. 
Jour,  village  près  de  Versailles, 
célèbre  pur  une  m a rço  facture 
de  tuiles  peintes  , XXII,  370. 
Jocv*-aux-Aiu5Iies,  village  du-dé- 
, parlement  de  la  Moselle,,  où 
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l'on  trouve  t)n  aqueduc,  XI, 

477-  • • 

Jcm:rsB'(le  cardinal  de),  ae 
constitua  l'apologiste  des  -as- 
savsins  du  duc  de  Guise,  XIV, 
ao8- 

Ju/W  (le  château  don),  occupé 
jadis  par  un  seigneur  de  ce 
nom,  qni  ravissait  toutes  les 
jaunes  tilles'  qu’il  rencontrait 
et  les' condamnait  à satisfaire 
tps  désire;  ayant  enlevé  Con- 
stance de  Ralbe,  il  en  fut  puni 
de  mort  par  Bertrand,  amant 
de  cette  dernière,  IX,  i4°..- 

Ji'Mt  (M.  ),  manufacturier  de  la 
t'oitiinuue  de  Saint-Hilaire , 
ayant  » refuse  de  se  mettre 
à la  tête  de  la  garde  nationale 
pendant  les  cent  joun , fut  tué 
par  des  scélérats,  X,  ift. 

Jioirfl,  femme  de  Richard  H, 
duc  deNormnndie,  fofidatricc 
de  l'abbaye  de  bénédictines 
que  Vdn  voyait  à Bernay,  XIII, 
is3.  ’* 

Jccks  (les).  La  puissance  qu'ils 
• ont  de  juger  devrait-elle  être 
le  partage  exclusif  de  certai- 
ne profession  ; ils  doivent  main- 
tenir entre  les  citoyens  la  ba- 
lance de  la  justice  par  la  rno- 
raledans  un  équilibre  parfait, 
XI  V,at)  i . Ils  deviennent  des  as- 
. sassins  Adieux  lorsqu’ils  frap- 
pent leur  victime  aveolc  glaive 
de  la  justice,  39a.  La  puissance 
qui  nomme  ces  magistrats  est 
«aussi  celle  qni  accuse  et  pour- 

• suit;  dans «Ip s premiers  âges 
dû  monde,  les  juges  eûiiejjt 
lés  pères  de  famille,  ag3.  At- 
titude dans  laquelle  (U  ont  re- 
présente la  jusjice,  an  pdris- 
tyle  de  leurs  tribunaux;  }ls 
doivent  donner  de  la  publicité 
aux  procédures , pdrcaqu'on 
ne  peut  croire  à la  justice 
qu’mitant  qu  elle  <?St  connue , 


395 .Tiennent  entre  leurs  mains 
le  sort  des  empires,  lorsque 
ceux-ci  sont*  ébranlés  par  de 
violentes  secousses;  quelque- 
fois leur- fermeté  doit  s’oppo- 
ser à la  volonté  -du  prince , 
397.  Funeste  influence  de  la 
suprématie  que  le  prince  exer- 
ce sur  eux,  303.  F.n  quoi  doit 
consister  leur  ftgesse,  ibid. 
Kxeni|dr  de  la  révolution  qui 
s’est  opérée  dans  leurs  mœurs, 
3o3.  lis  doivent  être  irrépro- 
chables, s'ils  .veulent, être' sé- 
vères, et  être  des  modèles  cp? 
probité,  3o5.  Les  commissai- 
res judiciaires  sont  de  vérita- 
bles assassins,  3i6.  •Sont 
une  des  conditions  du  pouvoir 
absolu,  *»6W.  Dans -les  temps 
des  pins  grandes  barreurs,  il 
est  encore  des  juges  qui  né 
rejettent  pas  la  voix  de  la  jus- 
tice, 3»7-  Les  juges  qui  se 
déshonorent  ne  peuvent  échap- 
er*  à la  justice  céleste, 
s’est  rencontré  dans  tous  les 
pays  des  juges  prévaricateurs, 
339.  I^es  juges  sont  les  orga- 
nes et  non  les  arbitres  des 
lois,  if  mi.  Ils  ne  souffrent  pas 
que  l'on  metté  en  question 
leur  infaillibilité  ; d'après  eti^c, 
toute  condamnation  est  juste, 
tont  châtiment  mérité  ; ils  s’en 
tiennent  irrévocablement  à la 
chose  jugée 34 1 .-  Ils  condam- 
naient à mort,  il  y a plusieurs 
' minée* , ' avec  tranquillité  et 
méjne  avec  gaieté , 34**  Leur 
indifférence  sur  la  situation 
tfçs  prisonniers,  36p." 

JüoriiTiiA  est  mis  à mort  par  les 
Romains,  nnrès  avoir  orné  le  * 
triomphe  de  Marius,  XIV,  1 84- 

JciÇ*  £les  ).  Leur  établissement 
dans  les  provinces  méridiona- 
les . dé  la  France,  VIII,  64 • 

Ils  regardaient  .la  stérilité  éam- 
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. de  Dieu,  XIV,  S5.  Chez  eux, 
plusieurs  familjcs  se  ctmsa- 
crairot  a^  service  des  tèiu- 

Eles  et  de. la  Divinité,  66.  Par 
: charme  de  leur  innocence, 
leurs  femmes  tempérèrent  sdu- 
vent  leurs  ma*ur.s  cruelles,  fa- 
natiques et  indomptables,  4/9- 
Tout  ce  qu‘il  y a de  consolant, 
de  tendre , d'aimable  dans 
l'histoire  dus  Juifs,  c'est  aux 
feibtnrs  qu'oi)  le  doit , {80. 
Jv11.Li.n4T  (M.  ),  dernier  minis- 
tre protestant  qui  ait  hmiité  à 
Nîmes  la  yiaLon  Rabapl,  IX, 
166. 

Jntm:  (M.  de),  peipfre.  Son 
tableau  de  saint  Fiacre,  XXII, 

99*  •/ 

Jt  Lks  II , pape.  Molil  pour  le- 
quel il  excotmrnrtiia  Louis  XII, 
XIV,  46.  . 

Je i.t a.  ( .M.  ),  auteur  .de  Mémoi- 
res spr  les  ydh*«  de  tyarboune 
et  Carcassonne,  IX,  279. 

Ji  uk,  dame  romainç,  fameuse 
par  ■ la  dixsolutidn  de  ses 
nxrurs,  XIV,  4&a. 

Julie»  (M.),  laquais  publiant 
scs  mémoires,  il  entre  chez 
un  ebanopie  bénéficier,  IV , 
373;  chez  ht)  vicomte  qui 
adopta  deux  masque*  pendant 
la  révolution , *hex  un 

journaliste,  375.  Il  s'attache 
à un  a’tui  de  Coilot-d'Ilerbois, 
(jue  ce  dernier  euvoie  en  mis- 
sion dans  le  département  des 
RoQcbcs- du -Rpôue,  377.  Il 
•uit  un  commisse  ire  nies  guer- 
res partant  pudr  l’armée  des 
Pyrénées  - Orientales ,’  J7$.  Il 
_ entre  chez  une  jeune  dame  qfli 
’ reçoit  les  hommages  tic  quel- 
ques révolutionnaires,  38o.  Il 
l < st  nommé  bui-sier  du  palais 
directorial)  3$3.  U suit  un  of- 
ficier ^général  emplôyé  dans 
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l’expédition  d’Egynte,  385.  Il 
est  nommé  intendant  de  la 
* iqaisou  du  général  Menou  , 
ibùl.  ltevcpu  en  France,  il  est 
placé  chez  un  baron.,  386.  Il 
quitte  Paris  avec  spn  nouveau 
maître  qui  protestait  de  son 
attachement  pour  ftapoléôn  ; 
ils  y rentrent- ep  criant  : Vive 
le  roi , 386. 

Jui.il. n (le  lieulènnnt-général)  , 
retiré  à U Palud  où  il  cultive 
son  champ  et  les  lettres,  IX  , 
218. 

Jçuf.x  , empereur,  sauve  la  ville 
de  Lyon  du  pillage  et  de  la 
ruine  dont  les  Allemands  la 
menaçaient,  X,  307.  Portrait 
• de  ce  pripce  par  le  rhéteur 
Libanius,  XVIII,  3a  1,  L\n- 
. justice  qtii  long-temps  a pesé 
sur  sa  mémoire , a empêché 
d'apprécier' ses  grandes  vertu» 
et. son  rare  génie  j il  a «té  ré- 
habilité par.  .Vqltajre;  d est— 
« philosophe  au  sortir  de'  leh- 
- lance  ; est  investi  du  gpuver- 
nement  général  des  Gaules,  pn 
chasse  les  barbares,  et  «e  ji- 
gnale  par  d’éclatantes  victoi- 
res, 3a2*.  Son  caractère  et  s5n 
coürage  spr  Je  trône;  il  fond 
à 1’iroproviste.^ur  le*  .troupes 
de  (iomhjince,  son  rivait»  pe 

firend  Ie4itre  d empereur  qu’à 
a pioft  de  ce  denier  ; il  va 
combattre  les  Partîtes,  et 
meurt  en  héros,  3a3.  l«a  na- 
tion àvait  fuit  de  fui  un  hom- 
me extraordinaire  ; il  eut  be- 
soin d’un  théâtre,  et  disposa 
sa  vie  comme  un  drame,  3a4* 
Dans  ses  actions  privées , et 
dans  ses  écrits,  son  caractère 
* 'parait  plus  inexplicable  en- 
core ; la  seule  grande  faute 
qu’il  ait  commise,  c’est  d’a- 
voir faix  le  PanégyYitftie  de 
Constance , 3a5.  La  tendance 
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superstitieuse  que  l'on  remar- 
quait en  lui,  .semblait  élever 
son  aine  ; prédilection  qu’il 
avait  pour  les  Pqritjcii*,  A27. 

J r lies  | sculpteur,  élève  de  Cous- 
tou,  XXVl;  487* 

Jcmikces  (V ancienne  abbaye  de), 
Située  à (juelqiie  distance  (le 
Houen.  Etymologie  de  son 
nom,  XIII, a 1,5,  Sa  fondation; 
son  accroisstiucnr,  ai{>.  Rui- 
nes de  ce  monastère,  a»?-. 
17 ancienne  salle  desgnrdny  de 
Charles  Vil  ; lieauté  et  fertilité 
deseiivirons  de  jQmicges,'ai8. 

Jcmilhac  ( le  marquis  dç)^  com- 
mnudaut  la  division  de  Lille. 
Sa  conduite  lors  «le  |a  con- 
damnation du  baron  de  Char- 
’tran,  XII, • 260. 

Jusot.  ( le  maréchal),  Aé  en 
Bourgogne , JXVl , 47  * • 

Jétms,  célèbre  IvnoRraphe  , 
}CXJI  4 3;4‘ 

Jüpet,  frère»  (tyM.),  de  Hian- 
boQrt , renommés  par  la  fabri* 
cation  d’horloges  eu  bois  , 

'XXIX,*  43o.  * 

Je  ns  4 le  ) , chfine  de  montagnes 
remarquables  par  H»X  aspects 
variés  qu’elles  présentent,  XI , 
7.  Habitat  ions  des  bergefs  ju- 
rassiens,' i3>  Divertissements 
auxquels  ils  se  livrent  , i4- 
Leurs  superstitions  , • i5i  Naï- 
veté de  «leurs  chants,  .«6. 
Haines  natioualcs  .des  iuras- 
siqos,  35.  Exemples  uc  ces 
haines , ibid. 

Jül ardks  ( les  ) V.  Maîtrises. 

Jt'RiBt  , ministre  protestant,  an- 
tagoniste de  Bossu**  et  du  doc- 
teur Aruauld,  XXVI , 56. 

Jury .(  le  ).  Importance  qu’il  fau- 
drait lui  donner  ; égards  «Jont  il 

. devrait  étVe  l’objet  d^us  les 
cours  d’assises  des  déperle- 
;nents , VU,  357.  C’est  dahs  le» 
jurés  que  .rlside  la  véritable 
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puissance-  de  juger  ; efforts 
testés  pour  surprendre  leur 
bonne  toi  ; ce  qu’est  un  jury 
tel*  que  le  conçoit -la'  raison  , 
tel  que  le  teut  la  justice , et 
tel  que  la  morale  l’avoue, 
XIV,  307  ; ce  .qu’il  est  eu  An- 
gleterre, 3o8/  Intrigues  dont 
le  » gouvernement-  français  se 
sert  pour  obtenir  un  jury  selon 
ses  vues.  309.  Les  jurés  choi- 
sis par  l’autorité  font  condam- 
nçr  des  accusés  que  des-jurés 
élus  au  sort  pourraient  dé- 
clarer innocents,  3 1 a. 

Jussieu,  savant’  naturaliste,  I, 
386, 

Jussy  , renommé  pour  scs  vigno- 
bles, xi,  484. 

Justice  (la)  est  le  devçie  tyii- 
verSfel  des  ipdividus  et  des 
sociétés,  XIV,  a.  Ce  principe 
si  essentiel,  borné  daim  son  ■ 
application,  u’a  jamais  été 
suivi  ' dans  ses.  conséqpcndes; 
ou  l’a  invoqué  dans  la. inorale 
*•  individuelle,  3.  Exercée -avec 
sévérité,  la  justice  porte  au 
crime  la  société  qui  veut  le 
punir,  4v  Elle  a trouvé  des 
apologistes  chez  les  anciens, 
6. -Toute  justice  doit  être  fon- 
dée sur  la  bonne  foi;  elle  est 
’la  première  vertu  que  la  mo- 
rale impose  au  cœur  de  l.’hom- 
me,  28a.  Sa  première  règle  et 
son  premier  devoir;  c’est  la 
vertu  dont  -le  peuple  est  le 
meilleur  juge,  et  dont  il.  ti/c 
• le  plus  de  profit, *a83.  Elle  est 

• une  'dés  conditions  de  l’exis- 
tence «loaceux  mêmes  qui  vi- 
vent* dans  le  orwm»,  284*  Elle 
est  odieuse  au  despotisme, 
285  ; se  perd  quand  elle  se  prête 

# à la  politique,  ibid. 

J (TSTtif , écrivain  ancien,  convient 
des  l'existence  des  Amazones  , 

XIX,  178..  • 
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Jcstiriex,  empereur  romain,  et 
juriste  célèbre,  I,- 386.  IJ  di- 
visa son  code  ,en  rAil  classes, 
XI  V,g8  ; commit  des  injustices 
contre  les  verts  en  faveur  des 
bteuiy  agi.  Il  est  attaqué  par 
Thdnii,  rui  des  Bulgares  , 
X VIII ^ îaa;  reçoit  de  Bé- 
lisaire un  avis  secret,  qui  lui 
indique  un  nioveJi  de  salut , 
ia3.  • # .* 

Juvéxal.  Son  opinion  sur  la  sen- 
sibilité, I,  3li.  Motif  qui  le 
porta  à déchirer  les  femme  4 
. d.-uiÿ  ses  satires , XV  , t a8f 
Jcviosr  (le  château  de),  .qui 
fut  habité  par  MtfHierbe,  XXV, 
a45. 

K.  "* 

Kaifer  (M.  Xavier),  manufac- 
turier de  $ainte-  Marie  -aux- 
Miuês,  XI,  aa3.  « 

Kariiët  ( M.),  original  qui  donne 
à I Krmite  des  détails  sur  le 
caractère,  les  mmttrs,  et.  le 
commerce  des  liunkerqueis , 
XII,  3a i.  M 

Katsmé  , épouse  du  sultan  Ai»* 
dubflamitl.  8a  maladie  et  sa 
mort,  XIII,  ag5.  •* 

Kausitz  ( le  général  ) sut  dis- 
tinguer cl  apprécier  le  hiérite 
de  Kléber,  lorsque  celui-ci  se  • 
trouvait  à l'école  de  Munich, 

'XI,  ?3a. 

KVxler  (M.),  'commerçant  de 
Lunéville,  XI,  a8g. 

K Kij.KtiM  ark  , duc  de  Valmy. 
Voyez  Valmy. 

KératrY  (M.),  oraietir,  écrivain 
et  philosophe,  I,i6;  XII  , 47^. 
Kkrc.CÉlJx  (le capitaine),  marin 
expérimenté,  omit  les  voyages 
aux  terres  australes  ont'  eu 
quelque  célébrité',  XII,  5 19. 
Kerlert,  rivière  qui,  arrpse  la 


ville  de  Morlaix,  XII,  4g8. 
KKRt.irr.rER  (M.),  commerçant 

• de  Saint-Mglo,  XII , 401 . 
Kerxei.  . ( Huo  de),  amiral  de 

France,  né  à Boulonne,  XII, 

% 

Kerros  (M. ),  magistrat  distin- 
gué de  Brest,  à qui  ses  conci- 
toyens décernèrent  une  equne 
d’or,  lors  de  sa  destitution  clés 

* fonctions  de  maire,  3tD,4l6. 
Kerrouai/  ( mademoiselle  de  Y, 

choisie  par  les  ministres  de 
Louis  XIV.  popr  négocier  au- 
près de  Charles  II,  roi  d’An- 
gleterre, XIV,  166. 

Kkrsairt  (U  comte  de),  vice- 
amiral  qui  se  distingué  par 
son  courage  et  petit  sur  Vé- 
chafaud,  Xll,€i5i 
Kersalaür  ( M.  de.),-  doyen  du 
parlement  «le  Brefague  , fut 
incarcéré  pour  s'éfrp  engagé* 
dans  la  lutte  contre  lesjesui- 

• tes,  XII,  6i5. 

Xtn vélkh Ait , ancien  députq  de 
* Quimper,  homme  énergique  et 
désintéressé,  qui  est  mo^t  dans 

• un  état  voisin  de  la  misère, 

\n,  545. 

. Ke.sk F. n PÈRE  EJ  fils  (MM.),  fa- 
bricânts\îe  produits  chiîniques 
à Tfcinn,  XI,  aog.* 
Kesserxakdec  (le  vicomte  de)4 
gentilhomme,  breton  infatué 
de  sa  noblesse,  XII, -4gs. 
Kieser  ( M.),  propriétaire  de  la 
maison  que  Voltaire  occupait 
au  village  de  Lutteubdch,  Xf, 
a 16.  * * v 

lyiKRcn  frères  (MM, ),  manufac- 
turiers de  Munsters,  Xl,*aa5. 
Kimsciii  (Moïse),  auteiir  «l’une 
grammaire  hébraïque,  VIII, 

465. 

Ktxxts,  médecin  del'ilc  Maurice, 
XXII,  460.  * ■ . 

Kinsox  fM.  ),  peintre  de  por- 
traits, XXII,  i38.  • 
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Kiustfix,  célèbre  ciseleur  alsa- 
. cieu,  qui  fait  en  orfèvferic 
des  ouvrages  vraiment  admi- 
rables, XI-,  377'. 

Kt4>En(  le  general).  Etudes  aux- 
quelles il  sejivredans  jeunes- 
se, XI,  a3t.  Il  entre  à l’école  de 
Munich,  ci  se  fait  distinguer 
jiar  le  général  Kaunitz;  revenu 
eh  Alsace  , il  accepte  la  place 
d’inspçcieur  des  batiment  j psi- 
blics  à Bcfort , entre  comme 
volontaire,  au  moment  de  la 
révol utipn , dans  ûir  des  *ba- 
■ taillons  du  Haut-RHin , et  bicn- 
Jôt  il  parvient  au  grade  de  gé- 
néral de  brigade;  marque  de 
. déférence  .qu'eut  pour  lui  le 
général  Marceau talents  di- 
vers qu’il  déploya  daus  la 
campagne  d'Egypte  où  il  fut 
assassiné,.  a33. 

‘KLEIspère  At  Bis  (MM.),  manu- 
facturier* de  Saiotc-Marie-aux- 
Mhies,  XI , 214.  , 

Klrik  (M.)v  ami  et  compagnon 
* (formes  de  M.  Leblanc,,  de 
Bes^V011  ï adoucissements 
qu’il  procure  aux  maux  de  ce 
«b-ruier,  XVI,  :*.f  1. 

Klim  emthal,  remarquable  par 
uoemanufacturc  d'armes  blan- 
ches, XI , 377.  . • 

Rutir.ux,  prêteur  royal  qui  LA- 
tit  l'hôtel  de  la  préfecture  de 
Strasbourg,  XI,  a5y. 

Knip  (M,),'  peintre  distingué, 
XII,  201.  ... 

Koch  ( M.  ),  manufacturier  de 
Sainte-Maricraux-Mincs  , XI, 

. - aa3.  .«•  ’ * • 

, KoËpBnoEif  ' ( le  baron  de),  qui 
« entreprit  de  dessécher  les  moë- 
res  de  Duùkerquc,  XII,  3a4> 
KÔeciilir  (Samuel);  fondateur 
de  Ja  première  fabrique  de  toi- 
* les  de  coton  {feintes,  à Mul- 
bausen,  XL  196;  XXII,  367. 


Extension  que  «es  petits-fils 
donnèrent  à oit  établissement, 

,w.  •••■  .... 

KnF.cnt.ix  (Jacques),  fabricant 
de  Mulhausen,  eotniu  par  sa 

* bienfaisance  envers  s nom- 
breux ouvriers,'  son  intégrité 
et  des  talents  administratif* 
très  distingués , dont  il  fit 
preuve  pendanr  qu’il  cl  ait  mai- 
re ^de  cette  "Ville  ,’  XI , 198. 
Transporté  des  habitants  lors- 
i il  fut  nommé  député,  199. 
laturesdc  MM.  André  et  Jac- 
ques Kœchlin  situées  à Tbann, 
209. 

KOF.citLta  ( M.  liane  ) établit  A 
Waller  une  belle  et  vastè  fila- 
ture, XI  v 209.  Nnmbrcd’ou- 
vriers  occupés  dans  les  éta- 
blissements industriels  de  MM. 
Ktrcblin  ; découvertes  qufc  l’on 
doit  à l'un  d'eux,  M.  Daniel, 
pour  l'application  des  couleurs 
. sur  la  toile  de  coton,  XXII, 
368.  MM.  Kmchlin  sont  aussi 
recommandables  par  Jéur  pa- 
triotisme ef  leur  bravoure  que 
par  leur  industrie,  36q. 

KoetiüCb  ( M.  ),  fabricant  de 
Bolbeç,  XIII,  a35. 

KonMsini*Es  ( les)/ peuple  qui 
sacrifiait  à ses  dieux  des  victi- 
mes humaines , XIV,  37. 

Kcmu  ixs  ( Jacques  de  ),  légat 
•que  Boniface  VIH  dépêcha 
vers  Philippe- le- Bel  , XIV  , 

507. 

KorzEBi  E,  conseiller  d'état,  II., 

t'iM. 

KoTZEnrE  f auteur  dramatique 
'allemand,  V,  28;.  Succès  en 
• . France  de -son  drame  de  ,3/i- 
santhropie  et  Repentir,  XXr  , 
*68. 

Rotrakis,  ambassadeur  russe; 
il  quitté  Paris  lorsque  Napo- 
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• lr«»il  % dt  rl.ira  la»  à .la 

. -,  - 
KfttmryK*  fuiadnlnr^  fangeuse  • 
par  .*«»  rciufrrcMicea»  irty<ti-  » 
tfüttiy  (Carat  lôr »•  ih*  % 

tfon  roman  Je  ) "a  lé  rie  f XXtll, 

a5  •*  . ».• 
Kr*ii’»*F>  (Je  iMirdn  de),.am wu 
aûû  Je  l’Ei^àiu*,  I,  asgf,  l 
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*•*,••*  t » • /. 

IpAaob  4e%  .îSrerfçur  tl'un 

-«1^  lecture , rufc  Je  . 


TIR*  ES.  *■  ( 273 

la  (taerretlê.rjju  il  .WCc 

ei  totée  Madrés*  a-  Capituler  ; 
Ofi  I twVaiAe  fl'avojr  11  :ui if  retle 

jilare  a des  À*nnditioné  pres- 
que*', lu»  i(  s»  i^id 

bii-mi>me;  son  {àracltrf,  XU, 
j'Ç*  Qqpiqneson  ànliunira 
fftt  r/ooniiiir,  on Io'ikiX a (ho- 
•,ftrïtiùi|>e,  J38.-.  • * M 

laWif.  .1  bu  ides  A'I^vus 


'lp  .Lyon , jprgque  (fcltp  ,iXe 
’*•»'  '“«.•itf?’  Wr-  •«»  ■ troupe** 
à^rHxvt,  43,.. 


Soit»  intimyté  nos  Lonjs'  XI , 
i Jiadiuet  à'uti  de  ses, sou- 
pers, ainsi  que  1,  belle  LVon-  • 
naise,  XXV,  ;(6d.  ’ 


■ne- FJktjtlr  i 
' 39.  • . *'  1 

La  $EAU*F.IL»,  rte  dabsle 'dé- 
partement du  L sril  , Kim  'des 
ll<;iraet™rs  de  Voltaire.  IX, 
t«i»WVr58.  0*  • 

Liaonns:  ( IttHM),  lXin  do*  yrn- 
nemis  île  Volinirej  $*»• 
Laboriik  ( St/AlcV.  ,d*)»XJ»»t, 
..  *183. • 

Latioiun*(Ib  cli.itcau  tl^fçjfiar- 
quablc.'  par  • Sdn  éléi*artdS  , 
i\VI,  Jo,  •• 

I.Awiiihs:  ug,ïl^ni:.vi«.LF.(M.\/y- 
y«|e  tniAneiar,  usa  Ray  dune  t * 

Laimu  llKHj  pBrturiipiirrçuuiiuiiP 

Je  PirI»,V,>3.*  .,  . 

Lpauvau  ( lp)s  Pjyi  d*s  iruiscjn-, 
10ns  dont  se  compose  le  ter- 
rUu»e  des;  Ujsqur,  éiançaU  *, 

• ‘VIII,  g5.  Son  jinpbrtabcc , 

<°4:)  • " • s*  ■* 

La  ItooWxid^i  p.  ( "3LlV:  de  ) , 
nouyarueur  des  ilesslq  France 
et  de  Bnuroou  à'Vdpiujtia  de 

Tahu  eutnAi.r,  t.  **vn. 


deC  .„.., 

, , . --  • lîumrisenF.  (iM.h,  anejosv  In.lïr'e 

V*’. 

LÀ^nrrt^t,  moraliste. 

So*n  MÎ1  **  ^ ^viter  •lonje 

pcrsonn.ilur  JanV  s cs.fiarac- 

i lit-Æ  â|ga 

ii<T  na. que  <&oYd'évA.>,  vf) , B*'“  5r!*  .1 

« t»t  moins  occupC  de  LatpAre 
gue  dés  individus;  cç  qui  rf-, 
suite  d use  lirofpnde  t*tndp  de 
■niomme,  IVJ'jio;  Déilain 
accablé  cey  (Jrînd5 
qi^/Jk.p.1,1^  In'euur,-  XVI 

49-  * . • 

CA:C«nnÿô(  ('Castes  Ale  )*«“- 
leur  <lr  nuiuvius  puftiAns-biiub, 
Iiubev  udj  8arl.11,  IX,  il  ; 

X^a7.  ■.  .f. 

I.u  nikinnr  Les  aurieus  des  iri-,. 
Ijl)s  V à'ttlorlsaîéll».  les  pareirts' 
ilcxposer  les  enfaiils  maécon- 
fonnqp,  IV, .36a- 


Lacépèiif.  *(  SJ,  («jointe  de  J,  s'a- 
f.iui  distjnéiiél  et  l'un  dealdn 
dateurs.de  la  société  d'aqrirul- 
tftresl  ABéB,  I,  1 3 ; VIII,  37B, 

La  CliiAise(IePèred{^,e«ppme  à 
Fénélbn  le  tn^pontVutmient 
. dès  cptljâliqucs  àn  sujet  de'sâ 
tplei-anrc  à l'égard  tlés  prOtrs- 
taigC^ê  la  Salntûpge,  VXVI, 

• ’ 18 
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*?4  T * 

La  LhaYssmc, auteur  draujâtiqoe, 
i»!b  •'lai oc*  «le  jftla»  es- 
saf*s  jl‘  te  lron?«‘  « un»  i:«*u- 
uuni  \le.s  prtui-jjMiu  A rivawis 
dium.m«|M«s  dmuimu  «ur  h?ur 
nurite  rwspertd*  XVI^  4^®  » 

. ^ ^*  • , 

I.AcMcin.  (le  mirjcul<a«4a|Dp), 
Bitteift*  «lu  projet  d^Vâitfri  de*, 
jonction  du  jnaôtffc  àu'flhùi , 
100  « . 

LaComuk-Sai.'' i-Mj««im.  (lé  fj «lie- 
rai ne  à AH|i  v*fX  J £.* 

Lacoste  douanier  basque,  *.$•* 
Wrùfc  la  «servflle  pour  avoir 
«banque  un  coup  «ju’iW  diri- 
geait,-par  venptartt*e»  cçotVe*  • 
Je  din*ticnr  «les  (loueurs  d«* 
Buklfhç,  VIÙ,  iïlv  ' V 
I«acostA,‘,  «nçird  commerçant 
béarnais,  VIII,  Idÿr- 
LduSTt|fM  prhpriétay-c  ®* 
Hj*rtfnoYi»e  distingué  «lu  «h* par* 
leirtéAr  de  L*>1 -et -Caroline , 

• VIII;  *5, 

Lacoste  *(  le  ^finirai  ),  né  à Ihi- 
mai»,  IX-4J9.  ' t . 

Lacoste  ( IliUirion  dé  )v  moine. 
•6c  qu’il  «lit-  «le  la  vio  volup- 
tueuse que  Marguerite  «le  Va- 
lois menait  'an  «rh.Ueau'fTlV 
•*on*  XX^l;‘a8a.  ; • ; 

Laooih  ( le  général ),  né  * Mbu- 
brtifle/XU,  95.  . ^ 

T^cimti a ( Y ef «Km  cle) » capitaine 
«le  vaisseau  , né  à Avrancbes, 
XXV,  3a  i. 

LacrkAlle  ( M.  Charles  ).*Éis- 
torien.  Spn  Histoire  r/es  g uer- 
rei' religieuses  f I,  to.  . 

Laoiiktri.lk  (Piftrre),  écrivain 
philosophe,  fut  l’ai/ii  de  iHa- 
Rxherbe»,  I,  .ti;VI*  3oflf# 
XI,  457.  •'  ». 

LAcnriF.iLF.(.Louiÿ),  écrivain  dis- 
tingué qui  fut  toujours  sage  , 
fnttjouc*  libre  , toujours  ci- 
toyen, xxvi,  557.  ’ ' 


Lach<*X  (Otaries  de);  distingue 
pah  fl*s  -et vieçi  qinl^eihlli  a 

• la  yide  dé  MaWdlè  ; , let  fana  - 
, tisinet»  i envers»*  J'-  monument 

, que  la  re«M>nt>riss«ii)C^luiirfàit 
Aféf  IX,«£hj. 

LA*:nyix'(M.),  peintre. *8«»h  ta- 
bleau» do  Petit  Suint- Jeun , 

xXir.  Ut.  . *f  •* 

Li\pnfti>  «lu  Manie  ,*  poiâpi la  té|ir  . 
’«le  la  BHtltQihcgue  fronça ù * , 

* XXV*  3t>8. 

Laccbk  (.Cirrald  et'AntOUM*), 

. IoijpJs  «éfMjrc.s  par^lédnîfrn- 
vodre,  V III,  3oa.  . * f 
Laquée  ( Al.  le  kartm ),  pf  rç  des 
procèdent»,  premier  pHÿdéi! 
«le  Irt  cour  royale  d’Agéiv,  V|lj, 

• -3t>a.  ■*  «. 

lacciüE  - Sairt - P'alIïe  , ver»i?t, 
dans  I histoire  «le  la  i he\aK*ri«\ 
XWI^i(8^C  ’ " • . 

LA&fcos  partisan  de*  Kspognol», 
se  détendit  >fver, opiniâtreté, 
dans  le  châteaq  de  CrlMa , 
couvre  les  Français,  Xf, 
I,AD«ccETrfÉ(  amieii  préfet 
‘«les  Haut*»  r«AlpdS , • sccnml.i 
toutes  les  entreprises  utiles 
dqa;  ce  département,  et  laissa  » 

* W4»V  dans. la  ville  de  .Gap 
dA  traces  durables  «le,  sa  sage 
a^lmini-rr.iihfii , X,  ao3,  ao5, 
in;,  ije;  a4>;  ^70.  • * 

Ladrièjie  ( M.  FenlinanH.),  fqn- 
.dateuf  d'une  belle,  lilatdre  à 
, Cnteau-tjainbr«:sis,  !ÉII^  j8.  ’ 

Ladvtkat.  ( ftbbdÿ  “ ptoies^nr 
d'Ib'-brcHi,. auteur  di/  Uiction- 
nniretles  gradds  hoiume>.  3ÇI, 

•4>7-'  . v .*»’ 

LafaoF,  peintre  tnulou»ain  , VIII. 

4af.  ■’  i ‘ 

La  Finie  f autour  «les  Annales 
daTollouie,'VUI,  fai 7.  • 

La  F4|fLi.K,*iiatiHaUste,q0i/ildnii 
n la  tille  «ie  La  ItiH-lielle  de 
•son  rabjner  rhiiWr,  natu- 
rai|é,  VXVlf  1 7y 
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. *DbS  MA'TlijU-S.  2y5, 

U f^Apn  « la  clNMHm,  b,--  -W  un . negoriant  .d*  BAt.i- 
• * mon1 , Vil,  <j#l  .* 

l.»tiTT».(M.  Àr.nrlin  (qp  ,|c. 
..  painiSjfau*  néggiiaot»  du  Ha- 
rris, *111-,  ay>- 
Furnt  ( m.iilriuunellq),‘-âr. 
li<j«  j'M  litre  • eu  mania  Lur  !■ , 

xxnr<49-  • . • 

Lwosri  (m/idemoigell»^  artiste 
peiniro.  Son  tableau  du  Cio-  ' 

UUe,  XXII,  i4f .1.  • • 

Lsiwsn,  f/iigeux  profasseur  tFés- 
•crin»  à Caen,  XXŸ,  jaY 
W?*»  itf  Cci'riLr  (M.), 'auteur 
il  One  DrHripUyri  Utitittiyuc 
VW  tlq/’ultmi  ut  itr  Lfltfp-Gn-: 
rormA,  V U 1,^64-  • 

I-ai-oax  (Mr),  nwnqjt  qûi  ^it 


dhirpvp  tjue.  teioid  Je  bonne 
compagnie; XVU,  34..  *-  • 

I;*  Frum  (le  gé  SfSBr  lliiMiimc 
de.s  déni  iixmijr/,  «ouh{jrui 
didWiÿuirtle  la  liberté  cpfisti- 
m biVûiloelle  , «cl  qui le  pre- 

0 uiiêr,  réd^uftn,  *du  haut  de  la 

tribune  d etolep n tég*  eti-f a vp u r 
(lô  ^'apolcou  Liptif^à  Sainte-* 
Hëlfcnç,  1,  -itf;.  XlV,  668"; 

f l** 

I*A-pATfrt*rs^iifcidjNpc),  auiei^f  de 
• romans  estimât , mée  an  H.tvre , 
Xllij’^ti'i.XVlj  ao.*  Klledoji 
elfe  regardée  1^0 mme  la*  erra - 
|nrj?  dn.  roman  dé  passions  , 

LAjf’AYKrrtc  (in.uLuit  de}, 'qui 
partîij;ca  la  prison  île  son 
<$ou*  à OlrtiuU,  XV,  |43.*- 

LAr^AyriF  fia  touille  de*), 
orq;H|ah/  d Auiliert,  «en  *Au- 
' ▼erjjiie,  XXVI,  3i*o. 

La  FaiittÉ'  ( Gilbert  'Moi  tiers 

• dq)^miariMji.il,de  t'iance,  qui 
fuç  enaewlj.  daq*'  la  *niibc- 
dr^lede  la  Cliaisepiên , XXVl. 

3o>*  ,*,.*••• 

L^ekii  rv.n  f.  ( u>  rfcnéraj  )»  Sé$  mou 
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•égorgé  e»’l8ii,  lX,  16 S/  ' • 
(M#),'  :ûjjt(j|ir  îd^  'tné- 
tn  dires  sur  l#«  «1|A  de  îfar- 
Ijoim»  cl  (ùi«ais<*nfl,  Hi, 
;*/9-  ' 1 

IsFirtrr  d’Acssose  (H  )s  auteur 
.•  d'une,  histoire  lie.ni.uio/m-iié 
' '^Iniutenonj.VJlJ.^iî:  • 

I.ATos  rdlusn,:  (le  .général),  né  . 
Agen,  VIII,  5o3. 

. I.»-  FontiraE  (Jéan'de),  jwc-to 

<bj  quaioraéincslèéip.iiuit'ou- 


. ’ v,  oc  Miiijii-  nu  quatorzième  siecje.mucou- 

vsT^l  uliUré‘  *•“  '*>&  .éonoii.  J>to  tJe‘u»''j'f,)|»ux, 
XXVVS^.  ...  «vit,  Itértoiger  itt  " l’reslft, 

-*  FEfll.MllBipn-lld.to  rillé  lie  • ‘ni,-l4r.  ’ ...  • 

Satin* en  * La  1o*h.u>r,  t 

L/li» m,  au rélilirç'int'deein  * Pa^*a, 

’qnrjmn  iÇtérüleooi  XIs3.n  ' 

(^t«p  df  pV  'esfaWps^,r 


' t* • ...  ..  '••  • . 

La  IoxUsU.sh,  fa  Mu Hs le,  Vemar 
Veritiî,  qaï- 
! Vie  soi/x.l aïeul  ; 

&1XWÎSS; 
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•1TTK ( Ni. ),  banquier  célélw,  lontsur  leur  mérAe  respopiif,' 

‘ " • *'-■  •*  )Uy,4o4i  xvj.^rixjri,- 

”'  f’7~ : - . 
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. d^  fiqgroifbe , /liniocn'ii  ■“«.*» 

par  ies  ta|rn(*  oratoires, ^.«C  srs  ’ * fty* 

pa(riolique«.  ! fh,  lof  IÀtroM.  (doylii),  pejbt^  dis- 
ijmi  cèitboina^ninquc,  «îdiliou  Urique  xquj  Von  dôd  1^  fres- 
de.  eb{fttm*«  l/ui>t  qui-pi'afi-  que.  do  d,*ne  de.  I»' validés, 
quait  i notre  liuaului'e,  4,  ' et  dont  le  inuWe  dé  Lille  pos- 

îb;  VIH,  ^7;  XIV } 47a.  s/ViU-  qaelqim  (jqvrageK,.(l, 
0 rtoble  procédé  dont ‘il  wc  en-  îçfi  ; XII,  i(6r 


8. 


.2"]6 

I.AFOMR,  auteur  tle  yagAtiè*,  • 

Vll,'îoï.  . • 

LàrMi*(le  lac  dp),  Fo^é  pdfr* 
Irlurâii.V  tjftilohilicn!  4c*  mon- 
tagdes  silures  Mir  lc^  rives  de 

Lai.arhk  (le  {^néraè  )t  assassiné 
à N iin**,  IX,So8. 

LMàiOivfrc  , architecte',  bâtit 
k’a  in  phi  théâtre  de  •Térole*  de 
rardeciiic  Je  Montpellier,  JX , 

Là  G.Ut;iif  Afp  , préoenteür.  de 
Ihuu1  î iy.  Système  «’pi’U  adopta 

. pour  (1011  ulâve,  VIU,  187.  • 

• LaooT  ('M.  Je*),  drpp/é'dcsâhïu- 
cho#-/J«:HlniUBu  <pti  'possède 
trné  belle  cqllectiostde  dessins 
Originaux,  IK,  »WjS. 

LaoiUkov  , /ayaot  illustré,  mort 
dan»  le  tamrs  tle  l'aimée  * 81 3, 

J,ii;UI,m 

L'a<;hajm.i  /M.  de),  chef  de' ba- 
taillon d’arlijlerie , X|l,  igd- 

Làcaibm^CnAitccL,  poète  péri- 
golu  din^  imitateur  de  Hacjflc 
dan*  se*  trajtédip*  et  «l'Arrhi.- 
loquc  ddiU  satires,  XXV1# 

IncAEtfrfL»  peintre  donj l’Église 


T A U L b GKNÉlbA'ljP*  . , 

f^XVavreciiatn  ; intérieur  de 
* sa  tamilTe  ,'XH  » I 5 l 
Imiük(M.  ),  minière,  né  à Bor- 
dsyux.û,^;  Vlll,.«. 

LaimV‘4  (Ife  l'îiee) , général  lies 
jouîtes,  trace  à-TalflH*.  YL'imn 
le  plan  qu’il  H»«t  suifée  .'pour 


Loyola*  h*  pouvoir.  absolu, 
XN  L afrefju/e.  ; )o(>.  # . 

Lait  (M.),  jieintré./bon  taldenu 
dn  *Ctirist  au~lombcaut  XXH, 

*)5.  **  ' ' 

Lan»  (M. ),-mçnil»rc  de  farttde- 
. mie  des  sciences  de  ,C*»env 
homme  à v^stps  ébtinaissance* 
dbgt  il  est  parfois  yqp  pYo- 
diRuè,  XXVT*ia34*ja(i.  • 
L«fith:  (ty.),  men^bre  de  l’at he- 
ure de  l’ Yonne,  XX\J|,^8i. 
Lais,  rhanMHiRiVIêibi'e^  HP  à Bot1- 
. deaux  , VIII-,  aa,  ao4. 
LAJAnn-(>l.  )x  ancien  ministre 
de  Ja  guert-c,.IX,  i36.»  f 
La ia ad f.  (M.),  poète  landais, 
VIII,  68.  ». 

Lait  a la  o,  village,  situé  ,à,*jUvl- 
«jiie  distance  de.Douari,.  XH*, 


XXJI,  Son  silrxuihlte*>i- 
«i ki ni  7<i  fatnxtfe  de  Darius*, 

*xv,  £>v-fX*vu,  4?. 

La  llApta,  fange  u*  critique,  l*un 
des  amis  de.VoMairw,  X,  tëi>. 
LintnF,  célè-bf’fe  neinife  ne-  à 
Hbnen,  XIII,  26a.  * 

. LAHonF.y  Vljlâ  d®  I* Arabie,  ütag» 
olréery*  lorsque  ses  rois  y Mi- 
saient leur  enfH$e‘i  IV,  1 7^ 
Lauobf., 'commercant  béarnais 

vin',  19 6:  ; • * ' 

Lutrin»  fle^baron),  lieutenant 
général,  vit  retiré  aü  village 


qu’il  panse  aiecdEnatié,  ÎÙ, 
a 1 9.*  A rend  compte  de»  dér- 
ivera IWn^Utl  <!-■  ILrinke, 
. 44.^  Il  9*1  no timê  sort  enééu- 
tedr  .tçstaibentaire , jfôo. 

Lai  limant  (la  famillê)  s’est  <j|js- 
liugAéa,  à Rouen , dam»  l'im- 
jSrijpèrie;#an  iui  doit  le  4*c“ 
! •fîonigijrc francnij-laiin, qui  fut 
connu,  dans  les  collèges  avant 
'•^cqjui  i|r  X/Nbèl^  XlH  vîlo. 
Lau.1tf  ( M.  -de  )/  (4h>w<Wi-t 
* çVrvmd  grand  méritç",  cotn- 
mandait  b*  troupes  européen 
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*DÉS  natièhes. 


• ii^k'au  service  (THyder-Aly-' 
£ao,  XVlit,  iftij. 

l.AILfM'.  h>KMUX»rHT  Ç St.  ) r lui. 
(jeu  cominerçaui(K$'^|ivi  re- 
(-«rMinapdables  ‘Je  • (^a migrai  ( 
\ll  . 7Q 

Imi^t  .(  \e  général  ) ,*î  4*457. 

I.4M v-  l'oi.<>n\i*(  M.’tkf),  pair 
çle  France , U U du.  précédent , 

' ‘ V*  " î * • 

LtAkofcnK.  ( -Ja  furet  de*).,  située 
frèsd'Çlbeuf,.  XII!, 

( M.  ),  membre  dy  pré- 

. Ciblent  •barrtfnu*  <Ié  Dyuai  , 

Lai  Amt*  ( M.*>, -fameux  lijwlha- ' 
tb.  i M k >(aur«!cur  «L’  bille  , 

% -3U|V*64/  • * . 

L4uAi.v11ftr.rttK , village  situé  près 

• tfe  Caert  , «t  remarquable  par 

. tiw  carrières  Je  belles  fer- 
res, XXV-,  ipS-v 

L.v>r\u;i  r.  (lè  fort  .de)  , en  au?  ut 
deToul«)n,lX,  3J}6. 

,Lamalle(  M.  j,  célèbre  avocat, 

xiv,  4,5. 

Liai  wiciik  ( >K  ) *•  armateur . de 

• Sainf-Waast,  X\y,  3^5j  * 

\ LamXRE,  ÿiluij,  pi/n  lcrin  du  dé- 
- barjeincidqe*  Hautes-Alpes , 
;X,  17a.  - ..  * • 

Lvm  vRMÈnK  ( le  nénenp  ) se 
trouvait  p JaU<*  lorW  qjd-  siège 
de.cctfe  vijlc  en  ^ 792,  XII, 
a3a% 
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I.ambkht,  le  prenÿcr  qui  maria. 
Iç  ron^l'utie  Mfite  üjiùAtilodic 
violôus,  XXII,  3^8. 
LamiEut  ),  Vuu  dfs  proprieJ 
takes  11114  s’occupent-  le  plus 

pVtiéulièreiAenr  de  perfcc- 

'tiapiner  b/faeç  des 'chevaux 


tnyiiief 

Viuii  .ti 

LAMUfcitT 


9>* 


iMbkitT , du  rôman 

«Iç  Cétllt j»  valet  d’AuatpIe  de 

pîi.neïXXfV',  303.  Ilinandf*  à 
Charje*  d'Fpival  quçlqües*par- 
til  ularités  sur  une  curiiuiiuiun 
dont  'Anatole  l’avait,  chal-gé. 
pour  dit  oelèvre , . sur  un  en-* 
treti  a «pie  lui’,  Laynbert  ? eut 
ave,c  Adèle  service  de  ma- 

;4emoiselfe  d'Aniareourvil  «lé- 
tale toutes  dc>  circoiislam  es 
du/hu,l  de  son  uitytre  avec  le 
comte  de  dlou|fc*ri  * 334.  .“Se* 
sortis,  son  iltivoicinenlr  340. 
fiAMBf-jtT  (M.),*  membre;*  de  la 
société  des  antiquaires  ,*M« 
Caen,  XXV,  226  v'i.fÇ*,  ,2^7. 
r.vMtintT  ( le  comte  ) défait  le$^ 
Auvergnats  fpu  uvaictÿ-  le 
Cliarolais  air  ouAicfuo  >iede, 
XX\VI,383.  * f. 

* I.AMiiKimti,  pape,  'Bit,  méunc 
’ /puissance  pohÿque  soutréut-la 

• Franec  *ur  l’abyme,,  Xlt,  4^4- 
v l.vat\,  jeOuo  Clinigiiûitee  dont 

^Anatole  Jp’  Gésaue  -nevint, 
t . • amoureux,  XXI II,  83.  (ffy. t 

La  * «ique  ^ le  lieutenant -g4né-  ’ ' Ciryipi^  n F. viv#l*  cl  Anatole 
rÜl)%  ne  dan# Hçs-*  Landes,  , DE  Çfcv<£.  J‘ 

VIII,  6^.  # V*  LsCeth  (M.),  oralcûr’,  «téçuté 

lujèAltQUi^d'un • des  coipptissai-  tl^fa  Seiiie-lubfrieur»\  i,*l6; 
yre^  qldlti  Çimv^uionvcban^és  « $lll  , 1 7<^,  « • 

«VVnire  la  duH»esJ.e  d’Anjou-  Ü>iet,  pol'te  aHa«  ipn  ,.)il  ’ 273. 

«-Lami  ( Ftiftkie),  <dév4  d'IIorat  e 
Veruefs  XXII,  3i4>. 


lêniex  XU,  »lti. 

1 \ Mvkhe  (M.  «U\)#  piosiçien 
dt.iirtftlif.  f,  67. 

I.AW .crvK  (A*)  , jepne  médecin 
* di^yi(pjr  Je  KottCn  , XIII,  307. 
I.AMHtnf  ( M.  ).  y»  fab(ioaut  de 
. *Uraps  à ÈlbetlT,.  yhl , nji. 


LvMOiC.St»*  ( nindaiii»  «le),*  dn 
# ToitJ  Je  s^*r«îlr9Î|e^  console 
lolitc#  l«5«  dqijcnrS^  et  sou- 
' .lifgp  topiéH  l«s  tnfprtV^pert,  XII, 
503.  V .!*  * 
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I.vai<>*i.»«Îie(I^  CQjirtnamlenr^p), 
qui , rmiHiait-re*  . 
I. mW  l.i  i'V«kii(:u  vérole*  y*- 
•ème#  de  1 .lucircr  *ré(funè  ,* 

yiir.*rrz  ; •;* 

La*  Mon  sauta*?  f.\L  4>èr« 

sonnage  p**>ioi|®é  4 pogi  *1»* 
jeu  , tpiitt**  Id,  H<»i  mandie’lWt 
il  jouissait  i^iui  'houiWc  rcs 
venu,  «eut  <<n*qnpti<u-  iç  l’a- 
ris^  «Lin»  je-i^q  et.  tu  déhau- 
«he,*  uii^forfunt^roosulérable  * 
«hmt  il  av^irlicrkc,  est  détenu 
pour  dettes,  et  meurt  sont  les 
• foups^de  (|utekiiK*i  rorffrùr es 
«Je  tripot, *V,  i ê et'suh>. 
La*iq’mm*iM  l«4  rbàicaii  «le-), 
r<  ntHi  <|u.ible  par.** ton  ytiti- 
qup4y  XXVL,*3c>: 

La  MOT  u K nét;  nt:  YaMClliiy  (ma- 
dame ift)  fait  une  réput. i- 
Jidn  singulière  pur  ses  lion» 
»ole,.VIlI.;4a8. 
I,.cwot/«i»-La!voow  ( M.  le  baron 
de  )x  littérateur  distinguéjpP 
tQfl,  433  Caractère  qu’il  de- 
i»U>y.i  «lurant  b**  répétions  po- 
lig»pi<  j de  18  i5,  lorsqu’il 
étau  Mjus-prélct  dans  le  de- 
. partemetot  de  l'Aude,  44*  • 
LAMt^rni-rjCQiTfiT  ( le  comte' «te)* 

ci-lèltiv  marin  cpn , pendant 
«niquante  mis;  «fnittibici  à 
la  gloire  tnàriripie  de'Vu*  F/an- 
ce,  XII,  Siü.  -V 

La  Mort  k et  StTWAVB  (pjejldfimes)’ 
onr  fondé  au  *b«urjy  «|t  ^ 
zetnfhés  pnfc  ïabuipie  de  toiles* 
duirs  vernissée*,,  etc.  /XÎJf 

17  b , !•  • • 

L*uoTT^rLE«V'AfF».  Son  opinion 
sûr  le  tffi<iix.d'mWépo«tAe-,  1^ 
*332.  Sa  détinifriti  <!<*  I cQvie, 
IV,a3ft.  • 1 

Lamoi  iu.t,  o0i< W-de  Ja-JL/grop 
«!’ ho n u>uir p^tfn  des1  chiffe  .«Je 
li.itar(lôu  ,de  Jâ  fta(de  cfe’Nîf- 

. pd^Boirô  VHc*d’Klbe , et  M lio- 


T Ai)  LE  cÉjtjai  iL*b: 

ten.uit  «•«mugçi 


teii.Mif  « nmtuçrjuiot  a 

Quentin  < Xir,  aï.'  • . 

Labui  ftftci  ( M*.*,),*  e/msul  de 
Frapct*  à t$iiiyrm^  XIII,  *gi. 

I *.A«tpi  tuvrx * (*M.  ),  niftnhre  «de* 
l’acajiûnie  ûniv ersitaihf  •.  de 
Caen,  a^îh.'  * . •** 

L.\Mt:nK,  médecin  sorti  «lcvl’é- 
cole.dc  Montpellier,  IX , ta  5. 

Lamy,  jeune  homme,  «oudnïnué 
à 1111.1/ p/mr  avoir  voirlti  saut*. 

• ràirf,  rit  18  l 5*,  lin  officier  ajix* 
turQip ^ des  A\4y»onais  ; quel- 
ques détails  sftr  sa  fon’d.jnina* 

. fioft  , rt-plnsiinr* painrtile- 

fit«‘>  (jlibla'snivirent  ,'JX^*  4^* 

LMQAflRt  ( le/duc  dé  ) .rtsiége 
Saint-Malo  avec  qnr  Notiç  an— 
glaise;  il  est  6blig«s-<fedOrer  le 
siège,  XII,  4.2  7.  Il  assiège 

tenues , 4 i4*  * * ; 

Lasceuit, écrivain  del’ort-Royal.  • 

#Sa  modestie  dans  ses  juge-  * 
ment*,  IV,  5y. 

Lanços,  nui  fui  nommé  quatre 

fois  échevin  de  la  ville*  de  ’ • 

M«*tz„Xl,  5o;.  . . . * ' 

Laissais  (M.),  armateur  de  Saint*. 

Main , XU,  4 1 1 * * • ' • 

Landais  (.Pierre),  garçon  tail- 
leur , devint  U*  favori  *d»?  T * 
Fra^oTl.U,  duc  de  Bref.lgne^ 
et  hnit  nor  ^Ire  pendu., Xll  , " 

•40.. 

Lasoikh  aii.  Sa  sguation;  résultat 
du  «If  fa  ut  déd  in^tim»  parmi 
scs  habita  rit  s ,*  X 1 1 , ^tioTL’é- 
glhie  Saint-lbinardpii  ; la  Mia-  . 

pclte.dcla  Fmtlyinu  J)latic4ié-,  ^ 

• uàcreiine  pjmpMcléMel^Tert- 
xdîers  , ^07.  •Couleur  qt>%  les 
babfjaïUs  ’ adoptent  prMn  le 
deitil;  apqraisseftie>it  llii  nim- 
•*fnerc«*'de  reHe^iltaV  hi’btmisé 
••  quu  I on.  ^relnaraifé  dans  d’in- 
térieur dSiMsiniil«tféo8.  l’f- • 
triotisinc  (kLcitolfilq  tlo  Lan» 
cWnau’ . doTdlIe  .Juridiction 
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I>£#  M a 

. épiscopale  à.  laquelle  ils  ctaicut 

•uunih 

1*1  ( les  ).  L^pr  étendue*  Içur 

, population  H iruHliAûe^VHI, 
46.  bile  jiartituIiVr  dfsXjfnde* 
Supérieure*;*  gravité  j|c  ilbr* 
Jialutairts,  47  Aspect  , rfaut  et 
.fVrt»]i0»;  d««  liasses  LukIps  ; 

* ^innvriuédeslfcihitaîus  de  cette 
4 0tilré^;.‘mo^s  •**  .iodépen- 
dahcifdes*  propret  ânes,,  4$. 

* Le»  {IrThfe,  qVhntagnr s mobiles 
«lyut  l'ocrjl  aFrêr*'  les  ravage-* 

. «ir%eiriVjit  Jcp  ni^inei  tfar- 
fiçè/qpi  rçotj»>ent  rapidement, 
!*>.■  lVo'Ui«  übii4  4e*-L*hdei  , 
5l« •f,’or'gg»  Hé  certè  codtrçe  ; 
ses  liergers  o à' enustois.,  62 
• J te*  1 i|M*tun  de  la  demeure  du 
solitaire  des  Landes,  53.  Pdr* 

. irâit’de  ce  personnage,  54*  H 
, raconte  sa  conduite  pendant 
. la  révohition,  56;  saalépofta- 
. ti(Ait,Cjv|QP(;rôle  qu'il  joua 
»oQs  le  régime  impérial , 58  ; 

* »a  retraite  du  monde  a la  suite 
«Iq  lu  guerre  d'Ivspagne  «le 
181.6,,  où  il  perdit  ion  fils 

k . ipnqua , 59;  «es  réfiexiuiis 
lé  .monde  et  la  solitude,  60. 
tonalités,*  défauts  e’t  vices  Hes 
I ..luuusqui-t* , 61.  Leur  igno- 
A rajiccjtfipcrstiheûso  ; établisse* 
uuïUtcTupC  écolé  lanfastérirn- 
ûe  y*  hommes  de  jtuerf<  cpi’onl  . 

Caduin  les  Landes , {jfo.Lfurs 
^ jiiin.es  célèbres  ÜafU.d’au- 
frç*  géute*,  63.  Costume  et 
. Vie  des"  bergers  ; Icu^  pajois  , 
65(t  Iieor,«tdres.s*  êf  Iqur  agilitéf 
iiebitàlioii  è\.mdiy*  dogma- 
tiques* d'onV • tfipiUe  (dé(  lanr 
uuVqucts,  06.  Habit  - dus  .fem- 
me* le#  jburssdc  fùtd|,  67.  . 
•*»t\é«pfarf  îles  I^ndoft  pj^r.iba ’( 

• . inbrts  ; oj*  émoiue-*  •»!  oqo  tfête 

impti^lc;  ksyrélifiiiii.ûéés  du 
tiiargtjy^bH.La  Iwrgerie  rôv*b' 
des  bulles, ’çY. 


il£lUÿ.  2J<j 

Ustil  ( Fff  VgiHji*),  t |K‘M»trc  ita- 
lien , XXV(|£'36.  *Son  tableau 
* de  .W«nr  dfaiVmé  par  /Vuu» 
etmn <arli* /ftpours,  èhitl. 

La 'N ‘lit  ^le),  -romaitjoaMe 
par  ses  jobs  bosquets,  14  >p- 
parténam  à MV  «leBafhté-Ma- 
. Hé,  XMf,  i*aé:  * .V  : 
J)*onÂ  mM\p«lite  ville  où  . d fr 
fin -ait  autrefois  yu  grand  cuni- 
n\êrCe  de  toile»,  $11 , SA5. 
I.a'rdôs,  peintre  distinguo,  a 
fiouanC^5!XV, *^3.  * 
bAMlRir.ru,,  vilU  située  »ur  la 
Saïubre,  et  liont  les  ^alfitautà 
, uépb>yèrent  un  grand  courage 
et  une. /are  iufrépjditd , birs- 
qu’il s- furent  assii:jp*s,,en  i'-q3, 
patffcs  armées  do  la  répfibHque, 
XII,  79.  Ktai  «le*t  inculture  cl 
des  bouille-  dans  l'arrondisse- 
ment de  cri  te  %ilb?,  81 . , ' 

Lamirï  ( saint) , c^jne.  Vfe  Pa- 
ris, fondateur  de  rilltd-jlivs 
de  cette  ville,  I,  i4*VUI,ifria. 
l^MÙBEnn  (le  château  de)  ; son 
origine  remonte  à Frédéric 
il.irbrrou**e;il  »*en  reste plus 
•’  qtie  quelques  vestiges,  XI, 
%a^9;  , * * . • 

LprnAKC,  avocat  à Ppvie,  et 
moine  en  France  , tvnido  a 
l'abbajcrâu  DK  tiâe  écute  qui 
devint  célèbre^  »et  \Tp»f  «or- 
fiorflt  plusieurs  personnage- 
t:  murent  s a XUI , 1 ui.  •• 

Lanü  Cc.k  (Je  ).  iie  nolt.  «vu  £11 
• France;  qiwlilés' «Jo  Itf  langue, 
français^;  vicinimle  ol'alté- 
catfons  qu’elle  a sdbi<* ;.exrni- 

* pies  de>cfltBdcférrqéatii8n,  VI, 
ttJy  do/iit.^sorbes^e  b*uéo- 

1pgi«r,  .144.  1iun4norité  -^0  ;! 

* cjfnsars'pe  b langue  frdnçtyse, 
iÔid.  Appliç«fti(iu*ilivcr<lM-  de. 
dertatnf  nioudonMTntelfljgcn* 
«•edeni^iide  presque  une  étude 
parlicidiere  ; di^ioiinaife  «b 

•l’d  motl  à f Usage  des  gens  du 
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,b«;l  air,  267  et  /Mflr.  ; \^ll , 
aÔ^cl  nifi».  * 

I.\MlyiA  , .uni  ».  il  gtp'lf'VoC  Oprè 
le<  lioireurs 'de  Toulon,  «*Fi 
'.'79?  t*  A*’ ^.•iiler  le»/™»- 
éqatrx*  jé^pmpiol*  jer»  >|inur- 
#ifàè,1X^3*to.  • *V 
I.4SC.E  (Vl.  ),  alKtur  «hune*  dis* 
r sej-Uhon  sur  Yjftttt  primitif dir 
• la  vfilié*?,  Me  fOmrj  ée /fu'if 
«lie  fleTdqgtne  el  ^rantiè|iù(é 
de  le . ville  «le  Caen  *, . X XV , 

.98,1*4.  «*  ; . 

liASW  * m,ideajoiscllc  ).  Vtyir- 
!;•  i>vi\tiY. 

Ip!î*wrir  ( j\h  ) » tfeodtivefi 
■ clair*  l«f|  -fcchcri  .envrron- 
. nâftt  t'ajqisq  , la  triple  Urine 
«lu*  cYoissanf . (lu  v.nvtÇau  el 
vlé  la  pyr,*liïtkle, 

Lasoevih  ( ÊléenoVç  ) , docteur 
«le  Sôijionnç,  XXV, -265* 
l.( 'i.iVn , pAiMmunf’é  «jui  veut 
• jmiube  les  manières  »tf un 
ÿartil/e/feov  1%  VU,  üa. 

Lamicî^  *[  M»  ),  conservateur  de 
la  bihlivthpqOe  royale  «le  Fîi- 
Il . ,1...  . I\, 

1. am.  1.01, s (M.  ),  (j/ avrur  à Rouen, 
\l  II  - • ' , . 

l.iM;i.oisj M.  ),  peintre.  Son  la* 
blcau  represoukiiit  l.>(»«tn«?rô- 
#aité  «i  .VIôi.tudie  «Avers- And* 

ie,-xxu,^..  . v ; 

Lan*,  uns ,évê<plç (Je Béez,  «?l  fun- 
date  tir  du  cqjtçné  cl  14  jiu'nu? 
.nom  ♦BariijXXv,.  idp.*  , • 
Limai*  , remarquable  par ses 
vhu»  IdanC»  bit  scs.JampV>içs  ; 
4roit  . ud’.ivait  (nûséfowi*  sur 
, celte  vwK?  h;  «ùwpitre  de  Bor- 
du.niN ! Vj  11 . 

LâVw)>HTt^I.a),*iîaiis  le  J h ta , 
* dôufc  lu-uex  de  Noiarov,  XI, 

, a.>  * t * . • ' 

•Lai<4be»?  VHle  J^plriement 
«le  U liiuiie -\i  rt-iû  , 'XXVI  , 


CÉHÉiULE 

L\m;i  /im»ç  ^Ics  i l. il»  du),  tyaron-. 
nie»  (|iii  y lil.iV-ip” admise»,  ÎX . * 

• uGff  Farad  Ica  qui  sii^eaieiy  Au 
liane  *Je  U noblesse;  <-nn<Uliuii 
liis'esspire/Ttou*  ‘‘asseoir  une 

, Iiv»l0d»«  î)7-  rrflleutiou*  que 
. les.' barons'  des, Etal»  du  lani- 
(picdnc  reuqu>elè*rcii4L*d  i7df); 
*don  (p-^uit  «|uq  les*e|au  prjHt1- 
v aïeul  .iiiii'ujkmi'yr;  durci-  Je 
leprs  ass^Mldéus/qH.  '•/ 
LaH|OK  t le  licuttfiranttffntiral  )’, 
ni^jntenaitt-  iMint'  au  (Jaylar, 

• rx,  58.#  v ; : ... ' *:  ; 

UnUfMls  (*>f.  #ora leur , flîs-  . 

• t influe  , s«l<>nr,lc»  principes 
. li’ont  jafUajs  vafit*#  el  «jui  lutta 

coqtfe  t-ou InA. le»' tyrannie»,. I , 

« 7 i XII , 4"5«*  *•  • 

•Lâtitcttf,  coVmm:rrant  bcJrAajs , 

v|«,  195,;.;  ’ . 

Lakm.»(1c  tnarechal  ),««]uc  clç 
èlim’teliello  ; suu  ravya  natal, 

VI II,  258.,*  * 

La  .cmiy . Ancienne 'prospérité  de 
ce  bourff  t ’dépaüciu'e  de  m*i 
indi^stde;  les  ruinas  d’un  Vi«uix 
château  teod.d  qai  a long* 

. teiqps  appartenu  )i  U fnniijle 
«l’AMeiy,  plus  eounue'squ*  le 
troui  «le'Lanqôy,  XHV  28.6. 
LaxMtsl  ( le  K«:n«u‘ar),  .né  Jaû» 
bandes,  Vll|,  Tfcb 
LaXoCk  auteitr  draipati^ue  , 

. n’a  Ipi^sc  «pie  dé.pâfes  esràis, 

-,  • • 

LakskM,  l’un  Jes  favoijs  Jp  jf^i- 
Hierjrte^npernlricb  d«  Itqs|ie, 
XIV, ^«8.  : ^ 

lujrteLiira,  l une  ..des  sa1 1 1rs  de  # 
Clbris  oui  prt:parereDl  dahsla 
* Oaula  lu  trinnijilie  du  cliris- 
tîadisine,  XiV,  *4114.;  • 1 . 

. Ls>r(Vra  (M  ),  raemhrc,dc  Clara- 

• «Jeirtq.  «|é  MaVsvdJu)  IX  , *3Î?8, 
Lant  ( utptloiiUMdpjle  ) , actrice 
, .<)üi  lit  Ic^  delices  de  rOjpira, 
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DBS  fMATlÊHE*> 

èl  celles  du  marquis  de 'Bras- 
sée, Itt,  6a> 

Lao»,  ville?  qui  fut  Je -théâtre  cl 
I*  4(:tn<Mn  de*  nuehpic*  Ope-, 
r.i lion*  'militaires  eii  1814  , 

V xx,vr#5i4;. 

Lunata*,,  jrpiiç  périrai  r orphe- 
lin , ajij.iut  de  ^aubade^  royrz 
Sàvsxbr..  s, 

LàOüiiEJte',  parrain  et. fiance  de 


!>8i 

iigml'',  Sans  ayoir  ad  ni  lire 
ni  /‘orire , .VIII  ,*  298. . 

Là  Ponhk*:  ( limonadier  au 
JjUinçotirc  de*  .Graviers  , .à 
A(^n,  VJU,  282»  m\  %* 
Lli'iicmu»,  gVntid  fnarinvt  ex* 

Ct-lL'iil  •4*s«;rV  jlrUf,  All^5aO. 

Liai  (Je),  •p£r®Pf  qui  *q»Y  d'un 
rr.rli.  r t aupe  u |»u>  XI,  ç8. 
Là  IUaikk.  ‘Domicile  qu'il  oecu- 


• u- Miÿife L’Ç*|* V,’"r’ v"  ■ ’4<; , 

* Payez  .Eilisi*.  • Lauim  (le),  remarquable  par 

*,  * J _ une  ludlê  verrerie,  X.XV'b'aiq. 

, Rtpi-E^  vifl$  à <pi«l4|u(*.(fiv- 


Lapaw,  chanoine  de  Gv»p,.qui, 
Hân*  les  «guerres  dè  felîgigii^ 
aomit  à la  tête  de  la  jeunesse 
de  cettq  villç^ct  lot  passe  au 
fH  He  i’epée.pàr  |e  cdmjétalde 

. de  Lesdiguièras,  \;  an. 

!<'  PeyroNie,  fondateur  dé  l'a • 
cadéfAiê  de  cWf urgic , IX,  1 3a. 

LàfiEint»  (M.  ),  l un  des  plus  ri- 
che* propriétaires  »le  J'ronti- 
giian,  IX,  91..; 

LàfcàCK  (M.«  de  s.fvant  i|- 
lustrt?,  né  au  petit. bourgs  de 

Beaumont,  1','  1 3 ; XXV,  ,5o. 

Laïlace,  aufçur  de  plusieurs  ro-  ' 
hians  [artOoyauts,  et  de  quel- 
»jnes  ouvré*,  dramatique*  ou- 
IdiéeSj  XII*,  34 4 ’ ' 


» T •■■■J  ^ <(IT- 

tanco  de  Bordeaux , VII f,  46. 
L\MEàSoi:nK,  .ville  du  llçarn,  ndi 
possédait  un  cuMêge.  pour'les 
classesc|értiimiaires,  Vlll,  19^. 


LarevwllkiÔ-tLV^aux  (Mî),  an- 
cien memlire  du  ‘directoire, 
fondateur  de  la  cnllecliou  de 
peinturé*  mie  l'on  reiuhVquén 
Angers,  XXV,  4ot.S 

LàntBorssiKnF.  ( M.  ) , • figurant- 
dans  | atelier  d'Horace  Veroet, 
XXII,  2 23: 

LàitiKAHniètiK  , vieux  oontrilièn',. 
, fJdl  des  observations  sur  le 
talent  de  la  plupart  <|^‘  ^s 
confrères  comme  membres  (Jet 
comités  de  lecture,  VII,  35 1. 

LariVac  (M.U  auteur  dmuiati- 

’X,‘ 189,205. 


Lài*ouFEAy.(3L  de  L.1),  député,  * r T1.6?  **  ?9’  3ü5-  .... 

\Yv  ,~0  J 1 , * LAaociiE-llàVid,  savant nrruron- 

% ’*  * sidri*  toufciusain,  VllU  Î27.  • 

>^»>M(le»).(.ouiumemiils))b-  Ltimei«*(M.),,lr.a«êde  laSeina. 
•terwrnt;  lorsqu  lit  Veulent  con.'  Infr  rîrnr* , X flf,  i -p.  • 

naitre  Je»*  objets'  éloumés  Ana  1 1 kn/  ll  > ■ mm  ( K i \ .1: —a 


hâitrç  Je»*  objets*  éloignés  ^es 
lieux  où  \lsse  trouvent,  y, 57. 

L*  Uoftb,  va  loi  dç  chambre  de 
Louis*  XI Vi  et  ancteB  proprié- 
taire d'une  maison  {qipaftc- 
nant  à rEnhiic,,JI,*4b3/ 

La  DphTE * ( l'abbé  de\,  auteur 
dmn  Tecueif  d’nnécikites,  III , 
57.* 

L*iK«;*i.r(le  c,p«amc)4è fendit 
cr-lrbrc  par  (les  vers  Vhar- 


, y • /!'• 

LàR(M  iu  i.n  f directeur  des 

mines  , a Siiiutc-Maruvalix- 

3fines,  XI;  ii4#r  #%  »% 

LAÇ(ïorn  ( paniul  ih  J,  nntetir, 
d rduft  d pr6test.-d»l,  puis  ca- 
tliulique,jXII,  4^2-  . % 

LlRo<p>fe  kf.  |*nu  tjc*  .proprié- 
ftiirês  nùi  s’occupent  le  plt^s  • 
pifrliriilicéemcnt  de  perfac-* 

• tiourter  la  race  de*|  élievaux . 
. fraiïf-dis,  X^’,  92.  . . .• 


'•jSi  TABI/B-  .CJLSIUaI/E 

».  • * ,*  t 

1 .\ni\  \wf  xiii.  .jésuite  b.tsquç  e<-  «jty  irai  A a *t»  -<lernidb*  jplirt 

parmi  lès  hon*  paub'rn  de  Bi- 
. cêirè,  \\-YIUf  . * 

1 a h cette,  ■niiaii  arihur  ded’O- 
péra-Corniffui;»  , *j. 
J^/.Afc  (le  ),  plateau  qui  n'qffre 
qtiUD'D^fii^i  atjdfe^  uipoo- 
touej  lV,  54,  • , 

• 1 as  a li«b,  joli  petit  villagfe  du  dé- 
p.irtrRM?nt  del  Hautes-Alpê*,. 

X,  qfio.  . • *■  t ■ 

L.\s\u,E*(le  général)*  né  à Metz,. 

XI, 496.  • **  ' 

Lasckrk'  ( M-  ')  , négociant  de 
Jlayonnr,  Vllir»8.  . ‘ 

LmbWve‘(  M.  ) , çublicfae,  J»,  a i . 
Lasod^B1,  remarquable  par  de 
vastes  landes,  Vlir,;3oi.* 
La«Tetrik  { Jl.Jyl'uu  «le-»  mem- 
bres Tes  plus  distingués  de  la 
société  d'agriculture,’ f\,  â6Î. 
Lastkye*^  (M.),  litbograplurdis* 
. linguo,  XXv,  i5o. 

Latiiuiliæ  ( le  pèra)*  aubergiste 
«le  la  barrière  tic.  Glioby ' 
XXII,  V84.  • ■ • 

. Latqviile  ( M.  de  ),  littérateur 
fpii  s'intérvésa  au  sort  do  la 


Arin Autant,  «jésuite  hifsqiq 
pagtûj  , publia  .plusieurs  tu»- 
iVrscit  yiéoeslaires*.pQtin  |a 
.restauration  dü  cOllëgf  de  La* 

4t**»urcr,  vin,  i$q.  ..  i 

V*H*  (.M  )>  personnage  qui  a 
vrou \>u(*-tMSp»  dans  le*  co- 
lonies fracfçpises  , et  retiré 
mai  nouant  aux  eirvirons  d’Ar- 
cam’uot,  dans  fc  pfcysbifdUe, 

• Vwfi4a.  .*  • - -, 

I^nnftoti  ( M«  ) , ^pVoprÂétâire 
d'une  campagne  Vu*  «nvirous 
d'Rrpriu;  VIII.,  i Jgi  - » 

I ,jLi\uK y ( M.  ),  chirurgien  distin- 
gué, VIII,  ^3*  * • , *■'* 

aLsHEEîl(flsnac  J,  magistrat  cclè- 
4 brè  uûe  bt  révgc'atibii  «U*  l'édit 
do 'Nantes  ertlvvb  au  blîitau, 

•e<  qui  charma  son  ’ exil  en 
dAivnit  plu  sieurs  histoires  fort 

• estimcep,.  XUI,-  a49- 

1 Atténué , «acteur  de  l'Opéra  , 

Xrx,  54.  • 

LAntvoqcf , defonseur  detf  biens 
u.Uionaux,  s'eSl  mis  sur  les 
rangs  parmi  (es  éligibles,  Vfl J , 

* 

'""P  ( M ■ V •COvTTn'  • 3am.'  " J^O^'rAinU. 

<|e  faite -Quentin,  XU,  ..b  . J(, 

Larü^  (M-  'le  )>  lûiuijé.n^gc'anl  ,|t.  Fuàlilb  JX,  |3;  • 

*jî  ‘W;-  prupriciaire 

«~W  k *£•“'“  » de  J ASwMlé;  e« 

_br.nd.cfa  commue  f|„  p>r  ^ |a  „„bU-<se 

de  sim  caractère  ^Jçs  chartpcs 
. àe*  pyn  çsprit  et  là  bonté  de 
son  cœur, JÎT,  i8i  * 

réur?cV»U.rau^“„,ïa  bâti  n.i*^vXXn  Æ,/  . 

Innmiveu»  pal.*  d.jMlïce  • Uy«.*(G..,llW 
d'Alquçon*,  XXV.Vai.  . «rourjiengoorfliii,  WVI, ,0->- 

U,«e  (.MO,  .i».i«»,d»n«ur  S-  ^tour. ( Jluflue.  Rt  Ouy)  . r»é- 

. ••  cur»Ri  d.  1-OpAa,  Xf>*  lïp»<-  1u“‘  <*«  ;l:<1^n'  •' 

/Son  d««  fenîmefc,  cçll/«u  U tn.l.edrdlR du 

vin  (fl  du  jeu,  reduisicen»  ù ceOe^villè,XX  *, ’7*À 
lu  plus  yrilfirtdc  miser,:,  L»Tofrn-u'Ai;vuu:RR(  V- )<<!"- 


7. 


plus  pniÿsniuiucnl  cVnlcibué  R 
]a  prosbirUs?  3f  relie  ville , 

XII*  178.  ' • 

Larcri^M-  F«i»  d»),  arrbrtecU' 
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r?i<  Je  ftoùnfeoin,  noiïç  i<? 
scchcment  desquels  U cédft  sés 
droits à une  «•ompa^nie,  tj>. 
t iTpin-n’Xi  vr.11r.5e,  ( Cerrct  de  j | 
(jWirier 'illustre^  qui  portai]  le 
litrcjle  premier  (penadîer’Érau-  . 

ç«^  xiu5o%  • : .**  , 

LâT^tTh-.^Urnorko-^la  famille  ba- 
ronLpIr  de)  .yhjoiisc  aux  étais 
»Ki  -Lat){;ty«lor  , IX  r 
LATTJCÏr.rfAKT  ( l’aljjk^le)  Ae  tçou- 
des  U*rteuf*'f]Ue  p.lruii  les 
libertin*  suranné*  'et  Je*  fçi»- 
nws.perdires  r XI\\  4 1 1 • 
LvrviflV  Irait***  tjui  livYa  aux 
• Art^labil^  ville  dt*  Aforlaix  , * 

.xnS  498.  # • ..  -\ 

L\r«i \jir>E®05  r ( de  ).  qui  fut 
rUarÇé  d’ihfejruilr  lu  cagse  de 
>Cin<p-^ai*  ctyic  Thouj  et  les 
déclara  atteints  et  convaincus 
du.  crime' »lc  lèse-majesttr,  X, 

356.  * * . . 


Lutté  f JL  «le  },  prototype  des 
sols  infatln^  dc'lcurs  connais- 
sances umve  uclli  H,  VI,  354. 

LsrceX  lar‘riyière  de  ),*  qui  prend 
sa  source  dahs  Ja  chaîne  des 
Vosdfes,  çt  se  rend  à (Urima*. 

xC*,,,.  * • . ^ 

LAunicrs  ( thristophe  •) , cité, 

XXIV,  48a;  - • J-.. 

Lirçirn  (M  médecin  célèbre 
du  ïlauphipé*,  X,  q3. 

Laoox,  auteur  de'quclhueêvau- 
• deviUés,  XVII , ag.  Quelques 
jmes  dc.ses 'chart-oiwi  éroti- 
•ques  » méritent  #(J’étre  ailées 
coinnjceinodèles  , 4 * • *À 

Ui'Mt,  au^aolfiVkaJtçns.-dtiqirel  . ctji.iV 4c*  I>içanli<»,  XU,  35. 
üuplmt.  — MWh.iyj  revint  en%  LACT>«MOltl(Ji  vallik-.le),  «fa»». 
FrinoeV  $XV,-4io.  1*  Vosges,  il».  • . • 

liltMlHi;  liifticaV,'.nv  nitqurile  LsrTKic,'  lih'iiÿturpl'ilu  coWe 
quelques  ouvrais  estimable*,  de  Toulouse.  Voyti  Ct'tMKxpK 
XI,  toa*  .•  Isacre.  **• 


L\rv(Eç  (.  Mathieu  ),. archiviste, 
habile  ta  déchiffrer  lAs  vieux 
uiuuiiAvritSj  XV,  ai8.  * 

I.vrjvvT  { Kl.  fhventfcur  d'.un 
tonneau -pompe,  X'XJf  ; 

Lai  ragi;ai#  ( M.  le  «iTnitc.dé  )., 
aujourd'hui  dqc.  de  ltrancps, 
admirateur  ^ssidnlté/tjM  an- 
ciens artistes  dramatiques,  U , • 

?*•••  ' 

LaÎ  iTaxs  (,^J.  ),  commerçant  oc 
Mout-de^Marsan,  Vu<>  •fl’ . 
Laor£,  à ma  y te  de  Pétrarque , 

. .épousa  Tlu(Vue#alo  ÿades^sei- 
gpieur  dp  Sautnane,  IX,  a3j. 
liArRfcxcF.t.  ( M.),  pe'ùTtée  distinr 
«ué,  XII,  301. 

*LÀüiKVf.  ( l'adjii dont -général  ) 
brûla  son  • uniforme  UK  jour 
* eii  |U)ûaparte.  détruisit  *(a  rp- 
publiquc/IX,  a *8. 

LaÙrest,  ingénieur  célèbre,  ima- 
gina de  joindre  la  SpnuutT  et 
l'Escaut  par  un  canal  souter- 
rain s XI1 1 3l. 

Lavrixt,  hôtanâtte , né  a Brest, 

Xir,'5ao.  . 

Lauiuxt  (dt»tn  ),  trinitnirp,  au- 
teur du-  Compère  Mathieu  , 

XII,  t;8. 

Llt^kwr  ( M.  ),  peintre;  sorf^t- 
Mrau  repré.sexitantl^aiHAl , {}rj i; 
vcur-  Cînnei^  pu  tr.onJ(fnt 
o ii  celui-ci  fbit  sa  répomu?  pa- 
triotiqufrj  et  «si  ronruie  à Lr*n- 
• voyé  du  'cardihal*  dp  Bichq-# 

lieu^  qui  .lui  proposait  dp  gre- 
ver. la  drise  de  Ninci,  XaII, 

4«-  . • 

I.A UBB8JT  DE  Lt05F.  (M.),  doc- 
teur .de4l,aqcî^n  tt  nofivfenu 
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TABLK  OÉriÉRALK 


Lirzt.ni;  Perret  auteur 

«Je  dflhx  Mtlmuire^r  Ifcslrou* 
bWdjJ  Midi,' IX  f 199. 
la\i'/Ftt  1 1 , lune. de* principales 
Ville*  jufdÜpiftflmpouie  Tarn- 
pf-Garontfr , VIII , 33g. 

' L a v 40 sac  f Raymond  «Je),  jeune 
’tioinQiu  at  lionne  famille,  qui, 
vénti  à Paris  jJour.  terminer  ses 
études,  conçut  la  plus-  vio- 
lente passion  pour  <antfVtrice 
",  djunr  tili«.iJre  secondaire  , rer 
fusa  Ton*<a mutent , de  l’é- 
Vbottser,  et  se  donna  la  mort 
s jhlrcéqae  s.1/ maîtresse  lui  avait 
, pari»-  d'tfn  ri\al,«  IV,  48  «1 
. suiv. 

Lavapxac  (Je  rhàt^MJ  ^<*)Â  *tjué 
sur  nui*  des  rgrc&de  l'Hérault, 

W64,  s « 

Laval  ( le  seigneur  cfe.t  titille' 
en  pièces  huit  cents  des  A11- 
• plais  ouf  ravageaient  Morlaix, 

. XII,  fet 

La  v 4 Ç(  Gilles  de)  eSt  condamné 
à mort  dans  le  cbAleau  de 
flantbs,  XU^;8. 

Laval,  Ulo-Mrd  de  CTisson  : 
ses  prières  iuulilej  pour  obte- 
nir la  liberté  de  ce  defnier, 

xn;  ss>  . 

Laval,  ^llle’dtl  département  de 
*‘la  Mayenne.;  état  de  sç»  fa- 
'.'brlqdès  dc(  toiles,  $XfI  *Tr%*4 
LifALSTTE.\  tnadqmode  ). 


• e 


LaVardaI  ( M ) p$Md»£  en  faveur 

’ • <le  L tnuii.ip  liib  absolût-,  V|M, 

271  * V, 

LavaYulV  ( le  comte  d«  )i  per» 
son rt Ane  auquel  une  fpple  de 
lyilitil'dioinines'  faisaient*  leur 

<*tur#  XII,  460.  % 

LavaYer,  docteur  en. médecine, 
fil  -,  3 16.  Esprit,  tfc  soii*sys- 
tiv»n\e  qii’il  apjfliqil.ut  quelque- 
foftf à fécriture,  J^V^’af  1. 3u- 
jfertiéijt  qu*il  porta  d'urt  cco- 
liv/é'aprèNVi  extruirilu  jour- 

• nul  que  relui»oi  avait*  écrit, 
37a  ç*  suû*  * * 

LiVKRrtKniE.  ( le  capitaine.)  'dut  f 
* son . dvBsioti  dé(  Saiiite-lUfla- 
QtV-au  dévouement  de  *M.  Vji- 

■ (;ène  Pradel , XV/^4* 

Layiqm  (M.  Csumi^Delboiln  et 
-auteur  draiu;a|iqu<v,4  ,*!&.'  • 
l2AVtc.se  (mudayib),  modistedu  ' 
Palais-Royal , Il  ,^aa?  * * 

La^ic.sp.  (M.), acteur dç  l'Opéra, 

* né  à Rordcau&,.V4JI , pY.  Sop 

talent  dans  le  r^le  dc  Fpmand- 
Cortes  de.  d'opéra  tic  ce  nom, 
XIX,  1O7.  . • ; 

La\illr.(*M.  de),  a ut  eut*  drntna- 
•*  tique,  né  a JWdraux,  VJII, 

m*  • • ; 


18  ilIiMI  iilll.i  f lui  UC  utu  1*1—  . . . . * . t * 

. brlqtfe*  de  toiles,  XXp/Jbd.  ‘*0;  de 

UivAi.RTTK.*^  m<tdqm»de).  Suite  îja|ftt-^i;  o , . „ £i  • • t. 
.queut  pour  elle  la  délivrance 
de  *0n  qiari,  XV$$5.* 


IfàlALrflfa,'  jçsnitc;  *est  déclaré 
banqueroutier  froudùlepx  , 

XIV,  5*. 

Luali.ké  (Joseph),  auteur,  en- 
,|ré  ; apt^es  «ouvrages  , d“ün 
y oyaye  dans  les  tiVnartcpents 
Hé  ï'ran*Cy  et'àei  LetlfTt  d'un 
. Alamfiluok , \XV  > 36. 
.(AvaVleE'Pol'ssIn  , , peintrç  dis- 
loqué* sorti  de-  l'école, «ûor- 
* mande, ,XMI,  loi. 


La  ville  (M.),  second  -médecin 
des  baiys  de  Ragfioles , XXV , 

■ "44> 

LA\iL6t-<GoHBi.Ai!«,. (écrivain.  Cç 
ipi’il  /lit  du  caractère  frçnc  et 
fuipiilairc  do  llcnri-lu-Grànd , 

XXll,3i4.  . #..* 

LtvnisiF.n.f upMecetis  q^iàcliL»- 
• virent  la  révolution  cotnénen- 
ré«*  dans  la  dorlrine  cbiiuûpie , 

. \ XXII, 3Sx.  ^oii^éjour  an  SbA- 
teau  dé1  Frcst’hines,  XXVI, 

a5.  • V 
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• • • * 

Law,  Ecossais,  .contrrMeui1  tj%s 
finances  v‘  rjiéAiuiir  (Uni  nou- 
veau syêlèina  «le  iionm  * s , U, 
60.  Sou  amour  podr.  la  flat- 
terie, Sa  banqqcj-ou- 

t«,  Xiy,  3g?.  , *;  • 

J.ssvi  Fÿs  ( madame),  Irlandaise’ 
stulé,  sans  secours  du  gou- 
Ycrncmcfy,  mais  fhrle  de  «on 
caractère  el*  de  sôij  a'inour 
jiour  sa  ^îouvidlr-patfié , en 
venue  à bruit  dc'dossérhcr  Frf-' 
tflbg  de  MjjrsêiHe/le,  IX, h8i  t 
LàXEOIL*  ( M . de),  Un  de 

# aes'déjeuneN  entaïuHJr.  y I , 
ifij.lmérieur  de  son  dnbincl  ; 
intérêt  qu’jl  *pren«J  à l'affaire 
«lcdT>mitj»‘,i.|fi£,*  • t 

Lava#(M  ) faitrep}é*çntur,  sou* 
Je  reme  iie  la  terreur,  npe 
cmnédje.  iiyîtulée  $ AiAi,  dm 

roh,*,ÿi  4. 

Lavm-(  lé),  riÿère  rjui.  baigne  une 
pan>e*du  territoire  de  î\\n- 

• jo*i‘vKXV;  379.  , 

Lehar  Bj,m,  fteintre , sorti  «le  l*é- 
cuJe.portnandc,  XIII,  au3.. 
I^aÂa^JIené^',  prototype  de  Ces 
jH rus  vils  ej  rampants,  che* 
qui  la  bassçssé  ej.la  servilité, 
sont'  dégénérées  &n  maladie 
incurable,  XV,*o44*  ; 

Lfc  BaTteux,  ‘membre  do  l'iiiri- 
versifê,  né  à Reim.s,  XXVI, 

51O.  # • • 

Lebkc.ce,  chef  d es rJuire  $t/» a- 
va ni  distingué  tout  à-la-fois \ 

xn,  51*,.  • • 

Lebkl,  çrauinfttiriàp  bordel*i», 

viu,V-  t 

Le HERON  (lu  * montagne  de)j 
peuplée  d'hommes  tranquilles, ' 
laborieux,' w de  iqceiif*  siih- 

plüH'Sl  590^  ’ . 

Lf*iL  *>c  ( M.  propriétaire  d*un 
richodtabjjssemcilt  industriel. 


£a  grkiérpfité  enve/s  se»  11.11* 
vriçrs?  .concert  -dé  hénédiç- 
*tions.  et  de  rèronn.iiÿ4nre 
doyt  if.eft  est  payé,  VII,  26a. 
Leblanc  (Vf,  AnWùsle^.  Nu  des 
plus  estiriviÇictf  Ivalptants  de 
Carpcntraa*  \X;  a55,  a5ÿ.  *, 
Leblanc (J'abbéJ.  Détinipon  qu'il 
dorme  du  genre  romantique*, 
'XY\f7.7. 

Leblanc  (>L),  lieutenant  ah 
deuxième  régiment  des  chas- 
seur*’ à chef  al  rie  IVt-garde 
impériale,  est  accuse'  d’un 
ejeès  dont'il  ne  s*M«pas  rynv 
du  cgupàblr;  essuie  de*  mau- 
vais traitements  dans  sa  prison, 
est  tïéfyfadé;  sôft  innocence 
reconnue,  on  ’ le  réhabilite 
dÿins  scs  litres,  mais  on. Hé  lui 
laisse  qne. sou  épééponfc  vivre, 

• XVI,  2^7  ètn&  . , . 

Leblanc  df.  Castillon,  tnagistrqt 
d'Aix,  IX,  3o8.  \' 

Leblomi  (M.),  fabricant  de  la- 
ville  de  Caen,  XXV,  au/ 
LEnrerf  ( J’gbhé  ),  écrivain  , a 
•‘éclairé  «jnetples  points  des  An- 
nale* bourguignonnes , \X  VI, 

443, -4«j.  •'  ; 

I<E  No*  {$!,),  jimi*  qui  se  .plaît 
à décliner  ses  anu.-> , à,*  317.  . 
Lebon  , ingénieur.-  français  ; /ses 
dçceuvertçs  importantes  dont 
les  Aigglais  ont  .recueilli*  (es 
premiers  fruits-,  X X I (,  327. 
l^BBE  rtfN,  statuaire  dé  BcsanÇon,* 
a'  joui  Je  quelque*  célébrité, 
XI,  m<*  «21. 

Lebrk>and,  - ami  ’df  Tpi,  Tour5*' 
^l’Auvergne pfemier  grena- 
dier dé  -France,  XXVI ,-  agfl.  ; 
LERRtisihN  f ( M*.  J*  négociant  rie 
Rotien*  XIII,.*  104** 

Li.iuiimf.vi  , architecte  célèbre  , 
né  à Rouen,  XIII,  ao3. 


186 

• * mt 
La  BlCR,  pocte  lyvjqilc.  Cçrgc- 

i«r«*  de  *uq  1,  3i<J.  Ça 

siïpériorité  «tant  lépÿjraminc, 
XV||,’.65.  r,*çabt^rr  «U?  le* 
•'  ,ép(i(ffîtminef  ^69  ; celle  . sur 
% Us*;  poëU'i  -.«If  . CAcadémiê , 
‘ibici  ; sûr  Si.  G,im , 70;  sur  l’i/i- 
. dulijvty  e du  ciej  , q un  pré- 
' ami „ ' ilfid  ; sur  La 
Harpe,  71.  Quelques  uns  de 
se*  distique*,  t 7^.  .Son  in- 
scription  sur  4»  mort  de  Vol- 
.tairç^  ?5-  Son  pays  natal, 
^XXv,  3i3,  ..  . 

L»  m«l>.  .puipire  célèbre,  $1,384- 
Lf^ai  (tJaudo),  sedK-lanje  per- 
pétuel de  P.-(f  atlcinicilf'  Uouen, 

. et  l’un  des  ehtrufÇieii»  Ips  plus 
instruits  de  son  tcinp«vXII,,ao. 
Leclerc,  réducteur  dés  Nouvfl - 
les  .à^ia  mqhi , IT,  1 4-  * * 

Leci.Ç rtc  , . élève  ^ distingué  «le 
* ‘*M.  Sicard,  instituteur  des 
sourds-fqficts,  II,  3p5. 
Lbtctin:,  médecin,  auteur  d'une 
histoire  estimée  de  Russie,  XI, 

;»4-  • • •’  v«  . 

Leclfsk:  (Svbasri^i),  graveur 
célébré,  auteur  de  traités  sur 
la^éorqcfge  pratique,  sur  l’ar- 
chiiecttfre,  etc. ? &I;  5u$t* 
Lfxlercq  np  MqlÛsoT  (Charles), 
eh, moiue  a Saint- Pierre,  «u- 
teùr  d*une  Uistiü^cf  de  Lille, 
% 

Leckik  flf,  Goulil  Prauni»)^*pu- 
* LKciste  attelais  dont  les'îflilxi- 
^tjies*  tendent  k exclure  de  la 
, . politique  la  moralc/et  la  jus- 

.•tic^,'  S4V  ^ for4>  * 

Leckjmvska • ( Mage.},  reine  âc 
• l^ralïce  ,.ddnt  Je  cœui*  l'ut  dé- 
*.  poaé  d.lns  IV-|»li*e  de  Iton-Me- 
cours,  située  mr.ès  de  piancy  , 

• Xl^°*  . ... 
Lt  Contr  ( le  P.  ) , Jésuitt  voya- 


TÂHLK  GÉNÉR/LK 

*(ftur' né  à Bardeaux,  VIII, 3-. 
LtCOMliÉ  ( MO , «IhuTBeréànt  de 
Lille  ^Xll,*at^  * 

LbÇouib?  ( M.  I bjqiyk  IC  ) , pou- 
tre. Àin4;d»Te4û  de  Ilfnri 
eldu  capitaine  Sfichaùil,  ,X  XII, 

‘ '’9; 

Leco^j  ),  l'uy  .dcsprojîric- 

• Cure* «qui  Voc^upeuJ  le  plu* 
particulier  otnr  ut  çde-  nérfec- 

xtroHUef  Ja'  r^ue  ^fes  chevaux 
fronçai*,  3w\V,  ga:  • * •* 
Lecoq  (M-d*  l’un  del^îropric-- 
rai  res- d'une  tu  nuit  facture  de 
uiouineltn'cs  ^i\|iée^  ^Jènçoui, 

• XXV,  117^  ‘ w * v . 
LfCOQ  ( l\ial)„  voyageur,  *né  à 
l’oitiçra^JlKV^  i5p. 
I.KcmtniFn  , habitant  jle  * Popl- 
l'lL\%quQ,  auteur  d'virt  poème 
sur  cette  petite  vilte\  XXV, 
■’ , . N 

Lëcocrrk  ( le  général  } mourut 
par  suit»  «les*  fatinnes  de  U 
campagne  tj®*  i®«5,  XI,  3^. 
Lt:eotqp  (A),  avocat  eyjinu 
..par -son  -erithoqstyme  p%dr  U 

• littérafure  et  le$  aria,  l.\,35o. 
IftCot  vnF.ni  (inadçinoiselle),  ac- 
trice distinguée  de  (a  comédie 

frapçoup,  1R».57. 

Lfccoz  ( l'à^bq),  archfevéqèc  de 
Besancon,  prélat  anime  d'un 
véritable  esprit  relieieuX,  et 
qui  eut  encore  les  qualité!  du  . 
. éitujreh'fxll,  Ci 5.  • 

Lkcrm'x  («M.ï,  l'un  dbg  premiers 
HlaMura  dq  Saint  - Quentin  , 

‘XII,  i5. 

LtCEKcr  (M. ),  commercant  'de 

Lille,  XII, '16Ô.  ' 

pMfOOiC  '.ville  du.  midi  oy  aa- 
cpiitdc  tkie  de  Montehelfe  , 
VIII,  ,58.  ' / • 

LEt>Ar|.T^.  fjt’âvèur,  né  *à  Breflt, 
XllT  6ao.  • 
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I.ïift  ( le  marquis  dr)tfoinruan- 
(J»gt  ftunkercpie  pour,  le  roi 
Aïipartfie  i «inonde  les  habi- 
Wtions  coriyrui^i-'nir  rem- 
placement* de*  moére»,  su, 

•SJ*.  i . . 

Lemeç  (Af*)  peintre,  él^e  «rilo- 
racr  Vecnet , «jpijlj  22a. 
Iæsoux,  architecrt1  "qui  f • >\i rp » t 
lei  dèssiçs/fe  là  salipé  d’Arr  , 

, et’et&jtofveillales  travaux,  XI, 

.«f  ; . - ; ... 

Li  nnr^LIilaire  \f  peintre  dont  le 
roosée  «fe  là  Ile  possède  q'uel- 
• «juet  ouvi'ages*  Xlfn  ?#<•* 
Leuro  (M.^,  a 14c b r d’on  Ppyâqe 
aux  Cçnaries.  aux  Anlilti!*, 

LEnrciuf,  êsiiio.iblè  «et  savant 
lit'1  r.it.-u,  . \]  , .m  \ 

Ledüis  ,*  aRhé  «le  Saint-Waa^t  , 
veut  reprîmes  Ifc  licence  des 
iJflnéaiotfnes  de  Dçnmu,  XII , 

Lf.vkh^ivf.  fie  maréchal); duc  tic 
Dantzÿj;  né  » Roirft'ach,  XI , 

* '.4-  . . * ' # 

LF.rr.av ré  ( M.  ),  commercant  de 

Lille,  £Uî  766.  " .4  0 

Le/ebvre  £Mî  N.  jeune'  Uttéra* 
tçtf^ap»1  de  LEr’tpite , Un  four- 
nit «Tes  renseignements  sur  la 
provjnde  da  Norma^idië^Xn, 

- 1 pet  mi»*;  est  Fan  des  sfu- 
tèurs  .de  Tnpér^.  de  Zirphilc 
et  Fleur  Se  }lfr(e,  XIX, '35o. 
Lefebvre  (Kli*  j,  négociant  de 
Jlpuen,  Xlll,  184.  ô 
Lefec^trr  • Doryal  , conseiller, 
•conçut  ‘l’idée  du  plan  oui  às- 
snV>  h Vîllars  la  bataille  *de 
DeriüinfXn,  145. 

Lkaef  iijfBowABRü  (M  Y,  chef 
‘«Fuye  des  branches  de  cetic 
namhfeusc/aiipÜlr  Le  fer  J’une 
<J*s  premières  de  la  Rrotag«v  , ’ 
XHj  3p5. 


Leik\hi.^  Pierrë),  s a venait!,  lu  11 
de  ceux,  qui  coucou  ru  renia  la  * 
foudatnftj  «le  l'ordre  «lès  Je- 
suites,  Xyi,  3o(i.  * . . 

Lefèvre  ( M.  ).  étain  a >*s  gla- 
ces avec  l’étain  indigène  des 
mines  de  Pirial  et  de  V*urcr, 
XXII,  4o.{..  ^ . * . 

Lefkv  re  ( Robert.  ) , peintre 
XX V%  a56#  ’ 

Lefèvre  ( Jactpies),  savant  du 
ureipier ordre , né à Boulogne, 
XII , 35o.  Epitaphe  .que  lui  fit  • 
Marguerite  de  Navarre,  ibid. 
Sou.  pays  naftiî,  XXV,  3i3:  * 

Lei  kvjie  ( Jeqn  ) ; né  à Chartres , 

XX^,99-  • ? . . 

LF.iÈ\*tiR-(]Ani4rNTiER  ( M.),  co'ai- 
merçant  de  Saint-Quentin  , 
XII,  16.* 

/ • \ 

Lefèv  re-Desmou  ettes  ( I®  déné" 
rnj  XXVI,  ^98.  . . 

LtFKTIir  |,F.  V*  ItmoniK  (|p(tcjiq 
frère1. ) . se  distuiguèrrnl  daii> 
les  armes,  1rs  krirnrccs  {Ma- 
diplomàtie,  XXV,  86.  pflL 
Lf.févi,ï-0»*!.t(M.)v  falu-jî*. 

de  Uodbaij,  Xll,  288, 

I.trkvnK  Viixiniùtii  (M.),*  par 

* Ira  soins  duquel  fol  focni/le 
jardin  b«i«nl(jaed'Aiigoulême, 
XXVI,  22g.  , 

Ï.FFt'nr Fn(  M.  ),  proprietaire  "de 
la  maison  oii  Pierre  Corneille 
naquit  a Bouen,  XIII,  |ÿ. 
l.FFBAs«:oia  (M.),  ye{pK:i,in[  de 
Caeki , XX V,  311. 

I.FeesimF,  auleur  d’nie'  lfiftpirr 
des  mœurs,  et  coutumes  ,,Ut 
^Français j XIII,  i«j6. 

I.R  (i»«i.nF-IIt«,,p  (^J.  ),  ^ta. 
luaire  dialioguo;  sou  Narcisse. 
.XXli,  73.  . } • 

I.ÉE'sn  (M.),  [paprirtaire  dont 
le  fermier  fut  tue'  à jfcarpen- 

txas  ed  |8|5,  IX,  25a  * 
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, LbouT  (UA,  «jÿrétairc  pçrpé-  iKt  je,  le,  clranlt  de  n.iurlin 
'tue)  <ie  1 académie  d*  Cain- 
11  'vu 


brai  v Xlt,  4°.*, 

L*oocyÉ,  porte  distingue,-  élève 
«Je  îjucis  , 1 , (>.  8*1  mort  ; mé- 
rite .de  ses  ouvrages,  II,  466> 

L&um  x dk  Flau(M.  ),  auteur 
* anglais  ,*XVlll,  xiij.  , 

Lbooi  z dk  la  Hori  AfK,  voya- 
gour,  mort  à Ispafian,  XXV, 
406.  * 

Legrand  ( Joachim)*, • savant  dis- 
tingué; détails  qu’il  donne  sur 
1 l'assemblée  en  tib.lmp-dç-Mai 
t'onvoquée  par  l*Iiiljppe-le- 

Rd,V,?54.  * 

Lk< h (NJ. ),'anritM»  directeur 
de  la  république  helvétique, 
homme  affalile*,  savant  J *el 
ami  du  pasteur  (Uerlin  dont 
il  seconde  les  travaux,  XI, 
388.  Fabrique  de  rubans  qu’il 
a fondée  à Fouday , 38q.  Eloge 
qtoç  fait  de  lui  le  pasteuHÜbcr- 

i£4?5. 

d(  M),  -fabricant  de  draps 
héu^XlII,  1 3 1 .. 

/Théodore),  fabri- 
cant à tiouvn^Xlll,  184. 

Le  Grasd  ( l'abbé),  aifteur  de 
qtffclqués  ouvrages  historiques, 

•XXV,  308.  * *•  . ••  • 

Legras  ( mademoiselle  ) , fonjle, 
de  cyncert  avec  Vincent  de 
Paule,  l’hospice  âes  Enfabts- 
Trouvés,  IV,  363. 

LegraVeker»  (M.),.  maître  des 
requêtes  honoraire,  et  à qui 
l’on  doit  de  la  reconnaissance 
pour  pe»  i ra'vau  x sur  la  légis- 
lation criminelle,  XII,  4/7* 

Legros,  matelot  de  Calais.  Son 
dévquefaent  pobr  des  n^ifra- 
ges,  Xll^  34o/  . 

Leik*jlt(M.),  propriétaire d’une 
belle  filaitfrc  à^Saint-Quentin , 

XJI*,  14. 

Lehocx  ( Jeaîi)  recueillit  et  pu- 
bha,  vers  la  fin  du  seizième 


XXV,..  ;9 

Leiixitz  r a. pas  r oc  01  il)  u 1 iden- 
tité qui  èxiÿtc  «nlrc  la  morale 
df  s individus  <d  celle  dé* peu- 
plés, ,XI\£,t  4*11  "preTetuf  ^ie 
l ame  des  hommes  tjte.gédie  çst 
le  miroir  du  monde,  XV],  36<>. 
Bases  qu’il*  assigne  S ia  véri- 
table philosophie,  XXU,  2<>G. 

Leicrstfr  ( Roger  de  > .défen- 
dit avtT  vAillance  le  ébâteau 
‘Gaillard  contre  lès  -att.'rques 
de  Philippe- Afrguste,  1 XI I,  \!x. 

Lumen,  (le  viçpufte  de),  cava- 
lier-fameux p.lr  sa  fatuité'!, 
a3or.  ^ • , • * # .* 

LEissÉtîuEs  ( le* vice-amiral  ),  né 
adx  environs’  de  Gbàte^uitn  , 

'OUI,  543.  * .*  *.  ' 

Le  Jfin*.  ( M. \ , (^:néral  et  pein- 
tre. Son  tableaui  du  Monas- 
tère de  Gutiandfr,  XXII,  42» 
Attaque  *t un  g^andt  cqftvoi 
près  Salinas,  iî6»  * , 

Lejohjk  {le  capitaines),  N:élfd»re 
marin,  qtoi .fcrftinena  dans  nos 
port^un  vaisseau  de  ligne  én- 
ncuii,  ^11,5^4.  . 

Ler*U<  açteur  oettdîrè,  l’tin  dès 
amis  de  fVoltairé.  X v 4&>* 
«Accroissement  que.  sort  i^lent 
recevait  pième  eu  vieilfcsant  r 

XXVI^&f  • 

LeCelx  ( M.  ) , rédacteur  *d« 
l’Echo  du  ÂTord0  p/urual.  qui 
se  publie  à Liljp,  et-dans- le- 
quel il  défend  -aveu  courage 
les  principes  constitutiomJels, 
XII,  a6a. 

Leliéviif.  (Jean),  auteur  *d'uA 
Ouvrage  sur  les. antiquité#  de 
la  ville  de  Vienne;  .**.!?  v 

Lelievre  (»M.  ),  *fabricrfqt  dfc  ba- 
. fiâtes  à Valcjioienncéj  XI l,  1 1 8. 

Le  Loyer,  homme  savant  el^ré- 
dule,  rté  à Angcr»,  4o7- 

Lemaciiois  (M.  Alexandre),  pro- 
prietaire dés  Laids  de  Bagno- 
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l«,. qu'il  a rchaliilifr»  el  rm-  I.hiii  imm  u'Ançok  ( lo  grnéral 
Mli«  arec  goût  et  rlrganc-,  .le),  auteur  .le»  h.ntterie»  A„i. 
X^V,  487.  * failli  s employées  au  siège  de 

LemaiRe  , fameux  fabricant  de  Gibraltar,  -XI . 80 


rasoirs,  I,  4,r4- 

LexiairL,  médecin  du  prince 
Léopold,  analysa  les  «aux  de 
Baiaang,*  XI,  369. 

Lf.m  \iv7nt  ( MM.*) , propriétaires 
d'une  filature  dé  coron,  située 
9 Lillelijume  , XIII,  221. 
LemaItre  frérot  ( Mm.  ),  librai- 
res /le  Valenciennes,  ont  con- 
tribue' ;à  réhabiliter  le  goût 
« des  habitant*  de  cefte  ville 
pour  les  livres,  K II,  ia3. 
Lemaître  ( JVL  ),  fabricant  de 
Bolbéc,  XIII,  235. 

Léman  ( le  lâc  ) qui , par  son 
étendue,  ressemble  à une  iner, 
et  baigne  le  pied  des  premiè- 
res montagncs.de  la  Savoie  et 
du  Valais,1  XI,  9. 

Lem  aiicuant  ( M.  ),  professeur  de 
phitosophie-er  ami  île  La  Clia- 
lotais,  XII,  478. 

Lfmare,  grammairien  , né  dans 
fa  Franehe^Oomté,  îfl,  170.J 
Le  Marrois  ( h? général*).  Manu- 
facture de  draps  qu’il  établit  à 
Briotmr , Xllf  , i |5.  Défri- . 
chetnenf*  et  améh'orations 
qt>d  a opérés  dans  quelques 
parties  du  département  de  la 
Manche^  XXV,  274.  Son  sé- 
jour au  eh.Heau  du  Vicel,  282. 
LEMf.RciER  (M.  ),  écrivain  dra- 
matique, I,  7.  Sa  câmédie 
de  Pinto  est  remaripialde 
par  la  force  de  l'intrigue*  XX , 

L« MERCIER  ( madame  veuve  ) , 
falrricaht  i‘  Safnt- Quentin  , 

xii,  16  • ’ 

LrMERY  débarrassa  la  chiitiiè  du 
(ÿmoirc  et  des  'forme»;  ca- 
. balistiques  dont  elle  était  enve- 
loppée, XIII,  499. 

Table  générale , t.  xevii. 


Lbmiirre.  Consolation  qu'il  se 
donnait  lui-même  *ur  le  peu 
de  succès  de.  scs  tragédies, 
VI,  JP- 

Lkmirk  (M.),  maître  de  forges  à 
Clairvaux,  XI,  ai. 

Lemire  ( M ),  propriétaire  du 
seul  moulin  à scier  des  plan- 
ches, qui  existe  dans  le  'dé- 
partement de  la  Seiim- Infé- 
rieure, XIII , r4g. 

Lemire  f ),  'négociant  ,i 
'Rouen,  XXIII, *184. 

Lemire;  graveur  , né  à Rouen, 
•XJII,  *o3.  . 

Lemire  ( &4.  ),  statuaire.. Sa  sta- 
tue de  l7nsocenqr , XXII, 
i65- 

Lemoine  ( M.  ),  chef  d une  fila- 
ture ^ de  cotou  à Rrionne, 

xin,  1 15. 

Lemoine,  peintre  distingué  sorti 
dç  l’école  normande,  XIII,  ao3. 

Lemoine  ( M.  j,  habile  statuaire. 
Sa  Galatéey  XTXll , l(ùj. 

Lem6ine>  fit  faire  (jes  progrès  à 
la  fonte  du  fer,  XXII  ^ 349. 

Lemoine  (le  Père),  jésuÿe,  nu- 
teur  dSjn  livre  intitulé  : la  Dé- 

* votion  aisée.  Vers  qu’il  adresse' 
à la  belle  Delphine,  XVI,  34. 
Vers  oiitiI  trace  le  portrait  de 
Marguerite  de  Valois,  XXVI, 
281..  . .•  * 

LEMOtyriÉR  ( Pierre  ),  écrivain  du 
seizième  siècle,  auteur  de  jné- 

■ moires  rémplis  de  p(irrirtUari- 
tés  très  rurieusês,  «tll,?*^. 

LemorniKr,  pe/utre*,  né  à âoucu, 
XIII,  202. 

Lkmontet  ( M.  ),  écrivain  judi- 
cieux, auteur  <1  observation* 

• iur  les  Mémoires,  Je  Dan  grau , 
I,  la. 
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Lkmot,  sculpteur,  1 , 1 4 - 

Lkmoüik  ( M.),  ingénieur  «les 
punis  «4  «haussées , coucou» 
rut  à l'ouverture  «l'uu  cours 
gratuit  «le  géométrie  ei  de  mc- 

• canique  appliquées  aux  arts, 

XI,  49». 

LgMOftjtK  { jKûenue),*  savant  mi- 
nistre protestant,  XXV,  a3y. 

Lf.xau,  architecte  \ construi- 
sit le  magnifique  escalier  que 
l'on  remarque  daus  l'ancienne 
ahliave  de  AUrmuuucr,  XXV, 

43  4» 

UwiRT  (Jacques),  ministre 
protestant,  célèbre  par  son 
éloquence,  XXVl,  1 ni ^ 

I.KNi.HkM  JaS,  peintre  «tout  l'un 
voit  un  tableau  dans  l'église 
Saint-Maurice  de  IJIIe,  XII, 

*47- 

LkaoLrr  (M.^  ,*  président  h la 
cour  royale' de  Douai,  unit  à 
des  connaissances  très  éten- 
dues une  grande  fermeté  de 
caractère,  XII,  18a. 

Lemmu  (M.),  architecte,  a four- 
ni les  dessins  des  Mains  Chi- 
nois à Paria,  et  présidé  a l’ar- 
rangement des  monuments- 
renfermés  aux  Petits-Augus- 
tins,  IV,  157;  V,  393.  Inter- 
prétation «pi'il  donne  à U pro- 
cession de  Craouilli  qui  se  fait 
à Metz,  XI,  5t  I. 

I.Fsotn  (M.),  élève  cl  ami  de 
M.  Havrio,  habile  fabricant 
«le  lironies , XXII , 431* 

I.fsoii»  (Jean),  ecclésiastique 
vertueux  et  tlsértlogiçn  exalté 
que  lesjésuitcs  firent  condam- 
ner aint-  galères  à perpétuité 
parcequ'il  niait  l'efficacité 
de  la  grâce,  XXV,  1 10. 

1.1X4 un  (M.),  le  premier  artiste 
«le  l'Europe  p«u»r  la  construc- 
tion «les  instruments  de  phy- 
sique, XXVI,  56. 

39k 
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LEacmcotffcT  (la  'maison'  «le), 
propriétaire  d'un  château  qui 
rfut,  dit-on,  le  iqrceaj»  de  la 
ville  «le  Nauci , Xl*,-3ta. 

Lk>oav\M»  (-mademoiselle),  fa- 
meuse «'hiromaneienne.  In- 
flu«-u«  ■«•  «le  ses  prédictions  sur  la 
«leslinre  d'un  jeune  enfant  ,'l, 
47-  Demeure  de  celte  pyjho- 
nisse,3o4-  Manière  «I «ni r elle 
"procède , ibtd.  Prédictions  ré- 
sultant dü  petit  jeu , 3o5.  8on 
pays  natal,  XXV,  i3o. 

Lis riRs<  ( les),  peuple  «l'origine 
ailtui  nidc,  qui  furent  défaits 
pa/  l empereur  Grafien,  près 
de  rancica  Argent uhria,*  XI, 
atp.  • ’*  #' 

Iio,  compositeur,  italien,  III, 

59. 

I.iouoxT,  village  remartjuable 
par  ses  cafrières  de  gypse 
transparent , XI,  289. 

Lkox , jeune  hotninV  qui  se  laisse 
al U*r  à la  pâssion  du  jeu.  Ses 
succès  d'abord)  puis;  sesj  ré- 
vers, et  sa  détresse;  il  est  cor- 
rigé par  une  leçon  'terrible', 

V,  90  ff  suiif. 

Léon  IX,  pbpe,  à qui  l'on  doit 
un  recueil  «le  poésie*  . reH-  • 
gietfses,  XI,  271.  Sou  .pays 
natal,  43o.  0 

Léon  X,  pape,  regardé  comme 
le  fondateur  dü  Mont-de-Piété, 

II,  «3o5.  La  protection  «ui'il  • 
accorda  aux  lettres  fit  publier 
qu'il  était  cause  du  schisme 
de  Luther,  IV,  aoO. 

Lkoïi  ( le  pripce  dé  ) je  débat 
avec  les  ducs  de  Brctagoe  sur 
la  propriété  de  Morlaix  qu'il 
* revendique;  mais  cette  ville 
reste  aux  ducs  de  Bretagne, 

XII,  498.  , 

Lkoxaiu),  coiffeur  renommé  du 
tçmps  de  Louis  XV,  III,  28. 


Digitized  by  Google 


LÉfAcE  ( saïut  ),  évéque  de  Fcç 
.jus,' n»  h Mimes,  IX,  184. 

Léo*  if.,  jeune  personne  dont  les 
talents  éblouissent  les  r»fu- 
niedisioà  sa  mère  la  conduit, 
et  qui-,  j»ar  luite  des  homma- 
jjes  déni  r*l[e  est  J’obet,  con- 
sent à suivre  son  maître  de 
danse  qui  I emmène  a Londres, 
VU,  a56.  ; 

Léopold  (l'archiduc),  ablié  de 

• CuebwiMer.  Prêt  liletf  ion  qu'il 
aVait  polr  la  nésideuce  du 
château,  de*  Frie«lberg,  XI, 


A.ES  JH  À Tl  ÈR  ES. 


• , • . T"  ■ 

Léopold  (*le  'duc  ) fixe  sa  rési- 
dence’â  Lûnéville  qui  lui  doit 
tjne  partie  de  ses  agrfindisse- 
• menti,  Xl,  288.  Il  colqie  tous 
les  maux  que  la  Lorraine  avait 
essi|yés.D»r  la  guerre,  repeu- 
ple, embellit  qelte  province, 
y Fonde  «|^s  établissements 
. utiles,  ranime"  et  fait  fleurir 
le  fiûût  des  lieaux-art*  et  des 
belles-lettres,  3o«J.  * . 

Léopold  , empereur,  né  â Toul, 

XI,  43o. 

Léopold  •(  l'archiduc),  gouver- 
neur des  Pays- lias,  est  amenç 
aux  eaux  de  Saint .-  Arnaud, 
après  ki  bataille  de  Lcns,  pour 
élre^juéri  d'une  .colique  né- 
phrétique;, Xfl,  21 5. 

bh)POLti,  grand  duc  de  Tôscane, 

* grince  sage  el  législateur  no* 

• ral,  ne  voulait  pas  que,  dans 

• tfes>état«,  aucun  citoyen  vécut 

oi#if  et  sans  profir  pour  la 
société,  XIV,  353.  » 

Lepam  (M-.),  l’un  des  idiots,  en- 
nemis de  Voltaire,»  X,  460. 

I-wacte  fils  ( M:),  horloger  dis- 

bngttf,  XXII,  4J3. 

Lepeimbi  ,.  comédien.  Succès 
«tu 'il  obtint  au  petit  théâtre 
des  allées  de  Tourhy  à Bor- 
. cfeapx,  Vfll,  43.  • *. 


29l 

Lf.i'M.lky,  joueur,  pérh  sur  l'é- 
chafaud, V,  89. 

ÉfepfertT  (Jean-François),  .gref- 
fier de  Béthune,  en  Artfris. 
Ce  qu  il  dit  du  rétablissement 
«les  inqti isitoii  1 s en  FLuidre. 

xu,  292.  # 

L»ptc(le  génrrîil),  IX,  i34-  - 
Lkpix  (le  général  d'artillerie), 

, retiré1  à Monligny,  dans  la 
.Franche-Comté,  XI,  72. 

Lp.POt  TRF-IhCOTTI'.X!E.S  (M.  ),  fl- 
hricant  de.  Roubaix  , XII,  287. 
Lient vosr  (M.1),  membre  de  J& 

I société  «les  antiquaires  de 
Caen,  XXV,  *26. 

Lepiuxck  ( M ),  pciujre  , XII, 
201. 

v 

Lf.piuxce  de  Beacmont  (ma- 
dame), auteur  de  nombreux 
ouvrage!  d'éducation,  XIII, 
201. 

LfqCiek  (Michel),  moine  jaco 
bin,  savant  orientaliste,  XII, 
35o. 

_ W .^1 

Lbqciex  UE  iétECTtUE,  nuieur 
de  I Histoire  des  Dauphins  du 
Viennois  et  tt Auvergne  ,X,9" . 
Le  Reoqurs  (mademoiselle)  , 
nlle  (fbonnetir  «le  Catherine 
«le  Médicis,  ne  fut  pas  in- 
différente à Henri  IV,  VHI,  ' 
. 307.  ,*  * 

Le  Rebours  .(  M.  opticien. 
Quelques  uns  des  produits 
de  son  industrie , XXII, ,38o. 
Lekéfs,  membre  de  l'académie 
.française,  né  . à Domtronl , 

XXV,  ,59. 

LeakmBerg,  statuaire 'dont  quel- 
ques unes  des  productions 
figuraient  dans  le  jardhi  du 
;P<il«l-Royal,II,  f53. 

Le  h f.  mu  f ne  (Al.),  houur.c  d’af- 
faires et  littérateur  , VIII  , 

IO". 
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Lkrc.ie  (la),  petite  rjviùre  qui 
alimente  plusieurs  uh»nut.u ■- 
tuf-es,  IX,  56^ 

Leijh  (M.),  manufacturier,  ex- 
adjoint de  Snint-Dic,  XI , 38o. 

• Léwu.At.Mï  La  Paye  (Jean-Klie), 
'«l’abord  mousquetaire  et  ca- 
pitaine aux  gardes  françaises, 
ensuite  mathématicien  habile 

* çt  membre  de  l'académie  des 
sciences,  X,  99! 

l.F.RMiKh  (M.),  auteur  de  plu* 

. sieurs  intéressants  ouvragée 
sur  les  constructions  hydrau- 
liques, XXV,  *3d. 

Leroi  , faine  11  \ nfarchand*  de 
n»o‘«les  de  Paris,  I;  4Ü^; 

169. 

Lf.r«ji  (M.*),  fabricant  de  draps 
à Milieu f,  XJ1I,  1 3 1 . 

Leroi  (Julien).,  horloger  « né  à 
Tours,  XXII,  429;  XXV, 

445.  . -,  ‘ 

Lerodc.e  (M.  ),  ingénieur  de  l'ar- 
rondissement de  Milhaud?IX, 

43.  • 

LKiuu'ii.L£'(Guillauine),  auteur 
d'ude  glose  larintf  sur  la  cou- 
tume du  Maine  et  pur  les  sta- 
tuts du  duché  d’Alençon, 
XXV,^3o. 

LlUlOféM.  H.),  membre  distin- 
gué du  barreau  de  Cambrai, 
Xfl , 69. 

Leroy  ( M.  Onéûmç  ) , auteur 
dramatique,  né  à Valencien- 
nes, XII,  i3a.  * 

Leroy  (M.  Aimé),  frère  du  pré- 
ciMeut,  littérateur  esflme  «le 
Valenciennes,  XII , i3a. 
Leroy(M.),  habile  maître  d’ar- 
més . XXV,  aaa.  • 

Lerôt  pe  Bénirai  ( M.), membre 
«In  barreau  de  Douai  , XII, 

•’  1 73. 

I .tjiov  de  Falvi  (M.),  membre 

• distingué  du  barreau  de  Douai, 

Ml,  i73. 

Le  Sage,  écrivain  observateur 
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Moyen  qu’il  a employé  .pour 
connaître  les  nuruô,  I*  137; 
III,  383.  Portrait  qu’il  but 
«l’une  madame  Jacob,  reven- 
deuse à Ja  toilette.  Vif  149. 
Son*  pA  y s .natal,»  Xll,  fyi/Mr- 
ritc  «le  son  Turcaret y ^X?X , 2. 

II  est  le  créât eur*du  rbinan  3e 
■meurs , XXIII  ,13. 

Lescalk  (M.),  personnage' que 
1 Li  mite  rencontre  sur  la  roule 
d’Agen.  Ses  réflexions  sur  le 
mode  des  élections,  VI If,  i53. 
Parti  c u l^r  il  et.  qu’il  raconte  Sur 
sa  descendance  en  droite  H- 
gne  de  Jtdes-Cçsar  Scaligrr, 
a5g.  Genre  de  vie tpi’il  mène; 
son  caractère  ironique;  don 
affeçtion  poy  r ses  concitoyens, 

Llsc\r  , ville  du  Béarn,  pos- 
sédai! autrefois  un  évéché, 
VIII,  *67.  . 

LESéoT  (M  ),  fiche  pharmacien 
«l«<  Parisy  1,  >49. 

Lescot  ( «nndemoi «elle  ),  altiste 
peintre.  Son  tableau  dc-ProM- 
çois  /"  accordant-  à Diane  de 
Poitiers  là  grâce  de  i)i.  de  Soin  t- 
y allier  y son  père  y Condamné 
h mort f XXII,  lia. 

Lesgcre,  l'un  de»  généraux  qui 
dirigeaient!  armée  roVale  mar- 
chant sur  Sàutnur,  \U,  58 1 ; 
XXV,  4a3. 

Lescuyer  ' ( M.  ) , notaire  à]  Avi- 
gnon, cjui  fut  massacqé  après 
avoir  prouvé  la  fausseté  d une 
accusation  dont  on  le*«diar-' 
geait,  IX,  abg.' 

Lesdiguières  , connétable,  fait 
passe!*  au  81  de  fçpée  la  jeu- 
nesse de  Gan,  X,  21t.  Son 
mausolée  %daiis.  la  cathédrale 
de  cette  ville*,  ? 12..  Parallèle 
entre  ce  personnage,  cl  Hen 
ri  IV,- aïo.  -Le  château  qu'il 
Ht  construire  h Vaille,  274- 

LeseirhiVr  ( M.  );  * négociant 
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aussi  probe  qu'il  s’esS  poniré 
. député  courageux,  XIII,  170; 
xxv, . i£.  _ t t 

Lm>U*<>ap\  remarquable*  par  la 
château  des.  tfbc+eris  comtes 
Cia  ri  ipn  de  Nisas,  IX  , 65. 

* Lisi-mss?  (mademoiselle),  dont 
philosophe  d’A lembert  dis- 

Ç piaille  cœur  à l'auteur  de  la 
< «Clique , V,  57a.  Elle  figure 
au  nombre  «lus  amis  de  Vol- 
taire, x,  461.  *.  . 

LrSSFR  ( M.  Cretlsé  de  ) , préfet 
de  rUtiraiilt,  IX,  71.  • / 

LfjssIus,  jé*u<t<%  dit  •qu'bn'peut 
tuer  un  homme  pour  une  pom- 
pe voléé  dans  le  jardin  du 
presbytère,  XVI,  37. 
LFsTiifttriiowi  ,•  botaniste  d’un 
grand  savoir,  XII,  IVJ. 
Listhat  , habile  . médecin  de 
Mdntpellfer;  doiilutû  -qu'il  té- 
moigne .à  la'rooiVde-sa  pre- 
mière femme , 1 , 3 16. 
Lestrot'(M.  ),  personnage  cité 
pab l'Ermite,  II,  379. 
Lesubvr,  célèbre  compositeur, 
I,  15. 

List  Ern,  habile  dessinateur  , a 
contribué  à.  reculer  les  li- 
mites de  l’histoire  naturelle, 
XIII,  277. 

Les cev  11  (M..), sculpteur;  sa  sta- 
tue du  Bùilli  ne  Suffren  , 

X\ll,*76. 

Le  TavKQMien  ( Ip  famille)  fit 
doo  à la  ville  'de  I’notoisc 
des  tapisseries  de  Noljc-Bamc, 

HI\ 

Letché*Gotk*  ( M.  ) , prôprié- 
taire.  actuel  du  châtettü  de 
Clfaumont,  XXVI  ^29. 
Letem.ikii,'  peintre,  né  à lloucn, 
Xllï,  apav 

Le  Tiiiees  4 N*  î s peinlre â 1 , 

«4- 

Letucrrfu^,  prédicateur  estime 
de  Boileau,  'KHI , 195:'  . 

Lrtovmuoi*  , Ifavrais,  qui  entre- 


ui»  dictionnaire  en 
angires , Xlll^ft 


agi 

sept 


' l 

I.RTrtlfjriER  DE  LoSUCUlMI-  ( M. 
labbé),  botaniste  distingué, 
auteur  (l'une  l'Iarv  des  envi- 
rons de  Rouen  , çlc. , XIII  , 
tob. 

Lecones,  village  où  l’un  voit  une 
grotte  qui  minerve  de  la  glace 
jusqu'au  milieu  de  l'été,  XI, 
1G1.  ' 

Lei  i.lF.m,  aurrrascurdel.n  Har- 
pe da*w  la  chaire  de  l'Athénée, 
XII,  j5i.’  . 

* • 

Lkcdf.  (la  vallée.dç),  située.dans 
'les  environs  du  Havre*,  XIII, 
• ^73*  - • 

Lkvaiixaxt  , voyageur.  3kXVI, 
36:- , ■ : 
Lkvas$kcr  (.mademoiselle  Rosa- 
lie^ Cantatrice  de  l'Opéra  , 

XII,  1 33. 

Lktrac,  graveur,  né  à Rouen, 

XIII,  ao3. 

Levée  (M.),  traducteur  des  œu- 
vres de  Cicéron,  XIII,  276. 
Lsvùpft  (mademoiselle  Louise), 
auteur  de  quelques  romans, 

xnr,  201. 

Lévi  (le  cap ) , -situé  à droite  du 
port  de  Cherbourg,  XXV,  292. 
Levii»  , ancien  .conservateur  -de 
la  Bibliothèque  royale  de  RarN, 

II,  3oi. 

Lf.vir  (Théodore),  ancien éche- 
vin  de  Lyon,  X,  343. 

Lf.vieux  (Renaud),  peintre  ni- 
mois,  IX*,  190. 

Levis  (M.  de),  auteur  d'un  ou- 
vrage intitulé  les  C&rûctèresj 

III,  34o.  ' 

Litib-Miftirotx  (la  famille  ha- 
roniale  de  ),  admise  aux  états 
du  Langue  doc,  IX  , 97.  . . 

Le  v nu  T ("M.  François),  fabricant 
de  plaqué  d’or  et  d’argent , 

xxii,  440*. 
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LevroUX,  village  du  IWri,dan* 
lequel  oi\  üxmvc  bera'oup.dc 
médailles  romain»*  et  t|e  mo- 
hnmcrtts'gankns,  XK VI,  375. 

Lézardé,  village  où  l’on  rcmar- 
# . que  une  ferme  Tune  des  plus 
belles  propriétés  agricoles  de 
France  ,.XIL,  1 54- 

Lk v or ADK, 'archevêque  de  Lyon, 
auquel  on  attribué  la  construc- 
tion de  l'église-de  Saint-Pierre 
de  dette  ville , X » 397* 

Le*,  rivière  dont  les  eaux  ali- 
mentent le  cai)al  de  G/ave,  IX, 

94  ; . 

by.AH»F.  ( la  ),  pptite  rivière  dont 
le  nom 'exprimé  fort  1>ien  .la 
marche  rampante  et  sinueuse, 

xxv,  4.  . 

Lfxkr  ( le  bonhomme),  véritable 
type  des  pasteurs  montagnards 
tics  Pyrenéés  ; son  <ar.ytère, 
VIU,  *4°-  Nature  de  ses  con- 
n/iissances , a4a*  $a  disposi- 
tion à croire  au  rnerveilleu*  » 
énergie  de  son  couriju  ,*243. 
Portrait' de  ses  deux  fils,  a44î 
XXIV,  1 10. 

I.k/is  ( saint) 4 comte  d'Anjou, 

rses  peuples  adorèrent  pen- 
t sa  vie,  et  qui  fui  cano- 
• nisé  après  sa  mort,  XXV,  379. 
Lkzur  ( madame  ),  maîtresse 
.d'un  hôtel  à Gravelines,  XII, 
33  t. 

LÉzrniER  ( M.  ) , négociant  de 
Rouen,  XIII,  184.  . * 

; LE*v(M.de)a  deux  filles  rcmarqu  a- 

* - blcsjmr  leur  beamé,  iii^is  «font 
l'une  meurt  en  nai*sant,parsui- 
• ,v  tedela  petite- vérole, tandisque 

l’autre  qui  a *ubi  l’inoculation 
survit . pleine  de  santé  , «le 
charmes  et  de  grâces,  XV, 

*7i 

^ Liim  ns  ( la  jeune  villageoise 

remarquable  par  sa  beauté,  et 
dont  Janin,  secrétaire  du  tré- 

<J  «- 

**•-  . 
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soriev  d’AinblerieuK  devient 
amouteu*, X,Rq7-  Sentiments 
qu'elle  a pour  ce  jeune ‘homme 
.qui  ne  cherchait . qu’à  U dr*$- 
Ihonorêiv »08.  Mlle  lui  est  en- 
fin promise,  et  il  la  présente 
au  séfgueur  d'A/nblefieux,qui, 
bâàlant-aussitô't  nouvelle  «Vune 
vive  .Hartime,  éloigne  aon  se- 
crétaire, détiufnde  la  LHauda 
à ses  parents,  l’obticiit  et  l'é- 
pouse, malgré  le  sort  que  Jn- 
niu  voulait  jeter  sur* eux  pen- 
dant la  cérémonie  du  mariage, 
1 1 1 à 1 18,  Devenue  ve.uv'e,  la 
succession  dè  son  époux  lui 
esKcontestée  pareeque.  l'un  Re- 
garde leur- union  comme- illé- 
gale ; elle  donne  sa  main  au 
maréchal  de  L'Hôpital  > âgé 
de  75  9 ns,  et  qui  meurt  bien- 
tôt, 120.  Alors  elle  épouse 
Jean-Casimir  U , roi  de  Po- 
logne qui  , s'était  retiré  en 
France.  La  Lhauda  ne  tarda 
pas  de  se  trouver  enCorfe  une 
troisième  fois  veuve  èt  dans 
une  condition  au -dessous  de 
celle  on  elle  avait  passé  ses 
premiers  ans,  123. 

L'Héritier  ( le  général)',  XXVI, 
54o.  • 

Liiermite  ( le  contre-amiral) , un 
des  officiers  qui  ont  le  plus 
honorablement  soutenu  la 
gloire  du  pavillon  français, 
XXV, 

L’Hôpital  (le chancelier  de).  Li.cu. 
cju’d habitait..!  Paris,  Vil,  *48. 
Sagesse  et  fermeté  de  son  ad- 
ministration, XIV,  ia4*  • 

L'Hôpital  ( le  maréchal  dé  ) , 
deuxième  époux  de  la  Lhauda, 
X,  130. 

Lhüillur  (M.  y,  libraire  , «lé- 
tenu  à Sainte  - Pélagie,  XV, 
•)5* 

Lib^mps,  célèix£  rhçtetir. Frag- 
ment de  son  élqge  funèbre  de 
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l'empereur  Julien,  XVIÎI,.3 1 1 .. 
Libf.iu  r , marseillais  renommé 
pour  ion  pair  ion  sine,  et  qui 
tua  le  traître  Casaux,  JX;  334- 
Libère,  pape.  Üc  son  temps,  la 
foi  étai^trihie  far  relui  a qui 

* leéielen  avait  confié  le  dépôt, 

XVI,>5o.‘ 

Liberté.  (la  ).  Chacun  la  desire 
en  France.,  mai*  seulement 

* poiir  soi,  . VJ I,  37a.  Dans  la 
Vie  civile,  f absence  de  la  li- 
berté détruit  la  criminalité  j 
cç  même  défaut’ de  la  liberté 

- doit  faire  excuser  dés  .hostili- 
tés inémç  .injustes;  la  liberté 

n'existe  pas  là  où 'un  citoyen 
pèut  faire*ce  que  • les*  loi»  dé- 
fendent, XIV,  71';  est  lft.plus 
forte  des  garanties*  sociales,  et 
* rend  toute  injustice  impossi- 
ble, 7a;  est  ta  mère  de  l'in- 
durflnoet  de  la  prospérité  in- 
dividuelle et  puhliqOe  , Un  J ; 
a tant' de  charhies  qu'il  n*est 
point  d* assoupissement  poli- 
tique que  ne  réveillent  les 

* souvenirs  de  U lire  ce  et  de 
Rome,  91.  Caractère  de  la 
tendance  cfu  gouvernement 

* vers  la.  liberté,  21 4-  Celle-ci 

* est  ce  que  l'homme  desire  le 
•plus  vivement  ; c'est  toujours 

lé  bien  que  les  monarques  pro- 
mettent de  rendre  au  peuple 
dn. invoquant  son  assistance, 
mai*,  c'est  toujours  celui  qu'ils 
• *.h\i  refusent  le  plus  opiniâtre- 
ment une  fois  le  péril  passé  , 

. aa8.  La  liberté  ne  peut  se 
maintenir  que  chez,  un  peuple 
vértueux,  ÎJ56.l*ar-rout  où  elle 
trouve  on  asile,  elle  ramène 
Ips  moeurs  avec  elle , 47^*  Li- 
mites que  lui  alignent  diffé- 
rentes uilioris  de  l'univers  , 
XV,*  38  et  suit».  • 

Librairie  '(.la  )..  Considération 
et  privilège»  dont  elle  jouis- 
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sait,  dans  son  origine, VI,  10a. 
ferlât  étroit  où  elle-était  éir- 
èonscritc  avant  l’invention  de 
0 l'imprimerie  , io3.  (je  qu’é- 
taient |es  boutiques'  de  li- 
brairie dans  le  dix  • septième 
siècle,  ibid.  Altérables  spécu- 
lations auxquelles  sp  livrent  les 
libraires  A échoppes  sur  les 
boulcvarts.  10J,  Ûpe  ^brairie. 
<Jes  environs  do  la  place  Samt- 
Micbel,  to5.  J7n  magasin  ri- 
chement décoré  , 108.  Une 

boutique  de  nouveautés  au 
Palais- Royal,  109.  .Librairie 
de  M.  Didot,  .110. 

LipiMA  , vestale  , périt  victime 
dé  l'amour,  XIX,  5. 

Liciw tes,  receveur  des  impôts 
'tl.ïns  |es  Gaulés.  Exactions 


du’i 
de  s 


sa  charge,  X,  399. 

LtcmrSj  Sabin  d’originp,  c<yi 
'çut  de  la  passion  pour  la  ves- 
tale J^orgia,  et  se  tua  lor.s- 

ro  céllc-ci  eut  subi  la  peine 
•la  violation  de  son  vœu., 
XIX, 6. 

LtçQrET  (M  Théodore),  litté- 
rateur de  Rouen,  aoteur  de 
plusieurs  oeuvres  dramatiques, 
XIII,  207. 

Licsos  (M  ),  banquier  à Lille  « 
XII , 268. 

LiÉmru  (M.  ),  peintre,  homme 
d’esprit  et  de  talent,  direc- 
teur de  l'académie  de  Lille,  A 
XII,  276.; 

LlEtrmo,  village  remarquable 
par  un  rainerai  de  boniie  qua- 
lité, XI,  176. 

Liesvklt(  Jacob  V^n),  décapité 
pour  avoir  imprimé  la  bible  en 
Hollandais,  XIX,  5cG. 

Lièvre  (la  rivière  de),  dont  les 
eaux*  arrosent  les  vallons  da 
Cliarleval,  Xl|f,  tfo. 

Ijrvysi!* (le) , formant  Tlitie-tle» 

p.< 

JJ  "é 


v. 
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ancienne».  subdivision*  de  la 
Basse-NormaiWlie,  XXV,  i5o. 

Lio«r  ( le  prince  de  ) , l'un  des^ 
ami\dc  Vojtaire,  X,  4G*>- 

Lit.xKnRUX.  fabricant  de  meuble», 

11,341.  - '■ 

Lir.hf  , petit*  ville  remarquable 
par  ses  promenai}**,  sa  situa- 
tiôtf  pittoresque,  son  âncien- 
iitipôrtsfnce  ,«  et  par  quel- 
ques persoiwtagf  » qur  l'oifl  il- 
lustrée, XI,#4-{5-  Commerce 
el  industrie  dé  ses  habitants, 

446-  ’•  .. 

Lille,  village  du  département  de 
Vaucluse^,  où  le  saftg  coula 
en  181$,  IX,  a5a’. 

Lille.  Aspect  de  la  plaine  con- 
nue çous  le  nom  de  moquée 
de  Lille ,*XIf,  aa4-.  Arc  triom- 
phal que  les  Lillois  firent  ^le- 
ver à Louis  XIV,  236.  l'anpres- 
"sement  fanatique  avec  lequel 
ils  détruisirent',  en  i8t£,.leÿ 
monuments  de  hdir  gloire  , 
217,  L'ancien  hôpital  de  lé- 
preux ; .fondation  dç  Lifle,aa8; 
son  agrandissement  sièges 
divers  que  cette  ville  essuya  , 
339;  sa  réunion  p la  France; 
courage  de  sés  Ii.dutnnts,  et* 
désastres  qu’ils  éprouvèrent 
durant  le  siégé  de  179!  ,•  a3o. 
Tableau  de  la  fête  dn  Uroque- 
lel  qne  célèbrent  les  ouvriers 
de  tmftes  leschsses,  a36.  |n- 
salulirité  de  leurs  habitation'*  , 
a4a-  Changements  opérés  à 
Lille  depuis  179a  , a4  f-  Llan- 
cicn'couvefit  des  réeollets  ; la 
bibliothèque  déjà  ville,  3. f 5 ; 
le. musée  \ l’église  ■Saiut.-Mau- 
ripe,*^}*-  Ornements  quél'on 
remarque  h l'intérieur  dé-.cêt 
édifice  y a4y.  .Le  monument 
élevé  au  «lue  de  Ilcrrr , ibid. 
L'hôtel-de-ville  , * 248.  Éloge 
du  'tribunal ‘de  première  iii- 


• st aube  de  Lille;  la  société  aca- 
démique, a’49.  fLe  #ni#biiie< 
d'histoire  naturelle  et  celui  de 
physique  , a5o.  Kncourage-. 
ment*,  que  Lille  donne  à l’é- 
tudo  de» .sciences  ailles  lettres,  * 
à la  enlture*des  Jn-ttfelau  per- 
fectionnement de  l'ihdustriç, 
a5i.  La  place  d'aruicst  la 
bourse;  l'église  Spinte-Ca’the- 
rine,  a5t  ; l'esplanade;  le 
Hainpoueau,â53  ; la  citadelle, 
a } 4 • Les  journaux  de . Lille  , 
261 /Le  pim  Lalubie;*  organi- 
sation d'u'nc  compagnie  pour 
l'édairagaqiar  lega*,.aG4.Les 
différentes  branches  «lu  com- 
mercé lillois  , 266.  Fabriques 
de  cardes  paf  des  m<*f4niipies 
anglaises  , »a68.  Fabriques^ 
d builes,  j6«).  L’hôpital  pe  nd- 
rai < ajo.  Avantages  résultant 
de  plusieurs  nouvejpix  éjajdjs- 
scmctitfc  industriels j iùïd.  Iæ 
cerrle  de  TUtuot)  ; Ip  Valuu  des 
négociants,  2734  - hr  cerrle 
d*  Apollon.;  la  sôoiété  de  saint 
Joseph;  It^cafe  de  la  Vignette, 

2^3;  In  salleale  spectacle, ’3'74- 

L’exposition  des  beaux-art»  et 
de  l'industrie, ‘ 3^5.  IV*rson- 
nages  célèbre*  dont  Lille  s'ho- 
nore, 37G.  Elut  de.  la  popula- 
tion, «l  fertilité  des  campagnes 
dons  l'arrondissement  ue  Cette- 
ville,.  a84. 

LtLLKno>5p.(lc  prince  de), gendre 
de  Charles  IV , duc  de  Jjor-  ' 
raine,  obtient  la  souveraiifcté 
de  Commercy,  XI,  4^4*  ’ 

LillfjmmicvK,  on  J'on  'trouve  des 
ruines  Je  monuments  qui  at- 
testent Son  ancienne  impor- 
tance, XIII,  33*1 . Ty Humilie 
des  seigneurs  du  châtéat»  de 
Lilleboniie,  333. 

LtLt.F.as  (M.  «le),  personnage  en- 
thdifsiaste  de  la  Normandie  , 
sa  patrie  , dont  il  retrace  « . 
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DES  MATIÈRÇS. 

• l'hUtoire  à l'Ermite.,  XI1F,  a5 
et  $uiv : » / 

L|uo  auteur  dramatique  an- 
P»ah/V,  agi.  . • 

Lilt  (Joint),  -écrivain,  anglais, 

XXIV,  |88. 

LimaorE  (la).  Aspec  t pittoresque 
et  fertilité  de  cette  contrée, 

, XXVI;  17a.  Étynvlti^  de 
son  nom,  173.  Personnages 
célébrés  né*  datfs  celle  jia*- 
tie*iie  l'Auvergne,  .27  j.  Ca- 
ractère de  ne*-  .habitants  ,* 

“34 6.  Lçqr  défaut  d’industrie, 
ibid.  • 9 


Limoges.  Aspect  ‘de  la  rpirte-  de 
Baves  -à  cette  ville,  XXVI, 
a58.  Situation  de  Limoges, 
sort  aspect  intérieur,  el  archi- 
tecture- de  ses  édifices , 260.’ 
L’ancienne  'église  de  «feint- 
Martial;  la  cathédrale^ r éVe- 
cbéT  manufacture  de  porci*- 
laine,  26 K Le  principal* com- 
merce de  Limoges  ; s'es  émail* , 
• 

LiHorsici  ( lé).  Anciens  habitants 
de  cette  . provirveo;-  maîtres 
_ sous  lesquels  elle  passa  suc- 

• • cessîvemetit , XXVI,  260.  Son 

climat  et  ses  productions  ; 
'portrait  de  ses  habitants,  262  ; 
fertilité  du  Châtaignier  dans 

* çette  province;  ses  exploita- 
tions industrielles,  268.  Mi- 
grations d'un  grand  , nombre 
de  Limousins  qui  vont,  dans 
d’rtutres  pays,  travaille*  à la 
ir^açpnnerie  ; leur  haute  estime 
pour  cet  *art,  aé4- 

Lis  (le).*  L’âVr  de  le  tisser  se 
perd  dans  la  nuit  des  temps; 
il  fut  perfectionné  pat*  le  luxe , 
XXlI,'39i,  Ccqn’-il  était  cher 
les  anciens  \ il  s’éteignit  dans 
la  barbarie  du  moyen  Age',  392 , 
Lirait  (Michel  ),  A^tslaoreaf, 
et  des  travaux  duquel  on  n'a 
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cônservé.que  le  titre  de«a  tra- 
gédie iXAlzaidey  XIII,  88. 

Liüoermarn  .(hf.  )',  inanufaotu- 
rier  de  Sainte-Marie-aujc-Mi- 
nes,  XI,  223.  , 

LltmnE  (l’étang  3e),  télèbre  pgr 
sa  p'rofondeur  et  son  étendue, 
XI,  29',.  *.  > 

Limeuil  (madame  de)sSa  phy- 
sionomie morale,  I,  377. 

Lixtioxs  f.les),  J’tfn  dçt  a ri  ci  dus 
‘penplçs  composant  la  Bour- 
gogne, XXVI,  4-43. 

Lixc.uet  , né  à lleirns  , XXVI , 

5-6.  * 

Limer  F.  (mndaifie  de  ),  person- 
nage cité  daps  le  roman  de 

Cécile,'  XXIII , 275.* 

Lixké,  célèbre  naturaliste,  Ir 
386. 

LirtoY  , . village"  situé  dans  Iq 
Normandie,  XIII,  249.. 

Lioxxe  (■  madqme  de)  , chez  qui 
pi  odeurs  artistes  se  'réunis- 
saient tAutes  les  semaines,  III, 
1 10.  • » 

Lioxs  petite  villé  du  départe- 
ment de  l’Eut%,  XIII,  8p. 

fa ota n 11  ( M.  ) , avocat  de  Car- 
pedtras,  que  la  fureur  des  fac- 
tieux n’épargua  pas  en  4 81 5, 
IX.,  253. 

Lisieux.  Ses  fabriques  dè  toiles 
de  ménane  sont  des  premiè- 
res de  la  Trance*  XXII, *396. 
Particularités  sur  son  origine 
et  sa  fondation  , .XXVT , ^4- 
Similitude  d’aspect,  qjii  exi-to 
cotre  cette  vil  lé  et  Rniied,  55. 
Beauté  des  paysannes'dn  canr 
ton  de  Lisieux,  57.  La  cathé- 
drale; curiosités  qu  elle  reu* 
ferme,  58.  Aristocratie  tliéq- 
cratiquè  qui  pesa  jadis  sur  le 
‘diocèse  dj»  Lisieux;  vicissitu- 
des de  cette  ville;  personnages 
célèbres  nés  dans*  ses  murs, 
59.  -Fertilité  dès -campeglies 
qui  Penvironncnt , 61  • 
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Lisol*.  (le  baron  Ho»),  diplo- 
mate habile,  chargé  d’unpor- 
, tarâtes  négociation*  en  i(>i3, 

• VÏ7'-  • • 

Ltàon  ( le).;  dont  la  source  est 
dans  le/ura,  près  de  Salins, 

• XI»  & • / 

Lisrscrt  (je  lac  de),  situé  dans 
le  département  des  Vosges, 

XI,  377.  . . 

Lissh.i.(u  h ( M.  ),  capitaine  de 
paisseau  en  retraite,’  et'pre- 
. micr  adjoint  de  Saiut-Servan, 

JC U*  406.  # • 

Lirni,  situé  dans  les  envirposde 
Bayeux,  et  remarquable  par 
une  mine  de  houille  dont  I ex- 
ploitation a influe  singulière- 
ment sur  la  prospérité  uu  pays, 
XXV,  *60.  • 

Littéii  vrunt:  ( la  ).  Sa  tendance 
perpétuelle  à céder  auximpul- 
. sions  philosophiipics  qu'elle 
(a  regucà  du  siècle  dernier,  I, 
•3.  Ce  quelle  fut,  eu  France, 
durant  le  cours  de  l'année 
i&i3,  HI  ,'335.  En  littérature 
le  produit  du  travail  est  en 
raispix  inverse  de  son  impor- 
tance, LV,  201.  La  propriété 
littéraire  ne  diffère  pas  des 
aut  res  propriétés  ; lois  rendues 
par  Louis  XVI  en  faveur’de  la 
survivance  des  droits  d'auteur, 
2q4-  Témoignage  montrant 
rindifférence  dè-cértaines  au- 
torités pour  la  propriété  litté- 
, raire,  2f|5.  Cause  qui  rend  les 
ihariage^  plus  rares  pqoni  les 
auteurs,  que  dans  les,  autres 
classes,  ao8.  Etat  de  la  litté- 
rature en  1 8 1 4-#  Y ? lo-  L’a- 
, inour  des  lettres  est  considé- 
rablement affaibli  en  France, 
275.  Etat  -de  la  littérature  en 
1817,  VII,  329.  Elle  est  l’ex- 
pression choisie  de  la  pensée 
publique;  les  littérateurs  ne 
sont  que  les  interprètes  de 


TABLE  GÉNÉRALE 


l’opinion  de  la  société,  XIV, 
4oi.  Les  ouvrages  littéraires 
' portent  par-tout  l'efnpreuiie 
du  caractère  moral  de  l*épo- 
que  où* ils  ont  parti  et  du  peu- 
ple qui  Iqs  a produits,  4oà. 

A la  .renaissance  des  lettres 
en  Occident,.  la  volüpté,  la 
tyrannie  et  la  trahison  dictè- 
rent les  prémicr#  Ouvrages  de 
cette  régénération  , 4°3.  La 
* gloire  des'  lettres  françaises, 
•sou£  Louis  XIV  , • n’èst  duc 
qu’aux  germes  des  vérités  phi- 
. losaphiques  semés  parles  plus 
nrands  écrivains,  ibid..  Hro- 
ductions  qu'enfanta,  sous  les 
«yègnes  suivants  j la  licence  dès 
mœurs  , * 4°4*  L’instruction 
n’est  pas  moins  favorable  aux 
mœurs  privées  qu’aux  mœurs 
publiques,  aux  penales  qu’aux 
monarques  ; l’étude  impose 
des  limitas  Aux  c raintes  et  aux 
désirs  de  l’homme  ; eupemie 
de  toute  supérstitWn. , clic 
soumet  uotre  esprit  aûk  mys- 
tères <|ue  iic  .petit  concevoir 
l’intelligegce  humaine,  4^5. 

Le  savoir,  accompagné  du  cou?  . 
rage,  rend  I homme  de  lettres 
plus  propre  qu’aucun  autre  à 
la  direction  des  affaires  publi- 
ques, £06.  L’ignorance  rend 
les  liotames  soupçonneux;  ih- 
. quiets,  indociles;  ceux  qui 
ont  laissé  sur  fa  terrti  la  plus 
liante  Idée  du  véritable  cou- 
rage sont  également  renotn- 
més  par  l’étendue  de  leurs  lu- 
mières  et  là  forée  de  leur  es- 
prit, 4a7-  littérature,  de- 
venue l'instrumCtit  dit  pouvoir 
£t  l'auxiljaire  d’une  faction  , 
n’aurait  besoin  que  dé  grands 
talents  pour  attester *Ta  dégra- 
, dation  ue  la  pensée  publique; 
sujet;» nobles  et  utiles  SJir  les-» 
quels  elle  s’exerce  aujourd'hui. 
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• 4>o.  Les  ouvrages  licencieux 

qui  l'ont  déshonorée  n'appar- 
tiennent  paepréciséinent  à no- 
ire époque,  ibitl.  Flatterie  qui 
l'avilissait,  4.1 1-  La  mendicité 
littéraire  répugne  maintenant 
au  cjfuactère  national.)  ibitl. 
Le  domaine  dé  la  littérature  a 
été  purgé  du  scandale  des  mau- 
vaises mœtfty  et  des  mauvais 
exemples;  les  .Hciions  de*»  ro- 
manciers n'ont*  pipa  de  char- 
mes  que  par  la  vérité  des  sen- 
timents et  la  décence  de 
l'expression  ; suidtx  à ' traiter 
jen  rapport  avec,  l'opinion  pu- 
blique, 4’1-2-  grande  litté- 
rature partit  dans  le  dur-hui- 
4ièrae  «ièrlc , 4* 3,'  Caractère 
de  la  littérature  romantique 
en  Angleterre,  XV,  aa6.  Pen- 
.dmU  le  premier  dt^  dix- 

neuvième  siècle, Wlittératbre 
s’est  établie  sur  le  terrain  mou- 
vant de  la  politique,  XVl,  3. 
I4»  littérature  et  • l'éloquence 
politiques  ont  Consigné  leurs 
succès  dans  les  journaux,  4- 
Révolution  g opérer  dans  la 
. littérature  départementale  y 
•"  XXV,  adl.  ' 

Ltv ahott f~  Lietroù  il  se  battit  en 
duel'conlre  gchoipberg,  VU  , 
a43;  * ■ ■ 

LivüBmoL  .(  Iprd  ) prétend  que 
les  efforft  do  ^Angleterre  ten- 
dent au  maintien  de  la  paix 
générale,  XiV,  i3*>. 

, LtvpuiBK  (La  );  bourg  célèbre 
par  une  chapelle  de  la  Vitfrge, 
on  se  rend  v chaque  année, pue 
grande  affluence  de  pèlerins  , 

VIII,  458: 

Lu'iunt  maudit  maintenapt  la 
révolution  qui  l’â  enrichi  et  l'a 
élevé  à de.gt-aiids.  honneurs; 
son  amour  pour  la  Téodalité, 

.vin,  268.  ;• 

Ltvnoa,  bourg  du  Dauphiné,  où 


les  protestants  soutinrent  un 
assex  long  siège  sous  LouitX  III, 

IX.  436. 

Li/.imki  , gentilhomme  polonais, 
.brûlé  vif  parce  pi’il  était  ac- 
cusé d'afhéismc,  XIV,  5o6, 

I>)BI.\au  ( dom),  auteûr  de  chro- 
niques' sur  l'histoire  de  la  Brç- 
tagne,  Xil  < 366,  473. 

Lomtfjb  (Frédéric),  célèbre 
anatomiste,  ué  à Strasbourg  , 
XI,  x v 

Loch  la,  .situé  près  de  Tours, 
XXVF,  t35. 

Loe-lfosAR  ( le  bourg  de  ),  sijué 
•dans  le  département  du  Finis- 
tère, XII,  61 5. 

LodnVk.  Beauté  de  l'avenue  qui 
y conduit;  situation.de  cette 
•ville,  IX,  56.  Son  aspect  à l'in- 
térieur; personnages  célèbres 

dont  elle  s’honore,  5y.  Esprit 
politique  de  ses  habitant*,  5t). 

Lotis  (M.J,  l'un  des  principaux 
manufacturiers  d'Iléricourt  , 

XI,  «63. 

LpEuF.xsf eiî«  ( le  prince  de)  con-. 
slruisit  le  cldtv^ti  de  V psser- 
lingyXI , a 10# 

Look  ( la%  village  «itué  au  cen- 
tre de  la  Sologne,  X^CV ,*47^- 

LoGKLBÀén  , quelque  distance 
de  Çolmar,  Ton  remar- 
que une  vaste  Atanofacturc 
* (f'indiennps,  XI,  a 18. 

LoiGtnr*(  le  maréchal  de)  est 
surpris  par  des  assassins , et 
délivré  par.Bérenger  de  Pres- 
les,in,  1 38.  Il  attire  <kfù  K- 
bérateur  dans  son  chàtêad  , 
ibifl.  \\  l’arme  'chevalier,  1 4 f - 

Loin  (le),  rivière  sur  laquelle  est 
située  la  ville  de  la  Flèche  , 
XXV,  374.  ; -, 

Lôidk  (la),  'rivière,  présente  à 
Nantes,  jun  aspeerpittoresque, 
XH,'  588.  Grottes  qfe  l’on  re- 
marque sur  ses  rives  et  qui 
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servent  d’ha^it«(ioii» .aux  pau- 
vre» posant,  XXV,  435.  Us 
lçvées  qui  £&ran  tissent'  des 
inondations  de  Ce  .Heure  les 
terres  plates  q'ui-le  Initient  , 
JCJiVJ , 60.  Son  défaut  de  na- 
vigation , »36.  . * ' 

Lois  (les)  obtig<m|  top»  les  sujets 
et  ^législateur lui-même,  XI V, 
a34  ; ont  été  établies  pouf 
maintenir  la  justice,  parmi  les* 
hommes  ; ont  été  dictées  tl’a- 
ebord  par  la  conscience,  en- 
suite par  l'ambition,  l’avarice, 
l'orgueil,  la  superstition  et 
l'ignorance,  a36;  se  Ressentent 
des  nm  urs  tW  gcd»  qui  les 
font;  ont  été -faites  selbü  lès* 
temps  et  le» -besoiqs,  ^37,  ;\ 
quoiq u’étahlies  pour  la  jus- 
tice, elles  u ont  été  presque 
par-tout  que  de»  instrjumehts 
d'oppression;  durant  plusieurs 
siècles,  leur  violation  fut  ré- 
glée par  uu  tarif  qqc  réglèrent 
la  force  et  la  jpéenette,  238. 

, _ Esprit  de  quelques  lois  dictées 
par  l’avarice  sacerdotale,  a3q. 
Leur  exécution  fut  coniiée,  en 
France,  aux  (dp s bicarrés  re- 
vers, î6i</t  La  vâriété  des  lois 
humaiiies  prouve  que  la  mo- 
rale et  la  justice  universelles 
ivont  jamais  présidé  à leur  ré- 
daction ; lehr  destruction  fait 
rentrer  la  -société  dans  le 
chaos , lio.  EH®*  sont  impuis- 
santes daif»  presque  toysjcs 
étfts,  a4(*  Style  dans  lequel 
.elles  doivent  étrerédigées,24  J; 
%il  faut  en  bannir  les  termes 
vague»,  obscuN  eC  équivoques 
qui  favoriseraient  1er  exac- 
tions de  l'arbitraire , 243.  Four 

Îu’elles  soient  respectée»,  il 
aut  qn’ellçs  soient  respecta- 
ble!, aa^Lesjot»  d’exception 
ne  sou%nécessaires  qup'pour 
une  justice  exceptionnelle  ; 


dans  la-plupirt  des  états»  les 
loi»  pénales  contre  les  délits 
polit iqncs  ont  été.rendqet^vçc 
, une  sÂyto'de  prodigalité,  244- 
Ce»  atteints  par  les 'articles  du 
Code  ptyialp  français  ; crimes 
cintre  les  particulier»,  punis 
die  rnrirt , î j5  ; cas  atteint!  par 
l’arbitraire  des  lois ^ d’excep- 
tion, 1 4b  ; elles  ont  un  effet 
plus  terrible  .que  les  lettres  de 
cachet,'*  a47-  Loi  de  lèse-raa- 
jesté  que  fit  Rome,  et 
■suitf.  Exemples ‘descôdtradic- 
tions.què  )’oh  remarque  dans 
les  lois,  254-  Le  . principe  des 
lois  se  trouée  dénaturé  ou  jné- 
cptinU  sur-tout  aur  époques  de 
Irf  conquête  èt  dans  lel  temps 
voisins  des*  révolutions  , %£mr 
Esprit  de  la  loi  sur  la  révéla- 
it» »u  et  |éhi o n-cév él a t ion v 2 60. 
Citez  toWles  pedples  les  lois 
crimirtelles-semblent  faite»  au 
profit  de»,  bourreaux  , 262. 
lorsque  les  lois  's'attaquent 
aux  individus,  c’eçt.ta  Tlédla- 
ration  de  guerre  d’un'pstrtf  qui 
donne  à ceHe  guerre  le  norn 
d'amnistié,  281.*  Dans  un*état 
libre,  la  ffti  ne  peut,*  tans 
crime,  être  inteiprétée  contre 
un  eitoyen  quelconque,  338; 
en  fqrcer  le  sens  est  lé  crime 
des  juges  pervers  ; résultat  de 
ccs  fausses  interprétations  ; 
ibid. . IjCs  loi»  |es  pins  jbstes 
cessent  de  l'être  à Inapplica- 
tion, lorsque  le  gouvernement . 
dénué  l'exemple  des  vftes  qji’ÿ 
punit  dans  )(N-  partic  uliers  , * 
35o.  Leur  sévérité  /lit  la-»û- 
reté  des  malfaiteurs,  4^5*  4 * 
Lom»  ( les  glottes' de  )-,  «laifs-le 
dura , à «Jeux  lièges  de  Noze- 
rôy,  XI  8>  . 

Lom  ( le  otiAteau  de  ),  propriété 
de  la  famille  de  Lom  qu»‘  fut 
obligée -Vie  s’exiler -par  suite 
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de  la  révocation  de  l'édit  de  * 
Nantes,* et  oui,  par  uu  décret 
de  l'assemblée  constituante  > 
Un  remise  ®n  jouissance  de 
ce  domine,  sous  là  condition 
spéciale  de  rentrer  en  France,  » 
et  d’y  Aerecr  le*  droits  de 
citoyen,  IX^  198. 

Lombard  ( M.  ),  aijcie»^ principal 
du  collège  ue  VillefrauchedX, 
3<-' 

IjOmbaAd,  chirurgien  distingué  , 
au  village  de  Mont  - Magny 
dans  la  va  liée  de  Mdb  1 1 1 1 «y  e 11  c y , 

XI,  lirt. 

Lombard,  célèbre  professeur  de 
mathématiques , de  Stras- 
.bourg,  XI,  260,  371. 

Lombard  (Pierre),  théologien 
obi  concourut  à la  fondation 
de  l)inivêrsité,  XIV,  44 1 * 

Lombard  ( M.  Charles  ),#  jeune 
littérateur,  viul  à Paris  pour  y 
fairp  représenter  une  comédie 
qui,  à 'la lectim*,  obtint  ile  nom- 
breux suffrages,  XVIII , 1 1 1 . 
Kl  le  fut  reçue  au  théâtre,  1 1 a ; 
ruais  le  chef  de  la’police  lui'im- 
po*xP  dv  grands  < liangémehls 
<| ni  tendent  à endénaturer  le 
fond,"  1 1 3.  L'etud*  de  cette 
pièce  e»t  reprise  à plusieurs 
foi»i  « 1 5;  elle  n'obtient  aucun 
suécèg  à.  la'  représentation  , 

1 1 f>. • Réflexions  de  M.  Lom- 
bard sur  les  eptraves  dont  la 
censure  charge  les  poètes  dra- 
irfttH]Ud  et  les  comédiens, 

118»  *.  ’ • 

Lombard  ( JUcques-ltnymopd  ) , 
duquel  Pliilippe-le-Hardi  ache- 
ta nue  lUblr  française  avec, des 
lettres  bien  historiées  , XrXYI  , 

459.- 

Lr}.HB\nm,  femme  célèbre  parmi 
l«V*  troubadours  dii  treizième 
siècle,  yill,  42«. 


I.omkîhk  (le  cardinal  de),  an- 
rieo  archevêmje  de  Toulouse, 
fit  exécuter  les  quais  magni- 
fiques de  cette  ville  , VJI1  , 

Ixsm(»t  ( Louis  ),  condamné  a 
mort  pour  avoir  assassiné  une 
/ruiiièrc , III,  3o5. 

Lomiris  , capitulé  d’Angleterre. 
Sou  aspect  triste, et  silencieux 
uu  jour  de  dimanche ,’  VII , 

7 Aspect  animé  que  présente 
cette  ville  la  veille  de  Saint- 
Vairntin , ago.  L'objet  «W*  cette 
activit^ ’sont-'dcs  lettres  dites 
valent! nés  que  les  amants  et 
Jetfrs  maîtresses  t'envoient,  ré- 
ciproquement , agi.  Traduc- 
tion d'une  de  ces  ualentines , 

• ag3.  Ces  lettres  doivent  tou- 

{ours  être  en  vers,  ag4-  Les 
ibraires  en  débitent  une  gran- 
de Quantité  toutes  prêtes, 
295.  Les  contre  - ralmtines  , 
ibiJ.  ^|u| 

LosO  (’nindame  veuve),  fabri- 
c'ajite  à Houcn,XMl,  i84- 
Lorgciiami*  ( M<  de  ),  auteur  de 
plusieurs  comédies  trh'lpui- 
t ii elles  , et  de  jolies  romances, 
I,  M,  VI,  3l  I ; XIII,.  87. 

• Quelques  uoés  de  ses  chansons 
erotiques  méritent-d'étre  citées 
comme  modèles,  XVII,  41* 
89  chanson  Cr*f  impossible , 
44-  Cauctere  de  ses.  roman- 
ces , 58  ; cejle  du  Départ , 5g; 
XXI,  xj.  S;t  coôpéralîop  au 

vaudeville  de  Comment  faire  , 

' 

Lon  O EGOUTTE  (la  fo  rêt  de),  située 
dans  le  departement  des  Vos- 

Bes,XI,3?g. 

liORGFtfER  ( le  lac  de  ) , situé 
dans  le  département  ,drt  Vos- 
ges , XI,  377.  , . 

IjORC.kpikrrE  ( les  deux  frèréfc), 
nés  enbourgogne,  XXVI,  47  * - 
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ï»!»c.EV4LLE,  où  L'on  pendit,  en 
l46^t  ua  chat  qui  avait,élr  an- 
gle un  jeune  eiifaftt,  XI, 

443. 

Lobo-la-Ville,  sur  le  territoire 
duquel  un  trouve  de  nombreu- 
ses  couches  de  tourbe,  XI  , 

4#> 

Longueil,  situé  a quelque  dis- 
tance de  Fée, amp,  XXV,  1 1> 
IxiMcrKvu.LK  .(  le  maréchal  de  ) 
s’empare  de  Lunéville , XI , 

as»..  ; 

tiniGqEviLLr  (la) , village  du  dé- 
partement du  Nord  . XII . <)5. 
Loxoctow,  remarquable,  par  de 
belles  forg  es,  \i*,'5oo.  • 
Lnsowr,  ville  dont  les  habitants 


rJ 


W 


montrèrent  peu  de  courage  e! 

1 793  ; leurs  procédés  ù J'^garif 
d'un  magistrat  qui  s'opposait 
à la  capitulation  ;*  sa  division 
en  %ille  nouvelle  et  en  ville 
vieille;  son  ancien  cliâtçau, 
XI,  483. Qualités  du  territoire 
de  sep  environ*,  4^6.  Couches 
de  tourbe  que  ton  remarque 
dans  Ion  arrundissemeqt^go. 
Usine  de  Louguy,  5üu.  Fabri- 
que de  poterie  établie  dtfns  ses 
mure,  5o3 

Lovbay  (le*  cb4t<yiu  de),  où  ^na- 
quit  le  maréchal  de  Matignon , 
•et  qui  plus  tard  appartint  à 
Colnert  de  Seignelay,  XXV, 


I Ms  * 

fxm-LE-SACi/ttiEA.  Position  de 
cette  ville;  édifices  que  l'on  y 
'remarque  , XI  , a4-  L’hôtel- 
Dieu,  a‘5.  Physionomie  morale 
que  les  missionnaires  ont  im- 
posée aux- habitants  ra6.  Leur 
esprit  politique,  37.  L'établis- 
sement des  salines  a quelque 
distance  de  la  vUlé*  38.  Mine 
dp  bois  fossile,  39.  Usages 
bizarres  observés  par  «les  ha- 
huants  de  Lons-Ie-Sdulnier  et 
de  quelques  villages  environ- 


nants,-37.  Hommes  célèbres 
nés  dans*4<y*  inurs,v3$.  * , 
Loiiks  r k ( Mirliél  ),.  Strasbour- 
geois, "historien  aussi  profond 
t|u'értulit,  XI,  37*1.’ 

Louai*  ('  M ),  ancien  adminis- 
* trateur  du  départètnrtit  du 
Non!  , patriote  éincère,, enne- 
mi des  excès,  et  qui , se  con- 
tentant de  Temploi  de  juge  de 
première  instance^  partage  son 
teùips  entre  ses  devoirs*  et,  Fa- 
gricolture,  XII,  3io< 

Lofuip  (M.),  fils  du  précédent, 
avocat,' dont  quclqtifes  succès 
au  barreaû  de  Parts  ont  signalé 
' l'entréq  dans  la  carrière,  3^11, 
331. 

Lordat  ( la  famille  hàronniaie  ) 
admise  aux  états  du  -Lqngue- 

dpe,  ix  . • »7 

LqiiiuT,  médecin  sorti  de  Fécole 
de  Montpellier,  IX,  ts5. 
Lorkt,  joiirnalisfe-poete.  KOjftt 

Tii.  Conat-jLLp.  . 

Ixir ik.vt.  Carrières  de*  granit  qui 
se  Vouvçi*  dans  son  voisi- 
nage ; le  faubourg ^de  Kéran- 
trav  ; le  quartier  pciôcipal , 
XII,  5C»p.  Là  salle  de  specta- 
cle; l'église  paroissial  Fhô.- 
'tcj-de-vdle^D^o.  Ancieh  com- 
merce maritime  de  Iameut;sa 
prospérité  durant  l’exlsteoce 
de  la  cotnpagniç  des  Indes; 
sa  -délivra/ice  lorsqu’elle  était 
bccirpéc  pan  les  Anglais  en 
1746,  571.  Tentative  pôuè 
rendre  h Lorient  son  ancienne 
splendeur  comTrierciale,  5ja. 
Activité  ‘ ii\dostru4le  des  Lo- 
rientais  dont  la  plupart  sont 
devenus  agriculteurs  ,..^73. 
LoniîtiÈRK' (Jean -Morin  de  La  ), 
auteur  de  savante!*  recherches 
sur  la  Bretagne,  XII’,  59a:  • 

Loriol,- bour£  du  département 
de  la  DrôraC,  IX, *4^4- 
Lormaüd  ( M.  Nicolas),  ancien 
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négociant  <1©  Bayonne,  Ypl  i 

88.  .* 

LormK  (Marion  de),  courtisaue 
riiez  qui  se  réunissaient  plu- 
sieurs • seigneurs  de  la  cour 
et  de»  poètes’,  II,  190.  * , 

lx)MMKT*(  M.  ),  vietlx  médecin 
échappé  aux  proscription»  de 
T épouvantable  Carrter^ct  nui 
fait  I©  récft  des  malheurs  Je» 
famille»  Rocjiemauçe  et  Josse- 
lin , XU,‘5<)4  et  iUlv • ' • 

Loi<».{  les  ),  lune  des  plus  puis^ 
sautes  familles  de  Strasbourg. 

I «es  prétentions  quelle  élrçve 
simultanément  aVec  les  Myl- 
luliciin  excitent  entre  ces  deux 
maison»  une  rixe  violente  nui 
achève  la 'raine  de  la  Ville  dé- 
vastée déjà  par  llerniayn,  duc 

de  Souabe,  XI,  ?4t*  • 

Lon.v  ( le  lyrd  ),  vieillard  écos- 
sais, fut  n»is  en  jugement 
pour  avoir  fait  pai'tle  de  I® 
chambre  haute  formée  par 
Cromwell,  XIV, -3 II.-  * 

Loaiuitni^Ja)  reçoit  le  nom  de 
Lotharinge  de  l'un  des  fils  «le 
l'empereur  Loihaire  à qui  elle 
échut  en  partage , XI,  299. 

Provinces  qui  formaient  alors 
ce  royaume;  devenue  plus  tard 
un  simple  duché,  cette  contrée 
fui  sans  cesse  disputée  par 
divers  compétiteurs;  envahie 
par  Içs  armées  françaises  en 
i644,  hâvagée  par  Turenne  en 
i <>74*  restituée  pardtouis XIV 
én  1697,  ©lie  esc  calmée  et  etn- 
bcMie  par  le.  duc  Léopold , 
dont  1 ouVaage  fyt  continué 
par  Stanislas  de  Pologne,  3oo. 
économie  sordide  et  e.1raC- 
tère  des  Lorrains,  3j6.  Exem- 
ple île  crédülité  nue  donnée 
rent  les  hahitanl>  d’un  village 
delà  Lorraine^ 3^.  Ije. calme 

• est  réiafili  par  Ixiéis  XIV  fcins 
ce|le  province  que  troublaient 


3o3 

le  despotisme  et  l'ambition  des 
évcqtics,  44S.  Particularités 
sur  les  Juiffc  établis  eu  I/orrai- 
ne,  4q3.  Protectfbn  que  leur 
accorda  Ib*nri  IV,  4^4- 
Lomikt  ( Jean  ),  auteur  de  la 
Gazette  burlesque  de  la  cour, 
écrilç  en  vers,  libres,  XXV, 
a65.  ••  # 

Lotîtes  •(  madame  de  J,  vieille 
amicale  I Ermite,  I,  .\i.  Ren- 
seignements nu  elle  lui  donpe 
pour  Jes  emplette*  d’utubap-  • 

tépie,  4;.  Anniversaire  de  la  * 

fête  de  cette  dame , 1 20#  Réu- 
nions ‘que  sou  fila  assemble 
dans  son  domaine eitué  en  So-  • 

loghc,  T1I,  p 53.  Elle  raconte 
l'arrivée  du  chevalier  de  Pa- 
geville  k sou  hôtel,  sa  pre- 
mière entrevue  avec  ce  per- 
so  ri  liage,  et  dépeint  son  éqni-  - ^ 
page  et  son  costume,  VI,  9. 

Logement  qu’elle  lui  fait  pré- 
parer, 16.  EHe  le  mène  dhier  1 
chez  une  dame  où  if  n’essuie  • , 1 

3uç  de  grands  désagréments  • * 

é la  part  des  enfants  de’  la  # 

.maison,  39.  Le  conduit  chez  ' 
urie  (ingère,  5g,  Son  opiqiun 
sur  lâ  condition  des  gens  de 
I Outres , 300.  Sa  bonté , son 
dévouement  à ses  amis,  2|3. 

Elle ' conduit  Pageville  dans 
maison  de  file  Saint-Louis 
où  tout  respire  de  véritable 
bonheur,  3 17.  Son  intimité 
avec  mademoiselle  Césariuc , 

369.  PorlVait  qu  elle  fait  des 
prétendant» -de relie  dernière,  , 

J73.  En  fait,  de  religion',  elle 
jirélèrc  la  foi  candide,  h un 
orgueilleux  examen , 397.  Sa 
joie  et  son  recueillevn«Mt  Ie 
jour  de  la  premièté  romtuu- 
liion  de  sa  petîte-Hllc,  *4oo. 

Sa  donleur  causée  par  Ja  mort 
d'une  jeune  damedç  ses  amies , 

VII,  81  .'Sa  raison  supérieure; 


•1 
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constance  tic  son  opinion  po- 
- Iitiqité,  V)n.  Régiinv  mélanco- 
liqqe  qu  elle  sW»*^  prescrit  |>our 
Ici  deux*  première  jour*  du 
•mbis  île  novembre,  VII,  183. 
Arbres  «le famille  plant  é#tlan* 
un  fond-point  'de  Vin  parc  , 
I&5.  Fêle  funéraire  qui  a lieu 
cl$ns  la  cbqpelle  de  son  ebà- 

• re.iu , 1^7.  Ce  qu'elle  dit  de 
l'amélioration  des  mœurs  chex 
les  femmes,  1^. 

I<ot  (Al.),  avoué , qui  rcpqdit  les 
fonctions  de  juré  «Janslc  pre- 
mier procès  de  l'auteur^  XV, 
Ixxxvij. 

Lot  ( le  ), 'rivière  dont  les  eaux 
éi-uineiiso-  et  broyantes  envi- 
ronnent la  ville  de  Galiors, 
XXVI , a54. 

Lot  - et  • GinoxüB  ( le  départe- 
ment de).  Etat  dç  l'agrjrul- 
tnre  dan*  cette  contrée,  VHI, 
290.  Les  vigndble»de  ce  pays, 

* 292.  Différentes  branches  ^in- 
dustrie qui  y sont  exploitées, 
293.  Usines  pour  l'exploit  atiôn 
du  fer,  ibid. 

■ Ixm  niF.  (I9  ).  Préjugés  nui  por- 
tent h y m<j|tre,  I,  a5o.  Inté- 
rieur d’un  bureau  dé  loterie 
un  jour  de  ‘tirage,  260.  Foule 
qui  rçmplit  las  avenues  des 
grande  bureaux,  261.  Le  mo- 
ment du  tirage,  26a.  Les  suites 
■de  cette 'opération,  aC3.  La 
loterie  tst-là  ruine  de*  classe* 
inférieures  et  les  dégoûte  du 
travail , pïû*  l’espoir  de  chances 
• heuréuses,  ’XIV,  388.  Produit 
de.ee  jeu  pour  le  gouverne- 
ment, ibid.  Ressources  * aux- 
quelles lA  loterie  fait  recourir 
• les  ouvriers,  qui  sont  tour- 
mentés de  rette  manie,  389. 
Lonmnk,  fils  de  Louis-le-Ùc- 
bonnaire,  incendie  Chûlons- 
Mif-Saône,  XXVI,  40  k 
Lotharingh,  nom  que  porta  d’a- 


bord la  Lorraine,  XI,  299. 
Lohhe*et,  village  peu  impor- 
tant de  l’Auvergne,  - XXVI, 

3<>2. 

laU'UKnK  (la),  village  dan*' les 
. Pyrenéetj  VIII,  ao3v  V 
Lumik  ( V de  La),  qui  démon- 

• .Ira  la  possjbihlé  d’exécuter  le 
projet  formé  par  Vauliân  pour 

' l’extension  de  Ia‘  navigation 
de  là  rivière  de  l’Orne,  XXV, 

• .ao9  *•,.  , 

Loch  (la),  rivière  dans  laquelle  » 
Rejette  la  Cuisance,  XJ<  54. 

vallon  de  la  Loue, *.7 y.  As- 
pect pittoresque  de  ce- lieu,  / 

.•  rb/d.  Cours  de  la  rivière  delà 
Loue,  78;  usines 'que  ses  eaux 
alimentent,  iêid.  -, 
bu  t (ia  ville  de  la).  Son  an- 
cienne importance  politique 
et  administrative,  XI,  77. 

Locbt,  jardinier  fie  TalinA,  à sa 
campagne  de  Bruno v , XXVI, 

543  - . - •. 

LouiiosSox,  villàçe  considérable 
du  pay*  basque,  VIJI*  1 17.  * 

Lptfls  II,  roi  ge  Sicile?  Qn  eé- 
.léfire  dt%.  fête*  à‘  Saint-Denis 
qn  son  lion.neur,  llf,  147. 

I-orjs  IU  accorde  aux  Chanoi- 
messes  de  Remirepiout  une 
nprtion  de  terrain  pour. y J>àtir 
leur  église,  XL  338.* 

Louis  IV,  rgi  dp  Germanie.  ac- 
oorde  aLuilelme,  évêque  de 
Toul,.le  droit  d<?  battre  ip0,,“ 
naie,  XI,  4*8»  " 

LpctS  VI  est  forcé'  de  marchbr 
contre  Bouchard  de  Mbntnjo- 

• feûey  et  d'attaquer  plusieqr*' 
autres  4eigpcurs,  XVI,’  296. 

Loris  VIII-  se  marie,  à P<*-t- 
mort,  avec  la  reine  Blanche, 

Km,  44. 

Côcts  IX.  «Bornes  dans  lesquelles 
il  voYilait  que  le  lyçe  fût  re- 
tenu, III?  n.  Mesures  sévères 

• qû’il  employa  poû'r  bannir  le 
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jeu  de  ta  cour,  V-,  8a.  Sftus 
nui»  régne  on  consînût  lepor- 
w tique  appelé  les  Piliers  des 
halles  *K>0.  Il  rétablit  à deux 
reprises  différentes  l'intelli- 
gence eptré  les  habitants  et  le 
clergé'flc  Lÿan,  X,  3l 7.  Il  ne 
ermet  pas  au  pape  de  s’éta- 
lir  dans  son  roy.lurne,  33o. 
Rtnd  au  camp  d' A unis  ün' ar- 
rêt par  lequel  U pri,ve  le  duc 
de  Bretagne  de  r<rx*iSrice  de 
son  autorité,  XII,  J6«).  C’est 
sous^on  règne-  que  commence 
l'nupot  de  la  tarde,  XIV,  383. 
Les  corporations  qu’il  avait 
établies  tr  étaient  que  .des 
écoles  d'industrie , XXII,  317. 

Il  réunit  Avranches  à la  cou- 

• rOnne,  et  fortifié-'oetjo  ville, 
XXV,  3,1^  défait  les  Anglais 
à Taillrihnirg,  XXVI,  ,ao3; 
s’empare  de  Cahorj'ÿ  afia.  * 

Lan*  X,  podf  épouser  Clémquce, 

6 Ile  du  rpi  de  ïlungfie)  fait 
étrmighj-  sa  femme,  AJargue- 
/•te  de  B^uégoÔBQk  rléfrnuc 
au  château  C.uftnrd,  ^CIÎl, 

45.  . ■ . . ». 

Lot-fs  XI.  Etat  de  la  galanterie 
sous  sou  régne,  Uf  188.  Par- 
ticularité* -jur  sort  tentrée  à 
* Paris,  IV,  17.' Il  fait  décapiter 
aux  halles  le  duo  de  Noidours , 
V,  rot;  fàjk. empoisonner  à 
Compïègne  Jean  -Secçpd,  ’lils 
«le  Charles  .VI,  Xr  jo4;  h*- 
sièg^el  prend  Boucha  111,  cA‘i 

* il  manque  A’^tre*lur;  i|  cède 
V celte  fille  à l’archiduc  Maxi- 
milien, XII,  r 5a;  lait  hom- 
mage à -la  vierge  Marie,  du 
cçofté'^e  Boulogne , 344-  Pré- 
tentions qu*U  élève  contre  le 

%due  de  Brctagué  dont  il  veut  • 
rédpire  les  droits,  38q.  Ù rc- 
• nonréàçe»  prétentions,  3$i. 

11  permet  que  IW  érige  «n 

- Taule  olséiulf,  t.  ssrii. 


mausolée  à Muguet  t ami  deMa- 
rigny,  XII f,  54*  Ses  paroles 
nu  sujet  du  tombeau  du  duc 
. de  Bedfort-,  que  V 00  voit  d^ns 
la.  cathédrale  dt  |Jout  n,  it»3. 
% Il  regarde  comme  indigne  du 
trtfne  celui  qui  ne  soft  pm  dis- 
simuler, XIV,  >1  j ; p, < t 
récompense  -les  délârcftrs  , 
335‘;  fait  prçâpiter  dans  les 
oubliettes  du  château  des 
Bi^iy.cres  , Philippe  «t  Jléren- 
-gère,  XîtlV,  »5a  ; institue 
I ordre  do  Sanit-.M u lic j , sur  le 
,tt»cher  die  ce  nrini,  XX\,  3a^; 
cède  le  comté  d'Aujou  à Char- 
les de  Provence*,  et  en  rede- 
vient le  maître,  383 V introduit 
à Tours  le  commerce  des  soie- 
ries , 443.  Son  caractère  fé- 
rbêç  et  despotique,  45a.  Sa 
piété fanAtiquel  son*  portrait , 

• 453.  6a  prière.*  à Saint-Jacques 
. . deCtVmposlelIc,*  455.  Son  dia- 
logue a fCc  Oftvi^r-le-Daim  au 

• sujet  de  la  mari  du  dac  de 
Nemours,  456.  H soupe  avec 
lc*cnrdjuatl*a  Balue  çt  la  belle 

.Lyoi)nai^ér46o.  Sa  joie,  Féroce 
■ù  l’aspect  du  cadavre  du  dur 
dl^Nejnours,  46a.  Il  VempaYc 
du  CharoJais  après  h»  mort- de 
*Chiaric.v-)e-Té»iiéraire,  X£VI , 
383.  Ce  cu»’il  dîïiait  du  chan- 
celier ItoÙm  lorsque»  en  der- 
nier çul , fondé  «a  hàpitaj  â 
Beat» ne,  4a8.  Il  seréfogie.â  la 
Cpu r de  Philippe-lc-Bon,  463; 
er\  çeçoit  dr  mgea  avis  dont  il 
rte-  profile  pas;  les  grtftids  tUi 
royaume  se-  déclarent  cofitrc 
lui  x il  ( s'accommode.  avec  les 
seigneurs  J après  {a  bataille  de 
Moutlhéry,  4Ô4»  arrêté  à 
Péronue  et  forcé  d'accomp:ir 
fpîêr  Charles  - Je  - Téméraire , 
t outre  les  LiégcoiJ,  466;  songe 
à prendre  ‘possession  de  U 
Bourgo’gne*à  ht  nujrt  rte  f^liat  * 

an 
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Jes*  s'en  Cnit  rÂonn^tre  sot»-  *PA*itriche  au  pruht  «le  la  li 
vertu  n à Dijon,  ^ 


Lûui*  XII.  L*  galanterie  reprend 
son  «-mpire  Ter»  U findif  règne 
' de  ce  prince.  Il',  j88-  H con- 
firme les  privilèges  que  Charles 
VIII  aVait  aèc<»r*lés  aux  éch»*- 
vins  «le  Lyon,  X,  391  ; conçoit 
le  premier  k>  projet  «lu  port 
• qui , sous  le  nomrdc  Havre*1e- 
drace,.e*t  devepu  vunp  ville 
.importante,  XUI,  161.  Motif 
pour  lequel  i|  fut  excçmmu- 
nié  par  le  pape  Jules  lï,  XJV, 
46.  Il  est  cftuirisonn^  .avant 
île  monter  sur  le  trOne*  et  s’j 
instruit  à relier,  XV,  i$9«  Sa 
naissance  à BloU,  XXVI,  67. 
Accueil  que  lui  hrentlcs  habi- 
tanls  de  ühàlous -sur-Sabne, 
lorsqu'il  vint  pour  la  prymièrt 
fois  au  milieu  d'eux,  4of. 
Louis  XIII,.  Sévérité 'éver*  laquelle 
les-duMlistes  furent  poursuivis 
août  Ion  règne  , II,  36p.  Il 

• institue  une  procession  Solen- 
nelle en  mémoire  de  I4  gros- 
sesse «le  la  reine,  IV,  ?5.  Il 
est  garanti  des  flattenrs  par 
le  cardinal  de  Richelieu  ‘dont 
1è  .despotisme  les  attirait  tous 
à lui , 27a«-Eiîipresaem«*it  avec 
lequel  il  se.  ntonirail  dans  la 
eatlMidrale  «TEmhrun  elTca- 
m.uht  en  roehet  de  chanoine, 

* X,  a4# . ^on  entrée  «lai»  la 
ville  dè  Vienne,  a03.  Il  vjon- 
hnne  lés  privilèges  d«s  éche- 
vins  de  Lyon,  3qa.  Pour  sê 
venger  des  perds  qd'il  avait 
.courus  au  liège  de  Saint-Mi- 
hiel,  il  y hr  raser  plusieurs 

constructions,  $1,  43®  ; prend 
la  ville  dé  j&ar-Je-jhic.,  .44 1 - 
Médaille  où  il  fait  représenter 


berté  publique,  XXlf,  3*4 * 
fait  arrêter  au  château  des. 
Blois  César , duc  de  A'eridômc , 
XXVI,  4»4  ; assiégera  ville  de 
Pou*.  216.  •*  . 

INOUÏS  XIV.  Caraetère  He  la  na- 
Iwtcrie  . sous  son  règne.  Il  , . 
t 190.  Politesse  de  ce  prince  à 
l'égard  des  femmes,  194.  Cau- 
sés qui  amenèrent  le*  mal- 
heurs 4*  fi*1  *wn  ^gfle  y 

*5139.  Il  rend  uue  'déclaration 
contre  les  duels,  369.  Il  reml 
une  ordonnance  portant  U 
% création  d’nn  établissement 
sous  le  nom  de  Bureatut  des 
ncurriees'de  ta  Recommande- 
arné,  IV,  j38.  IJ  donna  de 
he.yqx  prétextes  à Mulption^ 

• 2^3.  Flatterie  qu’il  reçut  pen- 
dant que  ton  décorait  le.  jar- 
«Un  «Ie  Versailles!  fjfi.  Autres 
flatteries  dont  il  fut  lebjet 
durant  sa  yteillesle,  Ses 
courtisans  se  ré\nii5>arÇnt  à 
ŸjtÆil  dé  Boeuf,  Ses  flat- 
tegjs  diminuent  eji  raison  des 
prcgjrès  de  sa  mllsilie,  ,3^. 
Ce  que  se  montrèrènt  ses  cqjec- 
tiÿ.itis  après  mort , 278. 

Ce  qn!était  le  *jeu  soirs  son 
règne,  V,  83.  Non  succès  du 
projet  qu’il  avait  cafiçu  d’af- 
franchir l’Europe  chrétienne 
dwjougde5barhârrs<pies,‘i3i. 
Ce  qu'était  fa  condition  «les 
(fens  de  lettres  sous  Louis  £l  V, 
2"t>»  .11  accorde  upe  pension 
iniljtairc  à la  célèbre  Philis  de 
' la  Teur-du-Pin  , ma«lemoi- 
selle  «le  l.a  Charrie,  X$  an6; 
«•«infirme*  les  . privilèges  des 
. échéVins  «le  Lyon,  392;  s'em-' 
pare  dé  Dolo , Xl‘,'9»;  fait 


le  cardinal  de  Richeïietf  mal-  «h^molir  lc|  fortifimuians  de 
gré-la  haine  qiul  hn  portait , Montbéliara  { 1,64^;  fqit  don.  à 
*XfV,  » 26.- U-s  occupe  p^u  d’a-  la  maison*  de  Mri^aiin -de'*  la 
,bapsaér  le*  grands  Çt  K maison  principauté  de' Bcfi/H-,  lf3; 

lAr  ** 

• rv-  .1* 

• • %*■  *m 
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. Ait  raser  Colmar  el  en  auto- 
rise h»  reconstruction , 317; 
s’empare  de  Strasbourg,  >44  » 
il  exige  «pic  les  habitant?  de 
II  plupart  des  villes  de  l’Al- 
sace /te  parlèht  que  frahçaiti, 

" ; rAlituc  I*  LÔrcainrs  3oo; 
fait  démolir  les  tours  du  châ- 

Jr.iii  <lr  li.-li-l.  -Diir  , 44»  l 

rétablit,  le  calme  dans  la'  Lor- 
• raine  qué  troublaient  le  des- 
potisme et  IVmbitioh  des  évê- 
quoa  ue  ce«l^  province,  44®  ; 
fait  rrfser  les  forliticatuttis.  de 
Lotigwy,,  48a;  détruit  Rouxon- 
ville,  483.  Réparationsqu'il  fit 
exécuter  à IlomboUrg,  dnJ.  IJ 
t empare  de  Lille,  XH,  a3o; 

. . aohète  Dunkerque  et  J’emhcb* 
lit*  ^09.  Motif  de  son  indiffé- 
rence pour  le  Si^'oiir  de  $aint- 
1 main  . XIII,  i<K  ll-sevit’ 
r contraint  de  garder  Lonvois, 
quoiqu’il  ne  ‘ nnt  le  souffrir, 
JilV  , 12.6.  Précaution*  qu’il 
fallut  prendre  ppur  protéger 
ses  reste*'  éoqtrc  la  furepr,*!^ 
, sés  sujet  S appauvris  et^jjéci- 
rtés  sous  son  règne  sanglant, 
170.  Etat  des  impôts  .et  des 
finances  sous  son  régne  , 384- 
■ Il  doit  é^re  regardé  comme  le 
type  des*  souverains,  XVI, 
f66.  U reçoit  les  conditions  de 
la  poix  dp  Munster  de  deux 
banquiers  hollandais*  ambas- 
sadeurs, XXl!,*298.  Déve- 
loppements qu^l  dorme  à l’in- 

• dus  trie  , au  commerce,  àpx 
lettres,  aux  arts,  rPaux  scien- 
ces, *3  »-6.,*Vers  Ja  lin  de  .son 
règne,- tous  les  bourgs  çt  les 
villages  furent  soumis  à laser- 

* vitude  des  corporation!*  32*1. 
Parla  révocation  de  l'édit,  de 
Nantes,  il  ocr^siona  ta  mi- 

rtion  en  pays  étrangers'  de 
plupart  de*  établis*, 
industriels  del'raucé 


T * > ms-'- 

■M.J- 

fait  .détruire  tes  fortifications 
•de  GraAville,  XXV,  3i(>;  fait 
Combler  lès  fossés  de  Gbata- 
bord-,  er  p construit  des  bà*i- 
meots  supplémentaires  pour 
le  service  die  sa  maison , XXVI, 
48;  ronéie  h Mansnrd  le  sbin 
• qaebeve-r  1rs  bâtiment-.  Com- 
mencés par  les  comtes  de  Mois 
au  château  de.  cet  Us  ville,  "64; 
fait  de  Rocheforf  un  port  mi- 
litaire * 1 83  (investit  la  dhe  de 
Bouillon  dC  la  dtiché-p&irie 
’d’Angouléme,  a ^7  ; surprend 
HéJènc  de-Savoli  dans  la  forêt 
de  S»int-Gertnain , /en.  raçolt^ 
quelques  fafeurs,  et,  Ha  suite 

• d’aine  confidence  qu'elle  lui 
■fait  , ordonne  d'arrêter  son 
frères  290.  Résistance  que  le 

^banceKer  Duvair  oppose  à 
une,  injustice  qu'il  allait  com- 
mettre ,*  298.  Il  ca+oie  en  Au- 
‘vt^gne  des  conftnisîaircs  pour 
inctfre  fin  aux  meurtres  et  aux 
.rapides  que  conf mettaient  les 
baron-.  auvergnats,  J138. 

Louis  XVt.  Héscrv6^jfmf:on  re- 
marque dauj  là  galifntrrio  au 
rommeifCcniCbt  de  son  rjrgnc, 
K,  193.  Caractère  de  U 'ga- 
lanterie après  le*tnauoge*de  ce 
prince,  ip5.  locouvrtwinco'de 
ce  mariage,  1*9..  Licence  ef- 
frénée que.ee  nr\nce  par  son 
. -exemple  introduisit  dans  Jes 
tmrnrs , I Li , 25.  Sa  rôtgrée 
après  sa  itinbulic  tJc  Metz , 
437*  Flatterie  Hoot,  jeune  en- 
core, Il  fut  l’objet  de  lapait 
ihi  maréchal  dé  Vinemÿrlon 
gouverneur,  IV,  2*89.  JSoo  in- 

• différence  poulies  furt*  âge  s 

dont  l’arcablaient  le*  libel- 
lé, te*  t*t  pour  les  serviles  hom- 
mages des.  cpuriiaaii*-*  281. 
iV  fait  reconstruire  le  portail 
issements  de’Ut  cathédrale  dé  .Met*  ppur 
é,35,7.1l  » réf ompepser  l^fteruMi  des 
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ùa*,  XI,  47°»  con^oi(  la 
pelure  de  joindre  U naviga- 
tion  du  nord  à celle  du  midi, 
en  uoiwinl  par  un  èanal  les 
rivières  de  la  Somme  et  de 
PEsoaul,  XII,  3i  ; reçoit  les 
plaintes  du  dac  d' Aiguillon 
. contre, La  (Chah>tais  et  le  pré-»* 
sidcui  de  Car.ideuc-, . et  or- 
donne l'exécution  de  l’arrêt  de 
uiprt  rendu  par  la  commission 
chargée  .de  pro.Nonqer  dans 
cette  affaire,  4*6.  Infantes  dé- 
sordres qu'il  - commet  dans 
l'enôlos  du  le  Hero-aux-Ccrfs, 
XIV,  "5a6.  Indifférence  qu'il 
% montre  en  apprenant  ieS  lunux 
de  V ictor-Atnédée , roi  de  Sar- 
daigne, 571.  Il  donne  Cham- 
bord 4 Stanislas,  roi  de  Polo- 
gne, XXVI,  48.  Il  permet  nu 
maréêlial  do  Saxe  d y demeu-  • 
rec  avec- son  régiment  de  lui- 
14ns , 4;).  Hesistmee  qu’il 

éprouva  delà  part  dfe  ci'Agucs- 
swtu,  I7U  • J 4 

Lnri.s  XVI,  roi  qui  déploya  do 
rare#  vefttft*.  D-  fait  don  du 
Luxembourg  an  oomte.de  Pro- 
vente,  I,  148;  lit,  437,  Joicqfti 
éç^ta  il  sa  naissance,  IV,  a6. 
Il  est  le  premier  <U"  *os  légis- 
Uteurr  (pii  a^tatitnà  vn  prin- 
cipe que  la  propriété  d’un  ou- 
vrage littéraire  devait  survivre 
à son  auteur,-  aol.  boit'.fftril 
rendit  à cet'effel  le  1"  janvier 
1791,  a<>4;!e  i£  juillet  1798, 
ao5.  H iuHoduitçn  France  des 
troupeaux  espagnol»,  a6a.  Sa 
sévère;  prahi  t«?  éloigna  des  Bat- 
teurs,. 2 $3.  Il  rend  à L.1  Uha- 
lotuis  la  plnçc  qu’il  Orcupait1, 
on  lui  donnant  le  titre  de  ma r- 
* uu»*  et  cent  mille  françs^de 
dédommagement , XII,  4» 7* 'H 
« concourt,  par  >.a  bienfaisance , 
à ruffi-auchissemcnr  doe  serf 4 
du  Munt-Jurti,  XI4  J|l%  Ma- 


nière dont  les  prélats  accueil- 
lirent la  lettre  oh  ce  monarque 
leur  rappelait  le  devoir  de  la 
résidence,  XlV,  53*  Son  en- 
tretien avec  le  cardinal  de 
Rohan  sur  l'affaire  du  cotliér, 
,5ir.  Enthousiasme  universel 
qu'excita  son  avènement  ,»XV|, 

4 t6.  Sa  visite  au  port  de  Cîhér-  ’ 
bourg,  XXVy294.  Il  exempte 
de  la  taille  les  enfants  ,de' 
M.  Hrondo,  fondateur  dune 
manufacture  de  molleton,  à 
Saint  l)ie,  et  lui  acc'orde-tine 
pension,  XXVI,  4^>  367. 

Lot  is  XVIII.  Son  entrée  à PAris, 
‘au  milieu  d‘un  grand  nombre 
de  haujs  personnages,  de  Pçn- 
. thouslasme  et  de  .1  ivresse  des 
habitants,  IV*,  a5.  Il  arrive  à 
Notre-Datne,  28.  Espoir  que 
l’on  conçoit  dç  $on  règne,  29. 
S.»  voilure  pariée  devant*  la 
statue  de  Henri  IV  ; émotion 
que  l'on  retira tque  .alors  sur 
s&fmàrc’,  3t‘.  Il  prend  po$scs- 
* sion  du  palais  de  scs  pères, 
32.  H çst  accueilli  avec  ioie, 
V,  3ot. 

Lotus  de  Châlpns  auquel  on  fait 
repion  ter  le  nom  qucpQrte  le 
bourg  de  Noaeroy,  XI,  |o. 
Louis  do  France,,  fils  de  Philiffoe- 
le-Bcl , aasinte  à rassemblée 
nationale  con\ôquée  par  le  roi 
son  père.  Y,  a55.  , / 

Loris  de  Ffaifce,  dbç  de  .Tou- 
raine. Manioc  dont  if  pftie  le 
cft.itean.ef  le  comté  de  ftlois 
q\i*il  achète  de  Guy  de  Ch.i- 
i.IIü.h  XXVI,  6L 
Loris- p'ArErr.i.F,  fils  de  Bdson, 
et  .rai  d’Arles,  devient  sôuve- 
reiu  de  Lyon,  X,  3 10. 
Idn'isd.r-pf.BnaV(AiiiE,'mf  *h  f!aa- 
seireuil,.'VIII,  356.  Il  prend 
hi  sou vei  aincté  de  Lyon  , X , 
309;  bat  et  tue  Morvan, ‘roi 
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^>oùr  sou  Ucutenaiii- général 
dans  cette  province  Xoiuinoé, 
ibid.  *•  , ». 

‘Luuü-LK-GKnMAüigvt:,  fils  de 
Louis  - le -Débonnaire,  reçoit 
Strasbourg  en  partage XI  , 
240, 

Lovis-LE-GnOs  jette  les  premiers 
fondements  des  liaUes,  VTioo. 
11  remplaça  la  chape  de  Saint- 
Martiu  par  l'oriflamme,  XVI, 

, ?®9: 

houiS*LE-Jtt'SF.  Son  eniitcnent  . 
i sc  faire  raser  excite  entre 
lui  et  su  fcuimc  un  tfcftérend 
oui  fut  sniyi  de  la  dissolution 
« leur  mariage»  III,  17.,* 

Loris-i^  Ot  TitErMKii,  voulant  nliu- 
ser  de  faoniiiorité  do  Itichard- 
sans-feut,  est  .battu  à Qpeis- 
snuville,  par  Harold,  roi  de 

IWWrçk,XXY,  6S>t  ; 

L<fc*is{  je  baron  ),  pô  à Tgul, 
XJ,  43o.  1 ^ à 

Ixn^ê  (Antoine),  médecin,  re- 
cula les  bornes*  de  Ip  science 
oliirurnicale.-XI.  5o7.  * 


a«7*jj 

Lot'isa  fia  bonne),  femme  «yui 
était  dans  l'intimité  «I u pasteur 
Obcrlin,  dont  aile  avait  élevé 
les  enfants  arec  la  tendresse 
d]uue  véritable  mère.  XL  388, 

. 4<>*. 

IÂcp(M.  Le),  maître  d’un  bât  rl 
à Cambrai , JCU  , 4a- 
Ixjupujj  ( le  seigneur  de  ),  pr?- 

sonnier  dans  Jes  uhsrs  de  I.eu-  ““2  *'■ 

cale,  et*  «ur  lcmnd  lv»  soldats  ( Sacque/),  jeune  poète  dis- 

de  Constance  fle  (îétajly  Vou*  de  ^°«a*  s XII,  1*7»..  \ 

latent*  la  venger,  IX  , j3l*.  • iiotiEAB.  Çç  qiéil  dit  de  l’éfahlis- 
Locsta5AU  {M.^,  commerçant  ..  sèment  du  régiçtc  ' féodal  eu 
béarnais, qui  alla  sYtablir-daus  - Franc®,  Vt  p53;  . ;•  * 

uhe  provint*  dq,  Mogol,  pù  , I.tMiF.nn»  ( la  montagne  do  ) s’é- 
aprèr  une  victoire  qti’il  fit  g«-  tend  deppis  Avignon  .jusqu'au 


il  obtins  ort  cominandumsiit 
. ‘ çpnsubrable  dans  l'armés  de 
ce  -prince,  et  revint 'plus  tard 
dans  son  pays  natal,  VIII, 

_ a-Î9- 

Lolvkt  ( M.  ),*  fabricant  de  draps 
* Fl  beu  f,  Xin,  i«t. 

LorviKits,  ville;  très  commer- 
çante et  dont  l’opuMnœ  se  rd- 
vèlc  jusque  sur. ses  i»ura;*nh 
.aspect  u»t<  ricur.  XI U,  83.  Mo- 
numents qui  attestent  son  an- 
üq'uité  ; » importance  qu'elle 
®vait  autrefois  ; désastres 
yeU#  essuya  des  Anglais  , 
04.  Activité  manufacturière  et 
prospérité  des  habitants  ; ‘nt- 
,Ta«  hemcnl  des  principaux  fti- 
b cirants  an  régime  ‘constitu- 
tionnel, 85.  Ii écôle  d'ensei- 
gnemeut  mutUel,  86.  I*s  prin- 
cipales fabriques  de  Loiwriers, 
87*  Paysages  de  la.  vallée  de 
bouviers,  ÿg.  ' ‘ 

LoryfcM  ( le  château  d<*J,  * an- 
• cioune  •propriété  de  Dajon, 
XXV;  2 «n. 

LA  u vois,  miuistre  que* Uiuri  XIV 
garda  long-  temps*,'  quoiqu'il 
ne  pût  le  souffrir.  Mission 
Singulière  dont  il  efmrgea 
, M-  de  (,'lmmilly,  lorsque. Stras- 
bourg allait  tomber  an  pou- 
voir du  roi  (le  France,  *Xl , 
-243;  XIV,  iaf>,  ^ 

Ix«yOL.\  (Ignare ) «wt  clr’rjaré  su-  * 

Sérieur  de  l'ordre  des  jé.uiteV, 
VI,  3o5.  * . 

'La^vs^  jurifvousuJte  célébra,  né  à 
Sarlat,  1X}  ai. 
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(hp.ifteinoiit  dgs  liasses- Alpes 
!*,  11 7-' 

Li'irn-,.  iinaiil  d’Anette  , ué  à 
ip»,  UI,  434- 

Lucas  , M-ul|iK>ur,  toulousain,  • 

vurf‘4à8. 
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ment  du  Ouubf,  <hi  l’on  re- 
iiMrtjuu  une  glacière  natu- 
relle, XI,  1 33. 

Lclli#  célèbre  compositeur,  au- 
teur de  In  musique  d’^rmù/e,' 


Lucas  (le  cjpitainé  ),  marin  dis- 

• ritijjrtè,  soutint  à Trnfalgar  le 
4eu  de  toute  «me  ligue  oè 

..  Nelson  commandait,  Xllÿ5x{  ; 
XIII,  «Si. 

LuçaV  ( M.  de  ),  propriétaire tte- 
*.  (u«l  du  clù trait  de  SainlGra- 

* tien  ime  possédait  Latinat 
. dans  \û  vallée  de  Moolino- 

f«»cy,  XVf,  4^7-  * 

Lucé  ( le  oorttle  de  )vque  U*  p^re* 
Menou  suc  éloigner  detSl«fiis- 
|fll,  duc  de  Lorraine , XI, 

*°7*  . ' B • . 

Lcce(M.  ),  Habile  musicien.de 
la  ville  de  l)ouais  XU*.  jtp. 
Li’«:ku.k(  l'aoeienne  abbaye -de), 
doitf  les  vastes  bâtiment*  ser- 
vent aujourd'hui  a des  usinés^ 
.Xi,  «87.  . 

Llcor  ( M.  ),  musicien  gt  set-ré-» 
taire  en  second  de  Voltaire, 

x*44i>. 

Lucius  UoMirirs , édile,  X,  3oo. 
Lucttxoe.  dame- romaine,  XIV, 
4*»pS*,.i4a.  " ; 

Le l » Kl.St k!  , évêque  dq'Poul,  ob- 
tient de  Lnuts  IV,  roi  de  Ger- 
manie, le  droit  débattre  utop- 

* noie>  XI,  4®^*  *•  '/ 

Luooioal,  .bis  de’  Noirl,  rôt  de  > 

Breî  agn«,*«.  retire  du  rtidpde, 
embraie  I état  ecclésiastique, 
et  fonde  un  monastère  < auquel 
la  ville  de  ÎYégiuar  dût  'sort 
grighie,  XU,  • 

l.i  imiii,  prcvûi  «hia  tfi.-i  regarni-, 

. per  ' sa  sagesse  «ou  coti- 

• rage,  contribua  â.teViuiuer  lai 
guerrp  de  la  ligue  religieuse , 

XXU;  • 

Li'UAKS,  commette  du  départe- 


- opéra  qui  obtint  peu  de , suc- 
cès, III,  60.  Lieu  où  i(  de- 
meurait, Vil,  246.  Il  se  trouve 
*&  Que  assemblée  des  princi- 
paux auteurs  dramatiques  con- 
versant sur  leur  mérite  respec- 
tif, XVI,  43o.  Révolution 
qu'il  ope'ra  dans  la  musique 
instrumentale , XXII,  258. 
Lurel.  Son  origine  et  son  anti- 
quité ; prospérité  dont  jouit 
oètte  ville  sods  les  Juifs  qui  y 
fondereht  des  établissements , 
lit,  i5p.  Synagogue  où  ils 
s’assemblaienr;  commerce  ac- 
tuel des  habitants  familles 
respectables  que  Ton  vottbn- 
core  à Luuel,  l5l. 

Lr»i?vu.Lv:.  Sa  situation  et  son 
origine,  XI,  287.  ErabdUfsae- 
ments  nue  cette  vilbï  rççbt  de 
•ses  différents  maîtres;  palais 
qu’y  Ht  construis  |e  due  L60-  % 
pold;  origine  «lu  riouffle  Luné- 
ville, 288.  La  foniainî/ sacrée; 
rônclusidfi  dit. traité  fié  iSbi  ; 
«industrie  de  Lunéville  j 89. 
nommes  célèbres  quT  y sont 
«»«> , aqo.  - . 

buQrxa  (J-Vrdinantfcde  ) , piètre, 
paringen  , tfvec  Puarre,*  le 
commandement  dé  'l'expédi- 
tion du  Péçou,  2ÙX,.63. 

Lfltl  (la.mhntagne  dp),  parcou- 
rue souvent  parles botaniftes, 
IX,*  290.  • • . , " 

brus,» petite  ville  située  dans 
«Atè  île.  formée  par  orf  ctapg, 
et  rem.inpiablc  par  l’industrie 
de  son  arrûndisserùçnt,  Xf, 
i*3.  * * . X 

Lc-sirrar  (les),  racé  décroîs, 
XX  VF,  166. 

Lussac  ( M.  1»  comte  à*!,  corn- 
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maml.nit  de  la  succursale  de 
lliôtel  des  Invalidas,  i A\i- 
gnon,  IX,  371. 

Les*  vu  Me  marquis  de  )*  Ses 
procédés  hautains  envers  tous 
ceux  qui  lui  sont  attachés  par  , 
quelques  liens,  IV,  107. 

Lissa*  (mademoiselle  de),  au- 
teur d'un  roinan  sur  la.  cour  . 
de  Philippe-Auguste,  XXlil , 
27. 

Littheruocrg  , peintre  distingué, 
né  à Strasbourg,  XI,  *73. , 
Lcttesbac.h,  village  où  Voltaire 
se  retirait  souvent,  XI,  a 16. 

Lux  F.  m Mm  ne.  ( madame  la  maré- 
chale de), 'dont  le  nom  est 
resté  gravé  dans  le  rreor.des 
habitant*)  de  la  Vaüée  de  Mont- 
inoreney,  III  1H4.  • 

IvnnotiiS  ( fe  duc  de  A prend 
la  «(le  de  Salins  en,  fW>8,  XI, 

• 68:  i \ ’ * ' •. 

LixPm flheno  (l’ierre  de),  l'un 
des  ancêtres  dn  célèbre,  màré- 
•chal  de  Ce  nom  , Xt,  4 
Loxbmuqcqu  •(  Marie^de)vépoùse 
du  duc  de  Mercœur,  fait  revi- 
vre les  prétentions  de  la  mai-, 
«ou  «d'à  Penthièvre  sur  la  Bre-  * 
.q.Giie,*II,  38*,  " v 

LrxHMiKtrno  ( M/  le  du£  de), 
gouveeneurdé  Normandie,  au- 
«mel  attribue  lp  fom^ition 
; dè  l'académie  dé*  sriênce’s , 
des  bél&-fettres»el'des  Arts, 
de  Bonert,  Xlîi,.  ?o4;  • 

L-CXkiiil,  pcti(e  ville  célèbre  par 
ses  eaux- minérales;  l'etablis- 
« seuient  des  bains;  destruction 
do  cette  tille  par  Ajtila;  an- 
cien monastère  qu’^*  fonda 
«aint  Cojombeàu , XJ,  163. 
Luxech',  petite  ville  du  midi  , 
VIH,  *£>.  •*  • \ 

.Lvçiùk,  personnage  de  l'unti* 
quité  païenne, ênunola  son  bis, 


Lvct  nnu>.  impnm.t un»  note  d m • 
famie  sur  lès  .célibataires  , 

^^,V,  65. 

Lyiùk  ( la  ).  Les  femmes  .de  ce 
pays  ue*  prostituaient  avant 
leur  mariage,  XlV#  5o3. . 

Lyon. -Epoque  de  sa  fondation  , 

• X,  39 7.  Embellissements  qur 
oette  vipé  dut  à de*  oinpen  urs 

* romains  r 398.  Etat  dé  Lyon 
sou»  Laïus , 3o3.  Sons  l)omi- 
tieu , 3o5.  Cette  ville  est  ren- 
vefs'ée  de  foud  en  comble r et 
|es  habitant  passés  au  HL  de 

« IVpée  par  les  troupes- df-'$é- 
tv’rè  , compétiteur  d'Ajbin  , 
307.  Elle  ne  se  relevé  de  ses 
ruines  qu'un  siècle  et  demi 
après  ; elle  est  prfse  par  les 
Allemands,  et  Julien  la  sauve 
du  pillage  dont  ils  fa  mena- 
çaient’; .ellç  est^  livrée  pàr  Si- 
••doifiiis  AprHJinaris , -3^.  Elle 
pU*se  soûs  le  gouvemeftient 
des  Biuirçuignobs  ; lois  aux- 
quelles les  Lyonnais  fusent 
asservis  par Gotidçband.,  3o8. 
Les  rois  de  France  de  lâ  pre- 
mière réoe.  deviennent  souve- 
rains de  Lyrih,  3og.  Massacre 
des  Lyonnais  par  ûna  armée 
de  Sarrasins,  3tq.  Prote'ction 
accordée  narCharlein*»#ne  aux 
Juifs  de  Lyon,  (pii  devint  la 
■capitale  du'soyaume -de  Pro- 

1 venée  , sons  Charles , HU  de 
l’empereur  Lot haire;  dorain  i- 

%.  tion  de  l’empereur  Ho»ou,3i  l’.'v 
Cello  des  archevêques  qui  bà- 
tirenUÎQ  chàteaft  de  iHefre- 
Scise,  3-1 3.  iAtorr unt ion  d« 
cette  dominât  ion  ,3i  à.  Guerre 
a laquelle*  elle  donna  lieu,  et 
at$  valut «mk  thatooines  Te  titre 
wqe,cômtes  , 3i$,  Dé^bulres  du 
clergé  lyonnais  ; traubles  occa- 
sion és  par  les  taxes  -epOrmes 
et  les  .violences  dont  les  ô®- 
‘riei*s  • des  archevêques  îlroa- 
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hl.iicni  les  habitant* ■,  ’3ifif' 
Traïu'actiriivs  entre  1rs  citoyens 
elles  prélats  ^ ^t6?  Nouvelles 
violences  ésercces  par  ces  der- 
niers, 3i 7. Conciliation  mena-  ' 
qe  doux  Toi*  p.ir  l'entremise 
• Louis  1\  fjbiH,  Capitula- 
*4loO  eillre  les  Lyonnais  er 
lierre  /Il  dp  Savoie,  3a8,*Le$ 
LyniMiai.i  combat  Unit  ù Ijri- 
ftpais  des  brigands  qui  déso- 
laient leur  uuritotre,,niaj|;cbfot 
contre  le  prince  d’Orairge  et 
le*  partisan*  du  duc 'de  Bour- 
gogne, #mi^ervent  le  Danplri- 
ôé,  « urrtVreni  les- EspaipioFs 
descendu^  daoÿla  Dresse,  320.. 
Triomphe-  des  catholiques  fle 
Lyon  ,suV  M.digiiy  3a  1 . Leur 
défaite  par  les  < alviuistes;  pa- 
l iheaiiou  de  cés  deux. partis  ; 
adhésion  des  ’LypQiiais'â  la 
ltgue^32  2..<!U'Coi^  prisdunier 
le  due  de  Nemours  qtp  s était 
introduit  dan*  leur  ville  , qu’il 
pille  cm  suite  par  vengeance  , 
343,  C*>nc*h-  général  ttqm  à 
Lyon , «oui  le  pape  bino? 
ceyt  IV;  3a5  ; sdus  Grégoire  X,  , 
33 1.  La  place- llcdlecoiir’  335u  • 
U£molilioqftqut  y ont  été  fait  es 

E.#  Ie9  ordres  dp  CoDot-dller- 
bi*>  anciens  «Jniementi  que 
l’ou  y remarquait , 336.  La 
MiaitÀn  Henri  y iS'ui.  ; J Hôtel- 
Dieu  ; sa  fondation , 337.  Sa 
situation  ; son  extérieur;  in- 
térieur des  «allas  , 336.  A t- 
m osphrre.de  la  vilje  de  Lyon  ;• 
l’hospice  dq  U Charité,  34«. 
Générosité  des  .Lyonnais  rti- 
yers  les .paysans  «le  la  Jlrçsse, 
enf  i53o  et  i53t,  3421  La 
jt/lictiou  «lu  Ithônea  la  Saône, 
3j3.  Lllo  3f#omat|  le  pont  de 
la  Mfilatiàte  ; lanoienife  cotn-  ' 
tnnndérlc  «le  S.fmt-Geprges,  * 
*44  Le  rtont  d’Aindi;  restes 
de  monuments  païens  qui  dé- 


corent l’ép.lise  d'Aiuai  ;•  le  pa- 
lais de.  Jarcbeveché  , 346. 

Anciennes  h. il  >1  tâtions  de* 
Lyonpais,  347*  La  montée  du 
GourguiUon;  la  place  des  Mi- 
nimes ; Je*  ancien*  amphi- 
théâtres , 3i8.  L’ancien  cou- 
venj  de  ta  visitation  converti 
en  hôpital  , 34q.  L’hospice  de 
•,  l'Antiquaille  l»àti  à. l’endroit 
bit  s'élevait  jadis  le^palais  .des 
inéfcjs  dn  Prétoire,  35o.  Pré-» 
(entions  des  anciens'  arche- 
véqûc*  otV’haVioiqau  ,|c  .Lydw,  # 
35 1 . La  chapelle  «Je  Notre- 
Dame  - de  - Fotirvièrcs , 353. 
Vie  «font  on  joitit  de  la  ler- 
raisô  de  celle  «*ba  pelle,  354 • * 
L’ancien  château.  Pierre- 
, ib'id.  Pcrsqifuapts  qui  y . 
foirât  enfermés  , tfi\Z  L'école 
vétérinaire,  361.  Ifts  vuhûétis 
p,rt*iv*»rs  d'abondance^  363'  l^e 
pon|  ylu  Serin } Jes  «tuai*,  bor- 
dant la  rive  gailehe  de  la 
Saque  ; le  pont  S.iint-Vinemt, 
364.  L«  pojit  dn  Change , 365 ^ 
L'aucmnue  loge  du  change, 
366.  Portrait* , manu*,  .habi- 
tudes, activité  .et  cïfcuieures 
des  ouvrier#  en  Auiu,  dits  ta-  . 
nuis  y 367.  La  nopulatiou  «le 
la  ville,  370/Xe  langage  du’ 
|Muple,  ibid.  Lès  principaux 
fabricant*  «Pétoffcsh^ounécs, 
3yi|  Le  port  de  i'iêupiial;  le  * 
quai  de  Ratt;  Je  quai.de 
Saint-Clair  , ^7^  Le  quartier  . 
Saint-Clair,  S7S.  la:  Grîind- 
TtïrâtrV  , 3y  q.  L’Hôtel-tfe- 
ViHe,  édifice  qbnt  l'intérieur 
est  QfOtf  deJplusiéur*  peintures 
•festfrtiée§j,38o.  L’ancienne  al>- 
bàye  noble'  des  dames  de 
Saint-Hcuoit,convèftic  eu  Mu-  , 
sée,- où  se  trouvait  réunis  une 
foule  de  détinsse  niuniiuient* 
roiapins,  • 38a.  l^a  salle  do 
peinture,  383.  Le  salua  des 
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aiiflfl  nés,  384.  La  iociciéd'cn* 

* coaragement  poqr.  lé  c din- 
Mvce  et  les  arts*,  387.  L'école 

* de  dessin  > fa  société*  d’agri-  * 
culture , 38p.  * La  société  de 
tnédériue;  le  Cercle  littéraire, 
3po.?  Ancietn  privilèges  oc- 

' troyés  app  premiers  commer- 
çant* de  la  ville,  dit#  échevins, 
391.  Degrés  ' pap  lesquels  «lot 
yaicrtt  passer  les  négociants 
. fvojinaie  nui  aspiraient  à la 
JlQblessey  39S.  Carattèrq  dé  la 
uobkwse  lydiuiaise,  $96.  L’é- 
glise de  Saint-Pierre,  31)7.  La 

• plaire  Saint -Pierre  ; la  biblio- 
thèque publique  . 3g8.  Irtté- 
rieùr  de  cet  (fdifjce  > 399. 
Perspective  dont  on*  jopit  dé 
la  tertasse  qui  toucjie  à Kjme 
des  salles  tTe  cette  b'fblto- 
thèque  ; caractère  des  classes 
iqdustrieqse*  dte  Lyon,4ot. 
Fortune  médiocre  des  mefn- 

/bres  du  barreau;  indifférence 
de?  Lyonnai?  ppur  les  lettres; 

• J'édtfcation  des  enfants,  4°2- 
L ancien  commerce  de  librai- 
rie parmi  les  Lÿonnahk,  4*>3. 
Avantages  que  J'ou  pourrait, 
tirer  de  leuvvillc  comme  place 
forte.  4°4*  Exemple  du  cou- 
r?#etJcs  Lyonnais,  4<H>*  Leur 
héroïsme  qp  1793^408.’ ï^rur 
■caractère  pobtiuae,  4*‘>-  Leurs 
anciennes  fardes  urbaines , 
diin. /TAfo^'n;  41#.  Usage 
observe  aux  épousailli^,  \ i 4. 
Occupations  fqvorilqsnlo*  ha- 
bitants «le  BellecoUr,  4*^*  "La 
fidélité  conjugale  parmi 
Lyonnais  ; caractère  des  fri- 
settes et  des  femmes  mariées, 
4«8.  Portrait  physique  des 
dames  Lyonnaises  ; iintfr^oie 
galante  d’une  damé  de  Lyon, 
et  mystification  qu’elle  firW- 
suyer  à un  attentif >,  '4*5  - 
Observations  critiquer  iur 


3i3 

plusieurs  personnes  qui • fré- 
queutent  la  promenade,  4a l. 
Aspects  varié»  que  présentent 
les  différentes  classes  de  Lyon 
à la  promenade,  427,  Manière 
dont  les  cariulffic  procurait 

• dés  vêtements  et  de  quoi  p;(ycr 
leurs  plaisirs,  4^8.  ta  .plagie 
dêi  Broife.mx.  où  les  canuts 

• pont  se  divertir  les  jours  de 
• fête,  429*  poomènade#  9 
. Vile  Barbe, *43o.  Les  différen- 
tes lierres  du  ilinqr 4^1  • 
Etat  comparatif  de  l'indftstrie 
de  Lyon .en  1780  et  i8ao, 

XXir,3«9  • • 

Lum-scn-MEit , petit  village  au- 
quel faCÇrois-u-niem  sucéossif 
dm  liai  ns  .qu'on  y à fondés 
peut  donner  quelque  impor- 
tance, XXV,  a43.  * . 

LtIh^le  (le  dramej.  Voy,  opéra. 
Lrarra,  pe/utre  «le  l’antiquité', 

, ÿsir,-S8.  , ; 

Lr  rtLETOx  i l'un  des  amis  de 
vpl taire,  £,  4ÔO..  • # V 

/ . :*■;■  . ' 

MarlV  ( l’hbbé  ).  Maximes  per- 
verses cl  hypocrites  qu’il  met 
en  iyaql  poiir  les  relatiopk  di- 
jibunatûjuck,  XJV,  s5^.  At- 
tributions qu'il  assigne  a^x 

aniha«^d<'nrs,  iGB. 

M icr.vnfnY(les), famille  étrangère 
quj  "Irpura  long  - témps  dans, 
la  ' classe  du  liaht  commerce 
- dè  Bordbaux,  VU!,  >iS.  • 
Maccavk,  village  coqddcfablc  du 
pays  basque,  VIII,  ’uj.  Ferti- 
lité fie  son  térritbirc;  aisaifcc- 
dês  labodreurs,*  prétendons 
'ridicules  d'un  de  ces'cûltiéa- 
têfcnrs/  dont  la  vanité ‘fui  ré- 

firiufej;  nar  uii  arrêt  *dq  par- 
ement de  Bordeaux,  1 18* 
M^cnoMALn , médecin  de  njp 
Maurice  f XXJl-,.  460. 
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Macmard,  médecin  aussi  dtsiin- 
g^é'jNir  ni  lainière»  que -bar  * 
*«>  in  ce»  phila  ni  liropiq  ues,'Xl , 
*•  Ip2. 

Mai-ukra,  bon  peintre  eu  nb> 
m. usine,  Xl\  1 02. 

MaCiii  wki'.  Pendant  long-temps 
ses  ironies  ont  passe  pour  des 
préceptes,  ^1^,-  kl.  Son  livre 
. ai/Viacf  est  devenu  le  code 
des  rois  cl  des  ministres  qui 
ont  vou I ti  tromper  les  peu- 
• pies  , el  les  décim/r  paf  des 
massacre*,  loi  Conseils  qu’il 
donne  aux  rois,  dalla  Un  oha- 

• pitre  cet  ouvrant,  pour  le 
bôiihenr  des  peuples,  ii3.  Il 
dit  que  la  foi  des  troupes  Wiur- 
eenairês  n’est  pas  sûrç , i 

• Avayt.ijp;^  qu  H*  trouve  dans 
l’établissement»*  clef  troupes 

* nationales,  aoa.  Soft  opinion 

sur  cëyx  que  fes  anciennes  ré- 
publiques revêtaient  «lu  pou- 
voir dé  juger , 39a.  • * 

Maui.i.ac  ( Gabriel  de  ) , -avor  at- 
gdnnral  au  parlrtnent  de  Pa- 
ris, rrpfrseivle  à*  la  cour  les 
dangers  dont  yienaor  l’institu- 
tion dps  jésuites,'  XVI,  io0. 
M\hk  ( le  général  ),  fait  prison- 
nier, en  Italie  ^ par'leqzénéral 
Championnat , IX,  444* 
MaCoîs.  L’bôtel  du  &zui’a4jf  t lé 
plus  renpmmé  de  celte  ville  , 
XXVI,  3^7-  Aspect  pi|t  ores- 
qwe  qtl’ofîre  Je  pa\  siuAe  il /Ma  - 
côn  sur  les  bord*  de- la  Saône; . 

• ^beauté et. costume  Jei  jeunes 

paysannes' macounaisesr  388. 

Aspecq  intérieur  d<»  la  ville  ; 
fhnçienna  cathédrale  , 38p. 
Rivalité  entre  les  châloiinaiÿ 
'al  las  maçonnais,  re.lp tkement 
aux  vjus  de  leur  crû  respectif, 
ibi‘4-  Usure  à.  laquelle  srf  Ji- 

• vren;  ces  derniers  , 396.. 
Macruub.  8c»  remarques  ait  la 


générale 

fortune  du  comédien  rs«v  us, 

lTr,*vo8.. 

MACitOnK.  nrçciéri  régent  du  col- 
lège d’Aud»,  VlH,  480. 
Maoius,  ville  du  la  Nabobie  du 
Càrnate,  XVfll,  xiij. 

Miimin,  capitale  d'Kspagne.  Phy- 
«ioooraie  morale  de  ses ‘habi- 
tants, IV,  1*3. 

Madrioal  (le  K sorte  dé  petit 
poème.  Origine  de  son  nom  ; 

/on  car*ctère,.XVI!,*6j.^es 

madrigaux  ont  dû  leur  utuiti- 
•plicite,  eq  France,  à une  heu- 
rcuüï  imagination  servie  par 
( l'élégante  urbanité  des  mfrur» , 

M \i>cn-l)i:LAc , intendant  d’Atn- 
bert,  sa.  ville  natale  qai  lui 
sïpit  la  beauté,  la  hirgeyr  et  la 
propreté'  de  ses*  rues,  îkXVJ , 

3io. 

Maoau.ox  ( Dominique  ),  jeune 
littérateur  , concourt  à .la 
fondation  de  In  société  Jes 
Troubddourx  réunis  <tç  Kau- 
’chipj  XV,  6S.  Caractère  de 
son'  crient,  66;  ll'devierît  pro- 
priétaire fte  Y Album  , journal 
lilldraire,  «?l  o*t  arrête  n cause 
'de  quelque  article  anti-jésui- 
.*  tique,  •én.  Qn.  .l'arrache  de 
Sstinte-Pclagfe , e^,  enchaîné 
avfcp  nuTft&at , U est  conduit 
à -pied  jusqfc’à  Poissy,  68. 
Mat.iiki  aim  ( M.  de  La  ),  premier 
.préfet  du  département  de  l'Or- 
ne., suivant  l'onlre  chronolo- 
gique, XXV,  114. 

Maiioi  essuie  de  la  part  des 
*T lires  les  plus  horribles  sup- 
plices  pour  avoir  défendu  cou- 
rageusement la  ville  deFama- 
gusta  , XV,  5o. 

Maucil  (Thomas),  écrivain  an- 
glaU , auteur  d’un  ouvrage 
estimé  , intitulé  : f^oyagct  à 
Tunis , V,  228. 

$5 
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• Saléon  , par  les  généraux  de 
. l'empereur  Constance',  îf  , 

• ... 

M-iomeiiii'S,  le  premier  ^çs  com- 
te» souverains  et  héréditaires 
* Jk  Sens  , \XVl-,  489. 
MiCHincmoi  ( ia  Son  emploi 
pour  un- baptême  dans  une 
. maison  d’un  haut  *rân(p,  I , 

MAo*¥tVfcn:iore,-  petit  village  du 

• dcpark'nicnt  tÏQ  Doub>,  XI, 

* «*7-  ‘ * • 

^•agok  ( Je  contre-amiral),.  offi- 
cier de  marine  d’une  . grande 
réputation  ,v  mort  gforicuse- 
ment  à Trafalgar,  Xfl;*4oa. 
MaGOts  pi.  ),  frère  du  précédant, 
retire  i Saint -’Telier,  îll , 

:r.  ... 

Magpeloih'.i»  petite  H/e  entre  l'é- 
tang et  la -mer,  célèbre*  par 
Ciiarlçs-Martel  qui  en  chassa 
les  Sarrasins,  IX,  111.  ; 
Mahacd,  comte  de  Bpurgonne  , 

XXVI,  45i..; 

Ma  haut  "n’Aniwns,  veuve  <fO-. 
tbou  V;’  résida  long  - temps 
dans  1c  vieux  château  -dit  la 

CMteW,  XI  ,*54- 

Mahmoud,  fils  de  îa  snltane  Va- 
lidé, t|ui  occupa  paisiftlciuént 
le  trône'  de  Constantinople 
jusqu'à  la  mort  de  JVKfcta-  , 
pha  IV,  XIU,  3oa. 

Mahomet  enseigna  aux  adora- 
teurs des  étoiles  ciu ’i!  ne  fal- 
lait adorer  que  le  dieu  <jui  les 
avait  faites,  XIV,  3a..  Pré- 
ceptes de  tolérance  qu’il  don- 
na à ses  disciples  , fii.  [ •* 
Mabt  (madame),  propriétaire 
d’une  hôtel  à Lille,  XII  , 
228. 

Mailiié  ( M.  le  marquis  de')  , 


t-Brieax,  ^tlf  ,*  4^5. 
Maiium»,  des  juges-bour- 
, rcauxqjdprcvJàicnt ’^ux  mas- 
•sacres  «ht  p septembre.,  ,1V  , 

333. 

.Maille  ( MX  fabricant  de  draps 
ù Elhéufj  aIII  i3i.  * ' . 
MaHi.ê  ( M.),  l’un  des  principaux 
: commerçants  de  Lyon  , X , 

' .3;‘-  ». 

Min  LErnts  , bourg  dans  ’ le  Voi- 
sinage duquel  se  troyve  le 
. château  appartenant  du  duc 
ihi  même  nom,  XXVI,  83. 
Maii.ltiuyk  ( I.h  ),  krr«  remar- 
quable pa«*  son  aspect  pitto- 
resque, qt  tarife  bienfaisance 
mie  U propriétaire;  • madame 
de  Nagu  exerce  envers  les 
paysans  dree  lieu,  XJII,  talf- 
Intérieur,  de  ce  ipanoir,  1 26. 
Mefu.tr,  consul  au  Caire,  XI, 

444-  s.*  : . . - 

Maillet-LacoSte  (M.  ),  membre 
* de  I dcadémie  uuiverjnqtire  de 

Caen,  XXV,  2X2,  • * , • 

Maillot,  bénédictin,  né  à Saint* 
Mihiel,  XJ%  fôg.  •*  • 

Maiclî  (-la  cornfesse  de)  en- 
traîne Louis  XV  datif  de  bon-* 
teuscs.  aftiours,  II,  106.-  ,* 
MaihàA),1  hoYûim;  de  (àlent/né 
én  Auvergne,  XXVf  , 347-  * 

Ma ix k (la.  duçhessc  du),  chef 
'd'pne  cabale  politiro-litrp- 
<praifO,*et  qui  présidait  la  cour 
Sceaux  , réunion  galante 
•formée  sous  la  régence dudqc 
■ d’prléans.  II,  12$, >194* 

Maire  ( lé  ) devient  la  propriété 
de»  roi»  «le  la  première  race; 
Charles-le-Simitic  le»  «kde  à 
llollou,  XXV,  J65.  Cette  pro- 
vince est  pofÇcdée  par  les  lus 
ri  tiers  du  comte  de  Provcneç; 

• çoe  é*t  réunie  à la  couronne 
en  »4&i  ; désastres  quelle  es- 
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»oy«' durant  la  ligue  /*t  les 
‘guerres  de^a  Vendée  , 366. 
MAévjuQrBLi.i^,'  ojà  l'on  v<m  une 
■ wBe  pet*  rie,  X»,  5V4. 
ttàbÿsoR  { ntbdrffe  «U»), d a- 
bord  maîtresse , puis  femme 
de  Louis  XIV.  tyéforjfte  qilVUe 
• introduisit  â la  cour  vie  «•c  mo- 
narque. U’,  igi:  Sa  pruderie 
cototrihna  à maintenir  l'uni- 
formité dans-  le*- modes  frun- 
ïr!*  a4^XVIf  r5g\ 

/il  a l snksojj , bou  rg,çélcl  ipp  4»a  r l'a- 
quéducqi»’eiitre\>rit  Lotfil^lV 
pour  facjliécr  la  rond tûte- des 
fsiux,de  l^lure  à Vorsailfps,  et 
pjas  célèbre  encore  par  h»  .for- 
tune de’iaadeiiiàiqpJle  d’Aubi- 
gné,  XXVI,  83.  • 

Ma^uah  (M.-  de),  habile  physi- 
cien Un  siècie ‘dernier,  VUI , 
467  pX,  4ÜO.  . J , 
Maihkt,  poêle,  né  il  Br  tau  00  As, 
auteur  d'informes  essais  tragi- 
que», XI,  i-a5;  "XXII,  aag. 
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«de  favorise»  lé*  exaetioi 


. . . 

iUid.  Ofhciers  alniMomuirc, 

‘ créé*  sur  la.  (in  du  lègqp  de 
Loui»XIV,  3a  1.  Taxes  bhiar* 
re»  nui  devaient  être  le  Télol- 
. *tat  dé  en  corporations,  3a3. 

* Leur  suppréssion  ' ordonnée* 
par  T Assemblée  'constituante 
r,<oiina  l'industrie 7 3a5. 
M*jzi£hf.s  , personnage  tour- 
mente <1$  1.1  manie  de  lapdli- 
tique  , VII,  3aa.  • • \ • 

Mal  (%h*).Xye  qui  en  fait  prédo- 
miner l'idée  dans  le  mondé, 
c’est  que  '/intérêt  public  et 
' l'intérêt  particulier  s’accor-* 
«lent  à le  mettre  en  évidence, 
à le*  poursuivre  avec  éclat, 

vu; i8i.  • • 

Mal  au  ah  (la  c6U)  de).  Sorte  de  % 
vents  qui  soufflent  danf- t'es 
contrées . que  l’on  tipnlmr 
moiijspui,  aVUI,  9$.  • ^ " 
M^jaAcY  (.le  territoire  (Je),'  -dont 
J^Asipletcrrr  se  réserva  lïp  os- 
t • session*.  KO,  m 

M .iniBi'*.(  M.  île.) , vieil  .innln-  ‘ Miutlu  (le.  ) i\e>6n(  p;u  H.n, 

, Hume,  III  ,'^7?.  Wfe  neïur^  çHés pe sou  ( <Jfc- 

Hk’lhu,  vilk.ee-  de  la  Wm-  «‘ionée.  W W ,o,  intem- 

iic  ..uni,.  ' 77\  M»iJr.nii>\,  jrsuiie.,  soutint  qu'il 

M^tsiÈnra,  village  de  la  Qiatn-  - -- — J-  — J-  •*- 
pagne,  dont  lei  hussards  prus- 
siens s'étaient  empares  en  1 814, 

XXVU49P.  . 

Maîtiusks  ( lés  ) et  les  jurandes 
nowt  J c9x  un  vil  ègc-s  institués 
en  faveur  aes  petites  qutnnrti- 
.•  nautés , aux  dépens  de  «Ja 
grande  communauté  du  J 'état, 

XXlf,  3i^;  diffères* 'wssen- 
tjclflment  des  corporatiops 
établies  |Mr  Louis  IX  , 3 1 8. 

Garaclèrr  dé  ces  institutions; 
organisation.  qp’elfes  se  don- 
nèrent, 3l9«  Les*  maîtrise*  et 
les  jurandes  $ôn^  définitive- 
* ».  ment  organisée?  par  Henri  111, 

3o*>.  Üllçs  étaient  un  moyen 


était  permis  cb>  tuér  Ife  roi-- de 
Portugais  XIV,  63. 

M V-Auium*  ( Gabriel  ).  brûlé  vif, 

S ou^aVoic compose  un  Traité- 
e la  vie  et  du  régné  de  Tau- 
tcdirist,  cfc. , XlV,‘5o6. 

Mal  Alerte  £ le  général-  ) députe 
ver^  le  Di^ctoiré  et  le  conseil 
t‘  des  Cinq-ccnt.4,'-  le  limitcu.ipt- 
ctilonel  Villarct  dé  Joyeuse, 

Xxii,  449. 

Malalsay  (la  vallée  de),  tout 
près  de  Boèicn,  et  remarqua- 
« Lie  par  fes  richesses  nue  la 
nature  y a réunies  à celtes  de 
l'ii^dustrie,  XJU,  190. 
MalwKiX,  village  à sept  lieues 
de  Séringapatnam  , oélèbre 
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pa  U bataille  oh  fui  dèlnii(«  cymmcrçmii»  dk,De«»i,  Xj; 
*>  Tipe-S.»!,,  XVrtU  .9..  • _ • 


M ja^liyjrfT  ( le  foM  de) , <*1  avant 
«le  Taufon,  lX-,306. 


Maint  «tue  , ponce  célèbre  par 
«et  wli-nli  et  éc*  malheurs 

XXV,  *37,  • . 


«le  leulon,  lac,  aoo.  , 

Meicn.  ( M.  Alpho.xc),  bioçra-  MttnMTM!  ( M.  ) , ncRo^ant-dc 
phc,  VIII , 44*  • ' . ",  »«“*"•(  XHI  « .‘M;  . 1 . 

M fiunta  (XI  de),  !Wd«  ISUlheebe,  poét»  «»br*,*«é  a 

_ J.  ^llrlrle.  uni  \XV»'  WO.  7iS. 


.amis  «le  Voiture , mibislre  qn. 
montra  beaucoup  .d'élévation 
'dans  4a  • pepsé*e,  ‘nobléisç 
dan*  le  caractère,  et  He  géné- 

- j 1 y 


tWn,  XXV  ,•  ?4o,  a 4-5.  j 
Mai  en  n ta  ( M.  >,  avocat  dùiui- 
euc  fin  barreau  «lp  ' Itouèn  , 

inr,  207.  . 


lUlis  w caraticic,  ci  «*tr 

rositc  (Uns  le  cœur,  X,  460-,  Magnai,  Re.rtiihomme  m*con 
viv  i.c  il  .....1  .Ire.  rc.n4tfu  * rmis . u>« rolie  ; contre  Lvimi 


X\V  ,4iS.  l\  veut  être  corifcU 
• ,drré  commi'  IHioinaïc  le  plu* 


,urrc  wvuiuii  • >io«— r*— 

sage  .inijnel  la  France  ait  «Ion* 
né  lé  jour,  XVI,  129.  Rap- 
prochement^ qfi’il  est  pértni» 
d'tffqldir  entre*  lui  él  Socrale„ 
ibirl.  Palrirtt^me  de  M.  de  Ma- 
lesherbcs;  il  *0  prononcé  *eo 
faveur  defjf  liberté  déjà  presse, 
i36.  Ce  qu'il  dit  de*  çaefiots 
infects  «le  Kiçétra,  r39-  llfait 
rendrif  la  liberté  «iu  «olpor- 
leur  l t,  «t  I"  P* 

.pou  fini  ivre  les  oppiffsctlrtMc 


malheureux  , |4o.  Se*  gpi- 

.1  «U- 


.liions  politiques  l . ( ». 

In  révolution,  t44-  J>éb*  dans 

Je  quel  il  a voulu  la  a-éadluEion* 
ébitt:  Sa  réception  à l’académie, 
française  , i4V-  ElQGe  T1  ** 
fait  de  Voltaire,  ^ 
lient  sa  retraite,  ijji.  Ses  of- 


forts  pour  rédfttre  en  système 
en  théorie  !«'  cratères 


ou 


éteints  de’rAuvcr*mo,  XXVI, 

■ 


Malet  (le  Colonel),  moiqà^Wa- 
terloo,  IX,  îffî.  ■*  \ 

MiiAVALErFr.,  jésuite,  fnftdioi*- 
si  pour  assister  (5nq-Mars«fU 
moment  de  aûn-sttpplitféî  X, 

35S. . e t-  t 

Malûuküx  (M..),  fabricant» de 
Saint -Quentin,  XII»  17.  * 

Mur  ait  et  cotnpogrtie  ( MM.  ), 


trois,  marche  ; contre  Lyon  ; 
mais  il  est  défait  par  le*  ca- 
tholiqtles  de.  eitté  ville  } -X  , 

. 32^  • A « s 

Mtirwar,  aiiteuV*  d'aqnalésde 
l'histOM'a  de -France,  IV5  17. 

M Allah?»  ( IC  ),  usurier  honoré 
drffci*  le  mondç,  VI,  a53. 
MalIk,(*  M J-,  sculpteur.  Son 
bas  - rélidf  • repnWnfapt  la 
\Peiijlure,XXH  , 77. 

»(^e  ^dnétrfii),  comUiti- 
. tics'  à mort  comme-conspira- 
•.  lenr.'H,  46f>;  XI,  99.  • • 

Mallet  fils  (M.),  profond  j^ris- 
cbnsulk*  cl  “orateur  dhtengué 
de  Mautauban  VllI , 3^9> 
Mtt^nut'Çohtfn  (M-),  dom* 
mercàpt  montalbanais,  VJ II , 

1 34».  •*  ; 

la),  èampatfue  pitto- 
resque, située  sur  h»  riveypiu-  • 
clie  Nie  la  Sqine.,  et  q|ie  1rs» 
Prussiens  déyastérent,.'  XIII,* 

II.  * *<• 

M\LMF.SBtj*Y  (Gtyillaume  de), 

écrivain  anglais,  XX4V,  ;88. 

Non  vu.  ( M.  H capitaine 
Je  navire,  dont  In  ’ hriiwti? 
COfBprltnii  une  révolte  «vu  mi- 
lieu il'nn  équipage  (pi'il'non- 
«Yiiisait  de  l'Ile -dé -France  à. 
:[Wnte«,  Kn,  4<„.  t! 

médeejn  , afttéun  de 
YBitfire  tfJn&tlc  des  cftihno- 
nu’S  rvliyieiiiH,  XXV,  07. 


m 
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MaI.VlAQI  F.X  , OÙ  se  Hvp*,-  fil 
1701),  la  bataille  de  de  nom  si 
malheureuse  pour  le»  armes 
ftfovaigog,  XU,  95. 

• MAi.i'KOiomu-:  (le  rotssean  de). 

Qualité  «des  vins  que  produi- 
sent les  vignobles  de  »4t  en- 
X,39a. 

Mai.it.  (TIW),  kdont  l'Angleterre 
s'assura  la  ppSsessiôu , XXII, 

v#*,;  ./  •;  • 

Ma^uMi^,  jésuite,  assisté  Cinq- 
Mar*,  avant  soi»  supplice,*  X*, 

• &s.  -•  ; , • 

Mamers  Etat  de  sAs  fabriques  de 
tuiles,  XXIT,  395.  Ardeüravec 
kiquelle  ses  habitants  défen- 


Masgmerteh,  ville  d'Augh^rre, 
«mi  a reçu  cKs%  son  io/usti  ic 
ciel  développements  « onsidé- 
. râbles,  XXII,  apî.*  **  w 
Max  ci  *1  (Gn^ire,  Napolitain, 
'condamné  a mort  par  Spéciale, 
XlV*5&l.' 

Maanuons  CM.  des  Ourx  de  ), 

* Auteur*  de  quelques  iqscrtp- 
.tioi1|  é(de*quatraiiis,4X , 107. 
'Nfxi'it.uons}  auteur  d’unç  histoire 
dé  la  GauleNarbotqiaisc,  lX, 

p 16,  . 

Maotif.iot  refusa  d’exécuter  Tor- 
dre doryic  par  Charles  iX  .dc 
massacrer  les  huguenots,  KlV, 


diren  t Je  sol  natal  durant  la  Mamueuiik,  petit  village  sur  je 
Tévolutjoiî,  XXA’,  $3i.U.«  rer  'territoire  de  Montbéliard.  et 
poussent  les  Chouans,  ibid.  anciennement  ville  romaiue; 
Calme  dont  telle  ville  a joui . ■*  vestiges  que  l'on  J femarqne 


pendant  quelques  aupées;  in- 
. . rideiits  qui  Li  .troublèrent  en 
l8l5;  aristocràpq,  uiiriislé- 
•rjellp  d’tuie  certaine  famille, 

, 43a.  EôibelUa^cmcnts  que  Ma- 
mers a rççps,  433."  Sonun- 
, jmrtance  sous  le  rappoct  ad- 
ministrai if  ; sou  comuiQfee  , 

434-  . 

Ma  su;  Ht.  (M.J,  libraire  à Caen, 

. 9 rendu  à. la  librairie  tle  cé^te 
ville  une  activité  qu  elle  afait 
perdpe  depuis  loug-tèmpH, 

Masciie  (la).  t>çrte  de  phéno- 
• mène  qu'elle  produit  sür  dçs 
•*  côtes  ne  Nortfiandie’,  XXV, 
'44’-  Vaste  carrière  que  Iqdtv» 
parlement  de  fa  Manche  offre 
aux  travaux  administratif*  , 
*»7V.  Avantages  que  l’on  pqnr- 
• roij  tirer  des -baie»  ef  des  raués 
. qu  elle  contient r vji.  Effets 
* «lu  zèle  qu'a  déployé  le  général 
Do  nu.  u riez  dans  L'.iduiinfetra- 
tipn.de  ce  pajf*,  273.  Etat  des. 
nouvelle*  prisons  de.  c«  dé- 
partrméRt,  J07.  , . ■ . 


deptuquments  aatiqmS;  forme 

* aiUftinMrativc  sous  laquelle 

ses  habitant*  yécujenw  pen- 
dant de  longues  aidées,  XI , 
*tB5.  Simplicité  (k^nurursde 
ces  villageois,  ibid.  Châtiment 
mule  indigent  aux  voleurs, 
t6iî.  : >% 

Maximum,  fameux  voleur,  IX, 

445.',  * 

Mamuiot  négociant  du 

UaVre,  XIII,  370, . 

Maxklii,  chanteur  italien,  UI, 
58.  # ' 9 ' • 

M\MiAi.oit,  port  principal  .des 
élut*  Mnoréeni^Mjl,  xvi. 

MIsiclb,  garçon  Jiniotiadier  de 
Kitpes,  qiji  s’est  Çiit  uné  rér 
putation  par  sa  belle  voix  et 
son  ndeniÂ  faire  des  grimaces , 
IX- 167. 

ManiJcii,  peintre,  dont  les  ta- 
bleaux de  genre  sont  recher- 
chas, St,  273..  •*. 

Msxués,  gouverneur  de  Vienne, 

* à «pii  l'on  attribue  la  cobstruo 
«ion- du  fort  Pipet , X,  o<)5. 

IV)  a suc  (madame  de),  née  Bon 


Digitized  by  Google 


DES  M ATI* UES 


.jn«n,  comme  pur  de  jolie  l«- 
Idtjux,  XX V,  g3;  relui  re- 
présentant  Jeanne,  prin&sse 
drToulonse y faisant  srs adieux 
aux  tomhranx  de  se»  ain  cfre», 
XXVII,  49. 

MAt»oiUj»riüj# .{je),  énorme  ro- 
#*her  environné  de  précipices, 
x4  279.  • • • 

MAMorm  • LacoüA  («M.),  n&o. 
ciant  de  Caen,  XXV  , >1 1. 

Ma.<*  (lé).  iVoil  qu'avait  cette 
ville  de  battre  monnaie;  jki  si- 
tuation. et  son  .aspect , XXV , 
35^.  Cobstÿirtion  d'une  pro- 
menade publique  couverte, 
355.  collège  ; l’église  de  ta* 
\ imitation  ;•  La  promengde-des 

iacobrns  ; aspect  de*  rues  do 
laits «35g.  Sa  dîVfeion  en  ville 
vieille;  e*en  ville n« nivelle;  la 
bibliothèque  pitbliçpte  , 36o. 
Objets  d’aiftiqiiités  trouvés  sur 
* l emplacement  de  la  prome- 
nade des  Jacobins;  l'ançretine 
abbaye  êtr  SaintiVictor,  461. 
La  cathédrale;  commerce  et 
industrie  du  Mntfs,  36a.  Ipté- 
rjeur  de  la  cathédrale,  363, 

* Irppnrtance  île  Irf  ville  depuis 
«Charlemagne,  365.  Désastres 

3u’ellr  essuya  lors  de  S 'fureurs 
e la  Joigne  »*i  des  guerres ’cj- 
viles  de  Ja  Vendée,  366.  Per- 
sonnages célèbres  nés  dans 
ses  murs,  368.  La  tour 'des 
cfpr- ^ quelque  distance  du 
liions,  37*. 

Maî»14«d,  célèbre  architecte,  est 
chargé  par  Louis  XIV  tf ache- 
ver les  bntiipents  dn  château  ' 
de  Blois,  X*VL,  62|.  Statues 
grecques  qu’il  y Ü|  sculpter, 
66.  Il  pbtient  qye  les  concours 
de  peinture. soient  repris  avec 
plus  de  solennité  que1  par  le 
passé,  XXVJ1,  ^ 

Masson  (la  damèj,  rompront ise 


• • -3*9 

liane  Kâfïairede  l’aMassinar  de 
M.  Fualtlès,  IX,  va; 

Massoll  , efalife  de  Bagdad  , 
^occupait  lui-même  doTédu- 
ration  de  son  éiU,  IV,  *67. 

Maot-u,  ville  agréablement  .si- 
tuée Aun  les  bords  de  la  Seine, 
rt  dont  les  auciensjttges  étaient 
.fcmeux  par  leur  ignoVanqe  *t 
'leue  inhumanité,  XIDf  17. 

M.vwf'ojsK,  Napolitain.  Répqnso 
qu\l  fait  à Spexialc,  XI V,  $64. 

Mancces,  célèbre  typographe, 

XXII,  3;4.  . % - 

M\arr.i,  (M.)  , ancien  député  , 
orpteur  disthighé,  courageux 
défenseur  de  l;r  libéré  consti- 
tutionnelle, et  Tint  'de  ceux 

• qui  fireut  des  remontraneps  à 
la  tribun»-  suy  l'emprisonne- 
iftniit  dont  on  menaçait-  les 
autenrs  «le. délits  pehtâqne», 

»6î  IX,  3lL:  XJV,  5 60; 
XV,  60.  . ' 

Mancel  ( Ifcs  Wres),  que  Phi- 
lip f**  - le*-  Hardi  char  g ça  de 
farcies  histoires  de  la  Bible* 

XXVI' 45*  * * * 

MAncssé»,  archevêque  de  Roims, 
fat  dépose  comme  • sirrionm- 
qaê,  X,  3*3,  * s** 

M -Miami  ('le  ),  l’un  de-r  principaux 
quartiers  de  F. vis.  Vie  privée 
habituelle  detpichjucs  nus  de 

scs  nâlntants  rentiers,  I,. 74. 

Parallèle  etftra  la  vie  des  ha- 
bitant* du  Marais  et  céOé  des 
habitants  de  la  Chatpiséc-d'An-  • 
Û»i>  p3;  1 «es  élégantes 'et-  les 
élégants  diiMnnnviîy.  In- 
troduction des  Album  dans 
ce  quartier,  129.  Lej.irdiTi. 
Turc;  compagnies  «fcpeçàkt 
qujj  rencontrât  le  Franc- 
faneur  et  sa  femme,  TV,' 

Le-  Marais  -était  uut refait*  le 

• qpartieé  par  «sCelfcfiec,  VII, 

2 $9-  de  robe >7  fon- 

dent plut  Î*A1  One  espèce 


f 
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«le  colonie;  classe*  dont  sc 
compose  en  grande  partie  si 
population  actuelle,  -j5o. 
MaMIuln  ( l«*  général  ),  VU1  , 
63.  ' i . • > 

MarauT,  ex-major,  anrién  men> 
1»i  l-  de  l'apcnildéi  législative, 

Xl,  4 ‘5.  . • \ 

Ma  lu  i l*  >tp  luire  ila- 

• lien#,  XXII  ,«70. 

MifUTTlA  (letj,  peuple  llrlkiJe. 

( l-eur  pays  etint-uu  varie  bazar 
de  sJddl*  HWe  r pu  estimait 
d’après  'Icirt*  pfdvince  , leur 
couleur , la  < ludeur  dç  lèitr 
. sjmg\  e|*lo  hauteur  de  leur 
si.uiim  . \1\ . 1 . » 7 . |:.i  r-  sur 
lesquelles  ils  font  Vêpusèc-hi 

libeVte,  XV,  4 J. 

Mau a tti  ^peintre',  dont  lemufce 
de  I aille  possède  quelques  ou- 

vM0b,  xn , 546. 

Marmiué  (les.  tyurs*  du),  dans 
les  Pyrénées,  VllI,  *4^r  "* 
MHC  (M), i>il)llbt|ieçaire,  hum* 
me  du  lHfr«i$,.né»  à Ve  soûl, 

XÛ  *59.  . ••  < j . 

Marc  (M.*),  membre  dç  l'apa- 
dr.iùic  universitaire  de  Caén^ 

oycV,  »jw  . •.  * 

Marc  a (de),  rom>u  pfiiuqMile- 
- liient  pyr'  l'épitaphe  bizarre 
' que  lui  Ht  Q<dlelet,.yiilr €96. 
Ma  lu- Al  11  ht  K,  empereur  rorfqub, 
Ue  à jS a» bonne,  prince  (\u\ 
«signa  par  la  justice  et  fes  lois, 
préférait  le  titre  de  pbiloso- 

• plie  4 relui  de  maître  «-de'  la 

terré , et  réglait  sa  vie  sqr  cer- 
taine* maximes  dont  il*ne  s'é- 
carta jamais , IX , 3$  f«X,  3d(>  ; 
ilV,8.,a.4,4o9,  •• 

MAitci  , i un  des  lieux,  rirconvoi- 
sins  du  cabip  du  Châtfclliar, 
XXV,  -r. 

Mabuxai’  pegénéral  > Marq  ue 
«U  déférence  qu'il  doune  à 
Kléber,  $»n  rival  de  gloire  ^ 
’Xl,  aaJ.  Coarage  extraordi* 


, nairr  qu’il  déploya  fi»  la  place 
du  Mans,  Rivant  d'emporter 
coite  ville,  XXV,  367.  Son 
• *pays  natal . XXVf,  10a. 
MaRckum,  jésuite  tt  historiogra- 
phe, X,  a4g*.  ' 

Maiu>,t  (M.  ),  halfib*  médecin 
•qui  donna  «les. soins  à'^ndlele 
«le  Césane,  apres  la  xcènçsan- 
filante  du  couvent  de  la  Gui- 
ül)cf  X IV,  309. 

Marcha  *0,  romuussairé-ordon- 
nXtVur.  Ses  t\juc*rai1l«».  Vil, 
f$.  • 

Maaicii  a*d  ’(  Étienne  ^comman- 
dant dff.vaisséatl  armé  par  4a 
.tnqismijlaux  , de  Marseille,  rt 
' qui* Ht  Iç  tour,  di»  monde  *en 
«yûs  !>»»  et  9^  IX,f35$. 
Marcii  axio  le  général)  obtint  tous 
sa»  grades  mu*  les  eh.itup*  «le 
bataille,  el  fut  traduit  dévantle 
oonsciLcJe  guerre  pour  Savoir 
• pas,  eu  ibiS,  d^/orrdu  &vec 
asséz.de  fermeté  Ia%  ville  -de 
Grenoble  dont  il  était  .'alqrs 
'Cbinmandadt,  X,  >39. .Sa  re- 
traite aax  ynviroti^  de  Greno-. 

ble  , r3o.  * 

Marcdami  (M.},  jeune  bdraifee  • 
qfii  fut  dé  tenu  $ Sainte-Pélagie 
j>our  le  fait  de  litres 'écrites 
aux  jurés  dm*  l'affaire  de  La 
Rochelle  y.  XV,  74* 
MAittnAxiADhLvir.xr.  *(M.  ),  ban- 
quier à I àlle..,  XII , atitb» 

!tf Anc'Hiar.T  ( M.  .de  ),  pv^rat- 
genéral,  auteqr  d'un  outrage 
intitulé  la  poétique,  III, 

MakciIe  (Charles,  vomie  de  4*a)s 
fils  de  Plnlippe4c;iyi,  assiste 
•à  l'aMeÿblêe  nationale  cto* 
,.voquée  par  h?  ror  so/i  père, 

M Ascii  h (de  cbmie  de' La)  est 
défait  0 JalllebCQ^,  avec  les 
Anglais,  XXVI*,  qo3* 
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Marcm»oir , bourg  situé  prés  de 
la  forêt  qui  porte  re  nom , et 
dont  les.  débet*  que.  l'on  y 
remarque  peuvent  révéler 
l'ancienne  importance,  XXVI, 

57. 

Mauciies  (le  pays  des  ),  formant 
Tune  des  anciennes  subdivi- 
sion* de  la  Basse-Normandie , 
XXV,  a5o. 

Marcia,  vestale,  périt  victime 
de  l'amour,  X|X  , 5. 

Marcio  , l'ami  le  plus  dévoué 
de  Bélisaire,  XV1I1,  122. 
Marcorellk  ( M.  le  bpron),  au- 
.teur  de  plusieurs  mémoires 
de  médécinc  et  d'histoire  na- 
turelle, IX,,  a5. 

Marcoul  (saint) , savant  et  cé- 
lèbre prédicateur,  dont  les  re- 
liques reposaient  à Reims., 
dans  une  église  qui  portait 
1 «on  npm  , XXV,  a54* 

Majidycr  (le  port  de),  à qud- 
quç  distance  de  Dunkerque, 

XII,  3io,33o. 

Maréchal  ( Nicolas)  fortifia  la 
«ville  "de  Nanci,  XI,  439. 
Maréchal,  matelot  de  Calais, 
se  distingua  par  son  dé- 
vouement pour  des  naufragés, 

XII , 340. 

Maréchal  , fameux  chirurgien 
* de  Louis  XIV  et  de  Louis  aV, 
homme  habile  mais  brutal , 
XII, 341. 

Marercy  (le  chevalier  de),  pas- 
sionné pour  l'opéra..  Querelle 
qui  s'élève  à ce  sujet'entee  lui 
et  le  marquis  de  Bressac,  111, 
58. 

Marescot,  capitaine  de  génie, 
se  trouvait  à Lille , lors  «lu 
siège  de  cette  ville  en  1792^ 
XII , a3a. 

Marf.t(M.]I,  duc  de  Bassano, 

xxvt,  440,  f 

Marc.ariti  , soldat , se  trou- 
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vait  à la  défense  «le  la  bar- 
rière de  Clichy*,  XXII,  1831 

Ma  rouerie,  mathématicien  dis- 
tingué, et  lieutenant -de  vais/» 
seau  , tué  à la  prise  dè  Gre- 
nade, XXV,  159. 

Marguerite  , gouvernante  des 
Pays-Bas,  prescrit  aux  inqui- 
siteurs la  plus  grande  sévérité 
envers  ceux  qui  seraient  sus- 
pects d'hcrésie  , XII , 292. 

Marguerite  de  Bavière  , épouse 
de  Jean-sans-Pcuf , XXVI , 

459-  «’  „ 

Marguerite  de  Bourgogne.  Sa 
détention  au  châleauGaillard, 
où  elle  fut  étranglée,  XIII,  45. 

Marguerite  de  D's strier  r£, com- 
tesse de  Flandre,  fonde  un 
hôpital  à Séclin,  XH,  aa3 

Marguerite  d'Ecosse,  épouse  de 
Louis  XI,  maintint  la  galan- 
terie à la  côur,  II,  188. 

■ Marguerite  de  Flandre  apporte 
en  dot  ù Philippe-lé-Ilardi  plu- 
sieurs comtés,  XXVI,  456.  Son 
^caractère,  458. 

Marguerite  de  Navarre  fom- 
poec,  (brus  le  palais  de$«dqcs 
H' Alençon,  scs  Nouvelles  ga- 
lantes, XXV,  * 

Marguerite  u’Orléans  , princesse 
célèbre  par  ses.  vertus  et  «on 
amour  pour  la  science,  XIV, 

489. 

Marguerite  de  Valois,  sceur  de 
François  r'.chanoinesse  hono- 
raire de  la  cathédrale  d’Auch, 
VIII,  287.  Ce  qu’elle  «lit  des 
délices  qu'elle  goûtait  au  châ- 
teau de  Ncrne,  3o5.  Lieu  de 
sa  naiésânce)  quelques  mots 
sur  ses  contes  un  peu  libres , 
ersur  soir  intimité  avec  Clé- 
ment Ma  rot,  XXVI , 2 3».  Son 
pbrjruit  par  le  pète  Lemoine. 
281.  File  séduit  et  rhaesc  «le 
• sa  présence  Canillar.  gouVcr- 
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nttir  du  château  dTUçson , où 
elle  était  retiré®;  vie  volup- 
tueuse quelle  meûfttt  dan*,  ce 
séjour  , 281.  Son  entrevue 
avec  Henri  île  Savoli,  son  fi)*; 
elle  le  recommande  à Louis 
XIU , et  au  général  de  BaisOiu* 
pierre,  ■'*387. 

Maria  ( le  dur  ),  danseur  par  ex- 

caUatK* , XU , 

Ma  ni  âge  (le).  Avantages  et  plai- 
sirs que  Ton  y trouve  j I,  333. 
lies  mariages  de  convenance 
' d'autrefois,  334*-  Corbeille  de 
uiari  Age  flans  le  goût  d'aujour- 
d'hui , 336.  La  signature  du 
cong-at,  3S8.  La  bénédiction 
nuptiale-,  33g.  Fête  qui  la  suit, 
ibiJ.  Cauioqui  rend  le  mariage 
plus  rare  parmi  les  auteurs 

- qiffe  dans  les  autres  classes, 
IV,  308.  Supériorité  du  ma- 
riage lur  le  célibat,  VI,  a8y. 
Difficulté  qu’il  trouve  dans  le 
luxe  des  femmes  de  toutes  les 
classes,  388. 

Msn» agè- Bojts  (M.  ),  commer- 
çant de  Lille,  XII,  366. 

Mariana,  jésuite,  se  fit  l'apo- 
logiste du  Tcgicide,  XIV , 63. 

Mariana  , écrivain  , s’est  oc- 
cupé de  recherches-  sur  Fhid- 
toire  des  Maures,  iXlX,  235. 

Maki  tstit,  secrétaire d’amb a ssade 
à Constantinople  et  en  Suisse, 

vm,  404. 

Marie  , petite  bergère  , figure 
dafts  un  épisode  Qu  roman  de 
Cécile , 

Marie,  fille  de  Charles-le-Té- 
méfaire,  recueille  la  succes- 
sion de  son  père,  va  régner 
dans  la  France  , et  épouse 
pins  tard  l'archiduc  d'Autri- 
che Maximilien , XXVI,  467. 

M*Rit-AwTOiREnk , épouse  rie 
. Louis  XVI  , IV , a83-  Ip- 
térieur  du  cachot  où  elle  fut 


enfermée  à la  Conciergerie, 

. VII,  214. 

Marie-Casimir,  reine  de  Polo- 
gne. Son  séjour  au  château  de 
Blois,  XX.VI,  $4- 
Marik-Curistinb  (l'archiduches- 
se  ) , gouvernante  de$  Pays- 
Bas  , dirige  elle-même  lesbat- 
terics  qui  foudroyaient  Lille, 
feu  1792  , XII,  a35. 
Marie-Louise,  - impératrice,  as- 
siste, en  i8j3,  à l'ouverture 
du  port  de  Cherbourg,  dont 
Vauban  avait  conçu  le  projet, 
XXV,  2^5. 

Mariette  ( M.  ) , commerçant 
inontalbanais,  VIII,  348. 
MarigIiy  ( M.  de),  surintendant 
des  bâtiments  de  la  couronne, 
II,  V9-  * 

Mario  y ( Enguerrand  de)  de-, 
termine  Philippe-le-Bel  à con- 
voquer une  assemblée  des 
trois  ordres  de  l'état , pour 
adoptér  des  résolutions  con- 
tre fa  tyrannie  des  «eigrteurs, 
V,  a54-  Sa  fortune,  sa  disgrâce 
et  sa  mort  ; honneurs  tardifs 
rendus  "à  sa  mémoire,  XÏII, 
54.  Son  tombeau  dans  l'église 
d'Ecouis,  55;  • % 

Mamgnt  (de),  l'un  des  géné- 
• |aux  qui  dirigeaient  l'armée 
royale  marchant  sur  $aumur, 
XXV,  4a3.  ‘ 

Marillac,  chancelier,  né  en  Au- 
vergne , XXVI  /34/- 
Majun  , écrivain  maniéré , XIX , 
3ig. 

Mar’jn  ( M.  ),  statuaire.  Sa  fi- 
gure d'une  Nymphe , ’XXII* 
i6f.  Sa  statne  de  Tourville, 
•162.  ' 

Marin  (le  cavalier  ) , poëte  ita- 
lien, XXIV,  189. 

Marina  , femme  célèbre  dans  les 
annales  dn  Mexique,  épousa 
Fernand  Cortex,  XIX,  64- 
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MiltiOTTE  , autour,  a écrit  sur 
la  théorie  de  l’hydràulmuc, 

XXII,  348. 

MarItz  ( M.  ) introduisit  de 
nouveaux  procédés  dans  la 
fonderie  de  canons,  de  Stras- 
bourg, dont  il  était  directeur, 

XI,  766. 

Maiui’S,  IX*  291.  Caractère  de 
ce  soldat  romain,  WHI,  220. 
Mov  ens  qu’il  employa  pour  re 
rendre  maître  de  la  républi- 
que; désordres  par  lesquels  il 
fait  oublier. sa  victoire  sur  les 
(ambres;  il  reprend  les  armes 
Hans  un  Age  avancé,  et  brigue 
^commandement  des  troupes 
envoyées  contre  Mithridate; 
indigné  de  la  préférence  ac- 
cordée a Sylla,  il  déchaîne 
ses  sir'aires,  prend -la  fuite,  et 
rentre  dans  Rome  où  il  exerce  * 
d’horribles  vengeances,  221. 
Son  hls„  qui- s'était  opposé  à 
Sylla,  est  défait  et  forcé  de 
s'enfermer  dans  Préneste,  où 
H se  donne  la  mort,  222. 

Marivaux  se  trouve  à une  réu- 
•nion  des  principaux  écrivains 
dramatiques  discutant,  suf  leur 
mérite  respectif,  XVI  , 433. 

Il  n'a  laissé  que  de  pâlos  es- 
sais dramatiques,  XX.  4. 

^Iarkiiam,  médecin  de  l'ile .Mau- 
rice, XXII,  -460. 

Mari. noiiorc.il  prend  Lille,  se- 
condé par  le  pripcc  Eugène, 

XII,  2S0.  , » 

Marlt,  village  près  de  Metz, 
'XI,4;6.  . * 

Ma>ly  (la  machine  de),  vaste 
cl  dispendieux  • monument , ■ 
aujourd'hui  sans  aûcane  mi- 
lite, XHJ,  12. 

Marmagse  , où  l'on  remarque 
deux  marmousets'  gaulois  , 

XXVI,  4to. 

Mausu  , écrivain  , s'ést  oc- 


cupé de  recherches  sur  l’his- 
toiie  des  Maures,  XIX,  235. 
MAnutRit  (madame  de),  tille  du 
duc  de  Glloiieul , écrivit  à 
Bonaparte  eu  faveur  de  son 
père  incarcéré  à la  citadelle 
de  Lille,  XJ1,  2 5?. 

M ARMonT  (le  maréchal  ),  duc  de 
Raguee,  XXVI,  471.  Ses  «»pc- 
. rations  militaiéos  eu  1 814,  5oi, 
5ob,  5i5.  Victoire  qu  il  rem- 
porte a Champaubert,  SiS.1* 
Marmortiil,  l'un  des  amis  de 
Voltaire;  X, -460. -Impromptu 

3u'il  Ht  pour  la  fête  de  deux 
aracs,  quelques  jours  avant  sa 
mort,  XIII,  24.  R a contribué 
à légitimer  au  PaAiassé*  le 
genre  de  l’( )péfa*Comique  , 
XXI,  x.  Mérite  de  soi  pièces, 
xj.  DéHniiion  qu'il  donne  du 
véritable  opéra,  XX1J,  229. 
Marmoitikhs.  ( l’ancienne  ab- 
baye de),  fameuse  par  ses 
richesses  et  la  beauté  9c  son 
architecture,  XXV,  434. 
Marnksia  ( le  comte  de  ),  avec  le 
scoours  duquel  le  pasteur 
. Ohcrlin  termina  un  procès  qui 
existait  depuis  long-tçraps  en- 
. Ire  le  Buu  de  La  Roche  et  le 
propriétairc'deA  forêts  et  usi- 
nes de  cos  lieux , XI , 399. 
Marolles  , ^ village-*  renommé 
.par  ses  frnmfcgca  auxquels  il 
a donné  son  nom,  XII,  82. 
Marollfs  (l'abbé  4**),»  malheu- 
reux traducteur  de  tous  les 
écrivains  de  Rome,  XXV  , 

•.  445-  : * * 

Mahot  ( Jean  ),père  de  Clément , 
auteur  de  quclqte$  ouvragés 

XXV?a35. 

\Iarot  ^Clément  ),  poète  fran- 
çais,'VIII,  283.  Son  épigratnme 
. contre  le-juge  Maillard  , XVII , 
66.  Son  intimité  avec  Mar- 
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guérite  <U  Vifb*is,  XXVI,  a3l. 
Caractère  de  ici  poéiiet  , 
' a55. 

Marquis  (M.),  professeur  de  bo- 
’tauiquc  à Jtoucn,  XIII  v .ao6. 
Marquis  ( M. ) y membre  de  la 
société  des  antiquait?*  de 
Caen,  XXV,  236. 

Marqujset  (M.),  l'un  des  tjego* 
cia  nu' les  plus  recoi|imamla- 
bles  île  llesançon.,  \l , \ig. 
Maiihast  ( M.  ) , commerçant  db 
Mont-de-Marsan , VIII^  j3. 
Mai\^  ( madeipjii selle.) , comé- 
dienne* célèbre,  I.  1 5. 

MarsXl,  pctije  vjjlé  d’origine  an- 
•fique,  et  cèninr/Juahlè  par  sa 

Sosition  et  Sa  construction  , 

i.  596» 

Maiuhku-  (M.),.  écrivain  anglais, 
adepte  de  l'école  romantirpie. 
Son  érudition,  sur  lliiVtoire 
de  la  forteresse  de  Vineeunes, 
XV,  228.  Fragments  de-,  son 
poème  dur  ce  château,  a3a. 
Marseille.  Le  couvent  des  Po- 
tites-Maries  pour  la  con^ruc- 
tiou  duquel  on  a renversé 
.plusieurs  monuments  , IX  , 
016.  Kspril  politique  des  Mar- 
seillais, 3ao.  Troubles  et  mas- 
sacres *|ui  ont  désolé  la  ville 
pêndaut  les  réactions  de  i8i5, 
’3a3.  Aspect  du  territoire  ’de 
Marseille,  3 a (4.  Sa  construc- 
tion réfjûlière,  3*37.  L»  pro- 
menade des  allées  de  Meil- 
han; ancienne  rivalité  de  Mar- 
seille avec  Home  et  Carthage; 
peVsonij.iges  de  l'antiquité 
nés  dans  ses  mars,  3 2 8.  Dur 
minations  qu’elle  subit  suc- 
cessivement, ibitl.  Monuments 
antiques  H curiosités  que  l'on 
v trouve*,  32g.  L’église  de  la 
Majot;  1^  tnaison  de  ville, 
33o. . Le!  anciens  remparts  ; 
h»  maison  de  Pugcl;  le  Mu- 
-oui»,  33.1.  L'académie,  33a. 


La  société  de  Médcqinc,  ihnl. 
Marseillais  célèbres  des 'temps 
modernes,  333.  La  statue 
d'IJomèrc  ; le  cabinet  litté- 
raire de  MM.  Cari) oins  frères, 
337..  Scènes  sanglantes  du 
rooisde  juini8i5;d<*voucment 
de  plusieurs  marseillais  , 33g. 
Affaiblissements  que  les  dé- 
désastres  de  1a  révolution  ont 
fait  subir  au  commerce  de 
Marseille,  35g.  Fortunes  cou- 
servéés  , 36o.  La  principale 
branche  de  l'industrie  marseil- 
laise, 36t.. Le  corps  des  por- 
tefaix; portrait  des  Marseil- 
lais au  milieu  des  cercles  et 
des  divertissements,  36a.  Le' 
caractère  des  gens  du  peuple  ; 

' l'opinion  |mblique  a Mar- 
seille , 363. 

’ Marskillette  (l’étaqg  du  ),  que 
plusieurs  compagnies  tentè- 
rent vainement  de  dessécher 
et  qui  le  fut  enfin  par  une  ir- 
landaise ; offre  'aujourd'hui 
le  tableau  d’une  plaine  ferlile, 
IX,  380. 

Ma  11  sot  .lier  , biographe,  né*  à 

*Uijès,  IX,  ao5. 

Maiisouikh,  de  Lyon,  auteur 
dramatique,  X! , 1 1 2 ; XXI  , ri. 

Marst, (Gaspard),  séulptcur,  ifé 
àÇâmbrai,  XII,  6g. 

Martel  (le  marqjiis  de),  fanfa-  . 
ron  de  bravoure,  II,  1 1.  * 

Marthe  ( la  sœur),  acquit  une 
honorable  célébrité  par  ses 
soins  maternels  et  son  -af- 
fection pour  les  soldats,  Xi, 

t37. 

Martial',  personnage  cité  dans 
une  lettre  du  marquis*. d’Hcr- 
nouville,  II,  j5. 

Mau  rtc.  (Arnaud  de),  évêque*  • 
adversaire  de  Gérard  Le  Houx, 
XII,  35o.  . ^ ' * 

Martiorac  UL),  avcA'.n  dial  in  - 
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pur  .du  barreau  de  Bordeaux  , 
VIH,  aa. 

Martigve  (la  dame  de),  épouse 
du  dur  de  Mercceur,  XII,  5ga. 
Msn  ns  (M.),  professeur  à Hic- 
pus.  Moyens  d'amélioration 

3n'il  indique  pour  le  * mélo- 
rame,  V,  336.  « 

Martin  lrls(M.  ),  distingué  par 
ta  vaste  érudition  , IX  , 35o. 
Martin,  que  Voltaire  arracha  à 
rérhafa«d,X,457.  , 

Martin  (M.),  membre  du  bar- 
reau de  Douai,  XII,  i73. 
Martin.  ( M.  ) , négociant  de 
Rouen,  XIII , 1 84- 
Martin  , acteur  de  l'Opéra- 
-comique, XXI,  xij. 

Martin  (saint),  évêque  et  pa- 
tron de  Tours,  jouissait  d’un 
grand  crédit-  à la  cour,  XXV, 

44°. 

Martine  (M.*.de  La),  auteur 
de  poésies  mélancoliques  , 
•I,  *9-  ' 

Martinet,  libraire  de  Pnrit,  re- 
ncAniué  par  des  estampes  et 
des  gravures  qui  attirent  la 
curiosité  des  Parisiens,  I,  i5o. 
Médiocrité  de  la  plupart  des 
caricatures  exposées  dans  sa 
- boutique,  IV,  (68. 

Martine^  (lé  docteur),  ancien 
- médecin  des  eaux  de  dMotn- 
bières  v III , a35.  t 
Martini  t(le  père),  auteur  d’é- 
crit* sur  les  arts,  III,  4oa. 
MARTiNiÈHF.(Rriucn  de  Lé),  écri- 
*•  vain  laborieux,  auteur  der plu- 
sieurs ouvrages  très  volumi- 
neux , XXV,  35. 

Mabtinsabt,  bourg  du  départe- 
ment du  Nord,  XII,  aaa. 
Martot,  village  situé  près  d’EI- 
beuf , renommé  pour  ses  na- 
vets, XIII,  i37. 

Martres,  petit  village  d’Auver- 
gne , XXVI , a79. 


Masaccio  (le)  , peintre  itulién  , 
dont  le  style  était  baïf,  mais 
sec  et  maigre  , XXII , ; 

* XXVII , 38. 

Mascaret  (le),  rivière  qui  se 
jette  daiw  la  Dordogne,  et 
qui  est  sujette  à l’action  de  la 
marée,  Xlïl , aa6. 

Mascaron,  né  à Marseille,  IX, 

* 334, 

JHasclet*(M.  le  chevalièr),  Con- 
sul-général de  France  à Edim- 
bourg , auteur  d'un  grand 
nombre  d'opuscule?  sur  la 
science  agronomique  . et  sur 
divers  sujets  d’éconpniie  poli- 
tique, XII,  1 83. 

Masçot,  citoyen  de  Calais,  se 
distingua  par  sou  dévouement 
pour  tiçs  naufragés,  XII,  340. 

Masoupf.  (fc  ruisseau  de)' arrose 
la  ville  de  Saiut-Mihiel , : XJ  , 
437.  . 

’elieii,  graveur,  I,‘l4- 

Massard,  graveur.,  I,  14.  • 

Mas.su  UK,  ville  du  departement 
du  Uers,  VIII , a85. 

Massiac  (le/bevnlièr  de),  connu 
par  des  mémoires  tnilitaircs, 

VIII,  466. 

Massmc,  ancien  domaine  des  ty- 
rans ti'Espinchal,-  remarqua- 
ble par  un  pont  dont  la  con- 
struction est  Attribuée  À la 

• ferveur  de  sainte  Madeleine, 

XXVI,  3oa. 

* * 

Massiku,  élève  distingué,  et  sup- 
pléant de  l'abbé  Sicnxl,'  in- 
stituteur des  Sourds-Muets,  II, 

3gt.  # 

Massieü,  auteur  d'une  Histoire 
de  la  poésie  française,  XXV, 
.537. 

Massillarguri,  petite  ville  dot* 
les  {lisibles  habitants  sont  de- 
meures* étrangers  auv  réac- 
tionsde  181 4 et  1 8 1 5 , IX,  t5a. 
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Le  château  «le  Massillurgues , 
1 53.  ’ * 

Masjillon,  célèbre  prédicateur. 
Tableau  qu’il  trace  des  cours, 
X'X,  3(>?.  Son  pars -natal, 

XXVI,  3*4.  . ' 

Masson  (Jean),  né  à Noteroy, 

.51,4»* 

Masson  (fapyrs  ),'  panégyriste 
de  ‘Jean  Da11r.1t;  XXIV , 1 831 
Maison -i^:-GoLrr  ( mademoi- 
selle ),  élève  de  DicquetnarrCÿ 
XIII,  a;8. 

Masson  *»k  Saint-Amano  .(  M.  ) , 
auteur  d 'Essais  historiques  et 
anecdotiques  surEvreuxt  jtlll , 
90. 

Mai fo  d'AlfSan  (don J,  auteur 
d on  ouvrage  intitule  ; Le  Code 
des  mendiants 'f  IV,  a^"- 
MiTKftsfe  ( saint  ) prêche  le 
christiamlmc  dans  l’Alsace , 
Xtp  18a. 

Maternité  (la).  Causas  qui éloi- 
. gnent  la  plupart  des  femmes 
d’en  remplir  le  premier  devoir, 
cqkii  d'allaiter  elles-mêmes 
leurs  enfants,  IV,  a36,  Faci- 
lité qu'ont  les  fetnmes  «le  re- 
. courir  à cctle  maternité  d’a- 
doption dont  l'hospice  des 
Enfants-Trohvés  est  là  source 
intarissable,  36 1 . 

Matrw’s,  général  anglais  , pris 
. avéc  les  troupes  * qu’fl  com- 
mandait, par  Tinpô-S^èb, 
périt  au  milieu  des  suppli- 
ces, XVIII,  xiv.  Cruauté^  qu’il 
exerça  dans  la  ville  d’Hyaer- 
nagore,  dont  il  s'était,  rendu 
maître,  g3. 

Matra*  (M.),  pair  de  Ffance, 
membre  de  la  société  d’agri- 
culture et  de  commerce  de 
Caen,  XXV,  aa4. 

Matiieville  (Jacques-Isaïe  de),, 
seigneur  protestant , persécuté 
par  les  ordres  de  la  cour,  et 
ramené  j>eu  à jfeu  au  catho- 


licisme par  la  douceur  et  la 
tolérance  deFénélon,  XXVI, 
•94i  '97-  . . . 

M A riiBVFLi-K  ( M.  de  )t  petit-fils 
du  précédent  , gentilhomme 
saintongeoi*  , donne  à l’Er- 
mite quelques  .détails  sur 
l'histoire  de.  «a  province  , 
XXVI;  l09. 

Matüiut  I,  duc  de  Lorraine, 
fui  donné  pour  garant. au  roi 
de  FVance  , par  l’empereur 
Henri  V,  XI,  4^6. 

Mathieu  II,*  duc  de  Lprraine, 
réunit  Lunéville  i ses  états, 
XI,  a8 p. 

Mathieu  (M.  ),•  perruquier  d’E- 
pinal  , arithpaaire,  et  posses- 
seur d’une  collection  presque 
Complète  de  médailles  anti- 
ques qu’il  a formée  hii-méme , 

■h.  377 

Mathilde,  époustf  dcGuillatirae- 
le-Conquerant  \ lieu  où  repo- 
sent ses  cendres,  XXV,  ao*.* 

M.\  rMiLpE,  tiHe  du  scigneuc  d’ Aif- 
frçville-Ies-Monts.  V.  R4oul. 

Matignon  (le  iparéchal  de)  dé- 
fait un  corps  de  lansquenets 
qui  lui  opposait  quelque  résis» 
tanrc’du  cétc  de  la  Bastille, 
XXII,  18.  Il  préserve' la  ville 
d’Alençon  des  Fureurs  de  la 
Saint-Barthélemi,  XXV,  Ilf; 
soustrait  Cherbourg  aur  atta- 
ques de  Montgoinmet’y,  287; 
reprend  Saint-Lé,  3o5; éprou- 
ve une  vigopreuse  résistance 
«le  la  part  des  ligueurs  renfer- 
més dans  Blaye  qu’il  était  venu 
assiéger,  XXVI,  :fa8. 

Mai’bf.rt,  auteur  «lu  Testament 
du  canlinal  Albéroni , X1U  *, 

195. 

Maubeuge  , ville  remarquable 
par  se*  fortifications \ son  an-* 
cicn  chapitre  de  chanoincs- 
’ses,  et  une  belle  manufacture 
d’armes,  XII  , 94. 
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Maurru'Il  (le  marquis  de),  qui 
fut  détenu  à la  prison  Notre- 
Dame  k Douai,  Xîl  , 157. 

Mtrnrissos  (l’abbaye  de),  fon- 
4«  par  Blanéhe  de  Castille, 
JH,  i<|2.  Les  religieuses  de 
cette  abbaye  sont,  à plusieurs 
époques  , victimes  de  la  li- 
cence d'une  aoldatesque  ef- 
frénée,, Ibid.  Henri  IV  y loge 
pendant  le  siège  de  Pontoise, 
•93. 

Maldcit  ( mademoiselle),  artis- 
te peintre.  Son  tableau  d'Hen- 
riette de  France , XXII,  1 38. 

Maugfji  , graveur  , médaillistc 
de  Louis  XIV,  né  à Dieppe, 
XXV,  36. 

Mluoutoti,  tué  en  duel  par  Ri- 
herac  , Il , 368.  Lieu  de  ce 
combat,  VII,  a43. 

Maugihoî»  (la  famille  des).,  à 
laquelle  appartenait  la  terre 
de  Sainte-Colombe,  X,  290. 

Mauguih  (M. ),  avocat  célèbre, 
T,  17;  XIV,  4*5. 

Mauguio  (l’étang de),  dont  la 
navigation  devient  de  jour  en 
jour  plus  difficile,  IX,  288. 

Maupassaxi'  de  Risct.^I.),  in- 
venteur d’une  machine  pour* 
fabriquer  lés  bouchons  ’ de 

liège,  XXII,  345. 

M^ci'KRTCis  ( prerre-Louis  Mo- 
reau de),  géomètre  célèbre, 
suivit  d’abord  la.  carrière 
des  armes,  et. partit,  en  1736, 
il  la  tête  des  académiciens 
chargés  d’aller  déterminer 
dans  le  Nord  la  figure  de  la 
terre  ; succès  qu’il  eut  dans 
cette  entreprise;  Frédéric  II*' 
le  nomme  président  de  l’aca- 
démie qu’il  venait  de  fonder 
à Berlin;  caractère  jlloux  et 
despotiqne  de  Maupcrtuiâ;  il 
meurt  à lit  le,  XII , '4 1 a- 
Maupir  ( Simon  ) , architecte- 
voyer  qui  fournit  les  plans  de 


l’hôtel-deville  de  Lyoii,  X, 
38o. 

Macbki'AS  ( M.  de  ),  ministre, 
écarta  provisoirement  Voltaire 
du  fauteuil  académique.  H, 

2 3o.  Il  fait  destituer  Maies- 
herbes  de  sa  place  de  ministre, 
XVI,  »5o 

Ma  mis  ‘(les  ).  Magnificence 
orientale  et  chevalerie  chré- 
tienne mêlées  et  confondues 
dans  les  mœurs  «le  cebx  d'F u- 
rope  ; leur  caractère  mixte , 
XIX  , 235.  Ils  punissaient  de 
mort  le  général  sous  le  com- 
mandement duquel  l'étendard 
de  l’empire  tombait  aux  mains 
«les  ennemis,  236.  Caractère 
de  leur  architecture , et  do 
leur  poésie;  leur  férocité  dans 
les  combats,  237.  Leurs  vête- 
ments; magnificence  de  leurs 
édifices,  2^8.  Complainted’un 
Maure  sur  le  siège  et  la  con- 
quête de  l'Alhaina,  23g.  Vers 
7 1 2 y ils  remportèrent  uue  vin 
toére  signalée  sur  les  Visigotbs, 
29t.  » 

Maurice  (M.),  peintre  distingué. 

. Squ.  insensibilité  à une  mar- 
ue  d’attachement  que.  lui 
onne  madame  Vernon  , 1 , 
315.  * . 

M Armer,  évê«jue  de  Paris.HW- 
glcment  qu'il  fit  statuant  qu’à 
sa  mort  chaque  chanyine lais- 
serait son  lit  à Motel-Dieu, 
.III,  3 1 2. 

Mal'Iiicb  (le  chevalier),  person- 
nage versé  dans  la  connais- 
sance de  choses  indifférentes, 

• et,  ignorant  ce  qui  est  le  plus 
remarquable , Il , 387. 

Maurice  Mathieu  (le  lieutenant- 
général),  guerrier  célèbre  par 
sa  valeur  sur  les  chanq*  de 
’ bataille , ef  sur  sa  bienfaisance 
à l’égard  des  villageois,  VIII  x 

445. 
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Maiiuce,  électeur  de  Saxe,  ma- 
réchal de  France.  Moubtnent 
qu'on  lui  crclevé  dans  l'église 
de  Saint-Thomas  à Strasbotifg, 
XI,  «fit.  . • 

Mai' ni*  K,  écrivain  allais.  Ce 
qu'il  du  de  la  cérémonie  de  la 
consécration  des  Ravadères, 
XIX,  lia, 

Maurice,  oü  Ile-de-France,  Voy. 
Ile-de-France. 

Mavrin  (le-  ranérall,  guerrier 
dillingué^  iX,  i34* 

Mauroy  (l’abbé  de),  persouirage 
cité  par  l'Ermite,  Il , 379*. 

Mai  ry  (le  cardinal),  né  dans  le 
département  dè  VauchisO,  IX, 
, aig. 

Mai?vii.*in,  personnage  en  rap- 
port avec  tous  les  comédiens 
de  Paris,  II,  1 1 . 

Mauvillain,  médecin  et  imi  de 
Molière  qui  trouva  en  lui  la 
source  des  plaisanteries  tech- 
niques que  l’on  trouve  dans 
«uniques  unes  de  ses  pièces, 

VI,  1 28. 

Mai/,  a iss  f.  (M),  peintre,  distin- 
îé.  Son  tableau  de  (Horindct 
XII,  35;  celui  de  ÏArioste 
au  milieu  des  brigands , 5o; 
. Celui  des  Danaides , 97;  celui 
d’un  Arabe  pleurant  son  cour- 
sier, XXV,  402  ; XXVII,  43. 

M^xence  (saint),  ne  à Poitiers, 
XXVI,  159. 

Maxime  forme  le  projet  de  s’em- 
parer des  Gaules  ; il  débarqvie 
sur  la  Tôtc  de  l'Armorique, 
bat  l'armée  qu'on  lui  oppose, 
s’empare  de  plusieurs  villes, 
etT,  enflé  de  tant  de  succtÿ , il' 
accorde  nnc-grande  partie  de 
l’Armorique  à Gonan  Maria- 
deo*  qui  Savait  accompagné 
. dans  son  expédition;  il  -meurt 
ensuite  devant  Aquiléc,  Xlf, 
363.) 

Maximilien  (l'archiduc)  reçoit 


de  Louis  XI  U vilje*  de  Bou- 
chait!, XII,  i5o.  En  dépit  des 
droits  du  roi  de  France,  il 
consçrve  la  principauté  de 
Lille  et  .ses  châtellenies,  a3o; 
épouse,  par  procuration, Anne, 
duchesse  de  Brctague,  38a; 
déclare  U guerre  à fh  France, 
pour  se  venger  de  l'affront 
qu’il  avait  reçu  .en  voyant 
pas*er  dans  les  bras  d'un  autre 
celle  qui  lui*  était  promise, 

383.-  • 

Maximilik)  II,  empereur,  ‘ac- 
corde quelques  privilèges  à 
•l'académie  de  Strasbourg , XI , 
2 66. 

Mayenne.  Etat  des  fabriqur4.de 
toiles  de  celte  ville,  XXII, 

397- 

Mayenne  (I»),  rivière  qui  donne 
son  nom  à l'un  des  départe- 
ments de  la’  France,  XXV, 
3;6. 

Maynard,  littérateur  distingué 
né  à Toulouse,  VIII,  4*7. 

Mayriniiac  (M.  Sirieys  de), -ad- 
ministrateur des  haras , de  l'a- 
griculture et  du  commferce, 
XXV,  92. 

Maytémina,  bohémienne  d'une 
grande  beauté,  oui,  après 
avoir  été  l'amante  de  M.  JJes- 
<tèrea9  vint  à Paris  où  elle  ob- 
tint quelque  temps  la  vogue; 
mais  bientôt,  voyant  son  cré- 
dit baisser,  elle  retourna  à sa 
\ic  de  bohémienne,  se  mit  à 
la  té^e  tf  une  troupe  de  contre- 
bandiers avec  lesquels  elle 
exerçait  des  brigandages  dans 
les  Pjrrénée*;  secours  oppor- 
tuns qu’elle  donne  à son  pre- 
mier amant,  VIII*  100. 

Mv/aiiin  (le  cardinal).  IJ  refu- 
sait d’admettre  aux  emplois 
des  hommes  malheureux  , II, 
245.  A l’occasion  de  la  paix 
des  Pyrénées , il  ouvrit  au 
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peuple  l’hôtel  de  Bourgogne’, 
Cetquf  introduisit Tusagedes 
spectacle*  gratis,  III,  xio.  Il 
fait  bâtir  le  collège  des  Quatrè- 
N .nions,  4°7-  Maufolre  qu’on 
y «fie va  à sa  mémoire,  ibid. 
Sçn  caractère  -au  milieu  .de* 
intrigues  de  la  coftr,  XJ V,  116. 
Sommé  qu’il  amassa  dans  le 
cours  de  son  ministère, 

Ses  parties  Hues  du  château  de- 
Vincennes,  XV,  a3t. 

Maieppa,  page  du  ror  Jean  Ca- 
simir. Il  aldie  mieux  subir  le 
supplice  auquçi  il  est  cpn- 
danuié  que  de  se  suicider,-  et 
il  trouve  son  salut  dan*  sa  ré- 
solution, IV,  ixo. 

Ma/.iaU  (le  colonel),  qui  fut  «lé- 
tenu  à Sainte- Pélagje < XV»  7$. 

Ma /.ois  ( M.  ).  Son  Pidais.de  Seau- 
rus  peut' être  regardé  comme 
un  véritable  roman  historique, 

xxmr3<f 

MaxiAu?  (M.^,  Fut»  .d«,  ennemis 
de  Voltaire,  X,  4^0. 

Maz/.ociii,  juge  napolitain  ac- 
cusé par.Vanoi,  XIV,  567. 

McAnEns,  colonel  anglais,  gou- 
verneur de  Bombay,  X XII I , 
69. 

Meaux.  (Opérations  militaires 
dont  cette  ville  fut  témoin  en 
1 8 1 4 » XX VI. , 5xo.  Le  tombeau 
de  Bossuet,  5a  1 . 

Mécni:*  (le  baron  J,  distingué, 
comme  littérateur,  par  son 
élégante  et  fidèle  traduction 
«le  Juvénal;  et,  comme  admi- 
nistrateur, par  la  sagesse  et 
U douceur  avec  laquelle  il  di- 
rigea le  département  de  l’Aisne 
doiiuil  toi  préfet,!,  16;  VIII, 
73}  XII,  a3.  Soius  qu’il  ap- 
porta à la  construction  de 
l’hùtel-de-ville  de  Caen,  XXV, 
xi 3.  * •.  * 

MÉdinao  (Jean surmyplhé  le 
Banni  de  Liesse,  auteur  d’un 
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poème  français  intitulé  les 
Lunettes  d’un  prince , XII, 

j ■ 

Mecklesbocm;  ( la  princesse  de), 
femme  cpii  ne  faisait  aucun 
cas  de  la  bagatelle,  XXVI, 

475. 

Mbcquk  (la ),  lieu  célèbre  par  le* 
pèlerinage*  que  lés  Turcs  vont 
y faire  au  tombeeu  de  Maho-  * 
met  ,•  JI1 , 384-  - 

Mkdaosf.,  situé  en  Auvergne,  fil 
remarquable  par  ses  eaux  mi- 
nérale.; XXVI,  33a. 

Méuecime  (la^).  Elle  est  un  des 
chemins  qui  conduisent  le  plus* 
promptement  à la  mort,  VI, 
1x6.  Ce  qu’elle  était  dans  le 
seizième  siècle;  caractère  ^e 
gravité  qu’elle  prit  sous  Louis 

• XfV,  1x7.  Costume,  légèreté 

et  coquetterie  des  'médecins 
dans  1<$,  siècle  suivant,  138. 
Portrqit  des  médecin*  de  Ger- 
manie qui  furent  quelque 
temps  en  vogue,  ia&  . . 

Medeux,  petite  ville  de  l’Estrâ- 
m adore,  patrie  de  Fernand. 
Cortrz,  XIX-,  601  • 

M k h ici  s (Catherine  de).  Elle  fait 

* de  la  fraise  soa  principal  or- 
nement, UI,.3i.  Assiste  au 
siège  dç  Rouen  par  les  troupes 
de  Charles  IX,  .XIII,  t47- 
Fait  enfermer  le  prince  de 
Coudé  dans  le  château  d’On- 
zaid,  Uprès  la  bataille  de 
Dreux,  XXVI,  x4- Son-séjour 
au  château  dc.Freschines , x5. 
Diane  de  Poitiers  lui  cède  le 
château  de-  Chaumont  , 19. 
Son  exil  et  sî»  captivité  au 
château  «le  Blois , 63.  * Cour 
voluptueuse  qt/’clle  réunissait 
datai  ce  lieu , 65. 

M É nias  .(  Marie  de).  Elle  sè 
fait. tirer  les  cartes  par  l’intri- 
gante Galigat,  I,  3o3.  Elle 
.donne  à la-frtiise  une  dh-ectiqn 
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plus  fayorable  au  coj»,  III, 
21.  Prédilection  qu'elle  avait 
pour  la  résidence  de  Saint- 
Oeripain-en-Laye , XIÏI , i3. 
Embellissements  qu’elle  Ht  exé- 
cuter au  château  de  ..Blois  , 
XXVI,  66. 

Médiocrité  £la)  est  la  première 
■ cause  de  la  «dégradation  que 
l'on  remarque  dans  tous  les 
genres^dans  la  politique  et  la 
religion,  dans  la  morale  et  les 
l>eiles-lettrcs,  dans  les  sciences 
et  les  beaux-arts;  circonstan- 
ces. dont  éUe  a profité  pour 
établir  sa  puissance  ; elle  a 
usurpé  les  premiers  emplois 
au  préjudice  de  la  vertu  à ta- 
lent, XV,  2q4- (Çlle  entrave 
la  prééminence  qui  nDus*  se- 
rait infailliblement  acquise  ^ 
si  les  hommes  de  génie  et  de 
talent  n’étaient  pas  exclus  des 
fonctions  publiques,  jk>5. 
MÉiHOM  v i niOIKSS  (les)  qui  s’é- 
teicnl  répandus  dans  l'Alsace, 

XI,  180,461. 

MÉofe  (M.  du),  voyageur  et  an- 
tiquaire distingué , •VIII,  4°7* 
R celle  relies  qu'il  a faites  pour 
prouvdrl’autnenticité  de  Y exis- 
tence de  Clémence  Isaure  , 
4 1 5. ‘Ses  droits  à la  renom- 
mée, 43 1, 

Mégrin-la-Chesette  , vignoble 
voisin  d’Auxerre,  XXVI,  482. 
MfcGriu.LT  (M.),  l'un  des  prin- 
cipaux manufacturiers  d’IIé- 
ricourt,  XI , i63.  • 

Mkiikmet,  frère  d’Aline,  Xlfl , 
3oa.  • , 

Mehemet  (Ibrahim),,  l'un  des 
ambassadeurs  envoyés  à l'Ilé- 
de-France,  par  Tippd-Saëb, 

xvnr,*xvi. 

Méhul,  cérèbte  compositeur,  I, 
, i5.  Il  prononce  un  discours 
d’adieux  suf  la/tombe  de  Gré- 
try  , III,  295.  Talent  qu’il  dé- 


ploya dans  |a  musique  des  * 
Amazones , XIX,  229;  XXI, 
xj.  Conseils  qu’il  donna  à l’au- 
teur tur  le  rhythme  d’un  pas- 
sage de  cet  opéra,  XXII,  a55 , 

2 6p. 

Mtnra  ( Jean  ) , satirique  qui 
faisait  son  profit,  pour  le  ro- 
man de  la  «ose,  des  agaceries 
de  Jeanne  de  Navarre  et  du 
grand  écuyer,  V,*  a56. 

Meilhak  (M.  de),  autrui*  d’un 
ouvrage  intitulé  les  Portrmls , 
III,34o.' 

Mku.lan  (la  marquise  de),  femme 
qni  a trouvé  le  moyen  de  se 
persuader  qu’elle  avait  mal 
aux  nerfs,  V , 77. 

Meillerate  (le  maréchal  de  La) 
assiégeait  Angers  lors  des 
guerres  de. la  fronde,  XXV, 
385. 

Meillokas(M.  de),  ancien  major 
de  Royal-Dragons,  IV,  319. 

Meinameii,  maréchal-de-cattip, 
né  dans  le  département  du 
Gard,  IX ,*210. 

Meister  (M.),  3e  Zurich,  ami 
de  Diderot , et  auteur  des 
Lettres  sur  C Imagination  t X, 

. 44j.  < 

Méja.v  (M.),  ancien  secrétaire- 
délai  du,  royaume  d'Italie, 

•IX,  i37.  , ’ . . 

* Mkjasf.s  ( M.  dç  ) , particulier 
qui  légua  sa  bibliothèque  à la 
viNe  d’Aix,  IX,  296. 

Mélancolie  (la).  Charmes  qu’elle 
préseute  quelquefois , I1,  2g5. 
Elle  léest  point  une  manière 
d’étre  habituelle,  mais  un  ac- 
cident dè  notre  , naturé  * qui 
nous  surprend'  quelquefois  au 
sein  du  bonheur  même , VI , 
•237.  On  peut  la  regarder 
comme  le  dernier  degré  de  la 
civilisation,  et‘ comme  Gréant 
les  éolitudes,  x38.  * 
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Mklciiioii  (Adam),  cité,  XXIV, 
18* 

M^court  (madame  de).  Si  con- 
tenance dans  une  réunion,  1, 
T76. 

Mlicfaff  (JL  dej,  ancien  mi- 
Jitnire,  habitant  du  Marais. 
Intérieur  de  • son  'fuénagc  j 
VII,  a5t.  Ses  qualités  comme 
époux , a5a.  * • 

Meloa  (Ja),  petite  rivière,  au- 
dessous  de  Inquelle  est  située 
la  ville  'de  ’ Méry-sur- Seine , 
XXVI,  496. 

MÉlic.k,  fakir  qui  se  faisait  fort 
de  guérir  le*  fous.de  la  cour 
de  Mou»chicvan-$cha,  il,  174. 

Mr.Lio  ( don  Francisco  de)  s**r- 
prernl  le  duc  Grammont 
au  village  d’Honftecourt,  Xli, 

3g. 

Mei.i  s (Charles  de),*  pour  nvdir 
défendu  les  intérè/s  du  peuple 
contre  la  tyrannie  de  Louis  XI, 
est  renfermé  au  cbâtca'u  Gail- 
lard , yù  il  souffre  les.  plus 
épouvantables  tortures,  Xlll., 
46. 

Murs , ville  du  département' 
de  Seine-  et-Marne , située  à 
quelque  distance  de  Paris  ,* 

XXVI,  541. 

Mémoire  (la  fée),  célèbre  au 
quinzième  siècle,  XXVI,  1Ü6. 

Mémoire  (la).  Avantage  qu’elle 
présente  aux.  beaux-esprits  de 
la  société,  I,  a83.  Inconvé- 
nients des  mémoire^  artifi- 
cielles, a84- 

Mkwc.e  (Gilles),  modèle  des 
pédants,  .homme  instruit  de 
tout  ce  qu’il  est  inutile  de  sa- 
voir, XXV,  407. 

MÉrard  ( M.  )r  général.  Carac- 
tère qu'il  déploya  durant  les 
réactions  politiques  de  181 5 , 


à < '.arraisonne  , VIN,  44 1 • 
IX,  a. o. 

M k. va  fis  ( M.  ) , manufacturier  de 
Lodcve*,  IX,  57. 

Mékars  (lé  château  de),  actuel- 
lement propriété  du  duc  de 
Rellune.,  XXVI,  19. 

Mkmielsoiix  ( Muses  ) , de  Ber- 
lin, traduisit  en  hébreux  le 
Phc’ilon  , IX,  274. 

Mer dic it*  ( la  )> Effort*  tentés 
par  le  gouvernement  pour  la 
détruire,  et  mettre  à profit  les 
bras  «l’une  grande  partie  de 
ceux  «pii  l'exerçaient , I,  ,179. 
Ses  progrès  en  France , et  ses 
nuances  suivant  les  diverses 
classés  de  la  société  , IV  , 
241*.  Manières  révérencieuses 
qu'emploient  les  mendiant*, 
247.  Noms  honnêtes  di/nt  on 
couvre  le  métier  de  mendiant, 
a4&.*Comliiiôn$  pour  le  rem- 
plir avec  quelques  succès,  ib. 
Lois  ep  vigueur  chez  les  an- 
ciens contre  la  foeiylicité  , 
249.  Ordonnances  reu«l\ics 
inutilement  en  France  contre 
cette  plan;  de  la  société,  25t. 
Livrée  «juc  revêtaient  lès  men- 
diants pour  .s'attirer  la  com- 
passion*; je.coryphée  des  men- 
diant» à bel  habit,  2 5a.  Les 
mendiants  de  réputations  litté- 
raires,* 25.5.  I«i  mendicité'  est 
un.  véritable  abus,  Vl,  388. 
Les  mendiants  sont  une  sorte 
de  vermine  qui  s'attache  aux 
riches fXIV,  35 1 Anciens’éta- 
blisstments  où  ils  étaicut  à 
l’abri  d’ùn  dénuement  rotn- 
pfet,et  où  ils  devenaient  labo- 
rieux ; hypocrisies  et  menson- 
ges auxquels  le*  mendiants 
recourent , 35a.  L'aspect  dçs 
mendiants  accuse  le  gouver- 
nement «pii  leur  doit  des  se- 
cours, n'iI\  sont  iulirmeÿ , et 
de  Inoccupation,  s’ils  sont  en 
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état  de  travailler , 354.  Plan 
à suivre  pour  détruire la  men- 
dicité, 355.  Les  tnendiants 
sont,  avec  les  marchands  de 
chansons , les  véritables  in- 
terprètes dçs  mystères. de  la 
politique,  XVI  <4*5. 
Mk^estrieh  , savant,  né  en 
Bourgogne,  XXVI,  47  *• 
Mekoi*  (lsidbre)„  savant  méde- 
cin , né  à Saint-Mihiel , Xl  , 

439. 

Mexos  (’llrtphaél)  pense  que  le 
lieap  dans  la  nature  et  dans 
les  arts  est  le  rfiuflat  des 
contrastes  , XV,  176.  • 

Méiul-LahoimvCe,  village  II  quel- 
que distance  de  Conimercy* 

xi,  435. 

Mïivipfe*  persgnnnge  4e  disant 
homme  de  lettre»,  est  dévore 
de  Hel  et  d’envie,  VI  ,*3o6. 
MüajAcn(  M.)n  peintre».  Ses  ta- 
bleaux de  la  Mort  Je  tabbé 
'Eitÿeworth',  et  de»*  la  nais- 
San t*  Jè  Louis  XIII 9 XXII , 
5i*  * 

Mkîieyili.ettb  (le  marquis  de  ) , 
personnage  cité  par  t Ermite  , 
379.'  • • • 

Memnç(M.),  Commercant  esti- 
mé d’Agen,  Vil!*,  ag4,3t)o. 
Messeville  , personnage  auquel 
des  maladroits  appliquent 
quelques  observations  del'Kr- 
• mite , Il , 384- 
Mjéxopiiile,  prototype  des  hom- 
mes qui  ne  voient  dans  le  titre 
desgens  de  lettres  qu’un  moyen 
de  s'insinuer  et  dmtriguer  au- 
près des  grands , V,  278. 
MEîiou,(le  général  ).  Durant 
l’expédition  d'Egypte , il  se 
fait  Turc,  sous  le  nom  du  gé- 
néral Abdhala,'  et  adopte.tous 
les’ usages  îles  mahométans, 
IV,  385.  Inutilité  de  ses  efforts 
pour  défendre  la  ville  de  Sau- 


’mur  contre  les  Vendéens  , 
XXV,  4a3. 

Mehou  ( le  Père  ) , jésyite  et  con- 
fesseur «je  Stanislas,  ‘duc*Ue 
Lorraine.  Son  ascendant *«ur 
les  idées  religieuses  jle  ce 
prince,  XIf3o7.,  ♦ 

Meroix  (Joseph),  prédicateur 
de  Stanislas  T*r,  roi  de  Po- 
logne , XI , , • 

Mçn  songe,  (le)  est  un  des  agents 
les  plus  accrédités"  de  la  cor- 
ruption, et  s’étend  à touttsles 
classes  de*  la  société,  XV, 
162.  Le  mensonge  politique  , 
agissant  dans  un  cepcle  plus 
étendu,  a pour  agent#  lesjni- 
.nistres,  les  hommes  d’état,1es 
diplomates  ; c'est*  à lui  qu’il 
faut  attribuerde*  parole#  vio- 
lées ,Jes  contrat*  rompus,  les 
promesses  trahies , les  mar- 
ches frauduleux,  163. 

Mkcitel  ou  Mentelie  ( Jean  ) , 
célèbre  hnprimeur  ,•  fit  pa- 
raître, eu  1466,  la  première 
Bible  allemande,  Xl,  a 69. 
Mkec  ( l’abbe),  jésuite,  com- 
bine, dans  un  entretien  avec 
Escobar  et  Laine^,  les  moyens 
de  renyefser  peu  à peu  la 
. Charte  constitutionnelle  de 
France,  d'abolir  toutes  les 
institutions  que  l'on  doit  au 
retour  de  la  légitimité,  «et  «de 
s’arroger  un  pouvoif  absolu  , 
XVI,  28  et  suiv.‘  t 
Mer,  hdurg  situé  sur  les.  rives 
de  la  Loire,  XXYh,  56. 
MÉRAttGE,  prototype  des  tartu- 
fes de  franchise,  1,  55.  • 
Mérange  ( madame  de\  Iccorde 
• une  pension  à un  jockey  dont 
eMe  était  devenue  mère*  en 
l'absence  de  son  mari , II , 3 1 4- 
Méranoe  ( M.  de  ) , habitant 
d’une  maispn  dans  l’ile  Saint- 
Louis.  Soins  .qu’il  donne  à 
l’éducation  de  sa  fille  ; son 
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caractère,  VI,  3*9.  Rcgnion 
île  sa  famillè'au  déjeuner,  3ao. 
La  lecture  des  journaux , 3a3. 
Plan  de  vie  adopté  par  M.  de 
Mérauge,  3a4-  Bienfaisance 
de  la  feniuie  , ibùL  Occupa- 
tions. agricole*  du  maître  de 
I41  maison  ; la  conversation 
durant  le  dîner,'  3a5..  Ca- 

• raQtèrè  de  madame  de  Méran- 
ge,  3a6.  IMrace  le  portrait, 
•t  expose  les  opiuiuns  d’un 
candidat  pour  les  élections  , 
<]ui  fait  scs  affaires  lui-iuême , 
et  pense  qu'il  sera  nommé  dé- 
puté, Vil,  1 33.  Approbation 
qu'il  donne  a#  discours  de 
\Valker  fur  la  «corruption  des 
mœurs  , 193. 

MI.ium.k  (madame  de)  reçoit 
clics'  elle  madame  de  Bodlos- 
quel  , XV,  166  êt  iuiv. 

Mfiubgéa  ( h {yotte  de),  à une 
lieue  d’Orgclet,  tef  dans  .la- 
quelle les  habitants  de  cette 
ville  cherchèrent  an  refuge 
contre  les  enuerois,  en  i63t> 
et  »f>74  ^ XI , 18. 

MERCiçn,  écrivain  moraliste,  I, 
2^.  Soq’vœu  pour  la  prolon- 
gation de  se»  jours,  V,  127. 

Mercier  (les  deux),  nés  à Usés, 
IX,  186. 

MinciF.it,  mécanicien  distingué, 
né  à Brest,  XII , 520. 

Mkrcikb  (M.)i  propriétaire  dji 
château  de  Lotira  y a formé 
à'Alençon  «ue  fabriqua  de 
mousseline»  brodées  en  points 
' h jours,  XXV,  iia,  118. 

Mi  hciclr  ( lq  duc  dfc )1  profitant 
des  troubles  qui  ôgijent  la 
Fraticç,  lève  l'étendard  de  la 
révolte,  et^fixe  sa  résidence  à 
K antes,  d’où  il.  brave  tontes 

• les  résistances  que  Fou  oppose 
à ses  prétentions  sur  la  Breta- 
gne, XJI , 386.  Il  obtient  son 


pardon  de  Henri  J V,  et  péril 
lé  gouvernement  dp  Bretagne, 
ibid.-  Set  efforts-  pour  décider 
les  Sautais  â la  révolte  contre 
Henri  111,  5"9* 

Mmcorn,  personnage  qui  s’est 
fait  une  réputation  sur  un  bon 
mot  dont  il  n* était  pas  Fauteur, 

m,  21.4. 

Mercy,  général  an  servie*  de 
Rarière , combattit  vaillam- 
ment Coudé  et  Turenne,  XI, 

4s6-  . * y ** 

Mercy -le-Ba#  , où  Ion  trouve 
quelques  manufactures,  XI, 

M£re*s  ( 

tre  l'Ermite  à Marseille,  elTui 
donne  quelque*  détails  sur  *un 
Histoire  particulière,  et  4ur  les 
horreurs  dont  les  Anglais  dé- 
solèrent Toulon  en  1793,  IX, 

367  cl  «41 V. 

MÉHicpt nr  ( Théroigne  de  ) , 
femme  de  la  révolution,  s’ap- 
plaudit de  (â  fntalfc  influence 
qu’elle  a exercée  à cette  épo- 
que, IV,  34j;  XVI,  83  à 
98. 

Mérikl  ( madame  de),  proprié- 
taire d’une  terre  considérable 
h Saint-Brice,  11,  .{>8.  • 

Méntuiou.(  M.),  avocat, -I,  17; 
XIV,  4i 5. 

MfniMuL,  village  situé,  au  sein 
de  la  montagne  du  Luberon , 
ÏX,2I7. 

Mfiuyvai:,  cité  comme  écrivain 
Idtirt)  et  cnnuyeuÉ,  U 1,  4'" 

Mériite,  avocat',  prototype  de 
qes  sots  qui  savent  tout  hors 
.ce-,  qu’il  convient  qu’ils  sa- 
chent, VI,  348-  • . 

M£urv*t. , ancien  jurisoonMille, 
rempli  dfc  préventions  contre 
lev  fpm fncs,  se  décide  à épou- 
ser «fil  aventurière,  V,  267. 
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Mvri.Val  (Rf-  Je)*  pour  imiter 
les  personnes  avec  lesquelles 
il  vît , s’efforce  chaque.*  jour 
de  défigurer  sou  caractère  , 
VU,  69. 

Merle  (M.),  auteur  dramatique, 
s'eSt  distingué  d'ans  la  pein- 
4 ure  des  uiirurs  populaires, 
IX,.i35;  XXI,  xv. 

Merle  (le  capitaine),  haron  de 
. Salavas,  licà-Issotre,  XXVI, 
280. 

Merlfr  nfeL*  BocLavE^  botaniste 
savant,  né  à Angers,  XXV, 

4°7-  , 

MerlfjuiTLT,  bourg  situé  àtjuçl- 
./pie  dislauce  de  Notant , XXV, 
93. 

Merlin  (madame  la  oorates&c), 
distinguée  par  sa  beauté  et  son 
rase  talent  comme  cantatrice, 

• XI,  128. 

Merlin  (Charles),'&  qui  l’Alsace 
dftit  une.  grande  partie  dp  scs 
mécaniques,  de  ses  filatures 
et  de  ses  fabriques,  XJ,  174. 

Merlin  (Louis),  fils  du  précé- 
dent, habile  paysagiste,  XI, 
274. 

Merlin,  enchanteur  célèbre  que 
l'on  dit  êtrq  né  dans  l’ile  de 

Sein,  Xfl,  S33. 

Merlin  de  Douai,  célèbre  •juris- 
consulte , né  au  village  d’Ar- 
leux , 67,  173,  181.  • , 

Mermet  (l'abbé),  érudit  disÇn- 
^ué,Xl,  n,  t 

Merniez,  village  où  naquit  le 
comte  de  Mosbourg,  VHI, 

2&Ck  ' 

MÉrôvêe,  roi  do  Francs,  re- 

Pousser  Attila*  qui  ravageait 
Alsace,  XI,  182.  240. 

Mips  an  (M.),  eccléslastn^t/e  dis- 
% gracié -pour  la  tendance  de  ses 
opinions  au  jaméoism’t.  I\rtn- 


contr^nSraùte^à Tours,  XXV, 
465.  Il  le  retrouve  dahs  celte 
dernièro  ville , et  p&reourt 
avec  lui  différentes  régions  de 
la  France,  XXXI,  t3odluiV 
Jugement  qu'il  porte  de  Féné- 
lon,  192.  Il  raconte  ht  bien- 
veillante sollicitude  dont,  il  a 
été  l’-objet  de  Ja  part  du  comte 
Itcgnaud  de  Snitjt-Jean-d’An- 
gely,  223.  H se  fépare  de  l’Er- 
mite à Périgucux,  23q.  Let- 
tre où  il  parle  de  sa  visite  au 
ch&teau  de  Montaigne,  et  dé- 
crit cette  résidence , 267. 
Mkrsi  :nnk  ( le  Père  ) , *ami  et  dis- 
ciple de  Jjescartes,  joignait 
l»eaucoup*d*esprit  à ses  con- 
naissances exaptes,  XXV,  373. 
Mervèok  (Bernard  de),.écrifain, 
voyageur,  eC  secrétaire  de  la 
chambre  de  Henri ‘IV,  XXV, 
4o6. 

M1.nvr.11.LF  (la),  édifice  ibmp- 
• tueux  situé  à quelque  distance 
de  Cançale,  servait  d’habita- 
Xion  aux  TempHers,  XII,  3q3. 
Meiivieitx  (M.  de),  personnage 
qui  ’f^jt  des  dupes  erv  surpre- 
nant l’opinion  politique  des 
autres,  pour  les  dénoncer  en- 
. suite,  V,  264. 

Mf.rvillk,  prototype  des  tartufes 
d’ambition,  1,  56.  ’ 

Mi  ra  ille  , ancienne  connais- 
sance de  l’Ermite,  III,  69. 
Mfjivili.k,  situé  dans  le  dépar- 
tement du  Nprd,  XII,  296. 
Mervin  (M-  de),  habitant  deJ’lle- 
de-France,  s’est  fait  une  ré- 
pdtation  dansd'art  d’estropier 
. les  mois,  ou  de  Jes  détourner 
. de  leur  signification , VIII , 
3tft.  • • 

MÉRV-srn-SF.irfF,  ville  peu  consi- 
dérable, où  il  y eut  une  atta- 
que terrible  entre  le  général 
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Illurher  e|  la  division  Boyer  de 
la  garde  impériale*  les  rrm- 
sieus  s’en  él oignent  après  que 
toutes  les  maisons  eurent  été 
réduites.  en  cendres  par  l’ar- 
tillerie, xxvi,  496- 

M esc  11  \ 'vas  ( le  fort  ),  en  Amé- 
rique , qjù  se  trouvait  une'gar- 
nison  prête  à voler  au  secuùrs 
de  la  nolonic  de  Beauvoir, 

XXIV,- 3a  4. 

Mf.si.ay,  construit  sur  les  ruines 
d’un  ancien  phâteau  qui  avait 

* servi  de' qqartierTgéiy-ral  au 
vainqueur  jle  la  ligue  pendant 
le  siégé  de  Vendôme,  XJCVl  ^ 
28. 

Misait n,  fameux  par  sa  déepu- 
verte  du  magnétisme  animal. 
Effets  de  ce  nouvel  agent  de 
la  nature  sur  les  femmes,  III, 
60/ 

Mesrarmère  ( madame  de  La  ), 
convive  de  madame  Guillau- 
me. Malgré  sa  surdité,  elle 
prend  une  part  très  active  à 
la  conversation,  ce  qui  amè- 
ne de  singuliers  quiproquo, 
V,  166. 

Mesrièm-:  ( la  commune  de  HO, 
si  1 née  à quelque  distance  d’A- 
lençon, et  dqminée  par  des 
collines,  XXV,  ti5.' 

Mfsril  ( le),  manoir  à quelque 
distance  de  J'abbaye  du  Ju- 
inièges , où  Agnès  nofel  mou- 
rut en  couche,  XIII,  ai£. 

Métastase  fut  l'un  de  ctbx  qui 
les  premiers,  revêtirent  la  tra- 
gédie des,  formes,  lyriques, 
XXII,  3^6. 

Metezeau  (Clément),  architecte, 
construisit  la  fameuse  di- 
gue de  Lt»  Rocbelje,  XXVI,. 
»oo,  *69,  17;,  173.  . 

Métra,  célèbre  nouvelliste  de 
l'arbre  de  Cracovie,  IV,  1 45. 


335 

Mettrif.  ( Lq  Bigorre  Julien  Of- 
frande La),  médecin,  qui,  par 
ses  opinions  eu  son  incrédu- 
lité, se  Ht  un  grand  nombre 
d’ennemis;  pour  fuir  le  cou- 
roux  de  la  faculté,  il  s'expa- 
trie à Ley^e,  et  se  retire  en- 
suite à Berlin,  où  il  devient 
le  médecin  de  Frédéric -le- 
Grand,  XII , 411- 
Met /. . Mouvement  qui  anime  la 
population  de  çette  vill^  un 
jour  de  petite  guerre , Xi  ,• 
45c).  Origine  d«  Metz;  accrois- 
sement rapide  de  «a  prospé- 
rât^ sous  la  domination  de  ses 
vainqueurs;  désastres  qu’elle 
essuya  des  Allemands  et  d'At- 
tila , 46t.  Elle  devient*  le 

siège  du  royaume  d’Au’stra- 
sie  ; Charlemagne  la  réunit 
à son  empire  et  l'embellit  ; 
elle  passa  successivement  spus 
la  domination  de  Ilenri-l'Oi- 
seleur,  du  grand  Othon,  et  de 
Conrad  de  Lorraine  qui  la  li- 
vra au  pillage;  %lle  se  consti- 
tue en  ville  libre  sous  la  do- 
mination immédiate  de&  cm- 

ftereurs , 4**2.  Elle  repousse 
es  atteintes  portées  à sa  li- 
berté, et  résiste  à Charles  VII 
qui  vient  l’assiéger;  cruautés 

311e  »c s habitants  éprouvèrent 
'un  homme  qu’ils  avaient 
mis  à leur  tête,  4^3,  Guerre 
qui  la  désola  .en  ,1727,  4^4* 
non  courage  contre  Cbarles- 
Quint  qui  était  venu  l'assiéger, 
4G5.  Pertes  qu’elle  fit  pendant 
ce  siègp;  elle  prêle  serment 
de  fidélité  à la  couronne  de 
France.  4^6.  Complot  dont 
• elle  faillit  être  viètime  de  la 
pafrt  des  Cordeliers,  4^*7-  S*" 
•tuationdr  Metz;  scs  fortifica- 
tions, 469.  La  cathédralp, 
470..  Le  bâtiment  dit  le  Cou- 
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vcmâment;  l'ancienne  abbaye 
de  Saint- Arnould  ; le  bàtimcut 
do  rintcud.uicc;  l'hôpital  mi- 
litaire, *47 J.  Autres  établisse- 
ments de  bienfaisance  et  d'u- 
• tilifé  , Système  adopté 

- darts  l'école  d'artillerie  et  du 
génie,  47^  Intérieur  de  cette 
école, '4/4*  licites  de  monu- 
ment* antiques  que  l'on  voit 

tins  les  rues  de  la  ville,  \~5. 

spect  des  villages  environ- 
nants, 47b.  l/ancicnne  nau- 
machic  ; l'ancien  palais:  des 
empereurs  romains,  477*  Ves- 
liges  de  monuments  que  l'on 
trouva  dans  les  caves  de  l'é- 
glise des  trinitaires,  ibid.  Les 
pôpitiièrts  ; campagnes  qui 
environnent  Metz,  4 85.  Les 
fruits  que* l'on  réçolte  dans  le 
territoire  de  cette  ville,  4®9- 
La  promenade  de  Metz,  49*  • 
L'ancienne  citadelle  ; établis- 
sements d'instruction  , ^93. 
Caractère  cl  malpropreté  des 
juifs  de  Metz,  4<)3.  Hommes 
célèbres  nés  dans  cette  ville  , 
•495.  Penchant  des  Messins 
pour  l'art  militaire,  497-  Leur 
confmcrce  et  leur*  industrie, 
4«j8.  KtalilUsenicnts  d'instruc- 
tion qu'ils  possèdent  ; leurs 
compatriotes  célèbres  dans  les 
/sciences,  dans  les  lettres  et 
les  arts",  5o6.  Loué  caractère 
politique,  509.  Leur  ancienne 
crédulité  superstitieuse;  pro- 
cession burlesque  qui  se  fai-  * 
sait  plusieurs  fois  par  an  dans 
les  murs  de  Mets, *5 10.  Mœurs 
•loi*' habitants  ; lenr  luxe,  Si  K. 
Mbijbi.es  ( les*). 'Leur  première 
qualité,  i^est  d'être  commodes, 

\Xll,4t8.  Perfectionnements 

introduits  dans  l’art  de  les 
construire,  4*9- 
Meuiah  , ville  du  département 


de  Seine-ct-Oise.  A sport  de  la 
route  qui.  conduit  de  ce  lieu 
à Main*  * v. Klll,  1 4- 

Mien  ne.  ( Jehan  de),  troubadour, 

xxvi,  *43. 

Mktrtiik(  le  département  delà). 
Branches  d'industrie  exploi- 
tées dans  cette  contrée,  XI, 

189.  Cours  de  la  Meurthe, 

3 ta'.  Productions  du  départe- 
ment auquel  elle  donne  son 
nom,  317.  Ses  vins,  3 18. 

(Jsage  observé  aux  mariages 

% dans  les  campagnes  do  oette 
contrée,  3a«.  . 

Meuse  (la  ).  Le  cours  de  dette 

rivière,  XI,  4^7i  4a®‘,  4^9-  # • 

Ktat-dc  l'agriculture,  de  l'in- 
dustrie, et  des  exploitations 
commerciales  du  département 
auquel  elle  donne  son  nom , 

45a.  Cadeaux  et  plaisirs  en 
usage  parmi  les  jeunes  amants 
des  villages,  4M* 

Mexique  (le),  empire  dont  Fer- 
nand Cortex  fit  la  conquête, 

XIX,  60.  L'évènement  de  cette 
conquête  est  peut-être  de  tous 
les  événements  de  l’histoire 
moderne  celui  jqui  inspire  le 
plus  d'étonnement  et  d admi- 
ration, 6l. 

Mf.tf.b  o’Anaox  (M.)  concourt  à 
l'iutroductiort  à Mulhausen  de 
l'impression  sur  soie , XJ  , 

*98. 

Meîlaji,  situé  à quelque  dis- 
tance de  Grenoble,  X , 107. 

Met  mer  f M.),  peintre  distingué. 

Son 'laide, ni  ue  Y Exil  des  cen- 
dfin  de' Photxon,  XXII,  i43. 

Mbyiiami  (M  ),  agriculteur  re- 
nommé,  ‘X,  9a. 

MézARp  ( M.  ),  magistrat  recom- 
mandable , fut  persécuté  avec 
un  acharnement  sans  égal 
pour  avoir  cherché  à mettre 
up  terme  aux  horreurs  dont 
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•.  ’*  . <lc  .y.-uu  luM.  ooncourptàl'ioeendiodaTou- 

, «»,flo,hf.flre,Iît'>453.  .Un  emi}g3',IX,  3--. 

Mtoofc^le)  mort  qui  sé  perd 
dans  IA  Jour,  VIII,  $7.  , 
XDétns,  peiriyrc  llanvauj,  .yiicii  1 
«l'bp  t'nléueibent  Jet  Sqbinet, 
XXV,  <|o3.  * • ' -,  t 

béljdire  peintre,*  né 

• dans  lé  département  Mé  Van- 

. *lu»o,  IX,  J19;  Tfll,  i46.‘ 

MlGSAr.n  ..piildrr  du  .sqYind  ttjr- 
dre  qn  H ‘ne  f,i u 1 paj  cnufoti- 
iht  avec  Mignard  dit-  le  Ro- 
main t IX,aa6. 

Mïgskt  ),  hisforien  iiubli  - 

. .'risVe',-1,  i 1*.  « ; 

MicwotBt  C’M*. ) , Horloger  de 
■ Fêrttejr.  8ea  . relations  ■ pvec 
V oljaitc  en  Mirabeau , X,,  438. 
MtdsatjwViCLAas  , bourg  dans  le 
voisinage  duquel  57  trouvant 
de»  carrière*  de  itiarbfes,  XI. 
■' 4^"  v'i  * \#t‘.  1*  ' ■ •* 

Mionni .(  dandine  ) ^surnommée 
(‘la  Lhauda.  Paye? JL itnToy, 
Miuuiip’.  Sun  antidatai;  ardeur 
•.de  tei  anciens  habitants  à 

adopler  e;  (ji  vléfendr».  In  ré- 
. forme;  Iroubjes', qui,  %en  »tii- 
viirnl,.lX,.5i.  Coét  dqa  Mil- 
haunais  pour  ta’ftf  quentation 
*Sés  râfb  ; lenj'  couimerrh’; 

• hortunos  célèbres  qu'ils  slio- 

■norein  fl'avoir.pqur  pompas 
iVmres.ioa.  . 

J ■ ' • is- 


Mft«,  ville  dtt  dcpâttcfpenC  ale 

, 1 flerault,  renommée!  pour.se* 
manufactures  et  son  s urrimrr- 
cé“ d'csjirit-dj>vin,  lX,  86..  ’ . 

Mira  haï,  le  meilleur  et*  le  pins 
indépendant  i|»  nos-  anciens 
Historien#.  'Maiiiérb  fllmj  il 
parle  (leVerflréc.dç  CIlUrlês  VII 
a Paris,  jV.'l  ".  Ce  qu'ifdil  de 
la  roiifépenccentret'ratiç'ois  I" 
• et  Henri  Vlfl,  Appelée  lecliatnp 
du  Dr„p-d0r,-33l;  XXV, 

M-  ' • . < 

VI P:* f si v ( le  bapieuu  de),*  dans 
le  département  île  rOroc', 

XXY.'îJ.'"'  ' ' 

Mur i.ys [i ( i’aljbe ),  victime  d’une 
"ascep»iou  qn'ii  circula  dans 
upe  montgolfière,  Vl,  118. 

Mita  (.TM. ) , .<av;oit  montagnard 
anvergnatj  plein  d'tyi  enrbeii- 
siastfte  fanatique  pour  te»  mon- 
tagnes, XXVl,  3j6.\  •*  • 

MlOul.o.s  (Ms),  peintre distingué, 
■bon  tableau  i(e  /«  Mort  de  ! <0- 

land.HX  fil,' i3*.. 

Mtcusufi  ( M.J,«mtéïjLd’uhe  His- 
toire-Jet Croisades  3 \ g.  Juge- 
ment porté  sur  ieu  Auvrafcc  , 
'»  338  ; XXV,.5 3- ' 


Michel  ( le  lieutenant-général  ), 
XI , <îp-  ■,  v.  • 

MictiEL  , p.Bjsan  , acnljte  -du 


J I.—J  — ^ ...J  SA-  VA  AA  .-.vy^sva.  .. 

..  grince  do  Uni, enlobe,  pohrses  MluiACo,vdla„e<)udéparlen,ent 
cures  miraculeuses,  XI V,  *>|.  • ,|„  Gtrft,  IX,'b.'ij.  ‘ • * 

M'otteL  UJO 1 SfiWACD  \ le  générait)  JttÂjue  > 

u WleVrn.rnc,.XXU,-4«a.  I*s  hussWprussimariJi'e'- 

MirtiF.L-Airrjî.  Onlni  doit  li/iTen-  fainnt  oajjiaiOs  du  village  dè 
non  des  catiralui^s',  IV,  163.  ..Maùiçres,  JCXVI,-4ggA 

Mi(3!ix-i.»PAviii'stiÉ!sjr.s  ,,einpe-'_  M 11  homme,  .sculpteur  lie  à.>Va-‘  • 
rf*t,r  f.rtù:  r duquel  Geqffroy’  * lenéiennes,  Xil , l3t 
ai  tel  tout  ri' la  ndione  de  li,  vl.;,.  ru  i-  . ■ , 


it—r-  r «» y « ul.cuuvi,  . * 

• * Martel  tenfn.la  r^qilç  .le  la  S^u,  (J|.  Anguste),  >,briç,ul  f .•  ' \ ! 

baiiite-Larnic,-VXV,  38a,  à bille,  XII,  i97/\  , s"! 

Miiwileto»,  lieutenam  angléi, , Mtiu  (-W  Vbevali»  de’ >•  fut 

ÏVBI.E  r.ÉSÉRII.E,  ,T.  XXVII.  . (v-' 

.■••Z  • 


I 
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condamne  a mort,  pour  avoir, 
de  coifttit,  ivw  de  llorne,  1 
assassine  un  rjcbe  agioteur, 

XIV,  5i 5.  ' * # . 

Mille  (M.) . auféüt  d'une  his- 
toire d«Ja ltohrcogii^,  xxVi, 

«»•  . . • ' . 

Milles  (Iran),  auteur  de  cor  . 

inertie» , X , 9<J.  « • . 

Millf.ii£t(  Al.  ), fabricant  d'aoier, 
XXII,  438*.  . , % •. 

MtLtF.VmE/  poifte,  elrve  de  Pnr- 
ny,  I . * S.  Ses  fpnéraille^ 

.VH,  85.  . • .*  • 

Millim  ( M.  ),  hisforiep  et  anti- 
quaire. Krryue  qu’il  commet 
eirdécrivant  un  bijs-reliè*f  qui 
décora  la  «aile  de  la  mairie 
d’Aix,  1^ , .Ce  qu'il  dit  de 
l'origine  cfû  u«rm*de  Cii.Helfe- 
. rault , XXVI , »^7*!  Sec  recher- 
«d»es  sur  la  vrllc  d’Aoiuik,  4 l0- 
Ml  J . lo  t (l'abbé  ),2iiston*n  etlit- 
térateur,  iié«a  Ites4i)çoV,{Xf , 

• i»5.*  'f«\  b 

Mibon  ( M,),  auteur  «lu  ballet  de 

jVyia,  J14,  343}  XXJI,  f8o.  * 
Mii/iî»  rtie  Clcnliuc , et  se  v6it 
dobdanfné  à l’exd  et  à Jq  < bn- 
Hscaiion  de  #es  Lieue,*  XVI, 

' ‘3*.  • 

’MiLtos  % .céli  lire  poitfe  anglais, 
ne  retire  que  dix  livre»  sterling» 
«te  "son  Paradis  'tordu  , dV , 
a <>4  - *1  H a pas  recohim.  fiden- 
tité  qui  existe  entre  là  mocaje 
, «tes  iodividos'et  pelle  dès  peu-* 
pl«*s,  XIV,  S.%  Il  obtient  .sa 
jpace  pfA*.  l'entrera*»^  de  »sir 
'\VdH41u  IJavenahtYet  hii  rend 
le  m«nlt>»crvfc:e,  XXI,  3.  \ 
Mimerel,  smdptrur  & qui  l’on 
«lait  une  statue  de  la  Vïereè 
qui  ce  trouve  dans  la  chapelle 
. dp  ^>4ut%dp  Change  à Lyon, 

Minent- l Yqk  (MM.  ) , fabii- 


ÉMÉHALE 

r. uii»  4*  ilqubaix,*  Xlf,  *8d. 
MiuihA!*,  village  dès  Landes , qui 
..faillit  «être  «rnsWe|i . som  h-s 
saRlês  des  duoc*,  .«•Cus  les  se- 
inû*  .«pu* ;■  J’on  exécuta  dans 
cette  contééo,  Vüt,  5o.*  p 
Mm a,  pun eux g’üerrier  espagnol, 

<*M  renferiqé  à Sahi te- Pélagie  * 
par  Je»  Ordres • de.  Napoléon , 
XVj  1 y.  Distrac^on  qu  d iinn- 
giua*  dans  Sa  captivité  ; 'il  est 
mi* mi  liberté,  20,  Cf  qu’il  dit 
de  la  guerre  .que  Pfapoléqn 
porta  en  Kspàgney  j!V  dç  sa 
propre  iiillucnce  sur  cette  cam- 
p.l(|ME,  J4.  ... 

Mixwiol  (M.  de.),  personnage 
traducteur  tf  un  poèfyr  épique 
inodqrne.  Sor  réflerioxi*  su** 
•l'amour-propre  permis  *âtix 
. gsm*  «le  fettnefli  VIyao8.  Mé- 
rif«5  de  sa  tradmliftn , ^1  ». 
Mixukh  (*M.  ),  inonulaet.urief  de  . 
«Sifinte-Marie-au\-Mlnc>,  XI, 

Mm-:<ivH  ( ki  grill  le  Je.),  VIII, 
448.  ^nçiebne. importance  du 
tillage  de  ce  imm;  massacres 
qu’y  commit  Simon  de  Mânt- 
foit;  misère  actuelle  de  ce 
lieiey  if5ô.  4 p.  ' 

Minus,  Tuu  des  juge*  des  enfers,' 
XIV,  3oô.  .*  * • . 1 * 

Mixi  tu  ; vestale,  périt  victime 
d^Taiijour,  XIX  , 5.*  . 

Mioulis  (Je  I i du  t<‘  na  1 it  - g«; n vrai  ) , 
défenseur  de  Mâbtutiec  IX  . 

.309.  : • • . ‘ • 

Mm  abkav,  le  plus  célèbre  des  ora- 
tenrs  moderues.'  ^lotion  qu’il 
à ressemblée  constitiuipte 
‘ po'qr'que.  l’on  créât  niifc  fld- 
Idêâse  ascendante  f àu  li«m 
^ - d’une  noblesse  «lescemiante,  ef 
qi\e  J’oii  honorât  le  pire  «r un 
‘ hérOo  ou  «|‘un  bomme  celèlnr , 
nom  lo  rccbtfipensér  «Vayoïr 
jloén«:  ^ Vetqt  uq  çrand*'cl- 
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Iovfd;  V,  38.1  IX,  3tue.Di.i-  qui  touche  à la  i*lyire  de  la 
répond  à tous  les  paîcrio,  Yti354~ 


pïlùauê  àL  d*  Scnv  établit 
contre  lur;  .monts  par  lesquels 
il  justifie . s e<i  opinions  et  sa 
rondin  te,.  XVI,  56  à 70. 

M1iuc1.es  { lys  ) «Ofit  été  Intentes 
\ parles  prétrî**  pour  justifier 
et  Sanctionner  leur  -mission  \ 
ri®  çnt,gucre  connus  «pie  ptar  • 
tradition;  la  çeneVation  vi- 
• 'vante  n'fin  est  jamais  *é- 
moin , XIVt<35 } ils  ont  trouve 
des  iu«  reduh'H  , 36.'  Depuis 
long-tempi,  et  dans  Vra*  Je* 

• «çnltes,  ils  son»  Offtt  de-  la 
» physique  experimentale,  3b4- 
Min  mtdb  , remarquable  par  qnc 
place  a où  Ion.  vjit  les  quatre 
porte»  de  la  ville,  VÏIf,  ^7. 

Min.vvAti  ( Raymond ’de) , trou- 
badour, ne  à 'Carcassonne, 

yni„464  ;ix,3o/  . . 

Min  in  l . ( l$*  gênerai  ).  .'Son  dé- 
vouement dans  * la  pfemfère 
guerre  d’Espagne  , JX , 24* 

Mibbcl  ( l’ancien  château,  do), 
qui  trouvait  dans  les  ctovi- 

■ ronsd^Oeauiue-lcs-Massiours, 

\î,  3o. 

Mincorirr,  ennemi  de  la  aonsti- 
ti|tiavi  que  Louis  XV III  a don- 
née à la  France,  IV,  -t3o. 

MuttoniT  ( M.  de)»,  ami  trompé 

Sar  les  louanges  excessives  * ’ 
un  ami,  I,  3îS.  *'  * 

MiRECorut.'  Ktytnologie  de  ÿon 
nom;  son  commerce  ci  son  * 
in<lusfrie, *Xï,.4l6.  Ses.  fahri- 
qtieaHe  violons,  ibid. 

.Miiikmont  ( lc'.présideht’dej, 
un  des  habitues  les  plus  po- 
tables du  balcon  de  l’Opera y 

.■  . •e**e«*  <**''»  *urt  sermons* 

Mi»>K(4e).l,oulet,anlvqu.,Jiins  at3.  L'un  d'en,  fai,  yuaülW- 

• une  lettre  a lEnuito*  in.,„-  rje.enl  J’ifloge  des  prêtres, 

fe,te  sop  amour  pour  tout  c.  * a 14.  J,e.ir  acharnemeull  eoWÀ 

• 1 ' * * * .'  * . . • . 

’ ; * ' ’•>  J,/  ..  i 


MiSksi.t*;.  miui.lre  Vfc.TTipph- 
Saêli,  trahit  suri  .maître,  et  est 
. lUjKsarro  par  quelque*  cipà- 
Ids,  XVni,  »vij.  . 

Mtsoj»;  seigneur,  dp.'  Motolbéry, 
tiüfiiia  • Philippe  ïï  pendant 
|ou(  son'  régna,  jusqu’à  «ou- 
prt-  tout p communication  en- 
tre Paria  et  Orléans',  X\TI , 
^qd.  * 

MMnasiqmiA,  qutenr  d'uq  livre 
intitule  ï . tïrimrujv.  ■ des  uais- 
Ueux,JV,b„  ..  • 

Mimomuql(  les  ) ont  firit  pres- 
qpa  autant  d«' mal  a'l.\  Kr.incv 
!|ùc.le!i  années  qpi  l oin  en- 
vahi», XV|,  i(J8s  Objet  de 
leurs  déclamations,  usp  Jadis 
>J»  recommandaient  Ci  {pierre 
civile,  aqo.'Ils  avaient  des  dé- 
rpvles  couliqpelg  avec  le  par- 
lement, fol.-  Do  nos  jobrs  et 
à l'ambre  de  la  Charte?  ils 
prêchent  l'in  tolérance  - et  la 
superstition,,  aua. . Euçouca- 
gemefit  s publics  qu'ils  reç'ai- 
- \*mt  4»  laulojité;  déc  rot  que 
flènfi  IV  rendit  rqniir  aux 
a'o3.  Ils  déclament,  'ouverte- 
ment contre  le  gouvernement 
de  leur  pays % aoj . Us.nc  peu- 
vent faire  impression  que  sur 
'des  ignorante  et  dos  fqnati 
, qupsj  leur  J jongleries;  . lonr 
amour  de  l'argent;  ce  spnt  de 
• véritables  comédiens  , *d>'*  • 
ilésult.it  de  leurs  pompes  ex- 
travagantes, 208.  Défaut  d’i- 
luagfualiuu.que  l'en  remarque 
dmte  h'urs  sermons,  aog%Dé- 
tails.sur  une  prédication  de.  . 
missionnaires  a Bourges,  an.'  • 
Doctrine  politique  qu’ils  pro- 
fessent dans  leurs  sermons  * . 
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Voltaire,  116.  Menace*  qu'un 
toiskiognairc  Adresse*  publi- 
/ « finement  à une  jeune  femme 
de  son  auditoire,  *11 7.  Fou- 
dre* qu’ils  lancéut  contre  les 
écrits  des" philosophes  , ai8. 
Leur  vanité,  116.  Leur*  spc- 
rèl  à Toulouse , à Bayonne , 
ai  i»  La  sortie  de  leur»  sermons 

• offre  U specfaole  d’une  sqftie 
•de  lVlpéfC  wS.’lls  rrouvent 
dnn*  la  Cliârte  mérite  le*  droit 

.•  «h*  leur  impunité  et  de  leur 
Fanatisme,  Itff*  Exeraphy  de 
leur  intolérance  Wnétltjic, 
a 15.  Inrdhvénaoce  de  l.'i  phi*- 
1 *par|*  de  leurt  prédications  , 

ytU\  {/%. 

1V1iniad>.viE,  roi  de  1*oitt.  Sylla 
'/  mnn’he cqhfre  lui,  XVIJI,  ail. 
Mlfocifev  professeur  dé  phjsi- 
que  efpérimeriljde,  II,  3*5. 
tous\t;ii  ( le  chàleau  de), «dont 
un  seiffnpur  fit  périr  par  la 

• main  «Vu»!  vassal  toA  ceux  qui 
n’avarrnt  paj  voulu  payer  un 

• tribut  phis  qu'Arbitr'airé  dont  il 
*•  voulait  les  frapper,  XI,  a oG. 
MonÉnsTfov  (la  V (2e  qu'elle  «st 

aujourd'hui  dans  un  cortaùf 
•moude’,  Vil,  17a. 

• frlmiRfl  ( le*}«  Ridjchles  /pie  les 

f Français  y introduisent,  III, 

5.  Intérieur  de  Tu  maison  d’un  ’ 
homme  «^affaires  shistrei- 
•t  j;u.mt  «‘fi  tout  À la  mode,  çt 
1 ebèr.  qui  foui  rappelle  dasÿou- 
Viuiirs  chevaleresque?,  "6.  Etat 
de  la  mode  chex  le*,  premiers 
Françnw,  il.  Différent**  plia- 

• ^ ses  quelle  subit  ensuite  parT 

mieux:  lotis  Louis  IX,*I2) 
sons  I*hilippe4e-Bel  t'  i3:.aôus  # 
Qttrlplnagtie,  1 r<  ; dp  temps 
de  h1  féodalité,  tfrnf«4.  sous  • 
François  Fr , - tbid.‘\  son 5 
- Louis  XIV,  »6;  sou»  ses  juo 
cessenrs  cl  durant  la  révolu- 


tiou,  ibié.  L$s  câpriers  j!e  la 
mode  sur  la  chevelrim  et  la 
hache,  17*  La  mode  est-  par- 
ticulièrement réglé»;,  par  les 
idées  hizarfesdes  femme*;  19. 
L’usage  des  paniers  +71.  üni- 
foamité  de  la  irf^d»  vers  la  fin 
du  règne  de’Lofti*  XfVN  a3. 
Cbaageryents  qu**Me  subit  du- 

* r 114  la  régence  du  dutf'd’Or- 

14»  soua- Louis  .\y,  ^5. 
Mode  adoptée  pour  Fi  coiffure 
ver»  la  fin  du  réignf?  de  ce 

* ipririce,  18.  Modes  eii  vigueur 

* durant  la. révolution,’  19.  Dé- 
pens*. qu'exigent  les  modes 
.iwtoelies^  3i.  Le  costumedos 
fulmines  depuis  Henri  III,  3a. 

M6kiiéa  , jeupe  pauloise , ai- 
mait passionnément  Cléoyir, 
ét  , furieuse,  dt;  le  voir  vo- 
laf  d/ttis  les  bras  d'une  élrari- 
Oîère.  retira 'au  college  des 
dmiaçssoa,  otr  elle  conçut  la 
dessein  de  venger  son  amour. 
V oy^z  CL^ovi'n.  * 

Mûçitrs  (les).  .Dans  une  grande 
ville,  les'iionnes  rmeurs  sont 
,1e  partage  de  certhioès  fa- 
milles , et  non  le  privilège  de 
certain  quartier,  IV,  178. 
Exemples  dé  certaines  incon- 
séquence* 1 rcinarquées  dans 
no«  .moHirs  , à propos  'des 
diuds,  de*. séducteurs,  de  l’ in- 
fidélité conjugale,  des  joueurs, 
et  des  maisons  de  jeu,  V, 
196  et  suiv.  Caractère  «les 
mœurs)*dcs  femmps  galantes, 
VI  t i55.  Amélioration  morale 
des  femmes,  VJI,  ipj.  Etat 
des  merur*  françaises  en  1 81 7, 
3l8.  Elles  trouvent  les  garan- 
ties da  leur  conservation  dans 
les*  classe*  moyennes  "de  la' 
société,  Xlv,458.  Ce  qu’elle* 

* étaient  en  f* rance  avant  la  iré-  . 

\ solution,  459.  Au  moment  de* 


P?-.- 
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34.» 


rettp  terrible  catastrophe,  le 
respect  «le*  conforauoè»  était 
lt*  mobile  dçvgfn*  dp  grand 
momie,  et  noji  (a  pratique  des 


vertus  : la  femme  qui  nourpi- 


* **»«  son  enfant  n#lai(  peint 
rejprilt-e  connue’  aine*  bonne 
mrurik*  (aüàllf;;  le»  pi-r^i  côn- 
'.iiph'nt  leurs  fiw#à  des  gpuver- 
BfiUv  au  sk  «dépravés  «ju^gno- 
rairts,  I0o.  Le»  acte»  jirbi- 
trgii  es  de  vengeanc  e étaient 
a*ftez  fi^uent .pians  vi- 
v die  tri  dans  l'étoigncutohl  de 
VuiV  fermiys , 464 . Coinpunt 
se  lit*  Te  passage  du»  raceurs 
anciennes  aux  puetra*  oou- 
.voiles , 463-  Moyens  à,  en*- 
ployer  podr  assoler  leurs  1 ro- 
gj-ès  ; ârnéjioratinip  que  Von^ 
; 'remarqua  dans  celles  des 'bas- 
ses classes,  4«a  Les  rnorrtrs 


beaucoup. réduitHa  population 
et  retendue,  X,  46.  ' ^ 

Mutité  (M.),  rémonfcifr  et  poète 
• dû  Mans,  XKV,  303. 
SfotssAC,  l'mie  de»  principales 

• rifles  du  <^?par^rrieiït  d^Tam- 

«Â'Garimue , VIII , 33f).  Son 
activité  Muftfstrieiie', 

Moisit.  ( M.  ),  négociant  de 
Rouen , XXV,  a 1^1 . 
îfotTTE,  sculpteur,  if* 

Molard  ( M.  j , à qui  l’on  dpit  pu 
t Vocabulaire  d'cxpressioits  po- 
pulaires, X,  3?i.t 
MÔLAftp,  l'un  de*  fondateurs  du 
■conservatoire  des  arts  ct^raé- 

• tiers,  Xl,  j;. 

MoàJWuf  (MM.),  inventeurs  de 
plusieurs  modèles  de  charrue», 

XXII  ,343. 

Molaho,  graveur,  XXV,  36.  * 


— - - ■"-r—  » ......... , .. .»  • , 

qui  <mf  pour  base  J&  morale  .Molaï,  village  de  la  f’ir&nqhe- 


* sont  pi  «ni  leur  es  que  nclles'dout 
- le’  principe  c-4  l'koiuiour , 
V’^'^’La  révolu i<>n  dans  les 
■ moeurs,  ainsi  que  ^im  le  <*a- 
. ractèrc*  national  /*•*)> t ache- 
vée sous  rinHuenré  dos  lu- 
mières eldeia  phikisonkie; 
état  des  «Meurs  actuelles,  XIV, 
469  rf  suit.  Mo*n#s  actuelles 
de*  gens  de  r£bc',  d’épée,  dlb-  • 

gji»c,.çt  des  éouçliâans,  4?** 

Mooivfw,  éériiain , s’est  occü- 
' né  de  recherchés  .sur  l’histoire 
des  Maures»,  XI X,  a35. 
Mum.tn  ( M.},  tnpnuf.ict  prier  de 
Sainte-Maric.-aux-MinCs , XT, 
VaaS.  ’«  . 

Moires  ( les  ).  Observations  sur 
leur  préféiuTu  concours  'a  la 

- * * XR 


Cottik?,  ou  nâquit  JarTjuds  de 
MoLsy , dernier  f|r^)id-uipltrc 
‘ des  TempKèrs;«Xl,  t)®* 

M01.K  , cumédien  T-clébrç  , ctrtn- 
mcn|a  # <ra  répqtaHon  jüir  iç 
thyâtre  des  VyiÀés  dc’Bor- 


. dcaux,  I,  iSi.Vni,  .{J. 

MqTK  ( Jacunes  ) p>etelkl  que  lé» 
commissions  judiciaires  tout 


c-IMili.es  j»ar  une  politique  111- 
I y hmuainoqvi  a* moiire  pour  oh- 
Jcrtde  punir  des  crions  que.de 
décerner  <jfe*  peines  arbitraires 
pour  des  offenses  ‘parfteu- 
, lières,  XlV,  3 1 4. 

Muliit  11K.  Sa  en  tique  des  tartufes 
#de  religion  ,•  1,  *5^.  Destinée 
qu’éprouvait  chacun  • du  scs 
•*  ouvrages  ; haine  et  jalousie  qui 


renaissance  des  lettres,  X 

y- 

Moirar.s,  *vrHe, signée  rfur  la  ri- 
. vière.  de  'Mofges , et.  dont  Ig» 
gueffees  de  tfhglon  ont  A - 


lè  poursuivirent  jusque  clans 


f jusque  dans 
I,  ap5.  Il  s’esl 


'de 


sou  tombeau,- HI, 

9 tf  urhéù  sàisi.r  les  grands  traits 
de  la  nature  .humaine;  il  a 
.dont  pouc  tous  les  siècles,  V, 
a83  Sou  opinion  sur  U tné^' 

• - S 1 ~ . • 
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derino,  VI*  j j6.  Scs  premirts 
cWaii-dramatiquei  7 l'éwn^ s 
•é«  visite*  fréutientçç  rkex  le 
nonm^Cil^  bftrhier  de  celte 
vlUe,'  ÏX,  66.  Adresse  ayec 
laquelle  il  cettfurale*  ridicules 
•1  «yaelqtim  vires  des  faraud*, 
XlV9‘4oAjs8#n  trspcti  poi^r  fa 
Divinité;  ridic 71  te  qu’il  versait 
*ur  la  hi(»ntçrip' hypocrite,  et 
sûr  les  grand**  infatué*  de  leur 
(mliTosÿe,  XVI,  {8.  Si  maison 

• . ‘natale  aux  KlierwMk»  halle*’, 

Vil,  3^5  ; XVI , l,a  hau- 
teur où  U est  parvenu  dans  Me- 
rcure comique.  l’isole  au-des- 
sus ‘de  tous  les  .cebvaiti*  qui 
l’om  précédé  ..Ou * qui ' lotit 
f,  suivi,  XX,  a.  Sa  supérfqf-ité 
flans  le  (jertredo-ld farce;  XXI, 
*v. 

^Ioi.nnp  ( mademoiselle-) , actrice 
, «de  l’Odéon.  fies surtèsdans  le* 
flê  Mariâ-Régina  Dçsru- 
' rk«*s','<lc  la  comédie  flu  Ma- 
' riajpf  de  M.  Jfati/f/s,  ‘XX , 
*»3l.  *’ * *•  *. 

Mom»Rt,  précurseur  e&mftltre 
de  Ma  rot,  Xll,  3Ç|., 

Mouron  ( le.  ularucbal)  r XJ  , 

Jo* 

Mouchât  (M.  )„  eiirmity;*  a 
démontré,  par  plusieurs  ex- 
périences, que  l'on  pouvait 
extraire  *(fa  bois,,  de.  meilleur 

* .vinaigre  que  de  foute  autre 

•hlist.iiit . , XXII,  38a. 
Mou.tvii.vP.  (M.  -Bertrand,  dè), 
auteur  d'un»  histoire  de  lît'if*- 
Vi  dut  ion  dç  Bretagne  ijtii.  pré- 
céda celle  dt;  la  France  eu- 
’ * lièr^Xir,  4ffl.  * « 

Mmuco  (la  princesse  Joseph  cjfe) 
fut  détenue  èTda  Concierge- 
rie, *t  mourut  sor  (Vrhafaud, 
VU,  ai6.  . . # • 

Mosai  nes<  111,  qinatit  de  Chris- 
line  dé  j5pcde,  XIV,  apfl. 


. 


Mos  vivent#  (la)  constinftionnelh- 
est^  Après  l«  démocratie Je 
#èi|4  mode  de  ggiMrtrnrinént 
* qui  poisse  garantir  aux  peuples 
*4a-  jouitaonce  3e  Hi  liberté, 
trace  aux  roi» tel  li- 
gnite* de  leurs  devoirs  ets’opr 
-prvsf  à* la  tran.sgmuiiolf  dt?  ees* 
ntéaies  devuirs,  r>3  ; sous  une 
inoirfvrohu*  rdHstiiutinnneflc, 
l’avèiiemeiit  d'un  jAinée  ndh- 
• Veau  11  Virile  ni  légitimes 
'craintes  y 'ni  ambirieusek  et- 
péra^qes,  ^4-  I.e  principe  de* 
toute  . inoh.11  oliie  est  que  des 
luis*  seules  doivetft  éirelnenA* 
rantev, 

Moxcdi>,  Village  retnarqoahly  par 
W cprrièfes  ’de  gyptfe  irans- 
•parenr/Xl,^. 

MoxcPX  .ÇJé  in  11  récital),  «lue  de 
Conéghano,  pair  dçFrpucc, 
Xj,  nj.  • • 

Mukcev  (le  colonel),  h k du  pré- 
cédent, IX  y 44°-  &»  présence 
à lu  défense  de  la  barrièrède 

Clh*y,  XXU,  184. 
.MoîtCHivartm.  (cogite*  dè  ) , 
Connu  par  qflejques  faite  tl ar- 
mw  de  peu  d'importance,  II, 
i&.  ■ • 

Mpxck.  enchaîna  la  lilierU?  fie 
VAjqÿeÿïfre,  XIV-,  aqt5.~  * 
Mbxctte , proru rmtr-géndrAl  Au  • 

’ parlement  d**  Prô't^,  IX, 
3o8.  . * * ' . 

Moxr.iuua.vc  (Permit  »gc  ékjs  Sa 
( positt^n*  Vfll,  *94v  Descrip- 
tion de  son  intérieur;,*  j*ïeri- 
qMb  quVflf  Anuo d'Autriche, 
épouse  de  Louis  XIII,  a^5. 

9 Origine  de  la  éélébfité  que 
%. s’est  acquise  retre  petite  ville, 

. . ?9îT  # • . ^* 

Moacair,  auteur  Je  jdÇés  ro-, 
maiices,  excelle  sur  tout  dans 
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I.i  roinauce  hia4otft|ue,  VI  , 

.MtlPrwHiiH  ( Jeanne  dé  •)  ex 
pia  dans  uu  couvent  je  double 
.tort  d'avoir  fait'da  bien  tel  d’a- 
voir ((é|)lujujrj^uitesj|VII1, 

4â5,  . • » 

>lOTuoNvtt.LR,*ronlpnsiiéi#1  VH1, 

4«6-;  ‘ t ...  • 

MçttXf  (Jéaif),  (jiantnÿinr^au- 
t^iir  de  vaudeville*  , XVII  , 

- atjîWM  ’ 

]Sfi)7i&rikK>^L).F..uoa^  (I#),.  mon- 
taj;iie  des  llnotes-Alpcs,  *>û 
Voua  découvert  plusieurs  foin- 
. beaux  rmuniu*,  X,  27* 3. 

• Mow;t ,•  écrivain  militaire,  jl°nl. 

-,  l'ér<dc  d’artillerie  eû  du  (jenic 

• de  Metz  possède  phuriçiir*  ma- 
nuscrits , I,'  l3  ; XI , 4;  4* 

Mojiuk  ^G#spard  J,  jerént eur.de 
la.géoqitflrie 'descriptive,  fon-. 
dateur  d&Téçwle  polyteobni- 

- tfne , XXVI,  |Sl\  , 

MoSoesoyb.  village  de  la  Fran- 

• che-CoiffÇéy'XTA  77*  * . 

Mowtav  (M.),  ^RiÂtr  d’un  Mé- 
moire sur  lés  antiquités  dé  la 
ville  »\e  hisietfx,  XXV,  53. 

'MoXftlfcfa  (le  rUâtoau  ilé^  re- 
în.trqnaMe  par  son.élig tfnce, 

Moslac,  éctfyer  dé  Raoul, 'sire 
de  Cqt|cy,  Xflf  85. 

MoxtiKiur,  rolpqrtéur,  gémit 
Icmg- temps  dan»  les  cApuotl 
. îutiets  de  ftioétre,.  et  dut  sa 
liberté  aux  remontrances. qui* 
M.  de  M .désherbe*  adressa  au 
roi,  kVt,  1 38. 

MoNjiF.nox  (M.  dé),  député  do 
Pondirbéry,  de  qui  le  franc- 
l’arleur.  se  réclama  pour  Obte- 
nir sa  liberté  lorsqu'il  était 
renfermé  à l'Abbaye,  IVjf^3î 
MoSsieu  (le  gtfnéiil),  fh;  «bm 


b:  département  de  Vaucluse, 

IX,  218. 

MoXMF.a  fVÏ.),  ndtie  iiumufartu 
tter  de  Morey  , XI  ^ a. 
ttoftyKR  «'oiutrterçanl  de 

DunkVrque , XU  , 3a4-  * 
{Hoxsabfrt  e<*t  célébré  dans  des 

cbdjiktvXy  1,417.*  • 

Mo>s\nnb(* 

* • rKt^é  ^e  1 


â ( Alphonse dé),  caQia- 
c L£|rrnl{e , Vj^  S'Mf.. 


tynsSteyn  (te  canal  d$)^  XI  ,^ot>-% 
^Tojisiosy,  Célèbre  compositfenr , 


I.  i5.  Caractère  de  sf*  < 


ï,  III,  291;  XII,*  35 1.  II. a 
contribué  à légitimer  qti  Paf- 
nas.se  le  gpnre  aU  l’opénuco- 
tniijtie , KXI , x'H  concourut 
à la  révolution  .que  Clurk  »«pé- 
ra  d au  s la  vnisûmc.,  XXII, 

*59;  . \i'  , 

•Mo.vVrnKJ.ui  ( hitguerratiri  de  ) , 
historié  il,  tic  à Catnl/rai,  XII, 

•6(). 

Mc» taüks  , l'un  des  principaux 
^liallpus  d^s  \T O sge» , sur  lequel 
la  MeurtKe  9 Fuite  de  ses  «uur- 
ces,  XI,  $-12.  * ^ 

Viovr  vr.ji  te.  remarquable  par  le* 

■ vignobles  qui  l’environnent , 

1»,  «»..  • 

MotfrAOpx  pkBcÉs  (Ja),  puvrège 
3c  luxerons  grandeur  ni  uti- 
li.r,VUI-,  48,.*  • 
MpvrvoMF.-fbusé  (la  grytfc  de 
la),  située  aux  euvirou»  de  la 
tfallée  de  Campait , v 111 , a3i. 
Moîitac.bkx  v hameau  situé  près 
de  h ville  de  Peins , XI , 1 55. 
Mostaiciie;  Sa  défiaiiivn  de  Ra- 
mifié*, 1 , 322.  C’est  à tort 
T qil’o/i  Je  taxe  d’égoïsme , |Hiis- 
qtl’ij  ni»  parle  de  lui-mêcoe  qub 
comme  réunissant  les  germes 
des  vices  ét  des  vertus  naturels 
a.  imin’Içs  hommes  ; |fciii(Ure 
* résultant  de  l'étudié  uu,*  nopir 


bmji.no  qu’il  avait  faite  sur  lui- 
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écrivains  (|ui  ont  Iç  plus  con- 
pibuc  a l.i  splendeur  dpnot/e 
gloire,  dation  ale  \lll , 3a. 
Maiapri  (ju'il  occupnil.à  Bor» 
de.lux,  33.  DcKÇriptioOile  sou 
clwitcau  ; habitation  p.ihiru-  . 
JjèfP  qu’il  H’y  était* choisie  ,‘ 
XXV4,  368.  Appartement  qu’j 
occupé  Henri  IV^-afeg.  * » 

^o^ÀpaiE-SAixT-Mtcu^L,  viîlagf 

* e»fff  M trouve  l’;fiaj(juc  dcuiruae 
«lu  ph'il  osophe  Montaigne  , • 

PCXVI , a6 

>b*M>intJ , village  où  Top' voit 
les  Vestes  • d’n»  temph;  des 
druides.,  XI,“a3,.v 
Mourarr  (IA  frères)  , médecins 
de  Lyon , dont,  9 jtaé , com- 
promis daiüt  «une  affaire  de  . 
conspiration,  et  opmlaipné  à 
•cihq  ans  de  détention  \ ébt 
sauvé  par  son  frère,,  qui  prit 
sa#  place  ; tous  deux  furent 
réduits  à la  liberté  > XV.  200.' 
Mo>Tariu>.  Cjd  promenade  du 
t Cours, 'VlUs  3âa.  Origine  «le 
la  ville,  3a3.  JMnptiOiu  cïes^ 

anciens  seigneurs  éludés  piuir 
nés  «le  de  fief,  * auxquels  plq^ 
sieurs  comtes  de  Toulouse 
firent  <pM>l<|nrs  couchions  , 
$:»4*  Introduction  de  la  ré- 
formé à Mopiauban  , i(n<A 
Vexations  |^‘viétssitiides  qu’?s- 
auyèi’eut  stidkressivetiH'iit  les 
Montalbahawpr6teHtants,3a5. 
Ils  sont  réhabilites  datrs'leürs 
droits'  civHx  par  Lùtiig  V I ; 

* danger*  qu'ils  coarurent  pen- 
«hptl.Ja  révolution,  3a$..  La 
Place-Royale  .Je  pont  «luTanO^ 
fci  promenade  des  (lu nue*, 
l'égliso  cathédrale,  le  cercle 
Pufigh  eux  ou  salon  des  N«>- 

• blés,  3a8.  La  croix  de  mission 
sur  biplace  d' Armés  ; le  salon' 
Bebsseu,  33o.  Caractère  des 
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55.  41  est  «in  des  . Montâlfténais,’  33/.  Leur  va- 
nité et  Içur'  amour  j>oud  le 
travail,  33a,  Leur  iinljlYcreuor 

* pour  U littérature  et  les  arts  ; 
leur  passion  pour  les  romani, 
IbiiL  Activité  du  faubourg  «U 
Ville-Bourbon,'  3^.  La  ca- 
Vtrnf , 338.  M*i*gtiA  dç  «uim- 
pagne  aux  environs  dé  Mon- 

. lauban^Uq.  Le  patois  nmutjl- 
bânais,  34  * • lattéAteûrs  ét  sa- 
vants donks'hpnor.e  cetU*  vil  lé, 
34^-  La  société  dés  scieiiraq; 
agncqkure  et,  heHes-teHvs 
m« migres  Je  ceftc  soci^d  1 
345.  Le  théâtre  buorgeuis  de 
Moiilaubata  V3Ç?. 

Mom-u  x-Muium  (le)y  ^ittw»  * 

* <|Ual«jùë  'distance  de  Rou/iii 

XIII,  i5t, 

'llélTACltR ,’  jésuite  «pii,  dans 
«Ici  dbmincutairr/  *ur  lc^  Œu- 
vre/i  de  Busrinbaynv,  a sou- 

• tenu  qü£th?  meuritt*  éùdrpér- 
mis  ihhs  certains  cas,  XIV, 

G3..  4 ...  ..  V' 

MouJaut  (les  barons  3e).Va»se-‘ , 
luge  auqiÿel  ils  étaient  soumis 

• X ; l’égard  «le*  archc\ÿ«jues 
d’Auch,;  lorsque. ceiiK^i  pre- 

■ paient  possession*  do  iéur  • 
siègy  i privilège*  dont  ils  jouis- 
saient dans  cfctfe  fcucontre, 

AMI1,  ajMi.v  • * 

MoitTApsiFn.  doit)  qu’i|  mettait  à 
émjgner  les  flatteurs  du  «ïiui- 

pbin,  lV,  180.  , , 

MbRTÂ/acr  (leVhàteau  jlc),  con- 
struit  suf  remplacement  de 
«*el|ii  de  PJflssao  ,•  * XXVI  , * 
219.  * ‘ 

Mom  sam  I.T  , «lue  Voltaire  ar- 
. rapha  à*  i ecnafaïul , X‘,  457.’ 
Moxtii.Ou»,  lieu  ot'/éfoh  situé  ld  ** 
" château  de  Buft'oti  , XXVI , 

* Aa6.  Aspect  «Je  ce  château, 

;•  471..  r . 
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NfinrrV.ro»  (la  .duchesse  de  ) , 
MV.  ,8,,. 

Mv!*TüÉi.|.\iin:  Sh  Mtuatiuu  et  «on 
^urii-nnc  dépendance  des  dués 
de  ‘WargpyVorg  v saf  réunion 
’ à feVrancc  pendant  la  (Jberrc 
fle  la  révohilirfn  ; son  indus- 
trie, XI,  ï64- 

MoTr-I5R>oiT,  séjo.ur  du*  g«iné- 
ral , comte  Morand  , 'XI , *^3. 
Aridité  de  *qu  sol,*  ibid. 
Mjurranr»  (le  gniéral );  XXVI, 
#532,  54<>.  . ‘ . • 

Moni  \wi  (Louis  4ê  )r»  prieur 
des  bénédictin*  d&  tylitnaud, 
épousa  l’abbe.^e  du  Couvent 
de  YArpajonief  pour  chuçn- 
ter  l’allia nce'  contractai*  pur 
les  catholiques  et' les  proje- 
tants de  cette  ville,  IX  , 5 a., 
Mqittcalm  ' guerrier,  célèljtts  .pan 
«on  patriotisme  bl  sa  valeur 
dans  la  guerre  d'Atncnqae  . 

IX.  v9i.  ••  • • 

Momoarn  ii  lf.  (M;  de.),  ïhlo-de- 
. camp* XXII,  aa^.  *.  # 

Moet-ÎAms,  litué  da.ru  la  Bopr- 

xwi.  A,s. 

Môx  r-Ciuvt**(le) , dontle  'ngm 
indique  1^'  stérilité-,  Xl,  3^9, 
MostcIihktie?^  poêle  médiocre 
«t  esprit  querelleur  , né  & Fa- 

# h|ise,  XXV, ”86.  ;• 
Mom-o.MbiiK , littérateur  agréa- 

bîe . XI . Son. 

Movr-Don , Village;  remarquable 
par  sesieaux  thermales,. et  par 
quelques  belles  r ni  n<*& . ‘ rq- 
tnaine?,  ^XTI,  J97.  Gros- 
aié reté  et  sauvagerie  dte  scs 

* habitants  , 3 4b . 

MoirifKj rot f.kc  , village  dabs  les 
environ»  duqtTcl  on  trouve  les 
• , débris >d’un  vieul  manoir  féq- 

dfl,  XXVI,  57. 

MK  ftt. 


manières  et  Us  habitude^  Ont 
tin  * tel  caractère  d'étrangeté , 
n‘u'011  les  croirait  sorties  de 
*l' autre  momie,  VII,  aa6.  # 
MovjEiim  rti;’,  a une  demi-lieue  * 
duquel  Ve  (routé  pu  camp  ro- 
main, connu  sous -lè  nom  de 
camp  de  Mont- Caittie  t 

XXV,  a65.  , . • . 

Mon  rien,' Tune  des  principales 
.villes  du  dépV^*roet\t'deTatn- 
ét-(b-M‘oiiue,  VIII,  339. 
MoxTÊnaE  , .méjlccin  est limé  , 
mourut  à Saiiit-Ooimjigue  0Ï1 
il^  s’etaif  rendu  dans  Je  seul 
. désir  cfétre  utile  a l’humpiulé, 
Jl,*a79.  Ityçrite  de  l'êxplira- 
j\ion  qu'il  a faite  du  talent. ex-  . 
tMorainfciçp  <U  M.  Comte  , 
phys/cienj,  V,  3<j.t  EiyjWçssh- 
nient,  avec  lequel  il’ se  rend 
auprès  de  |a ma  U de Qilak , # 

O,  i;q._  • 

Mcmitéiüt  ( le  président  ^4  sa* 
vaut  archéologue  et  littcValeur 
agréable , VIII , 445f.  . , » 

MoxTtûour  (madame  de  ),  jou- 
loutiiiuc  célèbre  p.ir  ses  pro- 
ductions littéraires,  VIII,  4*H. 
Montéii.  ^ MA  ancien  profes- 
seur «le.  l'écolè  ' ceqtralc*  VKi 

* département  dfc  l'Aveyron,  IX, 

. f5-  ’ . . • ‘ - .. 

Mojk.lkoiku  ( le  général)-,  J[X,  • 

4^9*  4 . • : . 

MoxTEi.pT,  position  qui  fut  le 
tbéàtrcdê  qucbjues  opérations 
militaires  eu  .18  »4  , XX Vl  , * 

53V-  . . 

MostEMOXT  (AlbêH  dq),  jeune 
littérateur , XI, 345.  a 

Mp.M  kof.au  , ville  agréa blemeht 

• silnéev  et  remarquable  par  la 
l beauté  de  $es  environs.  Mou- 
vements , militaires  ‘dont  elle 
fut  lethéalre  çn  a 8 1 4 v XXVI , 
536. 


V 


MuynuomK'j.K  (M.  de),  proto  

type  dus  persuul.es  dont  Jes  ■ Mu.m  irais  ( Ardeuucs).  lieu  rc- 
* • * • ■ f 


% S 


* 

• r. 

> . a*  * \ 


DonmiP  par  une  nienufar  (tire 
de  verte#  c^lindriquo.»,  XX1J, 

* iô5. 

MqcvnispAa  fmadatne  dé) ^ cé- 
lèbre par  ht  vanité  el  ii|  fai- 


.'Nain, XÎCVl,  166.. 

MortrxsQt’iKc  , l’un  des  PI 


t écrivains 
qoi  oui  le'pliH  contribué  à kn 
splendepr  «le  notre  gloire  na- 
tionale, VIII,  3a.  Sou  ah.itp.1ti 
delà  Bréde,  34*  Son  enirtlieft 

avec  un  prAidenl  de  Pau,  à. 
focea<6<m  dqs  hôtels  de  cette 

'•  Tille  «t  de  ceux  de  lVnist,  1 75. 
Il  q*4  considéré  lés  relions, 
que  sous  b*  rapport  drt  hieti 
(pu*  l'on  ên  tipr  Jv>*  l'étf»*  pi- 
vil,  KIV,  *7»  Snr»eutjmem 
sur  le  célibat , 66.  ’H.dorme  le 
Vin  des  républiques  . ffoiîr 
Sanctuaire  a l'bonqi  qr  , à la 
, , réputation,  à b verttfÿga:  Çp 
tfu’il  dit  dé.  l’inviolabilité  «lé  la' 

• personne  du  roi,.  |7i.  Il  ac- 
cuse de  lèse*n»aje«té  1er  mi- 
ni#tres’qtii  cherchent  à tourner, 
en  despotisme  lé  pqiicipe  de 
la  monarchie  ; soutient  que 
cun*  qui  conseillent' mal. leur 
fu-iint*  doivent'étrc  recherchés 
ef-  punis,  i3?  * petétait  que, 
m la  nMioh  anglaise  devenait 
Je  centre  des ‘négociations  de 
fEuro|m,,clle  y portorait  pkys 
dé  bonne  fyi  et  de  pçpliité 
que  bs  autres,  ij33*8es  rèiéaé- 

i 'ques  sur  raffrïufehi*strftenl 
<fUc  les.  prince*  cbrétiëni  pat 
aççôrdc.anx  esclaves*,*1 49*  H 

• jeconiiait  qu’ihny  a<  qu«  deux 
sortes  de- guerres  justes,  174, 
Ses  réflexions  sur  les  cause» 

, [ injuste» de  la  plupart  dês{»uérr 
reh  ; il  prétend  que  Te  droit  tic 
'U  défense  naturelle  entraide 
quelquefois  la  nécessité  d'nt- 
laquer,  176  ; que  les  Iftpus 
pouces  n'ont  pas  besoin ‘«f es- 


pion*, a ^3..  Ses  observations 
sur  lê  styl^  dans  lequel  doi- 
vent être  rédigées  les  lois,  , 

•*43;  surles  ressources -nom- 
; lireuSM  que  lavent  Jrouveç*les 
tyrans,  ^f);  *ur  l'exercice  de 
ko  justice  coèfié  par  les  prin- 
ces à quelque*  intlividtls,  ac>3 
Régie  qû’il  é|ablU  pour  la  le- 
vée des  impôts,  378/  Sei  ré- 
fTcxion*  an  sujet  des*  taxes  ej- 
• tf a onlj n a irc^Jh) » i se*  üur  le  vm 
A Péris , 3$j.  Il  fit  cétilÉfk 
et  chérir  aux  Fieoeitt  le  gou- 
.’vernretcnj  représent^tîT?‘4t3. 
Çe  qtùil  dit  de  l'éducation  de 
lapéufart  des  peuples  anciens. 


'43jL~î  4e*  lib/fValilés  des  prin- 
cê#,  5.ÿ;  des  pefsA*utions 


Nvnepaçant  l’écriVain  *<pfi  a de 
•la  noblesse  dans  l'esprit  eide 
la  droiture  dlns  le  co»ur,  XV, 
.Ixfcxv.  Traits  «otis  lesqmda  il 
*4fceftit  lé  caractère  de  Sylla  , 
JCVIII,  2 *3. 

MoftTFJtQntôB , «apitaihe.de*  gaç- 
desdu  duc  d'Anjou.  Ce  .qu’il' 
• B’t  att  cadavre  «In  prince  de 
Cgndé  tué 'à  Ta  bataille  «Je 
Jarnnc,  XXVi;*a3Q. 


Mrisrnu;*,  petite  viUtf  du  dépar- 
tement ae 


‘Vaucluse  y oc^  le  • 
sang  coula  én  I^i5,’1X,  *5*. 
Momtévai,  (Ifi  major,),  pefsun- 
îiage  franc  et  jovial  ’qui  fe 
trouve  aux  eaux  de  RagncnesV 
Vlf(,  *86.  Mysjilicÿson  qu  U 
• lit  Ressuyer,  à Lille,. & un  jeune 
'Parisien,  m.iis  que  plus  tard 
il  ‘paya  uètqntsOt  durit  un  f 
chlel  , *3.1 . 11  retrouve  j’Kr-. 
mite  à Avignon,  et  lui  donne 
des  renseignements  sur  cette 
w ville,  IX,  ao8.«  • ! • • 

Moict^zcma  , prince  mexicain  , 

XIX,  ro6.  *.•  . - . ^ - 

Moat-Faimüiu,  dont  on  voit 


bç9  MATIÈRES, 


rotfeesriMgnitfquûssui'U  droite 
«Ju  Doubs,' XI,  1 43. 

Moni.  ftf|n\V  ’ le  marquis  <!«•  ) 

fkv  arfic  dé  la  tfftjtmème  croi- 
sade, xxvi,  4S3.‘ 
>Cù«TFLl.rtn' , comédien  né  à 
XXT,  4y7,  ‘ *' 

Movmyrr  ( Signai  de  ) fait 
fermier  vifs,  pour  crime  dlié- 
K JTttie,  quatre  mille  habitant* 
île»  deux  sexes  «lu^viUtijje  -de 

• lljpênre,  VJIf.  45o.  Horreurs 
dont  il  désdfeJBézicrs,  '46a- 

\U»>r^onr » (dejin  de)  s'empare 
do' plusieurs  villes  de  la  Bre- 
•ÇjnC,  et  déclaré  à ce  pays 
uuc  guerre  qui  fat  lorfguè';  il 
•.'allie  oéec  les*  Anglais,  éî  fait 
les  préparatifs  <1  e sou  qoairon- 
aeflisDtyXU,  J71.  LeirNafti- 
. *1Ml  lê  livrent  par  trahison  ; il 
cà  fait  priloufliftv,  872-.  11 
s évade"  el  ipeurt  de  fatigue  à 
Heuhehon. en  i3^5>  37». 
Md^TioRT  £Jean  fle),  sjirnorrttné 
le  Conquérant,  gouverne  dV 
borti  paisiblement  la  * Breta- 
gne; ensuite  il.  eut  tdosieurs 
guerres  à soutenir  et'sé  trouva 
dépouillé  de  ses  états  diver- 
ses reprises,  XII,  375.  Il  est 
défbu  de  se»  droits  ; ensiiitç 
7 rappelé  lorsque  Charles  V vmi- 

• lait  asservir  la  province  ; il 
ibsthni*  l’ordre  d.e  PJlçrmtoe, 
et  termine  règtie  trainpiii- 
lement , 37$. 

Mostrtirr  (Ébvtrsdf  fle) , femme 
remarquabltf  paj*  sâ  beauté , 
et  de  In  quel  je  Philippe- Au- 
guste devint  amoureux,  XIII, 

44-  - * 

'Hoérrovr,  lieu  qui  se  redort- 
m a iule  par  les  riiincs  de  sep 
- ancien  iwn  fortifications*,  XDf, 
.ITT).  ...  y* 

’ Mourront  (M.),  hgtir.mt  dans 


. , ;3»7 

l’atelier  iP  iforn  ce-Wernet^CX  1 1, 
aa3.  - 

BJosTFtïttT  (le  comte  de)  , •per- 
sohpajge  romatf  dp  CécJ/e. 

(f^tyee  madame  Ckcm.I  m. 

Clé  Tsoiii»*,  I’avOvr. 'p'Ameri 

coca  . madame  i>E  NH*  VILLE  , 
A s atoll  PE  CÉaAOE,1  ClAltlb 
l'T.NVAl  . ) % 

t • -£*  * 

Moin*Fa#tTlïr(U),  situé  à quel- 
*.  que  distant*?  de  Bornai,  X411, 
151. 

Mortfiuclt,  situé.  àlYnglesud 
est  du  parc  de  Chambord , 
XXVI,  3a  **  -y 

Mortg  a illard,  aurien  régent  dû* 

• collège  d'A»i«*|i,  VIII*,  286. 
MoüTgkxVi; ( madame  de ) ^ mo- 
dèle de  toutes  les.  vertur,- ’vi- 

. vont  d^n»I’incHg%n<tr,*Vl,  a 53. 
Mostntiioji,  situé  à ndelnue.dis- 
taïu  e dç  Paris , XX  Vl  ,046.  • 

la*  marquiec  de  ),  fa- 
meuse- par  son  inconstance  , 

.XXVI,  474:  . ; # ‘ - 

Mortclorrr  , célèbre  par  une 
abbaye  dbnt  le  patron  était 
saints  Floseiit  ,*  XXV;  4r5.v6<V 
paration  des  religieux  de  ce 
. monastèfps  4,6-'  ft»  rentrent 
dans  lèar  trouvent, 4 17. 

MOft-34 ;«K»t rr , cefel  irt?  a éro nau  l ç, 
Conçoit  la*  première  idée  des 
aérostats^  èî  fait  un  premier 
essai  à Amionoy , Vl , 116.  Ou 
. lui  H/kit  plusieurs  * BUtMdé 
hy«lf*uliques , XXII.  346. 
MotrrnouMRRn  (M,),  écrivain 
anglais  ÿ l'un  des  iitVenteovft  de 
- la  Nature  poétique*  XV,  208. 
Mo>T*roMMKi;v  ( Hobert  de);  dit 
le  Diable  , aussi  craint  danft  le 

• Maine  que  dans  la  Nurmandiey  • 

• X*XV,  122.  Il  est  pris  dans  les,, 
mur»  de  Dotnfront,  1S7»*  lies 
tentatives*  pour  s'emparer  de 


.-Ji 


a -«ç 

. • . 

îi  • , . 2m.  . 
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Cherbourg  , 

Svnt«L6 , 3<w5 . 

Mpviiolu»  ( Jean),  personnage 
, dont  on -voit  le  tombeau  dans 
. IJbnc . de*  églises  d'Autun  , 

**Vi,  <!%  - • ' 

• MovtIchv,  village  à quelque  dis- 
tance de  Salin#  XI  , 72.  • 
\fd|prV*f«T'  \ l'ancienne  abbaye 
royal*  de))  où  les  chanoineasca 
de  l’ordre  de  Saiqle-Cîairc  mé- 
• naient  une  vie  heureuse  et 
traiKjuille,  Xi  , 16a.  *' 

MpNTtr.at  { madame  de*)  a ob- 
tenu des  «itérés  dans  la 
littérature,  XII, '68. 
tyisîiGHTy  Ville  de  Bourgogne., 
dont  le  curé  disais  la  tnpssé 


•dans  un  appareil  à moitié  mi* 
liiaire , XXVI , <76. 

Momu  (Adeuiar  de)  avança. la 


Irurîrc , XX 


construction  de  la  cathé- 
drale de  >Mrt*  , XI 470. 

Mo^tils  ( IcX  ),  bâtiment  très 
simple  qu'enVironnc  un  pay- 
sâge  délicieux,*  et  don!  ou  ne 
voit  plus  «pie  le»  mines , 
XXVl,  «9.  , • 

-Motrrli  ’( raadamoBléonor  de). 
fW:  madame  d’ÉrrijALl. 

Mostivu.i  ikrs.  Position  de  cette 
ville  j son  importance  comme 
place  forte  au  quatorzième 
aif-cle:  ses  tncienoes  fabri- 
ques de  draps,  3ÜtV ,,4.  -L’é- 
glise de  l’abbaye  qu’elle -pos- 
sédait; lieu  où  l ou  croit-  que 
• le*  Saxons,  séjournèrent  pnr- 
ticulièrenient  lors  de.  leurs 
, iuvaÿion*  «Jnns  les  Gaules; 
monotonie  des  paysage?  qui 
.environnent  Moot^illien,  5. 

Mbvr-j*ü  ( le),  situé  à quelque 
distance  d’Anton,  et  rethar- 
%f.  quable  par  la  vue  immense  et 
% délicieuse  que  l’on  embrasse 
de  sa  hauteur,  XXVI , 4»o. 

Moxxi.iv  » clt  ( M.  dojL  préfet 


actuel  dn  Calvados,  XXV, 

tia,  >4V  ’ . , - 

Momti.ivf.M- ( inatïbtn# dp),  épou- 
se* dp  .Guillaume,  le  Franc- 
Parleur.  Ses  préparatifs  polir 
à lier  yoir  Louis  X Vjll , à «op 

dntt^ç  à Pan#»  fV,  i5.  Sa 

querelle  avec  son  mari  »uç 
•J  écortdSyie  doibe-uique  , 33 
6(fn  caractère,  3^.  WIe' 'ré- 
silie aux  U’ndtes  décJaralions 
d’un  officier  tari  are , 9a,.  Bile 
dispute  aveq  Iqrt  mrari  au  jsu- 
je’t  d’t/ùe . promenade  au  jar- 
din'Turc,  i 7#/  Sentiments  di- 
'vers,  qui  l'animent  à fa  me 
d'un  jeune  enfaiu  confié. à son 
« poux,  et  que  eelimot  m. m 
d'appôrteé  n la  maison*!  a3î. 
Em  fait  les  préparalifs  d*nn 
soWier  dïi  elle  n a invité*  <jue> 
dêstemjnes,  V',  161.  Elle  a, qd-  # 
met  ' diffifilemêqt  «on  Ati , 

# 1 62. 

MoKTLosiFnfM.  de)^cs  réflexion* 
sur  le. drapeau .^lopo  et.' sur 
le* drapeau  tficoloce;  il  pensc 
qu'en,  ifiainteyaut  celui-ci  on 
eût  évité  bien  des  haines  «t  des 
aiûnftoités,  XYI,  288  û 
Sçp  efforts  ‘pour  rédûirè  en 
système  - ou  eu  .théorie  les 
cratères  étâinis  lie  .l’ A ut  orgue, 
'XXVl,  33 o ^ Caractère  de  soù 
talent,  352. 

Montre  ( Biaise  de*),  ancien 
* propriétaire  .Ru  cJiàCeaii  d'E*- 
tilfae^  el  nui  traita  les  ÎJugue- 
nojs  avéc  la  dernière  ntrocjtû, 
VIII,  296.  Barbarie*  (pu 
exerça  dàtis  la  ville  dè  Penne, 

356.  ; 

Mcm-Mahis  , *10116  habitation 

* que  l*6n  découvre  à l' opposite 
ue£i  Brj|)atlh|icSlL  3ÿ8. 

èr^ar-nEidtf»to»p.  Le*  «ppcofd»c» 
de  cette  ville  ; l’ hôtel»  de  la 
v'prièdars,l  VIII,  7t.  Le«éd\- 


*•  1 


fiees  Ici  plus  remarquable*  ; 
la  promenade  de  Moiilrevel , 
71.  Héunions.rares  de*  habi- 
tants f le  quartier  du  pqrl  : le 
port  5 améliorations  que  Ton 
1 «marque  dans  la  ville;  et  qui 
sont  dues  à deux  pVéfets  de 
Mont-de-fttarsan,  73*  .Cb*tti- 
mei  des  jeunes  servantes  ? 
usage  de  quelques  femmes 
de  U haute  classe  ; les  courses 
de  taureaux^. 74-  Le  nouveau 
pont  construit  sur  l'Adour  ; 
anecdote  racontée  p&r  le  So- 
litaire'dos  Landes,  et  relative 
à -une  fête  de.'Monl-de-Mar- 
san  , 76.  * •«  ' • 

'Mnxx-MéaÉ,  l’un  des  lieux  clr- 
con voisins  du  camp  de  Cbâtel- 
Uer,  \.\V,  f)7- 

MoxtUihail,  ville*  témoin  %des 
mouvements  des  troupes, ‘en- 
181 4 y et  oA  lès  François  rem- 
portèrent plusieurs  avantages, 

ni,  464iXXVl,5t8. 

MoxTMOBBtiCT  .(  Aime  de»),  con- 
nétable. Maison  tju’il  .occu- 
pait , fl , 400. 

MoxtmO«kxqt  ( Bouchait)  de). 
Manière  dont  fut  payée  une 
'Somme  considérable  qu’il  de- 
vait-à  Adam,  abbé  fie  Saiut- 
’ Denis,  II,  ?33.  Louis*  VI  est 
obligé  dç  marcher  contre  lui 
pour  défdodre  l'abbé  de  Sainl- 
DeuÂ,  XVI,  296^  * » 

Mo^TlHoRF-xcr  ( la  vallée  de  ),  à 
- -qtichpic  iLütance  de  Pari',  re- 
nianju;iMc  par  son  site  pitto- 
resque, et  par  lei  petites  ca- 
ravanes qu’on  y renéontr  , 
•.III,  182.  Château  moderne 
«l’ayant  rien  de  commun  avec 
celui  où  se  retirait  la  conné- 
table Anne,  i83. 
Mohtmouf.mh  (je  maréchal  do), 
virtigic  dn  pouvoir  de  -Riche- 
lieu. 8on  , toridteau  dans  le 
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u vont  de  la  Visitation  ÿ h 
'•iloulin*,  -XXVI,  36a.  Ce  que 
Henri  IV  défait  de  ce  'grand 
homme;  Ita^ésse*  que  ré- 


pandait Montoiorencv  ; * il 
accueillit  Gastou  il'Odéan* 
ddiisde  Languedoc  ; il  e$l  dé- 
capité, 363*  ■ i • 

MoRTnôiiBscjr  (.madame  tfc*)  , 
qui  fut  digne  d’tiil  homme  des  • 
plus  aimhbl.es;  XXVI-,  4^5. 
MovsioitExcr  } Iaxivillk  , . "très 
beT  homme  queJÉUrie  Stuart 
.dcsirait-épouift-^AXlI , 17. 
MoxTBÎofttL  (l’abbaye  de  )t  dont 
las  rrlifciepx  soignaient  mal 
IdsJéprcux,  XXV,  i65- 
Mori'-Mobot,  commune  de  la 
Frauche-Gointé , surlaquclle 
se*  trdtive  l'établissement  des 
sahn<  s>  XI,  29. 

MapllM6uMBA|J  (Jf.V,  fabricant 
de  limes,  XXII,  rf38.  * 

Montmoc tu  n«.  dtic  de  ) -fut 

# enveloppé. dans  -hi  conspira- 
tion dè  Rye-£foM**,'XlV,3j5. 

Moxtolikc  ( fhqdame  de),  rc- 
marqqabje  par  une  grande  xlé- 
licates.se  de  1 sebtimont  et  de 
style  y}f.r  ha.’  • 

Motion  , petit  Village  d'Anver- 
gna,  XXVIq  379,  •#; 
Momocif.xt(  le  comtç  de),  |roy. 

* V^Krieu.  • . 

Moxjonoa  (.  M.  «de),  tréso- 
rier ïje  l'épargne.  Flatterie 
«ni  reçut  de  P.  Corneille, 

iv,  2.73.  ; 

MoxTotox  (le  vicomte  de  ),  an- 
cien sous- préfet  de  Snint- 
Qnentin  ,*  horpinc  instruit, 
calme  sage  et  mtuléré,  qui  sut 
•rapprocher  et  confondre  tou- 
tes Je»  iquances  d'onjjnÔM, 
.pi 

Moxti  ki mit.  Son  origine,  IX,  % 

- 93>  *Sfc  prospérité  depuis.  |q%  . 

pprmiers  jours  du  otyiSulat 
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jusqp'ù  Ja  (in  du  régimeSut- 
pécial  >t  99.  VanatÎMue  jfoli- 
licjuc  de  nu  al  <|«  c ' - p a r t i$ , loo. 
ïteligion  u»  la  elassç  oimigre; 
les  confrérie*  de  pénitents , 
10 1 v Le#  diverses  réunions 
d'kqinraea,  io^\  Lp). place  du 
. Pevrou,  oui  fut  fléchée  à Louis 
XlV  par  le»  état»  du  Langue- 
• t do»-,  106?  bituatiun  de  fécole 
de  médecine,  107.  Le  jardin 
des  plante**,.  I08.  Le  çôui- 
mvtf  d<*  è»  \ iHe  ; -lit.  Carac- 
tère ef  pcnébâiits  des  .Mout- 
pclKërahis  ; leurs  relations, 

, al 3.  Llpul  dç  la* jeunesse; 
portrait  des  grisetlps,  1 s 4 - l-a 
. réunion  tk*  la  loge;  remarques 
.critique*  sur  quelques  uns  de 
Ms  membre* , 11  5 à *1  20.  Le 
spectirtle,  i 11  . Online  et  an- 
tiquité de  l'çpqle  dû  médecine, 
ia3.  Serment  que  prêtent  *les 
jeunes  docte  uj\s  le  jour  de  lotir 
réception,  1&4;  jnédeciwsdçé- 
. tèbre*  sortis  de  l'ét-ole . de 
Montpellier,  ifG.  Sémice.pour 
laWéeption  dun  dormeur,  4 26.. 
« L'académie  des  sciences;  la 
bibliothèque-  de  Ü^fole  de 
médecine , , t *9.  Personnages 
distingués  natifs  ou  habitants 
de  Montpellier,  j3ol  Person- 
nages diplomatiques  sortis  de 
cette  ville*,  . 

MosTvj^sun  (Gilbert,*  duc  de) 

* -prei>d  d assant  la  ville  dé  Dol , 

. XU,  358. 

Mo*  i i*kx*ii  m ( madame  de  ) s’ap- 
plaudit du  j-égicide  qu'elle  fit 
commettre  par  Jacques  Clé- 
ment, X\T,  83' c t Mttv. 
Moxx-PKjtnc  (le),.  at|  pied  du- 
quel se  trouve  If  grôtte  ma- 
gique de  l'ençhautcur  Arlalit, 
, VIII,  a4a.  ;•  .• 

Mo.vts-he- Piété  (les)  annt'dcs 
in*ritmiou*  immorales,  en  ce 
qu’ils  contribuent  à éteindre 


l'amour  du  rratail#  et  impo- 
sent-à  la  classe  indigente  des 
intérêts  énorme* , XIV,  356. 
Mo» th.aisih  ( la  pampagnê  de  ) , 
à quelque  jdistfnoe  de  Lodève, 
possédée  par  un  personnage 
qui  a été  membre  4c  plusieurs 
'assemblées  législatives  , ‘IX  , 
•%.  : • ' 
MoaTnfcnoii  (Içs  roébers  de) ,’  qui 
s'élèvent  derrièro.Je  fort.de 
Notre-I)ame-<Je-La-Garde  ,.  à 
qifelq  ue distance  de  Marseille, 

• IX,  327.  . • 

MosTiu.1nt1.KT  ( prototype 

de  cer  hommes  quf,  indiffé- 
rents aux  souvenirs  du  passé  , 

• et  rejetant.  mût  espoir  pour 

l/arel)ii*,'Se  bornent  exclusive- 
ment  aux  jouissances  du  pré- 
ynt,  comme  étant  ce  qu  il  y 
a de  plus  positif;  contraste 
•entra  lui  et  sou  neveu  Alfred, 
dont  les  vues  ne  se.  portent 
que  sur  un  temps  ,qui  n’est 
j»as  ^encore,  et  >L  de  Haute- 
source,  qui  regrette  tou*  les 
‘privilèges  de  .l'ancien  régime , 
XVI  p 387  • 3<)a,è  . « * 

MctxxntcifAtin,  village  remarqua- 
ble par  k>  ruines  de  soif  châ- 
teau, slolit  Philippe-Auguste 
ne  put  9’empafer  .qu’après  un 
long  siège,  XXVI,  56. 
Moartum^x,  oii  *c  fil  la  première 
•édition  «les  Lettres  Prvvincia- 
■ les , XXiVt,  J»7- 
MoiiT-Iloi.A{»n  (le),  an  pied  du- 
quel est  située  la  vmo  de  Dole, 

XI,  95-  , . , ' 

Mobt*Saléon  ( le  ),  montagne 
• dés  Uaiitrs-Alpes,  mi  Magneti- 
ce  fut  vaippu  par  Les  généraux 
do  l'empereur  Constance,  X, 
278. . * • 

MosrscnMO.NT  ( le  marquis  de), 
personnage  qui  a renoncé,  à- 
.*  la  carrière  dê  la  poésie  pour 
figurer  dans  le  monde,  et  que 
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Chaprlfe  , revenu  inuiuuata-  . , raie,  aj.  PrppDrfjpn  d\>prè$ 
•n^mrni  h Igjvie,  engagb'à  re-  lacpmlle  elle  uéconjpense  les 


prcBiInvscs.anr^enaés  occtfpé- 
)|bui>,  XVI,  *^3  et  suit. 
MoRTRL auteur  ot  . comédiçn* 

totù  à-J«4oii , I,  i5.  Ihaïqp- 

trjlfUé  à légitimer  au  Parnasse 
• If/gcye  dp  Topérn-cottjiqpe  , 
.XXI  ,'x.  Sa.  supérjôfilc  qjqs 
la  pastorale  dramatique,  4 
Moutviulk  ( "M.  de  ) » pair  de 

* lra«co , X1Ü  • ••. 

Moom  , voyageur.  Ueprnrjic 

^u'if-  fait  aux*  Franchis  dans 
se»  Lettres  sut  4a  F\dnce>  I, 
6o.  • .•  • 

M doive,  I'uq  des  cd>qn«oii»pers 
Anglais  qui  portèccpt'I^” genVe 
Uralique  à ^perfeC^ion,  XVII, 
.38.  * * * * 

Müwe  , personnage  disant 
homme  de  |etrres,  et  qnî  vend 
sa  fdujné  au  derai^r^mcJicri^* 

. Vêtir , VI , 3o6.‘  , ...V  * * 

MoQcanr  .(  H.  ) *,  jeune  avocat 
distingué , 1^.  1 7*.  • § i%.  * *!" 
Moiulb  ( la  ) est  la  ici  coca  pra- 
tique dç*  divf>irs'  XIV,  i3. 
liât  la'  connaissance  la  plus 
'nécessaire  -à  Vhorotne  ; 'suivit 

* ••  butant  do;  modifications  qu 'il 

y a de  éaractè res  ut  «l’intérêt s ; 

> a son  premier  fondemenr  d.ms 
via  conseîenoe’de  l’homme,  1 4 ; 
•est  nno  Aciençê  aussi  facile  à* 
pénétre,  à «û*Lr,  rpi£  las  vé- 
rileSmatKçmatiijnes,  1*6.  Quel- 
ques uns  des  axiomes  fournis 
par  la  morale^  17.  Celle-ci 
univorselte  -,  et  ses  Jois 
sont  nées  avec  la  société,  18. 
l)n  peut  Irf'  regarder  comme 
antérieure  à toute . fdigibn 
malgré  Jes  absurdités  de  dl6> 
férents  cultes,  elle  sS?et»4ou- 

* * jours  montrée  uniforme  , ,ir>  ; 

. est  plus  ancip  nnq  tiuele  vbri*- 

#ipAe,‘  30.  Vérilp»  mêla- 
physiques  d'on  découle  U*ino- 


sacrifice*  qu'elle  impose,  ta. 
ÉHe  existe  .toujours,  même 
\Mb  la*  foi,  a3.  Objet’ de  la 

* science  -Clora lé,  34..  La  ’mo- 
rqlocst,  aux  Jcqx  de  certains 
pubfichtcs  v due  ihjmère  phi- 
losophique , nu  J'iadic*  d’un 
• *çarnêtèi%  .sans  fcrtnçjfë,  dW 
esprit  sans  éfcudue  > \66*.  Na- 
ture, ohjhc,  et ‘ fonde Aeof  de 
'la  ftt'u?le  des  ho*mM*  d'éjat , 
1^7.  Causes  ef  circonstances 
oui  cnhcouroAt  à Ta  corruption 
de  la-  fhosalt  ^i'ç6.  OUe-ciest 
app)icabjei  aux  ro^  Comme 
aux  siijfcls  , 1 1 ï.  I^s  rjfcutnjrs 
des  lois  iqorales  doivent  être 
«ppJiquées  al 


a»u^mrfivi(lu»-pem 
? IV particulier-* , 


pie*  .comme  __  y 

137.  La  (Oaraie  n'a  jkp'nt  de 
seiyets , 336.  La  charité  est 
•"  sou.  pfetnicr  précepte  , «k6o. , 

* Elle Ti'avoue  tpm  trois  50(i|es 

d’étahfi.sseiuftnts  r ceux  qui 
portent  les  citôyeils.au  travail, 
cèux  qui  lour  offrént  ûn  asile 
contre  l'excès  du!  Tindigpnqe 
-et  des  secoues  contre  (es  pia- 
«.  ladies,  ceux  enfin'oà  sont  sé- 
questres les  violateurs  de* loft 
/ j\q  la.^oci«*té , 35  t.  * 
JVfqjiXvphUr  (.le  château  de1);  si- 
tu^ iur  un  roc  très  escarpé,  à 
quelquq  distance  tle  Pcsme , # 

MohaikViliji  (>!•), î’un  de!  prin- 
cipaux fabricants  de.Louvicrs, 

xja,  *7,  .* 

Mouand,  dotuesiiqne  de  Vol(airfe*, 
qu  il  suivit'à  Paris,  et  dortt  U 
garda  fidèlement  le  sdavqifir  , 

Lrt*. 

M(1ham»  ( b*  général  d'artillerie), 
relin^à  Mont  llenoit , Xf,*73. 
31ûBAK«nxs  -(Ja  famille  lidrbn- 
; nié  le  ) , admise  aux  éfals'du 
•Languedoc,  IX,  97. 
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MoRAmuè|’()e  comte  de„),  dont. 
Voltair^  prit  la  défeus  6 , X, 
45-.  • . , • 

MpiusNfc  (Jiv)irn  d«*),  docteur 

* Jr  Sbrbonnr , mgnii  nhe  ex- 
hortation aux  bdêltM  pour 
le$  engager  à tuer  llefiri  1(1 , 

XT,2I7**  * 

.AjûHAITl/  (V),  rpisscyâi  qui 
bàiphc  une  ittrtic  de  I.-)  tille 

• de  Uomoraptin,.XXVI*,  55. 

Mun  muhCautimi  ( M.  ) , • magis- 

* U««t  de  (Àarpc titras,  qitc'la fu- 
reur tje/  factieux  «épargna 

pu*  fit  i8t5,  IX,  a53. 

Mon  ni  eu  (le  ),  l’un  des  sAinmets 

# itngpsaurs  des  Vosges,  XI  , 

3^9'  ' A '•  * \ * 

Woi.BImvx  (U^fparknncnt  du). 
Jlorreurs  mmt  il  fut  lo  théâtre 
de  Ja  piN'l  des  obouans  et  des 
Vendéens  ; le  oftluiè  y estréta- 
• ' Mi  à la  vpix  du  généra|..Bo«ià- 
pa»tey'XII,,556.  * 

Mo ti k (Thonufs),  chancelier 
tf  Angleterre.  .Son  opinion  sur 
Ifc  mariage,  I,  33a.  Ses  ef- 
forts pour  établir  àiir  là  base 
d’utic  fai<ton  absolue,'  deserti* 
^■•nirts  ohiirfériques,  XIV,  |p;Ba 
fille  partage  sa  prison  et  l’ac- 
’rdnipaf'tie  'jusque  syr  l’échb- 
f.ntd  ; elle  est  «pensée  de  nour- 
ri^, parla  leéturo  des  ouvra- 
ge* de  son  père,  des  sentiments 
hostiles  Contre  le  gqiitarnc- 
meute  çlle  n’est' pas  condam- 
n.c,  XVv8<). 

Moreau  ( le  général).  Monument 
qu’on  avait  commencé  à jui 
'élever  à Strasbourg,  sur  la 
promenade  de  Centadee,  XI  , 
*5<.  Après  avoir  vairfctr  à Ho- 
hctdindcn  sous  les  drapeaux 


Morkic  ( André),,  peintre,  né 
»■  Itoc-Je-I  lue  Y XL,  444- 

Mont* fi  # mit  «en  musique  le* 
ohiHitrs:  d Jthalie  et  d’Æsrftbr, 

N\v,-4^. 

lyfonsL  ) , personnage  re- 

• comroandahle  cSimOte  -fkiinme 

public,  IX,  . 

Morel  (llyarinte)  , .connu’  par 
-tipe  épi t ce  contée  Te*  matrria- 
fi&tes  r l&i  iio.‘ 

Monta  (M;),  substitut  du  pro- 
cureur du  roT  à Oarpentras , * 

*dtstiij"ué  moraine  j urisc  eu- 
sulr<V3piiinecrudit,«t  comme 
littérateur,  Ia,  a5g. 

M6rel  (Jean),  né  à Êmbrun, 

X,  a5o.  „ ' 

MonEC,  cpimn.lnd.int  de1  lit  ville 
’d’Arbois,  qui,  dans  une  plate 
, .lrrét.1  F armée 

* du  duc  do  Birôn , et  fut  pendu 

* ppr  lé*  ordres  dp  ce  dernier 

«î  punition  de  sa  résjsnmcfi ; 
chapelle  que  sa  mère’  Ht  éle- 
ver à tw  iqérrtoire;  hutineucs 
fyuidirex  doijt  il  était  chaque 
année  l’objet,  et  qui,sé  renou- 
velèrent a rèp* grande  pompe, 
lorsque  «f  s restes  f iimu  trims-  * ( 

' portés  à l'église  dAcbbb , aI,  , 

’H  * :• 

Morellet  ( l'abbé),  écrivain  cé- 
lèbre. Son  faractcré.  social, 

. Vl,-3oa.  Il  figrtrp. fin  hombre 
des  amis  de  Voltjfire,  XV4$9« 

Ce  .qu’il  dit  des  ox  H fûmscom- 
mi«es  pour  arrêter,  les.  progrès 
do  l'industrie  et  du  commerce,  . 

* XXII,  3a a. 

Morellet  (M.),  heveu  dunélè- 
llrenbbé  de  ce  nom,  XII,  55o. 

Mont  ls  , célèbre  typographe , 

XX»,  374. 

Morkl-Vikdé  { M.  de),  pair  de 

* f rance,  autour  de  quatrains 
moraux  àla  portée  des  enfant}, 

XVU,  7h,V  % • * ' 

• . » • I • 
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MoretOn  ( le  général  •)  Com- 
• piamUit  1*  place'de  Lille  lors- 
que celle  .ville  fut  assumer,  en 
1792, '‘par  le»  Autrichien».  Sa 
conduite  pendant  le*  siège , 

.*  XII,  a3o.  ...  V. 

MoamiK,  bourg  du  de  parlement 
de. l’Isère,  X,  A5i  * 

Morey,  où  l’en  fabrique  l'hor- 
logerie dite  de  qumlé.  en  fer, 
cuivre,  acier  on  bois  y et  où 
l’ou  vpit  plusieurs  forge* , XI, 
»t*  ••  ... 

NJoitr.ES  , rivière  sur  laquelle  est 
située  la  ville  de  Moiraus,  X; 

46.  , » 

Moacikr,  littérateur,  JX,  166. 
Muni  Kit,  coutelier  à Brest,  XII, 

• 5aù. 

Morin  (M.),  pbilostqdie  d’une 
espèce  singulière.  Soh  opinion 
sur  le  iluql  et, le  suicide,  XVI , 

1 85  et  suiv.  * , 

Môrin  ( Simon),  brûlé  vif,  pour 
^ avoir  composé  un1.  Ouvrage, 
fntifd’  une  imagination  en  dé- 

lire,  XIV,  5o6.  * , 

Morin  (la  dame),  condamnée 
aux  travaux  forcés  pour1  ten- 
tative d’essassihatydl,  73.. 
Morin  ( Jeati  ) , érudit,  né  à 
Blois, OCX VI,  69.  V 
Morin  (Etienne),  savant  minis- 
tre pvo testent,  \XV, 

Morin»  (les),  l'un  des  peuples 
les  blus  puissants  des  Gaules, 
et  dont  les- Boulonna  fs  ont. la 
prétention  dede$cendre,*XH, 

Morlaix,  village  du  départejneat 
de  la  Meuse , où'  »«t  formé1 
le  premier  établissement  br- 
tliopédique.  Xi,  446. 
Moàuut,  ville  reiftarquable  par 
ja-  position,  son  grand  port, 
pftr  de  belles  fabriques  et  tMs 
jardin*  anglais;  elle  est  rava- 
gée, en  i5a  a,  par  les  Anglais, 
XII  ,4qS.  L’hfttel-de-viBe,  499. 

Table  générale,  t,  xxvii. 


Les  église t ; U.  bibliothèque 
publique,*  ibid.  la»  ouais;  ac- 
tivité commerciale  des  hal/i- 
*tant»f  aspért  et  Irrégularité 
. deâ  rues  et  des  maisons,  5oo. 
Le  ‘marché  et  le*  lavoirs;  le 
grand  hôpital.  Soi.  Qualité* 
des  Moflaisiens;  leur  peu.  do 
'goût  pour  lés  scient  es,  5ox. 
MorlIèrf  ( Je  ehcvajiei  de  La  ) 
joilissair,  chez  Brocopc,  d'une 
bruyante  réputation,  cl  passait, 
au  foyer  tle  la  Comédie-fran- 
çaise , ppW  un  amateur,  de 
grande  espérante , V,  t5t.* 
Mormal  (*la  forêt  de),  vdjsinc 
du.Qués0oy,  XII,  97. 
Moussant  , lieu  qui  fut  témoin  de 
quelques  opérations  militaires 
eu.brtj,  XXü,.^.. 

Mornei  il  , personnage  qUi  s’est 
fait  Une  réputation  dhoinifle 
profond  par  sort  silence  qui 
ne  tient  «qu’à  la  pauvreté  de 
scs  idées , IlL,»  jo5. 

Moronval  ( tfnadamr  de)^per- 
.•  sonnage  d'utoc  .faiblesf  e . ridi- 
1 cule  j>our  les  enfants , evehex 
'•  tpu  1 Ermite  a observé  tous  les 
inconvénients  d»  la  maturaise 
éducation  de*  f enfance , et 
si\ptout  JeVetté  liberté  irré- 
vérencieuse que  les  parenls 
prennent  qnelquefois  pour  de 
gracieuses  eepjegleries^  VI,  3q. 
Mort  (la).  Vérités  dont  elle  de- 
vrait principalement  imposer 
la  méditation  aux  grands,  aux 
femmes,  au i gens  de  lettre»,, 
aur  prêtres,  aux  magistral», 

’ xvi,.  348.  *. 

Mortagne,  village  dit  départe- 
ment du  Nord,  XII,*»  17. 
MoRxrse.Ni,  l’un  des  rheU-dietu 
du  département  do  l’OIne  ; 
état  de  ses  fabriques  de  toiles,. 
XXII,  397;  XXV,  iQoy  Il5. 
Mor tain , ville  dont'  le  cHupi^- 
se  faisait  remarquer  pn^in- 


3S4 

conduite  Je  scs  metnhrès, 

*X$V 

Mmhtf-  J la  rilicrf  île  )9  ainsi 
nomrtiécâ  C unirai*  Tqstrérfie 
»V»tturdiMaa  mur»,  XI, 
MoaTK*r  ( (a  vallée-  ije),  sur  la 
\ IVontièrr-de  la  Sui«ke.,X(,  76. 
Pé(A  qui  ^ réltrlfre  tou*  les 
ans  .11  n»m>*«le  juiwi,  ibut. 
MoiiTV.i.Lihn  f bourjy  du  drpiirtç- 
irtnit  de  kDrAme.lX,  446- 
MiiâTiF.n  ( le  man-clnfi-),  *dflc  de 
Trévisc,  XII , 78. 

•MynrrU*',  hourç  xitflé  danÿ*  le 
département  ue  T'Orne,  XXV, 

97.  .* 

Mpemscx  (M.  Ta,bft»  des)v^Qn- 

servaléur  de  la  bibliothèque 
dé  Vice,  3C\V,  fqo. 
MonxAL,protatypedesb»en<Uants 
dé  cour,  IV,  a54. 

Mnuv  AK.  issu  de»  premierâsSflbtc» 
ifb  Léon,1  «t  porté  au  Irfme 
deftrefngne;  U «wthâtluet-tué 
par  Loui«d«4i)éboniiairc,  XII , 

• 344*  • . 

Monvil.ir  ('madame  dé  ) te- 
nait- des  réunion»  à*  l'instar 
de  -celle»  de  madame  de'lîen- 
cin.  II,  ^4^-  Son  ostentation 
iliélce  dc/pareinioni»,  ibid. 
Monvitueai,  situé  dan»  la-Cham- 
, ’ pagne,  fat  ,1c  théâtre  d’ôpé- 
. ratiço*  militaire»  en  t8l4, 
XXV*,  5oi. 

Moàaouitr.  (M.  le  comte  del, 
premier  ininjsUe.  «fl  atpi  de 
Murat,  Vlll,  a8o-. 
Moschf.roscii  (Michel), -liticra- 
teur,  XI , *70 

Môsf.i  i.f  (la  ),  rivière  qui  donne 
son  lion»  à T un  des  départe- 
ment» de  la  France,  XI,  468. 
Préjudices  que  »c » ‘Uéhorde- 
ibéuts  amènent  dans  ta  cul- 
ture «les  terre»,  ibùi.  Qualités 
<le>sc*  eaux,  469*  Eut  ded'a- 
%gc»Culturt»  dan*  le  département 
tjp  la  Moselle;  misère  de  là 
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plupart, «les  jmv»  de  e#tt«  con- 
trée; letir  atfai  -bernent  opi-  » 
niàtre  à la  routine,  486  etn\iv. 
Léf 'vignobles;  4^®*  Le*  di- 
V«*r»c»  production»  ienit«»ria- 
Jes  que.  Tou  y r«To1(e , 4®î)ï  • 
mines  diverse»,  bouille» 

et  carrreres  , ibUL  -Sour«fes 
«Terni x.  minérales,  491*  l 'sinc^ 
en  exjtlaitalNin,  499'-  Mo-urs 
des  habitants  dc'ci-rte  «-outrée, 

5«5,  / * 

Mosxow.  L’année  française  y pé- 
nétra en  1 8 » ^ , 1 # 
Miirkou  a ( la),  fleuve  de  Russie 
sqr  les  bonds  duquel.  Napo- 
léon -nagna  *11116  bataille’  mé- 
n»ofai)li*,  II, *465.  • v 

Mosson  (la),  terre  où  Ton  voit 
les  ruine» fTtnieUùé  belle  mai- 
son construite  par  un  tm:»orier 
de  lu  province,  qui  s’é»|  rainé 
par  cette  entreprise,  IX,  §49- 
MotitLillah,  hls  du  calife  Man- 
soul.  Il  monte  au  tronç  après 
-la  mort  «Je  son-  père,  M reçoit' 
le»  hommages  de  scs  niinistrél- 

courtisans,  IV.  46". 
MolYOrBKctaon  (le  château  de 
la),  édihce  de  construction 
récente,  et  «pi’habita  un  sei- 
gneur étranger,  XXYi,.?5. 
Morrt-BftKDAit  (M. ),  fahricmt 
de*  Roubaix,  XII„  a$8.  O 
Motte  uk  V atout,  {la),  inonfa- 
qçnç  atf  -piec^  de  laquelle  est 
afcsise  4a  vHIe  de  V«*soul  ,*]£!, 
'^9- 

Moue  ni  (Jean  «Je  La),  nrflot  de 
Dol,  auquel  |<?  pajie.Innocént 
III  enleva  shti  tirée  d’arche- 
vêque, xii,  357.  ' • 

Motmtr,  fils  (M.) , fabricant  de 
fil-Je-fer,  XX)I, \j38.  r * . 
Morcur  ( 4a  -masccbale.  de)  fut 
tléltmue'à  la  (À>ucici’geriç,VII, 
ai6.  .*  , * * 

Morrtc  (M:  •Atqytste),  jeune* 
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. poète*  «fouronné  par  plusieurs 
aoAilémics  XXVI,  iq3. 

(MA  commerçant  de 
Lunéville,  )U,  389..  * 

Motiiit  (.M.  le  chavalier.de), 
auteur  d’ph  roman  sqr  .le 
Danger  des  ifiectaclcsr\ , 28 1 . 
Mur u> faux,  petit  'ÿlWe  'où 
Ton  voit  lés  ruines  du  .châ- 
teau de  ttuiity-t-le -Diable;  pers- 

r^ive-que  luil  embrasse  de 
crélfc  do  vnont  que  donii- 
liait  ce  château,  XIII,  127. 
Mon  use.  Ornements  bizvres  de 
•es  maisons;  pace*  defc  fem- 
mes, XXVI, 3th.  Intérieur  de 
la  ville,  36i.  Fertilité  «Lu  ter- 
rain qui  l’environne  ; attache- 
ment des  paysans  à la-  rou<- 
tine,  364-  • • . 

Motîtr,  village  situé  au  revers 
. des  coteaux  que  l'on  rermrr- 
que  en  -sortant  de  Lisieux, 

ixv,64-,  . 

Mousttft  ( le  Père),  l’un  des.  pre- 
miers apùtres  de  la  libellé  en  . 
»'• 

.Mouiiku*  {M.;,  de  Vaucluse, 

. sauva  „en  1 79A,  la  vie  à plu- 
sieurs de  ses  coucitoyenr,  et 
Lut  proscrit  èn  181 5,  IX,  264. 
MotntT,  musicien  distingué', 
fX,  a77- 

vieux  concierge  du  rliâ- 
» . tenu  des  bruyère»,  et  «jui  se 
Laissait  épouvanter  à l'idée  des 
prétendus  revenants  qui  ha- 
pilaient  une  des  ailek  de  ce 
manoir,  XXIV. , 1 44-» 

MoCkkt,’  vdlet-de-clianibrc •'fa- 
vori' du  maréchal  de  Saxe  , 
xk VI,  4ii. 

Mnurt6ufe(M.  Scipion),  inventeur 
d’un  semoir  à graine^ ny^les  , 

x'xn,344  , • . 

*MoenocKS, 'autour  de  quelques 
ouvrages  politiques , IX,  i^a- 
Mduiullom  ( les  marais  de  ) d’où 
s'exhalent  des  vapeurs  nuisi- 


bles , d.  où  Va  11  ha o^v ait 
Conçu -le  projet  de  crotlier  un 
port*,  IX,  4°4*‘ 

MoCsHacii,  remarqua blc  par  de 
pelles  forgea,  XI,  Soi.  * 
Mpl'ssel  (M.);  inventeur  d’rtn 
moulin  à cribler  |e  blé,  XXW, 

347,  • . 

MoivMxur  OC),  propriétaire, 
•personnage  qui  «mesure  /es- 
time dont  il  honore  les-nntres» 
snr  leur  plus  «ni  moink  d'eaac- 
ti tuile  à payer  les  termes  , |V-, 

• 37.  Sa  résolution  de  «o  suici- 
der, 1 a ■ . Caractère  de  sa 
futaille',  210.  Célébration  de 
lafe^c  de  M .Moussinol;  pompe 
ët  ostentation  déployées  en 
cette  circonstance,  a 11.  Ses 
jrinporti'Aients  en  considérant, 

.•le  lendemain  , toutes  lès  folles 
dépenses  faite»  à cette  oeca- 
sioa , ai6.  Jl  soutient  que 
tqùl  le  mal  vient  lie  ce  qu  on 
» voulu  s’éloigner  «le*  rikrims 

* et  des  usages  de  - nos  pères  , 
a/>5.  Indifférence  apathique 
qu’il  témoigne  pour  leV  éve* 
nementa  de  là  révolution,  V., 
3.  Il  ne  voit,  \liyi*  tou»  Les 
évènements  qui  ont  rempli 

-Tannée  1814  1 que  ta  forts# de 
iionapnrte  el  l’éntlée  de  Louis 
XVIII,-  i3. 

Mor ssoï»  , village  où  l'»n  trouve 
un  grand  nombretrantiqifilés, 

XI,  3ai.  • ■ 

Mm  tewi acnés  , renia  r«ftâil|le  par 
de  belle}  forgek,  XI  ,*5ot. 

Moi  niit.n , village  de  la  Franche- 
Comté,  XI,  77. 

.MofxiKH,  où  Ton  voit  quelques 
manufacture.*,  XI , 4î>ÎT- 
MuYewtic,  petite  ville  arrosée 
. par 'la  Seille,  n'a  d'importance 
que  q»ar  les  beau»  «.tabliske- 
fnents  qui  servent  à.l’exploita- 
. tiôn  des  sources  d’eau  salée  éü 
ses  cnvirùnk,  XI , 296.  Intr- 

# a3. 


.156  TAfcLK  GÉNÉRALE 


nam  de  l'un  de  i,c.»  établisse- 
«laMVst , api. 

Mo  y eu  v iK-L  a-G#  xji  UK^rtmarq  ua- 
lile  par  dç  -bdlai  forges,  XI , 
$ot>.  • • 

Momaïr  ni  • Rrievx  ( >1.  ) ou- 
vrit Hajis  h.i  Nia» on  , » Corn  , 
ut»  cabinét  d<?  lecture. q«i  fui 
le  berceaü  de  l'académie; de* 
Sciences,  «ris  cl  belles-iutlrcl 

. de  «eue  ville  , XXV-,  aa3. 

Mois?.  ( l’abjjé  ),  ancien  évêque 
constitutionnel  ibi  Jura,  XI, 

• £3»  • , • 

Mm  a ht,  compositeur  célébré  , 
\XXII,  269..  11  excelle*  dans 
l'iirvcntion  des  ebants  sim- 
. pie*  «t  faciles,  264,  277.' 

MrciÀ,  vestale , péril  viclitne  de 
J'amour,  XIX,  5. 

IkUc.nos,  ville  des  La  mies, VIH, 77. 

MailuorE  (le  baron  de*),  gentil- 
liomme  pression  qui  entraîne 

. a sa  suite  la  jeune  Fjuichwtr- 
Estelle  , -Il , j®4*  IL  l'installe 
dans  «n  appariement  mhgni- 

• tique,  et  lui-même  est  bientôt 
conduit  à -Sainte-Pélagie,  4 1 5. 

MbLiuusEV.  Sa  position  ; beauté 
de  ion  intérieur;  origine  de 
son  nom,  XI,  193.  Son  an- 
cienne indépendance  que  lui 

• procurèrent  lés  canlohs  pro- 
testants; forme  simple  de  gou- 
vernement qu'elle  adopta  lors- 
qu'elle s’érigea  en  petitewépu- 
Idique;  singulières  ordoniran- 
nw  qu'elle  rendit  à cette  épo- 
que ; sa  neutralité  pendant  les 
guerres  entre  la  France  et  les 
états  d’Allemagne,  194.  Dan- 
gers que  son  commerce  courut 
lorsque  la  Suisse  eut  rejeté 
son  alliance;  elle  se  réunit  dé- 
Haitivcmeut  à la  France  , en 
179B;  ip5.  Un. commis  yiri- 
tiodqit  ( l'itnpressinu  sur  toile 
d<v*cotoii  ; accroissements  ra- 
pide* de  cède  industrie,  196; 


•entraves  que  les  jurcuido*  mi- 
rent momentanément  ce 
commerce  »le  la  ruban  Aerie  ; 
le*  maroquineries,  197^  les 
établissement*  d'imprelsion 
sur  soie  et  en  couleurs  so- 
lides, des  dessins  à l'imitation 
de  ceu^drFInde,  198.  Fiat 
de*  divers  établissement!  in-* 
dustriels  de  .MiHhuiwa,  yoo 
Mtii.ER  (les  frères)  ; prupnélairès 
't d’une  belle  filerie  de.  fer  à 
CLampAgnoleV  XI,  43.  Parti- 
cularités sur  le  mariage  de 
*M.  Jacob  Miiller,  44. 

Mutxea  graVcur  <?mèbif  , de 
Strasliotirg,  XI,  574.  •» 

Mulluheim  ( les  ),  I nue  déV plu* 
puissantes  famille*  de  Stras- 
noticg.  f oyez  Loin*. 

Mumnol  ( Knqius  ) , pairire  , 
«ou*  lequel  lesTxrnib.trda  fu- 
rent massacrés  dans  la  plaine 
de  Clialmes,  X,  a 10. 

NhjHCEii,  chef  d'auabaptistes,  Xî , 

a84<  v 

Mcrster,  village  situé  daqs  la 
vjdlôe  de  Saiht-Gréj'aireyXT 
216.  Son,  .Activité  industrielle 
et  manufacturière,  425.  «s  , 
MutnTHALL,  on  Ton  voit  la  plus 
belle  verrerie  du  drp.irteiqént 
delà  Moselle,  XI,  60a. 

M en  vt  ( M.  le  comte  de ),  f£fci 
chi  département  du  Nurd,.n’a  * 
• négligé  aucun  moyen  de  fa- 
• vôrUer,  dans  cette  contrée  , 
les  progrès  de*  lumières  et  de 
la  civilisation r XII , sSi.* 
Mpkatbl  ( logénérat  ),  V III , ^79. 
MoitT , ancien  régent  du  col- 
lège d’ Audi,  VIII,  a 86. 
Muret,  dans  Je  voisinage  de 
Toulouse,  patrie  de  Dateyrse, 

VH1,  428/  * 

Mviuiai  k ( l'abbaye  de  ! dont 
quelques  religieux  périrent 
«fan*  les  froulric*  de  I AJsacé  , 

1 etf  917  et  92P,  XI,  184  .*%  • 
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Mlrsek  ( Thomas  ),  SirasluA»r- 

Seois,  occupait-  premier  rang 
es  pot !<*<»  satirique*  de  son 
temps,  XI , 270.  •*  **.  . 

Mi'Scari,  Napolitain,  fat  con- 
damné à mort  ponr  s'être 
montré  partisau  rélé  de.  la  ré- 
publique, XIV,  56a,. 

Mcknjt  t>(  la).  Chaque  siècle  et 
éfiaquc  peuple  a son  genre  de 
musique;  les  variations  de 
cçUe-cj  dans  tous  les.  temps 
et  cher  tous  1er  pruplespeu- 
vent  faire  croire  quelle  n’a 
point  de  base  Kxe;  degrés  au- 
delà  desquels,  on  crut%  succes- 
sivement quelle  nè-pou,vait  al- 
ler, XXII,  257.  Elle  n’est  pas 
imitative,  mais  expressive, 
261.  L’expression  musicale  a 
deux  soorces  ' différente*  la 
mélodie  et  f harmonie  , 26a. 
Caractère  de  la  mélodie,  ‘ibid.  ; 
de  l'harmonie,  263.  Qualités 
delà  tou  si  que  théâtrale,  f'pje; 
Oikra.  .» 

Moason , célèbre  par  ses  facé- 
ties, Ir  39 1 . 

MuartruA,  empereur  de  Tur- 
quie, XIII , 302. 

Mutelad  (Jean  de),  chancelier 
t dû  roi  d'Ecosse , faillit  être 
assassiné  à l'instigation  du  père 
Qiethon.,  XVf,  ja5... 
Menu»,  situé  dans  le  Bas-Rhin, 

• et  oùTon  remarque  une  belle 
manufacturé  d’arincs,  XI,  4 lo- 
Mvt  ( Félix  du  )y  lieutenant-gé- 
néral , a combattu  pour  la 
libedé  américaine,  MX,  3ôg. 
Mttilf.xr,  ville  qui  fut  détruite 
pendant  la  guerre  du  l'élftpü- 
ifèae,  XIV,  1^1% 

M nson k (de) , 'royaume  des  Iodes 
orientale*;  Son  .ancienne  dé- 
pendance politique  ; son  ixldé- 
.peud'.i ucr  à la  suite  de*  pro- 
grès |les  à rm rs  mustilinnoes 
dans  i’Indoustan,  XV 111,  xj. 


•SS, 


Nadal  ’(  Tabbé),  cité' à propos 
des  Vtesrates  qq’if  comparait  à 
’ no*  religieuses,  X^X,  4-  Bon 
pays  natal,  XXVI,  «5g. 


Nuits, 'pelle  village  qui  jadis, 
le  titre  «ilç-  ville,  avait 


une  certaine  importance,  IX, 

r54* 

Nitfr,(  madame  de),  proprfrtafre 
de,  la  terre  de  La  Maüleraye. 
Sa  bienfaiÿancê,  XM-,  1^4- 
Najllac  ( les  seigneurs ufe)' bâ- 
tirent le  château  d'Uiuam , 

XXVI,  24. 

N ai»  , petit  Village  dans  les  en- 
viron* duquel' on  trouve. One 
grande  quantité  d'objets. 'anti- 
ques qui  rappellent  In  splen- 
deur romaine,  XI,  446. 

N aj ac  (M.  de  ),  ancien  préfet  du 
Rhône,,  à*  qui  l’ hospice  de  «la 
Visitation  *le  Lyon  doit  sa  ré-  * 
organisation,  X,  3‘4q.  , , 

NAXfRET,  peintre  estimé,  né  à 

Mets, .XI,  509. 

Narct.  Sa  position,  XI,  3 1 1 . 
Epoque  de  sa  fondation  ;aon 
accroissement  rapide;  dite  esr 
prise  par  Charles -le -'Hardi , 
duc  de  Boprgpgne , et  ses  ha- 
bitants sont  réduits  à la  der- 
nière, extrémité,  3 12*.  Embel- 
lissements exécutés,  établisse- 
ments construits  daris  celte 
ville  sops  Léopold  et  Siafais- 
las,  ducs  de  Lorraine,  3'i3. 
Places  publiques  de  Nancy* 
3 14.  Cause  de  )a  solitude  que 
présentent  le»  nies,  ibid.  Coin- 
• inerce  et  industrie  des  habi- 
. fatitff,  3 1 5.  Luxe  -des.  fenques 
dans  leur  toiléue,  3l6.  Acti- 
vité-*qup  recevrait  Nancy ‘de 
I etalüissemefit  de  camps  d-’in- 
-.truction  pour  l'infanterie  et 
la  c^vpleritf,  3l7.4Jtfmroe$,cé- 


H 


368'  • r-âu-u:  uênêiui.k  .. 

I lice-*  dont  ccttl  villo  *'lio-,  ' ternir  de  Monlfuft  à-Ghatlei 

lmre,3i8r  1 • «I**  libiix,  5?^.  ils  embrassent 

Nasgis  fi^t  Je-ihfcUrt*  de  qbelqucf  le  parti  de  la  Ligue  y H se  *!é- 
6ffcratjo«s  iiiilhaùV*.en  1814,*  rel*r*t»t  plu»  tard  pour  celui 
XXVI,, $3^.  • * ,<Je  Hépri  IV,  579:  rJlc  eft  f*- 

Namsf  ^ danseuse  «le  la  foire  ^ #i«g»  c par  Tannée  veodéanne, 
Saiut-Geffliftiii,  don!  Il^riuiir  5Kx,  $85.  j^inf/ime  Carrier  y 
‘devint  amoureux ^ et  qu.il  euv*  organise  les  noyades,  584-  "La 


mena,  rfriua  IMi.thii  de  qiotisse, 
« . à* la  rAted*  .Malabar,  III,  3*3. 
» Mie  abandonne  soq  «muni  , 
&°n  ^>oriraa,  VI,.  33p. 
Motif  pour  lequel  dtyp  dé- 
rrne  »on  utnaul  du  dessein 


cathédrale  Uo  .Nantes,  586. 
Ancienne  église-  détruite  ‘par 
le*  "Normands;  l'hôtel  de  la 
ncéfectui^  \ 587. . Le  .cour» 

S. un»  - 1’ierre  ; le,  quartier  La 
tyt/rne  son  amant  du  dessein  Fosse  ; bienfaiteurs  'du  «peu- 

de  l'épouser,  33 1.  Ello  »'an*  pie  nantais-,  588.  Le  quartier 

!>*r<pic  avec*  lui;  impression  d#fcla  ^ajdeâtiy  hommes  <?é- 
(Juc  sa  vue  cause  à tout  Véqui-  -Jèthre»  ifé*  à Nantes,  5qt.  .'r 
page,  33$  tcAiû  quelle  re-  M.),  Tbüloutain,  au* 

fut  capitaine  de  vaisseau,  teur  dramatique,  VIII,  433. 
334*  Un  la  fait  débarquer  pour  Napi.fj.  Ou  y érige  eu  1799, 


V' 


mettre  bn  & la  discorde  que  sa 
présence  commençait  à fxri- 
tar  sdr  le  vaisseau , 336.  Lettre 
aà  elle  aonofre  à*  r+lrmite 
qp’elfe  V-^isc  de  L'aimer;  337. 

N *smmîtt( le  général).  Ses  mou- 
vement» militaires  en  1 8 1 4 •* 

XXVI, 5i‘4. 

ÎS'as  rrittiF,  village  célèbre  par  la 
naissance  île  Sainte  - Gene- 
• yÜV‘,  cl  par  un  puits  tnira- 
# ruteux.  Tableau  qtle  présente 

la  halte  d'une  diligence  dan* 
. cet  endroit,  XIII,  9.  Aspect 
de  la  route  qui  mène  de  ce 
villnge  à Saint-Germain,  If. 

Nitnt:s.  Tableau  que  présente 
l'intérieur  de  cette  ville  , 
XII,  575.  Le  vieux  clmteau, 
où  le  caidinal  de  Iletz  fut 
renfermé  par  ordre  de  Maza- 
A rin,  ibul.  Supériorité  de  Nan- 

^ tes  sur  Bonnes  ; sou  activité 

commerciale , 5"6  Sou  auer- 
X.  vissenjent  *«§» s Gesse,  et  son 

•*  . ipdcpendjince  sotis  Maxime; 

^ ^ diverses  dominations  qu'elle 

subit;,  flqpux  qu'elle  essuya, 
. t 577.  Les  Nantais  livrent  Te 


sous  le  nom  de  junte , un  tri- 
bunal »1  inquisition,  XIV,  656. 
Garactèrç  de  ses  membres  , 
ibiJ.  IJs  rappellent  au  gouver- 
nemént  les  lois  de  la  justice, 
55y.  Izmrs  principes  différent 
de  ceux  de  la  cour,  ibul.  La 
cour  se  lasse  des  soins  impor- 
tuns qu'ils  prenaient  potn*  re- 
connaître et  sauver  le»  inno- 
cents, 558.  Loi  que  rendit 
cette  junte  après  sa  réorgani- 
sation, 55q.  Massacrés  dont 
elle  se  souilla,  56 1 ttsuiv. 

Napolêox.  Affaiblissement  de  la 
puissance  ; ses  revers  en  Ks- 
pagne  ; il  conçoit  le  projet  de 
la  caiiipague  de  Russie  ; il  en- 
tre en  vainqueur  dans  plu- 
sieurs villes , plante  s*  tente 
au  Kreniliu , voit  son  armée 
désolée  parie  froid  etJa  Faim  1 
il  revient  en  France,  If,  *46A 
et  mit *.  Moment  où  il  se  Saisit 
du  pouvoir,  III,  43?-  Tons  les 
peuples  du  Nord  se*  liguent  . 
contre  lui  ^ 4^3.  11  est  pat  tu 
en  Kspngnç  et  refuse  la  paix 
qu'on  lui  propose  surles  borda 
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#<hi  i\htii  ; k«M  couiiH  .n,  «J.V-U-  Mnsenuc,  à tvry,  X1H,  104. 
■irlil  canlre  «1  tyrannie , 464.  .arbitraire  di  t (iiuu- 

Ëe  flu'll  disait  d'un  illustre  lions  qu’il  irfgiw’aii  aux  rcu- 
•ineiuUanl,  IV,  »4«.. I-'lntta-cioa  .vains.  XV,  vj.  U Ijn  rciifer- 
ridtrbles  et  outdées  doiK  iljfiit  hy-r  Min.\  àXainlr-IMfcfiie.  19. 
l'ôbjej  % a83.  U revtenl  a Paris,  Manière  dojil  il  démontrai»  les 

“C  • Q - c — x* * 1 inconvénients*,  des  mqriages 

diplomatiques  ,•  3ï.  41*  inflige 
un  châtiment  à l'un  aie.  ses 
cpurtisaus'gtâvdpns  une  pièce 
à laquelle  lo’ prince  «levait  yi-  * 
sutér,  avait  fajl  .cli/mgen  un  . 


en  1 8 1 S , après  avoir  traversé 
la  France  sam  rencontrer  au- 
c*un  obstacle,  V,  1 1 8 et  suiv. 
Sou  ambition  déni  «Mirée,  ses 
projets  sur  Moskow  ont  été 
-cause  de  «sa  chute,  rvq.  Les 
infractions  à h éhartv  ont 
contribué  à le  ramener  en 
France,  »3  6.  Espoir  qu’il 
donna  en  remontant  au  trône, 
1 4 7-  Jamais  il  ne  Ht  rien  pour 
la  liberté,  a5a.  Assemblée  na- 
tionale (pi'il  convoqua  en 
Champ-de-Mai,le  | juin  t8i5, 
35 J.  Depuis  dix  tins  v lés  vrais 
Français  formaient  une  coali- 
tion tacite  pour  -mettre  ’mi 
terme,  ou  du  moins  un  frein 
à.  son  ambition  et. à «oh  des- 
potisme 3y  t . Ses  inanuMivrès 
habiles  à l 'attaque  de  Toulon 
en  *79^i  IX,  371.  Réflexions 
sur  sa  fortune,  son  régne,  sa 
gloire,  et  sa  déchéance,  X, 
53  à 69.  Pour  encourager  le 
commerce,  il  Ht  don  à la  ville 
de  Saint-Quentin  des  fortifica- 
tions qu’elle  possédait  et  du 
terrain  qui  en  dépendait,  XII , 
ta.  Singulier  débat  dont  il  fut 
l'objet  au  théâtre  do  Dunker- 
que où  il  assistait,  317.  Amé- 
liorations et  activité  qu'il  in- 
troduisit dans  la  marine  de 
Boulogne,  345-  H visite  les 
travaux  de  cette  place,  346. 
Fét$  que  l’on  y célébra  en  son 
honneur,  347-*  H rétablit  le 
ral/ne  dahs  le  Morbihan,  556. 
fcoin  avec  lequel  d Ht  relever 
le.  monuiyeut  que  le  duc  de 
PcnfWvi.'e  -avait  érigée  dans 
Pendroit  où  II e/m"  TV  vainquit 


vers  séditieux  , XV) , Sa 

♦ mémoire  est  nationale,  et  çest 
én  vain  quêtai  bassesse  et  1p 
haine  voudraient  en  déshéri- 
ter la  patrie,  *3^3.  Jlrflexiçn’s 
sur  sa  captivité  à;£aintÿ-Hé-  ■ 
lêno , et  sur  les  lâches  qui 
insultaient  à son  infortune, 
4io  à 4*5-  Le  but  de  son 
. 'expédition  d’Egypte  était  \le 
détruire  la  uui^ce  colos- 
sale des  Àctgiir*  dan»  .Jqs  Tn- 
»de5,  XVIII,  93.  U assiste  à 
.,1a  première  rcpr.ésentatioir  de 
la  tragédie  «le  T*ppô^iurl>\  99. 
Son  goût  littéraire,  100..  Ses 
notes  critiques  sür  ccrte  pièce , 
ÎOI.  Rapprochements  entre 
son  caractère  et  son  système 
politique,  et  ceux  de  Srfta  , 
217.  Il  assiste  «à  l’opéra  de  }û 
V affale,  XIX,  53;  à une  re- 
présentation «les  Dayuilèrct , 
171.  Il  donne  nu  maréchal 
Berlliier  le  domaine  de  Cham- 
bord, à charge  par  ce  dernier 
d'en  achever  les  constructions, 
XXVI,  5o.  Ses  mouvements 
militaires  en  i8 1 4 ; d essaie 
de  dégager  Troyes  en  Ib  rant 
le  combat  delà  iUthicre,  49^; 
.découvre  l'armée  ennemie,  iU 
tend  l'explosion  de  lxibus  qur 
étlate  à se»  pieds,. et  vole  à 
de  nouveau p dangers;  secoun. 
qu'il  envoie -aux  Sœur»  de  l.t 
Charité  'd’Afcis , 497-  U sC 
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mélç  parmi  les  'qrt  illeurs  , >i 
pointe  lui- meus*  le»  |hète»  ; 
poursuit  Ulucber,.  4g8  ; cqurt 
à l'ennemi  aui.  avait  pris  pos 
sétsioadu  cbiteàn,  ^99«  vçilïe 
soûl  pour  évitée  les  surprise*; 
est  sur  Je  point  d'être  pris  par 
«les  cwsqufi;  Iristos  peintes 
qui  agitent  son  étme  à Ja  vue 
tics  ravage# que  Uromliar.ivait 
fait#  euatuinde  lui,  5otx.*ll  se 
porte  au  village  de  la  llothière, 
où  la’  victoire  dame  tire  indé- 
cise, 5ot,.  Il  est  rejailli  à Saint- 
. Dîner  par  le  «lyc  de  Vireuce 
auquel  il  ordonne  de  répren- 
‘ dre  les  négociations  au  con- 
grèfde  (^i.itillon  ; il  s'établit 
à boulevant , £07  ; enfonce  les 
coalisés  qui' battent  ei>  retraite 
et  laissent  aux  Français  Sain t- 
Uixier  ; enVbousiastgé  arec  \é- 
otiel  il  est  accueilli  parles  gens 
du  pays;  U faillie  ver  les  mu* 
railles  Je  viù'y-le-Krsoçais , 
5o8  ; est  obligé  de  l'abantjoiv- 
ner  après  plusieurs  tentative# 
J|  pour  s’en  ren«Irc  de  nouveau 
le  maître,  *>09.  U veut  réunir 
ton  armée  i Châlonx,  iTiqf.  ; 
se  reporte  sur  Vltry , fait  ré* 
ïrograder  les  ennemis  qui  a’é-'’ 
taient  emparés  tjf  Ck^lons; 

S ta;  ordonne  au  général  Cor- 
lu  u eau  de  reprendre  Reim$, 

5 1 4 Attaque  où  U ae  trouve 
près  Laon  ; ses  dispositions 
étant  rompues,  il  ordonne  la 
retraité  ; arrive  près  «le  Heinis 

Sue  les  coalisés  avaient  pris , 
i5  ; passe  la  nuit  dans  la 
ferme  des  Çréneaux  , 5 18  ; 
entre  à Châteamî’biêrry , 5 19; 
•établit  sdh  quartier-g«:néral  'à 
Meaux.,  5xo ; fait  fortifierNo- 
geul  ; ad&ère  en  partie,  nu» 
propositions  que  Lui  fcn'le 
congrès  de.  Châlillon  , 
culbute  les  alliés  sur  la  hau- 


teur de  Survillor,  53y.,  Pem- 
s/es  qtii l’occupent  alors,  53q 
Il  qiMtte  Montercau  , déjeune 
à Bray,  arrive  à Nogeot,  54  is 
A^aioon  qu'il  occupait  à Paris, 
avant  d’ëfre  empereufrv566. 

N\rbü.i>k  (le  Comte  de),  t>fH- 
*cier-généra) , recommandable 
par  toutes  le*  qualité  du  ccéur 

et  de  l esfint^Vlll,  3oi. 

Naruossk.  Aventure  d’un  préfet 
de  cette  viHe',  NTII!,*455.  Son 
climat;  bcabté  «(er damés  et 
des  gpsettës  narbonquises , . 

456.  Ancienne  importance  de 
Narbonne  ; ion  enceinte  *et  sa 
population;  le  Champ  tlu sang; 
passion  des  Narbonnais  pour 
la  musique,  45ÿ-  l>ur  stiper- 
Stition  ; lés  coufrénes  de  pé- 
nitents, 458.  Personnages  cé- 
lèbres nés  à Narbonne,  465  ; 
IX,  a.fv  Cetté  ville  «lait  la 
principale  de  U Seplimanie, 

9^-  * • y • 

Narcisse,  fille  du  poète  Young. 
Sou  toiqbeau  dans  une  des 
allées  basses  du  jardin  des 
Plantes  à •Montpellier,  IX, 
109. 

Narsés  conduit,  àvèc  l’impéra- 
trice Tliéodora,‘riutrigu«?  par 
l’effet  de  “laquelle  Pt  lisaire  , 
son  rival  ; fut  jeté  dans,  les 
fcrs,  XVIIP,  1 a 1 . 

Narsuicle  (le  royaume  de)  fait 
partie  de  la  sopverainvté-no- 
iniualè  de  Nyzam-Aly,  XVI II, 
9’*  " 

Nassau' ( les  princes  de.)  furent 
faits  prisonniers  à la  «batailla 
de  Denain , Xft<,  1 44* 

Nassau  ( le  prince  Maurice'de) 
est  assassiné  par  Ihs  jésuites, 
XVl,3og, 

Nasi  ( M.  ),  fabricant  de  porce- 
laines, XXII  , 4 it.«  * . 

Nat  DE-Moaij,  troubadour  tou-, 
loosain  ,•  VjU  , 4*4*  •’  * 
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Natalis  ( Pianre  ),*  écrivain  oilé, 

XII,  £18.  * s* 

Natimre,  peintre  nimuis  , IX  , 

).  .• 

X au  tvn  , f.dirionnt  de  garÉitu- 
res  de  Kunrélia  , III > 169. 

NacW,  savant  inathcmaticien  , 
né  *Meu,  XI,  5o7. 

Navdet(M.  ),  professeur  .dis- 
tingué , Vil , 1 15- 

NU  klu  (la  Tour  de  ) , que  l'on 
découvre*  sûr  les  bort(s  de 

FEptfe,  XIII,  ^5. 

N Arnr.ii.  ( M.  ) j anagttHnme*  du 
nom  de  M.  Arnault  l’acadé- 
micien, VI,  ao§pll.  (fVy. 
M.  AnsAtvr  ) 

Nauzs  ( M.  de  La) , auteur  d’un 
.Essai  sur  lu  poésie  légèteJ'Cs 
qu’il  dit  des  premières  chan- 
sons de  ta&te  , XV'II,  33., 

Navaii,  , commune  ou  est  située 
Ja  ùraifton  de  campaj»ne  de 
Prépatcfar,  XXVIy  xiL 

Navarre  (la),  province  d’Es- 
page,  dont  k»  population  ( se 
# compose  en  grande  partie  dé 
Basques  , VII| , 95 

Navarre  (la  liasse-),  l'un  des 
tro/s  ta  h tons  dont  *e  compose 
le  territoire' des  Basques  Iran** 
çais,.  VIII , «>5. 

Navarre  ( lierai  de),  aïeul  de 
Henri  IV.  Son  portrait  et  son 
caractère;  ce  qu'il  exigea  de 
su  tille  pendant  sa  grossesse, 
VIII,  i83.  Il  préside  à la  nais- 
sance du  Béarnais;  système 
qo’il  mit  en  usage  pour  l'édu- 
cation de  soit  enfance,  1 85. 

Navarre  ( je  château  de),  sé- 
jour charmant,  qui  servait  ja- 
dis de  résidence  aux  cpmtes 
d'Évreux  , XIII,  99,  État  d’a- 
baiulnp  dan^  «lequel  on  laisse 
htnguir'ce  manoir,  180.  -Pa- 
villon Bâti  près  du  château  , 
toi.  . 

Navjus  (Atius),  Romain-,  coupa, 


«litron,  une  pierre  avqctfu  ra- 
soir,* XIV.,  5o4- 

( M.  ),  ministre.  Ce^pi’il 
dit  «des  ouvrages  sur  l’écono- 
mie politique,  U 1*368.  Ce  fmi 
à Montpellier,  pendaut  l'exil 
ou’il  y passa,  qu’il  prit  l’idée 
de  sou  doublement  du  tiers , 
|X  , 9&  Insuityancy  #de  se< 
moyens  malgré,  sei'bonnee  jn- 
t entions.,  XIV,  u5\  Vœu  qu’il 
ftfnnait  en  ftyeur  dfes  person- 
nes détenues  iniusteméiit,  372i 
Ce  qu’il  dit  de  la  Ifcfrmeté  d’un 
ministre  dés  Huantes  , 3V)61*  Il 
fait  mettre  en  liberté  te  seul 
condamné  qui  ait  survécu,  aux 
affreux  Supplices  des  cachots 
de  Bicétte,,  XV,  57-'$on  ha- 
bileté morale  opposée,  dan# 
dés  couplets  pleins  dé  sel»  et 
. d’esprit,  à l'iuiniô'mlité  habile 
de  M.  de  (Jalonne,  XVf,  4*7- 
Nef.fp*  (Peter),  célèb  re  peintre, 
XXVI,  438.  * 

Néei.*  adteur  du  Voyage  Je  Pa- 
Xtfr  Stiint-ClauH  pur  terre  et 

£ir  mer,  XIII,  196. 

iffcMJSSK,  l’une  des  principa- 
les villes  do  departement  de 
Tarn-et-Garonne,  Vltl,  339-" 
Nelsok  ( l'amiral  ) attaque  sans 
succès  la  flottille  boulon  naise, 
XII  ,'346.  Reconduit  le  roi  {le 
Naples  dans  ’sâ  capitale,  ei  le 
rend  témoiii  massacres.  et 
dés  dévastation^  auxquels  ses 
sujets  sont  en  proie,  XiV, 
55Ü.  % 

Nemours  (1c  duc  de),  la  der- 
nière victitpe  qui  fut  exceptée 
aux  Halles,  en  1 479  > m»  3o’; 
V,  10t.  -Ç 

Nemours  ( le  duc  de  ) mine  le 
couvert  des  Cordelièÿ  -de 
Sainte-Colombe , X,  185.*  Il 
pénètre  dans  Lyoh ^'s’empare 
du  chàtemurfe  Picfre-SriSc  où 
il  eèt  retenu  captif;  il  s'en 
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échappe,  et  *e  Tooge  4a  sa 
prison  par  des1  pillages  M des 
* dévastations  sur  les  terre*  de* 
Lyonnais  f 3a3.  . 
fiüfuol'ivs-  Aiimaonac  (Jean  de). 

. Sa.  mort,  ^fyct  Louis  XI. 
N«vi(h;is»k  (leVSfA  progrès 
dans  rertaius  livr**s,  a cer- 
t aiqsafeéâtrcs  , etvlans  certains 
salons.  Ni.  aol.  * • • . 

Kmoc  ,*  trille  jlu  département  de 
l4)t<rl<(l»roiipc!  La  halle  et  le 
marché  au  cnarljpn  , VUI  , 
3o4.*la;  clytreau  ; la  fontaine 
Saint-Jean,  3o5.  Réunions  de 
J’attdienno  cour  dans  ce  l'hà- 

Vau,  ibiH,  . J 

Niai .(  KracpanubL)  , archktctb 
.duhdn  Stauulas,  XI,  609.  * 
NfcJiKf,  secondé  de.se*  (Jeu*  fils, 
ouvrir  à ITenri  IV  les  portel  de 

j*rif.w,4$:  v . 

Nkr|s  ( M.  -«le  ) r personn/ige  ho- 
• aoré  dans  la  société ,.1>ien  c|u’il 
ait  .séduit  plusieurs  filles,  V, 

9r>4-  • * 

Ninos.  Cruautés  hjtarres  aux- 
quelles le  portait  son  féroce 
despotisme  ; son  (jour  pour  lès 
harangue*  bt  les  vers,'  XIV, 
83.  Flatteries  dont  reqjvraiïnt 
ses  courtisans  ; son  apathie 
•#  politique  à Ja  nouvelle-  des 
désastres  qui  menaçaient  Ho- 
me; il  est  poursuivi  par.V]es 
'songes  effrayants,^  Moyens 
divers  .qu'il  tenta  pour  se 
soustraire  aux  regards  du  peu- 

Ele  et  s’arracher  la'  vie,  85. 

e sénat  le  coud  a unie 'au  sup- 
plice tics  esclaves , 86:  Il  se 
donne  l/r  ifiort,  secondé' par 
un  esclave,  87. 

Neii^a  , empereur^  régna  , par 
la  justice  et  les.  loi»,  XIV  , 
• 8l.  ÿnn  amoyr.  pour  lës  let- 
treii,  408". 

Niuviess  ( les  ),’  l'on  de»  peu- 
ples les  pins  puissants  et  les 


plus  Imites  de  la  Gaule.  Pey* 

qu’ils  occupaient  jadis,.  XII , * 

98.  Leur  caractère  ; couru*-* 
geusc  résistance  qu'ils  oppo- 
sent * à J' armée  de  (/fur , 99. 
Privifcges  que  célm-cj  leur 
accorde,  après'  leur* défaite, 
loi.  Estimé  que  Hoqi»  avait 
conçue  pour  ri*ttNiation,'iAirf.  * 
NÉtumihhes  {.M.  de),  proprié- 
taire Actuel  de  la  maison  qu’ob- 
cupait  à Vitré  nfadaine  la  mar- 
’quise  de  Sévign»;  XlL,  461.  * 
Somptnosité  qu’il  a déployée 
dans  le  .château  -des  Posters 
<pii  lui  app&rtieuf  aussi.  4^4- 
NtrniLcnc  ( fc  ). Aspect  animé 
<|tx’iL  présente  les  jours  dé 
marché,  XIII  ,/i<»7.  1/ opéra 
prend  misüânctrdan^  ses  murs, 
to8..  . . 

NsVKCiuTKAr.  Sa  situation;  son 
aspeot  riantet  agréa  Me  cruau- 
tés que  Charles  II  , duc  de  Lor- 
raitie , exerça  sur  une  grandé 
jiaftie  de  la  population  <pii  se 
. plaignait'de  $ès  ravages,  Xl# 
417.  Jlesti?^*  d'un,  ca inp  re- 
tranché que. l’on  trouve  dans 
un  bois  près  dr  la  ville  *‘4*8. 
^HHdATRlV  (le  çotnte- Fran- 
çois de),  «nmistre  et  littéra- 
teur* Xf,  4r5^*42». 

NeufcHatel  ( le  pridcé  de)^  l’un 
de’crux.'  qui  insistèrent  éur  la 
néçessüé.de  se  résoudre  aux 
délibérations  du  congrès  de  • 
tlhâtillon,  XXVI,  5i?.  . 
NeûiiXt,  village  à quelque  dis- 
tance (le  Paris  , XIII  , tp- 
Nlustrik  (Ja  ),  nom  que  portait 
jadis  la  province  dé  Norman- 
die,'XII*,  26.  ’ 

Nkuhofk  (Tjiéudore  de  dont 
lo-fil*  était  .mendiant  a Lon- 
dres, XlV^Mo.  f 
NfUVE-LitiK,  village  du  dé|fjrtè- 
•ment  de  l’Eure,  XJ  II,  1 ■ 3. 
Neuville  (Jean,  sise  de).  Il  àd- 
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met  «Uns  son  château  , pour 
iui  appremlre  Ie$  /onctjvins 
prcparatoires*ad  ^prade  «le  che- 
valier* lojeun*  Bérenger  3e 
Bitole*,  «|«>vt  il  é|ait  le  pnr- 
. r.dir,  III,  127.  -AifvcJ  «lu 
chAteati^de ,C«  Seigneur,  128. 

• Stannation,  129.  Reproches 
que  ce  châtelain  «JreÂe  & IJé- 
reoger  *g  sujet  «l’une  satire 
attrihyce  à cm  dtrniei',  1 34- 

Nki  ville  ( l'abbé),  l'un  de*  en- 
nemi! de  Voltaire, 

Nfuviujk  ( madame  de  ),  per- 
. sonnage  du  roman  de.  C’dêi/e, 
XXIII,  4<)‘  portrait,  109. 

( Voyêt  madame  du  ëLpaoftn  , 
t ,*k«;ilk  ur' Ct,Ét«rfnn,  Charles 
ï/KrivAt,  Aiîatolk  hf.Césase.) 
Nfrvfns,*  ville  ^laquelle  conduit 
Aine  route  délicieuse  à partir 
de  Moulins,  cr  qui  doit  su  cé- 
lébrité . aU  perro*«|uet-  chaulé 
parGressct,  XX»Vly3f>4. 
Neveu  (.  M.  ).,  l’un  «les  proprié- 
taires «|ui^s  occupent^  le  plus 

• 'Utilement  de  perfectionner  U 
Face  des  chevaux  français  , 
XXV, 9$ 

Nrvillette  ( M.  de),  person- 

• >age  d’un  commerce  très  peu 
sp'r.,  et  qui  néanmoins  est 

. oeruedti  dans  la  société,  VJI, 
An.'  Ga ractère  de  sa  sotlise  et 
«le  sa  méchanceté , 4^»  Divers 
traits  décelant  sa  noirceur  au 
collège,  46  ; à*  l'année  ; dans 
ses  'aventures  galantes-,  47;  a 
h*  cour  ; «lans  la  carci&c  des 
foires,  49-  • • * 

Nf.vit.ax,  XXIV,  i83- 
NEh^SIaubeY,  lieu  ou  les  Anglais 
fout  les  courses  annuelles  de 
chenaux,  lll,  273. 

S K wto*.  assigne  ÿes. hases  à la 
véritable  philosophie,  XXII , 

* »96- 

Nu  (le.  maréchal  ),  guerrier  à ja- 
mais célèbre,  commanda  la  re- 


traite deRussie,‘Xl  ,4 9*’  Son 
courage .près  Graphe,  XX.VI , 
5 1 5 ; a Moqtmiifd,  5t8.  • 

Noaillf.s  (la  famiire  bèfoti^ale  ), 
admise  aux  états  du  Lnngue- 
d^.lX,  9;. 

NoArixV*  ( le  -cardinal  «h».)  nf 
’crülglit  pas  de.  se  mesurer 
avec  les  jésuites,  XX VT,  298. 

NoaécomT  (M.),  comAarçiot 
de  Üaint-Quentpi , XM  , l<>, 

X o slot  (.\h),  tym  des  ^tinci- 
paux  maiiufnolurfos  cj'lléri 

court , XI,  i63.  . 

No  ni/.  11  ( H^*(ïHarlea)  .'lkffra- 
leur  instruit,  d’une  imagina- 
tion-féconde cl  brillante,  XJ, 
i j 6. 

N«>u(M.  de  ) ; ancien  «rvéquo  de 
Lcscar,  littérateur  dislingué 
VIII,  .6- 

Noel  ( M.),*ipatirc-de  lorgc*  à 
Clair*  aux,  Xl  vat.  * 

Noei.  ( Mate),  citoyen  de.CâUiÿ, 
se- distingua  par  sou.  dévoue- 
ment pour  des  uaufragés,  XII , 

34o. 

Noël,  auteur  à'  Essais  sur  le  dé- 
partement de  ta  Seine-Infé- 
rieure y et  d'une  Ilispoire  des 
vérhes  dam  tés  mers -du  Xordy 

XNI,  i4G*,XXV,J6. 

Nogaret  fut  eflvoyé  en  Italie 
• pour.sVmp.ircr  «ld  pape  Boni- 
face  VII , V , 


Nooahet  ( Guillaume  «le  )f  chan- 
celier dé  France,  VIII,  ^14*. 
Nogaret  (^f . lé  baron  rie),  pré- 
fet* de  l'Ilénnilt.  Prospérité 
dont  /jouit  ce  d»rparteu»eM 
pendant  son  administration  , 
K 99-  - 

Not.RsT  , village  de  la  Bretagne  , 
aux  environs  durmrl  setrouve 
•.une  carfusre  d'oMoiscs  exploi- 
tée À C^b  ouvert,’  XU  , $58. 
NpnR5T-«.F.-Uôt  itou.  ^As’pect  pit- 
toresque de  ses*  ni  vivons;  le 


3&( 

château  (pii  doftaipè  cMlr, 
t>K.,  xxyi,;Q.  • - 

NôcUT-L^ODUUÔjt, ' village  à 
i|bplnul  (luunce  de  Ureur, 
XWl,  76. 

NooK^OI-Sim.  ville  qu«  Na- 
poléon fit  fortifier  t*n  181^, 

• XXVI,  5aa.  Aspect  qu’elle  of- 
. frit  après  la  bataille,  54..  •. 
Noc.uiün  jfjf.),  officier  çrt  re- 
traité dont  la  maison  à Niines 
furdrinolic «tarant  les  troubles 

du  Gard,  ^X  ,s65. 

Nou.tr  (l'abbé),  professeur  dt* 

Nomisoé  v lieutenant-général  de 
‘ LoiiM-lc-Déhonnairc  dnps  .la 
Bretagne,  prend,  à la  mort.de 
(«dernier,  le  tifre  de  ro^de 
<a  province;  et  cherche  ‘à  ré- 
primer les  désordre*  du  clcr- 
qjé,  sur-tout  In  et  moitié  à la- 
quelle il  sc  liVrvit  J XII,  3(r.f. 
■Il*  meurt  devant  Chartres  qu’il 
. assiégeait"  365. 

Nüsabt,  ville  remarquable  par 
scs  environs  leuteà-fait  pittq- 
• raqués,  X$V*,  93. 

Nü>  AST-PlF.Il RECOURT  (là  famille) 
posséda,  pendant  le  ((ix,-1iui- 
. tiftoie  siècle , La  Fefté-'Uum- 
bault,  à titre  (f  héCrtagejiXYI, 

*8-  • : \ J * 

Ifrûttüi'  VfjkKCKi.Lrs  fait  remonter 
àTatios,  roi  des  Sa\>im  ,To- 
rigme des ét remîtes,  I,  398.  . 
Nôhottk,  peintre^  restaura  un 
1 tdhlrau  'de  l'hôlei-de-vilUî  de 

f.yuli',X,34l.  • * 
Noxottk  ( l’abbé  ),  jésuite,  Tun 
. des*  détracteurs  de.  Voltïrire  , 
qui  lui  fit  une  si  plaisante  im- 
mortalité , X , 4:,9  ; XI  % 1 a6  **, 

• XVi,  i58«  - * *• 

» ■ • 1 . •* 

Nouait  Pkf.kb  , lieu  on  s'ép- 
puyaît  la  gauche  3c  finance 
française en  .1  , XItp3oo. 

Norbert  ( leVèn),  connu  par 
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ses  écrits  sur  tps  Indes,  XI  , 

«4.  -..  •■•  . , * * 

. Nom»  ( le  département  du).  An-  * 
ciennes  institutions  monaca- 
les qui  couvraient  eetté  con- 
trée, XII,  3^.  Parallèle  entre 
les  habitauts  de  oe  pays  et 
* ceux  de  Ja  Gascoghe  , 4 1-  fa-  • 
raçtèpe  de  la  ‘h^ute  société 
dans  le  département  du  Nord, 
43j  celui  des  classes  infé- 
rieures; portrait  physique  dos 
habitants,  46-  Principaux  traits 
du' caractère  du  peuple,  ibij. 

• Amour  des  habitants  de  ces 

• contrées,  pour  lps  divertisse- 
ments et  les  plaisirs,  4?*,  Leur 
aptitude  pour  les  spécWations 
commerciales  et  industrielles, 

1 bid.  Mmurs  des  femmfes  ; 
moyens  de  réussir  auprès  des 
Flamands , 4^*  Effets  dé  la  su- 
perstition répandue  dans  res 
Contrées,  89. 

Nobmaxiue  (k  )..Goiit  de  sés  lia- . 
bitàuts  pour  Jcs  pommes  et  le 
cidre;  origine  * singulière  de 

• cetta  boisson XIII,  aa.  Di- 
vision de  la  Noryiandie  J>âr 
départements,  "a 7'.  Ses  dus- 
sions primitivès,  a8.  Inipor- 
lapcp  qu’avaient  ses  princïpa- 

' les  villés,  29.  Autorite^i’rretb- 
cratiqué  à laquelle  ' élle  était 
asservie,  3o.  InHuencéque  les 
druides  exwrcèrént  sur  ses  har 
hitants*,  3i.‘  Première  fnedr- 
sion  (fr*  Normands  en  France,. 
soiA  Charles-le^'liauve  ; Itur 
marche  sur  Paris;  commandes 
par  Botpl  , ils  dévastent  la 

1 Boûrgo^ne,  36.  (>5 ucessiens 
que  leur  fak*Charles-|e-Sim- 
ple;  oiiginedeS  ducV  de  Npr- 
» amodie.;  bienfait*  qui‘.  «*tte 
province  dut  à • Boni  , 
Changements  que  la  couqifl&le 
de  l'Angleterre;  par  Guillarwne- 
le-Conqiiérant  amène  dans  les 
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r Apport*  politiques  entre  la 
France  et  la  Narmân£c , 38. 
Soutnissioudes  Normand*  pus 

• rois  de  France,  390  privilèges 

* dont  ils  stipulèrent  la  joois- 
sauce,4<>.  Cause  de  fuient  ité 
que  l’on  remarque  encore  au- 
jourd'hui entre  les  noms*  de 
plusieurs  familles  normandes 
et  anglaises,  ibid.  Droits  et  pri- 

. vüège*  que  lès  Normands  con- 
servèrent jusqu'à  Louis  XIV', 
4».  Défaut  de  communications 
dans  certaine  partie  dtla  Nor- 
iitamlie , XXV,  5 il  tes  an- 
ciennes subdivisions  .de  kl 
nqsse-Normandic';-  caractère 
et  industrie  de  ses  habitants, 

, 1 5o,  Désordres  d’une  pahie 
de  l'anciCQ  clergé  de  la  Nor- 
mandie, i64  Cette  prdvincç 
est  regardée  comme  le  ber- 
ceau de  la  poésie* française, 
*7>- 

Nom»,,  VSUpge  situ»4-  à péu  «le 
«listanre  de  Pont-à-Mousson , 

• "éprouva,  en  1817,  une  sorte 

. de  déplacement  physique,  XI, 

3a.l.  «Antiquités  découvertes 
djins  des  carrières  qui  l’envi- 
ronnent, 3aa. 

Nort.  village  qqe  l’amu^errépu- 
hlicaine  défendit  vaillamment, 
Tt  qtii  fut  enlevé  par  tfAuti- 
uhamp,  XH\  *5fla.  * # 

NonvitxK  ( le  docteur),  proto- 
type «les  médecins  du  bel  ‘air. 

• Intérieur  de  90b  cakinefj  h;- 
Tgùrelé  avec  laquelle-  il  étale 
ses  prétentions  politiques,  VI , 
i3o.rf  stiiv.  • 

NonViM.R.' jrdi  village  situé  dans 
dans'la  Normandie,  Xllj^  771 . 

Norvixs  (M.  de),  auteur  d’un 
tableau  de  la  révolution  et  d’un 

• poème  de  l' Immortalité  d» 

de  inme^-X^  i3.  * . 

X/11UVU.F  (la). «Etat  de  proapé- 
rité  où  1 élève  le  perfe«-tionne- 


t «peut  de  la  culture  et  des  ’en- 
!',*  •"  ' • 299. 

No&s«j«<oc*t  (la  forêt  dek  située 
dans  le  département  «les  Vbs- 

* o<*r,  XI,  359. 

NosTRADAura,  ancien  régent  "du, 
collèçe  d’Aucdi,  VIHya8®.  * * 

Notre-Dame  he  Lacs,  livn.oû 
l’on  remarque  une  chapelle  à 

• laquelle  se  rendent  ph  grand 
mvubrc  de  pèlerins,  et  où» l'on 
vit  une  femme*  qui  prérendait 
afoir  eu  pDüÿeun  entretiens 
at-eé  la  Vierge  et  posséder  le 
«fon  des  miracles,  X,  77X. 

Notre-Dame-dfj-N^ices  (le  ha- 
mçairdè).  situé  dans  Ira  c»i- 
virQjis  dif  Havre  WXIII,  '^73.  ‘ 

N o c Ski,  (M.  Raymond),  imn*i-a 
meur  et  littérateur  h Agbrf*, 

VtH,  «9».  « 

NoçRfiMo*  (M.),  agl-ononfé tlis- 
tingqé,  ancien  membre  la 
cKanriire  «fes  dépotés', -et  pro- 
priétaire «h?  l’aneiènne  abbaye 
de  Corn'eux  de  l’ocdre  «les  Pré- 
niontrés  ,ÜCI , 1 5c r. 

NorRRér,  acteur  de  l'Opéra,  Hl, 
65;  V»,  77.  Sort  talent  «lads  le 
rùJe;  de^Ferftand  -Cortex,  de 
l’opéra  de  cc-noin,  XIX»,  107. 

Nouant , général  d’artiîlcH#  , 
XIII,  98.  * * * ■ 

Noçrtier,  rnarrhand  (iYtdtfv, 
et  «le  fichus  «lit  Bayadères  , 1, 
336  ; II4169.  * ' 

Xorujimv A *-SuIia, cité,  II x <?74* 

Nouveau-Momie  (le).  6a  décou- 
* verte  « çxeu'é  sur  lof  destinées 
du  gCQre  humain  une  grande, 
line  féconde  influence;"  cet 
évènement  est  aussi  très  re- 
niarqbaldç  *o«js  le  rapport 
drumutiqhc,  XlX^'Sg. 

Nouvellistes.  ( les)  peuvent  ,$tre 
.divisés  eh' trois ’ familles | ob- 
jets ÿuidesqucUbhauurifê  s’çxor- 
ce,  IV,  l45'-l>nouv<Hljste  d<L 
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Tu3cric»>  *.47»  céux  du  café 

Manou ry , i fti;  autre  proto- 
type de  nouvel  liste-,  i$u. 

Novuai,  écrivain,  s’est  ocnupé 
de  "recherches  suf  l’histoire 
des -Maures,  XJX  f 2 35s 

VovtfMropit  «sm,  nom  cjue  porta 
la  province  de  Bordeaux,  IX, 

94-  . ...  • 

Notehre  (M.  ).  Scs  efforts  inu- 
tiles 'pour  introduire  sur  le 
théâtre  de  l’Opéra,  la  danse  du 
mouchicQ,  VIII,  i36. 

Muvi  ( Michel-Auge)  ,•  Na  p'ohtain, 
termina  ses  joues  * dans  les 
cachots  de  la.  Fatriignaoa, 
XIV,  56a.  * 

Novioî*  (M.. ),  médecin it^Ule  et 
• , s» Vaut  studieux,  Vlll.,  iîJ8. 

Noxaovèt  ( madame  remar- 
quable par  sa  laiuéur  ht  son 
çofit  farTahle  poUr  la*  [>ojiti- 
tjue,  VII,  la4'  Intérieur  de 
son  appartement,  XV,  237. 
Portrait  de  sa  nièce,  238.  As- 
- semblée  de  fatnillc  où  elle  sti- 
pule avec  un  riche  Anglais  les 
conditions  auxquelles  elle. pré- 
tend Jui  céder*  t*et(e  jeuue  pêr- 
spunft , idârisç&sc  à POpéra, 
239  et  suiv. 

, N^zkroy;  bourg  de  la  Franche- 
Comté.  Etymologie  de  *son 
nom;  son . origine , XI,'  .{o. 
’EâiHce  qui  servait  de  résidence 
aux.  princes  d'Orange  j tableau 
que  f ou  voyait  dans  l’ancienne 
maison  aju  chapitre  dfe.Noze— 
ruy , 4’j  • Pessonftages  qui  ont 

• illagfré'Cft  bourg;  sa  position; 
equj  minérales  ef  marbre*  qui 
se  troûvent  dans  son  territoire, 

4»-  '.  ' •'  . 

Nozif.u  (le  ehàtean  dd),  *ilué 
npu  loin  de  celui*  de  Ménars. 
7XXV|, 

Nicon.  (M..), . avocat  distingué, 

. XI,  to,  . 

•(  le  baron) , ■ conseiller 


d'état , président  de  l’académie 
de  Saint*PAerIbourg'^  et  l’un 
dçs  poules  léS  plus  féconds 
de  l’Ablce,  XI,  yfi.  • 

NlC0L%S  (M.),  habile  fabricant 
de  violon  à Mi  recourt,  XI, 

4*6.  * • \ 

Nicolas  ( Henri  ) , professeur 
d-  b é l>r  ou , Xh».  45  a • 

Nicole,  éçrivaip  de  Pont- Royal. 
3a  modestie  dau*  ses  juge- 
ments, IV,  57.  Ce  qu’il  dindes 
intentionsde  rhqtntnede  bien, 
VU,  *191?  du  hasard  nar  lë- 
qnel'sont  acquises  les  «iuitinc- 
«'  (ions  de  la  naissanreet  de  la  for- 
tune, XIV,  55©.  $hn  pays  na- 
■ 4aP#  £XVf,  100.  Se»  écrits  et 
SOp  attitude  Hère  el  indépen- 
dante ont  contribpé  a dévelop- 
per le  patriotisme  en  France, 
191  ■ 

Nicole  (M/);  fabricant  à itou  en , 

XIII,  184. 

Nicolo,  Cômpçsitedr  distingué, 
XXI, ^t..  r* 

Nicot  (Jean  ),.  auquel  çn  doit 
l'importation  du  tabac  ea 
Franeç , l)Tf  184.  . 

NibiER-Muimn  (la  vallée  de), 
où  Odile  fonda  un  .monastère 
el  pn  hôpital;  fontaine  que  la 
chroQÎque  dil  avoir  été  for- 
mée par  lej  pleilcs  de  cette 
$ainte  et  (font'Tèan  a la  vertu 
de  guérir  les  nvaldBies  **les 
yeux;  XI,  28*. 

Niêmrx  (lè),  Hvière  «le  Russie, 
franchie  par  l’armée  française, 
001812,  11,  464. 

Nieüport,  sitgé  dans  le  dépar- 
tement du  Nord,  £If,  3iif.  • 
Nw.kx (le)*  fleuve  d’Afrique,  A 
l'embauchai**  duquel  lefrOiép- 
pois  foijuèrent,  en  1 365,  des 
établissements,  XXV,  19. 
NiMfcS.  Sa  population;  caractère 
des  nobles  qui  l’habitent, 

1 58.  Mœuja  desr  bourgeois. 
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caractère  du  peuple,  159. 
Branche*  du  commerce  • de 
celle  ville:  esprit  de*ectc  qui 
divise  les  habitants,  *fiô.  Le 
faubourg  de*  Bourgades-,  46a; 
•celui  du  chemiu  d’ÎJiès;  celui 
du  chemin  d’Aviguoiv,  i63j 
rèlui  du  rhemin  de  Montpel- 
lier; le  Coùts-S eu f ? la  Tour- 
% Magne  ,*  164.  Veéti^ei.  'des 
crjianté*  exercée*' 'dans  celte 
viile,  en  181 4 et  i65. 

Le  café  Martin,  106;  le  café 
Boire;  le  jardin  Graühe;  es- 
prit de  la  s u ci  etc  qui  se  réunit 
dan*  ce  •damier  lieu,  1 tic. 'I,a 
promenade  ale  4 Esplanade, 
170;  spectacle  anidic  qu’ello 
présente  lors  do  it. foire  de 
Behucaire,  171.  Les  prome- 
nades du  Vistre,  *172.»  Goût 
des  N Mutés  pour  les  représen- 
tations théâtrales,  1.73.'  Les 
' aréiife  : combats. des  taureaux, 
>74-  Intérieur  cje'ln  ville;  cos- 
ume  des  habitante,  (76;  çe- 
ni  îles  gruo-tibs;  branches  «le 
l'industrie  finnoise,  177.  Le 
collège,*  181.  L’académie,  »8a. 
Vici^itudisi.  qU*fcJ1e  essuya  , 
iU3  Lu  société  de  l'ordre  de 
la  Boisson,  1^6.  Autiquite-de 
lYmpIffihcàtre,  19a.  La  Mai- 
son «carrée,  194#  Autres- mo- 
numents de  Niniêt,  i$5.  v ' 
NtnvriB^  jeune  fille  d’Yvétet,  . 

remarquable.  ^iar  sa  beauté. 

. Ljle  passe  son  enfance  sous 
' des  aiijpiccé  du  prieur  d'uue 
abbaye  du  vôiütinge,  oui  Pé- 
ldi|'uv  au  moment^  oà  il  allait 
mourir,  XV,  293.  Elle  arrive 
à Paru>,  oÿ  elle  épuise  pVojnp- 
• teraept  sés  ressources;  ren- 
contrée et  adoptée  par  In  Fil-  . 
• Ion, directrice  dp  harem  fondé 
par  le  cardinal  ft^hois;  296; 
devient  l'an i« n te  «l’tfç  jdùné 
Portugais  attaché  à une  am- 


bassade, 298  ; reçoit  les  gtflieux 
de  cet  étranger  ; ^9*,-  soft  du 
vicp,  va  dans  ti Oe  maison  de 
pénitence,. expier  ses  erreurs, 
et  «etnorjic  dons  sompay*  o\i 
elle  épouse  tm>  jeune  descen- 
dant* de  j[a  f.iiudlc  souveraine 
d'Yvetot,  3ot.  * * • . 

Ninoftlifc  l' Ennuis.  Son  ardeur  à 
défendre  avec  M.  le  Prince. et 
Boileau,  icJfritannicus  tloRa- 
ôoe,  contre  les  opposition* 
que  celé*  pièce  rencontrait , 
If,  i3-  Ses-rétirubn*  réglaient 
l«  galanterie  deJa  ville,  190. 
Maison  ~o«t  eïlo  demeurait/  à • 

Paris , .400;  Vil,  243. 

Ni*  rs- lait  périr  le  roi  de  ltaky- 
lonf  ektqiile  sa  famille,  XJv,  t 

.84-7-: 

Niort.  Fertilité  dmpayoqui  coi> 
duK  de  Poitiers  à cette-  ville; 
monuments  Tlrüidtqrtes*  cpie 
l'on  y rencontre,  VI,  160. 
Coinft'uçtiues  ’ qui  peuvent 
(dire* de  ‘-Niort  tape  a illc  a s y** 
importante;  les  balles  ^ 161. 
La  prîsonduch.Vteaude  Niort, 
•1Ç2.  Son  qjfiniiierec  d'angéli- 
que, k63. 

Nihmüs (Augustin),  XXIV,  |83. 

Nuiobhjc.es  (les),  «Arienne  «13* 
jioif  de*  £*dk4  dont  Agen 
était  la^cjipiftle,  Vllf,  35r. 

Nivk  (la),. rifière  qui  se  .perd 
dans  d'Adnnr,  Vjil,  47-  Son 

. cours  et  sa-r/avigetion , 129. 

Ndgext.  , - général  autrichien  < 
se- trouvant  à Aix,  Lorsque  le 
maréchal  Bixine . fut  arrêté  à 

• Aviguou;  IX , 2?5.. 

Ni  txs.  innommé  poiif  ses  vins, 

, XXVI  , 431.' 

Numéris,  qué  l’on  dit  avoir jicu- 

• plé  les  rives-dtfia  Basse-Loire, 

• XII,  36a.  ... 

•Ntxvu-Aw,  v>ul\a  du  Décan,  et 

allié  d’Hyder-Aly-Kan.  Il  aban- 
donne ce  aemijr  qui  est'  ôb- 
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• tiftji  de  tourner  les  armes  côn-  ■ 
\ tre  ltri/^VUIv  Jtufi  ils'unit 
aux  cl  feprfouruit  de» 

• troupe» , »vt  ; il  a trahi  *uc- 
«•es*ivetnent'lâ  cau*c  datons 

• lé»  princes  indien l en  faveur 
de*-  Anglais  dont  il  est  sujet  et 
tributaire,  9a. 

<x 

Oe,  magicien,*  Kl au  roi  Saiil 
de  portrait  -du-  prophète.  Sa- 
.niurl,  V,  39.  '• 

OnEntUiirr  (M.V  fondateur  de  la 
belle  mantiActure  do  toile» 
•peintes , «]ui  fait  toute  la  W- 
oébntc  Un  villaj^.  de  Jouy; 
degré»  de  perfectionnement 
.par  lesquels  il  fit  passer  l'art 

• de  l'impression  sur  toiles, 

xmisty.  , • • 

OM-HLia,  pasteur  du  Bun-de-La- 
t iloe|ie.  So/t  presbytèrç,  £l, 
387.  Awbuir  avec  laquelle  il 

• -»o|licité  i de  concert  avec  son 
’éppusè,  cette  auiséroble  rtire, 

« 38p.  Il  y.  fait  cotisltfiire  des 
«*cblefl‘,  3c)o.  Entreprend  r édu- 
cation normale  dés  maîtres 
, • qui.'  doivent  présider  à celle 

• qçs  enfants;  met  ces  derniers 
tçuif  la1  stfWéillance  de  cgn- 

, tHictrices  • qu3l  instruit  lui- 
même,  391-  Plan,  qu’if  trace 
pour-  J’éducatipn  dés  deux 
seaêsj.^a.  Moyens  d’enêou- 
' rarement  dont  H se  sert  pour 
imprimer  aux  école»  organi- 
sées une  marcheplu»  régu  Hère 
et  plus  sdlennellô,  393.  Il  se 
réserve  l'éducation  relifjieu.se, 

• -et  emploie  de  riouvenup 
moyens  pour  inspirer  h?  désir 

•dé  l'instruction  •;  il  fondé  une 
* société  d'agriculture  , ^94*  ^ 

• repave,  élargit,  lep  ’ chemin* 
vicinaux,  epiis^Aiit  de  nou- 

• velles  routne,  395;  donne  à 
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l'agriculture  -de 


gtands 


rroistnmdnts,.  3q6j  ! introduit 
et  pmpagr;  l'indu -.trie , 397  ; 
rial  dit  un  -magasin  d’oui  ils  et 
tin  moub-de-piété,  368;  fonde 
un  cahinét'dc  consultation»  et 
un  laboratoire  df  pharmacie  ; 
consacre  au  profit  de  sa*  na- 
rêi>»K-ns  ce  qu'il  récueiilajt 
de  plusieurs  enfants  de*  fa- 
mille* opulente»;  termine  un 
ptpcès  , qui  ekisialt  depuis 
long-temps  entre  Iê  Ran-dh-La- 
. 1^00116  et  le  'propriétaire  'des 
forêt*  et  usines  de  ces  lieüx , 
399'.  Sa  sollieitufjè  envers  les 
villages  catholiques  quieotou- 
• rent  sa  parrifosé,  Inté- 

rieur de  son  appartement  ; son 
portrait,  4°'  • R dit  qu’en  sou- 
lageant le*  malheureux  il  n'a 
fait  qu’obéir  à I impulsion  de 
■»0n  coeur,  4oa*  Respect»  et 
. Ilommagês  dont  il  est  -Yobjet 
de  la  part  de*. paysans,  4*3. 
Sa  dignité  dons  le  service  di- 
vin, 4°4-  Klçsyje  qu’il  f.lit  dp 
M.  Legrand  qui  la  seconde 
.dah»  se*  ira  va  iis,' '4o5;  Quel- 
• ques  défaits  sur  les  goûts  et 
Its  étude»  de  son  mifapée, 
4o6. 'Eloge  de '«a  femlto^  «èunt 
, les  vertus  et  la*l{oiÇté  déter- 
mhièreiit  enfin  sa  suldime  ré- 
solution, 4°7*  * 

OtiERT  GirAîm»»  , cjté,  XXIV, 
182.  * . . 

Obiol*x(1c  mont  1,  dont  la  citoc 
s’élève  à plus  de  a^Soo  t^étres 
au-dessus  dc.lâ  Méditecranée, 

X,i7.4, 

Obuqtet  ( Pdcûine),-  personnage 
dontiout  I’étrc  est  un  inep- 
, songo,  et  \qni  jouit  d'une  ré- 
putation de  drOjturc  dont  pi-r- 
sohne  u|'i  dupc,*XV,  a^o. 
OirtKr.uTÜnnT,  Strasbourgeois  re- 
marquable pat*  ses  vasté*  con- 
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naissant' es  en  tant  game,  XI, 
27°. 

Obsor  (maildtooispllc  ),  gonvêr- 
Itnufe.  du  Cécile  de  Clénord , 

XXI.V,  1 58/  *. 

OcCitaxir,  nom  que  portèrent 
. • les  régions  située*  vers  l’ouest 
. # de* la* France,  tx,»4 
•OcRi.lates  ( la  ttiaison  des)  dont 
deux  tours,  qui  niaient  us- 
UÜçs,  périrent  victimes  de  l’a- 
mour, XIX,  5.  . 

Ociiui  (Brrutirdù)  ) , cité,  XXIV, 
•*  tHa-  .?  : 

OcQCitfcornT  ( le  Maréchal  d*  ), 

Xjy„489. 

Oota<R,  empereur  romain.  Jslat- 
•crie  dont  il  Revint  l'objet  de 
la  part  .dé  son  peuple,  JV, 
271.  • Son  .arrivée  à Lyon  /à 
1 occasion  d'uuo  irruption  des 
. Siramhres  et  de  la  défaite  dé 
Lollius,  X,3«a.  Détournant  la 
Ipî,  de  lèse*nfdjesté , il  con- 
damna Çassius  Scvérus,  au- 
reitr  (f|criu  saUriqiirs‘con/re 
lui  et  tes  familiers , XIV,  248. 
Oçtavir,  épouse  de  Nényt,  est 
tuée -par  ee  dernier,  XIV,  83. 
bsÉdl  ( le  théâtre  ^le  I),  ,Ses 
mauvaises  spéc  ulatious  én 
i8i3,  111,345, 

Odrt*,  riyièée,  descend  des  m#u- 
tagnes  Noires,  ét  donne,  par 
•sa-  navigation  ,.uiie-grandc  ac- 
tivité au  commerce  de  Quim- 
pèr,  XII,  538. 

OüFVAtui  fMj),  pcin’tré,  autour 
du  taliletiu  du  Sacrifice  tfl-% 
phitj£nie\  XXVII,-  56. 

Ojnm  (?Vi*.  ),-  propriétaire  d'une 
fabriqué  tic  coton»,  XXII,  365. 
O^ILE,  jeune  fille  que  son  père 
* dttiHiu^ . tlévoua  à la  mort, 
paeceqncile  était  aveugle,  et 
qui.  Ayant,  réco^vré  la  vue.  cl 
apres  le  crime  qe  J*01*  pire , 
fonda  plusieurs  monastère* 
qu’elle  gouverna  d'après  la  rè- 

TabIK  OÉRF.nALR,  T.  XXVII. 


ATIÊRES.  3fig 

glp  de  , XI , 

<8q.  ' • 

OmUos-HiRROT  càèbre" 

Îvoeaï  nui  plaida  eu  faveur 
u malheureux  Wilfnci-Rr- 
gnasilt , VIII,372VX1V,4i5. 
OiAot(M.),  fabricant  de  Beou- 
mont-le-Roger.,  XUI,  né. 
Omot.(M.),  roiumandant  de  la 
douzième  légion  de  ta  gaj^e 
nationale,  lors  de  la  défipoac 
•dé  la  liarrièéedeCjichy,  XXn, 
‘**3,440.  f 

Odoa£rf.  , roi.  des  Saxons , dé- 
truit dans  Jes  (»&ules  jusqu'au 
nom  romain',  X^  3‘o8?  R »ero- 
. pftra  de  l’Anjou  à , deux  re- 
prises différenles  , «XXV,  3j8.  „ 

Otvo  t a fr-Des  w os  ( Pierre-J  O sep  h) , 
lusthrien  de  la  viHe<f  Alencou, 
29.. 

OfC*  (Clément),  ahlié  de  Saint- 
J^enys.  Manière  dont  il  obtint  * 
l’areimvêelié  de  Lyoo,  X,  33 1 . 
OooN-RigfuU,  archevêque  de 
Rouen.  Désordres  qu’il  déc/iu- 
• tpi  parmi  le  ctogé  soumis  a 
* sa  juridiction  , XXV*  |65k 
OfaBki.1  ( M.),  i pfjf ai ieuc,  élargit 
et  consolida  l’arche  du  pont 
dcViriUe-Rrionde,XX,Vl,  J07. 
Ooiiam.h  (les)  tint  été  imagi- 
nées par  lés  prêtres  «din  qn  ils 
y trouvassent  une  gonrçe  de 
richesses,  XIV,  3g. 
OcirR-lRtDa^ois  ,d\vn  des  preux 
tl«  la.  Couï* «dé  Charlemagne, 
el  auquel  on  fuit  remonter  la 
fondation  dDrgelct , XI  y 17. 
Oc.îtoa  (1*)^  petite  rivière  qui 
traverse  le  càmd  dû  Lahgu'e- 

* dde,  Yiu/4iBb.  : • 

Oiimacii,  sculpteur'  habitant  de 
Strasbourg,  à- l’emhel)isSemen( 
duqUel  fl  consacre-  son  habile* 
ciacaq^  XI,  205 ,230 , *373. 
Ohot.WAV  (le  sire  d’,)*, ‘ tutçur  de 
"h»  châtelain* , deruiêf c Jicri- 

• =4 
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litfrttlc  U ntjiHÔn  Ile  Beau  jeu, 

„ S,  f 5t. 

(ItaEl.KUA  ^ Ltenn  F ) , empereur 
«ÇMlfinagne,  «1* j»put<î  l'Almu  e 
à IU*ué,ttle  HtBiyWBt,  XI, 

1 9 1 ; confère  a hb  ville  de  Toul 
l«*e  frtrrs  Cl  privilégeede  tille 
fcn»|j«:riaïffj,  4®^»  s'empare*  du 
Met* , 4<«.  * * * 

(>m  , vilUge  situé  i «jiudfjiWcU- 
‘«(aiHro.  di|  Htrfp,  XX V , 1^3. 
OimtM  (F);  Elle  notts  ûie  l.» 
foire  de  b yain<£;«>  #qî*  ca- 
r:rc£*réJ*Ucflles  feipmcs  et  rlwz 

Qifjsti.  (le* êolea  11  * d'),  couviy-ts 

jpdjü  de  vigmdd*5*  qu*  **<|*Jpt 
quelque  repu!  al  ion’,  XI  fl,  j3<). 

OÛm*»  fiOHRitiihià,  XXIV,  >83.  ^ 

Ot.\îi$  âmenr  d'uile  his- 

toire do?’ de  u pl  ç s dit  Nord. ‘Ce 
des  J-Hpons- lorsqu'ils 
verde il! 'connaître  oc'  qui  1 je 
pa$*e  loiivdes  lieux  oli  H»  &c 
ti'onveul , V , 5^v  , •* 

OuBnV.m»,  petite  dlfc  d’Au- 
vergne , 'dont  le  climat  cV4  in- 

# salubre,  XX7I,  3u>- 

Ou  ve  ( d*  ) yiavfnt  jurisconsulte 

rouUuisaiu,  VIII , 4'*7-> 

Oiivrr  (T/d>bc  ) ,»  bon  gram- 
mairien, écrivain  laborieux, 
VI,  kofi'î  XT  4l,0;  XI,  71. 
Ouusn,  ffietouj/par  .-es  jongle- 
ries* III  381.  *»s  . , 
Omxieu  , oflicier  de'  port , 
clxn  qui  une  Invagination  ar- 
dente arrêta  Ira  clan*  du  gé- 

uit , Xlln  5^0. 

Qurran  Hvsfctit,  poetç  tjrois, 

, regarde  couHOC,,lf,  vérifyble 
, père  du  .vaedcvUlc  français , 
XXV v 1.73.'  Cavartife  de  scs 

* *|«i«d,és  f Monument*  à 
* élever  à ce  porte,  179. 

Ouviui-lr-IJaim  , barbier  et  iiii- 
m«Mrè  d*fUOui*'X(.  U coopère 
à l'a»assiiU<t  de  Jean  de*Ne- 


tMours-Arm%nac , 38XV , ^ 1 
et'  suiv.  • * * 

Olivifk  i»e  SKBWtJ  s’efforça  vai- 
nement d’acchmatter  le  mûrier 
sur  Je* "bords  d^la  Loire  *.IX, 
179. 

OLtivtEB-LAîfÇi , jeune  Marseil- 
lais , voulut  partage?  it*  tré- 
pas de  ton  père,  et  mot>rt|t* 

• percé  de  coups  ^ IX  , 347-  • 
■OLLtjr  (Catherine  d1)’,  religieuse 

carmélite,  XII , $9**  • 

Oloose  (d(),  contée  lequel  Ra- 
cine lança  une  épigraintne  à 
propos  de  son  Andr  oiHûijiic  , 

il,  »5.  • y . 

Uufÿ^a  (-la  comtesse  d’),  f?- 

• uiense  par  fefcage  qu’fjle  Ht 
de  s/beat/ié^XXVI^tyS.* 

Qt£im*c,.gvas  bourj  do  dépar- 
} içment  de  l’Aude,  administré 

• avec  sagesse- par  M.  DcJaur, 

•V'ill,  45o.  ' • ‘ »* 

OLxratfD  ^ de  Vissembourg,  au- 
quel on  dÿitr  une  traduction 
paritphr a&e  de  l‘£gangile-en 

* vers  et.  en  jangue  HkdeaqUe, 

XI^  ‘il  1 . . * ; . * 

Ômaji  inneeudia  la  biWietUrqtiï 
a’.AJeiandrie'  que  pâtetf  “<p»e  , 

* selon  \ut.,  teut  ce  qui  fl' était 
pas  dads  \é  Coran  était  erreur 
et  Inensdtqp?,  XIV,  37.  . * . 
OMEB^I’ttJbN,  aute«B.des  Institu- 


tion; oratoiivs , «>yi , tO-',- 
Om m ,k ?i'c k,  célèbre  paysagiste, 

' XXVII,  47*  ’ • . - • 

O’MoBAîf  (le  JjcWral  ) est  con- 
duiulans  les  prisofls  d’Anneïis, 
lors  de  la^révoluhon , lV,  334* 
Son  caftipetûent  à Cass^,'  en 
« î7q3  f XHr  ap8;  Turrae  de  sâ 
carrière  militaire;  3oj.  *.  ^ 

Oxaîith'K^  jectHô  imlieu^  per- 
Koônn^c  du  roman  de  , 

XXIV,  397,  3i;,*^5*3s8* 
3a  1 , 

O^c.t-rfîe  racd’),  situé  dans  Je* 
Pyrénées*,  VH J,  a45.  Biant 
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tableau  qui  s'offre  à l’œil-  sur 
les  bonis  de  ce  lac,  a46. 

O Mmes , «village  des  Landes,  VJH, 

7$«‘‘  f 

Om.tdas  ( Jcs),*  tçibu. .indienne 
cjui  s'éloigna  M’approche  des 
colons  dellcauvoir,  mais  qui 
bientôt  oonclui  la -poix 'avec 
ces  derniers  , XXIV,  ioy,  3l  f. 

Leur  courant,  dans  la  guorre 
contre*  les  Cliicawhaws,  qu'ils 
dispersent,  3a5. 

Qazita  (te  châftau  d’),  qui  rap- 
pelle dés  souvenirs  varias  ét 
qntlqtics,  et  flans  l^miel  Vol- 
taire composa  (leux  enants-dc 
sa  PactUe,  XXVJ,  a'4.  .«■ 


OiMiixsKi  (Cattarinc),  épouse 
de  Stanislas,  une  de  Lorraine, 
morte  à Lunéville  en.1747,  et 
inhumée  dans  Véglise  ;lo  iSou- 
Sccours,  située  près  de  Nanci, 
XI,  3og. 

OréjtX  ( I!  ).  Qualités  nécessaires' 
‘à  sob  succès  et  à «a  gloire,  I, 
36.  Description  fl'nn  bal  mas- 
nue  a cé  tV»âlré^  11,  .*>4.  Iq- 
•uqence  du  balcon  de  PÔpéra 
sim  )e  sort  de*  piétés  nouvel- 
les, III,  6n.  Actrices  qqi  fai- 
saient’jadis*  les'  délices  des  ha- 
bitués de  ce  théâtre,  61.  Ses 

5’  rogrès  dans  la  musique  et  la 
anse,  64.  Son  état* en  iÇi3, 
sans  K'  rapport  de  1.1  poésie, 
de  U musique  «fde  la  dailse, 
341.  Piétés  importantes  qu'on 
ÿ joua  (Uni  le  cours  do  Cette 
année,  ^1.  ^’ause  de  «^dé- 
cadente, V,.a88.  Unf  répéti- 
tion générale  â ce  théâtre,  VU, 

qu’offrent  alors  la  scèncpt  les 
coulisses  ; indifférence  des#ar: 
listes  pour  concourir  à laréus- 
silede  l’ouéj-age,  t*j  et  suiy. 
Inconvenance  du  titre  «pie- 
porte  ce  théâtre,  XXII ,‘349. 
Qrigiûé  *dn  .genre  de  -pièce, 


dît. opéra,  XIII,  108.  A-pCqjtos 
toi  sè  /attache  à la  question 
de  l’opéra  au  ipihcu  des  jlé- 
.bats  politiques ,'XXH  , -33J. 

• Inconvenance  de  la  qualitica- 
b tiou  d'opéra  ; naissance  dû 
véritable  opéra;  ce  quHI  est , 

# 3 29.  Tâlents  divers  nécessai- 
re!® à lu  Composition  du  'drame 
lyrique,  a3c*  Conditions  re- 
quises.pour  ce  travail;  le  .vé- 
ritable opéra  ne  se  trquve  que 
cher  les  Français,  aïs.  Sour- 
ces où  le  poète  doit  puiser  ton 
sujet  ; qualités  dont  il  dojt  le  • 
revêtir  ,.a33.  L’ emploi 'Ju  mer- 
veilleux,  a34-  Nature  du  sujet 
à choisir,  a35.  Défauts  et  in- 
cbnVçnance  de  la  tragédie  ly- 
rique, 336-  Qualité*  princi- 
pales d’un  ban  opéra,  338, 
339,  341*,  Hases  de  l'intérêt 
dans  tid  opéra,  34?-  Carac- 
tère des  chœurs,  q43-  Le  poèfb 
•lyrique  doit  f(ftjrnin  un noud 
asset -poissai*  pour'iôotiver le 
prodige  qui  peat  seul  {fi  rotn- 
pie;  nntrjgue  doit  être  «im- 
pie, a44*  •De  caractère  du^dé- 
nouément^  345-  Sous  quelque 
forme-  que  le  poète  présenté 
son  sujet,  doit  y recon- 
naître son  origine  épique,  3j(6. 
Le  comique  de  situation  fcst  le 
-•et»!  que  l’opër^  doive. s’ap- 
proprier; le  drame  pastoral 
doit  avoir  (le  la  noblesse,  *4-7  • • 
Autres  conditions  nécessaire* 
à cette  espèce  de  drame,  «48* 
Fusais  tentés  vainement  pour 
iutrmlnirc  au  théâtre  le  genre 
bouffon;  niaiserie  de cpp* qui 
veulent  exclure  de  l’opéra  to d- 
te  pièce  gaie*,  349*  Source  où 
lep  poètes  lyriques  peuyent 
puiser  dëy  chanta  ravissants  , 

. a5o.  II  faut  banjiir  de  l'opéra 
Iç  stylé  maniéré,  a5,l."Cbndi- 
tious  qui  faut  le  mérite  prîu- 

34. 
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ripai  de  ce  ooëine,  2^*  Qna 
Ifté*  «lu  rhjthmelyriqilc,.a53. 
lb-volulioiis  successives  I\i le 
•uhjt  la  musique  je  l'opér?  , 
$58.  Caractère  qu’elle  doit 
•voir  suivant  le  Epjçt  et  Ie* 
Ht-utumufs,  261  v al>5.  La'jus- 
tetUc  dç  la  déclamation  cul  la 
buse  essentielle  du  succès  «le 
la  musique  thiééthtle,  266.  Au- 

* . ir«.<r  qualités  nécessaires  au 
.compositeur,  2G8  ef  smiu.  Mé- 
rite du  véritable  chorégraphe, 
378.  Qualités  î|ue  doivent  of- 

. Rir. ‘les  .ballets,  TJQ.  Vérité 
nécessaire  dans  les  costumes, 
280;  dans  les  (I éfors>  281. 
Dr  Faut  remartjié  daufc  la  ma- 
. mièrç  tf  éHafrqr  la  scène,  ibid. 
OvKna-GttsMQm  (T).  Sa  situation 

• durant  l'année  181 3*  111 , 345. 
Dignité  à laquelle  s’est  élevé 

, V genre  de  l'opéra-comique, 
V,*88.  Son  origioc,  XXI,  bc. 
t Auat Itèiiie  que  V oltaire  a lancé 

contre  ce  genre  ; auteurs  qui 
l’ont  légitimé  .au  ParaaS*;.; 

• scs  améliorations  ftfcCQsàivê s, 
x.  .Abus  al  esprit  dans  le  dia- 
logue reproché  à certains  au- 
• leurs  «l'op’éras-coinicjues  : </e 
que  doit  ét*e  une  pièce  ah  ce 
# genre;  liinrtçs  qui  doivent  lui* 
être  assignées,  sij.  • 

Opimia,.  vestgle,  pprit  victime 
'«le  l’ànu)t\r,  XjX,  5.  •« 

9 ( )iTti»K  ( le  Jiapon  tf  ),  amlias- 
sadeur  à Venise,  sous  Qinr- 
•KiVpMX,27é.  * •• 

( hvBftMAn»  ( M.  ) , négociant  *du 
P avrr , Xdjf , 272. 

Ohm;  vestale'!  Jïérit  v.ictimé  de 

‘^âmour,  XIX,  5. 

Opfomtuf.  ( sainte),  abbesse  du 
. clivant  d’Almeucdie.e.  Mira- 
«nie  singulier qu  on  lui  ftttrPme, 

Otal  ( ISk  d**),  séducteur  de 


bon  ton 4 honoré  dans  in  so- 
ciété, V,  ao4-  9 ' * • * 

Oqi  trosViui  ( d 1,,  gentilhom- 
me , assassina  le  duc  «d’ür- 
léap#,  X,  lof.  - 
ObamewiaCm,  château  Favori  de 
pierre  III,  et  dans  lequel  Ca- 
therinoda -Grande  fit  construire 
ùn  établisse ment  dç , monta- 
gnes en  bois,  VII,  toi. 

Oiiatkurs  politkjitiw.  Voy.  Ecm- 
VUWfi. 

O/i»  (I1*)*  rivière  'qui  coule  au 
.bas  de  Rcrierf  , VIH*,  4ü 1 
OnoFitos  ( le  président  d’ )*  sa- 
uvant’ «•rhéologue  et  Ütléra- 
leur  agréable,  VIll,  ^x5.  • 
OnifKY  ( la  vallig  d’ )s  située  à Ja 
lia  U te  ur  de  relleringa,  à trois 
Iituas  de  'tylapn,  XL,  208. 

’ OltCHAMPS  , bourg  remarquable 
par  ses  ru®»  bien  percées  , les 
l>onnes  auberges',  et  uu  pont 
de.  pierre  sur  le  Doubs  ; mai- 
son ïurte  que  l'on  y voit  en- 
1 c o rc , XI , 111. 

Oiuainv,  petite  ville  du  dépar- 
tement du  Nord.  Son  ancienne 
franchise,  XII,  207.  Prospé- 
rité dpnt  jqubsait  son  com- 
merce; diverses  dominations 
ijin’  ont  pe'sé  sur  elle*,;  208. 
Etat  de  l'agricnluire  dans  son  * 
territoire,  209.  Vf. 

Orc/iomkmiA,  cftdrpit  où  Sylla  fut 
.va*nqueurJ*XVIH,  221.  ^ 
OnciKKKS,  cqiittnune  des  Hautes- 
Alpes.  Anecdote  relative  à un 
villageois* de  ce  lieu  que  Pou 
accusait  d'étro  boryici*,  X , * 
hi8. 

Ohdimamifî^  Jacques),  ancien  rec- 
teur «le  l’université  et  de  l’aca- 
démie db  Besançon,  mainte- 
nant à Pi  tête  de  l'institution* 
•Mo ri im  À Paris,  XI,  126.' 
OftftxuQt’F.  ( f ) r grandir  'rivière 
d’Amérique,  VI,  71.  , 

OnF>ME,.  précepteur  de  Char- 

v v 1 
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.lcé*V,  né  à Caen,  XXV;  a35. 
OkrfcufL  ^ |e  baron  d’),  modelé 
•«  »îc  l'amitié  indifférente,  i,3a(3. 
Orgelet.  Sa  portion,  ton  ih- 
d ii sfr ic , et  son  origine;  fran- 
cises que  celle  Ville  obtint 
• de  Jean  de  Châlons  , XI , 1 7. 
M «tueries  et  pratique*  super- 
stitieuse* >des  habitants  du 
eantoii  d'OiJjelèl , 19.  • Igno- 
rance des  curés  du  pays , 20. 
lisages  ofoervéa  au*  funérailles 
et  le  premier  dimanche  de;Ca> 
réme,  ai.*  ^ , . 

Oroies,  inorttague  qq|  domine  la 
ville  d'Orgelét,  XI,  17. 

Oroor,  ville  du  département  des 
• 'Boaehes-du*R|muc , où  Bona- 
parte coururdçs  dangers  en 

ilîi^,  IX,»  2891 

OntoLgs  (\l.  David)  , vieux  com- 
merçant estimé,  tenacft  À l'au- 
cîen  système  des  spéruUrtions 
financières,  etrejetant  lesopé- 
. rations  de  hoursç.  Sages  avis 

3u'il  donne  à VErinite  au  sujet 
u placement  de  quelques 
fonds,  VI,  5o,  57.  Ceqtrodit 
des  déchnhatiçm*  perpétuelles 
‘de  certain  s moralistes  «outre  ce 
qu'ils  appellent  luxe,  VII,  197. 
OaiTUYK  , amazone  t comman- 
dait ses  compagnes  lorsqu'elles 
.se  répandirent  dans  T Aitique , 

..XIX,  181.  • , . 

Uiuvai^,  village  situé  'près  d’El- 
beuf , run dôuné  pour  «es  o6ix, 
ÿUI,  &i't  r39. 

Orliîaks  (le  duc  d’ ),  régent. 

• Désordres  aux<|uel*  il  se  livre, 
et  qiesure  qu’il  emploie  pbur 
satisfaire  • ses.  passions  , II , 

• 19a.  Changements  qu’il  fit. su- 
bir qu^  modes,  111  ^aij.  Ma- 
'•niçre  dont  il  s'informait  de  la 
« .santé  de  Loilis  XIV;  I.V^  2^7’. 
Jugement  qu'il  portait  dns  Hat- 
' teu« , 279.  Ouvrages  où  est 
eofiteuu  le  manifeste*  des 


mtrurs  de  fa  cour%XIV,  4«4- 
Orléans  .(.le  due  d'^,  prince  à 
burine  fortunes,  fut. assassiné 
par  les  ordresdu  duc  dè  Bour- 
*86- 

Orléans  ( le  due  d*)  e^ctlte  une 
a.tcen^iop  dans  uüe  montgol- 
ticir,  VI  , 11-. 

On  lé  a as  (Catherine  .d')  introduit 
à Esirep'ngnyla  fabrication  zlc 
|a  dentelle,  Xfll, *77.  •, 

OIiléa «a  ( Gaston  d* ),  frère  de 
* * Louis  XIII.  Manière  ‘dont  il 
souscrivait  ses  dépêches  o/H 
ciel  les,  XIV,  490.  Il  se  révolte’, 
et  est  accueilli  (fan/  le  Lan- 
guedoc par  le  qiaéfclud  'de 
M«nl|iiorenri,  XX  VI , 363. 


Orléans  ( h}# duc  d’ ) v frère*  de 
Charles  VI , dispute  la  régence 
à Jcan-sans-lVur,  qui  le*  fait 
assassiner,  XXVI,  ,f6o. 

Or  lé  a ni  (le  l’ère  d*  ) , jesuité, 
ne  à Bourges,  XXVI,  ^70.  . 
Orléans.  Aspect  de  qticlquesam* 
de  ses  édilipes,  XXVI?  'i^4- 
'Le  tnomiment  élevé  à-  Jealuie 
d’Arr*,  fî5.  Activité»  indus- 
trielle .des  Orléanais , 1 afl.  La. 
cathédrale  de /Sainte-  Croix  , 
147.  HompieJ  célèbres  nés 
Êkn%'  cette  ville  ; doiuiiuitiou 
romaine  sur  Orléans  elle -est 
réunie  à la  courhilne;  devient 
l’apanage  des  rofairtfc  de*F ran- 
ce; est  délivrée  par  Jeauné* 

' itArc ; les  calvinutos  4a  rava-* 

tout;  des  coucilcS  «’y  as  sein - 
lent,  128.  • • ^ 

Obler  ( la  chapelle,  de  Saint-  ), 
fameuse,  par  ses  mirai- le  s’, 
XXV,  146. 

Orlop  ( le  comte).  *€$  qu’il, dit 
t des  eeifcubines  dîk  prètijs-du 
myauuté  dé  *Nap!è8  , XtK  * 
5ia.  ‘ * • »%  > ' 

Orfiop-  ( Alex i»}, ^officier  rn*se, 
lltn’  des  favoris  de  Catheri- 
ne-If,  Vll,#id3;  XIV, -5x8. 
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O mi  k fjermarquift  tj’)*  ministre 
de*  Y içtof-AibéAée  et  de  Cli^r- 
• Ics-KtnmaUuol n>i*  Üe  Sar- 
daigne. Son-  iiigratitude  /ii- 
■ver*  i«*  premier  à qui  il  devait 
loqt,  XfV,  5;o.  . 

O fi  mrs  ( Je  château  de*  J,  patri- 
moine dé  Ja  famille  il’Awgen- 
*>ù,XXVIf  1 4a . . ‘ , . 

OfMLSsoa  («l’inteadanf  d’).  Jnge- 
tni'iu  qu'il  porte  Atfr l'aptitude- 
de*  Auvergnat»  poqr  lesarfs , . 
ot  skr  leur  caractère  soclaf, 

xxv.^:  * * . • • 

Omet* mi,  (•!'),  civière,  traverse 
il’ocienr  en  occident  Ki  ville 
basse  de  Bar-)e-Eklb,  XI,  4<f> 

Ornano  ( ke  maréchal  d' ) meurt 
dans  la  forteresao.de  Vinceo-' 
ne*j  XV,"a^8.  » 

ÜMiivtS*  petit? **illc  thi  départe- 
ment du  XI  8. ."Le 

puits  de  Brème , ibid."  • 

Orne  J le  département  dis  J*  ). 
Queltftiéa.  réflexions  sur  les 
fabriques  militaires  -que  l’on 
retrouve  dans  cette  contrîe.^ 
XXV,  98.  Statistique* ’dè  ce 
département,  *100. -'Améliora - 
ImAis  à.  introduire»  darv*  lo- 
{'riculfure  *de  son  terRtojrc  ; 

, caractère  des  paysans;  iidlif- 
férençe  qu'ils  apportent  à leur 
bien-être/ foi.  Leurs  demeu- 
res*, Jeur  costume.’;  iravayx 

• pénible*  auxquels,  sont  livrées 

• lesfetpHiê#,  toY.  futurs proyan- 
ces.  superstitieuse**  10^.  Etat 
dfc  Fa  navigation  de  ‘la  civière 
de*  l’Orne  ,net  améftbrations 

* qti»  l’on  peprràityjntroduire*, 

208*  . -,  •* 

Qn'yccn.  (la-marqtijse  d’).  Entrer 

• tiiui  tni  el|c  drrline  .ayec  em- 

phase toute  sa  parenté  nqfele'y 
et  expliqué,-  à la  ftveûr  de 
sou  Ç&0Ï61Y#,  Ja  bitnfaisaneè  • 
quMle  accorde  aux  malheu- 
r***t?V,  ... 


Orphée  devins,  dans  l’enfahce 
de*  siècles,  le*  plus  profonds 
locrets  de"  la  xdûloâonKie, 

*XUL.  177. 

Oi\rv  .(  ) » dii^pteur-général 

dis  b.Uimeats,«tal4it;cn  lÿ4o, 
le  retour  périodique  dès.  con- 
cours de  p<5ntdre,‘^f  & n^»ïa 
lçscQjiditions,  XXVn*, 
OBTeiXitU,,  ecn»Vm,  attribue  à 
Charlemagne  la  fondation  de 
fa^xiJle  de  Château -Chàlan  , 
*l>  *9:  . • 

Orthès  (le,  viqpmte  d’),'  com- 
mandant de  Bayonfe,  refusa 
d’exécuter  les  ordre* 'de  Char- 
les.IX,  relativement  au*  mas- 
sacres de  la  Snint-Bartliéleiily, 

Vm,.i63. . * 

Obtiiks  , - ville  d'urvaspect  agréa- 
. blé,  et  où ‘l'on  remanque  un 
mouvement  utilé , cehii  dû 
travail,  VHb,  166. 

Osman -(Topai),  f'oyex  Yn»C*rr 
A*rniaud..  *#  . ■ 

Obsat  (le  cardinal  <T),  qu*  ldi- 
même  se  proclama  p^pe/.au 
grand  étonnement  des  con- 
clavistes,  .VIII,’  258  ,*28  5 • 

xxyi,a5$.  # ; 

OssF.KLÊ*,  .remarquable  par  une 
grotte  dont  l'intpneur  épi  -di- 
visé  en  plu  jieurs^hjles , et  où 
l’on  voit  des  ligures  formées 
. et  changées  sifccessivemènt 
•-par  l’eab  qui,  tqmbe  dessOs,/ 
XI,  t35.  Atmosphère  de  cette 
caverne,  i38/#*  < - 

Ossfcs,  village  ’coiïfidérablê  dû- 
pays  h**qùê , VlII*  1 fy.'Feili-* 
Ijté  de  Son  territoire,  1 18. 
Ossismien.V  (lés)V  formant  Tnn 
des  aYibiens  tjtats  de  la  Bre- 
tagne,-XII , 36a.  '■*  . « . 

Ossônç  (fe  diicd*  ),  \ieo-foi  à 
Kapb’s , réhabilite^  dans  ses 
droits  un  héritier  auquel  des 
capucins  ne  laissaient  qu’une 
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1res  faillir  part  «le  hr  jüa  tfv 
flou,  V,  3/a.* 

OüTFftRtCH,  cl orA  hvs'hmailles&Qjjt 
d’nt»  rapport  très  “important , 

49°* 

Orne»  , empereur,  f ai». passer  le* 
habitants  dé'  Crap  310Ü9  la  d«- 
niination  des  comtes  de  Pru- 
’vence,  Xr  *fi  t s’empare  de 
Met/,  XI,  \Cm.' 'Sur la. plainte # 
de  Jpan  de  Béthune  ,•  évé^uc 
de  ('ambrai , es  pouf  6trc«aux 
habitants  de  telle  vtfle  les 
nloyens  <lv  rassemblement , il 
leur  défend  d'avoir  tm beffroi". 

Ml.;.. 

Qritox  IV , .empereur  , combat 
contre  •PJùUppe-AuflUBn*  , qui 
est  secouru  par  Eudes  111,  roi 
de  Bourgogne,  XXVI , 453.* 

()MK>NMU.fc  fi»),  gentilhomme 
ef  écuyer  de  Jehn-f  éftt-Peur , 
qui  le  chargea  d'assassiner  sun 
rival,  le  duc  d'Orléans,  XXVI , 

Otomac.ar  (les)  ? peuple  de  l^\- 

’knériqùe,.  voitin  de  la  tribu 
des  Zangaïs.  . J*'ré  que  nies , in- 
cursions qu’ils  faisaient  chez 
ces  dèimif  ra,  VI,  358  lie  sont 
liattus  et  dispersée , 3^1. 

OtTAin  (T),  rivière ,£ baigne  les 
etiriraiM  d'Klain  , XI , 4$6.  * 

OtTALT,  fe mine*» Uat liée  .lu  ser- 
vice de  l’Ermite  de  la  Ouiane, 
Vlj  »£.  Evénement  qui  anjeua 

Sonr  elle  cette  nouvfüê  côn-  * 
ition,  78.  Sa  maladie  et.  sa 
guérisbrr,  12g. 

OtuicE,*  remarquable* par  del 
9 usines  dont  T origine  remonte* 
au  dixième  siècle,  XI,  5od.“  •* 
OiTXt(GÙillfiume),,  fait  cession 
^ la  couronne  de  France  du 
duché  3e  Houfgopne,  XXVI, 

45o.  * . § , y 

Ot;wat  j.écrivam  dramatique  an- 
glais, mourut  dau4  tin  greuier, 
V,  a8i.j»Xtf,5a;XXè,  a68. 
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Ou  l«E  (l'  h rivièrtwlotil  les  eaux 
haigneflt  la  ville  de  Dijob  , 

XXVI,  44# 

Oc  DA  un  dk  .VfuAinùx,  pour  légi- 
timer scr  richesses , ht  quel- 

res  lil»érafité&  à l'IloieL-D'uu 

Paris , 111,  3j^. 

Oc da «7 ( MM.Jie  sont déliogpfju 
.dans  l’arplb^je. légère,  où  ils 
olrfinmit  le  grade  de  capitai- 
nes, er  ^iiain  tenu  ni  exploitent 
au  villagede  V 4 lier»- au -Tertre, 
une  fabrique  de  suefp  de  bèf  fe- 
ra ves,  l’une  des *plus  impor- 
tantes de  Franoe,  'XII,  io3.  • 
Otfai  '('les  .états  il’)  , .don»  f Ah- 
gletcrre  se  réserva  Ja  posses- 
sion, XXlb  453..  • 

OrnÉSARDEf  tilk*  de  Bollârtd», 
fameuse  nar  tes  tciufures , 

XXli»  3g6.  * . 

()ci»F,r  (le  colonel),  né  Hans  lp 
départeiueut  du  Doubs,'  et  tué 
à \V agram  VXI , 1 a7.V 
Ouuit*pT  (le  maréchal),  duc  de 

xi.'4K  ’ • *•  • 

OnTsina  (!’),.  rivipre  uni  » baigne 
4e  pied  dti  château  dp  Motaqt- 
hpr.t,.  XI , 1^4*  • ' • *# 

Oc^tuf.uox  (Henri  JK)',  auteur 
• d'une  histoire  do  Valenciennes, 

XII,  129-  ’ . / 

Orusixow,  cola uel  russe,  *fab» 
sair  singulièrement  ltr<cqur  Ù 
, tnadamé  db  Corneille , V*  t^i . 
OuVis  (5L),  personnage  qui  nc- 
rompagne  lErnuto.  dan»,  le 
Béarq.  Ses  rétfejipns  sur  les  " 
hommes  et  surle  monde,  VHl , 
i^-  H donne  quelques  dé- 
tails sqr  sa  naissance,  scs  pa- 
rents et  sa  fortune,  1 55;  sur 
ses  nombreux  dangers  pen- . 
dant  la.  révolution,  i5Ô.  8011 
t opinion  sur  FTuiTri  IV,  i70;*iu*- 
le  ^stème  de  J'éibicat'iou  mo- 
derne., i8(T.  Mystification  qu'ri 
fait  essuyer  à mm  vieille  mar- 
(juise  entichée  du  temps  pansé, 
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ïr*.  Il  »* ni  oigne  de  Kagoère», 

éKSl’  - • * 

OuniviLiB  (d4),  (prototype  de 
• ens  militaire*  qui  visent  Vl  la 

triple  ré  put  a tmn  de  vduoWUr, 

de  joueur  et  de  dbeHisie, 

a$°*  . ,.*•  . *’•  * 

Orvèxt  ( r),  rivière,  se  forme  par 
no  tordent,  et  sc  trouve'  à *«c 
pendant  * une  partie  de  l'an- 
née, i6i.i  • « • 

( )i*vim.k}  village  dîné  l'ancienne 
abbaye  duquel  oii  avait  établi 
un  haras,  XXV,  16. 

Oviç{muà,'(M.},  capitaine  dès 
ranoiiuicr  » bourgeois  de  Lille 
eu  179a.  Son  héroïsme  lors  du 
siège  de  éeite  ville,  Xll , 3^4. 

OoiAnv.,  position  qu'occupait 
le-  heuirnant  - JçéneriJ  O'.Mo- 
rap,  en  1793,  XII,âswv 
Oxiwstiehw  dp  voile  nu- de*  plus 
# admirables  «(ferrer*  de  l'art  du 
ministère,  dans  le*  gouverne* 

'menti  absolus,  XIV,  t3<J 
Oyatok,  chef  «futur  partie  do Ja 
tribu  des Zanga»*,  VI,  >5.* 

Otrratnxu',  litue  à quelque  dis- 
tance de  la  ville  de  Oa>ûii , 

X$V,  3<rt. 

Oxaîuck  (Prosper),  horloger  né  à 
Brest,  XU,  5ao; 

(laoK  (f),  peütoo-ivièu*  qui  prend- 
ra source  v«r$  ,IJ«yricux  et 
fa  se  jeter  daua  lé-Ebôifc,  X, 

M.-,  ..1  r;.y 

Qfeontuk,  jésuite»  Son  Opinion 
sur  la  manière  d’eptendre  la 
messe,  XVI,  36.  , 


I’ablç  t»K  ls  Rocca  (don),  écri- 
vain .espagnol,  III,  £95. 

Pablo  liE  LA  TftwiEHA  (don)ylli-' 
hliothéeairu  de  PKscüiialf  en 
r Espagne.  Soir opinion -sur  le 
chatigemeoptl^s  fauettrà  espa- 
gnoles, W,  la3. 


Paoaxki  ^M.),  l’un  del  fonda-* 
leurs  de  la  société  «PirgricuV* 
tun  d Igên,  V III . 70.  k)t 
PaV.AMSUS  G\l  DBUIjIUS,  XXIV, 

. i33.  * Ÿ- 

Paukot  ( M:  ),  habile  fabricant  de 
-violons  à Mirerourt,  X),  ^it6. 
Pac.ès  (M.  ),  » écrivain  politique 

distingue  %I,  19. 

PaVwcvi  Lait  ( Iç  ohdv  fl  irrdc  )rptcu- 
dotiyiAe  *dc  l'Ermite  «^c  la 
GtsiinTe,  Vl**ef  Vn*vol.  des  Es- 
sais sqr  les  mœurs.  * 

Pac.ist, situé  dfns  le  département 
de  hi  Meurthe,  et  renommé 
pour  ses  vins,  XI,  3l8.  * 
Paillasson  (MM  ),  pronriétpires 
d'une  vaste  filature  à Marseille, 

IX,  3o4;3f>.i.  . • 

Paillette  (M.),*Vnn  t^s  nremiérs 
Hlateurs  de  Saïut  - Quentin , 

iu,  ifc. 

Pjlk>l  (le  généfîij)  ^ XI , 137.  Il 
raconté  à l'Ertuite  les  guerres 
de  Champagne  , en  .1 H 1 4 , 
auxquelles  il  |ftjt*part,  XXVf, 
4qi  et  suie.  Réparations  «ju'il 
a faites , et  fabrique  de  quin- 
éaiflèrtc  qu'il  a établie  au  Pa- 
-raélét , dont  il  «vit  1»  jVroprié- 
laire,  533.  Eloge  de  son  épouse, 
535*11  appuie  Itf  mouvement 
des  gardes  bretonnes  et  re- 
prend le  pdnt'dc  Montereau, 

638.  * •.  . * 

P\JQü^\f.),  peintre.  Sou  taljcau 
de  Xapôléon  au  mWeu'icÇ  un 

ftoupc  de  grehadicn , XXVH, 

9*.  • ‘ . 

Paladbu  fie  lac  de)f.  le  plus* 

fjradd-  de  ceux  que  fosinenl 
es  eaux  tombant  des  luonta- 

Fges  situées  sur  les  rivoe  th; 
l^re,'Xxt3.  7 

Palabra*,  auteur  dramâtique , 

Pallbue,  fnagUtrat  de  Iqron, 
mit , de  concert  »ùec  Laubar- 
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demont,  Cinq-Mar*  & la  tor- 
ture, X,  Ï5y.  . 7 > 

1’ aj  iF.ut  , pinot  ro  célèbre*  "W  à 
Bordeaux,  VUI,  ai,** 

PalisSot , littérateur,  XI,3l<>. 
Pau***  ( Uéruard  de),  fi  ni  ml  phy- 
sicien, HU  d’un  potier  de  terre, 
ht. à Charly  l\  une  réponse 
Aaa^iqnè,  Vil»,  396. 
PaU-avmim Wut  pour 

•voir  bl'imé  Urbain  VJ^I  de  la 
«verve  qù’jl  à Edouard 

ÉarucKç,  \IV,  5o^. 

Pai.uEam -,  l'un  de  ceuXypii.so 
di»tiiiguèrcht  d'abord  dans 
riiisurrccticm . des  (iliouaux, 

xii,  $54.  * • • 

Palmo  (Ben'edetto»),  jésuite  # de 
Yeuisc,  %un  de  ceux  qui,  exci- 
tèrent Guillaume  Pârré  au 
nuAirtrc  de  la  reine  Elisabeth) 
XYI,ua5*.  V * . , 

Palomua,  Napolitain  qup  Spéciale 
lit  nu-lire  à mort,  AlV,  i505.. 
Pal  un  (la),  campagne  située 
dans  le  département  do  Vau- 
du$e,  JX,  ai 8^  * 
Pallste-Ltimn  -(  M.)*  manufac- 
turier  aie  Cateau'-Cambtésis, 
XII,  78.  • 

Par>ri>,  autour  de  chansons aa- 
1 trique  s,  yL,  • 3i3.  Occupa-^ 
lions  exclusives  qu'il  attribuait 
aux  femmes  de  Paris  „ XV,  96. 
Son  mérite  flans  l'ancien  vau- 
devilhv  où  il  sut  fendre  la  pio- 
rale  paiement  populaire,  XVII, 
»ay.  Plusieurs  \leYes  corfplets, 
im/L  Soû  pays  nafa\,  XXVI, 
loi. 

l*4XCKO^Clili,  père.,  . ‘éditeur  dè 
rEncyc/op^dic,  paf  ordre  de 
\ matières,  l'un  , des  -hommes 
qui  ont  su  le  miéux  serW'les 
lettres,  XII,  180.  •* 

Parut.  (Alex. -Xaeier),  jésuite, 
précepteur  des  infinis  d'Es- 
pagne, et  auteur  de.plusieu:  s 

ouvragés,  XI , 4a-  ; * . 

• / * 


Par.hkmj>xt  (SI.  de),  évéqfae  de 
„Vanne**  contribue*%è  ta  paci- 
H(*U  nmd  it  Morbihan,  «t  meurt 
à ht  «uite  d’un  traHetncnt  in- 
fame.qifil  éprouva  de.  quel- 
ques échappas  du.  parli  des 
Cboitaus;  XII , 356.  » • 

PartVlbdne  * nui.  TitolOV  ^e*" 
gnèur  italien, Her  de  sus  quar- 
tiers du  nutdçsiic.'ll  cherche, 
dan)  un  cimetière,  la  tpihhe 
d'un  parent  sur  laquelle  î)  croit 
devoir  trouver  des  prouvas  de 
.son  antique  iWusrratinii  ; il  •n’y 
voit  que  dès  traces  de  Kal>Rn- 
don  oùvftvnort  cc  nohlu.qou* 
•in,  XVI,- 376,  380.  • 

PavçbrocX,  chrgnupieur  peu  vé- 
ridique, XXVI , ^oa. 

Papes  ( les).  V.byex  Pu çTftjw.  • 

Pav1.r'(  Dtàil)  pâtit  passer  polir 

• le  véritable  inventeur  dèj.t  nta- 
çhinc  à vapeur,  XXVI,  68. 

Papix  (les  t fais-),  nés  à-BIqp?, 
XWl.lir).  ' 

Papirjçs  CiiasoA,  inventeur*  dun 
cadran  polaire,  XXIJ,  fclS. 

PtQVn  8«PB0ftl«R  (M.),  auteiii 
d’un  voyage  historique  et  pit* 
toresque  (huis  la  ei-devadf  Bel 
fliqtic  êl  le*  déport  pi  uents'voi- 
♦sins,  XJI,  ai.  * * 

PaQuer  (M.),  fabricant  de  vi- 
naigre 3 Saiat-Uié , K.X VI , 41. 

Paracelse  recourut  à la  <l>iiaic 

• pour  ses  4blies  médicales  , 

X\U,35*. 

Paba'çlet  {le),  hjHe  01V  rftHoVse 
expia  ses  amours,  maintenant 
possède*  par  le  général  Pîijol, 

XXVI,  5a7,  533.* 

ParaMN  ( Jean  I»i>jerieu  de 
ia  Bourgogne,  s’eut  • inontpc  . 

.'  écrivain  sert  lie  •et  crédule, 

XX VJ,  415,  443. 

Para rt , . Jculpfeur,  .né  à Gar- 
cassonuè,  VUI,  464*  ' *. 

Parai  / frtu  devenu  deseft,  de- 
puis que  la  révocation  de  -Pc- 
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ilil  de  Nantes,  cn.&  élinitpé  )e* 
lubilinU,*$Xyi,  3&*.  %* 

P.uuT<abbé  dnCiteani,  éwvpie 
de  l'alekfri^,  archevêque  de 

• IlaiiDi , et  ^rdîual.  XXVI, 

3pr.  • *...• 

P A RCF.  V Al.  - ( »BAÏlriMAl$0*  ( M.  ) , 

poète,  et  «Rinlirc  de  l'acadé- 
mie hqriç.lUc^  I , 4 • 

Paruikji,  jésiike,  adLdaia.de  • 
Béarn;  VIIP,  106.  • • • 
P\iip*lt  U(iKrri.k/LoUtn-Ruberl), 
poçte,  né  à ILIbciif,  \ 1 1^ , ' » • 
Paris.  Inconvénients  <|u  offrent 
presque  tontes  les  maisons  de 

« . ne  v.iie , i , 99.  Pfnj4,i  qu’y 

a faits  i l'architecture  ; 101 . 
'Amélioration*  d'utilité*  puis- 
que qu'a  reçues  Paris,  iou. 
lii«^ntmAditr<  fréqueute*  .que 
l’on  y rcijjmntr»*,  10^.  filage* 
bizarres  de  laMiaute  société, 
106.  fcnscigijes  de<naga*  • 
•sitls,  108.  Xes  cliasspur*  suis- 
ses: ibidj  Industrie biea étran- 
ge éxer/ée  par  céria  i nés.  géns^ 

• 09.  Contracte  que  présentent* 
les  différents  quartiers  de  Pa>  t 
Vis,  i38.  Amélioration»  et  étn- 
IteHiasements  ôp'éré*«  i'HôiéU 
Dieu,  «4 11  ftessoprées  etVén- 
nions*  dçvérses  que  l’on. . ren- 
contre RII  î*alui£k|lnyar,‘  l4?>  * 
Ks^i»  sa  tnurula  des  habilités 

• du  jjnlin  de*  Tuiltrics,  f44- 
Curiosité  des  Parisiens;  %$5» 
Nécessite  d’éloigner  <Je  Ul  rue 
du  publicoe^irfos  nion^ttùo- 
s,U  - qu’on  étale  i ses  regards, 
1.47.  Travaux  et  a^randfcse- 
JDpent  du  palais  et  du  jardin  _ 
du.Lutcmhovrg , ibid.  Les  do- 
.corat ions  extérieures  des  bou- 
tiques, 149.  Gaieté  et  séçipûx. 
des  Parisiens,  i5v,  beuf  goût 
p*ur  >•  j*s  l5a.  *Le  cime- 

”rc  de*  Montmartre , L5G. 
Iui*dç  Münt-Lom>,  1G1.L;» 

• promenade  du.  boukfvltt  Ita- 


lieu,  4 ët-  Je»  cafés  flt  iqrtcs 
Msgeoi  qui  les  fréquentent* 
l&a.  Dis- ers  spectacles  popu- 
laires* de' Pans , 18O.  Allure 
morale  et  conversations  des 
Pâiitiens,  a 53. Originaux  mie 
l’on  rencontre  parmi  eux  | »85. 
Divcrtivsenienis^qiie  les  gen» 
dq.  peuple  trouvent  sûr  des 
bojilevarÇ,  3o6.  A»|>ec{  animé 
bue  présentent  le*  magasin* 
cic  Pari»  à l'époque  du  jixA1' 
de  fan  , foo.  Admiration  que 
• les  Parisiens  portent  * de . pré- 
. fércnce  à des  artistes  étrao- 
..gers,  If,  28.  Le  Palais-Hoyal 
en  *1762  y et  Sa  physionomie 
nouvelle,  sous  le  rapport,  de 
ses  constructions  , de  ses  ha- 
bitant*, et  <!(*•». individu*,  qtii 
le  fréquentent  aux  Vlivêcses  * 
heures  do  jour,  I $3., Quel- 
ques personne*  faisant  deé 
emplettes  danr  leV boutiques 

.du Talçis-Kma^  Î58.  la?  t aB: 

Toucbaçd,  lieu  de  réuniorf 
des  divers  Jeteurs  de  iyofact 
quicliercbéiit  de  fcviplô^  i63î 
PbysiiAiorxfie  de  Paris^itM  dif- 
férentes heurçg  du  jour,  ty3. 
lutéi  iour  de  la*  prisent  de  $*iu- 
. tc-Piîligie  ; \'t*x  agréable  qu’y 
mènent  ni  11  sieurs  détenus,  %3p. 
La  Hil/nutliéquâ  royale;  sou 
origine,  son  architérnifc,  son 
intérieur,  292.  Le  vM(ûitwle- 
. piété,  3lO-  G o'nt  des ^arisietis 
pouf  les  Reprs*,  326.  Le  mftr- 
*ché  aux  fleur»,*  3 28.’  SètiKrc 
d'observations'  cunèust»  et, 
philosophiques'  .que  présen- 
tçn«lc.s|irit)cfpauxtûbumnents’ 
de  Paris,  399.  L’Iiotcl  ilrfiAr- 
navalet  renilu'féfêbre  par  ma- 
dame de  Sévigné.  4^^  Erp- 
h^ltissements  exécutés  au  café 
-Pt-pcopç , , I U y**i  gg..  Ce  qWé- 
t aient f soits  Louis  XIV, 
lieux  de  râsstmblcinéot , -aoo. 

• • • • 
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te*  ré uniups  du.  cÿé  TtAlpni, 
xa3.  G mit  de  la  plupart  «de* 

Parisiens  pour  Ici  assise*  des 
tribunaux  rriiriinèls,  aôi.  Fou-* 
qui  assiège  les  avenues  du 
Palaiylp,  Justice, le  jouç  d'une 
cau*e  iqjé  ressaie,  282,  Bou- 
# ligues  que  l'on  remarque  sôps 
le»  vaste*  galènes  du  * Palais  , 

*81.  pdverMirês  des  audien- 
ce*, 284.  Lue  séance  des,  9%- 
, sises,  285^287.  I)qj<w*seiucntp 
. variés  que  les  Parisiens  vont 
chercher  atf  tribunal  de  police 
correctionnelle,  ^88.  Heur  em- 
pressemcfit  à aller  voir'  une 
exécution  en  Grève,  299!  La 
place  de  i-IlôCCl-^c-yille  dés- 
tiné/L,  depuis  le  quntorsigpie 
siècle,  aux  exécutions  Cruni- 
'pelles,  3ot.  Lie\i  où  sc  di- 
saient. auparavant  .les  exécu- 
tions,•3o2.  Travaux  exécuté» 
eh  181 3;  plusieurs  monuments 
achèvévou  réparés;  des  mar- 
cM$  élégants  construits;  des 
abattoirs  transporté*  aux  bar- 
. itères  ; des  quais  superbes  lon- 
geant les  rives  de  la  $cine  de- 


puis le  jardin  del  Punies  jup- 
mi'â  racole  * Miluairê,  33o. 
(Quelques  uns  des  ridicules  re- 
marqués h Paris  danslé  cougi 
dcjcetle  .lunée,  347*  Çp»<i«n 
dn  pont  t)es  Arts,  ÿob.  Paint 
• de  vue  dont  on  joirit  de  ce 
pont:  le  Louvre,  .{bfr;  1^  pa- 
lais de  l'Institut,  4*17  ; ilhôtcJ 
des  Monnaies,  4°&  i h»  pointe 
de  Pile  de  la  Gté,  la  Samari- 
taine, les  qyais  depuis  le  Lou- 
vre jusqu'aux  tfiainps^fîlyse'cs, 
ibiti.  Spectacle  qu'offrait  Pa- 
n^Jorjquil  fut  pris  en  iB  1 4 •• 
43o.  Magnificence  de  cette 
ville,  ivre «<e  de  Ses  habitants 
à fefltréc  du  rôi,*!V,  22.  y.'é- 
p,nse  Notre-Dame,  23.  Quel- 
ques  détails  syr  l'ancienne  sta- 


3» 

lue  de  Ufnri  IV,  29.  Ia  Mor- 
gue; spectacle  li<y  rilljc  qu'elle 
présente v 4^-  -Lcj  voûtes  de 
P ancien  *ChâU*U*r,  servant1  de 
Morgue , 45.  Ewscription  de 
la  nouvdli*.  Morgue,  47. -Ce 
nui  causait  la  joie  bizarre  et 
cfém usinée  des  VÆjfpn}  a U 
vue  des  trompes  etraçgéées 
campépt  d«u  ledr  ville,  89. 
CtiDpomèlit  de  quelque!  une) 
de  ce»  troupep  aux  ('bamn*- 
. Klpsées,  90.  Les  heures ‘des 
repas,  1 ^7.  Bigaijur/*  remar- 


nnée  dans  leséquipej 
«dns  les  habits,  lat 
conduite , ibid.  Les  d\v£ri  éLi- 
hlisaements  de  bain*,  ifï#.  Les 
bains  de  Tivoli  ; magnificence 
et  commodités  dtfCet  établis- 
sement , 160.  Intérieur  et  ad- 
ministration du  bureau  é(Jes 
uoûrriccs,  a^q.  Ua^itudc  ca- 
sanière assez  généralement  ré- 
pandue parmi  les  Parisien*  , 
286.  ’ L'hospice  4e9  Khfilhts- 
TVouvé*  Ha  chapelle;  le*. ma- 
gasins de  layeuetf  ; la  èrèthe 
et  Jes  'iufirnieqes,  364*  Nom- 
bre approximatif  des  etifauts 


approximatif  des  etifauts 
feçus  disque  .•innée  dans  •êet 
hospice,  3B7.  L’hôtçl.  d’An- 
gleterre v tfplirç  de  joueurs, 
Situation  morale  de» 
Parisiens  ldr«  du  rétôtfr  de 
Napolroq  en  1 8 1 5,  1 2 1 et  stü «r.  . 
Spectacle  affligeant  qu'offrait 
f*.#is  environné  d'eitucruis  qui  * 
voulaient  l'envahir Mar- 
que de  l'incotifccquegce  du  c%- 
raclère  parisien,  35».  Dans 
leï  fûtes  de  campagne,  les  ha- 
^ bit  *UÉn  ne  s'éloignent  jayiais 
beaucoup  de  la  ville,  VI  ,.91. 
L'éclat  de  Paris  tient  par^jeu- 
liùrewent  au  besoiu  que  èlia- 
cun  éprouve  de  Sortir  de-  sa 
spll^ï,  •I 47*  ta  plupart  des* 
homme*  à*  Paris  règlent  leurs 
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opinions  sur  le  préjuçé  île 
rcpiMjBc,  «u  sur  le'capnnudu 
» Jour*,  on  y trouve  amir  pe u 
d'homme»  qai  aient  un  carac- 
tère, unç  volonté , un  Juge- 
ment à eux,  Vil,  ^3.'  A»p«ct 
Je  <Vtte  fil  Je  In  jour -de  di- 
ni.mclÉr,  • yS.^T aNran  {pi  et 
• uâjnc  qu'offent  ce  jdjr-l^  Ici 
rue»  d»**  environ»  du  l’alais- 
• Hvyal , 76.  Avanftigbs  donf  le» 
btontmjnei  favorisent  le»  ten-  , 
«Ire»  rrudfZMrous,  to6.  tiipwl 
. jnoiioforia  Qu'offre  P«i)«,  passé 
minuit,  i!r>. Cercle  ^troit  clans 
lequel  cette  ville  était  jadis 
rrnfenhée,  1 53.  Antiqtiité  de 
. l'église  Notre*  Daniçi,  tbid . In- 
térieur du  café  lîc*  Mille-Co- 
lonne» ; luxe  déployé  dans  çct 
établissement  ; élégancé  de» 
garçon t qui  y scrvciit-le  public; 
«lu.ilijé  de*  uquenrs  que  l’cfn  y 
• 'débite,,  2oj  et  surv.  Le.  parloir 
'deU  Concierge^*,  lachqpcllf, 
ïtxle  cachot  où  fut  plongée 
Marir- Antoinette;  embellisse- 
■ me* tt  que  l’on- y a exécutés, 
a «4.  SoJitmlr  qdl  PoU  a re- 
joarqiiéé  qu/flqwe  *«*g>P®  dans 
te  ipi.irtier£aiiit<toerinain,a76. 
Édifices  cjui*  fii  sont  le  plu* 
bel  ornement,,  *77*  Paris  est 
le  lieu  0.1  ilTqut  co#f*idérer 
. |p  Franyat*  , p/»rcct£i'il  J ^ 
plu* -français  cju'aüwA»  fo?-1 
il  est  aujourd'hui  plus  /me  ja- 
des Cputekcnc 


aiijourd  liui  plu 
ma»  la*  ville  des  <SpuU_— , 
,-tlons  'tt  de*  contrastes,  VX^» 
•178.  Moyen*  dq  parvenir  à 
bien  connaître  1«  oafSÇtère 
général  de»»  Parisien»  , et  a 
physionomie  , MrtlclWÇJ  t*e 
lèuf  cité,  XXVII  / a.  ( r*Vez 
, IllVKRS.  ) 

P>bis  .(  Mathieu  ) -,  fçri™n , 

• (loune  quelques  détails  sur 

* rétablissement  db  TVnirettae, 

• xiv,  441.  . 


Paiits-DvvwtSEt.  Ses  héritier* 
sOutieimeiJt  un  prpeès  q«e 
leur  iuu  iUe  Bçaumarcbaij,  III, 

286.  • * 

Piruscrr  ( M.,1  , hihliothéciûre 
d'Epinai,  nomme  aussi  in- 
•troit  qu’aimablix,  Xi,  377. 

Pan  u ici  ri  en , n armateur  roueiar 
nais-honorablcment  cité  dans 
les  annalcî  de  la  marjoe^XilI, 

* r8o.  . \ # . • 

Paumf.ttika  ( le»  frères  )j  navi- 

gatèurP  drcppni»  qui  déqôu-' 
vrifreot  Tile  de  Fcrnapibouc , 
XXV,  19,  . 4 

Paihir  ( Evariste-Défifé  de  J , I, 

* ,4.  Sa  naissance  et  ses  premiè- 

res inclinations, # XVI;  9.  .Pa- 
rnHéfe  -entre  lui  fl  Hcrfitl,'  spn 
.compatriote  W son  ami-;  il 
l'etourae  dans  «a  patrie,  et, 
en  aimant ^ il  sent  u^itre  soit 
tajént,  10.  Caractère  de . scs 
• premières  poésies j «popVsuivi 
par  d'amers  chagrins,,  U re- 
vienj  tu  Francèyels’y  dérobe 
-aux  plaisirs  bruyant*  du  mon- 
de,. I t#.vSà  mélahéôlie  lui.  in- 
v spire  rcs  flégi^i  où  sont  rf  n.- 
fcrmçs  tous  Iqs  mystères ,*  tous 
V las  enchantements  T toutes  les 
douceurs  de  l'amour  ; vague 
. inquiétude  dont  il  était  tour- 
- monté  ; il  retourne  à Bourbon  , 
td;  accompagne  à la  côfe-dc 
Coromandel  Si.’ le  vicomjè  dh 
Soit  illac;  reqeoutre  l'auteur, 
es  lui  donne  des  conseils  sur 
la  poésif.;  H revient  cfl  fiance 
et  accroît  sa  répu{atfqn  bar 
dcsqiroduetionsrcmarqiliibles, 
t3.  Physionomie  do  -spn  ta- 
lent, 14  ; pfart»  bienidistinctcs 
qui  divisant,  sa  carrière  poéli- 

3ua , t5.  Il  tfut  la  puissance 
e sot)  talept  à la  .sensibilité 
, #de  sou  cœur,  »6.  .Ses  amour* 
âvec  utje  jeune  créole  ; mérite 
de  sfes  poésies  érotiques ,- a 1 . 
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,11  fut  le -poêle  de  la  naturtfet 
de  l'aifiour;  vivacité  tfê  l'ami- 
tié qui  Punirait  à lier  tin , ai. 

Caractère  qu'il  montra  lorl  do; 

. la  révolution  française  ; «es 
qualités  idorales,  a4-  Sa  tc- 
riyuiaiüannce  ; spu  amour  de 
la  Hoirie  et  de  la  lihçrfe,  a5. 

1 hmlnrgr  ou  il  trouve  dan.i  Fhy- 
uien^  et  gloire  que  lui  procure 
sa  réception  à l'académie /rao- 
« çai*e;  mérite  du^c]i.4c6ur«  qu’il 
prpnonça  dans  j ette  dernière 
circonstance^  son  mépris  pour 
• .aFps  richesses,  26: Cou rfrçÿ? avec 
leqùel  il  mourul  r'  regret*  qui 
le  suivirent, ,*  27.  Quelques 
qnes^  de  scs  chansons  ^éroti- 
ques méritent  d’être  citées 
comme  modèles.  XVllI,  41. 

I’ahOdie  (ll^  gpure  d'oavrage 
• dramatisée  ; son  ^araçicrè  , 

XXI,  xv.. Qualités  quelle dpit 
réunir,.  xVj.  : * , - 

Pa^QUIüs,  habile*  jouefir  de  pau- 
me , vÿit  exprès  d'Istpagnc 
pqur  vaincre  >son  rival  Crut- 
cbâtty.  Vin;  1 35.  • 

Parrain  (Jacques),  il  Commonté 
la  Rlhfh  et  traduit  Lucrèce, 

>CXV  *321.  *'• 

l\npK  (Cfuill  uiino  ),  Anglais, 

•'  fut  eticoucagônu  mpurtre  d’E- 
JLsaheih  , t rciife  d'Angleterre, 


33 1 

U la  foi  de  l'homme  des  mys- 
tères au-dessus  ,de  «on  çsprit, 
mai, s non  pa»  contraires  à 4a 
fifison  , 33.  Itreproche  aux  ec- 
clésiastiques ses  * contempo- 
rains/de  souffrir  parmi  gtax 
des  hommes  tl^k(»rd«  s?'52.  Ce 
T‘  4D9aRe>  tolérant 

,qé  l'Evangile,  (>9;  dés  princes 
quj  "veulent  enti  rprpmlrc  , la 
.guerre  pour  teculcr.  leur  em- 
pire, 181;  des  respect*  que 
‘ l'on  rend  au^  grands,  aaa.  Ses 
observations  stft"  la  justice , 
',3^5;  sur  hi  liberté  dans  une 
* république,  5 14.  Il  mesura  la 
hauteur  de  l'aimosphèrrqXXII, 
aq5.  Scs  écrit*  çl  son. attitude 
Rire  et  indépciidantu  ont  con- 
tribué. au  développement  du 
•patriotisnp*  Vu  France,  XKVt , 
192.  Son  pays,  natal  , 277. 
Quelques  details  s«r  sa  vie  et 
ses  qqÿ  rage*  „ 348. 

Pascal,  maréchal  de'camp,  tué 
au  siège  *de  (^.uje,  IX,.2l,Q. 

PascAi^Lacroix  (^l- ),  président 
. qe  • T acddépiiç * de  Gambfai , 
homme  aussi  distingué  par  «es 
'connaissances  qué  par  VuHia- 

n 1 à.t  M I J . . . . H « - IV  V / 


nifé  de  son  caractère, \ 11,  54- 

Pascaus  (le  gqn^nnj ),  pyémie 
•uU'Mii  dramatique,  lX,  357* 
Pamiii asu  s *J  csti  $,  auteur  d’up 


XVI,  j 25.  ^ ouvrage  sur  le  moyen  dé  se 

Paiùuiasics,  peintre  de  l’antiquité  guérir  dp  la  passion  du.  jeu. 


PytfeOCEL  ( Pierre ),  peintre  célè- 
bre d'Avignon  276. 
Peny\s, ’protolyp’c  de  cf*  sots 
qui  font  paçade  d’érudition, 

xyv 254. , . 

Paac.il,  Bon  opinion  sua  le  mot 
je,  *IV , 57.  Lieu  Od.il  'fut  tm- 
• •Vrÿf*Vjl,.t47*  R n’a  point 
reconnu  InU-nnté  qui  existe 
entrt>  la  morale  ndiviju-. 

et  cVUe  dciUpiMiples,  XIV,  t5. 
A son  avis,  on  pqul  présenter 


, historien,  réfutable 

siéger  aux  états-gciniraii*  con- 
vpqqps  erf  f'hamp-dc-Miri • par 
iMnlippc-le-Bel,  V,  257.,  • 
PiatyjiEn  (tdieunç),  ancica  yjcm- 
bfe  du  parlejnent.  Ikms  -qn 
dialogue  nocturne  ,Vvce  Denis 
Pasquicr,  cx'préTct  'de  p’oficè’, 
H jùi  reproche  de  n’étre  ,p1us 
’ digne  du  nom  qu’il.parte,  XVI, 
® ‘ 117..  fl  Icbl.M  ned’avtn.  soufflet t 
• la  réapparition  des  jésttilos,  et, 
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après  s'être  (Bw^ontre  l’ara- 
mtinn  I* esprit  d’^tivahisse- 

. nient-  ni  la  fAqrberie  de*  cpt 
attire,  if  engage  sôn  arriéra* 
petit  -neveu  ù lés  chasser  de 
* fraiv^y  l'bo  et  suiv.'  . t 
pAsgrtgtf  ( M.  occupe  suc- 

ressivetueivt  pliBietirs  pf/u:e* 
émûjnites.  J'oyer  Icprécédenl. 
l’AStjvirF.S , gendre  t^u  roi  Salo- 
mon^ se  met  à*  I?  tête  de  la 
févtdte  formée  contre  ce  pain- 
« (• , XII , 56 1 . 

Pas!  t vaut,  commune  du  dépar- 
tement du  Unu^s*  on  l’on  ce-, 
marque  uht  glacière  tialurèlle 
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TorguciJ  qn’à  tâ  basses**,  XV, 

.....  cj..:  . » 


»7Sh  -Celui  <pii  est  exercé  par 
up  homme  que  distip^ueut.sfs 

* vertus  et  #on  mérite  njesfpas 
rie  lonftue  durée,  .paref qu’il< 
«Je  gardent  pas  leur  place  long- 
temps a8.{.  Jlessort  par  le- 
quel  le  patropage  de»  hommes 

.corrompus  se  soutient , 85. 

I’mtMOS  ( les  ),  famille  étrfln- 

• gère  qui  figura  long-  temps 
dans  la  classe  du  lui  ut"  com~ 
mêrce'dc  Borjeaip,  V4II,  i5. 

P^Trai  { AI.  ),  membre  de  lè  so- 
ciété des  antiquaires  de  Garai, 

XXV,Sa6,  • * 


d<iif»  rntMier# qûeHrafe  cho-  Pat+u  ( ti.  ) *,  architecte  soûl  la. 
se  de  pittoresque,  XI  ,•  l3i . * dirêctipn.duquelvfQt  construit 
Température  de  la  grotp*%  |3a.  le  pont  du  Ve  y,  XXV,  aü3. 
Passot  (M.  )V«wi«tc,  peintre  eu  PfTO,  Tun  des  habitués  du  jv»r- 
miniature*,  XX|h,v  49*  *.  %|éfre  de  la  Oomcdie-Franç^ise, 

Pilironf^M’.].  -Son  opiuioi 
l'influence  de  la  religion  c 


i optuion  sur 
i com- 
me moyen  d'affermir  le  pou- 
voir tomporrd,  XjV,  44*  *11 
regarde  • comme  un  service 
rfendu  à l'hpoftanué  rahtioti 
fTuAmolereeux  que  l’on  A vrfin- 
cqs  à la  fjuçrrej'  1 85.  &uiva/il. 
lui,  la  suprématie  que  loprince 
.exerce  sur  le  pouvoir  judi- 
ciaire, est  le  complément  du 
despotisme,  3oi.  Ce  qu’H  dit 
ih?s  serments  que  fout  lesjy- 

• /ans,  5aa. 

Patrij,'  peiritre/fistingtié,  qdà 
•V||onci«QRei,  XJI,  1 3 ■ . 

IhcfOCilLET  / l'ahhé  ),  l’un  des 
ennrvnis  dçYoltiire,  X,  45g. 

Patiiiotismi  ( le  ),  Ses  progrès 
dans  l'os  prit  de  la  njpion'frau- 
ça*e,  VM,  19S.  . 

PatmX-;  ami  de- Voiture,  poète 
original,  /^é  à - Caen,  -XXV, 
*35, 

Patoomage  (Je)  était  autaefais  * 
gén-ulrinbut  exerce  par-  des 
geais  tf esprit,  et  «dllicités  par 
des  hommoa  j Jus  fedclifls  à 


II,  a5J.  Il  composa  les  Adieux 
du  goût,  critique  dirigée  contre 
les  bouffou*  italiens  \ 111,  5g. 

Padj  capitale  du  Béarn.  Strflue 
cite  Louis  XîV-  élevée  sue  la 
.place  annale  de  cette  ville,  VIII, 
1 y 3-  Description  «le  cetle  pkice, 
ry4-  Aspt^t  des  Pyrégées  ; vues 
dé  l'esplanade  sitùéê'hors  -de 
Pau,  176.  Effet  magique  des 
eaux  qui  courent  eivlre  le* 
montagnes  et  ht  ville;  rossem- 
blance  de  «et  Je  dernière 'avec 
celle  dç  Lausanne,  177.  Déla- 
brement où  l'on  a laissé  tom- 
ber le  cliM«au  de  Pau-.  1 78. 
Hej.se  mb|aiipe  de  cet  édifice 
avec  le  cKalcau  de  (Unis,  179. 
Molffcs  de  l'architecture  guer- 
rière <Ui  -ch  liteau  de  Pau  , 1 8 1 . 
liorfraiu  quj  en  oniaieut  jadis, 
une  dessalUs,  f8a.  Manufac- 
tures de  mouchoirs  de  Pau , 
*^94-  Ses  jambons  de  Bayonne, 
iqÂ.  Etat  de  Kâ|»tru<?tion  pu- 
Uiqôe  de  cette  viHè,  igQ. 

Paul,  dansent  célèbre,*  né  à 
Bordeaux  f VIII,  a3. 
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Eit’i..  iluir. i^r.uu  deTErmite, 

iu,-4«4  • • 

Plw.,  su  «r  une  lavandière  de 
Mu  ^illcS  et  qui  mourut,  tiec- 
pftûrqlÿ  IXV344-  ♦ ' • ' * 
Paul  { saint  S’abandonna  t’An- 
gletëère  , Ita  patnic , et  aborda 
. fit  Brefiijjne,  où  il  devint*  rvè- 

tpie  de  Saint-Po  L-de-LcoYi,  XII, 

Paul  «I , pape,  engagea  Fr^n- 
" çpis  I*T  à établir  I inquisition 
eu  Frt^ca,  XUI>  g4- 
l^tV*  «noirjij,  historien  du  on- 
tiêiqe  sieelo,  XXVI , 

Paule(.  la  belle  ),  .Toulousaine, 
scjUnntrait  aupeupledtfux  fois 
- 'par  semaine,  VIII , 383. 
JPaül£e((  M.)f  l’un  dès  pki  s nôlies 
* #roP^ta*re3  de  braAee,1  XII*, 

\'*h  : * •*•  v 

PÀwuftfr,  efynnagné  du.  dépar- 
tement de  rHférdTult , CÎC,  64' 
pAiTiBiaa,  jésuke  maltraité  par 
Vf  I taire , IX/,1 86, 

Pact/ir  •{  M.  J,  vieil  «officier  de 
> marine,’  àofompagneTKrmite 
dan>  «es  courses  i Brest , XII , 

k’ÀrLiÿ  ( saint  y,  XXVI,  i5<p 
PaÏiusr.,  épouse,  de  Sénèque, 
s’ouvrè  les  veines  près  de  son 

mari  expirant,  jXV,  t 4“^- 

pAm.MiEHr,  instigateur  d’fton*- 
fleui',  fil,  èo.i3o3,  un  vtovage 
«ur  terres  australes,  aMV, 

'#*/*"*  \ 

• PaulIuer  (Jncque*  LV)  s'est  dis-’ 
tiogpé  dans'lp  poésie  grecque, 
e<  maniait  fepiie  avec  son 
moins  de  succès  que  la  plume, 

XXV,  i36.'  1 

PAtjL»  (M.-),  inyenteifr  de  npu- 
velles  arme*?  ?ifeii , III,  aa3. 

P a CS xat  as,  cip!  à ftropowles  Ana- 
*oqf*,  XIX>\78. 

Pivf.ivet  (M.  J,'  inventeur  d’ikie 
hmchlne  rpintfrioué  pour  les 
engrenages,  Itfs  ccnappcfocnts 


des  horloges  , etc.  j XXJ(» 

43*.  £ : 

Pav  ie  ( .M.’  D.  ),  fabricant  h 
Roaen , XfH,  r84.  **  • 

Pav|^,  lieu.  flIusrtV;  par  Itv  vic- 

• toire  que  le  connu  ah  h-  * de 

• Bobrhort  remporte  sur  Fran- 

• çois  Ier,  XXVI,  339..  ■* 
PAVia-(Ie  I.v)-  Aspect  imposant 

et  pittoresque  qu’il  présente,, 

XXVI,  395.  \ . 

Pavy(*M.),  npgoeiasrt.de  Lyon, 
-attribue  aifx  corjmrntiorts  ét 
^mixJVirandes  la’pmspérité'  in- 
dustrielle de  cette  ville,  X, 
37rîXXU03b. 

PA\ya-l)f:AfWTrnKs{M.)>  faltri* 
*cjiiit  d$  U ville  de  Caen  ; XXV, 
an. 

PAvs«É'(>r.  ),  maître  de  fot-ges  à 
CreûtvvalH-la  Houve , XL}  5o*. 
Peaoe  ( le  fa  bôur»}  que  T ofl  trâ- 
\ v«Ys*  en  arrivant  à Rquufns, 

ix, 449*  • '*'•  . 1 

Pf.cu , médecin  et  naturaliste, 

VHI,  466.  • • 

Pfccti  (le  dprtfpur),  ütufrur  d’un 
mémoire  sur  les  colites  qui 
se  tcouVetu  depuis  IVmbon- 


rhtre  de  fAudc 


jusqti^au  uap 


Ceucater1X,  379. 

Prcufii.JA,  célèbrtî  par  iescon- 
t.  naissantes  littéraires^  ef  • son 
amitié  constante  pour  Dû- 
• breuil,  médecin  , t$,  3gü' 
•IVcH-PiTLAjAMKL  ( M.t) , maire  .de 
(imassoane,  Caractère  qu’il 
déploya  durant  les  n-^ctjous 
politkpies.de  181*5,  VIII, 44 >• 
PécLET,  sâ  vaut  distingué,  né  dafis 
lif  Tranulie*Com’té  4 XI,* 
PrCÎJTJIT  ( Ji*an  célphru  méde- 
ein,  ne  à Dieppe,  X*>JV,  36. 
PecqI  ki:»  inventeur  d’une 

pendnJe  qur  marque  sua  deux 
çndvans  jusqu'aux  secondes 
' du*  tçiÿp^s  fûL^ral  et  du  temps 
moyen  qu’clje  indique,  X3yi , 

433.* 
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4pfcA«!Ol>Ltt,  village  sitpé  •«  bas 
de  hKscalctte,  renomme  pour 
«son  Vio,  >^^6. 

P»  uw.(le«  généraux),  YM,  43o. 
Ppi»  ( l.i J, village*  * quelque 
• aittaii('i\ije  nmcill^!  IX,  34 4 - 
• Pei*i*(le*V  Kdyez  9ürrufc*s. 
PnRtCR^  (la  ).  CxjiSes  de  ses 

firogrès  ex  <U  sa  décadeqce; 

uniiÿtiun  fui  d’abord  #trti 
nreiiiicr  et  sni|  U»iqt|eH>ut , 
XXll^S.^rogK*»  que  la  pein- 
ture a faits  jiHte^ivtmrnt  , 
L.<  miririplieiié  des*  écrites 
contribue  a retarder  ?a  déca- 
dence ,*7.  SceoU/4  cju’elle  re- 
• •çoit  de»  l'imitation  Monreole' 
a laquelle  '«appliquent  quel- 
ques homme*  nédibmt;  sys- 
tème d'imitation  qui  prtit  hà- 
T Jer  sa  décadence,  8..*Si»ÿé- 
• ritfrité  de  fécdle  IHoçbie  sur 
l’école  flamande  et  sur  lVrcolc 
vénitiehhe^,  g,.  Caraolèrc  de  la 
peititurp  moderne,  ibid.  Sa 
division  eu  deux  clauses  : ta- 
bleaux d'histoire  $t  fxbjéxpX 
d||Mic,4o.  H es  An  rpoçc 
<T ex\>fc*sfc>n  qui  semble être 
plüs jïprtieulièrafnênt  unf  ré- 
. * relation  du  fiçnfe,  A tou- 
tes le*  époques  "de  l’qrt,  les 
peintres  de  portrait*  les  plus 
* rénompiés  ont  W en  même 
temps  les*  peintres  d'histoire 

• '.le)»  plus*  félèbrci , 6t.  J[*!S 

jeiHies  peintref^  pour  faciliter 
• . Jeur  essor,  doivent  ahandon- 
nrrt  les  liei^x  cOmmuiu  de 
• piété  ^raités  cent  fois  par 
* Tes*  premier»  artis4es,  7"8.  En 
••'»8r.9s  U peinture  ira  guère 
offeét  ’que  de<  sujets  di  rell-  * 

rn,  Ri.  Les  djnéretvU!»  éco- 
d’Italky  *1*1.  Ltr  pacage 
•yrst  à’ la  peiuUn'c  ca  que  le 
qxM'ine  descriptif  est  à la  poé- 
xié, \4i-  Ppur  relever  à la 
digniurd'un  Genre,  il  doit  être 
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Itisfririffuc , i^^Majestè  des 
salles  où  l’on  expose  les  ta- 
bleaux envoyés  au  concours, 
XÿVHl  t6.  %Moüf*  de 

iVrntiresseinfdt  général  qui 
t'onduit  la  foulé  au  salon,  17. 
^Remarques  ‘ sar  les . diverses 
cl  «s  ses  d'observateurs  qui  exa- 
minent les  tableaux,  19.  En- 
thousiasme populaire  pour  la 
p>iettm*,20-  Meriieque  ce4le- 
rf  doit  poss^def  ; qpniion  qui 
doit  fonder  notre  figement  à 
tou  égard,  1*2.  Oitiqiitf  de 
quelques  tableaux  exposé#  en 
foi  a,  24*  êi  asuiK 
Pn»KSfc,  conseiller  au  parle- 
ment d'Aix,  et  prçteclety  »n- 
fatignble  des  Sciences , des 
h-ftre*4tt  des 'arts,  IX,  J07. 
P^UdK, (dort 7, % frère  de  QodH- 
gue  < >fo»  des  Visigothi  f se 
téfifgic  dans  les  mqntajyics 
des* Asturies,  après  la  moll  d^ 
ce  dentier;  il  deaporequâtoru 
aps  J jus.  cet  /îxilt  plusieurs 
provinces  espagnoles  s'étant 
soulevées,  en  sa. faveur , à la 
voix  d’Alphonse  , duc  -dp  Bis- 
eaye,  il  rentre  dans  ses  états  , 

* •«•périte  le  titre  de 'restau- 
rateur de  la  monarchie  espa- 
gnole , Xltf,  29a. 

PtfjAu(l’fta),  sitdéc.  «m  face  le 

• • port  de  Cherbourg,  XXy,  2p2. 
PBUCOT  (èl/),  chargé  de  In  sur- 

'veillance  spéciale  dé  l'hospifce 
'dcs^nflnts-iroum,  IV,  qj54-* 
Pblmarsk,  village  à quelques 
. J feu  es  d'Aix*,  4 X , 3o8. 
Ptutevr.n  (.le  général),  mort 
d.inf  lés  champs  glorieux  de 
^Yi  edi  and,  XI}  10O. 

PÉMMnn,  célèbre*  par  sa  fidelité 
■h  la  disgrâce  de  Fouqucf  qu’il 
stfivit  au  sept  dés  caphols  , 

Vilf,  4(67  ; XV  v 49*  • 

pF.LLF.r.ttiM  *(  l'abbé  ) , hé  ù Mar* 
selllé,  IX*,  33d.  «... 
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Rem.et,(.M.),  homnac  de  lettres 
et  avocat , XI,  334- 
^Clbt  , tuteur  d’un  ppetne  sur 
le«  tnunt.if.nrs,  XI, 

I%LM'.TA s (M.  )*,  professeur  de 
• médecine  à J’Il.itel  Dieu , III, 
. 3l«.- 

Pelletier,  renomme  pour  les 
soirées  qu’il  donnait , III,  70. 
Pelletier  (M.),  (abri  cant  d« 
8ainl  Quentin,  XII,  17. 
PllLrriEft  ( Jacques)  ,*  médecin , 
auteur  don  Traité  fie  la  Peste, 
et  <l’un  Commentaire  ttEu- 
cêde,  XXV,  368.  * . 
Pelletier  (de),  l'un  de*  con- 
seillers chargé*  de  fairè  arré- 
ffcr  et  de,fain£  condamner  à 
Cle^ijiQiit  les  nobles  actAisés  ; 

xxvrr34o. 

PékAnech  ( M^,  à qui  l'on  doit 
^ la  plantation -des  jardins  ah- 
q/ue  l’on  remarque  à 
Morlaix,  Xll,  4p8. 
Pemather-,  personnage' cité  par 
J Kiwme  , 4,  3.7*). 

PekciiaVi)  directeur  des 

travaux  pulsés  'dans  le  dé- 
partement ‘des  Bouches-du- 
Rhône,  IX,  S57.  ^ 4 , « 
Pe*S£,  fille  qo’.^s  siégea  Plaise 
de  Moi^lfuc,  ef.dont  il.  ni  a I— 
^iraita  les  habitants  qvec  .une 
• horrible  nirpaito,  Vlll„356. 
Pessée  (Ta).  Celle  d'ùp'pèuple 
est  exprimée  par  la  littérature, 
Xiy„4^r4  plus  actire,  -plus 
puissante  par  les  eut  rayes 

i|uVm  1*4*  donne , elle  brise  nu 
pftehit  lés  barrières  qtron 
ui  oppose,  et  poursuit  son 
eotfrs  avec  plus  de  rapidité  ; 
comme.  les  eàhx  d*\in  fleuve  , 
elle  ^erppfeint  à g|  surface 
des  Couleurs  et  des  qualités 
tKi  sol  oir  ejje  -a  creusé  son 
bt,4tfa.  £hç&  lin  péupfe  es- 
clave, elle 'est  absorbée  tout 

Table  générale,  t.  xxvii. 


qnlière  par  le  sentiment  do 
(oppression,  4<>3. 

PlfRTn^siLÉÇ  , aoiMonc,  JffX  , 

. 3yS,  • 

Ptviim.vnE  ( Jeanne  de)j'tem- 
mç  de  Chartes  de  Blois  , con- 
tinua la  guerre  que  son  mari 
avait  commencée  contre  Jean- 
ine de.' Fl  and  *e  , Xll  .373.  . 
Pe^biévre  (Marguerite  de  Clis- 
son , comtesse  de  ) met  en 
dangerles  jours  dé  J«an  V , 
<hic  de  Bretagne;  elle  l’anréte 
avec  Rjçbard,  sqn  frère,  XII, 

„ 3V7-,’ 

Pektiiievre  (le  duc  de.). *Mo- 
numenf  qu’il  avait  élevé  à 
l’endroit  où  Henri  lV-jrfin- 
quit  Mavonne,  X|II,  rt)4: 
Pqpin-LE-BnT.F  prend  la  Souve- 
’ rpinoté  de  Lf  on , X’,  309; 
s'oppose '^ux  Allemands  qui 
•r?v?£ea*ÇDt  l’Alsace,  XI,  i»3. 

, 8e  préopito  sur  la  Saintonge , 
dont  il  extermine  tous  les  hàbi- 
tants,  XXVl  ,|aoa.  -VÆu  îjii’il 
• avait  fait  poUr  éxpler  l’ assas- 
sinat ne  Waistre , qu’il  ravait 
repousse  du  Châionais.  20Q, 
3*30  - • “ 

££pin-le-Giu!«d  convoque  è Or- 
léans’ l'armée  *dçs  nations'qui 
composaient  le- peuple  do  la  " 
monarchie  et  il  y tient- son 
conseil  de  guerre  x V^  26a.  Les 
querelles  élevées  entre  stfs'.en- 
#faqts.  ét  là  première  tnaison 
dûcjaJed]/Auitaitie  fontbeau- 
^jp  souffrir j le  Lhorolait  t 
xXTI , 383. 

Pémji ville,  où  s’élève  unç  belle 
'verrerie  à koureiI|es(,  XI  , *>o3. 
Perche  ( lé) , Végion  dt>n£  les 
forêts,  et  celles  qui  cfuvpifent 
autrefois  le  lerrlfoïj'o  •éftâr- 
train,  étlfent  le  prtn- 

• rihàl.  dtr  culte ''druidique  , 
XXVI,  105/ 

a5 
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Percieb,  architecte  distingué, 

i,'4- 

Pkrct  (le  baron"),  célébré  ana- 
tomiste retiré  mi  hameau  d« 
Monhipnez,  XJ,  t5$.  . 

PerdrIt  , % artisan  , deré  au^ 
poste  de  maire  pendant  le/é- 
gitne  de  la  terreur { gc^iverna 
Ilenpes  avÊC  un  setitipicut  de 
justice  qui  en  assura  le  repos, 

XII,  f» i5. 

P£%üc  ( Gilhert  de  La),.  tbéolo- 
gi*n, contemporain  a Abéilard, 

nu,  . > 

Péurvixe,  historien.  Ce  mi'il  dit 
de  l}entré0  de  Henri  IV  a l?a- 
ris,  JV,  17  ; Je  la  pasdookde 
ce  yriiîce  pour  Iç  jeu , T*3. 

P tri  tnt,  ♦ilUjfçede  la  Bourgogne 
asse*  bien  bâti,  XXVI,,  ^aJÇ. 

Ptstrft  (-M.  dA)* s’est  distingué 
au  ajége  de  ^arboarg  111^)66. 

PtfnEz  ( Antoine  ).  Ce  qu^l  disait 
de  -l'amour  des  roh  pour,  la 

vérité,  Vl , ay5.  # • 

PftEZ"  pk  IIit\,  historien , s'est 
occuye  dé  reCqerohes^or  l’Lis- 
toire  de»  Maures , ]35. 

PéltoOLÈSE,  célébré  cOthnositcur 
'indien,  IJi,  991  » X\uj,  a63. 

Pénaux  (la  famille)  ae  distin- 
gua dans  l’art  ty(to(jritphiqud, 

Ml,  au. 

Pi.nKiAtiD , renonubé  • pour  ses 
vignobles,  VHI,'a^a. 

Périmer  , ôofcr  ne  pat.  rendre 
confpSe  «es  deniers  publics , 
allimie  le  premier  Ja**  guerre 
du  Wfojônèlev  XHT , 1 jf, 

Pkiut.n  frères,  ( MM7.  ) ciVUrV 
huèrent  à pocjer'lâ  ‘fonte  du 
fer  au  degre  do  ner|ertioiT  tm 
elle’est  arrivée  , XXÎI 

Pêriosox  (le  maréchal),  Vlft, 

PÉttitjoitn(lc).  Maiÿes  sous  les- 
‘quefs  celte  proviqre  passa  suo 
réssivetnmit  ;*couhsquqj  par 
Charles  VI , elle  devient  Pfcpâ- 


celle  d’JJbret . jfrsqudT cê  que 
Henri  IV  le.féunit  a JA  cou- 
ronne, XXVI,  a 34;  Ses  fît  * 
chesses  géologiques,’  a36.  Son 
commerce  de  truffes,  Ses 
homipes  célèbres , a£  1 . 

PÉRtoiECX..L'aticiéh  amphithé.i- 
tre  que  l’on  voyait  dans  cette 
ville,  XXVI,.  135-  Divisiôn  de 
Tcrigueux  en  ville  vieille  et 
nouvelle;  la  cathédrale  ; Jbô» 
tel  de  U préfecture,  a36rAn- 
cien  noindePénguritx  jtomjdfc 
ipie*  l’on  avoir  été  dédié  à 
Vénus,  a$7*.  ÎHériJité  dti  Sol  et 
mauvais  rut  dt  la  cultive  dans 
les  campagnes  aux  environs 
de  cette  ville  sbr  h) .route  de 
Lyon,  i4p,  2^5.  Castel  féodal* 
à quelque  distance  de  Péri - 
gueux,  vf6.  j 


que  distance  de  Saiqp.Waaftt  , 

* XXV„,  276.  Aspect  qu’il  pré- 
sente, «77! 

PtimEs,  vjl.’yrt;  de  département 
« de  Vaucluse  ,*JV**î  14). 
PtnoK*at,.Toh  do 'ceux  qui  se  dis- 
tinguèrent d’aboref  dans  Vi^- 
surrection  defc  Chouans,  .Xfl, 

554.  .*  *.•;*•*  •* 

PfeiOiSE  , village  dont  le  minerai 
ali  monte  l’usine  de  Béfort,  XI, 

1 76. 

PéâoüXET  (M:  de),  voyageur  qui 
. * enurt  après  sa  femme  Wispou- 

* vbir  l'atteindre,  non  plus  que 
le  ravisseur  contre  lequel  il  a 
obtenn  sentence,  Vlff  ,*365. 

PSrrauie  (M.)  t sculpteur,*  con- 
<ut  le  projet  de  Corner  le 
Rhône  de  clyuger  de  UC,  et 
d'à fVr.se  marier. à da'  Saône, 

x,  343.  • 


Digitized  by  Google 


DES  MATIÈRES.  3$7 

Perreau  (.Rnoul  de),  maître-  entre  Albin  ci  Sévèr*,  X’,  3o6. 


«TRôtel  spus  Philippe  le- Bel ,( 

•v;^55.  . 

PumnjoT  , • né  à Damne  -les- 
• Daÿtes,  XÎ,  1 34- 
PemvfsoT.  K apH  Gr,(x\f.i.le. 
PemiIk^M  Commir),  député, 
oYateur.  ï , j6  ; èwll  *,  io.}. 
Pf.iu'.iki^  (.M.  JpsiH)h) , ’Cum  xles 
régisseurs  dçs  houilles  d’An-% 
zi»'«  XII,  104. 

Pbrrier  ( M.  Augustin  ) , pro- 
priétaire du  château  de  Lesdit 
guière*  où  il  a établi  uhe 
h ramie  jt  riche  mnnufacftire 
de  toiles  peintes  qui  fournit 
du  travail  à presque  toqtç  4a 
population  de  Vizilie,  X,  2j.f. 
Ktablisseinénl  d’uiie  école  à la 
•Lantasfr*,  que  l’un  dent’  en- 
corem*  ift.M.  Perriêr,  a^5.r 
Peri'.iiüis  :(  le  cliAte.iu  des )r  aux 
environ»-  duquel»  op  troqve 
plusieurs  monuments  gaulgis, 

XXV,  373.. 

Perriîi  , premier  .peintre  d’un 
* roi  du  Nord*  X.l , 56. 

PRRniü  (Léonard),  jésuite,  rec- 
teur de  l'Ijfiiversitd  de  Pqnt- 
à-Mouison.,  XI/  . 

Peroix  (l'ahhc),  auteur  de  pa*. 

ro«lii*s  lyriqUes,  XXII,  229. 
PERRON  ( le  cardinal  du  ) con- 
courut & la  conversion» . de 
Heng  IV,  et  intervint  (fans 
les  débats  de  ce  prinee  avec 
fa  cour  de  Home  4 XIII, *97* 
Persfio^e  (la  forêt  de^,  située  k 
quejtrue  distance  s^feuçon, 
XXV,  1 15  • ».  . 

PEtutfs  (les).  Chez  eux,  plusieurs 
«milles  se  comMCraigut  au 
service  du  temple  et  de  la  Di- 
vinité r^XIV*  66  ; les  femmes 
été u1  nt  esclave^Je  leurs  maris, 
et 'ceux-ci  l’étaienl  dê  tout  le 
mondq,  ^81.  * 

Pf.rtj*ax, empereur  romain.  Dis- 
putes qui  s’élevèrent,  à sa  mort. 


Peiitixax,  prototype  de  cçs  sots 
"dont  la  vanité  opiniâtre  fa- 
tigue tout  le  monde, 

Pkiitisifr  {M.  ), . officier  supe- 
rieur  d'àfhll éric,  XI 4*7^ 
Péruoùi  (fe),  peiutre , dont  le 
Mutée  <]e  Lyon  possède  une 
Aïcçnsion,  X,  384-' 

PerVssV.au  (l’abbé),  l’un  dej  en- 
unni'vdc  Voltaire,  X,  t&ég. 
*PfcxcHER(5f.),  inventeur  du  çîiro- 
' li^mètre  (ramais,  XXII  , 435. 
Pk$me,  petite  ville  du  déjmrtc- 

• ihenr  du  Doubs,  remarquable 
. ^ par  une  chapelle  céjèutc  dans 

^centrée,  e^  un  /nonuinent 
<Wfi  la  flenaissajice,  Xr,  1 55. 
Pétau,  savant,  né  ù*  Orléans , 
XXVI*  i»8* 

Peters  , lieutenant  de  marine 
anglais,  Concourut  a l'incendie 
de  Toulon  en  1.793,  IX,. >7. 
Pétipx  , membre  de  i’as$£tnblée 
constituante,  XXVI,  to3.  . 
Petit  ( §a nuiêl),* érudit  célèbre 
du  -seizième  siècle,  IX,  1 Br}. 
Petit,  asti  du  Corneille,  éditeur 
de  scs  œuvres,  et  autour  de 

poésies  légères,- XIH  y 19 £ 

Petit  fut  pcitdu  et*  brûlé  pour 
avpir  composé  des  vers  moins 
licencienx.que  ceux  de  l'abbé 
Gfecobrti  XlV,  5b5.  ± 

PrrtT ( Jean),  cqrdel^er,  fiTlano- 
logje  de  l'assa^sinaj  du  (lue 
d'Orléans  par  Jçan-sans-Peur  ; 
«a  doctrine  sur  le  régicide  fut 
applaudie  par  les  nobles  lié  la 
- faction  Bourgogne,  cl  ap- 
puyée naj*  le  clergé , XIV  f 6 1 * 

xvi,  xxvj,  460. 

Pet*,  medetin  , fit  beaucoup 
Je  rechèrcb«s  pouf  prouver 
l'existence  des  .Amazones 
XfX,  178? 

Pig'ir(hL),  maître  d'un  hôtel  à 

• Dieppe,  XXV,  16-  * 

PçT*l*JE/l*i  (M.),  ancien  maire 

25. 
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H'.Vrljo’is.,  enveloppé  Han»  la 
proscription,  en  fjg5,  se  ré- 
fupi^  dan*  le*  ruines  «lu  châ- 
teau de  Vadans,  *XI,  63.  # 
Prrrr-JW*  («nidamej,  peintre, 
auteur  «l'un  tiKUau  représen- 
tant  un  Mari  ma/ni/^Xll,  *7^* 
’ITOT  ( M.  ),  Sculpteur  ,di§- 

tthfpié.  Sa  statue  «1  kJlfau , 
XXII.  161. 

Petite-VillE,  joli  village  situé 
(huis In  Normandie,  XIII,  Ml.' 
Penv-T«yTAM  ( Aristide  du  ) , 
ofticter  de  vaisseau,  se  dis- 
tingua dans  plusieurs  combats 
maritimes ,*XXv,  428. 
PE**r-Tn«>i  *»»  ( Aubert  «lu  Wn- 
rd  du  pfécédent,  savMruis- 
tingué,  XfXV,  419- 

Pétrarque,  poète  célèbre,  aihant 
de  Laure,  IX,  237.  Qdonne 
qu'on  a élevée  eu  son-  bon- 
ne U/  yrè.r  dé  la  foftâiM  de 
VMoluse,  a3S.  Cause  à la- 
quelle il  attribue  4e  non-suc- 
rès  de  la  mission  dont  Phi- 
Bliels  Hfdi  avait  été  chargé 
auprès  des  cardinaux,  X X V l} 

PétrocoriE,  nom  d'une  fille  an- 
tique qur  s’élevait  auprès  de 
Périgueux,  XXXI,  235. 
Pfrvfcocus,  charlatan*,  Vivait  du 
• lentps  «l’Hipporrate , et**'a- 
vait  qu'un  remède  pour  guérir 
Qrae  lés  maux,  XV,  191. 
Pétrore,  l'épicurien , né  à Mar- 
9 scille,  IX,  3*8.-  Ce  qu'il  dit 
«les  petits  gaîrpiwqn»  se-trou- 
v aient  au  fon’d  «le#  coupe  s des 
. vulupti\cuj»  ’rmnaips  , XVI , 
. 36 1 . Il  peut  être  regardé  com- 
me Fun  des  premiers  roman- 
ciers lapins,  XXUI«  im*. 
Pküvier  ( Jean  y anéien  écheyin 
4eLytm,X;3.p.  * . 
Pn7rj.K.  Un  peuple  qoj  jhint  à 
«les  .scjistnjons  rapides  une 
grande  sociabilité  est  l<r  plus 


éminemment  drariatiqu.,  XX^ 

1. 

PhfQt-oi,  artisan  , l’un  des  habi- 
tants de  Saint-Quentin  qui 
échappèrent  au  massacre  de 
cette  yljeen  .(557,  Xll,.â. 
Pevtisoer,  auteur dutableschro- 
’ nologiques,  XXVf,  478. 
Petiumova  (lé  rochér  (Je)',  au 
pied  duquel  la  rivière  tf  Ar- 
gent-Double prend  sa  soùtee , 

yui, 

PBVflMtocBADE,  bourg  remarqua- 
ble par  un  châléau  flanqué 
de  deux  groftes  tuûra*  VIII, 

i63. 

peintre*,  ancien  direc- 
teur «le  la  uianufacthre  des 
Gobclins,  IX,  3io. 

PETRttiüET  (M.),  avocarde  Bor- 
deaux, VIII,  il.  Ce  qn*SÏ dit  du 

• prtcès  «les  frères  Faucher  coif 
ilainm?  sans  défenseurs, -XV, 
rij. 

Pevbot  (Claude) , prieur  de  Pra- 
dinas,  né  à Milhaud,  IX,  5l. 
Pltroise  ),  célèbre  naviga- 
teur, né  4 Albi,  IX,  8. 
Ffti-vs-Morcabrié,  chef  d'esca- 
dre •v*U,^3o. 

Pesai  (le  chJteau  de)f  où, prit 
naissance  le  maniuis  Masson  # 
de  Pe#û,  poète  (le  T école  de 
Doi-at,  XXVI,*.m.  .. 

Pézéhas.  Branches  de  son  com- 
merce ; l'auberge  de  la  Pùix 

• construite  sur  remplaocnient 
d'uue  chapelle  de  pénitents, 
IX,  65.  Lè  fauteuil  de  Molière 
chez  le  barbier  Gély  , 67.  Le 
Poulain  qui  sert  dans  les  gran- 
des. solennités  ; le  collège; 

’ perspèttive  que  Pteil  embrasse 
de  la  plate-forme  du  château, 
68!  Çpraprère  politique  de*. ha- 
bitants 'de  Pfttéuas , 69.  La 
. maison  qû'oceupüt  le  mrflheu- 
• reqx  duc  de  Moutmorenci  à 
. • l'époque  de  son  pro’cùs  ; la 
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société  littéraire  de-cette  ville, 
y3.  Hommes  célèbres  qui  y 
•dut  in;s,  74-  Maison  de  cam- 
pagne aux  environ»  de  Péxé- 
fias, /occupée  par  un  anoien 
guerrier  qui*  répand  mainte- 
nant des  bienf.ntH  _aur  les  vil- 
• lageois,  et  s'adonne  aved  sa 
famille  à- des  éludes  «fientid- 
ques  et  littéraires , 75. 
Péxksas  (l’ÿbbé),  l’un  des  enne- 
mi» de  Voltaire,  X,  4-r>9- 
Prinu,  ( Conrad  ),  poète  ql]e- 
/nand , Xi,  *apf.* 

PrinT  ( le  comte  de),  dont  les 
seigneurs  de  Bollwiller  étaient 
vassaux, ;XI,  207.  • 

P«Afc.\nis(  le  ),  fleuve  de  Béotfe, 
XVIII, 3ia.  . * 

Phalempik,  où  J’oir  remarque  les 
ruines  de  l'ancien  château  de 
Plouy*  un  de*  apanages  de 
Henri  IV,  XII,  ail. 

PhaiUJn  (le  fortdu),  en-avant 
de  Toulon  ,**IX,  386. 
l'iiÉsicifc,  (la  ).•  Oii*v*égorgeaif 
dés  enfants  en  l'honneur  de 
Saturne,  XIV,  37. 
Phévippeacx  ( la  famille)  eut  en 
apanage  lechàtcautTHetbault, 
XK  VI  ,,a3. 

Phélixius  Eçnatjcus  , médecin  , 
dédia  oiu  mèrês  Auguttes  un 
bar- relief  que  l'on  voi|  en- 
core à Lyon  , X , 346.  * ; 
Phidias,  stittuaire.de  l'antiquité, 
XXII,  68. 

PiilLARTaoi>R[iB  ( Alexis  ),  tyran 
qui  fut  mutilé,  XIV,  5iÇ.  • 
PaiLLBKHT  ( saint),  premier  Hief 
de  l'abbaye  de  iumirges,JXIU, 
at6.  . . . v,  % 

Philibert  nV  Savoie  comman- 
dait, pour  le  roi  d'Espagne, 
. les  troupes  qui  attaquèrent 
Saint-Qqentin,  XII,  8. 
Pnii.iooc,  le  plus  grand  joueur 
d'échecs  de  %on  témp^*  et 
compositeur  célèbre,  concotv 
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rut  h la  révolution  qûe  Gluck 
opéra  dant  la  musique,  IH  , 
291;  XXII,  2*9;  XXVI,- 10a. 
Philippe  , due  de  Boorgégne. 
Bérengqr  de  Preslet  mérite  son 
atteulku^  et  sa  .bienveillançe  , 
III,  »37.  # 

Philippe  , roi  d<\  Macédoine.  Flat- 
terie dont  il  fut  l'objet  de  la 
part  de  ses  courtisans,  IV,  2 jfo. 
Philippe,  comte  de  Poitou,  (ils 
de  Philippede-Bel,  assiste  à 
Passemblcc  cqnvôquce  par  le 
rçi  son  père,  V,  255. 

Philippe  II;  roi  de  France,  met 
l'inquisition  eu  vigueur, **XI1, 
201.  Il  offre  nne  forte  somme 
effla  npble-.se  à qui  ruerait  le 
prince  d'O^nge,  ou  autf  hé- 
ritiers dé  l'assassin,  Xi  V,  1 53  ; • 
conseille  à son  successeur  de 
profller  dès  ' occasibns  , de 
guerre  qni  se  présenttfièiit, 

1 80  ; protégé  et  * récompense 
lés  délateurs,  335. 
PuiMppl-Auocste.  Sous  son  çè- 
gne,  les  halles  sont  établies 
d'une  manière  stable  et  defini- 
tive, V,  100.  It  gagne  (a  bh- 
I aille  de  Bouvines,  Xil,.  220. 
Son  armée  brille  la  villô'de 
Séclin,  223;,j»rènd#Lille,r£29. 

Il  cite  au  tribunal  des  Pairs, 
^amaain-Terre,  qui  avait  as- 
• sasainé  son#  uevcir,'  le  jeune 
' Arthur,  367.  $és  amours  avec 
Bertrade.  de  Sjoutfort  cml  fit 
‘asseoir  mit  son  trône,  XIII, 
44-  Il  brûle  une  éfclise  d'E- 
vrèux  q»ic  Henri  J , dùc  de 
Normandie,  avait  fait  recou- 
struirp  après  avoir  Incendie 
celte  vîHe’96.  Il  prend  Li- 
sieux, én  i»o3,*  XXYV,  59; 
cède  à Jean  d’ Argouge#  Je  ter- 
rain sur  lequel  remise  (Gran- 
ville, 3(5  ; prend,  brille  et'rc- 
construit  à ses  frais  le  cou- 
vjrot  'du  Mont  - Saint  - MicMe)  ; 
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Jiti;  fait  la  .conquête  du  Poi- 
tou, XXV|,  1 65*  enlevé  le  Li- 
mouùp  * aux  Anglais,  a6o. 
Combattant  contre  OtliAii  IV 
-ét  Je  comte  d*  Flandre,  il  re- 
çoit des  secours  diodes  411s, 
roi  dc.BourgogM*,  453. 

PBtyppÉ-Lij-BF-L  reprime  le.hixe 
de  la  «bourgeoisie  qtii  mar- 
chait de  paç*  av«ir  la  cour  , 

. III,  ta.  ^ta^ie  qui  lui  /ut  éle- 
vée dans  l'église  cathédrale  de 
^}ri»,  «ti  mémoirfcaes  actions 
rie  Inca  qu’il  alla  y rendre  à 
Die  A après  sa  victoire  de  Munv 
ch-Puell , IV,  *4.  I*Qur  répri- 
mer la  tyrannie  des  despotes 
féodaux , il  convoqua  micas- 
setpblée  générale  de  lit  nafriua, 

• où  le  peuple  obtint  une  otidi  re 
de  représentation  ; descrip- 
tion de  cette  'assemblée  à 
Nofre-Dame  de  Paris;  paroles 

• qu’j^  prononça  le  fçi  ; L»*»<*ni- 
liléc  m>  sépiira  sans  avoir  rien 
produit,  V,  a54-  il  F si  obligé 
de  s'éloigner  de  Douai, ^ qh’il 
Otait  venu  *alsiéger  -poWr  se 

avenger  de  fi»  défaite  que*  ses 
armées,  avaient  éprouvée  a 
CoyftPay,  XII,  1 88.  Ses  trou- 
pe- pillent  (a  ville  de  Sçclin, 
^43.  ll-assiège  Lille  ,329;  élève 
'Calais  à l'ét  Jt  de  ville  et  Ijkn- 
.toure  «le  fortes  muraille*, *£»>  ;• 
(loutie'à  Je.ui  de  Bjcbçinqftt  1c 
tkrc  (Je  pair  de*  France,  Shf)  ;- 
ré  Fine  dobélr  à^W  ordre  de 

• ifu li i face  VIII v mit  mêltqq|cn 

pristrti  L’évé«pie  de  Vamici*%et 
adresse  au  pape  une  J ait  ré  où 
il  |ui  «lit  que  leff  rois  aie  sont 
pas  soumis  à ta  chaire  de 
Pierre,  011  ce  qui  concerne 
h;  temporel, -XJ V,  507.  Il  bâtit 
un  manoir  royal  à Vllcena, 
aujourd'hui  Viiiceuues,  XV, 
tfo.  * . 

Philippe-le- Bon-,  duc  d*  Bour- 


* gogrie.  lluc  où  d demeurait  à 
Pafis,  VJL,  *M  ouvre,  à 

Séclin , avec  lus  Gantois,  des 
cohfécenre*  qui  n'ont  aucun 
succès,  XII,  n3;  fient  à Lille 
le  seconif  cbaditre  de  l'ordre 
de.  la  toison  d'or,  'j\ü.  Dans 
Iodes-fin  de  venger  la  niorfde* 

* son  père,#Jean-«yns-Peur,  il 
contracte,  .avfec  ‘ Ifs  Anglais, 
contre  la  France K un  pacte 
dorft  les  résultat»  .11c  furent 
pps  heureux  pour  lui,  ÿXVI, 
46a.  Il  revient  à dr.meifleurs 
sentimefits  et  enlève  sîm  appui 
aux  Anglais;  a«le*  dc^a  géqé- 

• rositéf  il  demeure  fidèle  à la 
France («463.  Il  assiste  ai£*a- 
cre  de  Louis  ^1,  et  donné  à 

# ce  prince  de  sages  avis  dont 
il  -ne 'profite  p.fs  ; il  est  obligé 
de  suivre  le  nafli  formé  contré 
le  roi  dans  la  guerre  du  iiien 
public,  4G4.  B fonue  des  éta- 
blissements utiles;  donne  de 

' nouvelles Jois^ï»  la  Bourgogne, 
et  protège  llncîustrie;  son  goût 
pouf  la  munificence,  les  fûtes 
et  les  femmes;  il  dote  riplie- 
inMit  scs  enfants  naturels; 
larmes  «pie  se*  sujets  répau- 
«bn  nt  sur  sa  tombe , 4^5- 
Philippe  - tfF.  - Bec.,  évêque  de 
Naples,  travailla  efficacement 
ramener  le»  liabitauts  de 
çetl e Ville  âq  parti  de  Ilenri  IV,T 

W,  5y9. 

Pihuppr-CE-Harm,  duc  de  Bour- 
g<>0nc.  .*fbandoùne  ses  i|roits 
sur  Lille  et  se*  châtellenies, 
XII,  239.  Il  achète  le  Clia'ro- 
' lais  , XXVI  ,38a;  épouse  Mar- 
guerite de  Fhindre,  qui  lu^ 
apporte  en  dot  plusieurs  cotn- 
tos,  456;  obtient  la  cnargc  sle 
régent  lorsque  Charles  VI  est 
éloigné  du  gouvernement  à 
cause  de  sa  folie  iT  est  dé- 
puté aux  états  d’Avignon  pbur 
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mettre  fin  au  schisme  qui  dé-  Bruyères,  XXIV,  i5 
sofait  l’Eglise  ; s% mission  Va 
aucun  succès;  «V  retour  dans 
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ses  états,  il  veille  a [rur  ad- 
ministration comme  à celle  de 
la  France;  ja  mort,  4-»7-  Son 
caractère;  son  amour  pour  les 
leNrcs,^58. 

Philippe  de  Rolvbe,  duc  de 
Bourgogne,  cu^  pour  tutrice 
Jeanne  de  Boulogne,  sa  mèro, 
et  (botrulMns  entants,  XXVI, 

455..^ 

Philippe  >»e  Valois  Fait  déca- 
piter les»taois  Normands  qui 
servaient  l|p  vues  d’Edouaad, 
roi  d Angleterre,  sur  la  ville 
de  SaintrLn  v XXV,  3o4t . Il 
Confère  à l'abbé  *du  copvent 
de  Saint-Mfchel  le  titre  de 
commandant  de  la  place , 3a6. 

Philippe. IJ,  roi  d'Espagne,  traite 
alec  inhumanité  les  Français 
quile  trouvaient  à la-Floridc, 
XXV,  20.  Après  avoir  obtenu 
le  Charolais,  il  cède  te  comté 
‘à  sa  fille 'aînée,  XXVI,  386. 

Philippe  IV,  roi  d'Espagne,  cède 
aux  magistrats  de  Lille  de  pa- 
lais qui  sert  aujourd'hui  d'hô- 
t- -l-tle-ville,  Xlf,  a4<>.  H ob- 
tient le  Charolais  , XXVI , 
383.  • 

Piiiliple  V fait  transporter  jpréc 
pompe  dans  l’église  d'Kcouï* 
h»  cnrps  tT Enguerrand  de  Ma- 

ri«ny,  XI|I,  54  ’ 

Philippe  VI,  pour  récompenser 
ly  fidélité  dés  bourgeois  de 
Calais  chassés  de  leur  ville 

Sar  Edouard.  III,  les  répartit 
ans  son  royaume',  leur  assi- 
gne des  Fonds  pour  vivre , et 
véut  que  les  emplois  valants 
leur  soient  donnés,  XII ,'336. 
Philippe,  personnage,  que  Louis 
XI  fit  précipiter  avec  Béren- 
gèrevjon  amante,  da'ns  les 
oubliettes  du  château  des 


La  ma- 
chine qui  devait  les  faire  périr 
tes  respecta^  Philippe  se  ‘dé- 
barrasse de  ses  liens,  ainsi  que 
•eon  ainânte,  .1S2  ; rappelle  le* 
seos  de  cette  dernière  ; va 
' chercher  de!  provisions;  pé- 
nètre jusqu’^»  la  chambre  de 
Tp!(an  qu'il poignarde,  1 53. 
Revend  a souterrain,  il 
cherche  et ‘trouve  une  ilshe, 
i54^  alors  ils  conçoivent  le 
desseinde  ne  plus-  rentrer  dons 
la  s Ari été,  sVlal 'fissent  dans  la 
• partie  d'une  colline  qu’ils  ju- 
gent la  plus  commode;  et  par 
suite  de  l’épopvante  qu’ili  in- 
spirent, ils  restent  maîtres  de 
a tour  des  Bruyères,  r55. 
Philippe,  archidup  jl 'Autriche. 
Charles  * VIII  lui  restitue  le 
Charolais,  XXVI,  383. 

Philis  de  la  Tora-DD-PiK  ( pin- 
demoiselle  de  la  Cbarne)  livra 
plusieurs  comb^l^dans  les  dé- 
niés dés  Alpes,  remporta  plu- 
sieurs avantages,  et  oBliflt  de 
Louis  XIV  une  ‘ppnsion.jnBi- 
. taire,  X,  a 26.  _ * 

Philqt.kse(  M.)%  personnage  qui 
.fournît  à l'Ermite  - beaucoup 
de  f enseignements  sur-la  ville 
de  Montpellier,  XJ,  go. 
Philosophes  ( leé*).  La  plupart 
• Ûd’entre  eux  on|  interverti  l'or- 
dre nftturel  des-  lois  morales 
et  dès  lois  religieuses  ,*  dans 
l’espoir  de  grandir  l'h»uime  à 
ses  propres  yeux,  ou  d’accor- 
der avec  un.nrwlcipe  tout  per- 
sonnel les'  dçyoias  de  'l'exis- 
tence sociale,  XIJYaa. 

Piiocéi.ss  (les  ).  Une  do  leur*  co- 
lonies pénètre  dans  IesGaul<v«, 
y fonde  Marseille*,  et  y 'met 
en  hontfeur  les  ftrts  de  leur 

pay*,  XXll^  3o8. 

Piiociox  boit  la  ciguë,  XV,  48. 
Photics,  pat/iarchc,  auteur  de 

. *3 
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la  Bibliothèque , ouvrage  «qui 
l’a  fait  regarder  par  quelque* 
uhs  comme  l'inveuleui'  des 
journaux , I*  35a.' 

Piat  ( saint  ),  patron  de  la  viUe 
de  Séclin,  où  il  fut  enferré 
après  avdir  souffert  le  martyr* 
à Touruay,  K|l,  »2  3. 

Pu»kli  v,  peintre;  donc  le  Ihusée 
de  IJI{é  possède  quelques  ou- 
vragée, XÙ,  246. 

Puer,  vvéuuc  de  Tout,  auquel 
le  pip«  Grégoire  VII  écrivait 
que  les  apôtres  sont  les  maî- 
tre* des  fidèles,  des  princes  et 
des  rpist'XI,  £28. 

Pi  ait  sc  ( Go  i du  Faur  de),  célèbre 

, par  se*  talents  diplomatiques 
et  ses  .quatrains,* VIII,  424* 
XVJ,  7i  ; XXVI,  «Gq. 

Picard (M.),  auteuf  nnnique,  1, 6. 
.Son  roman.  d’Eit^dSnœt  Guil- 
laume t III , ^4°  • -Vt  6.  Ca- 
ractère principal  de  sa ‘comé- 
die de  la  vif  il  le  Tante , ^89. 

Pic  a r lt,  exempt  que  Laubarde- 
iqont  envoja  au  cardinal  de 
Richelieu  pour  lui  annoncer 
I»  comlamnatipn  de  Cinq-Mars 
et  de  Thou,  X,  357. 

Piccin  r compositeur  célèbre, 
concourut  à Ja  révolution  que 
Glûck  avait  commencée  dans 
la  pniüi<|ue,  III,  1 1 3 ; XXII, 
Uÿ  2f>9,-2  7Ü. 

Ptcctj'  exécuta  le  jeu  d’orgues 
que  Von  ycinarqire-dans  la  ca- 
thédrale de  Dole,  XI,  88. 

PiGiiaud,  artisan , city  dans  le 
roman  de  CéciÛ)  XXIII,  189'. 
PiciiEmtc  Ht  générât),  XI,  56. 

PicOLOMfsr ()e  général) taille  et* 
pitres  l’arméè  de  Feuquières 
qui  attaquait  Tbionville,  XI, 

4»‘-  • 

Picot  (M  ),  peintre.  Son  tableau 
de  Wdmour  Psyché , XXII, 
90,  Sa  Mort  deiSaphira,  pi. 

Picot  »k  La  PfeinoLtE  ( M.f,  sa- 


vaiu  naturaliste, VIII, 407,  43a. 
Pib  Vl^  pape  Ses  titre*  à l'ad- 
miration et  à la  •reconnaissan- 
ce dfs  Amis  des  arts  et  des 
philanthropes,  IX,  44 1 •** 

Pie  VU,  pape.  Son  séjoirt*  1 
. Lyon,  X,  347»  ^3- 
Pierre  Fr,  dit  lè  Grand,  empe- 
• reuc  de  Rassie.  Hôtel  où*  il 
Idg  ea  à Pnri*  » Ion  «lé  son 
vyyage  en. France,  VU,  a43. 
Sou  étonnement  sur  v#  que, 
dans  plusieurs  éta'ts  d’Eqrope, 
on  tut  laissé  subsister  le  cé- 
. liliat  des  prêtre#  ,•  XIV,  *66. 
Il  chasse  les  jp^iites  de  son 
royaume,  XVI,  3oy.  il  est  le 

Premier  le  seul  qui  ait  donné 

exemple  du  despotisme  ap- 
pliqué à la  ri<Ali*atioli  d'un 
grand  peuple,  XXII,  3oo. 
Pierre  II,  duc  de  Bretagne, 
vengé  la.  mort  de  Çillçs^  pro- 
mul(^M  de  nouvelles  Irtis,  dé- 
termine la  mesure  de  là  lieue 
bretonne  , rend  Yinq  ordon- 
nance contre  les  blasphéma- 
teurs, déclare  que  tout  ro- 
turier est  incapable  d’acquérir 
un  bierf  noble  ou  d'en  jouit; 
il  me;urt  sans  enfants,  XII, 

379- 

Pierre  II  faisait  lour-i-tour  de 
pieuses  stations  à l’abbaye  du 
Val -Dieu,  et  de  douces  re- 
traites chez  madame  de  Blan- 
dé,  XXV,  1*22. 

Pifrrk-HI  de  Savoje  fait  une  c^ 
itulption  avec  les  citoyens  de 

yoti,  X,3i8.‘ 

Pit-UpK ( Jean  de  ta),  priyur  de 
, Sorbonne,  fît  venir  i Paris  les 
deux  .premiers  imprimeurs-li- 
braire* qui  s’y  établirent,  VJ, 
io3. 

Pierre- Br  m Are  (le  château  de), 
possédé  autrefois  uar  des  sei- 
gneurs considérables,  rois  féo- 

• 
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v\-w  Paï*  '*  ale,“our  . rhante  el  bizarre  à-la.fois  de  ce 

\l  \ I - l£n  A ■ 


XXVI,  ,Sg. 

PunRi*Ci4TF.L,  situe  non  loin 
du  département  des  Hautes- 
Alpe>,  X,  i7j. 

PlERR  E-  LF.-(  .R  U K.  est  roQvêr.sé  de 
•on  trôric,  X,  3ag.  , 

Piemif  DE  ■ÜREt’X,  arfière-petit- 
fda  de  Louis-Ie-Gros , épouse 
‘4'** r Hile  de  Guy  Thomas  , 
Xlf,  367.  Se*  efforts  pour  di- 
minuer le  nouvoir  excessif  du 
•clérgé  et  «le  la  noblesse  hre- 
tonne  ; il  bat  les  seigneurs 
brelans  nui  avaient  appelé  |„, 
Normands  à leur  secours, 
368, 578.'  ‘ 

I UllIlK'l'ÛSTnSE,  commune  dy 
, département  du  Doubs,  sur  le 
layiloire  de* laquelle  on  re- 
marque une  glacière  naturelle, 
XI, ,33.  • * ’ 

PiF.nRe-GtaTE,(le  roc  dtf),  B’oii 
l'œil  embrasse  une  vastetper- 
' spective , XIII,  «4-  ' 

PfERRE  de  Lorruse,  évêque  de 
Chartres,  prélat  bienfaisant , 
qui  embellit  la  ville.,  XX  VI,  1 ,f. 
PlERRK-PoRVr  utl  l'on  truuve  quel- 
ques manufactures,  XI,  490. 
PUlR-u-HtItbl,  connu  sous  te 
nom  de  Kamus  dans  le  monde 
savant,  auteur  de  cinquante 
traités,  et  l’une  des  victimes 
de. la  Saint-Barthélemy,  XII, 

1 ®*  • e 

Pierre vert  (Je  chevalier.de)  , 
ancien  ami  de  l'Krmite,  II,  94. 
PtERRo,  père  de  la  Lhaudu  , X , 
107  etsuiv.  * • * 

Pierrow  ( madame),  excellente 
femme,  maîtresse #d'un  hôtel 
à Avignon  ^et  que  l'on  a*  dit- 
cyi , mise  en  scène,’ IX,  268. 
Pieraov  ( AI.  Félix  ) possède  à 
Gaen  des  écuries  où  ij  élève 
des  • chevaux  de  belle  race . 
XXV,  ala.  . 

Ti^té  ri  lu  le  (là).  Marque  tou- 


sen timon t ,1,  i*65. 

Pi#ro»  ( M.),^J’ui»  des  prinvi- 
naux  fabricants  de  bouviers. 
X IIÏ,87,  • 

Piette  ( M.  ),  premier  médecin 
des  bains  dé  Bagnuls,  XXFV, 

*44 

Pieyre  (M.),  auteur  dramatique, 

IX,  ,89. 

Picariol'  de  Là  Force.  Ce  qu’il 
dit  dés  hâbitiints  de  la  ville 
d’Issoire,  XXVI,  a8ô. 

Pigault-Lebrch,  romancier  dont 
” lés  ouvrages  offrent  quelques 
tableaux  de  imvurs  populai- 
res, jll,  36;  XII,  34^. 

Pigeau  (•  M.  )•,  professeur  de 
droit,  I,  386. 

Plis  (AI.),  auteur,  et  l’qn  des 
fondateurs  du  théâtre '([u  Vau- 
deville, XXI  fxiv. 

Pimk  vçki.  v aventurier  italien,  que 
Henri  IV  admettait  âu  Louvre 
pour  jouer,  avec  lui , V,  83. 

Pilatre  Desrosiers  (M.),  victime 
d une  ascension  qu'il  exécuta 
dans  une  tftpntgojHèrc , Vi  , . 
*17;  XI,  507. 

Pli-Ox  (Germain),  célèbre  sculp- 
teur, exécuta  le  monument 
élevé  dans  la  cathédrale  di* 
Mans,  a Guillaume  de  Bellay, 
XXV,  364. 

Pi^lois,  jardinier  da  madame  de 
Sévigné,  au  château  clés  Ro- 
chers , xii,  471.  , 

Pn.èAT.  Cç  qu’il  dit  du  bonheur  , 
III,  4i5. 

Pi»  ( le  haras  du  ),  le  dentier 
établissemeril  d’utilité  publi- 
que* du  à boni*  XIV.  Arohi- 
tecture  dès  dilférentes  purtfe* 
de  ce  haras;  activité  que  l1^- 
prodie  des  courtes  répand  au 
Piu,XXV,9o.ba  bruyère  de  la 
Bergerie,  théâtre  ordinaire 
des  courses;  autres  partie#  <fu 
haras,  91.  Propriétaires  qui 


4 


Digitized  by  Google 


334 


TABLE  pÉNÉWAJ.E 


. «envoient  le*  plu*  beàiji  che^ 
vaux  à la  lice  dtrPiir;  aspect 
de  Ja  rmite  que  l’on  suit  du 
lieras  à Nouant,  gi.. 

PldAiGUica  (Jean),  le  plûl. ha- 
bile peintre  sur  verre  de  son 
Vinps<  XXVI,. 99. 

Pi> %ri a , vestale,  périt  victime 
de  I amour,  XIX,  5. 

PiNCWKs  légua  à la  ville  de 
•Vsj-e  sa  bibliothèque  particu- 
lière composée  de  trois  mille 
volumes,  XXV,  190. 

Pisgret  (M.),  jeune  dessina- 
teur de  Saint-Quentin-,  XJI, 
ai,aa 

Pisos  , village  de  l’Auv?rgne  , 
a dû  sa  prospérité*  à l’esprit 
d'association  d*e  ses  liabi- 
tanU;  leurs  anoiennes  mevurs 
.patriarcales  , XXVI  , 3 1 4* 

Mode  de  gouvernement  adop- 
té  parmi  eux,  3l5.  Aisance 
et  tranquillité  dont  ils  jouis- 
saient, ibid.  Leur  amour  de 
l’hospitalité  ; privilège*  ac^pr- 
dé  au  nyiitrtf  des  Pinôns  , 
3 18.  Destruction  de  cette  pe- 
tite république  p&r  le  partage 
«les  biens  'qui  naguère  étaient 
en  commun,  3 19. 

Çinsos, jurisconsulte, né  a Bour- 
6e».  XXVI,  3;o.  •. 

Pirates  (Tes).  Lieux  qu’ils  choi- 
sissent pour  leurt  brigandages, 
V,  a3q..  Les  états  çhrétiens 
traitent  avec'  eux  pour  le  ra- 
chat-de  leurs  captifs  , ï3i. 
Effort^  impuissants  de  Louis 
.Xiv  pour  les  réprimer,  Htid. 
Peuples  difer#dont  se  com- 
posait l\»#i  « gation  des  pira- 

*^P*î  siège  principal  de  letirs 
iidigandages  ; descentes  qu’ils 
effectuaient  quelquefois  sur 
terre  ; les  négociations  inor- 
candlcs  ne  Hrent  que  favoriser 
leurs  excès;  humiliations  qu'ils 
hrent  subir  aux  puissances 


européennes , a3a.  Ces  puis- 
sances entretenaient  des  con- 
, "suis  ‘auprès  de^  diverses  réa- 
gences baibaresques  ; 'traite- 
ments indignes  essuyas  • par 
plusieurs  de  ces  personnages 
diplomatiques , a33.  Sort  af- 
freux que  les  pirates  réser- 
* voient  .iux«esclaves  chrétiens  ; 
infamies  qu  ill  commettaient  à 
l’égard  des  femmes , a34-  Vio- 
lences .et  .brutalités  exercées 
envers  une  dame  sicilienue  et  . 
ses  cinq  tilles  qui  avaient 
échu  en  riartage  au  premier 
ministre  de. la  marine  du  bey 
de  Tunis,  a35.  Dissolation  de 
. la  coalition  euiSipeenne  for- 
mée en  1 8 1 5 pour  vènger  l’hu- 
manité des  horreurs  don^Lac- 
caillaient  les  barbaresques  , 
a 36. 

PiheIli,  napolitain  recomman- 
dable, fut  coudamné  à un.  exil 
perpétuel,  XIV,  56a.  . 
Pirmet(M.),  armurier  de  Paris, 
I,  149. 

H nos.  Maison  où  il  fiabitait  à Pa- 
ris, VII,  a4y.  Il  St  trouyeà  une 
réunion  des  prlpcipanx  écri- 
vains dramatiques  disoufaht 
sur  leur  mérita  respectif,  XVf^ 
43a.  Ses  vaudevilles' sonf  de 
beaucoup  inférieucs  à ceux  de 
Panard,  XVII,  ag.  Son*  épi- 
gramme  contre  Desfontafnes  , 
67.  jVléritc  de  sa  Métromanie , 
XX,  3.  Son  pays  natal,  XXVI, 

. <7°-  ' 

PkltS  (Christine  de),  à laquelle 
Jean -s^fis- Peur  donna  une' 
fortif  somme<pour  deux  livres 
qu’elle  lui  offrit,  X\VI,  46a. 
Pkistihte  s’empare  .d’Athènes , 
et  çbarge  de  fers  ses  habi- 
tants, XIV,  a$8. 

Pisq**  ( Cn.  ) fait  à Tibère  des 
Représentations  courageuses  , 
pur  suite  desquelles  Grau  ms 
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* Murcellui'^st  rendu  à la  Ij- 
berlé^t  à la  vie,  XIV,  a^a. 
Pistolet  * surnom  <Tun  individu 
. Qui , ,en  1 8 1 5 et  J 8 1 6 , s’abqp- 
duniijrà  dç'grand&  vfolctM  e>, 


*)5 

9 vuiue  dç  Bovnpign'e,  XXVI, 
W3-  « • ■ — 

Pi»«b»(Vle<iM)  , mi#  son  frère 
fil  inscrire  .sur  Tes  listes  de 
proscription  ,*  X , 3oO. 


r — “ v d Vf,  |»  « u»r  r ijnimi  ,.  rw  , ,iOW. 

et  dirigeâmes  troubles  «n'Ies  .*  Pt,AJ.cçs-Licfrif  Mt ratiês,  q qui 
bacchanales  d'Anncnticrcs  , ^rqtfains  'couvains  attribuent 
11  “~C  lâTomlation  da  Lyon,  Xi  397^ 


XII,  a95. 

PiYuu*.  •(  les  frères  célèbres 
• M*?4COimH t es,  furerfl  lus  élèves 
<q?  Cujas,  XXJ’I,  369, 

Pitoj,  inf/uieUh»  iX.,  186.  * 
PrruT  (ÎHf),  secrétaire-général 
de  la  commune  du  Port-Louis, 
XXII,  ^66. 

Pitres,  ITeu  célèbre  par  l'.fssom»-- 
4)lée  qu’j  tint  Charlesde-Chau- 
Ve,  rti  8^4»  et  nar  un  édit  sur 
les  monnaies , XlU , -8 1 . 

PitP  (\Vil4iain),  ministre  an- 
glais. Ses  maximes  sur  les 
consciences.  des  honyncs  en 
* place>«XI^3  1 M).  II.  arracha 
le  portefeuille.  des  mains  de 
Georges  HI,*fa6.  -Caractère 
fa  politique  à l’égard  Me  la 
Crante,  durant  la.r<;vplution, 

•5=9, 

I’i7.  a m i , staruaife  auquel  ou  doit 
te.liuste  en  tftaébre  de  Îîie  VI, 
que  l’on  vo^t  d.ftis  l’église  de 
oaiiit-Jedu,*  à Besançon, -XI , 

J2,‘  *.  / • , 

Pizarre,  aventurier,  conquit  le 

Pérou  et  en  extermina  les  ha- 
. bitants  , XIX,. 63. 

Placktte  (de  La),  autcur'M’un 
écrit  sur  le  jeu , V , fil . 

Plar  (la  côte,  du),  renommée 
pour  ses  vins,  X,  3a. 

Plabat  ^le  /bâteau  de)  fut  ha- 
bité et  embejli  par  madame  de 
Vermlgc.  JfcXVI,  36. 

Plarciif  MiMF.n,  remarquable  par 
dés  mines  qui.  aftirent  Catien-  , 
. bon  des  vciyageurs  XXVI , 
228.  * 

Pt archer  ( do‘m  ) , bénédictin  , 
a fait  l’histeirç  de  la  jiro- 


„ , * , f 

1 laxtaul  , astronome,  11». . u/ut 
sur  la  Uourquct)è-dey-Ûin*q- 
Our»,  VU1,  2 ‘J  . . 

Plartir  , • i&iprimeur  renommé 
peur  sel  bonnes  éditions,  VI, 

II».  t# 

Plartir  (Gbrkfqph^;  Unirt  Fran- 
çois JlaphcleiKpiqs  était  le 
colla(>orajcur,  XII\  286.*  • ■ 

Plartjre*,  celcbi*e  typographe, 

xxii,  374.  \ * 

pLA$SAt:y«  où  le  dut?  d'Epe’rtiop 
avaubn  château  fort  auquel 
on  attribue  une  inagnififeftee 
romanesque  dont-,  il  ha  reale 
plus  auci/ki  vestige,  XXVI, 
219.  , , . * 

PlaTék,  ville  de  la. Grèce,  dont 
les.  habitants*  fhranè  égôrgés 
jMüxl  tni  la  guerre  dnPcfepo- 
nèse,  XIV^  171.  # . 

Plator.  Ses  efforts  pour  établir 
sur  la  bise  d'une  rh|son  .ibso- 
lu«*  3es  états «‘^hiniériqurs  , 
XI V,  10.  Son  opinion  yur  les 
célibataires,  66/ Itafes  qu’il  As- 
signe* à la  liberté  pjinliqoc , 
456,  Il  est  en  proie  à if  odieuses 
accusations,  \V , 48-  Sqjon 
lui,  l’ért  de  la. poterie  tôt  une 
dos  premières  inventions  de 
l’esprit  hum.Ait  \XII , 407. 

Plein*  kr  (le  [fcre*  botaniste  sa- 
vant, ix,  335»  • ' 

Plerer  (la  l^nle  dô).,  Inten- 
tion jusqu’à  laquelle  le  pay>, 
depui»  Vftmio  ,.  r*t  reitafr- 
quable  par  sa  beauté  et*  sa 
fertilité , Xjl,  566*,*# 

Pçessis  (Mî),  a;iroôon»o  distin- 
gué , VIII , 284.  t 


3«jfi 


Plkssm  (le  ctrAfrfu  dn),  rcwa i -• 
qualité  par  son  élégante  r%n-, 
struciiop  Pt  par  (le  beaux'  jrfr- 

. dlUS,  XXVI,  1^.  %* 

pLE.ssis-LEZ-'Çocn»  (la'  château 
dç).  ’ Fortifications  qui  envi-  ' 
rotin  aient  cet  édifice,  XXV, 
448-  Soh  architecture,  ii5* 
Terreurs  que  les  habitants  du 
village  de  l'Ieniiflez'Toun 
concevaient  de  ces  fortifica- 
• tipns  et  de  ce  château,  449* 
Ktat  aotujd  «le  ce  bâtiment, 

j/63. 

^lbcvry,  freinateur  delà  cour, 
et  auteur  .d’utie  • Histôire  du 
Havre , Xlll  % >7J. 

Pbisk  convient  de  l'cxislençe  des 
Amazones,  XLX,  178.* 
Pjjomhièrks,  vitle  orlcdut  par  ses 
eâuix  thermales.  Etablisse-? 
intrus  da  baips  : lu  bmn  des 
dmnvty  Xi,  $4j;  hf  bain  des 
pauvres;  f*  baui  tempéré  et  le 
bain  royal , ^9.  Les  arcades 
•ous  lesquelle^  Se  promènent 
los  bu\»  iu-s,'35a.  La  fontaine  • 
dite  Jkt/vo/ineuse  , ‘ 3.r>3.  Situa- 
. lion  çt  aspect  de  Plombières, 
35^  LVgii^e  et  l'hôpital,  3.56.; 
Lieu'  sauvage  appiîc  le  Dé- 
sert; ohituiq» qui  mène. a la 
fontaine  de  Stanislas , 367. 
Description fl#  cette  fontaine; 
inirnptions  gravées  sur  ley  ro- 
che** en  f bonheur  du  bon  Sta- 
nislas^ 3&8.  La  ferme  Jacquot; 
plaisirs  et  divertissefnciits  Cn 
usage.  aux  bains  de  Plombiè- 
res, 36o.  L.^afti  re  des  habi- 
tante Ue  cetfe  ville,  36m  III, 

a35,a30.  ...  • 

Plouvajjc  ( \f.),  conseiller*  à la 
cobr  royale  de  'Douai  * savant 
febrônologftte,  XII , ■ 84- 
Plout  ( l’ancien  château  de),  l'un 
des  epanaçei  de  Henri  IV,  et 
«éqt  on  vvu  les  ruines  à Pha- 
lempin,  XII,  an.  « 


T AM.  E GÉRERA  LE 

Pi.ccmn  1 -Hsaiiot  (M.),Tun  des 
principaux  coftimerçants  de 
• Saint-Quentin  , XII , tS. 
PltiCDK,  né  à iteiins,  XXVI,  5 1 é. 
Pli  mük  ),  commerçant  de 
Pont  «A  (kde  mer,  XIII,  iji. 
PlciiW(  l’abbé ),  ancien  princi- 
pal du  collège  d'Arbois,  excel- 
lent professeur  de  mathéina-" 
tiques  er  prédicateur  distingué, 

XI,  63.  J 


Pl£ï|ont  (la  cuêline  de^qui  do- 
mine la*  ville  de  Dôlè,  et  sur 
laquelle  étOTt  un  'temple  dédié 
& Plutus,  XI,  tJ6. 

Plur^et,  éféquk  catholique’ et 
primat  (Vfrlnnde  , fut  con- 
damné à mort  comme  préve- 
nu d'une  conspiration  contre 
Chariot  II , \l v,  3il. 

Plcqoet  (M.),  antiquaire,  con- 
clu par  plusieurs  mémoires 
pleins  de  recherches  curieuses 
sur  les  poètes  et  ies  trouvères 
normands,  XXV,  aa6f  2S1. 

PlutIbquk,  Mrpropbs  de  table, 
V,  t38.  Indignât  moi  qu’exci- 
tait en, lui  l’immortilité,  de  ia 
politique,  ÿlV,  6.  Ce  qq’il  dit 
du  témoignage'.  du^miveme- 
jnent  devant  les  magistrats, 
335.  Son  aveu  en*  faveur  de 
l’exjstçnce  des  Amazones,  XIX, 
178. 

PocctAXTi,  cité,  XXIV,  18a. 

Pooockk  , personnage  qui  voya- 
geait au  hasard,  et  cependant 
avec  lieaucoup  de  prétentiqos, 
XXVI  , 267. 

Poésie  léger»:  (la)  est  celle  qui 
par  sa  nature  semble  devoir 
échapper  le  plus  facilement  à 
l’entrave  des  règles,  X\fll,vl  ; 
est  à la  haute  poésie  ce  qu'une 
saillie  est  h un  trait  d’éloquen- 
ce; son  origine,  a.  DifféreuU 
genres  dp  poésies  légères  , 3. 
La  chansou.  Voyez  Chas- 
sons. *•  * • 
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Pointée,  village  de  l'arrondisse- 
nienj  Ile  Dole,  XI,  99.  . 

. Poisson  Ç mademoiselle  )f  plus 
connue  sous' le  tifré  do  jnar- 
•quiæ  de  Pompadoqr.  f\y$x 
Pompas  nom. 

Poisson mkre  (I4*  château  de  La), 
dans  la  cominutie  de  Couture, 
XXVI,  37. 

Poisst , ville  fameuse  par  son  * 
marche  hebdomadaire,  XIII, 

’ V- 

Pdls*-*  Vçntre  q|b4^-g;'de  de  la 
Saintongp,  JX#,  afi. 
PoHt\is  , ancien,  propriétaire 
d'un  établisffiment  de  bains , 
JV,  i5l. 

POITEVIN  ( M.  ),  président  à la 
cour  royale  de  Par»  , XII  , 

G 16. 

Point-:  ns.  Air  de  tristesse*  euso- 
litudl*  que  présente  cette  ville; 
Te  ch.iinp  «le  batajlle  où  Je  roi 
Jean  fut  défait  pdt  le  prince' 
Noir,  XXVf  r 1 48.  Couleur  de 
la  cheveluredes  Poitevins,  »53. 

$ Vicissitudes  de  leur  ville;  son 
, école  île  droit,  1 54-  Son  état 
• judiciaire  , administratif  et 
universitaire;  la  bibliothèque; 
régi  1 se  Nptre-Üainc,  1 55.  Sou- 
veraineté dont  les  chanoines 
de  cette  église  joui*snieul  an- 
nupllemèrit  ef  pendant  trois 
jours;  industrie  de  P,oi tiers  ; 

^ église  Sainre*Iln<jegonde,  1 &6; 
celle  xle  ^ainpllibirc;  mira- 
cle* singuliers  qui  se  rappor- 
tent à la-  précédente,  i5j. 
'Tombeau  que  l'on  remarque 
dans  la  cathédrale,  1 58.  Per- 
sonnages célèbres  nél  À\  Poi- 
tiers, r5;K 

Potxop  (. le  ).  Aspect  *de'  la  végé- 
tation surson  territoire,  XXVI, 
139.  .Quelques  détail*  sur 
Ihisjoirc  de  cette  province  et 
les  différentes  «*okninations 
sous  lesquelles  elle  paSM,  1 65. 
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général  ),  guerrier 

«hm ngué,  jx,  1 34^  • 

Pouls  ÇJa)  avait  a Koipe  des 
fonnes  sombres  01  • cruelles, 
XIV,  345.  Elle,  à été  perfec- 
tionnée eu  «France-  par  Louis 
XI , et  se  montra  avec  les  ca- 
ractères les  plus  tyranniques , 
ibiti.  Maintenant  elle  est,  au 
milieu  de  nous  'comme'  des 
ressorts  huib-s  que  se  meuvent 
sans  autre  force  que  oclje  qup 
la  Ipi  leur  imprime;  la  justice 
l’admet  comme  sOn  auiiKai- 
re,  346.  Ses  agents  pmèti*ent 
jusquç  dans  les  secrets  le* 
.plu»  rfeebés  de  la  vie  domes- 
ti<|ue,  pour  avoir  des  victimes 
à immoler,.  347.  Afin  d’assu- 
rer leur  triai» plie  , -ils  cher- 
’chçut  «jes^urrnsatious  -vrai- 
Kqiblabies  et  presque  impos- 
sibles à détruire  ; ils  jouissent 
ordinairement  de  Tirnnuuité  ; 
•sortent  des  classes  lés  plus 
viles  de  la  sociale,  3t(8. 

^WokdNAC  ( le  vjcut/iteldr).  Ses  .ef- 
forts pour , élever  un  (ombrât* 
à la  HJIedu.poéte  Touqg,  IX, 
• 109.  PnAduit  dos  laine#  de  ses 
troupeaux  mérinos,  Xtlj,*3 5p. 
Il  obtint 78»^.  I.i.  jonis- 
snnee  de  Qiamberd , XXVI, 

4$r  ■ ; * . 

Pouoiuc(lc  cardinal  dp)  olfcirme 
sa  prison  *eh  composant  ion 
‘ sinli-Lucrçce , XV,  4<f.  • 
Pociony.  .Sa  position;  son  àn- 
cienne  importance;  soq  as- 
pect intérieur  ses  bouche- 
ries, XI,  47.’  Antiquité  dp  son 
origine;  nncienitn  ,déno- 
« mination,  48.  Vestige-,  du  fort 
Çrieinod,  résidence  dq>  ducs 
et  comités  de  Bourgogne,  4q. 
PouxcnovE  ( M.  de  ),  ancien 
premier  président  au  parle- 
ment de  Flandre,  XII,  iva-, 

■A  n ** 
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MupQDI  ■(  U ) *e  dhlpê-  en  in- 
térieure >t  en  extérieure  est 
•Hile  du  l'intérét  et  de  l’atnbi- 
tion,  et  inèiiic  de  la  «édition 
et  de  la  uévolte;  a toujours 
été  décevante,  XIV,.^;  con- 
seilla tou-  les  grwds  crimes 
qui  ^nt  ensanglanté  la  terre; 
voiles  dont  elle  couvre  mj*  in- 
‘faniieM  elle kstdevenuel  art  de 
tromper  l«s  honynes  et  de  les 
asservir,  97  ; doit  avoir,  com- 
mb  la  plulosoohie,  sa  viurce 
ckifls  la  -moral#  , c’est-a-dire 
dans  la  conscience  univer- 
selle; maxime  adoptée  par  les 
publicistes  pour  justifier  tous 
les  crimes  politique-.,  99.  'Le 
, salut  «les  peuples,  objet  de  la 

• 'politique,  fie  peut  se  trouver 

• quctjans  le  res^c^de  U jus- 
tice, ibid.'  La  politique,  dans 
la  seule  acception  bonorable 
que  pif  mot  puisse  recevoir, 
est  fïrt-d'appuqucr  la  morale 
à la  tcieiH-eJ  du  gouveme- 
jnent^  100.  Moyehs  dcmt^lT# 
se  servi!4  pour .«pmpécher-  les  * 
peu  [Je-  * de . s’mft'iiilré  en^rc 
eux,  i43. 'Source  d’où  sfirteif 

• • les  maximes  fetdiet  et  cruelles 
• de  la  vieille  polrtmur , 2 1 3,*On 

trouve,  avmtf  .lé  douzième  . 
siècle,  aucune  trace  de  1^  po- 
lit*} ue.  élevée  !»  la  dignité 
•de  ibiénee,  at5.#  Révolution 
qu’éllfc  éprouye , a celle  épo- 
que^ à la  çuitç  cte  la  décou- 
verte d'un  code,  a 16.  JLau- 
' gage  quelle  devrait  tenir  p«wir 
et fe  Conséquente  à sa  con-, 
duitet  a 17:  Elltr.  né  «doit  pas 
avoir  dé'secrets,  aa6,  Lorsque 
les .vengeances  sont  Ityou- 
vics,  et  que  la  patiçnca  des 
'peuples  paraît  épuisée,  elle 
«laft  succéder  aux  prescrip- 
tions générales,  les  proscçipr 
lions  individuelles,  et  les  am- 


nisties sut  lois  de  rolèce,  278.- 
La  politique  s’accuse  î*u  cher- 
chant à se  rapprocher  «le  la 
justice,  aj 5 ; emploie  le*  es- 
%pibns  comme  la  medecifte  em- 
•ploie  lés  poisons,  346;  peut, 
tirer"  parti  de  é'iuHu**nce  ma- 
ligne des^ntaiix  «jiy  lout  les 
conditions  de  l'existeoeê  phi- 
losophiau#,  K IV,  365? Carac- 
tère de  la  politique  des  puis- 
sance- européennes  à l7fV»rd 
de  la  FriM^Éd^r.iut  Ut  révolu- 
tion dè  c«yaysrv5a9.  Set  maxi- 
mes cëntradjct  aires  sue  l'édu- 
cation du  peuplé, *XV,  »8a. 
Poll  ( sir  ) r pour  lequel  le  jeA 
« si  un  ^{atuaus  le  monde,  VU, 
087.  » 

PollaRd  ( Soi  pion  de),  ancien 
prêtât -général  du  Dauphine, 
X,  290.  « 

Pom.it  ^ M.  ),  couiinCrçaut  de 
XurcoinJK  XH,  289. 

PoLoutir.  (la*).  Le*  sénat  de.  ce 
4 royaume  viole  le#  cohvcnliôns 
u • qu  il*a  faites  et  qu’il  a splcu- 
nclfriiient  jurées,  ÜV.  |63. 
L’iudusjric  u' a jaimin  pu  s’y 
naturaliser  à 'causé  d’tliy  aris- 
tocratie tyrannique,  ignorante 
e£ ambitieuse,  XXII,  3otj. 
Poi.wiLi.bR  ( le  baron  J,  au  mo- 
ment -où  il.  se  disfVfsait , 
avec  l'armée  allemande, *à  1»^ 

• vrér  assaut  il  V*soul^*fut  con- 
traint, par  la  xme  du  Frais- 
Puiis,*de  se  retireV,  XI,  I6l. 
PômesaAs  ( le  mafquis  de-),  XII, 

460.  • 

Pommerate  (D.')s  historien  des 
rareté»  #t  rpervcilles  de -fa  ca- 
thédrale de  Rouen,  XIII,  161. 
Po»*»;rIcl\N^.  de),  ancien  pré- 
fet du  département  du  Nord, 

XII.  9^0.  . * 

Pommert  ( M.  ),  l’un  des  princî- 
aux  appreteurs  de  ^oiles  à 
aint-Quentin,  l5.  * 
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Pommet  (le  fort  «LA,  en  avant 
de  Tôwon,  IX,  $86. 
PoMPADOin  (U  marquise.de), 
• 0,  197.  Elle  meurt  au  mi- 

lieu d'une^  foule  du  courti- 
sons qui  s’étaierft  emjgessés 
autour  de.  s«u.  lit,  et  parmi 
lesquels  on  remarquait  des 
prélat»  *1(k  XIV  , 53.  Sommes 
énormes  qu’elle'sut  obtenir  de 
Louis  XV  ;•  domaines  que  ce 
prince  lui  tfonniL  3j)3.  Sarré- 
♦ sidèticç  *au  Aâtqpu  de  Mé- 
t^irsf  XX VI,  19. 

Pompée,  lieutenant  deJfylla.  {j^di- 
fiqe  quil  construisit  à Vienne, 
lorsqp  îl^ifevajt  se  rendre  en 
pour  s'ojjposPr  ^ux 
progrès  Ué  SérloVius,  X,  a$8. 
Pop  HEÏA,damt\  romaine,  répudiée 
par  Jules -César,,  son  époux, 

w,n7-  ‘ 

PoMtrét , ville  détruite  par  une 
éruption  du  Vésuve,  VI,  206. 
PoM/otrttK  „ ministre  sous  Lotÿs 

xiy,  iv,  27^. 

Posts,  moine  espagnol,  un  des 
premiers  nui  tentèrent  des 
estais  podf  l’insfruarion  des 
sourds-muets,  II,*3ÿ£ 
Porcelet  ( M.)*,  officies  du  génie, 
éopcourut  > à Metz,  à l’ou- 
vertUre  d’un  «ours  gratuit  de 
géométrie  et*  de  mécanique 
appliquées  aux  arts  et  métiers, 

XI,  498-  .•  \ 

Aoncré-DciyEcii  élis  (M.),  poète 
littérateur  mon/altpûais,  VIII, 

346.  : • 

Porchalor  ( le  généré!) , né  à 
Rdmans,  IX;‘459, 

P°ii  (M^,*cogc*,r{Je  I’OIjh- 
„ séiJVafôisç  de  Marseille.,  est 
deve^astrononfe  -pratique , 

Pors,  peAe  ville  de  la  Saintonge, 
Située  eif  plrtie  sur.la  Seigne  , 
et  remarquable.  p5r  sou  châ- 
teau* qui  présente*  Ou  coup 


d’oril  très  pittoresque , XXVI , 
21 5.  Puissance  et  c.lVaclcre 
féroce  des.  arîeiens*  Seigneurs 
de  Pons;  siège  que  cette  ville 
soutint  de  la  part  de  LouisXUIj 
sa  dépendance  de  la  maison 
de  Lorraine  avant  la  révolu- 
tion ; quncile  qui  fut  tp nu  dans 
ses  murs  et  dont  se  prévaut 
encore  son  elefgé,  216.* 
Port-l'Abbé,  pçtite  ville  dans  le 
voisinage  de  laquelle  ou  trou- 
ve la  Torche  de  Penn-Mhrck, 
XII,  Ô14. 

Pori'-DE-L'ArCHï  f jadi»  place 
forte,  la  première  qui  se  sou- 
mit à Henri* iV,  XI H,  81. 
Port- Au  m,  m er.  Sa  situation;  ori- 
giue  de  son  nom  ; ses  Ancien- 
nes fortifierions,  XKl,  1 îit>. 
Son  commerce  dé  cuirs,  . 121. 
EspVit.  cousptiTtiftunel  de  ses 
habitants,  1 2I.  Système  admi- 
nistratif «Je  cette*  ville;  hom- 
mes distingués  dont  elfe  s'hrï- 
nore , 1 2^  • 

PosT-t)i*-CHArs^.u,  skné  çir  Au- 
vergne J&ris  33*.  -* 

PoRT-L’EuèQüE;  ville  renommée 
'*  pqpf  se$  fromages;  la  prison, 
XXV,  48.1a;  palais  de  justice; 
goûts  agricoles  et  judiciaires 
des  habitants  de  cette  ville  ; 
fertilité  des  prairies  qui  l'en- 
vironnent , 49:  Hommes  dis- 
. tingués  né>;VPont  l'Evéquc  et 
damnes  environs,  5o.  Aspect 
de  la  Koute  de  PontM’Evéque 
à Lisieux,  ibid.  . 

PorTfLevé,  situé  dans  le  dépar- 
tement du  Doubs,*  XI,  188*. 
PoRT-A-’MorssoR,  ville  qui  se  fait 
repiarqüer  par  sa  situafid^  ^ 
son  antienne  Importance,  son 
Cotnftiefœ  et  son  industrie  ac- 
tuelle, et  par  la  beauté  dé  ses 
constructions j XI,  321. 
Port-Pebcé  , situé  à quelque  <Us- 
tance  dVAlcnçon,  et  remarqua» 
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blc  par  de*  carrière*  grauiti- 
que»,  XXV,  ia5. 
Pqpr-SAif'T-PiKinB,  où  l'on  trou- 
ve de*  moulins  a foulon,  XIII, 
*«i. 

PoHT-r*-RnTAîis(  la  côte  de),  re- 
nommée pour  scs  vins,  X,  33. 
PosT-Scyarr , bourg  situé  à trois 
lieues  de  Lorient,  XII,  569. 
PoST-f*py*PX  , situé  a quelque 
distance <lc  Mâron,XXVI,3qo. 
Po«T-M-Vmi,  neveu  de  ina- 
d.nne  de  Tencin,  et, que  l'on 
pourrait  regarder conirne  l’au- 
teur des  romans  que  cette 
daine  Ht  paraître  sous  son 
propre  dom,  II,  ta 5. 

Puxms,  liistoricn  romain, 
WHI,  ldi.' 

Pot» tam.ikii.  Sa  situation  au*mi- 
. lieu  de  collines  qui  offrent 
un  aspccUenchgntcur,  XI,  79. 

• Son  origine;  >cs  incendies  fré- 
quents; édifices  cl  curiosités 
qùe  cette  ville  possède,  80. 
PdsTAS,  C|isui»tr,  qé  à Avrau- 
flic*,  XXV,  3an  , 
Pomtrrnoto',  villagu  situé  dans 
Je.  département*  deJ’Enic  et 
où l'onremarque plusieurs  éta- 
blissements qidusiriels,  XIII, 
1 17,  Activité  des  habitants  de 
ce  lieu,  1 18. 

Pontécodlamt  {M.  de),  pair  de 
France,  orateur,  I,  17.  Scs 
• efforts  pour  détruire  la  men- 
dicité, lorsqu'il  était  ffréfét  de 
Bruxelles,  179;  IV,  a5i.  Il 
fonde  un  éuMissernent  pour 
le»  aliénés danslc département 
de  la  Dy lé,  n,  ails;  VI,  388; 
XIV,3§5. 

PcWtécoula&t  (le),  vHInge. situé 
le  Bocage,  XXV,  161. 

# PoNTF.sjr,  position  dçs  Ltindes, 
où  M.  1 Arreilliet  établit  des 
. forges  , VIII  ,.53. 

Postes  x (M-*  le  comte  de),  an- 
cien propriétaire  du  château 


de  CastilVbif  situé  dans  les 
Landes,  VIII,  Sa. 

PosTuiBAt’D,  situé  en  Auvergne, 
cf  où  l’oç  rencontre  des  mines 
dorgegt,  XXVI,  33t. 

Porriai  t il,  comé/Uen  estimé  à 

* Toulouse,  VIII,  .40S. 

PomilWJ  ( lloizard  de),  collabo- 
rateur de  Panard,  Piron,  et 
Favart,  XIII,  194* 

PosTjLosG,  remarquable  par  do 
vastes  landes,  VIIL,  aoj. 

POstoise.  Sa  situation  et  origine 
de  son  nom,  l|l,  L90.  Aspect 
d’tant  et  fertilité  des  campa- 
gnes environnantes } ancienne 
splendeur  de  ta  viJIç  , 191 . ita- 
bitants  rifhes  ot  aisés,  ibid. 'Km- 
placèrneat  ifu  palais  où  Louis 
IX,  dans  les  accès  d'que  uiala- 
«fie  violente,  fit  vœu*  iPetVre- 
prendrr  une  croisade  qui  fut 
si  fatale  à ta  noblesse  fran- 
çaise, 193.  La  ville  est  prise 

* par  Charles  Vif, *et  reprise  plus 
tard  par  Henri  IV.,  ibid.  La 
fontaine  d!Amoqr,  connue  ja- 
dis sou*'  lé  ,n<>q^  de  fontaine 
des  Prêtées,  ibid.  Le  collège 

’ de  Pantoise,  194.  lyes’curiosi- 

* tés  que  l'on  remarque  dans  la 
, viljp,  *96.  Hommes  oélèbres 
nés  d/tns. son  .enceinte,  ibid. 
L'Ermitage  de  Bernardin  de 
Saint-Pierre,  1^7. 

PÔcitus  de  La  (.AUDI b,  464* 

Pot»F.,  célèbre,  écrivain  anglais. 
Jugement  qu'il  yorte  des  fem- 
mes, XIV,  495*  Sa  supériorité 
.dans  l’épigrattime,  XVII,  66. 
Parti  .heureux  .qu'lira  su  ÿrer 
de  la  mythofogie  cabalistique 
dans  son»  poème  de  la  Boucle 
de  cheveux , ’XIX  &B. 

Popéh,  femme  reinâr  pliable  nor 
sa  beauté,  et  donf  le*  *attr.fits 
ch  armé  real  Hullon,  XX V,  a fS- 

PopELimÈRt  (madame  de  Lo), 
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renommée  par  ses  loApers, 

mïëp.  ' 

l’on  lu,  vestale, uérit  victime  de 
l'amour, .MX,  5. 

PojyÉA  reçoit  la  uiorf  des  mains 
de  Néron,  XIV,  8$. 

Pomfe,  dajqe  romaine,  fameuse 
• par  la  dissolution  de  .ses 
.MKuôr&t  XIV,  4©>.  ^ 

Ponauâ  (François),  peinA  dont 
i’wn  voit  un  tableau  daflk  l’é- 
. glisc  Saint-Eloi  à Ihmkeruuc, 
XII,  31 5* 

Porcelaine  (la).  La  fabrioaiion 
%eo  est , chêzies  Français,  une 
acquisition  toute  moderne, 
XXII,  {lo.  Soppripnir  de  nos 
produits  en  «e*geàre  sur  ceux 
de  l’-Vie;  la  manufacture  de 
fièvres;  état  de  la  peinture  sur 
porcelaine,  \ 1 1 . 

Poncifs  , Hls  aîné  de-Latoja,  que 
la  ville  d)l'tes  reconnaît  pour 
Son  fondateur,  IX,  ao5i 
Borée  (le  Père),  l’un  des  amis 
de  Votaire,  kj  ^Go. 
PonBKTBfi,- village  dont. les  ate- 
liers d'horlogerie  sont  alitnen- 
"tés  par  l’étâlilwseinedt  de 
Beaucourt,  XI,  178. 

PonurTF.  (Margirafee  ), . la  pre- 
“mière  viftime  •jTonl  le  sang 
coula*  sur  la  i*f»  de  Grève, 
en  i3io,  III,  3oi. 

PonniTnF.  accuse  Socrate  de  dé- 
bauche, XV,  48.. 

Port  mil  (André),  architecte,  ne 
à Nantes,  Xll/592/ 

Portal  (M.)v  conseiller*  d’état, 

VIII,  348. 

Pôrtalïs  ( M-),  nprieu  magistrat 
tFAix,  IX,  3to. 

Porte-de- Lin*  ( la  côte  de  la  ), 
renommée  pour  ses  vins , X , 

PonrEffix  JM.  ),  premier  bi- 
. Joutier  de  Njmes  , l,X  , i56.. 
Po utilance  , aâteur  tragique  , 
ami  de  Palru,  l’un  des  habi- 

Table  générale,  t.  xxvii. 
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«lués.dq  parterre vde’la  Corné-  , 
die-Frauèaisé,  If,  *54. 
Port-Laurat,  petite  ville  nais- 
sante, et  don  l'activité  com- 
merciale reçoit  chaque  jour 
de  nouveaux  accroissements  , 
XII,  53 1. 

Port  - houjt,  ville  de  . l'Ile-de- 
France,  est  incendiée  presque 
entièrement  au  mois  de  sep-  % 
t cm  bre  t8i6r,  XXII,  fer 
en  1819  , 45.8;  * 

Pou  r-su  11  -S a ôre,  bourg  dont  les 
environs  sont  remplis  de  iui-  * 
nés  de  fei*  \ XI  , i5q. 

Port mort  , lieu  où  la  reiqe  Bbii-  ' 
cbe  fut  rpariéc  à Louis  VBI  , 

xiii, 44.  ’ • 

PortO-Car  réuo  ( l’abbé),  neveu 
de  l'ambassadeur  portugais, 
parvint  a tromper  fa  sur- 
veillance du  régent  et  de  son 
ministre,  XV*  298.  Il  est  ar- 
rête à Poitiers  , 3on.  * * 

PoRTCGAk  (le).  Efforts  qu’il  tente 
vainement  pour  étendre,  les 
limite»  de  la  monarqhie  Ciin- 
stitutionnelle,'  XI V,  1 4Ô.  De-. 

. venu  ‘maître  d'une  partie  des 
trésors  dq  Nouveau-Monde, 
ce  royaume  dédaigna  l’indus- 
trie, XXII,  297.  Son  aventu- 
reuse industrie  tient  davantage 
à l’histoire  de  la  navigation 
qu  à celle  des*”  ma  ou  tic  turcs 
et  dcs-falfrifjues,  3o3. 

Possel  ( M.  ),  îabricant  de*Saint- 
Quentiy,  XII,  1 1. 

Poste l,  orientaliste,  né  à Axrau- 
ches,  5£Xtf,  3ao.  , 

Poterie  ( la  ).  Voyez  Vas  es. 
Pothier  , savant  jurisconsulte, 

> né  *à  Orléâns,  XXVI,  t a 8. 
Potiiir  (saint),  regardé1  comme  1 
le  premier  archevêque  de 
. Lyon,  X,  35 1.*  • 

Potiez  dk  Fiiooal  (M.),  commis- 
saire de  police  à Douai , l'un 
de  ceux  qui  ont  concouru  à 
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former  les  • collections*  d’atui- 
quité*  ^ne  Tod*|cobtc  dans  le 
musée  de  cette  ville,  Xll,  176, 

• 197.*  * 

Potter  (Paul),  Péagiste  célè- 
bre, XXVII,  47. 

Poi'CiiARH  , orientaliste  - né  à 
Dotnfront . XXV,  169. 

Porc ■ BT  ( M),  fabricant  de  Bol- 

i>«*:,*xiiia?35. 

Pocillet  ( M.),  professeur  dis- 
tingué dp  physique  à la  fa-^ 
cuite  des  sciences  de  Paris , 

XI,  i34-  * • 

Pqcjol  (famille  baroniale  ) , ad- 
n)i se  aux  états  du  L;uigucdoq, 

XI , 97. 

Pot'ûis  Graxdpré,  XI,  4.5. 
PÔcLi>b,(  la  t>aie  de),  éloignée- 
de  Lorient  de  deux  lieues, 

XH,  571.  % . 

Pocl*  ( l'abbe"), ^auteur  de  ser- 
mons estimés,  rx,  a 19. 

Podlk  (>U.  ),•  mpgistrat  de  Car- 
petilfas,  que  \x  fureur  de$  fac- 
tieux n'épargna  pas  en  s8i5, 

«.->«•  ....  . 
PoruRHE»,  célébré  jurisconsul- 
te, élève de^ujas*,  XXVI,  36q. 

PoüLIN|KBE  ( le  vicomte  dcé.a  ), 
.l'un  «les  convives  de'  1.1  pension 
bourgeoise  de  madame  Du- 
bou’rg,  Vf^aar. 
Pocllis-Lumiba  , historien.  Ce 
qd’il  dit  de  la  retraite  de  Var- 
c hevêque  Aymeg  Guerr  j k son 
château  dè  Pierrc-ScUe,  X, 
33o.  * 

I\jj3i*ard  f l’abbé),  prédicatei^, 
«r  la  beauté  duquel  spécule 
le  marguilUer  Durcnard , ."V, 

1 14.  . 

Pouiurt  (MM*)*,  rpn  avheat, 
F Autre  médecin,  nés  à Pont- 
l'Evéqaci  XXV,  5o. 

Poui’ART  ( Pieyre  J, -lVi»  des  plus 
anciens  traducteurs  vPHippo- 
cratc,XXVJ[,  106. 

Pot  rit  ( le  mont  ) surpasse  eîi 


hauteur  tous  ceux  dont  la 
ville  de  Sihns  est  environnée, 

XI, 68. 

PorQCEViLLB  ( M.  Charlci- Hu- 
gues -.Laprent  de  ) , aueieu 
consul  en  Grèce , et  aiiteur 
d’un  ouvrage  nui, a .répanda 
beaucoup  de  clart/  et  4!  mt»**- 
rét  ^r  la  situation  des  Ilellè- 
ncs^AXV,  93.  ‘ 

PorR0F.ACr.5ACs  ( la  famille  des  ), 
laisaimneiit  immortalisée  par 
Tôlière,  XXVlyaôa.  ». 

PouhoomC  , l’une  des  bourgades- 
formant  le  vfllagfc  d*  U s tarit*, 

vni,  142. 

Pocbret  (l'abbé),  botaniste  dis-  * 
tmgué,  IX,  25. 

Poussin  ( le  ).  Définitif  qn’il 
donne  de  la 'peinture,  XXII, 

6.  Son  tableau  du  Testament 
it’Ewlamidasy  4 > - 

PoimuA»  ( Lh  ) , petite  vi|le  du  . 
Haut-Rhin,  jlrès'de.  laquelle 
on  trouve  des  curiosités  natu- 
relles qui  ne  sont  pas  sari-  in- 
térêt, entre  autre  loi  lac  Noir 
et  le  lac  Blanc,  X),  2^4- 

PocvrÉac,  ancien  professeur  à 
l'école  de  droit  do  Poiliets, 

XXVI,  1 55. 

Podt  (le),  Charmante  propriété 
du  cbeyalicrMc  Borua,  VIH, 

78* 

Pdir,  village  des  Landes,  où  na- 
quit Vincent  de  P^ule,  VIII,  63. 

Pov dehot  ,( M*  ) , négociant  de 
Bayonne  , VIII , US.- 

Pot et  , cdiancelier.de  Franée, 
subit,  eu  1 548 , un  jugement 
honteux,  XXV , 4<*6. 

Prabert  (le)  1 la  plus  petite  mon- 

• tagne  du  Dauphiné , -sur  Ici 
route.de  Romans  à Grenoble, 

x,  12.  * ; . 

.Pradel  (le),  vallon  du  Dauphi- 
né, rerioinmé  pour  ses  mû- 
riers, IX,  433. 

Pradel  (M.  Eugène?),  impro- 
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visiteur  français.  Ruse  que 'ion 
dévouement  lui  inspira  pour 
faire  évader  le  colonel  Aimé 
Duvergier  de  Saillie-Pélagie , 
on  lui-yiémeéuii  détenu  pour 
dettes,  XV,  a3. 

Pbadvci^VM.) j habile  médecin, 
XIII, ,à7.  • 

P14DOR , poète  médiocre,  élevé 
au-dessus  de  Racines,  par  l’ef- 
fet d'une  cabale,  II,  121  ; 

*nr,  *94.  -,  ‘ 

Pim  (M.  de)  , écrivain  poli- 
tique remarquable  par  la  viva- 
. cité  de  son  esprit , 1 , 1 3 ; 
XXVI,  35a.  . 

Praxitm.p.  , statuaire  de  Vanti- 
. quité  ,*XXII , 68. 

Pntumso  (Ambrosio),  ingé- 
nieur génois,  rtleva  les  rem-* 
parts  de  la  ville  de  Gray-,  XI, 

146. 

PiiÉcy  (\r.  de),  par  l’effet  d’une 
convention  secrète,  Réchappa 
«Jp  Lyon,  en  1*79 3 , avec  les 
troupç»  qu'il  coriiuiaodait , X, 

•4  v i * • . * •*  * 

PnéarsTF. , ville  devant  laquelle 
•ftylla  mit  la  «siège,-  a*  «lorit  il 
,extermina*touÿ  Jes  habitants, 
.X\1ll*,  222.  *. 

PaÉPAToun,  maison  de  rampn- 
gfie  qrti  a Conservé  le  titre- de 

• oloserio  de  |lenri  IV,  dqnt  elle 
avait  été  la  propriété,  XXVI, 
28.* 

Perstat  (M?),  Tum  des  princi- 
paux fabricaots.de  Looviers, 
XIII,  87.  1 

J'pÉT  .(les  maisons  de),  l'oyez 
Moicrx-nK-'PiéTÉ. 

PiirtoT,  village  de  Normandie  , 
sijué  sUr  h route  de’Monti- 
«ilKcrs  à'Féeamp,  XXV,  5.  * 

I’imctrks  (lés)  ont  inventé  dans 
toutes  Irs'rcli  gions  mira- 
cles^pour  justificr-et  sa  notion  - 
ner  leur,  mission  * XIV,  35. 
Ont  'établi  les'  sacrifices  de 


toute  eapf-èe,  en  prétendant 
que  tout-est  permis  qnand  il . 
s agit  de  l'honneur  des  dieux  , 
36.  Ont  précisé  aux  peuples 
que,  pour  se  rcndrtr  fa  Divi- 
nité favorable , il  fallait  -sur- 
ohnrger  les  autels  dp  dons  et 
tTofFràndes,  39.  Ont  de  tout 
temps  Fait  M-ivir  l.i  muM  .1 
leurs  vues  ambitieuses, *«44* 
Attitude  des  prêtres  catho- 
liques au  convoi  du  pauvre  et 
à celui  de  l'homme,  rirlie , fyj. 
Motifs  qu'ils  avancèrent  pour 
établir  le  saccrdpoc,  49*  6s- 
racl^re  des  premiers  prêtres 
catholiques  ; dépravation  pro- 
gressive de  leurt  successeurs j, 
5o.  Débordements  auxquels  ifs 
ic  titrèrent  -après  ‘avoir  con- 
fondu les  intérêts!  du  ciçl  avec 
ceux  de  la  terre,  5l.  Béné- 
fices et  privilège^  qu’ils  anredi 
attire/  à euXj  ibiil.  ifs  s'adon- 
nent à des  -jiécuUrions  u>u- 
raires,  56.  Effet  de  l’-orgweil 
intolérant  des  papes  à l'égard 
des  /princes,  temporels , 5&. 
Humiliations  qu’ils  exigent”.! 
•Istre^  d nommages  ; langage  , 
grossier  et  inconvenant,  «lotit 
la  plupart  des  évêques  *se 
souvent  dans  leur*  ma^do- 
aments,  5q.  Ostentation  avec 
{aquclle*  ils*  dfctriltàent  lujus 
aumônes,  69.  Ils  ne  tarilèretft 
pas  à conformer  leurs  ma  ai- 
mes a leur  Conduite,  go.  Leurs 
mo-urA  actuelles*  4y3.  Le  ma- 
riage ne  leur  est  nullement  in- 
terijil  par  l'Evnugilç;  le  /on- 
cile  «h;  Nicec  ne  leur  défend 
que  |e  * chhcuUinagc  ; s’ils 
ttafeut  mariés,  j’élntTt  I»  tpo- 
roleyffagnerajent,  5i3-£xein- 
pjes  dp*  fcxrès  ifiuteféra’iice. 
Je  domination  et  *«le  fureur 
.auxqqcls  les  porto  leur  .fana- 
tisme , -XVf,  a3a.  Caractère, 

•26: 
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doçnmm*  système^  ioColtfr^ooe, 
et»ambitjrtn  de»  prêtre*  d«;  la 
graifcla  rl  de  la  petite  église, 
.èt  «lit;,  c®m>nitjue 

d«M  prêtre»,  dans,  leurs  rap- 
port» avec  le  beau  sexe,  a to- 
talement et  souvent  changé 
depuis  la  fondation  «le  l'Eglise, 

m;  388. 

Prév/L  (“le  général  d«^3  né  daAs  le 
département  «lu  Doubs  , XI., 
laç/Sa  retraite.au  château 
de  Beaurcgard,  avec  ses  Hlle^, 
XXVI,  9t. 

P ré  v tu.*,  acteur  distingué,  U, 
78-.Se*  «léhuls,  V,  1 55.  ' 

Prkvost  ( M.) , artiste  distingué , 
peintre  de  panorama,  1,  189. 

Prévost  (mademoiselle)  , actrice 

de  rOpéra-Coiujctue,  III , 60. 

Prévost  ,*  garçon  «lu  café  Tpr- 

t «*•»»,  III , aa3. 

Pa avoir  ( M.  ) , vieillard  respec- 
table , l*un  «le*  derniers  captifs 
«le  la  Bastille,  a puisé  «Juns 
l'étude*  des  livres  ‘saints  Içs 
principes  de  morale  et  de  li- 
berté «fui  ont  été  la  régie  de 
sa  viç,  XIII,  1 ta'»  • 

pRRvpsT  (M.  le ).  versé  d^ns  les 
antiquités  de  Normandie,  XIII, 
iti.  % 

PwtvoèT  (Mv  Le),  jardinier  de 
• Rouen  , distingué  par  ses^onT 
naissances -en  botanique,  XIII, 
*509.  *• 

l»RÉVOST(PnU>é),  romancier,  XFV, 

04*.  % ' * * 

PaâtssAcx\»trle  du  général  Bes- 
sières,  VIII,  179.  , 

I'kuuis.,  roj  «Jes  Lentiens?  est 
défait  par  Ueinper.eur  Gra- 
tien , près  de  l’aïicién  Argen- 
tuaria,Xi,  219. 

Pam*(Jà  marquise  de),  mâi- 
trMse  du  preiqiermiuislrc  sous 
Louis  XV,  II,  229. 

PatRRK  (la)  ’a-  été  recomm|n^ 
dée  par  les  prélrès  comme  un 


moyen  «l’apaiser  la  Divinité,  et 
de  se  l«  rendre  fa  vo  raid  cl  ?ÇJV, 

39 1 Ce  n’est  pas  à elle  qt/tl 
faut  recourir  dans  les  fléaux 
qui  désolent  quelquefois-  les 

nations,  4°-  ’L’nabitude  de  la 
prière  et'  de  la  méditation  ; 
jointe  à une  vie  oisive,  con- 
duit peu  à peu  aux  fureurs  dû 
fanatisme,  64-  * . 

Piijmatick  ( le  ),  architecte  , 
homme  de  génie,  que’Fran- 
çois  r chargea  de  «lessinor  le 
plan  du  domaine  de((diam- 
Dord , ohtiut  de  ce»  prince  iine 
abbaye,  et  mourut  sans  avoir 
achevé  cet  imposant  éditice, 

XXIII,  294*  XXVI,  4$„  47, 

48. 

Piumauqukt,  gentilhomme  bre- 
ton, l’un  «Je*  capitaines  de 
vaisseaux  français  qui  , oir 
j5ia,  se  battirent  contre  la  * 
ilotte  anglaise  sur  les  cètps  de 
Bretagne;  sort  courant?  «Uns 
celte  rencoutre,  XII,  383. 

Priai rf*  ( Marrus-Antonius),  se- 
nt ateur  romain,  célèbrqpnr  sa 
^valeur  pt  son.  éUquome,  se 
-déclara  pour.Vespasien , vain- 
qirit  Vitellius,  fct,  “refusant  la 

• couronne  qui  lui  était  offerte  , 
assura  le  sceptre  à celui  dont 
il  av^iL  embrassé  la  cause,  et 
morftut  «l.ms  l’exil,  Vlli;  422. 

Prixcés  ( les).  Observations  sur 
leurs  amoup , VHI , 307.  Ils 
sont  devenu^  meilleurs,- XIV, 

570. 

Prisons  (les).  Çe  quelles  étaient 
autrefois;  traitements  qu  y es- 
suyaient Rîs  détenus,  X4V, 
367.  Améliorations  introdui- 
tes data  leur  régime;  «:tat  ac- 
tuel «les  prisons,  368.  Barba- 
ries exercées  ouvert  un  jeune 
Itoiiunc  détenu  injustement, 
369.  L’ertipriéonnement  étant 
une  peine  obscure  . perdue 
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pour  l'exemple,  eut  une  peine 
ifatitant  plds  immorale  qu'on 
.l’est  accoutumé  à la  consul  é- 
jer  comme  une  punition  lé- 
gère , 37 1 y-Prodigalilé  âVec 
laquelle  celte  peine  .est  cha- 
que jour  prpnoucéc,  372.  Né- 
cessité d'accorder  des  dédom- 
magements aux  personne*  qui 
ont  été  détenues  injustement, 
ibid.  T»a  prisoy,  dégagée  des 
soufTranees  physiques  qui  l’ao- 
coinp.ignrnt , peut  dpvenrr  un 
séjour’ utile  à l’étude  dé  soi- 
meme;  ni  le  facilite  les  médi- 
tations de  l’homme  de  lettres, 
XV,  j 97  ; ajoute  toujours  quel-  * 
que  chose  à la  meilleure  oh  à 
la  plus  nAittvaiqe  réputation , 
198.  Onhe  parle  jamais  mieux 
de  liberté  qu'en,  prison*  199. 

PImvat  (M.  ),  ancien  mjnre  de 
Mèze,  commerçant  distingué 
de  Pézénas,  LX^  69.,  Su  ma- 
nufacture d’esprit-de-vin,  85. 

Pmx^esdistributiopsdcs^Jtaral- 
lèle  entre  ces  solennités  d’au- 
jourd’hui et  ocHes  d’autrefois 
dans  *les  maisons  d r?luc*tioh 
de  jeunes  «Icuioi Selles , U 78. 
Matières  des  examens  publics 
. liant  cette  circonstance  < 83. 
Convenance  qu’il  y aurait  à 
\ allumer  le  prix  d'honneur , 

• dans  les  distributions  des  prix 
de  l’univçrsiré,’cn  l’accordant, 
tantôt  au  discours  latin,  Um- 
tôt  .ui  discours  français ,* Ÿll, 

. 1 l5,  'Comment  se  font  main-* 
tenant  les  proclamât  ion» -dans 
ces  solennités  littéraires  , 
ibid.  Droit  que  se  cAerrènt 
aujourd’hui  les  collégiens  de 
stftler  certaines’  nominations; 
mode  adopta  pour  lacorrec- 
‘ . tion  des  ■ voiries  du  concourt , 

1 16.  Manière . dont  prt  fait  la 
liste  des- lauréats.  ; .mi tuile 
■qu’avait  autrefois  celui  <pn 


proclamait  hee  prit  ; faveur 
accordée  aux  éjcve.s  apparte- 
nant à des  fatuillqs  cri  réput  a- 
tîo®,  117.  ' ‘ ■ . 

PfioHiT**(  la).  Ce  qu'elle  est  dans 
les  différentes  classes  de  la 
société  , jV , 3g.%  At^x*  yeux 
d’un -certain  monde,  elle  ^le 
- mène  à rien,  VII,  573.’ 
Pnom»,  empereur  romain,  fait 
planter  la  vigne  sur  les  èo- 
. teaux  voisins  *dë  Châlons-sur- 
Sàône,  XXVI,  400.  Défait  et 
chasse  du  Rhin  les  Bourgui- 
gnons 1 44$.  > 

PAocjua  , ville  du  royaume  #de 
Naples,  oûSpczkile  ouvrit  une 
fjoucherioxlc  chair  humaine, 
XIV,  556.  . ' •. 

PUOOQFB,  liistoricu  routai  n , XV 1 1 1, 

j3i. 

Professorat  ( Iq).  'Qualités,  qu’il 
exige  de  erlui  qui  l’eAih/liSKO  ; 
espece  d’oljscUrivé^â  laquelle 
•ilust  réduit’,  XI Vj  4^7-  Jvju*- 
tWs  dont  on  accable.  >«in- 
vent  ceux  qui  le  xc  reçut  avec  le 
plus  de  talent  et  d’-applapdis- 
• sements,  la8. 
pRôneurs  (lei  j.  Lcut  caractère, 
Vtf,  276.  •:  • •'/ 

PttorEncE*,  amant  de  C^ima. 

Fffta  Casima.  ’ i 
Pro>rkt&  (la).  Avantage?  <ju  plie 
•procure,  IV,  157. 

P«osT‘,(  M.  )*,  propriétaire  d’un 
hôtel  à < Hait  van»,  XI,  ua. 
Pbustitctiow  (la)  est  rqasérréc , 
en  Italie^  dans  des'Hnritcs  assez 
étroites , et  jouit , çn  T'rance , 
en  Anglpter rV,  «mi  Allemagne  , 

• • d'anq  licencp  scandaleuse  , 

XIV,  375.  Chelles  *f rinçai» 
sur-tout,  cettfe Upeitce^tt  d au- 

* tant  plus  effrénée  tfn'ellè  est 
autorisée  pér  la  pôlieC,  376. 
Dans  éortains  pats  «Vd’anti- 
qnilé,  elle  fut  ordonnée  C0111- 

hiip  im  a’ctô  de  rcfigtôn,  5t>3. 
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I’noTOttàüBS-.  peintre  de  Panti- 
qufté,  XXJI,  6*.  . 

Pftpt  vt  , village  situé  à quelque 
ilütabce  <le  Vtriencicnnes'XlI, 

• l38. 

PIovesck  (/f),*  contrée  sacca- 
gée plïKicuri  foi|  parle*  Sur- 
%.rasin*  .qui  s'y  maintinrent  ; 

rirosp'érité  don)  élit*  a Joui  sou* 
e roi  licnéj  IX,  3oô.  Elle  ne 

Tout  pas  revendiquer  Seule 
honneur  dHrvoia  donné  nais- 
•a nre  à la  poésie  française  , 
X\V,  170.  • ‘ * 

rsi  imos,  l'un  dqs  peintre*  des 
j»lqs  célèbres  «Le  I éçole/rart- 
çaise*  I,  i4;  XI,  126.  6ou 
. • Junmption  Je  la  Wergc,  XXII, 
i3fi.  Son  Adonis,  XXVII , 37. 
l’ncRRUtr  (M.  le  marquis  de  J. 
$e*  rapports  avec  M.  Morel- 
let, XII,  55o. 

I’buh  fu.k  , médecin  sorti  dç  Pé*- 
c«ilf  d<r Montpellier,  IX,  ia5.’ 
PausfiP.ss  ( iei^  li'éffect.uitjt  leur 
»,reJrAit®  de  M^ry-ia^MÜe 
qu'apre*  que  Ifur  artillerie  eut 
mis  en.  feu  et  réduit  en  cen- 
dres toutes  Ic4  maisons* de  ht 
vj II «.* . WVI  Ils  sont  for- 

cés de  prendre  la  Vurte,  499* 
Ils  évamnmt  Sois^ons  ,•  9 \ 3. 
Il,s  sont  battus  à .Montiyïrail , 

IHitCN  ( (Tuillaivinr-.\ntoine  ) , 
Aillais,  qui  subit  d'affreuses 
tortures  pour  avoir  corif  con- 
tre les  comédiens , les  bals,  et 
IA  mascarades^  XIV,  5o5. 
Public  (le).  Effets  «le  ses  cAuri- 
,èe»  et#de  ses  jiigctqctu«*htynr- 
res,  I)  1 10.. Idée  que  l'on  s'eu 
forjric  aasv/généraleinent,  1 1 4. 
Chatpio  classe  a son*  public, 
M,  lis:  crljH-'dJun  auteur 
applaudi,  et  celui  a'un  auteur 
»ififi:,  « ta; rcJupTuft  médecin, 
Mû/.;  celui  dcs^uirtguetles  de 
‘|q  Ü^Ui  tille ,*  I |3  ; celui  «I es 


théâtres  des  boulevartSf  II 5; 
le  public  oinfiÿb<M>Kn^'b^i 
celui '«le  la  ‘CotuédiceFrançaïse 
jugeant-  une  pièce  ftouvêile^ 
Vi6;’œlui  de#  plus  brillants 
r salons,  ibid.  Phy»iqnouiiegcné- 
rale  de' ces  ddtéretits  publics, 

1 13/  Le  peuple  à Un  spectacle 
t gratis,  III,»  508.  I)iep«nilioii 
de  son  esprit  à une  représen- 
tation «le  Zaïre,  st4« 
Ppmtwoar.  Résultat  «les  mé- 
nagements qu’il  emploja  eu 
réclamant  quelques  pus  des 
droits  du  fleure  humain;  XIV, 
II.  Il  pe  Ht  que  polir  le  sys- 
tèmfe  de  Grotius,  no3.  * 

Pô  g et  ( Pierre),  sculpteur,  pein- 
tre et  archpect«vdistioçU«:,  IX, 
33t,  335;  XXH,  70. 

Vn^iti  t (.M.  de)y  uiinistrp,  V, 
il  ou  ’•  « . 

PqtTS  (la  commune  du),-  remar- 
«juahK:  par  scs  miuns^XI,  1 j5- 
Pcjql  (de),  homtnc  fort  recoin- 
iifâudabli^,  ancien-  prévôt  de 
Valenciennes ,*et  fondateur  de 
l'académie  de  fMÛnlifrt?’  et  «le 
*£ulpiurc  que  possède  cette 
ville,  XII , 13q. 

PcjoC  ( M.  Abel  de  )•",  Puï;  des 

KinJrcs  les. pins  distingué**}*» 
poqee  actuelle 3 XII,  1.3 1 - 
••6oe  tableau  de  Saint  Etienne, 
XXII,  3p;  son- plafond*  re- 
ôréÿentaut  (a  limita  Usance  des 
arts f Ho  ; sa  Eïcrÿf  mu  tom- 
btau,'  loi.  • 

Püliaiwis  (Antoine)  fût  étrart- 
,gié  fei  brûlé  pour  avoir  récla- 
. une  la  tolérance  en  fayopr  des 
lulhcrieiis,  XIV,  5o5.  » . 

Pütrrif  ( M.  de),  •auteur  drama- 
tique , né  à Mounufhau,  VIII , 

347-  . • • * 

j>ère  et'  fils.  (MM.  ),  le 
pdllhjcr,  capitaine 7lù* second 

cofcpiel,  XI , 4 '4* 

PurtELstiut-CiiîlsuE,  «lout  les 
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houillères  sont  d'un  rapport 
très  importait,  XI,  499-. 

Por  ( M.f,  gpcien  maire  d Avi- 
gnon, dont  la  fprroetf  écHourf 
contre  lei'hommc»  ef  loa  évè- 
nements de  riJ  1 5,  IX,  ? 1 4*  Ses 
efforts  polir  s’opposer  À la 
fureur  des  Avignonais  #qui 
voulaient  s’emparer  pu  maré- 
chal Brune,  aa6.  - 

PcY-nE-Itync  (le),  la  plus  liante 
‘des  montagnes  de  l'Auvergne, 
cl  rem  arnica  h le  par  la  majesté 
dé* son  cône  et  la  végétation 
quf  la  pare,  XXVf,  3a6.  Fé- 
condité  que  la  nature  déploie 
à la  citne  de  ce  pic,  3a7-  Ho* 
rizon  pittoresque  queJVil  em- 
iirasse  de  ce  point , 378.  Ac- 
cident dé  nuages  que  l'on  y 
rçinarquc,  333. 

PüiMACRk?  J[  M.  le  baron  de), 
-Vlli,  43 1. 

PdvHbrsQDI  , bousgade  de  la 
'Saintonge  , XXV I , aa  t . 

Porptr,  village  du  Béant,  d’un 
aspect  pittoresque,  VJU,  164. 

Putsaik  (le  comte  d*) , que  lés 
chouan»  et  les  Vendéens,  réu- 
nis. * nommèrent  Ifcur  «hefy 
XH,  555-  Accusé  d'inclpncité 
et  de  trahison  par  les^ens.de 
m pgrti , il  a cruellement  rétoa- 

3 ué  J accusation  .contre  %eûx  , 
ans  les'ménjoires  qu'il  a pu- 
hljés.  à Londres  en  iôo3, 
\\V,  11 5. 

Pt  (Al  ),  auteur  de  Mémoires  sur 
leé  villes  de  Narbonne  et  de 
Ça^asspnûe,  IX  i 379. 
PtimSseej  ( le»  ).  Indigence  des 
pitre»  qui  hahttei}i  lc'sommct 
de  çes  roofitagdes , tandis  que 
l'opufonce  règne  Jaus-  les 
fteufc  bas,  VIII,  a4>*  Grâces 
et  costumes  de»  jeune* *%er- 
gers  de  cette  conttéofll  ?44- 
Perspective  que  ïo-3  embras<e 
• du  Jiaut  des  Pyrénées , a4&- 
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Parallèle  entre  les  Alpes  et  le» 
P.yrénéer,  a^b.  Le»  eifatitsdcs 
bergers  de  ces^Terqiùres  mon- 

*♦«"<■»  1 a4 1- 

Py*kiéas,  fameujr  navigateur  de 
rat^tiquitÀ,  IX, 

. Q- 

-*  _*  . » * . • 

.QuzTinj!»  , aorte  dé  pôésje  lé- 
gère*. Ce  qtp*  lo  , Constitue , 
XVII,  71?  Les  <p> airains  taio- 
mux,  J|-  „ 

Qüéoeç  ,.  ville  du  Canada,  fon- 
ijée  par  des  navigateurs  tHep- 
pois^est  devenue  possession 
anglaise,  XXB,  4 r>4  » XXV„  1 9. 
Qorlsh  ( M:  de  ),  archevêque  de 
. Paris,  XII,  44°- 
Qi’Eîskkso.n  ( M.),  commerçant  <U 
Saint-Quentin,  XII,  16.  * 

Québav  (M.),  ancien  princina. 
du  .collège  de  Saint  * Malo , 

MC  4 «6. 

Qt  fjukre  ( ]Vf.  jle  La  ) , a mi  qualu* 
distingué,  prépare  un  ouvrage 
sur  les  plus  anêicnuc»  maisons 
de  ifouen,  X1JI,  a'<j8:#  • • 
QtElt^t  tv»n.K(la  poipte  de  T,  «i- 
tjlée  à gauche  du  port  deGher^ 
bourg,  XXV j agi.  . * 0 
Qj»ESNK  ( M.),)’tni  lies  fondateurs 
.de  la*Hlatu(e  de  Ppnt;ruli»ou, 
XIIF,  117,131.  *’  % 

Qcksssl  ( M.  ),  négociant,  de 
Ilyuen,  Xlüv  \ 84-  . 

‘Quesoel  ( M.),  négociant  dujla- 
. *vre,  XIII,  17b . •:/ 

. Qveibot  (4e),  placé  for*»,  dis- 
tante de  truis  licqes  de  ftavai, 

* XII,  97.  .. 

Quevilli,  ott'l’ôn  prétend,  l|tto 
fes  anciens  ducs  de.  Xormln- 
die  .avaient, Ain  pare  destiné  à 
.la  chasse  des  bêtes  faavc\, 

Xui,  .5».  ■ • ; . 

QuévhemoïsY  ( M.'),  l’utr<Ies  ban- 
quiers les  plu»  accrédites  de 
iloueii  , Xlîl,  i8| 
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Ql  RTH4IV  ( le  ),  «vallée  silure  dan» 
le  déparieftiefU  dés  Hautes- 

X.  ■ 

Qciqkbos,  lieu  drôlement  célè- 

• U-.  Ml.  556j 

Qcii»li  w ht,  petite  ville  servant 
aujourd'hui  de  résidence  aux 

Eifutes  qui  guident , à travers  , 
i bancs  u6  s.i^le  toujours 
chantant*  dont  IVinbmirharc 
de  la  S^inc  est  obtruée , . les 
vaisseaux  * qui  remontent  cç 
fleuve  jusqu»  Roupn,  • XIII , * 
aiG.  . 

QclMfen-CnnEXTiii.  Son  impor- 
tance a dpinisf rétive  fct  r*6fu- 
mercialc*  XII,  538.  Sa  posi- 
tion ; Je  quartier  de -Terre- au- 
l)uc;  origine  de  la  ville,  53 9. 
Son  aspect  intérieur  ; les  quais; 
la  promenade  du  Pennity  ; la 
cathédrale,  $4°-  Honrtnes  cé- 
lèbres nés  à Quimper,  54a. 


QemtulT  ( mademoiselle)  ligure 
'parmi  les  anlis  de  Voltaire, 

X,  4©*-  • * ' 

QtfiwiTTt , l'ttn  des  commissaires 
de  la  Convention  qui  furent 
échangés  contre  1.4  duchesse 
(RAngoulônie,  Xll,  a 16. 

Qqjroet,  petite  ville  du  dépar- 
temeiy  (lu  I)0Ùbs,  Xi  , |3$. 

Quixte-Ocbcb  cou  vient  de  IVxis- 
Xeiipe  Mes  A m axones  , Xl$, 
• 178? 

Qfnfryf.-Ælalde  ses  fabriqués  de 
t * 1 1 1 < ' . \ X II . 397 

.•  ’ R.  • 

• 

Raha  (le*),  famille  juive  consi- 
dérée dé  Bordeaux,  VIII , j6. 
b#eur  campagne,  38. 

IUbado  (M.)fit  des  effort*  géné- 
reux à Marseille  pendant  l’a- 
narchie de  i8t5,  IX*,  347. 


Coutumes  et  superstitions  qui  II  aiiag r (Paul  $ ministre  proies-  % 


.régnaient  parmi  les  .anciens 
bahitants  de  cette  ville , 544* 
Manière  dont  ils  célébraient 
fa  fêté  de  sainte  Cécifc  ; leur 
•amour  pour  les  lettres  f leur 
s 'urbanité  ^IçurlHtachenieùt  au 
fé^ime  ctfnMipirionnel,  545. 

QüinraitÉ.  Sa  position;  son 
ajrp<t*t  intérieur  ; l’éftlise  de 
Saint-Colcynban;bAtimént!|  oc- 
cupés autrefois  pqr  des  •béné- 
dictins , et  où-  se  réunissent 
maintenant'  toutes  les  jmtori- 
tés  île  1 arrondissement^  Xiï, 
54®>  #Penopnagei  cejèbres . 
dont  cette  Ville  s’honore,  Â5o. 
Son  commerce,  55a. 

Qutfùn.T  se  trouve  à une  assem- 
blée des  principaux*  auteurs 
dramatique»  ccta  versant  sûr 
r leur  mérité  respectif,  *Xyi , 
43o.  K e&t  l'inventeur  du  véri- 

taMc  opéra  ,‘iXlf,  Abus 
qud  a «fait  du  merveilleux, 
îiij.  • 


tant  dont  I4  mémoire  est  eu 
vénération  à Niaics,  IX,  i65.* 
Baba ct  Saint  -Etienne,  h U du 
précédent,  lX^  i65,  1 85. 

R ans  (les  bois  du),  où  le  général 
, I*e  Marrois  a entrepris  des  dé- 
Jfrtcheraeuts  considérable*  , 
XXV,  *74. 

R\1iy.iis,  prêtré1,  et  poète  l*0cn-. 
riènx,  ('un  de  cest/ouffonsqui 
ont ‘attaqué  les  ridicules  jus- 
• que  sur  l autel,  jusque  sur.  Ip 
trpnc,  et  do^t  les  Ixmffonnc- 
rics  n’gnt  pas  terri 4a  motalc. 
XIV,  n, ,64;  XXVI,  i35. 
Hvwu:  (Alain)  construit  à GhA- 
tcaulin  un  château  dont  il  ne 
reste  plus,  qiî* une  partie  trans- 
formée en  Impitàl,  Xll,  53t. 
Rac^n,  .poète.  Maison  oiù  il  de- 
ihetrrait  à Paris,  Vil , Son 
(Avs  natal , X5CVI,* i«36. 

lUcitèfr  (le  mont),  à quehpié dis- 
tance de  .Briançon,  X,  4o- 
R .voix  k (d.).  Accaeil  quqTon  Hf 
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à «on  Britanniçus,.  lors  de  la 
première  • représentation  de 
cette  pièce.  II,  il.  (inhale 
formée  contre;  son  Athabie , 
lia.  Etal  de  sa  fortune  à 
l'époque  de  . son  mariage  ; 
• produit,  estimé  sur  un  calcul* 
« approximatif,  de  ses  ouvrQgdb 
dapuis  sa  mort.  IV,  aoa.  Une 
dé  $es  petites  filles  a été  ar- 
rachée à la  plus*  affreuse  in- 
digent e par  les  bienfait»  de 
In  reine,  *So3:  Maison  qfi’il 
occupair  à Paris,  VII,  a^G- 
Pavijloo  où  -SI  composa  sa 
première  tragédie,  IX,  ao4- 
l^ieu  où  il  passa  sa  jeunesle, 
•ao5.  Vers- dans  lesquels  U ap- 
pelle le  courroux  du  ciel  sur 
les  favqri»de  cour, 

Son  entretien,  dans  l'autre 
monde,  avec?  Shakespeare  doue 
il  loua  les  productions,  171 
et  suiv.  Son  buste  «lans  dne 
des  nies  des  Fraudais,  435. 
Soù  mérite  dans  t'épigranime  ; 
celleft  qu'il  a fartes  sur  le  Ger - 
manicus  de  Pradon,  et  sur  An- 
dromaque , XVII  66..  Objet 
principal  de  ses  tragédies  do 
. Bajaul  et  dé  firitannicus , 
XVni,  s3i.  Circonstance  dans 
cette  dernière  tragédie,  où  il 
s’est  écarté  t]e  l'bistoirp,  XIX, 

IUpRc.ovnE,  à la  mort  ide  .son 
. pèée,  Lotb.iire,  fut  répudiée 
et  alla  ensevelir  sa  douleur 
dans  la*solitude  du  cloître, 
XXVI,  i56i 

Radeçont,  village  ‘remarquable 
ar  de  beaux  jardins.  XIII, 
1 • * 

Radet(  M.  ),  auteur  de  vaude- 
villes, XXI, Xiv.  . 

Raoic.  (la  mère),  cabarctièse  de 
la  Villette.  Aspect  de  son  ca- 
baret-,* VII,  50.  Spt» portrait, 
Sy.  Classes  du  peuple  qui 


vont  chèz  elle*  ibid.  Intérieur 
hideux  de  la  grande  salle,  58. 
Vogür  dont  jouit  ce  repaire, 
5g.  Parallèle  de  la  rnèré  Ra- 
* dig  et  de  Ramponeau.,  6o. 

Ruiioctr  (M.),  f*ii/i  des  princi- 
paux commercant*  de  Jjàii- 
dernati,  XII,  5o8. 

Rafkié  (M.),  fondateur  d'une  fa- 
brique de  faux  et  de  limes, 
À Foi»,  ( Arriége),  XXII^^l 

Itpnuv  (M.),  ancien  principal 
du  collège  de  Saint^Servari , 

Xf  1 , 4o6. 

Ragot  (M.),  romihercfuit  d’Ar- 
mentières,  XII,  294. 

HagOulo  , ancien  procureur, 
faillit  être  assassiné  par  une 
jeune  fille.  H,  73. 

IUr.rsE  (le  dyc  de).  Vofez  Mar- 

1 mont. 

Rawhault  W arin  , littérateur, 
né  à Bar-le-Duc,  XI,  4^$- 
•Ra  lit  ba  eu  ( madame  ),  marchande 
d'objets  de  toilette,  H,  34-  * 

Raixmioi,  maire  du  palais,  est 
défait  à Crèvecœur,  XII,  3g. 
Il  obtient  le.  comté  d’ Anjou, 

XXV,  379..  . « 

Raison  (la)  est  une  des  3etp 
puissances  qui  régnant  dans  le 
mondes  elle  acheva  I4  con- 
quête de  l'Aulérique;  n'est 
point'encare  abjuréé  dans*  cer- 
taines contrées  de  FEuropn, 
XIV,  70.  . . . * 

Raleigh  compose  dans  un  Vti- 
clioi  soit  Ilistpir*  du  monde, 
. XV,  4g. 

R a su-:  ac  , celèbéç  Compositeur 
français,  l|l,  5g;  X,  .fGo. 
Révolution  qu’il  .opéra  (lans  la 
musique,  XX1L,  i58.  Sou  pays 

natal,  XX VI, 47» • * . 

HoiKi.  (le  génépi  ),  comman- 
.daut  de  la  place  dê.Tbulouse, 
eu  181 5.  Ses  effort»  i milites 
pour  arrêter  l'audace  des  ver - 
de(»;  sa  Cef'Vtfêté  lorsqu'ils  viçp- 
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neyt  assaillir  «on  hùtcl;  au 
moment  oh  i(h*up  ordonne  de 
se  retirer,  if  est  atteint  d’une 
balle  ; les  «éditieux  pénètrent 
dans  |«s  appartements;  armés 
de  coutelas, -il*  déchirent  leur 
victime,  et  se  disputeut  ses 
membre/  palpitants  , VIII , 

. 

Ramks  fM-  du),  persnntut(]e>qui 
fait  des  düpfs  un  mivlt  ipli^nt 
de*  dettes  qu’il  ne  paie  pas, 

V,  att.  . 

IUmomi  £lé  baron),  conseiller 
d’état,*  membre  de  Tinstitur, 
et  ancien  préfet  de  (^lej-mont- 
Kvrrand  qu'il  einbcjlil,  'XI, 

'a7i;  XXVl„  *jS. 

K a mi*  i*  F.  sC  ,%  caSareticr  de  la 
Cobrtillc.  Parallèle  entre  la 
f^ère  Iladif*  et  lui,  VII,  6o-.  ( 

Kamus.  l'oyez  PlKHRK-l.  1-IU\|FK. 

Hamck  (la),  rivière  remarqua» 
lile  par  sa  beauté^  Xil , 3é)5.  • 

Ihscé  (Tabl>é  dç),  auteur  d une 
Diuettnii/m  sur  la  Trinité , 
XÏV,  i io.  * 

lUttcipN,  connu  par  un  triolet, 
K,  sia. 

lUfténr.xF.  , norti  que  poila  primi- 
tivement Tadlelmtirj;,  XXVI, 
aoa4  * • 

lUp mw  ( lu  Comte  da).  Secours 
qu'il  apportait  à la  ville  de 
■Ntotdean* de-Lone  , * lors- 
qu'elle était  aillée  par  les 
trônpessle  Galéa*  ,*XXyI,  433. 

Raoul  fortifia  I4  ville  de  ^iauCi, 
XI  ,3 1 1 . • 

H aoci.  P'j  duc  de  Normandie, 
fait  ceindre  Rouen  de  hautes 
murailles,  ^tll>,  1 43. 

IÎaqul % jeune  villageois*  frère  do 
lait  de  M.qlujdv  d'Aufreville- 
les-Monts  t avec  laquelle  il 
passa  les  années  do  son  eq- 
faAce  ; .11  se  sépare  avéq,  un 
(jranil  chagrin  d*?  sa  * Jeune 
araje  qi^e  son  pè(  avait  fait 


venir  à son  .cli&trnu  ; par  un 
. effet  de  la  bonté  de  Mathilde 
% è laquelle  cède  momentané- 
ment  1«  sçiflnegrd'Anfrevilh*, 
il  devient  capitame  des  Hias- 
’ses  de  ce . dernier  ; ■prci*l’a- 
voir  sauvé  de  la  dent  d'un  gan* 
% gher,  |l  Jui  avoue  son  amour 
pour  Mathilde,  et  deiriandp  la 
main  de  cette  jeune  tillo;  il 
essuie  d’abord  le.  courroux 
violent  baron  , qui  Ini 

promet  enfin  d'acquieacer  à 
sa.  demande,  à la  condiüou 
qu'il  transportera  sa  ^iêu*ai- 
* niée  au  sommet  d'une  monta* 

S ne  escarpée;  Raoul  se.ch^r^e 
u jirécieux  fardeau , pfr«nril 
le  moiitr  et  expire  en  arrivant 
an  terme  de  oet^e  cruelle 

âireuvo  ; désespérée  alors  , 
a'thilde  s'élance , avec  fes 
rçsles  de  son  amant,  du  som- 
met delà  roches,. et  vient  inou- 
rir  aux  pieds  de  sou  père  ; 
celui-ci',  pour  expier  bar- 
barie, fait  construire  un  cou- 
vent là  où  avaient  péri  ces 
deux  victimes  de  l'amour  ; et 
depuis  ce  temps,  la  montaçnc 
porte  le  nom  de  Cùtè  Jrs  deux 
aihajitf^  XIH,  59  et  suit». 
Raoul,  RU  de  Richarfl-lc-dusti- 
nier,  ale  vient  -duc  Rour 
gogçe,  XXVI,  450.  II  se  dé- 
core con|re  Gliarles-fe-Siin- 
ple,  est- élu  après  la  ifiUrt'dç 
ce  dernier,  a*i  meurt  «au*  fâis- 
ser  dé  postérité , ibrtl. 

Raoul  i»k  Preslks.  Antiquité 
qu'il  assiRUe  à la  ville  dy  Pa- 
ris, VII ^ i^2* 

Raphau,,  célèbre  peintre.  Gen- 
re* d'imitation  par  dequel  il 
surpassa  scs  qirétlécessetirs  , 
XXII.  6.  Altération  que  ses 
élèves  firent  sabir  k son  sys- 
tème détud*  en  voulant  par- 
tir d'un  point  plus  rapproché 
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ilu  bot,  7.  Tableaux  que  l’on 
remarque  de  lui  -au  primée  dp 
Lille,  XII,  *46. 

RxpURLKnqt'KS'  (Traqçois),  'pro- 
fesseur d'hébreu  et  d’Arabe  , 

. collaborateur  et  beau-fils  de 
.Chr(sio]>he  Hantin,  XII,  386. 

RIpib  (le  Pérfc),  jesuiu»,  auteur 
de  vers. latins  fort  estimés  , 

ktfv,  445.  • - 

Rapin  (picolas),  l’un  des  prin- 
cipaux auteur?  de  la  Satin 
Aiénippér,  ÎÉXYL,  159.* 

Ratondk  ( Denis  )9  duquel  Phi- 
lippe-! c- U ardi  acheta  uft  Tite- 

• Live  enluminé  de  lettres  d’or 
et, d’images,  XXVI  ,*458.  . 

RapOndk  ^Jacques),  duquel  Jean- 
sap s-Pc u ç acheta  plusieurs  fo- 

mans./XXV*,  462.  *•* 

Rapp  (le  panerai)  ,*  aide  - de- 
camp  de  Napoléon  ,*sc«t  dis- 
-tingué  par  son  courage  et  ses 
talents  militaires  , XI,  aa3. 
Pédant  ^le  blbcus  de  ■Stras- 
bourg en  181 5,  il  se  trouve 

• à Jn  discrétion  du  servent  Da- 
louzj,  jusqu'à  ce  que  les  trou- 
pes soient,  payée*,  et  if  obtient 
•alors  b*  grâce  de  Ce  .rébulle , 

334.  ; 

Rast£>han  ( l<»  château  de  ),  re- 
marquable par.  son” architec- 
ture - et  *l.r  distribution  des 
pièces. qui  de  composent, 'XU, 

lhTEir,  sous -officier  dins’  la 
garde  de  Pari*,  compromis 
dans  la  conspirât ioq  de  Mal-  . 

let,  III,  444.  ; 

IIattich  ( Mc  J.),  propriétaire  de 
Ut  maison . de*  plaisance  de 
Verveine,  si  idée  sur  fa  rtjute 
qtlî  mène  aiw*  eaux  de  Ba- 
gBoler  , XXV,  1 35»  ./* 

RatLaniiÂï -ses*  (l’oblié  prince.dç) 
construis’rv,  en  1 76b',  a Gueb- 
willér,  l' église  de  Sajnt-IjéA- 
degart,  XI,  2î3** 


R/txounT  (mademoiselle),  co- 
médienne célèbre,  11,96. 
Rauhaqucs  ( les)  -s’étaient  répan- 
dus dhns  l’Alsacè,  X1 1 180. 
Ravmllac  assassina  I Ici  jri  IV,  & 
l'instigation  des  jésuites,  XIV, 
63,  XVT,na6, 3o8. 

Ravbntîn  (la  côte(de),  renom- 
mée pour  ses* vins,  X,  aa. 
Ravet,  compositeur,  à tjui  l’on 
doit  la  musique  du.  Jo/(Hu 
corrigé  y ue  Collé,  XIX,  s. 
Ravü7.  (M.  ),  avocat,  VIH, *23. 
Ravuio  f'M.  ) à qui  l’on  doit  oes 
jolis  bronzes  destinés  à l’or- 
nement de  nos  demeures , I , 

4o3  ; XXII1,*  4si.  . 

Raymond,  serviteur  fidèle  de  Bé- 
renger- de’Presles.  Son  maître 

* Je  riiargc  d’une-  missive  pour 
Alix j III,  1 36,. 

R£ymoni>  IV, comte  de  Tbulousu, 
se  distingua  part  son  cou. 

• rage  çt  ses  coiujucles  dans  la 
Terre-Sainte,  où  il  inourtit 
•après  Avoir  fpndé  la  dynastie 
des  comtes  de  Tripoli,  VIII, 

( 433: 

Raymond  V , comte  Je  Toftlou.se, 
transigé  avec,  les  moines  de 
Moutauban,  lerf#  Ma  une  , 
. partie  de  celte  Souveraineté, 
se  distingua  par  ses  exploits 
• crJa*  protection  qu’il  .b  corda 
aux»  troubadours,  VIII,  3a4, 

w -, 

Raymond  VI,  comte  de  Touloû- 
se,  célèbre  par  ses  infortunés 
et  son  cojirage,  et  dont  les* 
sujets  frirent  exterminés.  par 
l’qnlre,  du  pape  ; Vlll,  '4âi  ; 

. aiyi  . ...  • • . 

Rat^pmdVII,  comté  de  Tonlgh- 
se,  célèbre  par  son’  infortune 
•et  son  rp  u rage  , YllL,  ^XÈ. 
Ravaiomi,  sftcbitecte  toulousain, 
VHII4  4a8. 

Raymond  ( M.  de»),  frère *dq ce- 
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lui  qui»  fut  nabab  <|an*  les  Va- 

ai,  val  ,'4»». 

lUiMpsi»,  «orale  de  Provence, 
/X,3o6.  * * 

IUtmomi  ( le  chevalier  de  )%  co- 
lonel <ltt  régiment  du  Luxem- 
bourg, dan*  l'Inde,  mourut 
sous  les  murs  de  Colombo, 
W III.  « 1 1 

H aï  uoitn  , .officier  français  au 
'service  de  Nyram-Aly , le  dis- 
tingila  par  ses  (grandes  qua- 
lités, XVIII,  93. 

UsTMoan  ( M.  ),  peintre.  Son  ta- 
bleau à' Œdipe  ét  Antiq  one, 
Wll,  ISO. 

Hat  mono,  compositeur,  mit  en 
s^nplioaie  le*  Aventures  de 
TAêmatjne , XXII,  a6l. 
IUtoal  (l'abbé),  Ityi  dte  ceux 
qui  ont  découvert  l'identité 
-,  existant  entre  la  'morale  des 
individu*  et  celle  des  peuples, 

IX,  i5  ; X.  459;  XIV,  5. 

llATifot :>nii  (M.),  poète  'tragi- 
que et  savant  grammairien’,  I, 
7*  . • 

Hé  Flic  de  ) se'  tronve  en- 
tourée de  rochers  dont  l’as- 
pect a nuelque  clufce  d’itnpo- 
. saut,  XXVI,  181.  Scui  port, 
•es  forteresses , sq*  redoutes  ; 
siège  qu’y  soutint  le  général 
de  Toyras  contre  lès  ralvi- 
nisteset  les  Anglais,  * 

RÉau»  , compiune  des  Hautes- 
Alpes,  dnift  les  habitants  firent 
jiérirune  pauvre  femme  qu’ils 
' accusaient  de  jeter  d#?*  inalé- 
Hçcs  sur  les  hommes  et  sur 
,les  bestiaux , X,  aio.  , 
HÉalVilj.e,  situé  dans  le  dépar- 
tement de  'farn-etd/arôntie', 

vin.  «• 

IikAt'Mt'ii,  célèlyc  ingénieur  op- 
ticien, né  à lyi  Rochelle  ^ sc 
retira  à Fa  Bermondière,  et 
Iç  premier  observa  que  lé  verre 
pèut  se  dévider  comme  un 


écheveau  de  fil,  XXif,  4°4ï 
XXV,  *38;  XXVI%  i75.  . 
HtfuorL  (M.  Henri)  a*  introduit 
à l’ézénaa  la  Fabrication  de  la 
potasse  et  des  produits  chirni- 
ques  , IX s 65. 

RlàouL  .fut  décapité  à .Home, 
\\IV,i8H.  • 

Récamikb  ( M.  L professeur  de 
médecino  à lllàtel-Dieu,  ijl  1 
3 16.  / *. 

Reçu  ( M.  ) ,.  jurisconsulte  de 
Montpellier,  IX,  l35#.  % 

RéGODmsQi.  gros  bourg , .fait 
partie  de  la  ville  He  Brest, 
quoiqu’il  en  soit  séparé  par  le 
port  ,-XII,  5t  1.  Aspect  physi- 
que de  ses  habitants,  5*5.. 
RjtrtDRTB  { La  ) , retraite  du  lieu- 
tenant  - général  Maurice  Ma- 
thieu , s y fait  bépir  par  tous 
les  villageois,  -VIII,  ^|5. 
Redouté  ( M.),  célèbre  peintçe  île 
Heurt.  Setf  /lofes,  XXII,  167  à 
I.71.  8a  découverte  pour  im- 
• primer  en  couleur  an  .moyen 
d’une  seule  planche,  376-  bon 
patriotisme,  377» 

Répito  ( Pierre  ),  trésorier  de 
Loui-i  XI.  rebètibl^  château 
de  Fougères , XXVI , 3a. > 
HcnKLsBEnr.  ( Marie  de),  femme 
de  Grotius  t tire  Son  mari  de 
brisoii  par  un  straiagèhte  que 
. lui  inspire  la  tendresse  con- 
iuglR^  traduite  doVanf  le  tri- 
bunal pour  te  fait , eOe  est 
.acquittée  ef  lotit#*  par  tout  le 
monde,  XV;5f  * 

Hkc.iho  ( le  'duode  ),  XXVI,  5ai* 
HÉuicini.  ( le  ) a*  trouvé  de  nom- 
bre trx  ahojagistes  parmi  les 
ècclésia^hques , XIV,  Go  et 

■ suiv.  .• 

• •• 

Re«;iouoxtaxu8  . I un  de  ceux  qui 
se  disputent  l'honneur  d’avoîi 
• découvert  lltprlogqrié- méc.t- 
ni  |ue,  XXII,  4^  • , 
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H lois,  ancien  régent  du  collège 
d’îluch,-  VIII,  1862,  . , • 

Regnacaiue,  obtient  - ht  Tille  de 
Çainbèai  en  partage,  et  y est 
. tflassucrc  ^>ar4  les  qrflres  !de 
( Ikodiorvle-Cbeveiu  , .Xll , § I . 
Rf.gnabd  , auteur  dramatique  , 
VI,  1^8. 

IUotaclt  (madame),  chanteuse 
de  l|Opéra^Comiqué,  111,  agG. 
ItKr.^ikn  (Mathugn),  poète  sati- 
rique, né  Chartrc*,  XX \’i,  iyt)^ 
Rf.ic.iiemtsch  (M.),  l*iin  des  hom- 
mes les  plus  recomVnandables 
et  le»  plus  distingués  de  Saint- 
Qdeutin,  *X II , 28. 
IlF.icuESWtïKn , renommé  pour 
ses  vins,  Xl,(aaa.%  . * 

Heiu.e  (le  général  •)  se  distingua 
à la  bataille  ale  Toulouse, 
VIII,  387- 

Keims,  ville  de  la  Chaitipagne, 

. célèbre  par  ses  pains  «J'épice 
et  sa  Saint  crAmpoelè,  XXVI, 
Si 3.  Mouvements  militaires 
dont. elle- fut  le  théâtre  ou  le 
témoin  en  i8i£,  5a4i  5iG.*  * 
llvnfZEY  (madame),  personne 

S ai  réunit  chez  elle  des  savants 
'des  hommes  de  lettres,  VI, 

379., 

llfciniv, épouse  d'Eldebert , comte 
d’Ostrevani,  XJI,  i3g. 

Un  fc  ( l'ancienne  ahhayude), 
dont  on  voit  encore  les  hàli- 
(m'uts  à $Ioi*laix,  XII,  4g8. 
Relu;IO>‘(  la  ).  Sou  influence 
ébnsûlante  à l'heure  de  la 
mort,  1,  245.  Son  excellence 
et  sou  utilité,  VI,  397.  AUus 
quf  peuvent  résulter.  du  culte 
extérieur,  3gg.  Spectacle  at- 
1 end  l issa  nt  «pie  présente  une  , 
première  commuuiou , \oi. 
Quelques  unes  del  Vérités  cn- 
s«  ignée»  par  la  religion  sont  la 
btfse  «je.  toute  morale  9 XIV , 
21  ■ Tqptetf.  Je»  rrligiorts  ont 
une  origine  commune  «t  cé- 


leste,  la  morale,  3e.  Aucune 
religion  ne  doit  dire  contraire 
à la  morale,  33.  *La  religion 
inst  devenue  çntre  le*»  mains 
des  prêtres*  un  pioyen  de  gou- 
vernement qu'ih  ont  coulic 
aux  puissances  de  là  terre , 
'agrès  l'avoir  employé  contre 
elles^  45*  Rrivilêgé»  qu’elle  ac- 
corde cmitiaminei.t  aux  lois 
„ tle  la  tucft-ale  et  de  l’Evajigib», 
48.  Ascendant  qu’elle  sest  ab- 
rogé sur  les  affaire!  du  monde  : . 
elle  saisit  l'homme  dans  les 
principales  circonstances  de* 
sa  vie;  s'immisce  aux  embar- 
ras de  la  ‘politique  ; «les  tor- 
rents de  sang  coulent  fia  son 
nom,  54*  Les  ■ gouvernements 
l'invoquent  cour sanctifier  Jour 
perfidie  et  leurs  'délits  poliü- 

•quç»,  a3i-‘  . . 

R&LtnnE,  abbesse  du  couvent.de 
Saint-Qdile*,  cultiva  le*'|ct(i'cs 
et  la  poésie  avec  succès,.  XI, 

*73- 

Rkmeldoff,  remarquable  par  de 
. bglbs  forge», -XI,  £01. 
IlEMiiiKMOX  i , Jolie  villo  que  sa 
position  contribue  à remire  le 
centré  d'un  commerce  consi- 
dérable; routes  qip  y ahyutis- 
senti  son.  aspect*  intérieur; 

' l'hopital*/r  Calvaire;  pci>pec-  • 
tive  «pic  l'oeil . ombrasse  <lp 
haut  de  ee  mamelon,  £J, 
336.  Origine  de'  V abbaye  jle 
Remireroont , 337*.  Préro£kiti- 
ves  dopt  jouissaient  \«is  «reli- 
gieuses dç  ce  tfaorint^re,  3#B. 
Hommages  qn.e  lenr  rendaient 
annuellement  les  paroisses  voi- 
siiM*.^  33g.» Observations  cri-, 
tiquas  sur  que  ques  personna- 
ges de  Remiremouj^  343.  * 
Remoi ville  ( M.  de  ) , riche  -pro- 
priétaire dans  le  département 
de  la  Mener  , 'ci  inventeur 
d’une  « harruc  qui  devait  u exi- 


* 

# * 
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•ger  qué  deux  chevaux,  -XI, 
4«3. 

IImwSot,  village  de  h*  Franche- 
où  l’bn  voit  uqe  égW* 
élevée  au-dessus  d'une  grotte 
naturelle  cnn  lui  sert  de  fon-» 
dementv,. XJ,  76.  , 

Ht  mou  av  (Hé  Inc ‘de),  dârti  la 
Franche-Comté,  XI , 76.  * * 

RkmüXat  (M.),  premier  cham- 
kellan  sous  le  rc^fuie  imp.é-  , 
rial.  Censure  maladroite  qù’il 
exerça  stir  l'opéra  dè  la  V es- 
ta le,  et  qui*faillir  amener  sa 
di^gçace,  XIX,  53. 

ResauCooBt  ( le  château  de), 
siugullccecncnt  situé  an  milieu 
d'une  prairie  inondée  par  te^ 
ean\,  XXVl , 83. 

IlgNAU  K1.1ssACAif.Or , Béarnais, 
introduit,  par  la  forcé  de  son 
génie,  d'utiles  innovations  et 
dés  amélioraticAvj  dans  la  man- 
œuvre .sur*  mer,  invente -Tes 
galiotos  à.  bombe*,  se  distin- 
gue par  plusiours  exploits  ma- 
ritimes, s’empare  de  deux  vais- 
seaux anglais  riçhement-char- 
gés,  et  se  Wiit  une  «^ale  répu- 
tation dans'fa  guerre  sur  terre, 
VHL  18g: 

Renaît  ( Cécile ),  détenue  k la' 
conciergerie,.  cl  mise  à, mort, 
Vil, 

R«w*un  rr,  comte  de  Sens,  fon- 
da Joigny,  et  battit  les  Salons, 

VCtt,  i»9-  . 

Renaud*  II,  petit  fil  s du  précé- 
dent, prince  méchant,  per- 
sécuta son  archevêque,  XXVI, 
489. 

lit.NAi^niHBK  (M.  Lannu  de  La), 
auteur  d'un,  poème  de  U Fêle- 
Dieu,  Xjk,v*  i83.  •.* 

Rf.naItoox  (Théophraste),  mé- 
decin , «pii  le  premier  publia  , 
et*  lC»3t,  ht' Gazette  de  France , * 

f,  353;  XXVI,  1 59. 


RKNArLT(M.).  libraire  à Rouen, 

XüJ,3li.  . 

René,  rôi  de  Sicile.  Séjour  qu'il 
lit  à Moutptdlier,  l$V  t3o. 
Prospéré  dqot  la  Provence 
ÿuiit'sous  son^ règne,  3o6.  Il 
tâche  de«e  maintenir  dans  le 
palais  des  ducs  d'Alençon 
contre  la  politique  insidieuse 
de  Louis  XI  j X*Vf  199.  Sa 
domination  sur  l'Anjod,  384- 

René  II  fortifie  la  ville  de  Nauci, 
XI,  3.1  a. 

Riîsé  iîe  RoLttr.or.NK  dispute,  l' Al- 
an ee  k Henri-rOUeleur,  XI , 

«§4- 

RENE6nF.UK  ( Benoîte},  bergèrô 
de  la  çotnimine  de  sainf 
Étienoç,  dans  le»  Hautes- 
Alpes  , prétendait  savoir  eu 
avec  la,  vierge  plusieurs  -en- 
tretiens et  posséder  le. -don 
des  miracle»;  cette  utilité  fut. 
renvoyée’ à Grenoble  et,  mjpe 
dans  une  nvaisOn.de  charité, 
X,  31'.  . . 

ReInes.  Soft  origine  ef  son  anti- 
fpipé,  XII,  4 {a.* Son  état  pai-t 
sibh?  sods  iés  empereurs'  ro- 
mains ; cette  ville  tombe  sous  la 
domination  delSurvanx,  meur- 
trier du  roi  "Salomon  , '44^» 
sous  celle  de  Guillaume  Ca- 
doudal; ellç  est  assiégée  par  le 
duc  de  Lanc^tre  et  défendue 
pal*  Dugucçclin , 444- 
des  Rennois  pendant  la  ligue; 
« ils  offrent  à Henri  IV  le,s  clefs 
de  leur  ville,  44®-  Révoltes 
partielles  qui  troiibfèreut  la 
paix  de.  Rennes,  447*  Restes 
de  monuments  antiques  que 
l’on  remarque  dans  ses  nfürs  , 
*448.  La  place* du  palus*  45t>f 

Le  palais  de  justice,  ibid.  L'hù- 
tel-dc-ville  ; 1,1  bi(>liotbèque 
publique,  45t.  Le  palais  épis- 
uopal  ;«  l'ancicnill*  portb  mur- 
delaisc;  le  musée,  Le 
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nfusde  d'histoire  naturelle  ; le 
jardfc  lioi.miquf  ; la  caillé- 
dfnle  7 4^3.  L«igJi?e  du  rC*l- 
Vaire  j celle  do  SaintsSauvcur  ; 
la  caserne  ; le*  promenade*  de 
. Ré  11  y es',  454.  Le  quartier 
neuf,  4^6-  Le  çlirnat  de  la 
'ville-,  436»  Personnajjes «célè- 
bres dont' elle  s'Konore,  473, 
4"5.  Le  barreau  de  bennes,* 

4;<v...  . . : * 

R*sb*«Êr  (1|)  est  le*  miroir  des 
'âges,  e«  réfléchit  l’image  des 
li 0(11  mes  illustres, »YIJ,  23ç. 
La  rcnomSnfç'des  bopujvü  cé- 
lèbres eut  fcodune  ci*s  essences 

* qui  cftihaunfeut  l'espace  où 
eHes  «‘évaporent ,.  aqo.  Tà-Ue 
dej»  Boraiiifii  criminels  ne  peur 
étrç'Duisible  apVès  leur  mort , 
24*  • Effett*  ch*  l’amour  de  la 
renommée  , VJ  11  ,3 1- 

Ranouinn  (•  Jl.  ) , -conservateur 
de  la  bibliotlièqup  cIVi  Mans, 
savant  qui  jÿinJ  à l’érndition 
la  «connaissance  du  monde  , 
XXV,  3$P-  * 

Rltrrr  ( M.  ) , •commerçant . de 
Littp,  XII,  a66.  J • * 

Repos  (le)  , l’tni  des  lieux  rifcon- 
voisins  du  camp  du  Cbâtcllicr, 
XXV,  97. 

Hértiuqtas  (1s  gouvernement  • 

• îles),  y 'oyez  Uûmocjiatie. 

HârCTATfoxs  (!«'*).*  Stratagènfe| 

et  ressorts  employés  par  ceux 
qui  spéculent  sur  les  réputa- 
tions à 'faite,*  lV,  J 39.  Dia- 
logue entrç  un  d^ces  cnirc- 
•prpnéurs  et  un  candidat,  t4ot 

Uf.qcet  ( l'abbé ),•  fié"  dans  la 
Franche-Comté,  ^1 , 1 70. 

ResYcuCieiis ,•  physicien  .habile, 
né  à La  Rochelle,  XXVI,  1^4* 

Rkss«,  historien,  ne  à Carcas- 
sopné,'VIII , 4J>4 • • * 

RF4jEr.u1t.n  fM.  négociant  es- 

timîihlc  de  Toulouse,  Vlll, 

434.  • ' 
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Re$Tout,  peintre  distingué.,  né 
â Rom  u,  XIII , 2©2. 

RtfiTAt'"  ITetuksx^  (madame) , bio- 
graphe des  hommes  illustres 
de  Cherl>oui'gf,XXV,.3oa. 
Retf*-  nf.  La  IhiF.TnaM^  auteur 
des  Contemporaines , dans  la 
•préface  desquelles  il  a esquissé 
. nue  assez  mairvjisc  peinture 
d‘une  *ffUÜ  Je  Pari/,  V , • 1 H6« 
Son  cyni.<tne  et  sa*  triviaUlé 

• cachaient  quèl<|tles  •étutecyr* 
d’un  geni^  ’hrur  cl  hardi , 

XXVl , 4 . * 

Retz*  ( le  edrdfnal  -tic ).  Desçnp- 
tion  qji’il  faird’uiie  des  rfssrtn- 
bléps  tumultueuses  dé  la-Ffon- 
de.  111, 4Ï8.  fl  devient  111  ailfe 
■ de  la  ville  de  Comnjcrrÿ  ? XL, 
*434-.  Sa  détention  a‘u  vieux 

• château  de  Nantes,  XII,  5y6. 
Eloge  exagéré  qu’il  .fais  ait  «de 
lui  -*%tnéme , XIV , *j  ; / XXVI , 
X79-  "* 

Retz  (le. maréchal  de),  un  dos 
coriseillçrs  îles  ùftissaçfps.  de 
la  Saint-Jlârtnélemiy  XXII,  17. 
ItaaoKLi.  (JeanJ^hâtrtnnmr  des 
avocats  au  conseil  souverain 
de  Colmar,  membre  ^e.^as- 
seyibléc  constituanlcèn  1780, 
et . dg  directoire»  exécutif  pft 
1795,  XI,  aa3. s 
•Reuiliie  (le  chevalier  dej,  grand 
•amateur  dç»  speetuçle*,'  I,  44- 
Réval  (’  Le  torrent  du  ) menace , 
chaque  année',  de  couvoié  de 
ses  ondes  fangeuses  le  hdùrd 
de  Tullins/X,  46.*  • . 
Rkveh‘(M.),  savait!,  retiré  dans 
les  environs  de  Pont-Audemer, 
XJII,  ia3  ; XX V\  026.. 
RftncuO^  (JVt.  ) , rirLc  rrianu- 
’ facturier  de  IjUtrCK,  XI,  n. 
Rkvest  (mademoiselle J,  artiste 
peifttrç.  Sa  Toilerie-  Je  Psy- 
ché, XXII,  i48. 

Rkvili.k  (la-pointe  de)<  située  à 
quelque  distance  Sic  Saint- 
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\V^a*(^  cl  orr  l’.oq  l'cnianj ue 
uu  fort,  XXV.,  *77* 

Rkvôii,  ( M.*)*  peintre,  X,  4*7 
Soit  tableau  «V  la  Crwvales- 
cturr  He  Bayard,  XXII . 5l.  * 
Cetui'dè  Jeanne,  mcte'He  Hen- 
ri //r,  1 1 Celui  «le  Jèatine 
tfjre,  tmsênniêr»  a Uouen  , 

ibid. 

Rlvnmft  (M.  ),  <n»mmercflnr  «le 

* L.IWXU,  a$8. 

QkéoLC  ru*n  (ht).  Mie  n diminue 
les  crimes  d'infanticide  et  fait 
gagner  en  hurrtanité  aux  filles- 
mères  ce  «in’ elles  aVnient  per- 
du tu  pudeur,  ! V,  aio»  Insti- 
tnlinn*  précieuses  nees  de  la 
révolution, 259.  Ameliorations 
qu'elle  a. opérées  dans  les  arts, 
ai» i \ 'dans  (-‘industrie,  i6a. 
Changements  qu’elle  « pro- 
dqits  dans  le»  caractère  des 
Français,  3*6.  Motifs  qui  au- 
raient <lù  anéantir  «(fus  Je* 
eomrs  jusqu'à  se*-  dernières 

* -traces,  3*7.  Réflexions  contre 
les  écrivain*  dont  leS'duvrapcs 
tendent  à alimenter  les  haines, 
les  (lisçordrs  révolutionnaires, 
3^8.  ^Caractère»  «les  hommes 
qui  oui  spéculé  sur  hi  rj.:vo- 
lution,  337.  Caractère' qui  la 
di«UDf;üa  particulièremeut,'V, 
138.  J2c  qu’elle  a fait  et  Ce» 

‘quelle  a «léfaij , ,t4a  ct  su*'- 
Jamais  les  révolultoris  ne 
chauleraient  la  fâco  des  eui- 

* pirps , si  i^s  institutions  des 
peuples  suivaient.  invariahle- 
.mant  la  marche  de  leur  civili- 
sation, a5i.  Une  «les  institu- 
tions nülcs  «pi  on  doit  à |a 
révolution  française,  c’est  l’é- 
tablisscmenr  de  la  p.ardc  yà- 
tiohale,  VI,  lôfl.  Im  plupart 
des  néçpciaots  detqenwcnt 
étrangers  à ses'fdreurs , VU, 
19#.  Kilo  a détruit  1.1  vieille 
jûrisprudetice  dp  la  monarchie 


i r apratse , XIV,  FJhs  a 

interrompu  la  riiaine  èr  <% r- 
laincs  çenomrrt«;es  , 4^4*’  a 
beaucoup  perfectionné  1* édu- 
cation 'de  la  famille,  4^3- 
Cap  ses  vlorj;n<jes  qui  qUt  fait 
moralement  la  réVolmiou  fran- 
çaise , bien  avant  qu’cllfc  u'é- 
ctaÇài,  4^4-  fi  eüe'n's  pas' eu 
les  heureux  effets  que  R*n  eu 
attciid Vit, c'est  «pi'elle  ji‘apyi.-.t 
. été  faste  par  ceux  q«»  tairaient 
conçue,  4^8.  File  a complè- 
tement .opéré  la.  ri;{;énébation 
(i«  ^m<i  urs,  4^3.^  détruit  les 
ili«-p,aliU;s  iintittir.iles  «pu  exis- 
ta N'ût  entre  les  fortunes  de» 
citoyens;  a favorisé  la  répar- 
• •tition’des  lumières,  4^5  V a 
aboli  les  loîs  «rirnineHp*  qui 
infligeaient,  les  plus  hosri)>les 
supplices’,  ibifi.  ; elle  a ennobli 
le  commerce,  eu  épurant  les 
richesses  aux  mains  de  ceux 
qui  les  possèdent  r 47 1, 47*. 
fier  (•  le  tieutcnaiil-rpinééil  ), 
IX,  53.  . 

R*i<  M.  ),  avocat  de  Grenoble, 
auteur  de  quelques  brochures, 

x,i)9-  ; 

Rets  (Jean),1  peintre  de  Dun- 
kerque, dont  ou  voit  uq  ta- 
b|ea)u  dans  (‘.église  Shint-Ffoi 
de  cette  viîîe,.XJl,  8(5,  3ti3. 
^^YNiÈne  ( madame  de  La),'  re- 
nommée poHr  ses  soirées,  III, 

Retisier-MichIîl , personnage  flé- 
tri par  tin.  procès  honteux,  III, 
a8a.  * • 

Rf././omco,  auteur  dW  ouvrant* 
sur  le  tremble  me  de  tarrp-ae 
Çat.inc,  XXI VT,  198.  ' • 

Kii  u.vm.otk,  l'un  des  ju^cydet^ 
enfers,  XJV,  3oo. . 

Rhin  ( le  Haut-  ).  Aspcct^variés 
et  • industrie  de  ce  d.;|«hc- 
ment  , XI  , **7.  Cours  du 
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lOiui  -t 

. '«eut»  én'MsUce,  îSjff» 
liijonKjmju, du  départe- 
ment «le  l.i  Motel  le.  XI,  48o 

, H o une  .son 
nom  un  lU-p.irtùmlrut  tic 
1"  Fr»*n©(#  durit  -Lyon  est  Te 
dfcMUfc n X * aRo.  «S, i jonction 
à la  Saune,  343. 

C^*)\  tdjricant  de  Ji.i- 
. listes ,i A’uiencii'uncH,  XII,  i 18. 

V*iy*hç-S**s»é- Uws  le  ^lépar- 
• tnnenrdeVOme,  XXV,  89. 

lliAit n i»k  Bkuskiuoh  , l'un- «les 
auteur  et  provocateur*  des 
inajirties  «h 1 Lyon  én  i*q3, 

•X»4«9- 


Ri.\t-3f-(  M.  ),  jarilroBHiflte  clis- 
* /kg®* , .éditeur  .ctftfn.  fiitrueil 
consultera:,  ex  d’un  Projet  d'or- 
d°*vi*nty  pour  le^comihérce, 
. , aoew  , * * • 

niAUjt(  M.),  art  hin<fe  de  lA  ck  am- 
b«è  du  coujinen  <•  i Rouen,  çt 
P?M«weur  rtlairr  d'n»  des 
bibliotker|ue»  les  mieux  rliué 
sic»,  XIII,  aol.  • 

^IMix  •(  Itf.  )y  tuctuhre  de  la  so- 
. cn1te  de»  ^miipiaires  de  Caen , 

. XXV,  aifi.  . ‘ . 

Hlashn  (M.),  député  de  la  ftedAe- 
» Inférieure,  XIII,  171  ,•  tStj. 
lîfUAll>(Je  capitaine  Jeatr),  le 
. preifiier  Erançaiildui  pbordn 
dans  II  Floride,  XjiV,  1 q 
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IS..  mimu  «piil  ali.-  rafle  .à  Mont  mirail , XxVf,5,8. 

Riccnnoni  ( madame  ) , femme 
célèbre  jiaf  se»  écrits  , XVI, 
20.  * , 

Rien tnn  I",  due  de  Normandie, 
fripe  In  rille  d'JSvrcux  en 
•rmaté,  eh  faveur  de  lloben, 
son  serc.nd.KI-,,  XIII,  tjS.  On 
lui  attribue  in  fondation  .Je 
. l'abbayn de  Féramp,  XXV;  7. 
llnnunb  III , -roi  d' Angleterre, 
. * lit  remarquer  par  sa  laideur 
Cf-.sn  mirfcancetéV  X,  ayy. 
Bon  mot  Vjulon  "lui  attribue  et 
qai  fut  l'origine  du  nom  nue 
■ bvrte  fa  ville  de  Cherbourg , 

• xxV^gti:  • 

Richard  (François),  mécanicien 
ingéiAmr , né  à Lunéville,  XI, 
*9°v.  ' • . * *• 

•■Richard,  frère  de  Jean  V;  due 
• de  Bretagne,  est  arreté  avec 
ee-dornier'  par  Marguerite  sle 
' Cliason,  comtesse  de  Penîbiè- 
vre,  *11,  37». 

Rien  au  11  ( M.  ) , peintre  distih- 
gne,  lun  des  fondateurs  de 
l'école  de  byuh.  Son  ■ fVrt- 
^ “r^î  X,  386.  Intérieur  de 


son  ati-liu»,  387.  Ses  table  fl  nx 
(u Juches# de  Montmorenei 


9t  do  nmd  unie  de  ta  VaHière 
X.\H,  6a.  Son  Ermitage  d> 
P nu  couleurs,  K *on  Taitnegu j 
V 'iHÏL'iei,  i2a.  XXVII,  48. 

*1»  " - *,iv,  ijj.  lliciunn,  autour  dnine<m;tnvni« 

■«iiiBAt  VNn.iPH  , renomme  pour  • Jiisluire  universelle*.  XXVI 
% WH  vins,  .XJ,  142.  . .,5p.  - 1 "T*  . 

dr'-’  **»»">  de  sens,  mourm 


U , ■ 3I’>8.  Lien  île  ce  cuntbat , 
. Vil,  aft..  , 

llieiÙKs,  commune  du  dépar- 
tement des  Hautes-Alpes,. ît, 
a43,„7>- 

.ljlaortfcAU  ( M.  ),.  l'un  des  prin- 
. cjpçux  fabricants  de  bouviers, 
XIII,  87. 

Hic.apd  .(  la  général  b,  ■paie  de 
FVauce , VIII,  1(79*  Son  cou- 

I A SLE  I.LSÉRALt,  T,XXVII. 


* • 'ix  t IB  , 1 

satft  postérité,  XXVI , 4»o. 
Wio*»ARiN.Cofcmi-iifc-ritM«,-roi  ti  A u- 
flleterre-,  XIII,  3n  Il  récom- 
l1,"-c  deux  troubadours  pé- 
• rigautdins  qui  s'éuiept  appe- 
lé» I un  l'autre  à un  singulier 
. sléfi puétii|aè , XXVI,  a jr. 
Rtcnsmn  m:  la  IIactikre  (M.  ), 
négociatif.i  runlplit  le»,  fonc- 
lions  de  juré  d jji - b'  premier 

’ ' ‘ ’.  »7*. 


- » 


' 


vv  1 * * 
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proopinip  l uufenr,  XV,)imij. 
Uicjitnn  - Mt-  |u*TfCiKW  devient 
premier.  Joe  hérédÎHiirc  de 
Bourgogne,  XXVI,  4^°»  \ 
Ricnvun-I*  '.soin  ( M.  ), 'fondateur 
de  la  Mâture  de-rotdn  Ape  pos- 
ifiln  la  ville  de  Séei,  X *V,o6. 
Rictunn*  ******  Pfct:*/  dont*  les 
droit»  fu/cnt.défertdu*  , • pen- 
dant sa  minorité,  par  llarnjd, 
roi  de  üancmarck,  X?CV,  65. 
Hin»Min«o!i , rourancicr  »njjk,ls , 
XVI ^ $©.  Caractère  de  *otî  ta- 
leifl,  XXlrt,  l5.  Rempli  d'tme 
rare  sagacité  «lanfr  l'observa- 
tion, c’est  lui  qui  a dobné  au 
% roman  de  mçeur*  je  -plus  de 
; portée  et  d’étendue,  16.  Elo- 
ge* outré»  dont  il. a été  l'objet 
delà  part  de  se*  admirateur», 
ibid.  Il  * cru  que,  la  nai«r£ 
devant  »•  repVoduitY*  elle- 
. # même , la  fofine  épistaJaire 
convenait  le  mieux  au  roman, 

»!•  ;• 

Hu  ilé  ( mademoiselle  peintre 
«le  fleur»,  XXII , t5i. 
Ricbfxjku  (le  cardinal  de).  Sou» 
4oo  ministère  la  flafltcrite  se 
présente  à la  cuv  avec:  plu» 
d'art;  son  despotisme  attira 
vers  lui  le»  homiftagés  de  (qui 
Us  adulateurs , IV,  370.  Flat- 
terie singulière  qu’jl  q;eçut  du 
. due  *<Je  Griwniiiont,  .A 

fait  pnéti»'  et  couduireéu  chi- 
teàtt  de  Fierr^Scise ,•  il  Lyon., 
ChiipMnr*  et  ae  Thorç,-qt  ob- 
tient un  jugetwonrqui  Je»:«îon- 
ddipne  ali  peine  capitale,  X, 
.355  et  suiv.  Son  caractère  au 
milieu  de*  intrigues  de  la 
, cour,  XIV,  126.  Condition» 
qu'il,  imposait  A*  quiconque 
accuserait  le»  ministres  devant 
le  roi,  543.  9oi\  système. ppfi- 
tique , WCyr4  144.  Parallèle 
entre  sqn  caractère  et  son  gé- 
. nieet  celuidu  prinbedcTallçy* 
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rrnid , ibid.  Ses.  effqrts  pour 
étendre , par  le  .siège  de  la  Ro- 
chellf , le*  prérogative*  dt»nt 
. jouissaient  les  habitant*  de 
cfctte  ville  , *169.  Caçaçtère  et 
effet*  de  son  despotisme,  ry8. 

-,  Disgrâce, dont  i|  âccAledfe^é- 
néml  de  Toyra*  après  Je  siège 
quil  soutint  dups  Tile 'de- Ré, 
i8a.  * t 

Rumvi.tF.t*  ( Alphonse  de),  frère 
du  fameux  cardinal,  fait  bâtir 
le.  palais  nouveau  des  arche- 
1 vèijifti  de  Lyon,  X,  347- 
R icm k 1. ici'  (le  martial  dtf).  8e» 
snccès  er  se*  bonne*  fortunes, 
fl,  194.  Il  engage  le  roi  à le- 
vé* tous  lés  obstacle*  qui  *’on- 
, posaient  à la  présentation  Ue 
ifutdainè  DuUirry,  XlV,  $03. 
R1c1iF.1iF.11  (Je  bafirg  de) , dit  I on 
vopMt  yn  château  maintenant 
détruit  de  fond  en  cOinblc , 

XXVI,  143. 

Iln.HtMoftT , Ville  anciennement 
fortifiée,  W;47»-  ’•* 

Rioiu-mokt  ( Jean,  comte  ‘dé  ) 
seconde  Philippe -le -Bd  au 
, siège  dé  Courtray,  <t  on  reçoit 
le  titre  de  Pair  de  France;  il 
pprit  à Rome  scru»  le», débris 
•“  -d’un  échafaudage , XI|  / 36p. 
îitctmi , historien  , u érhr  un 
ouvrage  sur  le»  grand*  évene- 
nient»  produit*  par  les  petites 
cause*,  XXV,  3a  1. 

RimiKn, -poele,  ,a  laissé  un  re- 
.cueil  de  fables  et  de  tioéfies 
légères,  XXV,  1 6. 

Hn.üF.n  • , jurisconsulte  , . né  à 
Avranches,  XXV,  3a  I-.  • 

Riciilh(  Edmond),  né  A Langres, 
XVvi,  5o6. 

Bicncns  (Je château  dé)  fqt.mio 
de*’ propriétés  du  connétable 
. Duguesclin , XII,  3^0-  Vue 
dont  on  jouit  de  In  plate-forme 
*lé  ce  château , 3$é. 

RicuiÉn  ,•  paysan  , sculpta  une 
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•Maliie  représentant  un  cada- 
vre, laquelle  se  volt  dans  l'é- 
clisctlutSainlrhcrre^à  Bar-le- 

Duf.Jü,  44’- 

IliDicovf,  l’un  lies  complices  lie 
.].<ssa«i9i|t  de  • fieu  il  IV,  XIV, 
6s:  ' . • . i,  . v 

Hi0icti.bs'(  le*),  A.  Çartfs , il#  so’nt 
•fdas  préjudiciables  qu  im  vire, 
II,  iJ\\:  Hé  finition  <lu  rid£rule 
d'après  Duclo»,  a46.  Esprits 
qui  en  soula'omme  le*  fléaux, 
ibidf  Plusieurs  exemple*  de  ri- 
dicules^* 247.  Exemple  qui 
;uorure  que  lq-  ridicule  , en 
•France,  s’allache  aux  choses 
'les  pl*K  importantes  comme 
aux  plus  fri voles,  IV,  6^/ 
ltif-N/.i  ( M.  Domeuy  de  ) ,*,#ti- 
cién  capitaine, dernier  rejpion 
du  tribun  llienri , IX  , 354. 
Rifci  x ( Jean  da),  maréchal  %de 
Fr.iuce„  au  ci  on  'propriétaire* 
if  une  maison  appartenant  à 1 
l'Ermite,  II-,  4li^*  • * r 
KiEtiX  ( \p  prienr  dç),  tdurmenté 
* dq  la  fureur  Je  composer  tJtrf 
vers  satiriques , JM,  *1x9.  II 
Propose  et  fait  copier  par 
Bér,cnger  de  Prçsles  une  satire 
contre 'le  duc  de  Bcrr*.,,  i3i  . 
Bio'âcb  ( M.  ),  pauphiuois,  ^'est 
distingué  par  sa  bienfaisance 
envers, les  [vautres,  IX,  ^7. 

B ic.  un  rfl;  Lis  le  { M X uevôù  -et 
, hériûçr  du  «précédent  * agrs- 
eultctrr^dUtingué,  IX.  4^7* 
Hioay  ()e  général  ),  Vfll^43q. 
I\u;>ac,  villes! u département,  de 
IAvej*on,  IX,  *7.^'  * , » 

Ricst,  village  du  deparfeifoent 
du»  Roubs,  XJ,  .48. 


4/^ 


Ric.olet#  infatigable  nouvelliste  . 


dufarbre  deCracovic^J  V? 

Il  h*oîu»y  ( M.  ),  magistrat  coflri- 
denude* Marseille,  1^ , 3^., 
IlfM.K  ( la),  rivière,  arrose  et  fer- 
tilisé plusieurs  sitcsipi  dépar- 
tement de  T Eure,  XIII,  rt3.;* 


Itluu:  Ivttels’des.  prétbcaliqns  des 
misdonnaire*  dans  cette  villè, 

ix,4*v 

Rirv.\  (CUarles^.,Traifs  sous  les- 
quqll  il  reptésentoda  scient.  , 
XVI,  36o. 

RiquKr.nÈ  CAraman,  à qui  l’on 
doit  le  grftnd  ouvrage  du  canal 
do  I.ingueJor,  VJ  11,  41 1.  Son 

oal.,1,  46(5. 

Riwkp.cl*  u aisiiu|;uii  an  »iq>r 
de  Muiifdubnn , V|)|,  §*5. 
KJvac.k  coimuer<;ant  de 

Saint^Queulin  , XII  ^ JB’...* 
Rivalq*,  Je  premier  qui  porta  le 
• titre  île  comte  de  Lui,  dont  il 
fut  souvemin  particulier,  XII, 

35;. 


RivaLs  ( Antoine  J , peintre  .tou- 
lousain, *VIII,  4»s. 


Il  lv  au  u Ç le  doctetir),  lit  bot  omi'ste 
. fcélêbre,  né  à Lunéville,  Xf, 

:*s».  . • 

lliv.vitn  , mathématicien  ,l  né  à 
Xenfch.lteau , Xl^.^aa. 

Hivaiiks  , ancien  f commerçant 
béarnais,  VIII,  lf)r., 

UiviitoL,  I,  337.  8on  pays  natal,. 

IX,  1 8(3.  : . 

River*  ( M.  \ fabricant  de  cÿ»- 
lindres  cannelé*,  XXII  y 4^jy. 
.BiVET.'ministre^protestartt,  ®é  à 
PbltierA,  XXVI  ,.  i5q.  * 

Rivet  ( Auteio*  )„.iuteqr  d'uue 
histoire  littéraire  de  France, 

>XVI,  1^9»  • --J 

Hiviiw  , médecirr  /©)ti  de  le- 
co|e  dfe  MotffcpMfier,  IX.,*  laîi. 
llivihiiK  ( La  ) , médecin  de  Ilun- 
rj  jy,  XXV,  86.  r- ;• 

UiXHEiir,  fHLme  situé  à peu  de 
distance  dç  Muihau^en,  et  ré- 
ûqmnié  pour  ses  vins  dcJi- 
e^f»,  ÿi«  2pK  Manufactures 
s ipiers  * 


yy'®  •>  • «»*«•! Ml «vuirn  • a • 

de  papiers  peint»  que  Ton  y *«, 

nu.  - *•  - 


remarque, 


Ui'Aix  ^ troubadour  toulousain  , 


VIII,  JaJ.. 


* % 
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),  minrrah»gütl«%  SXII , 

w • - 

’ltoUu  (V«n),  manufacturier, 
vit»  Velaliïlr  en  France  wui 
W rc^ti  r fie  l,<>  Il  is  -"Je  - (ï  rgni  1 « 

• . XXII,  3’i5.  ' •; 

Hou  RUT,  peintre,  «Vfjara  ««ns 
lés  ^acomlics  <lé  Ronrt  » U » 
/|l8i  * * # 

Hubert,  comte  lVArtoi£  frçretle 
Louis  IX,  ^remipr 

frcindrc  les  ftrdotfnàrtees  que 
i ce  prince  avait  rendues  contré 
le  je« , *V,  Sa^  Transfuge , il 

commandait  In  flotte  anglaise 
• lors  du  ittharmuOné!*  ale-  ses 
’ * ltàtÿMienfs , Xn,  373. 

Hubert  | libraire  distingué  p.tr 
4M  rtMTiinij’UUices  en  littéra- 
ture, VI,  Ida. 

ItuMmt,  mi  de  Naples,  et  atm 
de  IVtratfqne.  PrefcrcWce  qu  il 
' acconle- Hu^ilte  «l’homme  «le 

' leure*  «ur  Celui  «te  auilTeraiii , 

vi,  3<m.: 

Hoiirr.T  0e  l^n«S“')«  G’fTier 

hK&N,  IX, *118. 

llninnr  (le  iloctrur),  me, le.  un 

île  MaiSriUe,  IX  , 336. 

Ilo.,C»T(M.)„fitnco«  restnum- 
téur  «le  ins-le-Mauhiiec,  XI  , 

a5.  . 

fluto.ru-,  (pmtillnrmme,  ilonna  ton 
nom  -à  la  presqu  île  «le  I* 

•Holnir««hii,à  Siraviulurnj  où 

il  ' demeurait  avec  une  n'om- 
. hrkusç. famille^ XI,  a5». 
IlottKirç,  (M:.  Antpinc  ),  . maître 
de  tn'TiC'  à' f oîrî«-,  XI,  5ül  . 
Rmit,«T(  l-ohis  ),  «naître  <le>> 
y,  à HcmehlofT,  Xl , Sol. 
drôner  (M.X,fnhri<uù«t«leSiVt>t- 
. Quentin  r.Xfl , 17.  •• 

-,  îîiiit  ni  T ( MJ.  militaire  qui  'fut 
's  /Jctonu  à"  Samie-Pi  lajtie,  'XV; 

7*T-  ' 

KopEiit,  duc  de  Normandie  > 
. .‘ayant  hé  un*  jottr  ù la  clra«e 
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le  desseii\  de  s'eq  vèngrr  sur 
. Ies>pellètàera  de  FfcHuse  , et 
prin<ipalefnent  sur  nn-riqm- 
mé  ^rprey;  qui , pour.i*  sou- 

• «traire  au  courroulf  'de  . Ro*  . 
•bert , olÉ  V tes  #-ega rds. 'sa 

■*  Hile!  Harlet,  doi#  I*  n«nce 
devint  amoureux,  et  *de  la- 
quelle U Ofi  - OuillîiûineL-le- 
C^onquérnnt,  XXV,  7;. 

Hobçut,  marquis  do.  France, 
'conduit  les  Français  qui  dis- 
putent «b»  Bcetpns  la  po  s ses- 
kioti  de  l'Anjou  Y XX V,  3 80. 
BouettT , sixième Jt|sde  Louis iX, 
Epouse-Beatrix,  et  par*  cdtle 

• union,  le  Rourjiurniais  eolre 
tblns  la  maison  -de  France  , 

xxvi  ; 357.  •• 

IlpREnT  II;  tldc  d©  BoqJ’gogne 
. soutient  la  guéri*  coutre  les 

• grands  vassaux  -qû’il  jie  con- 
tenait qu'à  peine;  iLassasmne 
son  beait*-pcre  * et  péril  tpi- 
iqèrne , à'su*  tour,  d un  acci- 
dent fr«(dqu<ï,  XXV4,  .{So. 

RoIiert  II,  fils  et’  sàceeiseur 
de  Hugues  IV,  jm  «luché  de 

Bourgogne  ; XXVI , 4^4*  • 

HgtiKfr»  uB'BKR^quvji.Mt,  poète, 
lié  aux  Antlvlp,  XIII,  Si. 
HoaKirr.riR  Oocafon,  légat  du 
Saint-Siège,  danna  des  statuts 

. ài’univdrslté^XlV‘,44** 

Ro«Éi»r-LB-r)iâ«t.E,  dué  de  Nor- 
mandie, fcnnebx*  par  «in  au- 
dàtieux  courage , XFfl,  3g. 

H OHK  Ap-  EK-  Fort  , pr dni  e r asfMUr 
de  la  race  de^  Bourbous , eat 

• tué  par  l’Aiqpmn  llastitiga  , 
XXV,  38o. 

Bo«F.RT-Güiac.\Ra,  célèbre  par 
sd  exploit#,  XXV  ,^lî.. 
BoBhl>f‘-bF»'Êtii’E  peintre  de 
ünen,dqiit  le  inusôi:  dc^etle 
. ville  possède  Njuelques  t»'- 
hleairx , XXII,’  i37';  XXV, 

xxvp,  46.  * 
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d’une  «i appeuionde,  111  ^ 07- 
I tour  ns  ai?  (la  ),  Tijlape  situé,  à 
quelque  distante  de*f£tras- 
. bobftf , et  où  l’on  remarque 
plusieurs  établissements  in- 
dustriel»; iluert  4e  prumêpade 
at^/Strasbourgeois , XJ,  a5x. 
Hmonrso»  ( M.)  fit' plusieurs  ex- 
périence» d'aQ*n>tat,  YI j |00. 
IloDU-Tson , demain  'anglais.  Ce 
qu’il  dit  de»  flasques,  dans  ton 
hîstrqrf  d «Amérique  , relative- 
ment à la  découverte  du  Nou- 
vcatf-Moudc,  VIH,  ip6; 
lloLtsvitmt.  Maison  où  il  de- 
menrait  à Parié,  VII, 

Romat  ^ ( le  canal  del*)<,  ««tué 
près  d'Aigues  - Mortes,  IX , 

, a*8.  ’ 

Roiiset,  auteur  inconnu  (lu  .Sjf*- 
Uanç  Jt  ié  Nature , attribue 
au'  baron  d’Holbach  , XII  , 

. 474- 

IHwh  (saint  ),  IX,  1 3p.  *•  , 

UocHAMattav  doit  touje  son  illus- 
tration au  maréchal  de  Fraude 
de  ca  «om  ,.XXV|,  *7. 
Hoche.  ( Je  château  de  la)  , dont 
les  vignes 'iie;  produisent  que 
des  "vins  de  méjliocèe  qualité, 
■X,  agi.  : • •- 

Hociik  (Yvet-MîfriOj,  capitaine 
.1-  vaisseau,  infatigable  d-n*. 
le  Combat,  hardi,  dans  lés 
«nftcpriscs  , et  prudent  df  on 
Inexécution;  il  raûva  l’Üo-fle- 
Francc  île  la  famine,  XII, 
"4ie.  /*•  *.*.• 

Hûa»-AiMm  (La).; Su  repqijte 
à l»oui>  XIV  qui  se  plaignait 
de  n’evoir  pin*  de  dents  ,1V, 

*3?^* 

lloctiK-CouRBE  ( la  montagnede), 
d.ins  le  Dauphiné,  dont  l'om- 
bre Immense  «enveloppe  au- 
• .loiu  la  campagne,,  IX,  4^8. 
IldcirEFotrr  ( Jean  ) , * ancien 
échevin  de  Lyou;X,  34  A» ' 
Hôciievok?  ( le  comte  dç..)'v4’ui^ 


; des  amis  de  VoltajfeîXi4Ç,‘!-  ' 

Roc  h r roux,  ancien  bourg  à une 
Hieue  de  Pble,  où  te  trouvai  t 

* un  cjijteau.  dépendant  du  do 
afniùe,  ot  qui  a été  le  siège 

■ dune  prcvJlé  royale,  XI,’ 

u°.  * 

IWtciiEPoirr  n’était  dans  le  dix- 
septièntp  siècle  qu'une  baron- 
nie aafez  pauvre,  avec  un  châ-  *t  / : 

teau  un >quin  ; importance  . * 

• que  lui  donna  Louis  XIV,  en  ,.* 

en  faisant  un  port  militaire , : »v  ,*'.**' 

2ü£Yl,  1 83-  Aspect  de.  ce  port,  % 

184.  Muta  dont  la  mII«  . ,i 
composée,  t85.  L’bôniiai  mi-  . v 
lilaire;  l’arsenal;  !«•  bâtiment  . . «J 

de  la  rorderie,  186.  13 
nuiébles  »b  s marais  de  Ro- 
cl)efort  qu’il  sei  ail  urgent  d’as-  • 

saillir, '188.  Hommes  célèbres  . ‘ 

né^ dans  celte  ville,  190.  ' ^ ^ 

Ittx;iiKnncAV'Li>  (La),  auteur 
il  et  Maxim  et.  Sa  définition  de 
J'ahnTic , J , 3a3.  Mesure  d’a-  • , 

près  l.njuclb*  il  itige  le  coeur  ^4 

humain  , XIV,  i5.  ' » • 

RocHr.POCCALLD-  Luxcouht  ( le 
duc  de  La  ),  fondateur  de  Pé- 
jÊole  des  arts  et  métiers  .{le 
Cbâlons-Sur -Marne,  XXVI  , 

5n.  * 

Rochejaqvki.ki.’s  ( llenii  de  La), 
bat  Weitermhn  à la  Flèche  , 
et  «o  dÿ;ige  soi*  Je  Mans^iyAI 
pppijd  nf>r/s  uu  rude  assaut , 

XX Vf  367.  U'püuèfrc  dans  • 

Saumur,  et  s’qn  assure  la  pos- 
. ‘session,  ^ 

Roch'klu^  Là  ).  Azyedi  imuosant 
' Aie  • pré  seule  cfeuè  ville;  ip- 
népehdanre  dpnt  eUé  n joui  ; 

• Eus  qoeroissements  successif*,  . 

’XXVJ,  167.  §obs  CJiarlcs  V, 
m ses  habitants  secouent  le  Unig 
quo  leur  avau  imposé  rAn- 
p.leterrc,  et  ilsse  dbini^nt  va- 
’*  îvntairement  au  rôi  oe  rlanr  , 
ce  ; Ja  rt'furiue  y ait  provn- 
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«piée  par  h»  vice*  dn  clergé;  ' que  l’on  y eccnar<fbe,  ibid. 
f«M  Horhelat*  dffcent  des  4e - Gocititr  (M.),  maître  de  forges 
<*6uw  à Henri  IVj.foree  dans  le  département  dolaCrtte- 

présentairnl  soir»  Lnuis„Xllly  * «d’Or^  XXII,  i3^.  . - 

»68.  Qnelque*  détail**  % 6y  le  RocnrrVe^  La  ),  .commune  du 


( • 


^ége  de  %e(ÿ  ville  p^r  le* 

■ troupes  du  cardinal  de  Riche- 
lieu,  |6<y.  Le  port  ; le  havre; 
le  carénage,  «7.1 . EJlftt»  pu- 
blic* qufe  possède  I/a  Rochelle, 
17a.  La  cathédrale,  17J.  Hom- 
mes célèbres  né!»  dan*  celte 
ville,  174-  Expédition*  lointai- 
ne* des  Rochelais;  leur  ^oût 
pour  le*  sciences  et  les  art*, 
177.  La  bibliothèque  ou  l'on 
trouve  un  table&h  et  upe  mé- 
daille représentant  Rich'çfieu 
comme  maître  suprématie  l’é- 
tatet  Louis  XIII  se  laissant  » 
Conduire  par  ce  cardinal  mi- 
nistre^ 178. 

Rociikm  vrttE  ( M.  de),  q\ie  son. 
grand  Ane  avait  retenu  au  châ- 
teau de  Clisson  , Itfrl  de,  l’in- 
surrection de  Bretagne;  con- 
seils qu'il  donne  à madame  de 
j Josseliu,  aur  la  conduite, à te- 
nir  dans  une  scmhlahte  *on- 
. i6;icWre,  XTT,  Sg 5.  Projêt  qui 
al^it  été  formé  porte  son  éva- 
sion et  celle  de  sa  fille,  6o3. 
31  rdjief  e'etfC  déCn  1ère*  entre 
^ fes  mains  ddsidor  deJossefiâ, 
bénit  ces  dcilx  amants et  le 
'dunne’Ja.  mort , éÔ5',  po'1.**  1 
RociUiM\tTRk(Hormh*e  de)  4m  an- 
te* d’Lidor  de  Josselin.  Kovez 
Ce  dernier. 

Hochet*.  * ( le  cbAtpaa  0e*  ) , an- 
rienne'.jrfopriété  de, madame 
de  Sévigné , apparteifaut  ait* 
.jourd’hui  h M.  rle*Neiumiè- 
res^’XII  ^ 4^3-  HotnpftlQsité  de 
ce  hà  liment , 466-  Lachapelle 
. • de  oe  cluitcau , \6G.  Le  tobk 
nri  do.  toilette  de  madame  de 
' Svvigné  ’,  • 407/  Le  parc  des 
•*T  Rochers;  le  jardin,  47 1. 'Echo- 


y il 


départ  cinenj  des  Hautes-Alpes, 

X,*s?4. 

Roctios,  mndnuistr,  né  à Brèst, 

x n , 5 si . 

RoGHOtt  de  Orftntroça,  auteur 
doperas,  Vill,  202. 

Ruiu  , artiste  célèbre  suç  te.  vio- 
lon*,. VIII,  22. 

Roofi.lk*  ( fc  ranql  de  I,i  ) dé- 
boéclie  dans  l’étang. de  Mau- 


Çftio^IX^8. 
Rofirôi 


•Ane  .ot  Tmjfani.  éprtvain , 
l'est  occnjVc  de  rocnercBês  sur 
Uhistpire  de*  Matircs,  Xl\, 
2^5. 

RopE»  finirait  et  ‘caractère  de 
•®es  habitants*  IX,  l5.  Situa - 
tioh  et*  aipect  • inlériçur  de 
cette  ville,  dont  le*  mataops 
‘sont  mal  bâtie*  et  les  rtfrinial- 

• propre*;,  hommes  distirighé* 

qtii  font  reçu  la  naissance , 

\f>.  >\  * W 

Qorüp/ auteur  d'ouvrages  de  ju- 
risprudence, VIII,  464. 
RonoLPlfl»,  empereur,  confirme 
)es  .droits  que  Conrad  If  avait 
• acedrdés  au*  archevêques 

* «l'Embrun,  X,«47* 

RmxÎLiuiF.y  élu.  foi*qe  la  Bour- 
gogne trhp*jtfraqe\  est  côu- 
ronhé  à Saint-Maurice  vu  Va- 

XXVI, 449.  ; • 

RonnnHES,  roi  dpi'  Visigolh*> 
meurt  dlit*  lès  aplanies  dè 
Xérès,  •XlXv'etf2*  ‘ * * 

Rocntl*.» n-(  Me),  ancien  forante 
.•  d'état r retiré  an  château  de 
*fioisroiHv*cl  ,‘où  il  s'adonne  à 
, • ^agriculture  <!t«  à .l'étude  tic* 
•lettres-,  VXV<  11 2,,'  1 1 (*.  • 

. RuFMf.it , physicien,  vint  en  Pran- 
etf  ?uti«  le  règne  de  Louia-le- 
Grand,  1wX.ll,  3 1 5.  ■ , 
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Hor,É(M.)  ouvrit  èVatpbaiX  une 

a"  ’rrière  *de  pierres  à .lijftr, 

I, 

Honni  i>’Asii*ois,  ancien  posses- 
seur de  la  Ville  d Ampuis,  X, 
«90.1 

lion  t ir  d’Andely,  poète,  né  aui. 

Ainlcly.,* X1U,  5i.  *.  * .• 
ltor.tfn  II,  vicomte  de  Béziers, 
.dont  la  femme  céda  à f amour 
d’ug  troubadour  pcrigourdin, 
XXVI,  *4*.  * ) 

Honni , guerrier  célèbre  par  4e* 
rtploli^XW,  3 i& 

Ho«:*o>  nv  Dauvuim^  (le  ),  côte 
d’<ift  l’œil  ae  plomcue  au  loin 
*.  «un un  imtncn?^  paysage,  ad- 
mirable par  {»  variété  des  as- 
pects, X ,•  454  . 0 

lions»  (lé  prince  Victor  dé),  com- 
mandant la  corvette  la  Àaçline, 

• sur  laipb  [lo  le  tonnerre  tom- 
ba*, pre*  dé  Sainos,  én  17^9, 
malgré  les  paratonnerre*.  dont 
elle  éiair  armée,  Vil , i,65. 
ftoif  as  ( le  duc  de  ) , protestant , 
se  signala  par' sa*  valeur  en 
•défendant  la  ville  de  Montau- 

ban,  VIH,  3a5. 

•Roius  ( Gastou  d$ 1 couraiènça 
le  château  royal  que  l’on  voit 
a 8t rasltoufg,  XI,  a58. 
lion  as  ,(  Louis,  pjince  d|j,  car- 
dinal, graritl -‘aumônier,'  a* c. 

• Soupirons  que  fait  A^itre  l’or- 
. 'drR<i«p  le  roi  loi  a dorme  de 
aesfer  a>ec«lui?*Xïy,  5o§.  Son 
entretien  avec  je  monarque 
sur  l'affaire  db  cbllier,  5 1 1 . 
Soit  eHI  ’à  la  Clfai|f-Dieu , 

. iXXVl  , «08,  • • ^ 

lion ak  (*ie  duc.de),  défendait  la 
.ville  d'Angers  pondant,  les 
guerres  de  la  fronde,  XXV, 
, .385,  0 • *• 


42.1 


lloiiA»-Soi>Bisiv(  la  famille  baro- 
niale),  admise  aux  éufs.jdu 
l^ngnedoc,  s , 


* ■ 


Rdf,  autour  ale  quelques  *i:pi- 
a mines , Xs>vl  1 , *69,  .* 

Rois  (lés).  Morale  qu’ils  se  sont 
faite;  leurs  vices  prennent  des 
bonis  honorables, .des  «Qu’ils 
■»dpt  montes  %ur  le  trône  ; 
leurs  trois  de*  wtHince*  sont 
appelés  conquefes,  XlV,  *iog. 

„ Impunité- qui  l#ur  est  assurée 
l«t>qu‘ils  commet tent  mt meur- 
tre ; hommages  tpi»  L’on  rend 
à leurs  fassions, *1  10.  La  mo- 
rale le  nu  est-  applicable  com- 
me aux.  sujets.*  lia.  Ils  ne 
marchent  au  secours  da  leurs 
^IlicS  uu’au  tau  Uqu'ils  en  reçoi- 
vent de  <grx>*  Mihgid<4,  |8(». 
Méritent  toujours  de*  inar- 

n ue  respect,  mais  jr'vut 
a lestimequ-aùlabt  qu’ils 
pcuveAt  revendiquer*  le  titre 
d'huîinéte  homme,.  921.  J*cur 
égalité  naturelle  avec. les  au- 
ires  hommes,  21a.  Le»  rois 
justes  n'ont  de  ijévollc 

à craindre,  aa3.  Ils  n'ont  pas 
besoin  d espions, *208/  Les  ac- 
tions des  rois  doivent  toujours 
être  conformes  à leuiq  dis- 
cours; ne  preudre  pour  leurs 
représentants  <pio  des 'hom- 
mes dont  les  vpes  sjiccordent1 
avec  Ifs  leurs,  2^9;  doivent 
punir,  leurs  'ministre^  lors- 
qu’ils traversent  IqurS  dés»- 
seiiis,  233/  Ptoir  qtie  nul  ne 
se  plaigne  de  Ijur  autorité,  il 
faut  qu’ils  régnent  par  les  loi*, 

253*  Le.  roi  qui  suDrttltie  des 

juges  forées  aux  Organes  ordi- 
naires /le*  jap  pnnouee  le  be- 
soin de  satisfaire’dcs  vengeau» 
• cesy&lS*  T,cs  i»ott  np  sont  que 
les  dépositaires  des  revenus 
d«*m  ils  jouissent  ; U plus  balle 
splendeur  de-  leur  tronc,  e’est 
l'éclat  qpe  don/ient  le*  hautes 
vertu*  réunies  au  pbuvoir  «Tè- 
tre  l’appui  de.  la  fpibre^sati 


4-ai' 

h*  frein  «le  la  force,  3qo.  8e- 
iun  certain  « lunmtie*  d'état  > 
ils  ont  1«:  droit  «le  «Imposer  à 
leur  pré  aqi  denier*  publias, 
(^Oqü'ib  font  dans, U Fa- 
brication <Iq  fa  monupic, 399. 
Lorsqu'ils  seront  philosophes, 
, les  états  seront,  heiireilx,  411®- 
IIolaso  ( madame  •);  ' héroïque 
• * é|K»«j»»-  «lu  unmst rc  de  fce  obm , 
Vil,aib;XV,  ,<3. 

HoLÀsn  (Je  péuéralV  plarieune- 
tnent  inutile,  au-ch^iiip  d'bon- 
iieor;  IX,  X7S..  v * 

Roland  ( M.),i  sculpteur , an- 
cien professeur  dé  l'aCadémie 
des  beaux-arts,  XII , 280*' 
Holi.f,  promène,  pé  en  Atnrer* 
(fue,  XXVI  ^*3oi.  • 
floLtKioifE  , pvrtit  nUape  a ntiel- 
qtie  (flsUince  dp  Roiqy,  Xllj  , 
-.8.  Aüji/rl  riant  et  Fertilité 
elfes,  campagne*  nue  l'on  <Jé- 
«•oumt  du  haut  «1» 


courre  du  haut  de  la  côte  de 
eçlieu;  19. 

Hollin , rtetenr  de  l'uyivepiité. 
Lopeiueut  qu'il  occupait.,  lors- 
qu’il 11  était  que  professeur 
YlT,.  a^Ç.  d|L*  ® propos  i|es 
• restait*  quHl  compare  à nos 
rvhpieu>f*s,  XIX,  4. 

Ihu.UR  ( Nicolas  ),  chancelier 

* de' Bourgogne,  XXVI,  £*5. 
•,  liôpitnl  qu  il  fondait  Roanne, 

$38.  . • 

Roi  i.tù  ■(  les  deu»  Jean  ),  auccés- 
stveinwnt  cardinaux  et  évêques 

• d'Aulun,  XW?l,i|i5. 

H«hi.On.  f*ttyvz  Ropl.  « • **  • 
Iummuxac  ( M.  ),  néuoripiif  con- 
sidéré de  Marseille,  1X^  356. 

lh>MAf.fu,  villape  d«n»  les  bois 
duquel  ou  tou  uu  terrain  où 

• sc.  trouvait  le  parais  deoTcfn- 
iiiiers,XJ,  fâj.  Tableau  «pie 

' l’oij  remarque  dans  IVpILc  de 
J|lf  mifcii . ■ , 
flQUAW  (Jules  ) , peintre  dout. 

• le  inuior  de  Lille  possède 


TABLE  Gl*>iÉl\Al)E  . ^ 

quelques  ouvrapos,  XllC  ^4,6- 
Garactère  de  son  talent  r XXI I , 
> • p : •• 

Romain  (M.),  architecte  de  Caen  < 
sur  les.  plans  duquel  on  a 
construit  In  prison  de  l'ont-. 
* rEtémiej  XXV,  4B,  ai^-  * * 
RoMAfs-MiLn  ( M.),  avocat  dis- 
impur da  Grenoble,  H,  $l. 
Romains  (Us).  Sipuea  auxquels 
Us  reconnaissaient  Ips  .jour* 
houreux  ou  malKeurcux,  II, 
«k  Leurs  lois  contre  la  men- 
dicité, IV,  aSo.  Après  avoir 
/ méprisé  .la  11at(cric , «ls  attei- 
puiient  le  sublime  de  U ba>- 
•rise*.  ayi.  Ilâ  pouvuiunt  ex-, 
- poser  les  enfants  qn'Hs  ne  vou- 
laienl  pas  pourrir,  36a.' Leur* 
représentations  drainat  upies', 
V,  aBa.  Leur  nlanie  de  di-pra- 
der  les  arts  et  sür«loülce1mdti 
théâtre Vl , S6i.  Espèce  de 
divinités  subalternes  auxquel- 
les, les  Romains  du  moyen  Ape 


rendaient  uu  quUc  particulier, 
X-,'  2 86.  Cambrai  devient  le 
centre  de  leurs  établissements 
dans  les  Gaules,  XII  , 5t.  idée 
•qu'ils  avaient  de  la  Divinité, 
XIVv3i.  11$  rèpardaient  le*cc- 
Hhat  comme  utiç  impiété,  05. 
Tout  ilomaiù  avdit  le  droit  dit 
recourir  à U force  pocy  ren- 
verser lts  tyrans,  80.  T*ut 
. ,qu'ils  combattirent  pour  leur 
indépendance  et  la  défense 
* de  leur  libefpï,  U vertu  fui  le 
4>riiiéipfe  jle  leuc  pouverne- 

meut  : ' il  « tendu  «I»' 

mettre  à mort  un  cîToyelr  ro- 
main ! QO»  Limité  rgi'ils  dofl* 
liaient  ati  bien  et  au  mal  .quê 
le»  nations  doivent  m. faire 
dans  ki  pùerre  et  dans  (a  pai*  , 
*l3y.  tjcâc  conduite  avaut  et 
après!*  oderrcj  167.  Leur  péu 
de  bonne  Fui  dans  J'aoenmphs- 
sertient  dé  leurr  sérinent*  ét 
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Je  leurs  traités,  t6ç).  Ils  font 
|>érir  Juaurtlia,  184.  Courage 
et  piUrit^Aintf  fie  leurs  so  I4»ts* 
•194.  Chez  eux  les  proscrip- 
tion» étaient  ciecutco»  par  U 
garde  gauloise,  196.  Leur  ville 
re'sla  libre  tant  quelle  fut  dé- 
fendue par  spa'  citoyens,  198. 
I*a  loi  de  lège-majpsttv  quai» 
avaient  faite  punissait  Je*  ac-’ 
lion»  et  non  le»  paroles,  2 .{8. 
Les  empereurs  s’arroffcnl  la 
jxiissahce  tribhnitienne , aKn 

3Ue  b^.pcupfe  die  ne  ure  «sans 
efeiiMMic;  <*C  que  devint  leur 
loi  deJàse-uiajesté,  a4<)  Lcurs 
• luit  défendaient  de  faire  subir 
la  «torturé  aux 'esclaves,  260. 
Segment  que*  prêtaient  leur» 
juçe»^  398.  Conditions  que 
devaient  réunir- ceux  qui  dé- 
m.  nasaieiitdevani  le»  magistrats, 
33 1.  Les  Romains  ne  souf- 
w*ienf  pas  qui?  des  esclaves, 
tirs  espion»,  dos  dclf tours 
portassent  .témoignage  contre 
des. citoyen*,  ibiiL  Origine  des 
révolutions  morales,  et  politi- 
ques qu'ils  subirent,  455.  Leur 
Oiupirc  fut  très  florissant  du- 
rant l'existence  de  la  loi  Por~ 
cia,  £65.  Culte  qu'ils  rendaient 
à l b <miie ur  et  à,  la  vertu  , 46?- 
Ix>rsqu'ilsq)erdirent  ha  liberté, 
ils  se  souillcreu;  d’une  -cor- 
ruption effroyable,  $j5, 

Sous  l'empire  , les  *fetapnes 
romaines' en  perdant  leurs 
* mamrs  perdirent  leur  ascen- 
dant , 4&2.  Objets  rmràrulçux 
que  l’on  remarquait  dans  le^r 
culu*,  5oa.  Leurs  magistrats 
travaillaient  de  concert  à en- 
richir la  république,  XV,  ao3. 
V*  grandeur  en.  toûfe  chose 
parairuveir  été’ leur  élément, 
aVIIL,  a 19,  Etat  dégénéré  de 
leur  ville  à l'époque  où  Syîla 
annonçait  déjà  des  dessein»  , 
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unie*  320.  Vénération 


le  tyrann 
profond.*  dont  le  peuple  en- 
vironnait les  vestale»,  XIX, 
3.  EtJt  un  «e,  trouvait  l'indus- 
trie chez  les  Romains,  XXII , 

, ,290.  Manière-  dont  on  leur 
t annonçait  le  milieu  du  jour, 

' 4*^-  * 

Rom*»  ( le').  Godt  des  F rançais 
pour  je»  production, ' de  ce 
genre  , XXill  , 5.  Ou  v»  âges 
qnc  l’pn  peut  appeler  romans 
WwzJes  ancien*  , 8.  Causes  qui 
en  arrêtèrent  parmi  eux  la  uais- 
sanec,  9.  Moments  de  l’appari- 
tion du  roman,  10.  Le  roman 
'de  passions  fut  créé  par  le» 
femmVs,  13.  Objet  du  roman, 
l3.  Son  développement  chez 
les* Anglais,  f4-  La  forme  épis- 
tolaire  ldi  esl  essentiellement 
convenable,  18.  Soi»  influence 
mesurée  *ur  le»  1 trompé  » de  la 
civilisation,  rg.  Altérations  que 
subi^le  roiuau  par  lettres  , 26. 
Antiquité  cf  Caractère  du  ro- 
mân  historique.- 27.  Sus  pré- 
tention», son  bf^,  se»  ressour- 
ces, 20.  "Estime  dont  jouit  lé 
roman  par  lettres,  36-  Far  s» 
nature  il  doit  survivre  à l'es- 
pèce d'an.itbè rue  lancé  contre 

>uH.3r 

Rouas  (M.),  l’un  des  directeurs 
de  Ijt  fabriiuic  de  WesserKnn.. 

' * • 
HomaNçe  ( fa  ) se  composait*  eu* 
trèfois'  de  vieilles  Liste  rîdllle^ 
écrites  eh  vers  faciles  ; 911  don-  * 
né  tuaiut^natû  le  nom  de  ro- 
. maure  à toutes  J. Virilisons 
Vod  dominent  la  plainte  et  la 

douleuf , Xyjf;56.  , . . 

Romanir  (La),  vignolde  estimé 
tfe^ffôurincis,  XXVI*,  43t.  t 
Hoù  v.nku.i  v peintre  dont  le  mu-  * 
**esle  Lille  possède  quelques 
ouvrages*,  XII,  -j^b- 
Homans  ; ville  dii  département 
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de  la  DrAme. . Guerriers*  célè- 
bre <,«j  ni  y s'onf  lié*  ; son  as- 
in*ci , l\,  .{5<)  1 ntl  n «rie  de- se  s 
hibiUniU  et  union  «|iu  règne 
entre  «i^,‘  4^‘V 

Romaviiqck,  Abus  que  I on  fait 
*ilc*  dette  ei|i|;es!treu , VIF, 

*74. 

RoMAnrc  (umi),  comte  d'IIahs- 
■"bourg  en  Sibaidhrit , persé- 
cuté d'abord  par  . Itrunçbant, 
/et  de'intégré  ensuit®*  d'ans  fbus 

* *es  l*rrn>,  me  farcie  pa<tlp  s'é- 
loigner du  monde  et*  de  la 
cour , et  se  retire  avec  ses 
Hile»  et  les  principaux  . sei- 
gneurs de  Va  ni.iiio|,  âLuxeuil 
uii  ils  suivent  la  règle  de  saint 

/ Cplombeau  ; plus  tard  il  eon- 
vortdson  rli.ite.in  en  un  cou- 
vent et  une  église;  élève  des 
tojistrucjion*  pour  les  vierges 
de  «oit  monastère  qui  prirent 
dans  la  suite  le, titre  de  cha- 
noinesses  de  Hemiremout  ; sa 
mort  etea  sépulture  ,,XI <307- 

Houe  (le  génélal),*  né  dans  le 
dépurlt-inriA  du  Doubs,  XI, 
Wi 

Romkitf,  commune  du  drpar-» 
teiuent  des  Hautes-Alpes , X, 
ao4;  • 0 y 

lloMM-v  tVni  s (M.  ),  avocat  de 
TuuiousV , If,  433.’ 

ltoMii.LT , village  ouJ'oo.  volt  une 
plus  belle.*  •fabriipte*  *de 
epivre  qn’ij  y ait  «eh  Frande, 

Xlft,  *|;  XXH,  Qj.  V, 

Ho  dur  (la  rà|e /!*•),  dominant 
ii  ville  de  MilhnudjX,  54. 

Hommk  (dr,  ),  rçlicilr  sous  le  rè- 
gne de  Louis  XI?,  VI,  io£. 

Rouons  m ris  , ville,  qui  portait  ja- 
dis up-nom  attestant  (ine  cct* 
•laine1  importance,  KXV'l,  t.8*. 
Diften'nlès  doquualiOUs  qu'el* 
le  Kubir;  ses  vicissitudes  poli- 

tiw*.  55.  ' . ' 

Hou i i iiUE,  premier  prince  de'la 


[•NÉ  II  Al,  F.  • 

coor  dèTbéoiJebèrt,  roi  d'Aif*- 
trasie,  est  rn'isiarrd  par  Théo- 
dyru  , roi  de  Rou^ôgue , XI, 

3?7. 

RoucLfs passait  pour  KUde  Mars 
*t  de  la  vestalellia,  XIX,  3. 
Roucesse^M.  ),  professeur dis- 
tingué à l'école  do  droit  de 
Voiliers,  XXVI,  fit. 
RpaoicaoLLRs  (le  baron  de)*  per- 
sonnage*'passionné  pour  lé  vé- 
nerie dont  ilVléfeqdit  ri/licole- 
ment  la  supériorité*  sur  Ja 
;faticolinerie*  *llf , î5t.  Sou 
cmpresscdisAt  insensé  à efT 
fectuer  les  préparatifs  d’une 
. cbasse, «53.  Déconvenné  qu'il 
essuie  dans  dette  circonstance, 
a56.  . * • 

Komie  {la  fonfairte)  présente 
une  curiotiiré  naturelle  aSséz 
remarquables,  XI,  # 

RoMiKArx  ( SI.  )>  négociant  et 
savant  di<tingifc  de  Roneu , 
XIII,  1.84a  ao8. 

Romuaçx  ( *\L),  négociant  dis- 
tingué du  Port-Louis  , XXII , 

463. 

Rosupxet  (Nicolas),  argentier 
du  roi  Cbaries  V,  cl  ancien 
propriétaire  d'une  maison  ap- 
partenant à l'Krmite,  II,  4°>- 
Rom»ej.kt,  qiédeciu  sorti  de  IV- 
colè  de  Montpellier,  IX,.  ia5. 
Rd^piMKBE  ( Mathieu  Loisoude 
Ri),  malouiu,  se  distingua  dans 
• la  guerre  de  \Jj\%  XUj  4 to* 
RoSut  (MJ* > p«^aagi#te;’, .né  à 
, Rouen  JXIII,  atja.  Squ  tableau 

* d'tyic  l'ue  de  Xjèttçsano^  X\JI, 

5?>*-  / .r 

•Roasmti,  poète,  ng-é  La  Pois- 
sonnière, ddn*  la  cçihmUne 
de  Couture,  se  vengea,,  per 
des  satires,  de  la  .jalousie  du 

MciliirdnSaiAt-Gelais,  XXVI, 

• ijy  a3i:. 

Rofpk  , villAge  dont  le  minerai 
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alimente  l'usine  de  Réfoi  t , XI, 
176. 

ROQUE  ( Antoine  de  la  ),  -né  à 
•Marseille,  IX,"'334^ 
ltoqrc  ( gouffre  Je  la),  IX, 

' &'•  . 

Rt>QO«  ( Gitycs-Àhdré*  <M  fc»  ) 

* s’est  livré  à des  recherches 
sur  les -nains,  la  noblesse,  et 
les  Antiquités  de, Caen,  XXV, 
2J7. 

IIoqceuebt,  célèbre  capitaine  de 
• t Aisseau'}  Vllf>  8g.* 

Roqi  E«x)i  ni»E  remarquable.  par 
m»  vy-ux  château,  dont  le  maî- 
tre-s est  ruiné  par  l'établisse- 
ment etTentretrcn  d’un  Ipirem, 

* mH,  445. 

Rrxjrrrrt  ili  K ( copat e de  ) fit  la 
guerre  à ut)  roi  de  Mayorque, 
JX , i3o. 

•Roqckeoht,  petite  ville  des  Lan- 
des, reiiQtnVnéb  pour  sonjniel 
„ét  scs  laipes . VIII,  71 
RoqcelsCBB  ( la  famille  haroniu- 
le).  admise  aux  états  du  Lan- 
Cilcdoc,  IX,  97. 
Roque-Mac.îioac  (la),  patrie  du 
cardinal  d’Ossat,  VIH,  a85. 
Roques  ( M.  J,  montalbanais  f 
aveugle  de  naissance,  auteur 
d’une  lettre  sur  l'éducation  de» 
aveugles,  VIII,  347- 
Roquette  ( l'aUié  de  la),  pacte 

* thermal  très  couru  dans  la  sai- 
son des  eaux,  Uju  Sin-  " 

gularite  d’unè  salle  de  ^pec- 

% tacle  qu’i.1  ▼on^ruisit  à Vyr- 
innnt , a44-.  * * 

ItopcETTE  f la  vallée  de.  la),  re- 
marquable'par  dé»  roches  du 
plus  beau grahit,  et  dans  l’une 
V desquelles,  saint  Dominique  se  # 
reposa  de  se»  sanglaptes  ex- 
péditions contre  les  Vaudoisy 
üC,  3o  . * • . 

Roi-Bach  , boitrg  ati  drparteèicpt 
ife- la  Moselle  , aT  , 483- 
Roi»  (Sjrivatof),  peintre  dont  le 
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‘ fnusée  de  Lille  possède  qtiél- 
qties  ouvrages,  XII,  »46- 
Ro«.\  (Santa),  général  espagnol , 
tué  en  Grècé  pour  la  cause  de 
célte  liberté  qu’il  ne  pouvait 
jdu»  défendre  dniis‘son  pgys, 
X \ V,,  .127.  * 

Roçamuo  ( madame  de) , ddténuc 
& la  Conciergerie,  VII , 2*16. 

R os  am  no  ( M.  de).  Réflexions  à 
propos  de  peu  .réclamation» 
contre  les  éloges  que  des  écri- 
vains décernèrent  à M.  de 
Maleshcrhes,  XVI,  14?. 
Rosaks,  00  inhume  îles  Jlatacs- 
’Alpés,  (loin  les  habitants  s’a- 
’ donrfèf  spécialement  à lâ*rul- 
lure  des  vers  h soie,  X,  372» 
Roscics,  comédien  romain,,  à qui 
^ l’on  donnait,  par  représenta- 
tion,  une  somme  ronsfdéra- 
ble,  111,  209;  IX,  3^8*;  XVIII, 
234  ^ . 

Rc&con,  situé  à quelque  dist Alice 
de  Saint-P' J-ae-Léon , et  où 
se  trouve  Te  port  de  culte  der- 
••  pièce  ville,  XII,  527! 

^06» .(Je  pèriv),  tnoine,  prit  les 
armes  dans^  le  temps  de  la.  li- 
gue. Il  invite  plusieurs  fanati- 
ques, de  son  espèce  à louer 

, Dieu'du  régicide  commis  par 

• Jacques  Clément  ,«KV,  220  et 

4 i/iu.  • * * * . 

Rô$f.  (la}.  Caractère  de  sa.sou- 
veratn(^é,sur  les  outre»  fleurs, 
XXR , 1Ç7.  Parpmt*  on  elle 
ftêut  s'acclimater  , elle  reçoit 
ies  memes  hommage!,  168. 
Les  anciens  l’associaient  à 
lent*  plaisirs  et  ^ leur»  dou- 
leurl  ; son  culte*  es|  encore 
universel  chez  les  modernes , 
16g.  * \ 

Rose  , habile  tanneur  qup  Hen- 

* ri  IV  envoya  en  Hongne  pour 

en  rapportée  U*. mode  de  tan- 
nerie-adopté  dans:  ce  pays  , 
\ \II , 3gr.  •.  .• 


4^8  TABLÉ  GÉNÉRALE 

lUmmè  (M.)„  avocat  d»  C*r-  llouftm,  artiste  (li>tln(pfü.ot:  tlam. 


peülras,  qtle  la  furvnr  de» 
Lie  lieux  .n  épargna  pas.  en 

ifcftM&L,  M.  : 

Rosier  (M.),  agronome  distin- 
gué. YM,  a64- 

Rosttdfts  (François  dç)*  archi- 
diacre de  Tout,  aussi  intéres- 
sant partie*  malheurs  qup  |>ar 
nés  écrits , XI , 444* 
RoMèRRSArtx-SAi.irna,  rillc  ainsi 
«huilée,  à cause  dessoudes 
jaiées  nui  sillonnent,  sou  terri- 
toire, XI,  3a5. 

HosiChs  (le  huu«g  des),  situé  à 
qurlqip*  distance  dé  Sauiiiur, 

\W,  J > « • f • • ' 

ItoftiLLT  ( le . chevalier  de  ) en- 
trante le  corn  le  dp  Glanquil  à 
une  partie  de  jeu,  ou  celui-ci 
pecd  une  somme  considérable, 

VI,  385, 

RosimbAs  (Claude  de),  noëie  né 
dans  lé  département  du  Nord, 

xn,  «78. 

Rokvay,  village  de  Champagne, 
où  le  gênerai  de  \V réde  fut 
culbute  par  le  dur*  dé  U.tgusc, 

\.\vi,  tn.  » 

Rosny  (le  chAtcftu  de) , propriété 
de  madame  la  duchesse  <le 
Berri.  Améliorations  qiic  l*T>u 
remarqua  sur  la  réufe  qui 
conduit  ail  village  du  W:uje 
nord  ; hospice  et  chapelle  qd’jr 
a fait  construire  la  priôcessfe , 
jdn,  17.* 

Ross  fut  enveloppé  dnns  la  con- 
spiration de  Jiye-Bqusc  y XIV , 

-345.  ‘ . - * 

Rossa  (Antoine  de)*,  membre  de 
• U junte  napolitaine,*  XIV,  558. 
Rosse  vu  (da  tour  c|e  ),  édifice 
roijstruit  à qnelqne  distance 
* de  Seumur,  ut  (lu  hhifl  «hi- 
qp*d  uu  père  qui- Venait  de 
uiarjér  lia  fille  unique , allait 
chaque  jour  regarder  le  villagh 
où  elle  était  établie,  XXV,  4 10. 


la- Franche-Comté,  XI,  170. 
Ross k,. sol  (M.),  écrivain  public 
avec  lequel  traite  .l'Ermite.  Il 
lui  explique  son  savotr-faife , 
et  lui  parle  de  son  Ancienne 
fortune  , III  , *8.  Persoh- 
nages  'qui  viennent  réclamer 
le  svepurs  de  sa  plumé,  149. 
Rossignol  remet  au  général 
Marceau  le  commandement 
■en  chef  d’une  armée  à In  tAt©  * 
de  laquelle  Ce  dernier  marchait 
4éja  sur  le  Marls^.XXV,  367. 
Rossi  ni  compositeur  célèbre  , 
XXII,  a 5y.  Sa  supériorité  dan* 
le  finale,  aJ5,  ,77.* 

Rost.vn  (M.  Casimir),  commer- 
çant, de  Marseille,  distingué 
par  la  variété  dç  ses  études  et 
de  .ses  connaissances  , IX  ,* 
354 , 356. 

Rost.vn  ( M.  Alexis  ) , négociant 
préscolaire  de  Marseille,  IX, 
355. 

Roi  tu  Fl- B,  ou  Robert,  vaillant 
capitaine,  fût  nommé' comte 
de  Seran,  XXV,  3-q. 

Rot  11  au.  village  où  I|od  reraar- 
• qne  (le  belles  forges  apparte- 

n«u>  a M.  Champi , XI , 4I>9* 
Roth  1ÈRE  ( La  ) , village  de-  Ta 
Champagne,  fut,  en  1 8a 4 *«  *'* 
théâtre  de  mouvements  mili- 
taires sains  résultat  «favorable 
poijr  les  armées  françaises, 

XXVI,  5oi. 

Rôti,  membre  distinguédu  bar- 
reau Me  Douai  y XII,  jç3. 
RoTéou,  poète,  cède  son  Kera- 
cetlai  pour  vingt  pistoles,  J V, 
a»3.  Son* Imite. dans  une  des 
anjles  det>  Français,  XVI,  4*35; 
XX Vf,  ^6,  loo.  ’ . % 

Rocard  t situé  dans  le  dèjiarte- 
nfentjd©  bf  Mcurthe,  3 1 3. 
Ror.viiiE  (La)  se  'chhfaré  le  dc- 
, fen^cur  de  la  cause  de  "la 
monarchie  contre  'teHe  de 
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b.  république  , et  oui  H U -sa 

• roin|*»r.'Kir»n  au  château  de 
ftü-FoDse-Lugaot,  XII,  3q4  , 
554. 

ItotfeVLTjf  Joachim  d<Q  aida  Char- 
les Vif!  à chasser  les, Anglais 
dé  J?  Gnienue , XXV  , 4°7* 

Rornu*.  PèodigicjJsé  extension 
que  l' hui  11  strie  a.  prise  dans  • 
•«Vtta  ville  ; 4a  population;  va- 
leur de$  terrain#  dan*  ses  en- 
viron» ; ses  principaux  fabri- 
cants, kll,  287.  Produits  de 
^ -se*  fabriques,  affR. 

RorrFM . Sa  délÿntioa  de  la 

H,  %).  . 

Rorctioi  , porte , périt  sur  * écha- 
faud ,*  la.  vaille  de  hr  mt>rt  de 
Robespierre,  IX,  l3a. 

Iiot'K>.  Kiymologie-dc  son  nom, 
XHI4  i4a.  Quelques  détails 
snr  ses  désastre*  et*,sps  vicisri- 
tudrs  politiques,  1 43.  Son  as- 
pect intérieur*,  insalubrité  el 
population  des  bas  quartiers, 
f 44  * AroéKbràtrona  que  l’in- 
tendant , M.  de  Crosnes,  in- 
troduisit dans  lé  quartier  situe 
apjiied  delà  montagne  Sainte- 
Catherine  , l45.  La  forteresse 
de  ce  mont,  de  laquelle  Ca- 
therine de'  Médicis  assistp  au 
suqçe  de  Rouen  parles  troupes  ' 
de  Charles  IX,  1 47-  Le^fau- 

• bourg*  Saint*Sever,  148*  Le 
port,  149.  Bâtiments  publics 
et  diverse*  églises,  i5o.  Les 
houlevart?  efctériedrs;  prome- 
nades Hante%qu’offrcnt  les  vil- 
H es  des  envirpbs,  i5i.  Ta- 
bleau de  Roueu  Comme  an- 
cienne place; forte,.  *5l,  A n- 
cien.ëtar  de  cette  ville,  -« S4- 

• Bâtisses  élevées  sur  lés  rives 
de  la  .Seine,  l55.  Le  pont  de 
bat'qaux  ; Ja  maison  de  Pierre 
Corneille,  «56.  Celle  où  naquit 

..  FontenèHjr;  la  place  de  la  • 
PuceHe  ; monument  élevé  à 


Jeanne  d’ Arc  ; arc  hitecture  des 
monument*  public»  d»  Rouen, 

1%.  La  cathédrale,  166..  I.a 
lOur  de  beurre;  rftetéâ*  pt 
n^erveilles  de  U rarhédrate , 

ÎOI.  Monuments  funéfAire» 
que  Vcih  remarqué  dans  catte 
•*  bwsdin  ue,  16a.  I<a  place  de  Ta 
cathédrale  ; fe  palais  de  Jus- 
tice j la  nie  Grand-Root,  164 • 

Celle  des  Carnées,  166.  Aspect 
.moral  des  Rouennaia*  16^. 

• Analogies  de  leur  caractère 
avec-  ra|yi  des- Anglais,  t68. 

Leur  régime  constitutionnel, 

169.  Concours  de  marchands 

•des 'villes  voisines  le  jour  de 
halle,.  T 73* Origine  des  bâti- 
ments des  halles,  P7 4%  Inté- 
rieur de  ÇCS  constructions  , • 

tyS.îTî^age  bizarre  qui  *V>b-' 
servait  le  jour  chj  l’ Ascension , 

176.  La  k.iiU  aux  rouenne- 
ries,  177.  Ancienne  activité 
ootntnerrrnl^de  Kouçn , nt  son 
industrie  actuelle  , 180.  La 
Bourse,  1 83.  Le$  principaux 
négociants,  banquiers  «t ‘fa- 
bricant* , 1B4.  Observations 
critiques  sur  quelques  origi- 
naux 3e  b ville,  1 85  à J9<. 
Personnages  célèbres  que  les 
Routtunais  s’honorent  d'avoir 
eus  pour  compatriotes. 

Le  'Musce  , aov,  -La  biblio- 
thèque, ao3>.  L’académie  .des 
sciences  des  bélles-lettroa  et 
des  arts,  at»4*  Membres,  do 
oelte  académie  , aod.  La  com- 
mission déf  antiquités,  aoîl. 

La  société  libre  d émulai ienT; 
mcuibres  • de  celte  société  , 

269.  Progrè*  de  l'ifirpriaifrie 
efée  la  librairitrà  Rouen,  a.to. 

• Les  divers  théâtres  dé  rerte 
villç ,,a  fi*.  Mérite  de.*  acteurs 
<pîi  jouent  sur.  ces  lliéâires, 

3 ta.  Aspect*  vftriés  que'  pré- 
sente la  rntfte-  des*  aoeiens 
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'jour*  eiiMo^lanl  de  Rouen, 

Uoutfr,  habile  .«icolplcnr  ne  à 
Arbois-,  XI , 56. 

I\ocfjtacii,  ville  «b-  l’Alsace,  XI,  • 

• i 3.  Sa  situation  ;'*aon  église 
paroissiale , où  JW  voit,  une 
inscription  relative  eaux  liai- 
heùéeux  1 jjurf?»  que  Ivvéque 

i Berthol  de  Bruhèch  fit  brûler, 

, • 

K6vnEf*n  ( M.  ),  pefsonriagfftpji 

va  en  consul  la  liom.au  près  du 
dpctcur  Jitirvjlle  , #VI , 1 33. 

UoroMi'oif  r.(T ’lùliaad  de  ),  $»n- 
eieQ  archqréquo  de  Vieutic  , 

' punij  les  habitant*  de  Sainte- 
Colombe  .d’une  «injure, qu’il 
avait  tejçué.  des  officiels  du 
roi  de  France  , JÉ,  483. 

KOt:«.F.ùosr  (M.  de),  littérateur, 
XII , 68. 

Hüuafocx  , administrateur  "ha- 
bile qui  consacre  à la  ville  de 
Brest  ‘ les  dernières,  années 

• d’une  carrière  environnée  dVs- 
lét , XII . 6iô. 

Ror<r*.-pFïuiiFi«,  campagne  où' 
vil  retiué  M.  Dupont,  dépdié 
de  l’Eure , XIII , il  l.  '. 

Rbvr.sr  (^L  le* général),  com- 

• ni.in<lunt/‘le  «lépartepicnl  dç 

• liOt  ei-Garpnne,  VIH,  3oa. 

Rnci;Êr(M.)-,  peintre 4 XUI,  aoa. 

'Son  tableau. des  DcrnieYs  mo- 
ments, de  saint  Louis , *XXJI , 

35..  *.  • • 

Rq^okt  de  LltyJi, ’pocte  fyfique , 

• auteur  «le  la -A(uHéillaiset  V4II, 

3o3;  XI,  38!  • 

llCMIL  «u»  Hollos  4 guerrier  intré- 
pide, s’avance  y a h»  tétg  des 
Nurmauds , sUV  Paris  ; les  di- 
rige ensuite  vers  fa'Bonrgbgnc 

• qu'il  .dévaste,  XIU,  36.  Il  ob- 
tient dé  Gharlcs-le-Simple  la 
Neus^rie  et  la  Bretagne,  avec 

• la  main  .de  9a  tilles,  37.  Son  ca- 
ratSèrc;  bienfaits  «pie  lui  doit 


la  Normandie,  tiid.  Nm  Jaistfp 
charme*  par,  In*  attrait*  cfe*la 
Relie*  Popée,  XXV,  »,h- 
tieAt  le  Maine  de  Cliaflfel-lc-  * 
Sii^ltle,’  365:  assiège  la  ville 

An  Chartres,  XXVI,  1 i4» 

Rdut-is*  (M.),  Trin  des  ban- 
quier? lè*  plus* >aecrédtlé|  de 
'Rouen,  XI II,  l84«. 

Rovi.*tii>  ( M .*  ) , armaiebi*  de 
«pfct-Waaaf.,  X*V,  «7.5.  * 

Ilet  MvriKK  (la  forêt  de)',  remar- 
quable par  «on  étendue, XJ1I,. 

ll7'  * fc  • • 

Roumols  (le)#  formant  Xude  des 
ancienne»  subdivisions  de  la 
Basvc%Xorman«li.e,  XXV’,  i5b. 

RouMf.l,  jurisconsulte  , nv  à 
Avranelies , XXV,  3ar.% 

Roi  be  (la  famille  baroniale  du), 
admise  aux  états  du  Languc- 
do6,  IX , 97. 

Ko t méat  (J. -J.).  Senjimontftque 
doit  inspirer' son  ermitage  ^ I, 
3tv  Son  Uvre  d'Efnile  ré- 
veille, pour,  «pichpie  temps, 
t dans  le  cœur  Uci  mères  le  be- 
ftoiâ  le  plus  conforme  àla'na- 
. tUNlf  celui  d'allaiter  (îlles- 
inêtdcs  leucs  enfants , IVJa36. 
Ses  théories  sur  l’éducapou 
des  en  (.Int*,  VI,  38.  Sqn  ju- 
. gemeut  sur  Tétât  de  natuie  et 
sor  la  civilisation,  70rMaisou 
■où  il  demeurait  à Paris',  VII, 
a46.‘.Sa  jnaiaon  à Genève,  XL, 

4-  Parallèle  entre -ne  philoso- 
phe* et-  Voltaire,  S.  Detcrip? 
lion  qu’il  faille  file  dé  Saint- 
Pierre  , ftituéenu  milieu  du  lac 
'Je  Brinnne  ; bonheur  qu’i^  y 
gonla , 188-  Ccqu’ildit  de  la 
.conservation  âu  traité /oaial  , 
XIV,  69.  II  pose  en  priucipe 
que  la  fin  de  la  guerre  est 
la  destruciibn  ’üç  l'état  enoe- 
mi,  17-6.  Son  opinion  Sun  les 
déclarations  de  guerre,  dit. 
Caractère  auquel»  il  reconnaît  • 


V Jf 


. *. 


DES  MATIÈRES. 


, r U assigne  la 
1 1 origine  de  l’ipégalité 


Je»  Icûs,  j 
en  use  et  l 
parmi  les  hommes , 4*4-  Dé- 
hnition  (ju’il  donne  de  la  va- 
uiv*  , XVI,  ip4-  Ce  qq’il  die 
du  miroir  de  ,la  vérité,  36 1. 
11  éleva  Je  rorinari  .VJa  dignité 
d*unç  œuvre  philosophique, 
XXIII,  20.  Carâctyrê  dé-sa 
N vu  1*  11+  'Hélbiii\\  iOid.  .Hui 
qti 'il  s’était  propice  en  adop- 
tant r dans  la  composition,  de 
ce  roman,  fa  ferme  épislolairc, 
ii.  . / • . 

Rousseau  ( J%sR.  ).  Son  mérite 
‘dans  l’épigj-aryme,  XVUy  èj  ; 
il  «Scelle  .sur-tout  dans  Jepi- 
nramme  .cynique,  68;  celles, 
• le  confesseur  accomnrptCmt  et 
le  Th  entre  du  rt]  on  (le,  ibiçl, 
Rousseau  (M.  \ entrepreneur  de 
. (bàünet)t8  à Riom.  Inaident 
dont  il  fut  sur  le  point  d'être 
▼ic lime  par  suite  clés  prédica- 
tions des  missionnaires  , IX  , 

4^-  ■ 

Roussel  ( le  docteür),  médecin  , 
né  à Dortilfunt,  VIII,  in#  ; 

XXv  ,«159.#  ^ 

Roussit.  , frère  du  précédent , 
professeur  de  droit-  à Caen  ; 
XXV,  ,/><)..  • * , 

Roussel'  ( Audroin  ) ^ ancien 
maire  érhevin  de  Mota/qtib, 
apprenait  jue  cette  ville  avait 
perdu  so.tr  indépendance,,  en 
mourut  cie-don/our^XI,  4^- 
Roussel  (M.),  propriétaire  ac- 
tuel dé  G'ay-la-Gt»cUe*XJCVIfl 
17. 

Roûsskj.-Dazii'  (-Mv),  fabricant 
de  Roubaix  , XII  , 287. 
Rous.sf.LET  ( François),  médecin 
alchimiste,  Xf»  i5g. 

Rousset fauteur  d'un  poème  de 
r agriculture,  IX,  i3a. 

.Roctoi  , village  de  Normandie  , 
situe  sur  la  route  de  Alouti- 
villiporà  Fécamp,  XXV,  5.' 


4.3  I 

CJiar- 


Roi  iiuais  ( Raoul  ),  né  , 

«rt.,,£*V J,  99,  , / ■_ 

Rouvuat  [ la  forêt  de),  ' rrmar* 
quable  par  son  éteuduc,  XIII, 
.127. 

Roujt, situé  près  de§éiipnes,el4»ô 
l'on  trouvé  uiïe  fabrique  cT ou- 
tils, pour  la  Sellerie  et 'la  cor- 

• dounerié,  XI , 4<4- 

Roux  de. Rochelle,  ministre-plé- 
nipotentiaire à flanibôurg , 

xlr*38v  . */.» 

Kojxt.t. , fameux  professeur-,  né 

• à Caen , X XV, ^35.  . . 

Roux  nos,  gunrrier  qui  sosiguji- 

la  par  sft  valeur  au  siège  de 
Montnuhan  , VII F,  3a5. 

Rot' Y ( M..  Charles  ) ,*  directeur 
d'un  spectacle  yranograplri- 
que,  VII  - *4- 

Bowut-(  \t  du"),  négociant  du 
Havre,  XIII,  272. 

R6vir.o{  M.  le  dücde),  ministre 
de  la  police.  , Son  sentiment 
jur  la  tragédie  dé  'J'ippô-Saèb, 
XVIII , 97. 

Rot  ( M*  ),  hof loger  célèbre  , 
XXU,433:  . 

RotKh,  jéguitt* , a éclairci  quel- 
ques points  de»  a mufle*  bour- 

.guignençe,  XXVI,  443. 

Ro^m  Coi.LAnn  (M.),  orateur, 

- 

Rbvou  (M.  ),  auteur  de  plu- 
sieurs abrégés  historiques-,  et 
If.une  tragédie»  qui.n'a  pas  eu 
do  sucuè^,  XJI,  543. 

Üozan  (M.  de),  missibnueflrc  , 

TX,4i.  . • 

Ru  .OMiEAti  (I r),  qui  baigne 
les  environs  (l'Etain,  XI>  456. 

Ruault  ( \è  générai  ) *se  .trou- 
vait V Ldle  lors  du  siège-  de 
cette  ville,  en  1)91,  XII  , 
a3a.  % m.  ■ , 

Ru au*,  .village  situé  X peu  de 
aist^ncé^de  Ile  mi  rem  ont , t*t 
rcruarqu.ikle  par  scs  belles 
forgea,  XI,  34t. 
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Rubki'K,  péintre  r^fclum  dont  le 
~ innsée  dr  J..yom  possède  sine 
*.  * Adorahtm  tirs  Mage»,  '*%  , 
a46.  • 

Ripi.s  (de),  écrivain  dtf«  sei- 
zième sièclé..Ce  qu'^l  dit  des 
privilège*  industriel*  de  fcyon^ 
‘XXII,  33o. 

Bue  (JH.  de  La),  fabricant  île 
draps  à-'Elbeof,  XIII,  * 3 1 . 

IVi' k ( l'abbé  dé  La  ),*rtvant*an-f 
liqu.urc,  Ce  qu'il ^l»t  de  l'ai*» 
«U*  Saint-Etienne  h Ça  en, 
XXV,  îof- 

(tMf  (^M.  ),  professeur*!» droit 

* mmaul’à  Téibwl,  VIU,  .^»»i; 

ttjfc 

lU'FPüf  (Al.  de).  Ce  qu  il  dir.des 

* salines  de  Lons-le-Sadlnier  , 

XI. 

Rnryiw(le(p»néral),fitir  prisonnier 
en  up^Bè  parles  Artois, 
mourut.  pétulant  la  tfavefsée, 
des*  blessures  qq.il  avait , re- 
çues avant  de  tomber  en  leur 
pouvoir  , Klü  , 237. 

Rr-rvo ^auteur  dé  la  capitulation 
de  Naples*,  en  1799,  XIV, 
^58.  ‘ f .*.  ; 

Reçut*,  lieu  renommé  pèr  ses 
fabriques  d'épingle^  V XI J I , 

••7-  / 

RptSAfT,  bénédictin,  né  â^eirns, 
•XX\’I,  616. 

K vis,  tmfee  on  naquit  Levage  , 

xii,  47f  ’ . 

Kviscii,  peintre  .distingué  dont 
. fe  • musée  de  * 'Lille  -nosaède 
quelques  ouvrages',  Xlt* 
Rnt.miiHKS,  dént  I éloquente  fut 
ai  favorable  au*  *prtfl estants  , 
va  1787,  XVI, 

R ru  nota-.  (Ip  solotléi)  fut  enve- 
loppé  dans  la  conspiration  de 

Jiye-HQtue  f XJ  Vf  s ' " 

ftrmdW (le  chevalier,  de) >,  en- 

* aligne  de  yaigseart,  person- 
nage que  l'on  rrbyait  savant  , 
et  qui,  au  fond^  'avait  une 


. Science  extrêmement  bernée  x 

' H , 3 1 a.*v  ¥ * • . 

Runii.lt  (le  château  de*)  fut 

renversé  pour  remplacement 

• dé'  là  rirudeMd  de  Cuohpny  , 

pis  63 

Runi.r.  *(M.  )*,  avocat  distingué 
. de Lyon,  X, 

%rrn*u  a (total  député 

des  (initia -«lu -Nord s XII, 

Kcsshs  ( fétu)/  Leiîr  go  Al  -pour 
Jes  muât  lignes  de  glace,  yil, 
soi.  Usage  qt'ebseave  annuel-  * 
lement  lear  empereur?  uso- 
.went  (brlaroufaei  leurifumn- 

* tugnejj  iTén»,  if).  Au  moyen 
ilu  ; système  de  colorie*  tion 
militaire,  ik  .vu  gin* ni  et tt  bpau- 
coupJetirs  force**; 

Appert  uonvequ  <fue  tvçut 
leiif*  pays  Qu  développement 
• de- son  industrie,  XXJI,  *99. 
II»  s'emparent  du  ch.kea«  île 
Briennc;  XXVI*  «Nn 

autres  opérations  mijitaifes  en 

1 81 4 » 5oi^  5i4,  r> * ^ j 5iG  , 
Api , 5a5.  ' * . * 

ÜBpKl  personnage  re- 

mat-qu.ibfe  par  (on  coimige  , 
sa  bonté , sa  vertu,  et  son  at- 
tachement & la  liberté.  U est 
enveloppé  dans  la  çonspira- 
Jion  de7?pe-A fause,  XLV , 3*7. 

- Son  prhcès,  3f8  ; se«v  adieux  à 
*s\  femme,  3ag^  fa  mort  hé- 
roKiite,  33os  # • v • 
l\wrt  (le -comte),  pair  do  France, 
et  tyemier  iuspecteu^jçéué- 
V ‘ r«l  b'artihei  i«ï , Xl,  lîf. 

Rdyb',  chanoine,  antcui;  Hes 
antiquités  des  Vosges , XI  , 
Afp. 

Krv-ifUt.  amiral  hollandais  , fut 
vaincu  parle  fameux  Abraham 
Duquesnn,  XX'V^it  ^ 3tt . 

Ht  rr  (iln),  académicien  CI  his- 
toriographe de  France,  est 
obligé  du  sednettre  âuxgage»' 
■d'un  libraire,  IV.  oo3. 
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Sab itifÎi % I wn  de?  *l<:n,acieuKg^c 
Voltaire,,  XVi,.i58.  * . 
Sabattihh,  méiicriu  rccpmman- 
«d.il»lc* , nt;à»  Brest,  'XII  * 5 ta). 
§*41? K'  Jillti  -dç  Kârchftcçlo.  Kr- 
. KÎiifCoueuliiui  aja  trav.'ua<}c 
Construction  «le  la  «arhédjvil>: 
..de  Strasbourg ,4XJ,  a56. 
Sahlikii*  ( M.*de  La),  auteur 
(Tun  joli  ifta<hriôal',  XVII,  64. 
Sabï.o>;  cliuuoinè  de  Çli^tre». 
• lie  «ju’iC  dit^de  la  prétendue 
souveraineté  de  la  VirCgp  sur 
çedp  ville,-  XXYl,  log, 
S\(.ciiimx  con)K«Ueur  célébré, 

•Iir,  fip;XXi|v2^,.a7fr 

Sackf*.  itérai  *tussc.  Sesopê- 
ration»  milvlairè>  en.  181 4 , 

XXVI,  5ai,*5»4>  5 18^ 

Sackvii.i.k  , éorivuùj  anglais  , 

XXIV\.i88S  # 

SaqQPEPÉe;  peintre,  Uiûà-floUcn, 
XIÎl,  aoa.  * * • ‘ 

Saca|bicf*  (lçs)  ont  été  iwa|;i- 
ué*  par  le»  ppêtre^qip  ert  dé- 
signèrent le  fti le  ;«  th  .qu’ils 

* élaieut  im  commencement,  et 
ce.au’H*  devinrent  -par  U#ui- 
to,  XIV;  36.  L(;s  sacrifices  hiv 
main»  client  -en  usage  dan» 

. beaucoup  Mie  pays.  3jf.  Le 
' nombre  s'eiynuliiplûi  ohez  les 
c)|r<itjens,  ibid.  Férocité  qtf'y 
déployaient  je»  F.spa'gnyl$,  38. 

• Cau»e  nüi  eri  a arrêté  là  re- 
naissante au  commoncénieut 
/Iu.<lix>ni4iviènic  siècle,  .ibid. 

SaC tvo vi  ic,  Kducn  y voulut  rendre 
.‘la  Ijbef  lu  a sa  patrie,  fut  battu , 
et  »e  donna  la  mort*  XXyi, 

4*9 7 • ; ' * % . • * ? 4 • * 

S ai»  fa  ( M.  <le  )v  nutpuç  /le  Jus- 
line.  Ca  rapt  ère- rb:  sK  folie,  11, 

. 

SaiiNr,  ville  de  Boupgp^nc , dont 
le  cùfé  disait  la  -f(ft;9sc  .Hans 

Table  g ta  t:  rai.e,  t.  xxvii. 


. pu  nfq>ftroii'.i  mobile  nûlilMrc, 

• ,.^xvi,  416.  ; • ’ 

S*l«.  UE  ScOLA^  trnlfb&douf  II.:/]- 
gourdin.,.XXVI,'  243.  " ' 4 
Sai&:i.  un  , jeune  et  WtH.ufl  étour  - 
Ab,  contant  après  les  lionne. 
foHpués,  VII.  |-;4.-  ■ . * 

S.iST  ( M.  ),  peintre  «a.  muup- 
tpre,  XXII,  i^BèXXV  3<1H. 
Saisi- A > nuQCE , viHe.  dont  la’  s,. 

. tpntion  est  d'un  effet.  |rijjru*s- 
que,  et  le  territoire  fertile  ; 
animosité  confiante  quiirègue 
parmi  ses  luliitàml  dniyÿVn 
cat.huliqurs  et  «n  protestant*  ; 

. hommes  cÉlghres  jlunl  elle 
..'honore,  Vil»,  '4*i.  , 
SAisr-4LrnÙGE  (Ijlj.roriiie  dç), 
prototype  de  ces  femmes  qui, 

■S  mieusçallt  dans  les  iulri^te. 

. et,  les  meûéès  souri)  os  «je  la 
police,  soldent  de.s'agents  sc- 
r rot»  /diÿrgéshd  e^po  uas  y i vre  et 
. de  compromettre  des  inno- 
cents, et  de  (ioim**r»n  aisance 
k dé»  (HnppIo|s‘sédiiicu^  dans 

• lesquel».  s'cnfelopjH'nt’ nom- 
bre  dp  victime»,  )y,  ijii'tsuiik 

Sai?ijtAig?iax.(  M.  de}  4C'di.»iii- 
gtoa  per  sa*bLçnfai?aoce,  er  la 
#Ogèsse  de  *ôn  adtninKtratfou, 

, lorsqu'il  était  u ut  ire  do  Hantes, 

• #• 
.SaiRt-Amam»  (le  vallon),  re- 
•noimne  pour  son  *irc  et  son  . 
a.4port  piuofelqve,  IX,  28. 
Saia^-Amani),  -village  du  cation 
d’Orgclot,  DÛ  l'oWn^nt  des 

usage*  sbvjulicrs^  ^ux,cpjm- 
. »«y Ht‘»A • aux  obscmie*,  i*  1c 
premier  diffiauolio  de  carême, 
Ai,*ai.  . •*  * • * 

Saiüt^A Mi.in,s  petite  viHe  béîle 
sur  lu  Scar^M?,  efoii  l’çui  voyait 
autrefois  une  abbaye  dédiéiié- 
, dlplin»  <jur  menaient  nus*  vie 
a»*»x  mondaine»,  XU  t 11 3. 
Plodunüpii»  de»  cnviroim  et 
cotiiinercc  He  Saint* Aitiand  , 

^*8  \ 

v tk  : • 

* jCEPê 

. • 
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m 4 • •"EU*  h ' ^ *eme»t  d'eau*  mi- 
nérales fondé  à quçlque  tüs- 
Mnfiedela  ville,  3i5. 

Saint- A manu,  poète  très  médïo- 
. rrc , XIII , 198. 

Saint-A manu,  situé  dans  le  Barri, 
XXVI*,  377. 

8/l?rr-A>iA(w  (W'’de),  attaché  A* 
lalnanufauttfre  de  rristaux.de 
Monr-Gcnfc  , ani'enr  du  nr6- 
Cçd/  des  incrustations,  XXII, 

4À2. 

Saint  *Am  vnt  ( M.  dç  )f  auteur 
tfun  Voyage  a»*  Pyrénées  et 
(fans  les  Landes,  VIII , 3oo. 

8 «<i  TF- Ml  A h 4,  NTf  H (madame), 
fondatrice  d'un  tripot  qui  fut 

très  eu  vnglic  avant  la  révolu- 
tion* V,  85. 

SaîVt-A marin  (fa  vallée  dr');  ‘Sa 
nositp>lf , et  sa  division  eu  val- 
. lée  haute  et  basse  ; soh  éten- 
due; production*  de  •son’ sol, 
xf,  aoX.  Industrie.,  houhetir 
et  aisance  da  Ses  habitants; 
chapelier  fameuse*  par  lus  pè- 
lèriti4gC£'l]ui  Vy  fond  ; diycr- 
• fisscmeiit*  en  usa^e  aux  fêtes 
k'oihfhuu.'ilvt  ; coi/fure  que  les 
fil  le*  sages  oi|t  seules  le  droit 
de  porter,  ao5.  ^ Vestiges  de 
féodalité  que  l'on  retrouve 
dans  ce  pays,  ?Oii.  %>U  an- 
cienne dépendance  du  chapi- 
tre de.Guebwillcr  dont  il  brûla 
tous  les  litres  -an  commence- 
ment de  la  révfihi lion,. 208. 
SAiKt-A’sneÉ  (ht  cèle  de),  rc- 
moiumée  pour  scs  vin»,  X,  aa., 
SriRTVA>nïiÉ*(  le  président  ^.Par- 
ticularités anecdotiques  sur 
jine  promenade  (celle  (ta  la 
Graille),  qu’jl  établit -à  £r»*- 
nohlc,  et  à laquelle  il  voulait 
fhfimi  r soi»  ikhu",  X , 7<>.  • , 
SmNt-Akork  iie  flos  yi» , remar- 
quable jadis  par  in\  couvent 
* t détruîsir  le'cnnnésabfo  de 
•giX,  3>4<  * 


Sa  int-AndrA  ( le  maréchaf  de  y, 
descendant  des  princes  d’Al- 

bon,.X;4l7* 

Sstjrr-À^niiÉ  ( le  fort  ),  situé  aur 
rugi»  des  montagnes  qui  cou- 
ronnant Salins,  XI)  69. 

SstftVÀWDfié,  commune  sia  -dé- 
parte ni  tnt  de  l'Eure,  remar- 
quable panses  plaines  fertiles, 
XW  , 106.  . . 

SstNT-Ann«i  db  Va^bohosb,  ville 
du  département  du  Gard,  JX, 
3 10.  * 

Saint-Anurien  ( la  roche  de), 
visitée  par  tous  les  Artistes, 
XUI , -81. 

Saint-Angk  (mademoiselle  de), 
fiabile  brodeuse,  XXII,  i53. 

SaintInAnss,  village  célèbre'  jlar 
‘la  foire  qui  s'y  rient,  et  par 
les  miracles  qui  s’y  Opèrent 
tous  les  aus,  XXV,  136.  * 

Saint-Artorib  * l'une  de»  princi- 
pales villes  dit  département  de 
Tarutot-Daromy),  Vl!^  33t). 

Sa  Int- Aubert  (le  château  dfc  ) 
Ait- renversé  pour  .l’einpl  sce- 
llant. d*h»  citadelle  Ue^Cam- 
ipai,.XJI,  53. 

Saint-Aubin  , joli  village,  situé 

* près  d’Elbeuf,  XIIÎ',' 1*37. 

Saint-Aubin  (madame),  a et  ri  ré 

, de  J’Opéra-Comiqûe,  XXI,' tij. 

Saint-Aubin,  situé  a quelque  dis- 
tance de  MéCo®,  XX\l,*39b. 

Sain t-Aulai  ré.  8e  réputation  fon- 
dée Sur  Ain  quatrain,  III,  304. 

. Son  m.virigal  à la  duchesse 
du* Maine,  XVU,  63. 

Sa  1 jit- A voLim,  ville*  près  de  le- 
qtielle  on  aperéorir  de^velri- 
de  'monuments  romains, 
XI,  ,{S3.  .’  • ’ • ‘ 

^Aipr-JkutfONT  (irtadainp  de  ) , 
à- la  tête  des  paysans  d'kr- 
necuurt,  repoussa  avec  succès 
les  corps  français  et  locraiqs 
^ùi,  ravageaient'  U payiT*XI, 
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Simi-t-Bioir  (ils  ) i mont  où  .Ta 
pfediêrftso  Madelcno  expia, 
üit^Qrv,  sêa  erif  tirs , IX,  #90. 

S*j^T  ltKi;Ai>,  village  Je  la  Bovr- 
IÎWV  » «ù  l'fti  trouve  une 

• ▼errcrie,  XXVI,  404. 

Saist-Bi  aix,.  xiUage.  situé  dans 

le  département  de»  Vosi>es, 

: XI,  38 1., 485.  ; ; 

Saj^t-JIlair  fM.  de  sédqcteur 
de  bon  ton , houorarfLutsia  so- 
ei^té^V,  «04. 

SAixT-lioMhft,'  situé  ilani  le  Bo- 
cage, X*XV,  159. 

Sa  1 î\t  — Bo>  s et  , coimnutie  des 
lia  u tes -Alpes,*  fut  incendiée 
le  jour  de  la  naissance  et  le 
jour  ttp  la  mort  du  connétable 
'de  Lesdiguièresj  X,  214.* 

SuitiJIuasKi,  chancelier,  né*  en 
Auvergne,  XXVI,  347.  . 

Sai«î-J{iIksso3  , remarquable  par 
une  papeterie,  XI,  |58. 

Sijsf-lkitux.  Son  origine  et  sa 
fond  ai  ion  ; son  cortimerre, 

XII,  494*  k»  cathédrale;  l’iiù- 
tel  «lu  marquis  de  Maillé,  {gS. 

Autorité  doqt  jouissaient  Jes. 
anciens  évêques  Je  cette  ville  j 
usage  bùtarft»  aqquèl  était  sou- 
mis Je  propriétaire  d'une  mai- 
spn  *Ué  «laquelle  le  prélat  tou- 
chait un  droit , homfriHqtic*; 

• ancienne  importance  de  la-ça- 
thédrale  cotnrhc  citadelle;  la 
tour^ieCesson,  4§6. 

Saim'-Buis  ( M.  Y,  fabeiqant.’  de 
limes,  X?(II>  4>J.  • 

Saiwt-Ceijkm,  vidage  au  sud  d’A- 
leuçdn,  «loir son  iiQraàhin  so- 
litaire' italien  qui  vînt  vtoouiir 
e>»66(r,  XXV,  12**. 

S^is  r-<àtAi  i nhY,  village  voisin  Je 
Briançon^  «lent  les  h«l>j|anu 
opposèrent  une  courageuse 
résistance  Auk.  Pif  montais , et 
vir«mt  Tirûfér  léurs  maisons 
plutût  que  «le  se  rendre',  X ,- 
262.  Leur  caractère* et  leur 
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amoni  pour  le  tnwail,  Md. 
S*i»t-Cii»m»*s  (M.dc)i  éocien 
préfet  de  Vaucluse,  s'efforça 
vainement  dé  contenir  les  fu- 
rieux qui  assassinèrent  le  ria- 
réçhnl  Ilpinc\  IX  , *25. 
Slirr-CHAMORT,  vilje  du  dépar- 
tement de  la  Loire,  remarqua- 
• Wa  par  J extension  donnée  à 
son, industrie,  XX  11,333. 
S^VT-ChaCmOut,  peé.<<onhage  tel- 
lement «’goïstü  qu’il n»jamais 
**•  «1  idées  in  * de,  %p qtiments 
étranges»  à sa  personne,  IV, 
60.  »,  . , / • 

S\n«T-Cr,Ain,  petite  vtlfoy. émit 
l’un  des  houlevarts  «les  étaM 

* des  ducs  de  Nonnjyi«!ie,  XlII, 

StinT-Cl.Aia-st'R<Kr,rk/  • lieu  où 
fut  passé  en  912  ée  traité  qui 
ctoriHrmait  Ici  Vnncessiôns  qye 
GliXriiMi-lo-Chauve  ÜL  à Roui, 
cLeO*»*  Normand», XW,  37. 

SAfWT-CLyn»K,  petite  fflpp  assez 
Bien,  bâtie.  Désastres  qu  elle 
essuya  par  la  peste  ét  lincen- 
die,  XI,  9.  Personnages  «dis- 
flingues  nés  dans-  ses  mqrs  ou 
dans  se*-  environs , 10.  Alïran- 
• cliixseuient  du  pdy*  de  S/tiut- 

• Claude  de  la  servitude  où  le 

rbnajent  ,|es  moines  de  Pab- 
haye  <hr  celte  ville;  exteusion 
qn«roc5  derniers  donnèrent  ù 
leurt  ^rivilègeg,  à leur  despo- 
tisme 'féodal  etfc  leur  barbare 
superstition  ,11..  • , 

Saim-(.Yad|iil  , situé  eu  fncenlu 
chAluaé  de  Mégors,  XXJPI,  * 

. ,a:  ' 

&AIKT- CLAMENT,  COlumiAU-  du 

(Ifqitt  r t qib  en  t des  é ioui e s- A I nès, 
X*,  25>T  ...  • ..  V* 

Sai  vt-Cuh'V*  village  près  J\yis , 
aide  parut 


remarquable  par  une  bdleféfe 
annuelle.  Per  satinée*  qui  se* 
rendent  à ceiré'tï-ic  > un  vieux 
mçVcier;V(,  p4  ; nnpcuî  corn- 

- * * * •'  _ S 

38.  ' f. 
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• «.mis  trahchqpl  du  riche  négo- 

ciant; les  voyageurs  ru  eou- 
fcp*,  95.  Autres  de  •divpr*cs  # 
ooodiûqu»;  aventure  nui  irau* 

• {ila  le  calme  de  la  galiotè  al- 
lant Saint  Cloud  , ^QT.Bffrcii 
«jui  saisit^ks  passagers  lors- 
qu'ils voient  le  bâtiment  en- 
gravé, 97.  Confusion  (pii  rè- 

gaesuh  le  pont  deSaiuf-Cjoud 

le  jiîuç  de  U fête,  98.  .Lylc- 

rteurde  Info^re  ; diners-cham- 

pélretqp.  Les  rasades  lioulc 
(|üi  ciroule  dans  le  -parc  à la 
clarté  des  Ituuières  des  bou- 

• tique»,  to©./  . 
SANitK-CoLOiina  , commune  à 

quelque  distance  de  Vienne. 

* Interdit* lflnçc  contre  sc.sjnilu- 

• * lÿbis  pu»  vin  archevêque  *dr 

cette  ville,  aflî.  La  4our 
•quly  construisit  Philippe  de 
Valoi#  ; établi* styneut  dertor- 
Mnliers  «law.H'éittf  bothniunc, 
**f.  Oui  vent  de  tjcpimc*' qui 
y fut  ^1-^,4385.  Étendue  du 
sol  *de  Spit|tc  - £oloinbè  ;•  sa 
population,  ^mç).  Ardeur  de 
ses  habitants ‘pour  le  travajl, 
ibid.  Personnages  nobles  qu’ils 
» ont  possédés  parmi  eux,  a<)o.. 
Saivt-(  jusroL  ( M*),  ancien  père 
de  l'Oratoire,  et  restaurateur 
du  collège  de  Oéxénas,  IX,  J>8. 
Sa1U9b£*OIx(  le  baron  lie),  mem- 
bre de  l'Instjtut,  IX^  358. 
SAtaX-fîtn{  lé  marécbal  ) pense 
qu’il  y a sûreté , honneur  et 
-pr*ofu  , à ne  passerylu  sccqurs 

* ie  troupe  “auxiliaires^  XIV, 
.193.  Avantages  qu’il  présentait 

à ht  b’ranre  daus  l'institution 
des  vétérans,  iot..*  . • 
SaIxt-Oyitas.  Ses  ; écnf*  et  son 
attitude  bore  et  ^dépendante 

• ont  «contribué  au  dévelojflie- 
mctit  «U  patriotisrfce  en  l'Yan- 
qo^XXVi,.!^.  . . 

•Sautai  û-IUrniA  ( M*.),  à#  q«> 


^1 

. • . 


appartiennent  Je*  iiküm*  d’une 
Hbttlrè  de  coton  que  fut»  voit 
dau)  la  vallpe de'bainl-Donat, 
.vX,  16.  • • ‘ 

S\t>r-Uvn  NAou-(4e  général  ) , 

IXv<5g>  . • 

Saist-Dkms,  petite  ville  oifxçu- 
•viçohs  «Je  Paris,  re  marqua - 
btç.  par  une*  abbaye  où  sont 
déposées  lés  tombes  royales, 

'111,180.  V/ 

Ssim'Diiumi,  cennmiuê  du  Dé- 
v6t&ly,  *doftt  let  hnbilants  sont 
portés  a lasupettiitjoi),  X, 

i8ix  ‘ • • 

SaIiit-DiOiba,*  h^ui'lê  p.lpe  re- 

• piocha  son  amour  pour  les 
Ici  très,  et  qnjdsa  fajrp'jdé.  sé- 
Vèryl  romqntraucestft  l'atroce 

%BrnnA»iii . Xn  VI . \ii>. 

Sgifr-Dif,  bourg  considérable, 
entouré  de  beaux  vignobles, 

* et  qui  fut  jadis  ttès  commer- 
çant ; *on  industrie  actuelle, 
XXVI,  43. 

$ARiT-l)ià,Ville  do  la  Lorraine, 
d’rfliôrd  mil  bâtie,  et  «fui  Sta- 
nislas releva  $ur  un  nouveau 
plan  à la  suite  d'un  jnrtndie, 

. XI,  379.  Sa  situation , sel  usi- 
t ne^,,  «Un  industrie,  380. 
SAixT-Di7.ÎF.n,  ville  dé  la  ClTam-. 
pagne,  fut  le  théâtre  de^qhel- 
’tjuet  opérations  militaires  en 

* -i  8 1 4,  XXVI  , 507. 

Sainx*Doxat.(  la  «allé fi  Je  J > re- 
marquable, par  Je*  usines  d'une 
* tüaturesde  co^on‘,’X,  16. 
Saim-Luqi  (le  niont  )<  situedaas 
. le  drpatjtemeut  du  Diord  Y XII , 

, r * V * 

£AHii>lùq4ut  ( Je  ),  vaste  fau- 
b^tfrg  de  Rayonne  { où  com- 
mence le  département  (folios-  # 

aos  - Pyréqées V VI H t V7<V  Sa 
posifion  et  *ar  •population^ 
HJ.  Ma-urs  des*  Jbiü  de  qette 
f villes’  84-  bettr* amour  «Urira- 
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vail  et  des  art*  libéraux  ; leurs 
synagogue* , 85. 

Siiint-Ètiknî«e,  commune  du  Dé- 
vouly,  dont  les  habitants  sont 
pértés  à la  vengeance,  X,  181. 

$Aftrf*ETiBnNK,  ville  du  dépar- 
tement dè  la  l>oire}  remarqua- 
l*Kr  par  f extension  donne»  à 
son  industrie,  XXII,  333. 

Saint  - Kvmmont.  llowmasn 
*q*|’il  rend  À ftmorf  de  J’En- 
clor,  R,  iqn  Sen  pays  na-, 
tal*  XXV,  3i3. 

SaiSTcEvboclt  (Tuncienne  aW 
baye  de)  ,*  monastère ‘où  Ton 
trouvait  une  bibliothèque  dont 
celle  d'Alençon  possède  quel- 
ques débris,  XXV,  I ID. 

SainY-Félis,  .chef  d'escadre, 

viii,  |3o.  ; 

Saint-Feu  moi.  (•  le  bassin  de  ) , 
destine  à alimenter  le  eantd 
dt)  Languedoc,  VllI*,  478. 

Saint-Florentin  ( M.  de  ) -eut , 
pendant  long-lcinp»,  le  mo- 
nopole, des  lettres  de  câchet  f 
«*V,57.  • • # 

Saint-Eloi;*.  Aspect  et  situa- 
tion de  .ce(t4.  ville,  XXVI, 

* 3ox.  8on  intérieur  {«objets  de 
sou  cqmmerce;  insalubrité  de  * 
son  'atmosphère;  sa  popula- 
tion; /mitaine*  qui  l'arrosent,* 
3o3.  Malignité  des  babitànts 
dé  son  territoire,  346r 

Saint-Fomc,  un  des  habitues  dç 

* la  Croix  de  Malte  , et  auteur 
des  Estait  sur  Caris , I,  3^6; 

Il  ,a  aS-jf  Utile  étendue  'qu’il 
aursjt  .pu  donner'  it  son»  Ou- 
vrage / 398-  Se&remacqpéasur 
l’cxvcuiioip  des 'liantes,  opu- 

' we*  adx  li^lles,  V|  lOi.vlluc 
•lait  demeurait  , VÏI,  347.  ^ 

*•  h gtfe  au  ifomhrc  /le!  anus 
de  Voltaire,  X1,  X1P, 

• 4f4\  Ü trouve  à 'pue  as- 

• semblée’  des.  .principaux  au- 

* leurs'  dramatique»  discutant 
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sur  leur  inerite-^spccjd XVI , 

J9k  *,  • 

Sajn r-Giant  (Carel  da  ),  auteur 
d'an  très  mauvais  poème , 
XIU,  198.  * • * 

Saivt-Gei.ais  f Mellin  de),  til* 
naturel  de  Vèvêque  H'Angéu- 
Jême.  Sainj-Gelai*  , .auteur  de 
poésies  uaïves  et  spirituelles; 
«a  jalousie  oontre  Ronsard 
qui- se  vengea  de  lui  poi  res 
satires,  XXVI,. a3 1.  • 

Sain;t-Gxnest(  madn/nc  de),  amie 
intime  de  madame 'Dclfevillc. 
Elle  lui  paale  des  préparatifs 
qu’elle  a faits  pour  leur  dé- 
part pour  les  eaux,  XV^  ia3. 
Saint-Genikt,  poète  H/in  du 
dix-st^ptièrne  siècle,  IX,  377. 
SIint-Georges  ( TtjntqèTinç*  -ab-^ 
bayé  de)  située  à quelque‘dis- 
tance  de  Rotien  , et  don  f J es.' 
bâtiments  .ont  été*  convertir  * 
en*  manufacture  architecture 
de  l'église  <ic  çe  lÂonaslcre, 
XIII,  31?. 

Sain  i-Geoiu;u»',  fameux  par  sès 
vignobles,  XXVI,  43i- 
Saint-George»  m’Obqcu,  Renom- 
mé pV y ses  vins  rouges,  IX  , 

'.49-  . 

SAtNT-Gioèiis,  village  des  Lan- 
des, VU4  78.  * 

Saint-Gkhmain,  village  situé  bu 
sud  d'Alençon,  XXV,  ta4> 
Saint-Germain  , porte  ^ a laissé 
plusieurs jôlios. pièces  en  stylo 
tnarotique,  XXV,  159. 
SaisZ-GeiimaiN  opposa  la  ytiis- 
sance  de  la  raison*  et  l'autorité 
de*  la  cehgiotj.  aux  volbntos 
d'une  IVraqnié  sanl  frein  , 
XXVI  , 4 1 5.  • _ 

Saint-GermaW-in-Laye.’  Chaleaif 
* bâti  par  Henri  IV  pour -la  belle 
Gabrielle,  et  «pie  l'on  rrj»ar-‘ 
que  à une  petite  distance/  de . 
1*1. côte  de  cette  ville;  prédi- 
lectTon  dè  Mahv  de  Médicis 
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polir.' la  rendrai*-  rie  Saint- 
(m  i inain  , \I1I  . i Lu  Vdui- 
. tenu  ; le  parc  de  Nouilles,  i4- 


SAWT-Goir.LACMK  (le  muni),  d< 

* minant  la  Tille  dT.mLrup,  X, 

>4if 

SAWlMjt  iu.i^N-i»i-I)ÉJ.E»iT , où 
l’on  votA  que  grotte  qui  pré- 
sentait n l'dciL  un  précipice 
fbscur  et,  profond;  le  com- 
fn^rec  de  cette  commune,  IX, 
l3g.  Produits  de  son  territoire 
et  'de  son  industrie,  l48.  >la- 
. mère  dont.  ses  habitants  pas- 
seni  l’Hérault,  l4p- 
SAiaTE-lli-.i  Ésf'  ( Pile  ).  Faibles 
avantage»  nuYlle  offre  à la  na- 
vigation, XXII,  45  t. 

Suvr - Hkhas  refuse  • dVxécnter 
i* i--  * r oLt_l.-  iv 


l'ordre  dopïiV  par  Charles  IX 
db  nmssacrpr  les. huguenots, 
X(t;r3o8. 

' SÀm^Iln.iinfc  (M.  de),  capitaine 
• du  vaisjèuii  sur  lequèl  TKr- 
itiite  sVrtJMt  embarqué  avec 
Nanine,  VI,  333.* 

Saj jrr-11  iiiAiaF.  (Ja  Vmnmunr  de), 
département,  de  l'Isère,  dans 
laquelle  on  prouve  une  manu- 
ticimV  dant  K s machines  sont 
l'ojnVage  du  célèbre  Vaujcan- 
HÜO  , X , ‘1 8. 

8\i  MT-IIit.A  iRB-nE-ü aboovet  (F ab- 
baye de), «dont  les  religieux 
n’ol»>er\Men;  pas  les  lois  de 
l'abstinence,  XXV,  1 65.  4 

Saist-IIcbPhVt  (rnqdame^,  ac- 

• trier  distiogaét*  de  l'Opéra  , 

XIX,  a3|.  \ 

S\i*T-hm.n  (le  fai. de*),  «où  se 
artnfoeiionnent  des  montres 
façonnées,  et  un  nombre  con- 

• sûlérable  «le  mouvements,  XI, 

178;.  * 

Sa*  a?- J «CQVtttniOo  é.ntTS  ,com- 
• ' umne  .on  est  situé  le*«hàteaù 
'de-l*lai$y,  XXtfl,  26.  . 

Saim-Jkax  (lY;faog)n  qui  baigne 


les  Tnurs  de  la  ville  de  Nanti , 

XI,  3 1 3.  * . . 

Sairt-J e aîs-d’Acbr.  La  levée  du 
siègede  cette  ville**  cit’une  des 
cau^r  qui  se  sont  opposées 
à ^exécution  du  dessein  formé 
par  Napoléon  de  détruire  la 
puissance  aubaine  dans' des 
Indes,. XVIII,  94* 

SAiNT-4£A«-i»'4m>Et.s  , \iMe‘  ai- 
mée dans  le  département  de 

• la  (JbarcDte-Inférieufe,  XXVI, 
222. 

Saiüt-Jear-d'Avcelt  (la  comtesse 
.Régnault  vie  ) %di  Ainguéetmoi- 
■ie  statuaire  « XII,  201. 

Saixt-Jeas  d'Anoely  ' ( le  comte 
Hcguault  de),  ministre  d’état 
sous  Napoléon  smquel  il  resta 
dcvOuc.  Quelques  réflexions 
tour  sa'  bienfaisance,  sur*  v>n 
zèle  et  4 On  talent dans  l'admi- 
nistration ; sur  sa  disgrâce,  sa 
mort,  et*  "ses  premiers'  pas 
dans  les  fonctions  publiques  , 
XXVI,  222: 

S A 1 rr-J  ÇA  V -DE-0  AU  DOW  ES  QU  E , pe- 
ii(c  ville,  du  département  du 
Gard,  IX , igp.*  . *• 

8Aim-JKAT«-p».-l-osAK,  ville  de  la 

• ltourgognô  , Céièbfe.  par  le 
courage  héroftjm<  que  soi  ha- 

• hitants  , en  petit  numbre  et 
sans  aucun  «ecours,  opposè- 
rent aux  troupes  nombreuses 
du  grand-duc  Cfcléaff  qu'ils  for- 
cèrent à lever  le  siège,  XXVI , 
.432.  Ils  refusent  les  liUes.de 
no  Messe  par  (lem|uals  Lbuis 
XIII  voulait  récompenser  leur 
dévoilement;  leur  aépbnseà  N a- 
poîéon  qnf  leurjpeproéhait  dé 
ivavorr  pas  montré  le  courage 
de  leurs  ancêtres  ; leur  intré- 
pidité loi  n de  fa  seconde  inva-  a 
sion  ,434. 

8ÂiWT-JiAvi»B-Ja7ïf  bourgade où  • 
se  fit  le  mariage  de  Louis  XI V. 

• Sotv  ancienne  prospérité  qu'il 
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ne  serajt  pas  impossible  de 
lai  rendre  j Vlrf,  1^7. 
&Alfrr-JocpR,  joli  village,  rewar- 
tfahlc  par  l’aif  d'aisance  et 
c*  propreté  qui  règne  dans 
la  moindre  chaumière  , XII , 

3gü. 

Saist-Julie*  ( Iq  chevalier  de), 
peHoanage  cité  dans  Je  ro- 
man de  tSmt.  XXIII,  186. 
Saimt-Juiien  , historien  de  .la 
Bourgogne  , s’est  montré  écjâ- 
* , vain  servile  çt  crédule,  XXVI, 

.fl*- 

Saimt-Jcst  ( la  terre  de  ),»péo’- 
priété  de  M.  le  marc'draf  Su- 
chet  ,\X1II  y 71. 

SaiiiT-L  assert  , poète  célèbre. 
Son  tombeau,  I?  iâ(^.  La  mai- 
son où  d passa  les  dernières 
années  de  sa  vie,  KJ,  i85.  Il 
figure  au. nombre  des  amis  de 
Voltaire,  X,46f.  Son -pavs 
•natal , XI,  319. 

Satut  - Lampe  m ( madvmè  de  ) 
s'étonne  qu'on  ne  puisse  par- 
ler df*  -fommes  avec  une  juste 
Tftodéraiipnf  XV,  §7. 
Sa^i^-Laurert,  fainéux  ligueur, 
avait  juré  de  |Uviétrer.v  en 
■ vainqueur  dans  la  loué  de 
• Cesson,  à Saint-Brieux  ,.XII, 

496-  * 

Saint-Laurent  , général  d'ariiL 
lerie  , commanda  en  chef 
» celle  de  l’année  d’Italie , XII , 

3^9. 

SamivLaubekt  fia  côt*)  , do- 
minant u'if  vallon  dont  le  pas- 
# sage  fit  long-temps  redouta- 
ble aux  voyageurs,  XXV,  6e. 
Campagnes  fertiles  qtief  l’on 
découvre  de  sa  hauteur,  68. 
Sa’int-Laurent-dü-Pont,  a quel- 
que çlistaâce  de  la  Cliartreuse, 
et  où  ron.n’arnve,  en  venant 
dé  ce  monaptère  , qu’-a  travers 
une  réutq  bordée  dpbytnes  et 
de  précipices , X , 1 68.  * 
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Sairt-Lfu,  village  A quelque  dis- 
tance de  PmL  lll,  186. 

Saint-Lô.  Sa  fondation  et  son 
antiquité,  XXV,  3o3.  Fortifi- 
catio  us  dont  Char  lernagnfe  l’eu- 
vironnn  ; quelques  p articula - 
■téS  sur  son  histoire;'  «loArf- 
nations  sous  lesqupileV  celte 
ville  passa  successivement*, 
.3o4.  Son  commerce  çt  soojin- 
duslrie  ; aspect  qu’elle  pçéT 
sente,  3o5.  I/égtisr  ; l’hotôl  de 
la  préfecture;  la  prison,  3<»6. 
JLe  Cliainp-de-Mai> , 307.  Hom- 
mes célèbres  nés  A -Spint-Lè, 

3o8.  / » W 

Saint-Louis,  village  'A  quelque 
distance  de  Marseillè.  (Taïac- 
tece  des  diverlis.se meut/  aux- 
quels .st;  livrent  ses  habitants 
lui  jour  Je  fétè*  IX;  3 a I,  * 

Saist-Lou^,  pefite.vijle  dont  l'in- , 
dustrie  principale  consiste 
dans  la  confection  de  eli^- 
peaui  de  paille,* XI,  164. 

Saint-Lu  tut* , petite  ville  de'î’Àl- 
sace,  XJ,  >3^ 

Saint-Malo.  Construction  de  ses 
reiqparts  aveq  tes#  propres 
fionus  de  ses  habitants.;  opé- 
ratinhsrornrnerrialcs  dep  M«- 
lonins ,*X1I,  3q8.  Leur  carne? 
1ère;  leur  . attachement  .pour 
. lèui*  ville  j les ‘différentes  clas- 
ses-de  la  noblesse  malduine, 
399.  Probité  remarquable  des 
Commerçants  ; principaux  ar- 
mateurs c4  négociable  de  Saint- 
Malo,  Joe:  Le  collège,  4°6. 
Personnages-célebrc^  nés  dans 
cette  vil^e,  4o&  Particubwiréa 
sur  les  vicissitudes  de  .Sqinrt- 

• Malo  ; amour  def  M^louins 
pour  rindépeudanqe  ; Hs-  of- 
frent un  asile  an  comte  de 
ïitebemoud,  4xii  Leur' résis- * 
tance  coqrarteuse  au  dqc  de 
tamcastrc  ; ‘débat  èntre  Kévé-» 
que  et  le  seigneqr  Je  Saiu  t- 


,\fo  TABtt;  e 

Mal  ■>  , 4 * *■  A l'époque  de  la 
Ligue  y ilf  se  gouvernent  en 
•pleine  indépendance , et<  en 
ils  reconnaissent  l'au- 
•|oVrrt  de  Henri  IV,  ^i3.  Leur 
f!Q«rj(;e  à Dinnu  qu’ils  empor- 
tent <1  avsaûl*,  Ibid.  Saint-Malo 
est  lin  ntt  >ard  i»  à plusieurs,  re- 
prise* par  les  Anglais  qu'in- 
quiétaient les  corsaires  n»â- 
louius,  4 ai.  Ancien  commerce 
de  cette  ville  avec  l'etranger, 
4?S-  Son  activité  commerciale 
-actuelle,  4*6-  Jilégatice  des 
maisons  et  des  édifices  de 
Saipt-Malo  la  pompe  eouv- 
mui^;d<‘  i la  salle  d»  spectacle, 

(rt  * 

SMKT-MApaitLnt , Vutuf  des  pins 
jolfts  ViHes  du  Dauphiné.  8a 
tiUtatmu;  fartifyté  de  ter- 
roir, X , a i . Scs'vignobh^,  4a! 
Sun/  onunhn*e  de  chanvre  et 
•déJaine.  ?3,  ’ 

Suvr-Maoott  (‘tas  îles  ) a|>- 
parais«;iu(  comme  dyux  points 
noirs  sur  la  rter',  XXV , 377. 
SAiper«-*>lApir.  (fe  montagne  de), 

' dans  le  . département  «le*  la 
Meuse  , riche  en  curiosités 
fossiles,  XI,  44o. 
S*iyn-MAnnc  ( M.  d#),  ancien 
. administrateur  de  la  ville  de 
l\»nr-Audvm«*r,  XIII,  1*33. 

8\4PTf-MAaiE-tuXrMlNIS  ; *pclite 

. 'ville,  après  Mulbadseu,  la  plus 
hiait\ifacturièrenlétoidlefiatit- 
'Kpin  ; bronches  de  son  iiidtiv- 
fria,  XI,  aa3.  Mines  qii'elle 
poxshlo,  aa4-'  • • 

KxfxT-Aftiftfv,  pcjttr  aépuhJiqiie 
dlt  ditf.  l’riiipipes  d'après  le»- 
qgids-elk*  a conservé  fanon-* 
dépendance,  X|V,  ■ f>4-  n.  ' 
#9%i*xE->fcuirHE-(lfi  fcnqille»des), 
ditiuiguéc  par  sdir érudit i<*», 

•XXK459.  ...»  . \ 

S.\iîcivM\ifrtî(  (I  mciende  abbaye 
d«  mont), 'derrière  l’encloVdc 
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laquelle  llùtput  ftrend  sa  sour- 
ce, XII,  37. 

Saut-Macr  (le'dÿttan  de)* 
.rein a rqu aida  par^  l'aspect  pit- 
toresque de  scs  ruines , XXV f, 

139. 

Sain  i-Mai  nio  ( la  forêt  de),  «i- 
tuée  dans  lé  département  îles 
Vo%es,  XI,  3a9v 

Saiht-Muhick,  joli  tallage  situé 
dans  la  Normandie,  XIII,  ait. 

SsuiT-MAt  aicK  ( le  baron  de  ), 
personnage  du  roman  île  Cé- 
% ci\c  , déshérita  deux  neVeux 
dortt  if  blâmairla  conduite,- 
XXIII , ino.  ! ' , 

SsiKTK-MinE-Lotlas,  village  ,si- 
Itiéà  quehjuc. distance  de  Qi- 
renuui,  XXV,  a65i 

SAlxr-Micnei.  (le  prieuré  de), 
situé  à Saussctéuse,  ®l  dtmt 
le»  moines  menaient  la  vit? -la 
•'plus déréglée,  XXV,  t(>6. 

Saist-MicUkl  (le  mont)  fut  d'a- 
bord o'cchpé  par  kstfréidès, 
emportait  un  nom  païen,' ’XftV, 

3%4-  L)tVèglcments*deMnoinVs 
qui  y (ft*meurèrcjif*  ensuite , 
•3i5.  SToriiHcmions  qüi  entou- 
rèrent* leur  couvent  ; ücisri- 
tinles  de  cc  monastère  comme 
fbrtercssc,  3a6.  Louis  XI  y 
institue  l’ordre  de  Saint-Mi- 
chel ; déôadence  d®  l'abbaye , 
317.  Anciens  • béfiments  qui 
en  dépendaient,  3 nS.  Person- 
nages illustres  qui  visitèrent 
Ce  ‘pionaslèée  , '329  ■OiÎKjnê 
des  pèlerinage*  * dont  ce-  lieu 
était  l'objet,  3ôi*  Nouvelle, 
destination  de#  bâfimehH  de 
l'abbaye,  *V3a.  • 

Sai&t-Miihrl.  Sa  position } son 
Tirigine  ; apcienûe  abbaye  de 
' bénédictins  bue  Pon  •j  remar- 
quait, XI,  4a7-*Ih;sastres  qu’y 
éxjare.»  Louis  XIII  pour  se  ven- 
ger de*  pénis  qu'il  y avait 
courus 'en  l'assiégeant  ; inté- 
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ri«iir  de  l'église  de  -Sain t-Mi- 
luel,  4^®  Cnm^arce  de  celle 
ville;-  #b>  hommes  célébrés , 

'P9-“  ■ ' • *•  * 

Sjikt-Moxt  ( le) , ISine  de»  mon- 
tagnes.dc*  Vosges,  Xf,3tf8. 

SAmT-rvl<)hAsr»,  *prè«  d'Ahkirrh, 
un  s'établir,  en  i8ôo,  ’U'pl-e- 
mière  manufacture  «Je  rumn- 
uarie,  XI-,  1*91. 

Sai3h>^îa£,ukpw  viilagp  situé  sui- 
des .bords  de  l’Isère,  et  dont 
l’-aspact  enchante  les  renafds, 

•x,  18.  ...  ’ 

ÀAiST-NiîSTitit’fM.'de^  ancien 
magistrat  4'one  Unir  souvè- 
rpiné,  . regret leMienucoep  la 

Üéehénhce'  dés  -parlements  , 
et  cfonne  àTErtaite  des  details 

. sur  l'histoire  de  Dîna»,'  XII,, 

4*^9  el  Tuii». 

Sa ttiT -sNtciftlIâS - nr  - Port  , petite 
ville  remftrtpjable  *per  mè 
«bapelle  dédiéç  à Saint-tfic»*- 
das^et  où  sfc  rendent  uùe  R^le 
de  pèlerins;  p>r  son  ancienne 
importance  et  sa  prospéré; 
W p'ar  une  égHse  «pie  le#  béné- 
dirtiné  Cqrnmefrrèrent;  et’qui 
dut  son  achèvyiinènt  aux  libé- 
ralités des«ducs  «le  Lorraine,' 
xi,3af  . : 

S*lXt  -JSicosas - DF.  - La  - Taillk, 
village  très  étendu  , dont  l’é- 

SUse  est  de  construction  jnq-- 
errte  et  d’une  beauté  remar- 
quable, XI  U,  a3a.  Tombeaû 
«l’uu^dcien  curé  de  oe  villggfe; 
vénération  'dont  ce  pasteur  est 
# l’objet , ijfid.  , 4 . . 

Saist-Olive  (.\I.)  r l’im  (les  priu- 
cipatnt  commerçants  de  Lyon, 

X;  37*-  . / 

Sàint-Oswald  (Je/ckâteau  j!e), 
remarquable  par  sa  beauté  , 

# XI j a3o,  • . 

Sahit-Ocer  ( madame  d*)V  édi- 
teur des  OEuvres  ohoîsiek  de 
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' . Sfanfslaiiv-due  de  ‘bort-aine  , 
.Xly3*3. 

Saiz»t-06kx  ( M.  dé),  ancien 
’ soi! s-préfet  de  fyireecfurtT^I , 

M-.  ... 

Sairt-Ooew  (h  côte  duTpait)^ 
au  sommet  de  laquelle  la  sen- 
sible JVina  8e  rendait  **ta« s les 
■ quun  , pdrtr  attendre  ^arrivée 
de  son  amant , XHI>8îl.k  ** 
Saist-^stf-Rîie,  lietf  dont  ki  route 
était  jadis  iuyïraticîtDle,  *XXV, 

o ,,e- 

SairtsPé, bourg  du  pays  basque, 
entoure  de  ralPéèS  fécônde». 

Via,  n}.  . 

Sa tRT-PusL  (M'.)’,  acteürdislingué 
du  Th’éâtre-Fraùcais,  «XV  H F , 

3«5  ' • 

SAi>t-riF»UE  .(  Rernftnlin  de), 
prosateur  prein  de  grltco*  de- 
Kiganoè  ef ‘de  sensibilité,!,  jj. 
Sun  ermitage  à Pontoise  / Ilï, 
I97.  Sou  pays  na)a1,  XIII,  *76! 
SÀlNT-PlEnbe  ('l’ile  de),  sût  les 
eût*.**  de  la- Sardaigne.  Tra'ite- 

• niants  affreux  que  st*  Habi- 
ta ns  essuyèrent  ,*  à plusieurs 
reprisés  , d«s  corsaireJ»  -algé- 
riens, V,  a35. 

Saimt-Pierrk  ( l’abbéi'de')  { aur 
qbelVtairî\t  sou/jiises  les  rq|i- 
gie'nsas  * de  Sainte-(Joloml*c  , 

• X,  a85. 

Saixt*Pi  erre.  (Eu*  tâche  de  J,  l'un 
des  six  nobUs  lmqrgeoh  -de 
Calais  qui  so  dévou&ôÂitqiotM- 
lét/h;  concitoyens,  et  ne  «Ijubut 
la  vie  jpi’.Hix-srtpfdiraiioift  de- 
là reine-d’ Angleterre,  XJJ, *336. 

SAtper-PfiîRRE  (l'abbé  , *auteur 
du  faut <ta x projet  (la  paix-  per- 
p^rnefle  ; eqnseils  qu’il  don- 
nait aux  rois  pouKle  boftbOtvf- 

• de»  peuples,  XI V,  ni 3. 

Uirtl  .dit  *VI*yt  avhntdges*  que 
» état  et  la  VffDValé  tâlireraieot 
du  mariage  des  prêtre#,  fiii‘3; 

*XXV,  3*i 3a  • 
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Saist-Pirbb*  cl  Miqbfi/>x  , ' île 
que  l’Angleterfc  restitua  à la 
ccnnce  ,*  après  en  avoir  ruiné 
iWInaoments.  \ \ I 

Samr-l'iMiMK- Et.lisf  , aime  dan» 
le  département  de  la  Manche, 
XXV,  P»l 

SAi^t-4'niaa«-Dit-G«tJi,T  , lieto  st- 
atué dan»  le  voisinage  du  camp 
dUjChàlettier,  XXV  , gy. 

SiiNT-l’oiüT  (le  lac),  dîna  la 
•Frdnclïfc-Ço'mtd,  Xi,  yfr. 

S41W-P0L  (Gag  dt)  »e  porto 
l'un  deai  accdsateurs  du  pape 
• Ilonifare  Vil , V,  a56. 

Sa  ist- P ol-oe-LAosi . vartilfyd  de 
son  territoire  ? paresse  de  «es 
habitant»  ; huu;  langage,  Xll , 
3ay.  Prigine  dê-l*  ville, •Sa 8. 
C<Jmmrr<*  de  chevaux  clans  le 
'Bv-L^onan,  5ig. 

6»Kry-Poiirt<;AiN,  ville,,  du  Bour- 
bonnais , doit  tonte 
l^brité  a une  statue  représen- 
tant fin  Ecce  Hotuç , ^tXVI , 
355. 

Ssixt-Pkikst  ( M.  de  ) , qoeieu 
niiniVirv  dt  la  maison  du  Roi, 
rentra  dan»  Reims , en  1 8 1 4 ■» 
à la  tête  des  Russes , ÏX , 1 36  ; 

, XXYJ1,  Si  5. 

8Al«T-QctmH.  Aspect  dti  fau- 
bourg au  moment  tf  un  incen- 
die, Xll,-  5.  Antiquité  .de»  In 
ville  ; débrife  dé  mouumeüU  ro- 
mains que  y remarque; 

. •«PlÜUel-Je-Ville  , y.  Courage 
des  Saint -Qucntinois  contre 
les  trpupes  de  Philippe  H,  roi 
d’Kspagué  ; à oeuc.épàquè  la 
ville -est  Itérée  au  pillage  et  au 
m^^'iU  re . 8.  La  cathédrale, 
<f.  Gau  se  un  nouvel  eSXor  den- 
w né  à l'indhstfm  de  Sàiut-Qnen- 
tin,  1».  Ràrimqpis  industriels 
élevés*  sgr  l’emplacement  des 
ancicunqs  • fortifications  , la. 
Les  principales  « maisons  de 
Commerce,  i3.  Lus  principales 


blanchisserie* , i5.  Person- 

nagos  dinlingtlés  dans  les 
seiencfcs,  les  arts,  les  lettres  et 
la  carrière  militaire  Aot\t  s’ho- 
nof«8hfnt-Qacntin,  18.  Re- 
marques critiques  sur  quelques 
personnages  de  cette  vi|le  , 
26.  Attachement  des  Saint- 
Quentinqis  au  régime  consti- 
tutionnel, ay.  Parallèle  outre 
4 e n r anriêunc  aotivité  indus- 
trielle et  leur  nouvelle  prospé- 
rité commerciale , a g.  Con- 
struction du  canal  de  Saint- 
Quentin  , Ai.  Intérieur  de  ses 
souterrains,  3a^  t * 

Sa t îstk-R a ijrgomos  (la  montagne 
de)  , sur  laquelle  on  remarque 
une  glacière  naturelle , XI  , 

l$B. 

Sa  istk-R  adegonde,  canpsus  si- 
tuée à quelque  distauoê  de 
.$aun>ur,  XXV,  4»  1. 

SAtwV-RÉAL.(rabhé  de)  doit  être 
•rgardc  comme  l'un  des  créa- 
teurs ‘du  roman  historique, 

"'ÜIXIII,  a% 

SaIrt-Romair,  victime  d'une  as- 
cension, qu'il  exécuta  dans 
une  montgolfière',  Vf,  fl 7. 

Saikt-Romax  , château  fort  qui 
appartenait  à la  famille  des 
Bnuicas.,  IX,  a83. 

Saimt-Ho»vald'(  Pierre  de  J,  de 
l’ordre  des  feuillants,  X,  ago. 

SAlTrthRQFPfME,  bourg  renommé 
pour  sçs  vignoble» , XI,  488. 

. Saisit -Saurs,  village > un  des 
' faubourgs  de  Valpnciedbas  , 

XU,  «3Ï.  . 

Saimt-S-vcyeib  (Tabbaye  de), 
dont  ùs  membres  exerçaient 
‘mal  l’aniqône  , XXV , i6£. 

SaiKT-SAtVKon,  bourg  situé  dans 
lt*  département  Üe  la  Manche, 
sur  hi  route  ^ Saiot-Lô,  XXV, 
3oi. 

Sai>t-Setpb,  ville  des  Landes, 
VU1,  y> 
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Saiht-Sevfh  (la  fojêt  de),  si- 
luée  danii  le  Bocage , XXV  , 
. i 53- 

. .Saist-Seryati,,  vHla,lrès  rappro- 
chéè  de  Saiqt-Mala,^  dopt.  elle 
était  anciennement  faubourg. 
Soin  avec  lequel  ses  habitants 
• chercheut  à dissimuler  leur 
» 3dpendom  c de  la  inétro[ft4c  ; 
urbanité,  simplicité  de  mo  urs 
des  Servunais,  XII,  4°4-  X»- 
.rtVit  dé  leurs  sociétés;  popu- 
lation de  leur  ville  ; cause  de 
son  embellissement  et  de  son 
activité,  4°5-  Læ  collège,  4»6. 
Saimt^S YMpMoniEK,  situé  en  Bour- 
gogne,^ où  fut  trouvé  le  «né- 
. tal  urahv  oxydé  lamelliforme , 

XXVI,  4 tfk 

Saint-St  \i i’noniF.?*-ik07.o?i , com- 
mune à quelque  dUtimcq.de 
l^yhB,  K,3a4.  * 
Saikp-Télirb,  demeure  de  M".  Ma- 
gôn,  frère  du  brave  amiral  tué 
. à TraFalgar,  XII  , 3g5- 
SÂiST-TiiÉOFPnEï , Ütué  non  loin 
du  departement  des  UÛutes- 
Alpes,  X,  l4a. 

Saist-Vale**,  petit^port  situé  à 
quefquc  distance  (te  FVCainp  , 
XXV,  i5. 

Saikt-V a lier.  ( la  présidente  de), 
grand'tanle  de  l’Ermite,  U1 , 

4 <9-  • * 

SÂIXJ-VÊBA5  (M.  de),  antiquaire 
(T une  vaste  édidition,  IX , 258. 
S'airt-Vera#  (la  côte  de),  rc- 
homtnée  pour  ses  vins , X , 22. 
SaIrt-Victor  (M.),'  ppetc,  dis- 
tingue4, I,u.  * . 

SAim^ViKCEirr  ( madame,  de  ) , 
connue  par  son  prüçès  atec 
* le  maréchal  de  llichelieù,  IX, 
5a:  . . 

SâlîiT-VjjccEïiT  (M.  le  président)^ 
correspondant' de  I InstfTot,  et 
prqôriétaire  H’une  belle  -col- 
lection d'.I^UqUités  , IX,  3<>li , 
* 3o7.-  4 . 


4# 

Sswt-Viîioew  fla  présidente  de), 
personnage  cité  danq  le  ro- 
man de  Cécile,  XXIII , 
SÂwt-VVaast.  Aspect  de  la  route 
qui  conduit  de  Valpgnés  à 
cette  vtîle  ; vue  que  présente 
Saint-Wuast,  XXV,  27lj.  ’Ai- 
sance-et  activité  de  ses  habi- 
tants, 2-5/  . * . • 

&AIST- Wàm/uim-ü  (l'abbaye  de) 
■avalisait  pîir  scs  u ch  es  sur  et 
ses  monuments  avbc  cÂMe  de 
JuVniéges , XIII , 2 rg. 
Saim^Ylie,  viNage.sàué  à- une 
lieue  de  Pôle  , \I , g6.* 
Saint-Ymibm  , la  plus  jolie- bas- 
tille des  environs^de  Grenoble, 
et  qui  est  habitée  par  le  géné- 
ral 'Marchand , X,  i3o,  * 
SAisT-Xtpt,  cité  comme. un  écri- 

* vain  visant  à l’esprit,  A la  lé- 
gèreté et  à It  malice,  Ul,  401  • 

SArîiTEjit  (l’abbaye  de),  dont  les 
moines  menaient  uné  vie  dé- 
réglée . \ \V 

JSAiNTf^.-  Beauté  du  paysage  qui 
l’euvjcomic  ; irrégularité  de 
' sel  constructions,  XX Vf,  at>4. 
Poublc  architecture  du  pont; 
monument  que  1çs  Sainton- 
geois  élevgrent’à  Gêrmanicus 
après  sa 'mort,  ït>5.  L’ancien 
Amphithéâtre,  206.  Nom^pie 
Maintes,  porta  d'abord,  qp8. 
. La  cathédrale le  olobfecr 
de  cette  basilique’,  üog.  .La 
fontaine  de  .Sainte  -Caslollfe 
fiVquentée  par  les  jeones$ain- 
toéses  qui  vont  y faire  dts', Pè- 
lerinages poiir  ohtemr  Uqs 
. .maris , *2 1 1 . Mécontentement 
dot  Saintoisvfo  c|  qu'on  d en- 
levé «à  leur  tille  le  titre  de.pré- 
fedure,  214..  . ; 

Sajktiwe  Benifahe-).  liilérti- 
teur  distingué,  XI,  68. 
Sairtorok  (l*)<  par  la  <Uuceyr, 
la  tolérance  Ct  la  fermeté  de 

* Fénelon,'  csue&éufpte  do*  ri- 
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• gt\eurs  dont  ailleurs  on  frîtp*- 
pait  les  " calvinistes  ,■  XXVI, 
iy4-  Côuc  province  est  régie 
«rabord  par  des  rois;  se  cou- 
»lifuc,en 'république^  est  qoo- 
qpi*e  par  1rs  Hotnains  ; s’aiso-. 
rie*  h U confédération  des 
d*4ules;  est  vaioem?  par  Osa»; 
fait  de.  vains  effqrts  pour  re- 

/dfaqaiMr  sa*  liberté;  elle  se 

• cdsiqne  à l'esclavage  civilisé 
que.  le»  Kqpraiti*  imposaient 
au  monde  ; elle  e$t  réunie  h 
la  «eçonde  Aquitajhe  ; cm* 
brasfc  le  (Jjiist;«uusn^ , soi. 
RHcMombç  sous  In  domina- 
tion vtsigoth’p;  est  dévastée 
pfcr  1er  armées  «le  Pépih-lc- 
Bref j est  cfésolée  j>ar  1m  jir- 

, mes  normandes;  pa»«f  sonn  lé 
seêptrc  «anglais , 10».  Kl  le  est. 
réunie  k lp*  couronne  'de 
fraircé  par  du.Cuqsrljn;  est 
en  pKrié  aux  trouBIcÿ  .%des 
^pierres  rcHftieuÿe*  et,  aux  dé- 
sanuvs.de  la  révolution  , 1<j3*. 
I*cl  foula  in  es  .de  Douches  et 
de  Véroérand  ; J.»  ptlc  de  Pirc- 
longue  ; autres  monuments 
que  Fort  Jrouvc  dans  la'Sain- 
tdnge,.«ia.  Futilité  «h»  terri- 
toH^'de  cette  rroiiti'pe , iqq.* 
Progrès  <jue  l'industrie  y' Fait 
«liaque  jour  ; prouéneiatiou 
luVarre-et  singularité  de  quel- 
ques nom s s'ainteugeoie,  1*1  o. 
Saixvu.LF.  (madame-  de)f  pro- 
priétaire de  là  terre  de  lâiÇon, 
\ .la  suite  d'uj  procès  qu’a 
,q*agné  sftn  mîiti,  II; 

Saib^  (la*),  vivière  dont  Iccoprs 
est  sinueux  ^ XXV,  177.  •* 

Sai.mokac  ( ftérarfl.  de),*  qrou- 
badour,  ne  à -Sarla».*  IX,  .10. 
SAla  AS,  .ville  du  dép&rfeiWntsd& 
FÀve|r«»n,  IX,  1 7.  • 

Sai.e*  (M  . ),  ancien  ipaire*dc 
Péeénâx,  fut  mbijéré  pendhnt 
l'èMviee  de  *»a  chargé,  IX, 


rp.  Many-iT  don»  il  rétablit 
uf  concordé  ctitrç  lé*  c.itlio- 
liaues  et  le»  protestants  de 
Villceejrac,  *J\.  . .• 

Sxu  .t  lu  écrivain  publ»- 


ciste.  Influence  de  son  litre 

• des  Préjugés  répandus  dan? la 
société  y 1 J .{6.  Caractère  «le  $e*  ’ 
«£?rijs  politiques  « III,  33ÿ. 

Salicetti,  l’iyi  des  députés  qui 
commencèrent  la  haute  for- 
tuite du  maréchal  Victor,  IX , 
385“.  . 

Salixs.  Sa  situation  , XI,  651  I>s 
«dînes  «lont  elle  lire  #drf.ori* 
gifleVt'son  nopi,  66.  Détail* 

• éur  ton  incendie  en  iffi5, 
ibith  Vestiges  d'uç  Frtul  châ- 
teau fort  où  “fuient  déllnut 
ulirieuni  bMM^iugn  iHus- 
*»«•«  ; édiHéçs  remai  «piaille» 
que  possède  Salins,  68.  dette 
vifle*  scrl  d’entrepôt  général 

* pour  lè  sel  et  le  vin  ; carriè- 
res.rjui  se  trpufent  dans  son 
tcrptqire;  amélioration  intro- 
duite dans  ht  cultrfredes  prai- 
ries artificielles,  70.  Hommes 
qéJébres’tiés  à Salips,.7f., 

SALtsHirtri  (Jean  dé),  çtêquOtlc 
Chartres,  prélat  aussi  humain 
fftlVclairéf  XXVI;4l  17. 

Salli-;  ( maddtnoisèllc  ) , actrice 
île  l’Opéra,  dont  le  liailli  llcs- 
cafes  Fut  V9 ttfntif,  J|T,  .Go. 

6ali.é ',  «Ani  de  Ctgltillou  fil*. 
Ouvrage  qu’il  Ht,  ru  sotiéic 
avec,  lui , sur  un  voyage  jle 
Paris  à Saint-Cloud  r-l y,  187. 

Saluer  *^Mt)%  habitant  d'Aix  , 
<|ui  possède  une  ‘bèllf  Coll4c- 
tion  d’.auiiqiii*c*,  IX  , 6q5.- 

Salues,  village  du  Béarn,  où 

• l'on  jn-éparer  les  jambons,  difc» 
janiboiH  tl«f  B?yonue  , .VIII , , 
“/>• 

8a!.lA  (,M.  de), ‘ancien  cbushil- 
Icr  au  parlement  de  'PaVis  , 
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»•*  eu  iJjbS  , le  Jonrnal 

* ujffa.; 

éfèqtie  de  Caj»  , 
a Au  n) qui  fut 
Cotnbard%  'liai»  U 

Chahm*,  X,  ait).  vins  estimes  des  Jgburtuci.s  , 

"meus.  touillé-  k[  * XXVr,  377.%  ‘ . . • • 

rder  leqilcipje  f«r  &AîiCHE-t>’-Aa*ç(î?t,  que  secouât!  t 
♦fugues  J*r,  doc  de  Boujrgo- 

vr  V 


iviN.UHT*  y.  irajkiCteur  dllota-i- , 

Xflij  tÿS:.  .*.  • 

Sabokrrê  , vttfe  du  Rerarfÿeinar- 
quaftle  par  sa  position’  pitto- 
resque , «*  fanreu Je  4) a/  ses 


m Ici  meure,  se- 
10  «les  ministres  et  des 
s de.  l'autorité,  XlVjaa.j. 
* f jésuite,  professa,  la 
du  régule,  'XVI , 

I ÇM6. 

HuMt#  fM.  )P,  Tun  dçs  nremiers 
HlaJeurs  de*  ,Seirit-(jurtilèn  , 

MI,- if.  • - • 

Salmoü,  juge  de  paix  en  Angle- 
terre Cité"  au  banfc  dn-  roj,*,il 
.confond  ravqcat-général  , et 
pqpopnre  sa  condamnation  , 
XIV,  3t9.  . ...  ... 

Salomon-  iiiomIç  Aur  le  trdne  de 
Bretagne,'  après  avoir* assns- 
. sine  soif  cousin  Erispoec  ppr 
grandes  vertus  , il  fait’ ou- 
blier fc  crime  «qu’iKavalt  corti- 
mi*  ; il  • n'éfc  est  fias  tnojns 
* . «péasacré.pttr  ses  sujets  nnVs’é- 
% tâienr  i*éyol|és , *X1I , "ibS. 
Saujmajn  II'. «est  le  dernier  qui 
•/  portejè  litre  de  roi  de’Breta- 
’ gde>  XII,  366. 

S*Cvani>y  ( M,  ),lfcrivain  politi- 
que, distingué,  (plp 
Samiiiodriva  , non»  >ims  lequel 
la  ville  dé  S^int-Querit  in  fut 
d'alford  coifhue  desjtomains, 

)HI,7.  * . % 

Sx*  B il  K .(la)*  rivièfc  «tir  laquelle 
eet  située  k»  ville  <k  Laudro- 

*ciés,  |ClI,  7$. 

SAuerEi,  membre  de  la'jumo  na- 
'pobjaine,  Xiyv  558*  . ' 
SAMsoe«'.(  saint  V*  archevêque 
• alu/rrk*,  fodde  ,•  è I)ol , oh 
' ‘monastère  qu.i  cqntéibpA  à 
reccrqjlsâfcucnt  de  la  (fopula* 
tion  de  celte  ville,  X^L,  356. 


gne,  èt  qui  fut  >amen  parles 
Sarçusihs,  XX Vit  45j« 

Sandherb  s(rM  J#u«  dos  jye^ 
tjiiert»dii»çc|eurS  delà  Jahriqile 

• de  VVe^serling,  XI*  *ço. 
SaN^*(M^),  IrâdiictAur*  <bi  •ro- 

Vnftn  de  IV:rozde4Xit<T,XlXl22(k 
Sab-Felicf  ( la  );  iMppliiui'pe  , 
condamnée  alilort  pour  av^ir 
..  découvert  une-  <|unspir.yion 
'qui  était  sue  le  poiül  dV:ela- 
»;,%X1Yr.5fn.-  ... 

Sa«si.X  (M.)L,j>i^tôtyp<»iles*>ci- 
« $t miies  qtie  l'pn.peuf  coiqbàt- 
au. moyen  de  J'ÿftçcratiou 
è laqué  fie  elles-sqjâi' *ent  aller, 

•yii,n5;;  ± 

. Santons  (^VI.  letnarqnis  de  ),  dé- 
puté du  Coulis,  XI,*!  18. 
S^ktaiiei. , jésûiK*  y ceconpais- 
sail  au.  pape  un  pouvoir  «l>- 
solu  suf  ùi  courorfQe*  et  la 

• vie  de^  louvc^Mrrt, XJ  V, 

• il  jipldiomn  ômi  .igêlii/d  sôu- 

'•  tietrt  le  doctrine  dn  régicioe  ; 

*•  . » j.  , 

son  opinjui)  est  appuyés;. par 

• les  ecs^ésingliqutft,  >1  trouve 

• Un  noble  adversaire  thtna  l'é- 
■Vftquc  ■ d^  Chartres,  quby  rc7 

• pond  p.Vtme  dôélarathm  »âge 
■%t  raisonhahlff  ci»  faveur- de 
, L’indépendance  dès  rois.  XVI, 

; /•  s ; .. 

S.AP»r^(.|e)  est  préféaebfe  à*IUus 
. les  lêeq%,.à  tous  1rs  trésors, 
• ^11,3.  Elle  trousre  son  nbuietit 
ijarfs  Pnmpur  <hj  tra^fil  *et  la 
sagesse , n ' • • 

Saôi»V(  la),  rivière  ) laipiellelc 
Hliôur  se  jdlnf  à Lvou,*X, 
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«3-  J»*  devient  navjgqblc  à 
Gray,  XI,  146 ..Urine*  du  dé- 
part«tn<-nt  de  la  Hautc-Saùae, 
iSf.  Autres  branches  d'indus-  • 
trié  exploitées  dans  celte  con- 
trée, i50.  t 

Sai-f.y  (le),  sftuj?  dans  Tardons 
'«dissctneuldcGreiioble,  X,t33. 
Sahio  , poète  célèbre  de  l'&nti- 
.juit.  , WJI,  4.  v •» 
Saviiu  Jean^,  Jitrnsbourgçois, 
am>  d Erasme,  Xl,>  27a. 
SanV.VEinau,  ville  du  départe- 
ment de  ht  Moselle^  XI  ^ 4^3. 
Productions  territoriale^*  de 
» «on  Arrondissement,  489.  (Wlle 
. faïencerie  ijoVHé  possède,  5o3. 
Ressources  (pic  le  canton  de 
Saïpuesnnies  tire  de  la  fabri- 
cation des  tabatières'  de  câr- 
I011,  dont  le  uenftt  e%l  dû  à 
un  meunier  de  Nassau  , 5o4* 

Sa  ni.  AT ,'  ville  du.  departement  do 
la  «IMrüugne.  I*U»ip(esscdicnt 
de  «es  habitants  à acquitter 
leur  dette  envers  l’état  , IX, 
-*i  8.  Limites  (hmslesquellés  son 
commerce  se  trouve  renfermé  ; 
son*  origine  soii'anrieiuie  iftp- 
* portance  ; ruines  et  antiquités 
que  Ion,  remarqùfl . dans  ses 
murs,  ic).  Sé**  boiiunes  rélïv- 
béfei,  1Ô.  Esprit  potllidue  de 
bette  ville,  ai.  Qualités  des 
dames  doSarlatv^3. 

Sahma rts  Mon  ),  désespérant  de 
vaincre  les  Romain*,  deman- 
dèrent la  pa«  pourcent  qiii, 

■ sous  ia  restrigtioir  men- 

tale de  la  rompre  deux  années 
après,  XlV , ifio.-  Leur  pays 
formait  l’une  des  -subdivisions 
du  royaume  «les  Amazoo«s, 
XIX,  181,  . •. 

Saks et  {.la  baranpe  de)/£ré- 
tontions  qil’elle  affiche  dans 
sa.  toilette  et  dans  «es  manier 
r«s -malgré  son  âge  tot^dre-, 
ilf,  7«:  • ..  ■ 


8ABUsr.nR,  village  près  duquel 

on  a {rrtuvé  des  indices  de  mi- 
nes cKor,  XI,  4qo. 

Smuuv.i*,'  pé  à Caen;  doit  être 
regarde- comme  ruq  des  créa- 
teurs du-  roman  historique  , 
11,78;  XXIII,  »7;  XXV,  a36» 
SaniiAtffi  (le  générai),  VIII,  Srtf. 
SaMu/.i*  ( le j ;•  rivière  dont  la 
source  es{  dans  Je  Jura,  près 
dé  Salins',  X , 8.  • t 

Sajihf.,  bourg  du  pays  b.i*<mr, 
entouré  de  vallées  féconde*. 
VH1,  117. 

Stiwtt:  ( la  ) , rivière  qui  se  |et|c 
dans  h MosqJlus  $1,  468. 
Sabrehovik;,  petite’ ville  qui  n'est 
important*-  que  pnr  sa  situa- 
tion sur  la  grande  roufe  con- 
duisant de  Kancï  à Strasbourg, 
XI , s85.JBranches  fie  soqcbin- 
tnçrce  et  de  son  industrie , 
i8().  Plantations  que  l'on  trou- 
ve dans  son  arrondissement^  ib. 
SAMtKanücB  (Jean  de)  affraq- 
chit  lè$  bourgeois  4e  .Céqi- 
roeréy,  Xi,  434- 
S>AR#e-Locisf  viOc  du  départe- 
ment de  la  Moselle,  XI, 

Saheob  (M.  directeur  de  l'est- 
seigçenrçnt  mutuel  à Arbois, 
h<miraed'u livrai  mérite,  d'une' 
êoqjluite  exemplaire,  fut  per- 
sécnté’en  1810,  et  contraint 
de  s’expatrier , XI , 61 . 
Rujsi-orEHtK,  où  l'on  remanpie 
des  fer*,  desdmis  et  des  ceq-  • 
dres  fondes,  XII,  81 
9abthe  (U).*  rivière  qui  donne 
son  nom-  à l'un  des  départe- 
’ monts  «dç  ft»  France,  XXV, 
3}6.  . 

Sabto  (ddl).,'  pointée  dont  le 
mhséq  4e  laite  nçtsède  quel- 
ques ouvrages,  XII , sj|6. 
Kajitout,  petbtrA^cb  i oratéur,  né 
à.B.est,  lll,  5io.„  , w 
&ARTtift-UE-$*Lrr  ( M.-)vvomuv*r- 
çantmontalbanais,  VIII,  34&  - 
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SasakmcI,  peintre  don»' le  musée 
de  Lille  possède  quelques  ou- 
vrages, XII,  *46. 

Sametot,  village  de  Normandie 
situé  sur  la  rôute  de  Mouti- 
villiers  à Fécatup)  XXV,  5. 
Satcris  (l'abbé),  personnage 
que  l'Ermite  rencoture  à Ton- 
louse.  Son  caractère  ses* 
optniou*  religieuse^  son  inti- 
mité dans  la  maiÿôq  d'un  ha- 
bita ut  de  cette  .vilfe,  N'Ili  , 
397.  ,$é3  Réflexions  philoso- 
phiques sur  l&  vieillesse,  390. 
Eloge  qu’il  fait  d’un  de  ses 
neveux  qili,  pendant  là  révo- 
lution', a secouru  avec  la  plus 
grande  générosité  «leux  de  ses 
frères,  et  plusieurs  de  «es 
«fois,  39a.  . * 

Saturne  , divinité  païenne  #en 
l'hoimi-ur  de  laquelle  on  égor- 
geait des  enfants  dans  la  Plié- 
uicie  et  k Carthage,  XfVj  3v. 
Saubade,  jeune  basquèse,  fifko 
d’un  riche  pasteur  du  .-pays  de 
Labour.  Ses  amours,  dès  son 
eufatvee,  avec  Làorens , jeûne 
pécheur  orphelin;  pour  ren- 
verser les  obstacles  .qüe  *Ie 
.rière  de  Saubade  opposait  à 
leur  union,  ils  se  dirigent  un 
rnatiu  vers  U*  bords  de  la 
nier,  s’y  endofment  dans  la 
jouissance  des  plus  doux  plai- 
sirs, sont  surpris  parles  flot*., 
• et  cherchent  vaihement  un  re- 
fuge parmi  les  rochers  .où  ils 
périrent,  VIII,  1 10. 

Sapci^t  (lepèçe),  jésuite,. cé 
h Bourges,  XXVI.  370. 
SAOrita^  M.  ),  l’un  des  premiers 
fi  la  leurs  ’ de  Saint-Quentin-, 
XII,  ,4 

Su  iMin  fils  (M.),  préfet  d« 
Carcassonne.  /larastère  cju’tl 
dénloyÿ  durant  les  réactions 
politiques  de  i8i5,  VIII, 

44*  • * * * • 
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S\ri.NiKu  (M.  )y  l’on  des  prioci- 
pan*  apprétcurs  de  totfcs  à 
Saiut-Qucniiu,  XII,,  1 5.  ’ 

Sai  i.ïIfm  président  du 

couseilgénéraUléla  commune 
du.  Port-Louis,  XXU,  jj6(}.  f 
SuAi*tsK,  grammairien,  'm-  en  ' 
Bourgogne,  XXVI  ,*  fol . , 
Saumare.  ( lingue^  de  Sades  , 
seigneur  de  ) épousa  lu  .belle 
Laure-,  amante  de  Pétrarque 

Sacmv m . ( le  c^iâtcaq  de  ) fut 
habité,  jusmi'ù  la  révolution, 
par  la  fapiilfc  de  ce  non!  , 
XXVI 4 *3.'  , .. 

Saumuh,  IX  y *.6.  Aspect  de.  la 
route  qi)i  conduit  d’Auger^à 
cette  ville,  XXV,  4°9-  Le 
faubourg  de  Fenet  ; auberge 
qui  fut  le  berceau  de  Saumur  ; 
la  caserne,  4*3,  La  halle  et 
la  salle  de  spectacle;  . Tflc 
P<yieau,  4 1 3-  La  ville  est  prise 
par  FoulqutH-Nera  , *1  inréfe- 
* d> ép  par  le  comte  deiPoiliors* 
Hle  .est  gouvernée  par  .Guill. 
Desroclïes  ; du  Gqpsclfo  y-cta- 
bfit  un  quartier  .général  ; 
Charles  VT!  y tient,  si I uqnr  j 
les  habitant*  embrassent,  le 
protestantisme, et  sont  eti  pt-oie 
aux  horreurs  de  la  Sainf-Ilaf- 
thclcmi,  4>8.  Prospérité -dont 
jouit- 'Saututir  sous  Je*  gauven- 
nemeut  dp  Duplessiÿ-IV^oruay  f 
4i9,  Décadence  de  cette  pros- 
périté; contraste*  de  ?a  posi- 
,tiou  industrielle  aveu  l’aspect 
riant  et  la  fertilité  de  sgn  ten- 
fitoire,4'J  1 ■ AiUfcs vicjssiùides 
• tl*  Saumur,  4a*-  b**  Ven- 
déens s’en*  emparent,  4*3* 
L’égliîic  de  ftofré-Da.mé  * des 
Ardilliers , L’ifotrl  do 

ville  ; les  balbs  public*,  426. 
Le  châtpan^  le  Holmoy  dé 
Baycux;  lÿbbaye  de  M«.i.  i,i  . 

• • régHsc^Jb  Nantdly, -4*>7. 
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Satfiiu»,^' plus«eclcbr«vdoa  pré-. 

«(jcateur*.  prnlr<hMlts-n  IX  . 

«85;*.  • ..*  • . • 

S*r**C  (Joseph  ),  de  r.ir.^rnjW 
française,  Ken  .dêq*  niunr  de 
' \ol(^irc,  cl  autour  de  quelques 
•1pi(ijr,nnmw;  1\,  277;  X,  460; 

• XVII,  6g.  • .;  -* 

Sai5v\vk  («M.  4‘çtit  de  La),  aussi 

s.svuiij  pgrniumiv  que  coagii- 

(ji(  inique,  XIII*,  oo^. 

Saus^th  *e,  où  se  J/buvait  Irf 
prient  e de-SaiiH-Mifljcl,  XXV, 

»66.  • *•  # * * 

Sauvage,  médecin  sçitétlc  l’éoolc 
• de  Monlpelliet*,'LX , 1 *5. 

HajTvaov-:*  .(M.des^,.  itgronomc 

• ' fftlhné  de  CarpeiUixts,  IX  , 

y «66.  ».  , 

S/vvai..  Original  qu’il  assène 
au  duel  dans  nm  Antiquités  de 
Parii,  11, r 36;.  Etymologie 
*.  N qu’il  Vdonne-  au'  nom  dé*cétte 
evillo,Vtt,  r5*. 

5li  vus  ftv.couvi(|*iadame  Adèle). 

*.  ’ Son.tombeau-,  I,  I 58.  * 

S^rv *(.)!.),  «voué  de  Çccpeu- 
Irns,  fut  (lié,  ■rn«*6i5  ; d’un 

* coup  df  Fusil,  IX,  *52. 

5»AVf  RT  ( M.  G.  ),  aux  tnlcuU  du- 
' quoi  l’ cuole  <iVr  fillette  et' du 
‘ i h ie  à*  Met*  doits 'de beaux 

instruments  de  nrfatliéirtati- 
qnas,  XI,  47 

Savahy  (Nicolas^. vqj^cnr  et 
.antiquaire*,  né'  à Vitré,  Xll. 

46a..  , • ./.  I; 

Sav  a nV,ajiteUr'dr^oé*ie«s  latines, 
eut  ri*  autre*  d’uji  pleine  Ssur 
lacjiatse  au  lièvre,  X\V-,  rf6. 

Sâvrrmc,  petiié  jrjlle  sfir  In  feèn- 
• itère  du  départ emerft  du  Bas- 
. Rhin , XL*  r*83i  Chapelle  cou* 

* >ac7ée,a  Saiift-Guy , Içquel  , 
suivant  - Fapitiftin  'gcnérblé, 

* guérissait  ilf  la  jwssion.ilé- 

éqglée  de  U faillie,  ibid. 

SavIgxac  ^kueotiHesAg  de*)  fo 
ocurmr  Bufain  mu 


qiydaimn  'd'affaires  fçès*  im- 
portante^ VI,  -83*  * • • 

SaMom  l l'ajïl*)  rassembla  les 
..  catholiques  de  l.ypju  rnarrlie 
xà  leur  tête  •Contre  M.diguy  , 

• qui  est  lôrns  de  s'éloigner, 
X,  322. 

Savixk,  bourg  dos  fl.urti-5-Al- 
pes’,  est  exposé  aux -ravages 
deJa  Duranee,  X*  23q.> 
Savixiks  ( Saint  },  premier  evé- 
’qtjic  de  Seo^X&H,  .{89. 
Savoir  (le).  F- Littérature. 
Sajou  ( Henri  dt~),  personnage 
qui,  dan*  sa  jeunesse,  euf  une 
entrevue  nveo  Margueciffe*  i(r 
-Valois,  sâ  nitce,di>ntil  posait 
leflmu  etf  aipigrariune;  ildiit  à 
relie  princesse  *»on  avancement 
militaire,  XXVI,  a8p,  288. 
SaVOll  ( Louis  de)  , 81s  dû  pré- 
Cèdent , remet  à son  enfant , 

• M«- 11  ri,  des  papiers  attestant  la 

• •splendeur  de  son  origine', 
'XXVI,  *86. 

Savoi.1  (Henri  de  ),  61s  du 'pré- 
cédent, jeune  homme  tpii  , 
tourmenté  par  de  dé- 

sirs d’ntnhitiofk,  s'était,  fixé  à 
. Scitit-Gerinàm.,  pour  «e  rap- 
procher d»n*  côur,  dbrtt  il 

• l’était  jusque-là  ^teuu  vîloi- 
gné,  XXVI, .-*85.,  Il  révèle  à 
-sa  ^tfrur.  Hélène  la  splendeur 
de  son  origine,  286 , 088.  .Sa 
fiêrté  et  son  caractère  iné^é- 

• tûeùx , ^89.  li  cherchent  pri# 
. “fhunir  sa  soeur  contre' 


prornri 


■ laissa 
rmc  li- 


rout 

amour  indigHC  de- son  rang  . 

- ibid:  Pur  une  indisérétinn  de 
celle  dernière»  > il|«itarrelé  et 
CQÛduit ’aùx.Ucs  S^ute-Maf* 
geerite;  api.  r ••  • 

Sa vom  (Hélène  de  )*  soeur  du 
^ ntpcédérit.  Sa  J»rauté,.*a  so1- 
•iiludè,  c«  .ton  cddeatlon  efitre 
les  jwrius  d'une  vieille  dévote, 
XXVl,  o84  *Spfi  éloi^bqiftcnt 
de  la  cour,  285.  Elle  apj^end 


Digitized  by 


DE8  M ATI  ÈflRS.  ' 


«Itl’édal  «le  sou  origine, 
•j86,  a 88-.  Soi»  frère  rbcqolie 
à In  prémunir  contre  tout 
«'tnionr  iuHi|>iir'(Ii>"son  raiif;  , 
a&g.  Son  caractère;  tandis 
àu  elle  est  souà  Ips  ombrages 
de  la  «forêt  de  «Saiul-Oermain  , 
eMe  est  surprix?  par  LouisXl  V, 
ÿl* lui  déclare  sa  Hainint»,  ;wp>. 
Elle  répond  aux  désirs  du 
rince,  et  lui  fait , une ‘conti- 
enne qui  peltj  soi». frère,  et 
l'uldigeèHlc-mêmf*  4 prendre 
le  voile,  agi. 

Sa*o»a»ol* ( Jérôme*)*  brûlé  vif 
pour  s’étre  élevé  contre  les 
dèsordre$.d u clergé,  X|V,  5o 7. 
Savomêiif.-l»*-Tovi.  , ancienne 
prévôté  (loin  Toul  était,  le 
cW-l(eu,  XI  , 43 1.  L'ancien 
palais  construit  par  les  roisde 
la  seconde  race,  43a. 
SjCTOcRKOsE  (la),  pelite  rivière 

2 ni  prend  sa  source  au  ballon 
r (iiroinapnv  . Xl  , 179. 

Sala  ( le  mai  reliai  de.).  Réponse 
qu'il  faisait  lorqu'on  lui  de- 
ftiandoit  pourquoi  il  n'était 
p*.  marié,  XIV,  4-0.  Son  sé- 
jour À Chamhord  avec,  son 
régiment  de  hjilanSv  XXVI,  4g, 
Ssxe  (la).  Sotfigdustrie  a,  reçu 
de  grands  dévcldpputueuts  du 
concours  des  protestants  , 
XXII,  3ot. 

SaZE-Tmciiab  ( Albert  de),  gr- 
« nernl  ÿutrirbion,  assiégea  Lille 
en  içga , XlF(43t. 
SaXK-Wbimau  V \f  duc  d»  j dé- 
t mille  château  de>  ricSIjel'g et 
celui  de  Saint-.\iujiriii,'Xr,a<>6. 
*^*t  ( M . ),  énsvain  - philosophe 
économiste,'  1,1 1. 

ScaunE,.  auteur  d'une  chanson 
mihtairè,  XVII , 4...  • 
ScALTOfiT  (le  lisrOn),  maréchal. 

de-camp,  XII,  iéa,  ve4. 
ScauçEn  ( Julce-Césaç  ),  VIII  , 
»97  r * 

Tanig  oÉsÉnst.E,  t.  kzvn. 
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Sr.AUl.AII,  compositeur  italien  , 
|H  1 3g.  » , . • 

Soabpa(  U),  rivière  sur  laqaollc 
est  bâtie  la  • petite  ville  île 
Sainl-Auuimf.  XII,  at3.  .. 
ScAapossK  , hameau  qui  tinirr- 
tne  beaucoup  de  ruines  at- 
testant la  splendeur  de  Su n 
origine,  XI,  3«o. 

ScABBod.  Scs  joux  de  mots  ,.V  , 
3||.  Logement  qu’il  oootipait 
à j loris  avec  sa  femme  , XJI  , 

• a43.  Quelques  ri  iie\iOns  SBr 
sou  séjour  au  Maus,  'XXV, 
358.  Sa  mésaventure  dons  les 
marais  de  j'UjHsuc,  3ça.  . 
StACBtls  est  misa  mort  parl'otdre 
de  Tibère,  pour  aV'nr.f;ul  une 
tragédie  d'./trée,  XIV,  j5t. 
ScAEHOB-(  .Marcus),  gendre  de* 
Sÿila,  orna<  do  carreaux  'mo- 
.«tiques  la  second  étage  d’un 
théâtre  qu'il  Ht  construire, 
XXII,  38i.  ‘ . 

ScAvant,  ( Pierre ),ejtc,  XXIV, 

/>8a.  _ • 

Scépeacx,  général  vepdéeu,com. 

. battant  soua'les  ordres  .de  Co- 
thehneau,  XH,  58a.  • 

StKE  (.l’aucian  Manoir. de),  dotit 
■ il  ne  rtsle  pl  u*  que  quelques 
raines,  XL,  . 

8cbt  ( M.  lie  ),  ex -préfet  du 
Doubs,  décora  les  jardins  de 
la  préfectute  «lé  Re^ançon  des 
j»Jus  belles  slalac  tiiLx.de  la 
grotte  (TQsselIcs,  XI,  |38. 
Sciuller  Jafi.lK  , poète  ;»lsa- 
cien  , Xl , “ 

SciieEaS  ( Martin  ) , désigné  sous 
le  qwm  d*  Martin  de  Colmar, 
le'  plus  ancien  des  gravlbrr 
connus,  et  le  preniui  qui  ait 
gravé  sur  métaux,  XI,  aa3. 
Scofikr  (la  ),  rivière  qui  se  trou- 
ve près  d»;  Sa#n<-letidan , dans 
l'Alsace,  XI,  aag. 
e<yfiiEt>KH,  printxè,  né? à .Strtu- 
boijrg,  XI,*  *73. 'Sou  tableau 
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du  Dévouçinmi  des  bourgeois 
de  Calait,  ^CXIÎ,  94.  * 

SdfKLMTtnT  , Tille  refliarquaMfe 
par  ses/ortiBoations,  ca- 
thédrale , Cl  l’auéierf  coltègç 
lln/fuiilrii,  XI,  229. 

Seul  Liât*,  auteur  dramatique  al- 
lemand , V,  38 1 . • 

ScHiMjn,  napolitain,  condamné 
par  Speûale,  XIV , 5£6. 

Schiomkch,  petite  ville  bâtie  dans 
le  fond  de-  la  valide  qui  suit 
‘les  montagnes  tics  Vosges,  el 
*cct  de  püss.ige  e|  d’entsepét 
au'  •ommeroe  de  P es  monta- 
(;nr»,  XI,  4<lî»..  . - . 

S«.m  iuvkm  , l'une  des  frets  person- 
nes de  la  divinité  des  Indes 
oriental^.**  ,.  (pli  prif  aussi  *le 
notn  de  Devendren.  Son  peu- 
ple le  presse  do  donnfcr  un 
successeur  à l’empire,.  XlX, 
•jn3,  - 

Sr.HLtMiBfcltr.FH  fM.),  proprie- 
taire d’ans,  belle  bUturo*  à 
Gucbwillçr  , Xl,at3,  219 i 

xxii,  334. 

SciM.UMBF.iw.tR  (MM  ) ^fabricants 
de  tyulhanscrr,  XXII  , 371? 

SciILt  ItlJlHUHU»,  XXIV,  |83/’ 

ScuMALTfcR  iatroduÿ  à'Mplhau- 
. seo  l’impression*  sur  toile  de 

cornu*  XI,  196.  . 

KcnNln  ( M.  ),  peintre#  Sun  ta- 
bleau <U  Jéirétnib  plèurput  sur 
/ci  ruines  de  Jcnuatiyn  , XXII  , 
i4^. 

ScitoÈmEit  ( M.  ),  fondateur  du 
mûsédjde  Vierttifc,  X*,  ao5î 

SnModTttF.TOKCR  fis’eqnle  'de 
l.atinurdonnavc  dé),  <?hof  de 
c|lou{ins  ÿ XllySSi|. 

SditnKrtmt^  r.élèbre  typdçraplie, 

XXII,  J74.  V*. 

Sçiutti.iii  ( M.  ) . fabriftfpf  de 
porcelaines , XXJI , 4 1 } • • 

Scu«*ti‘H.to , l’un  des  plus  Illus- 
tre# ||ifufes*eurs  tle  fafeien- 


ne  université  protestant^  de 
Strasbourg,  XI , a>i. 
Schomberc.  r-oyez  Livanorrf: 
SciiocwALorr , l’un  des  .uni*  de 
Voltaire  , X,  4^9* 

Sciiwaertz , théologien,  concou- 
rut à i'iniroduction  de  la;  ré- 
forme eu  Alsace,  XI,  18.V 
Souhurt  ( M.  Eduqard  ) , manu- 
facturier de&iinte-Mario^alix- 
Miiiei^/XI,  n3. 
Sçtt«'aiiTiFM«Ker.  C jenrince  de) 
se-  dirige  sur  la  Champagne  , 
XXVI,  493.  Use  rend  a Ar- 
ri*<  $96.  Napoléon  lui  dis- 
pute le  passage  dfc  la  .Seine  à 
Nngeirt  , Ü23,  54*  • 
ScifctiRA-Coboa.’iH,  ennemi  parti- 
culier de  Iionifacc  VII,  se- 
conda NogSref  lorsqu’il  ^em- 
para de  la  personne  de  ce 
pape,  V,2$7. 

Sclopi’ifs , grammairien,  XXIV, 

t88v 

Sciptua  ( Kmilien  ) , Romain  , 
combattit  confre  Marc-Antoi- 
ne , et  porta  plainte  devant  le 
peuplé-  contre  Coin»  que  Ton 
renvoya  absous,  X,  3ooî-XÏV, 
3oa. 

9conrr{le),  riyière.  immense  à 
» l’époque -du  reflux,  et  dont  le 
bord  ne. présente  qu’un  marais 
infect  lorsque  la  iner  se, re- 
tire, XII  , 069.  « 

Sçrmjk  ( M.  ) , aufeur  dramati- 
que. Sa  supériorité  dans  le 
genre  du  vaudeville , XXI,  xiv. 
Scrivk  (MM.  ),  fabsMtonU  deror- 
dt*i a Lille,  au  moyen  «le  mé- 
cahiques  fort  ingénieuses, XII, 
•*£8.  - .f  • » . 
Scrlifciii  a commencé  avec  sa 
soeur  I».  réputation  lit  tira  ire 
du  Havre,  Xllf,  27/».  * 

Sototai  ( mademoiselle)  met  eu 
usage  les  ruses  lêf  plus  spiri- 
tuelles pw«r  procurer  a Rélis- 
son  tout  ce  qui  était  nécessaire. 
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ii  xa  justification  ,.$V , 90.  Ca- 
ractère de  ses  romans , XXUI , 
ad.  . • * f-  ’ 

Sr.cLirn,  graveur  célébré,  né  à 
Strasbourg,  XI  ,’  >74. 

ScrerrrBE  (la)  a quelque  chose 
• <ic  plus  positif  que  la  jiehi- 
ture  ; pourquoi  l'esprit  »p  pcé- 
ie-t-il  plus  facilement  à l’idée 
«l’animer  le-  marbre  qtfe  la* 
toile?  quoique  plus  près  de  la 
nature,  la  sculpture  n’en  6f- 
fre  pas  -'moins  de  difficultés, 
XXII  , 67.  Il  rsf  probable 
qu'elle  précéda  ia  .peinture, 
68.  J^a  préémirtence  de*  Fran- 
çais dans  la  sculpture  arto- 
' demi» , 69.  -îio*  premiers. sta- 
tuaires* sont  moins  estimés  à 
l'étranger  que  nos  premiers 
peintres,  70.  Le  domaiuede  la 
sculjHtire  est  bien  moins  vaste 
que  celui  de  la  peinture,  73. 

ScrrnEs(lrs).  lTne  de  leurs  colo- 
nies va  s’établir  parmi  les  peu- 
ples «lu  Ponl-Luxin , s«  ligue 
contre  eut,  les  massacre  tous 
à Perception  des  femme»  qu'ils . 
croient  pouvoir -traiter  en  es- 
claves; mais  ils  sont  égorgé 
p/ir  ces  dernières,  XIX-,  -179. 

S^BiSTUsi  (le  général  ),  député 
distingué  par  scs  talents  ora- 
toires, I,  16;  XIV,  .S69.  9bn 
courage  à Arcis-suf-Aubè  no 

lH  XXVI,  49§.  .• 

Sébastik»  ( le  tPère  ) ^ gardien 
d’nn  eduvunt  de  capucins  / 

vi,p44- 

SkjiihV  (M.),  armaÇeurdc  Sniift- 

rt$aio,xn,  4«t.  . • 

Skouk-Kcc  ^bourgade  tic  b Saiu- 
tonge,  XXVL  Mt/  . . 

SÊct.ix , jolie  petite  viljc  bim 
Hâtie  ; ce  que  l’on  rapporte 
de  son  origine  * Xll , .222.  Son 
aneibn  chapitre  de  chanoines; 
hôpital  qb’-y  fonda  M^rgucrijc 
de  Dampicrtr;  uesasféqs  qu’il 


essuya  de  la  part  jicdHiilippe- 
Apgusleflorlr  «(g  la  bataille  de 
Bouvines  ; conférences  çju'y 
ouvre  Philippe-h*«Ilon  ; cou- 
rage  des  habitants  coûtée  les 
gueux  en*  1 566  , et  contre  les 
Autrichiens  en  *794;  la  porté 
d'ciynre  du  cimpüère  «le  oéttc 
ville  ,**aa3. 

SKCOtSKK , savant,  né  à Qriéans  , 
XXVI,  128. 

Sed^ibe,  auteur  dramafujur , a 
contribue  à légitimer  l’opéfn- 
comiquc  au  Parnasse , 'XXI , 
x.  Caractère  de  son  talent,  xj. 
Son  pays  datai,  XXVI,  48 1. 

SOMTCfl,  professeur  de  rhéto- 
rique a Toulouse,  VIII,  422» 

Sf.ES  ( le  val  -de  ),  d’où  soi  l la 
population  «tornade  des'éhau- 
•drortniers  , deS  éfaïucury  et 
des  rémouleurs  «pii  parcou- 
rent la  Froncé,  îlX^,  817.' 

Séee.  Aspect  dç  • cefté  viUc  , 
XXy,  93.  Antupuiu  c[e  sou 
siège  épiscopal,,  ibùl.  l’aVti- 
cuhirités  sur  quelques  uns  «ff 
scs  évêques,  94.  Industrie  .de  . 
ht  tille  aq  Séuz,  96.' 

Secomut*,  fille  de  suint  Roma- 
ine,'XJ,  338. 

Sk«;j-ikii,  savant  archéologue,  à 
qui  l’oti  doit  la  déeouvrrto  de 
Ifcisriription  de  la  rnmison-cajr- 
têe  à Nimcs,  IX,  i63,  j#2. 

SëociKn  (la  fantine)-,  originaire 
dû  Languedoc,  XXVI,  356. 

SÉr.riKB  ( M!  ih?  ),•'  évoque 
d’Atlxerre',  fil- ouvrir,  en  »6J(>, 
les  cryptes  de  l’abbaye  -de  • 
%Sanit-Gn«|itaiu  * de  aelte  tille* 
XXVI,  48o. 

Str.crr  ( JVL  -François)',  impri- 
meur if  Avignon,  IX,  27.7. 

Sêocia  (*M.). tenta  des  essais 
pour  la  prompte  prçnnrarioii 
du  cuir,  et  téèhil.  <1  illustrer 
•les  premiers  efforts*'  de  l’in- 
«lusirîe  des  Bocains*,  ses  roui- 

a9- 
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patriote»,  dan»  1rs  sciences  et 

CTbellcs-iettfc»,  \Kl 1,389; 
XXV,  i 8e. 

Skorn  (M.  tle),  historien  distin- 
gué, I,  ! O#  reprit  «le  son  livre 
sur  les  femmes,  XV,  128. 

Séufh  (M.  de),  pair  de  France, 
ocaienr  dilluipié,  I,  l 7, 

Sh'.i'ii  (M.  de )v auteur  distingué 
de  vaudevilles,  et  dont  plu- 
sieurs chansons  érotiques  mé- 
ritent d'ètre 'citées /•omme  tno- 
ifèles,  XVII,  4 1 ; XXI,  *iv 
SkIuim  {M»)i  l)un  des  principaux 
manufacturiers  d’Hrrïcourt  , 

\l,  .63. 

Sfcu.KK  (la)»  rivière  sur  lanuclle 
est  bâtie  en  partie  la  fine  de 
Tous,  XX Vf,  21 5. 

Satr.iiKi.jur  ( M.  de), 'jeune  sei- 
gneur, soutenait  le  droit  de 
persécuter  les  .hérétiques  ; jnu- 
fiHté'des* qf(l rtss  qv’il  donnait 
à.  f riieloji  t|e  persécuter  les 
protestants  de  la  Sju  11  longe , 

xxyi,  196.  • • - ; 

Spn.L«  (la),' dont  les  sources  se 
. trouvent  dans  le  Jura  •,  J,\  deux 
licuçs  de  Nozeroyv  XI,  8, 3<, 
290..  Sa  jonction  à la  Moselle, 

4 ®9*.  . 

Sep  ^rde  de  y Sa*  position  ; 
• croyances  Uiperstitirpscs  aux- 

?m  lle»  elle  a donné  liet»,  XII, 
32.  Les  druides  en  font  un 
jle  leurs  princjpatix  collège»  ; 
misère  et  pureté  dé  tnour*  de 
ses  habitants  actuel»,  533.’ 
Leur  costuine,»534.  Leur  pen- 
chant. il  Pbostnt alité;  leur  01- 
tanheinent  à leur  pays;  périls 
que  présente  le  passade  de 
1 ile  à la  tertï  ferme , 535.'  La 
chapelle  et  l'eruiilage’dc  Suint- 
Cor  en  tin  , 536. , . ; t 

SKinfr(  l|»  ),  fleuve  qui  donne  son 
non»  à Cnn 'des  département» 
d«  la  FYance,  et  qui,  en  S>- 
vanrant  toujours  vers  son  cm- 


TABLE  GÉNÉRALE 

houchure  -, . anime  de  .riants 
paysages,  XIII;  219  ef  suiv 


Améliorations  h introduire 
dans  la  navigation  de  la  Seine; 
travaux  que  réclament,  ces 
améliorai  ions,'  atS.  • *. 

Sk|4»F.5  compose  en  prison  tous 
se*  ouvrages,  XV,  .(9. 

Ski.t-M  , empereur  de  Turquie , 

• *Xlfl,  3o2.  , • ••  • 

Sn.Lfc.s-M  n-Oun  ( Icchileutv de ). 
&a  construction  reniante  aux 
premières  années  du  dix-sep- 
tième ticéle  ; il  erft  devQup  la 
propriété  d'une  compagnie  de 
négociant*.  XXVI,  25.. 

SnUKk  ancien  conservateur  de 
la  bibliothèque  royale  de  Pa- 
ris, II,  3q». 

Sklouom*  (la  toretd*:),  au  cen- 
tre de  laquelle  des  déhris  yl- 
testcul  l’existence  d’une  an- 
cienne cité,  XI,  479- 

Sfcti  se  (le  val  de),  remarquable 
par  son  aspect  riant,  sa  ferti- 
lité, et  son  commerce  de  bois, 
XXV,  3 \n. 

SKLvtut  (M.).  Sa  fureur  proces- 
sive, Vlll , 35i. 

Kkmjim,  village  à tjne  Heue  de 
ÀaHit-Lô,  et  que  certain*  an- 
•iqfioinanes  regardent  comme 
le  berceau  de  cette  ♦iMe  , 
XXV  , 3b3.  • * 

^MfkAMtS,  reioe  d’Egypte,  Uima 
mieux  enrichir  lés  prêtres  que 
Kes  cramdrf,  XIV,  5o. 

Semuh,  jolie  ville  acrolée  par  la 
rivière  de  l’Armançon,  XXVI, 
*73. 

SEurn-F^-HmoxxAis , petite  Wîle 
jissex/ertile,  on  l’on  re  marri  de 
les  ruines  d'une  ancienne  elià- 
tellenie  , XKV1 , 382. 

Sumac  de  Mkilham  (M.),  inten- 
dant cju  Hamauts  ht  élever  à 
Denain  la  première  pyramide 
qui . rapp'dait  la  victiûéo  de 
VilUrs,  Xll,  i43. 
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Seîuxofj»  (H.  de),  ancien  metn- 
. bre  du  parlement  de  Bor- 
deaux. Préparatifs  du  mariage 
de  ta  bile  troubles  up  instant 
par  une  lettfè  .anonyme^  H, 

SitiEcfte  ^ parte  oligaijt , s’est 
distingué  par  des  vers  malins 
> pleins  de  saillie  et  d'imagina- 
Wn,  XXVI,  3po. 

SÉRKQtTF.  Ce  qu’il  dit  de  la  vie, 
V*  67.  Sa  mort  commandée 
par  Néron,  XIV,  83.  Cfe  qu’il 
disait  dés  hommes  amis  des 
ténèbres,  407;  du  mirdii  d'un 
jeune  fat,  XVI  36i.  Tableau 
qu’il  fait  d escrimes  et  des  fo- 
lies qui  présentent  au  ^ge 
mille  motifs  de  te  courroucer, 
XXIV,  68.  Terme  qu'ifassig  ne 


celte  basili<|ye^486.  Exploita- 
tùjna*Tndustr/qH^>  .de  la>vilj<- ; 
débris  de  mopuinciHs  qu'elle 
possède*  cymage  dK  Séilo- 
nois  lorsque'  Hnennu*  entra 
dans  Home,  488.'  lis  sont  gou- 
vernés par  des  qpinter;  trtrefe 
que  prenaient  leurs  arche- 
« véqmfs  ; ooncil  esteau*  à Sens, 

489  ; • 

SmsiaiLiTK  ( là  ).  Exemple*  de 
l'atTertatiou  aie  ce  sentiment 
dégénérant  en  ridicule,  k,  3 ta. 
Sorte  de  sensibilité  qui  de* 
tourne  nos  regards  dfe*.  mal- 
heurs d’autrui,  Ml,  3 10. 

Sf-Rsu  ii  , jo.nllier,  I*  33$. 

Sctrain,  «illngb remarquable  par 
uq  minerai  de  bonne  qualité, 
.XI,  176.  . 


à cette  colère,  70.  SErrÙMF.s  (les  gorges  de),  où 

SenaENosT  (madame  dtr),  fa-  l’on  « 'construit  plp&iéurs;  fa- 


meuse par  ses  intrigues , st-* 
perfidies  et  ses  calomnies  ,.II, 

Sksretbiire  (le  viedmte  de),  1, 

3*4- 

SEaarrKRRB  (Léon  de).  Sfon  ma- 
riage avec  jnademoisélla  Vic- 
toritie  Dawn,  1,  335. 

SEsfrEvit.t.E  (le  marquis  de),  mo- 
dale d'uné  amitié  perfide,  1 , 

*3a8. 

Sévorks  (l'abbé  dé).  Son  juge- 
ment sain  , sa  logique  serrée 
au  sujet  des  revenants  , des 
vampires  e;  des  apparitions, 

v,4o. 

SêrureS,  petite  ville  qui  possé- 
dait jadis  une  abbaye  de  bé- 
nédictins réformés,  et  où  l'on 
trouvé  maintenant  de  belles 
papeteries,  XI,  4 13. 

Sérosan  ( madame  de  ) fit» 'dé- 
tenue à la  Goncilrgçrie,  Vil , 
•a|6.  •.  • . , 

Sers.  Ses  romp.irt^et  ses  prr/ftie- 
nades  ; Jn  0 ath^dr^le  f X \ V I , 
485.  Curiosités  que* renferme 


briqués  d'oxide  et  de  soude 
factice,  fX,  8 16. 

SapTiMARit,  noin  que  |*>rty-la 
Gaule  nacbopnaite,  IX,  94. 

SEpf-MnRûcii , v/IJage  du  Jura, 
près  duquel  je  tropVe  une  fo- 
cét  de  sapin» pù  Ton  remarque 
un  écAe  sitryu/icr.sXl , t,i. 

SÉpri.vÉïu  , moine  ospajppol  , 
compose  un  éérit  pour  prou- 
ver que  Uf  meurtre  était  per- 
*nys  contre  les  Américains , 

XIV,  63.  V , 

Sequaniers  (Iqp).  Les  guerres 
perpétuelle*  qu’ils  soutenaient 
contre  les  Emiens*  étaient  la 
source  des  inimitié*' nation», 
les  des  Jurassiens  , XJ  , 36. 

Sera*,'  ville  de ’KAnjou ,.  devint 
la  Caphale  dé  l une  des  parties 
do* cette  province  iflvbiéts  par 
ChaVlfiê-lc-Chattve,  XXVjé^g. 

Sercrï  (le  coutrë-alfcinal),  com- 
mandant uu4  eiubaitatioii  où 
? se  trouvaient  drt  éorumissai- 
res*  civils  qui  merraoèretitl'lle- 
de-France  de  ce  typhus  poli- 
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;iiii|u«I  va>l  succombé 
>aiai-l>ô  ininflOtS  XXII s 4fo 
8ackcv,  libraire  de  t'aris/fu  du- 
fepiième  marrie  , dont  la  hou- 
tiqdr  ettfit  fréquentéepar  des 
-poetetftVI*,  104*  • 
SKnt*b«(-Vibius),  j^rnie  Kmnaiii, 
dénonça*  Son  , père  cousine 
ayant  tJrè«*  dej  •eintffichos  à 
Tibère,  XIV,  555. 

H F ht,  ls  (M.  de  ),  Viçlime  de  sbti  * 
ambitions  Botdiour  dont  il 
jonisaaif  au  sein<l*sa  famille, 
dan»  «an  château,  Ntl,  179. 
Idées  ambitieuse»  qui  germent 
dada  son”  «ne;  résultat  de  ses 
premières  dd*n jrche»-,  181. 
Motifs  qu’il  donne.*  son  am- 
4>iiiqn,  181.  l-biaastres  <pfi  ar- 
câblèrent  maison  .,  du  mo- 

ment qu'il  eut  atteint  lu  faite 
déshonneur»,  *8$,  Inqlnétu- 

de#  et  soucia  qui  le  dévorent; 
consolation  froide  fit  aride 
qu'il*  trouve  au  milieu  de  sou 
infortune < i8ÿ.  Se*  fogéraib 
b»,  Vir^î’ft.iiài»;  • 

héxtr.Rja',  conuuitne  du  dépAr- 
•jprfNnit  de -Tarn-et-Maronne , 
oit  namihfegéWral  Raymond, 

vin  1 478.  • 

Sffjii,«.*r  sis  a*  capitale  dus  états 
myniréro»,  XVIM  , xvij.  . 
Smum  , ‘évêque  cl’ A Maçon,  fa- 
meux par  sa  haine  cotilrtf  1rs 
longues.  barbes  or  les  fougs 
* dicvnix  qui  étaienj  fort  «à  la 
mpde  de  «oirlffnp»,  XXV.  $5. 
8r.nrinm«r.  lorréht  qui  se 

précipite  d’un  rocher,  XI,- 4*. 
>H  unie  (M-de)  fait  des  observa- 
tions j la  cjiithbre  des  dépu- 
tés  stfr  IVufprbolmeinruwIviit 
un  -ntensMil  lé*  auleùrs  de 
délits  politiques,  XV,,  60.  Ses 
reproches  à Mirabe-aq  sur  oe 
qui  a /ait  rTe  c*  dernier' du 
trilnin  factieux,  XVfc,  56  à 70. 
StflitE-MJ-fteis , délilé  situé  entre 


les  communes  de  Samt-Qv- 
ment  de  Cbâtvauroux  «Mm»  les 
lia u tes- Alpes,  X,  1S1.  •*  . 
States , rornmuoe  des  Ifautes- 
Alpes,  dont  les  habita  nti  s’a- 
donnent spécialement  à la  «ub 
«nre  des  vers  a soie,  X,  *71. 
Serres  du  la  Hoche  ( M-*)-,  agru*- 
u «une,  X,  37t.'  . v 

SERiiL»(M.)‘,çeititm,  né-«»  Lille, 

xuva7e.  *• 

Sers  „ soldat  gascon  ,*  devint 
chef  de  Marottes  * ot  , * re- 
venu en  France  à l’époque  nie 
la  révolution , porta  sa.  tète 
sur  l’échafaud,  VIII,  te,  • 
Seuvar  (le  général ) x né  à Ro- 
mans, IX , 459.  • v;* 

Sk.hvaS  , nvocat-gdhéral  au  par- 
lement-de  Grenoble,  IX,  4^9- 
Servis  , l’un  des  anftis  d© -Vol- 
taire, X,  459. 

Serve/,  évêque  contlituûonbel, 

VIII,  4^6. 

Servet,  médecin  et  savant  espa- 
gnol 3 rondamné  au  feu  pour 
certaines  propositions  qudl’011 
taxait  d'hérésie  « XI V*  -5o5, 
Servet  ( maden^oiNelle  ),’  jeune 
personne  dont  ou  fait  le*  ap- 
#préts  de  mariage  ; Jfl,  .169. 
SftaVifcKK  (M- de  LaJj  écrivain 
ronronné  par  plu siétirs  acadé-  . 

raies  do  France,  XXV,  i.3p. • 
SerYières’  ( madame  ),  artiste 
peintre.  Soit  tableau  de  lilan- 
eheâe  Castille , n»ère.de  $ainl- 
Louis,  XXII,  1 1 4 ï celui  de 
Mary  limité  d'Booue  êt  Alain 
Charlisrf  1 16.  • 

Servir  ( Nicolas  Y estimable  avo- 
oat,.auteur  d’ime  JlUloire  île 
Aoucn\js t don  outragé,  sur  la 
•légifelaiion  criminelle,  XX Y, 
3(i.  . * . ^ J * 

Seuvois^  INibbé),  vice- président 
•de  l’acadéinit*  de  Capibrai  , 
homwe'U'e»t)rit,M«le  goû\,  Çt 
* de  «aient,  X4I,f>6.  • ^ 
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SuSAxrct  ( madame  de). 


à ■ Divp| >o  j il  fui  récoirfpfensé 
dç  luadaïuc  de  Lorys,  amie  de  celte  lu» une  action  par  la 

dé  l'Ermite.  Elle  visite  les  ca-  rotàiscaiioB  de  i$  baticfieitfe 

de  commerce  composant  toute 


taComl.es  avec  ce  dernier,  II, 
43i.-&a  Hile  reçoit  du  baron 
d'AprevïlIe  de  tendres  aveux 
•qui)  cçoit  adresser  à elle-mê- 
me; Ils  se  reconnaissent  .erse 
promettent  de  s'épouser,  IV, 
356.  Déconvenue  «pi'olle  fait 
r*suves>  au  jeune  comte  de 
Gla^uil,  VI,  38*. 

Sésaxhe  (M.  de),  colonel* parle 
•.du  goùl  *que  Jés  Russe*  ont 
pour  le  pliysir  des  montagnes 
de  glace,  VII,  IOJ.  ^ 
SnvaiSTHK  J \LM.  )„  raanufactn 


sa  lurtone,  XXVr  37. 

Sf.whix  ( M;  ),  aùjeur  de  vaude- 
villes , XXI , 'xi v.  • • • • . 
SfcXTiLi.\,  vestale,  périt  vjciijik 
de  l'amour,  XIX,  5.  • 

Smr  ,•  rçnommé  ixAir  ses  vigno- 
blés, -XI,  48&  .* 

SüvtEBT  (M.. ),  peintre  paysa- 
gisiÿ-  Son  fallait  «l’une'  rmuc 
pris.  entre  Gcménotvl  la  Sain- 

le-ifcfl.m<c,.XXy,  58. 

Sevsbs  (M.  Alphonse  de),  jlfcssi- 

, r,  Dateur,  IX,  19&  .» 

riers  de  drfp*  à Berna  y , Xill,  Susses  (Claude  de  .)  , savent 

1 1 3. 


Sevrais the  ( M.  ),  fabricant  dé 
drapa  à Elbeuf,«XIIl , l3l. 

SüviBE'cst  |.roclann-  empereur 
par  les  légions  d'HIy  rie , X , 

S&viomé  ( madame  de).  Son  ju- 
gement sur  Racine,  11,  ta. 
Hètdl  ciu'elle  occupait  à Paris, 
Vil,  a 4 4 Quel  «pies  réflexions 

* sur  le  mérite  de  6es  lettres  et* 
sur  son  caractère,  Xli*  4^7* 
Super I uni.- de  ses i pi très  sur 
tontes  celles  dçs  femmes  «K; 
j'purone,  XVI,  19. 

Stvu.xv  ( le  marquis  de),  XII, 

4fio,  463. 

StvitAUK  (•  la*)-,  rivlèj-e  su»  les 

• bord*  de  lajquellfe  est  situé  II1 
volage  des  Amlrieiqi  dans  Tes 

•Hautes- Al pes,  X,  aà3. 

SÈviuts-,  bnurç  à «piulque  disûpi-* 
ce  de  Tari*,  jomarquable  par 
' uqe  manufacture  de  porce- 
faiiifs  supérieunfs'à  cetyes  du 
Japon  et  de  la  Chiiie.,  XXII  y . 

*•  r * 

SÉrav  ^ pi.  ) t.ricbe  armateur  de 
Dieppe  y Ht  transporter  on  An- 
gleterre , syr  un  de  spt  b.t- 
tiiuci^,  i5o  prêtres" réfugiés 


évé«jufv,  prétend  que  le  par- 
lement a Je  droit  Me  supposer 
au  Coi,  si  le  roi  ordonne  Une 
<*hos^  déihohoêiey  Xl  V,  n9b. 

Seysscki.  (la  côte  de),  mioumu  e 
«pour  *«•*  vins  t_X , aa. 

8Èze  de) * VIII , *a.  ] . 

«SroHZA  ( François)  enchaîna  la 
liberté  de» liai),  XJV,  :|o6. 

$Gbavese9DK,  ftju  de*  J\jii*  de 
Voltaire,  X,  461. 

SsUetxvrt,  l'un  des  nrnit  de 
Voltaire  , X,  46p. 

StiAKF.^KARF,  V,  38 1 . Jl /'entre- 
tient^ dans  l.iuiro  inonde,  pveo 
Racine  , et  loue  le  mérite  des 
Oùvragés  de- ne  derpier,#XXJj 
1 7»  et  suiu.  il  invite  poètes 
à présenter  à la  uapira  hu- 
maine uu  miroir  où- elle,  se* 
noté  tout  entière , 36a.  6a  su- 
périorité dans  la  pocsiç  fondée 
■sur  la  mythologie  cabalisti- 
que, XIX,  3)8. 

SiiiLonnoN,  fumeux  rabbin,  cn- 
scignAit  dans  U ville  de  Ljiuel , • 

ix,  .5,. 

Siia'Zkmak,-  prince  luohornetan  , 
souveraiu  des  Abdalis  , ‘devint 
l’ allié  de  Tippô-S^ib,  .XV  (j)  , 

94- 
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Sm * t *(  M.  ),  • ancien  p«of«*t  du 

B»*-Rh*ri,  XII,  80 
SfiKiùut*,  auteur  drain  .îtrque  an- 

* bfjdiwc  qu'il  a tracée 
«fu  tarituscc  «lu  ftwitpHUtc  , 
IV  , 1 5a.  Mériitr  de  »«mi  Ecole 
de  la  inAiliufnce , XX,(i.  • 

üimaU*  ( M.  ),  mr<l<M'iu  d«  l’ilc 
Maurice*,  XXII , 4«o.  * 

Hicaun  (I  al>(>«*  );  instituteur  de* 
sourds-muets.  Perfectionne- 
ment* qu’il  apportés’dnna  le 
>v<Yàmc  «U  fablxr  «le  l!Kpée  , 
11,^1;  VIII,  JS* 

SiDRÇT  , .-Vogl^i»  ai  lâché  à la  dy- 
n a slip  de  Ch  a rie*  II»  fut  enve- 
loppi'^ani  ht  tdiupiralion  de 
Jtyr-Hnusrt  et  périt  sur  J'roha- 
fàmJ,  XlV  , 3a5  ; XXJV,  188. 
SlDOMCR  Al»OLLIIIAftlS  Itnre  U 

* 'Aile.  de  LyAn’à  'I  VoJôrc  II  , 
empereur  lie*  Vfsigotji*  , X , 

3<17*  • # » * v * 

Si  khi: k , bourg  pù  Ion  'fabrique 
«les  alênes  fl  de*  poin^oà# , 

XI,  J kl». 

Sikkha' Lhosk  , rivière  d'Afrique, 
à l’embouchiif*  «le  laquelle  les 
Dieppois  forment  de;  éuhli.s- 

* sertieutü,  dont  rAngleterreal! 
réserva  1.1  possession,  XXII,  . 
493;' XXV,  ig«  • "t  .* 

Str.Abon  (M.),*  peintre  nJtnoU  , 
I\,*I90.  - • 

Nias nit',  roQnsn  Visigoths.,  Vèrt»« 

pare<le  la  SainCoitge,  XRVI , 

lop.  ‘ i 

Sic, bric,  hls  aîné  de  Sigtsmond. 
Ce  «limier  l'étrangle,  o l'in*Xi- 
gatloii  «Finie  esclave  qu’il  ovait 
époméc;  ’niéotforic,  roi  des 
Ostrogoths,  vcwge’  *•»  mort  , 
XXVI,448>  ’* 
f'if.isasoMT;  empereur..  Son  sé- 
jour au  palais  de  Luxhof , à 
. Siraslicniq* XI , 3A9.  * * . 

S.c.tpuoNn,  rqi*  de  Bflll|UM|, 

fpouse  mp?  esclave-  «jui*  le 
pousse  au  crime;  il  étrangle  son 
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H U Sigcrir  ; *#h  repeu  tir*  mé- 
pris «loin  il  eut  l'objet  de  la  part 
’dir  peuplp;  H-est  attaqué  par 
le*  hls  «le  ClotHde  , aJ^VI  , 
448.  Livré  par  des  mômes  , 

* il  est  jeté  dan*  un  puits  tfvec 
toute  sa  famille,  44^**  X, 
. 3oA. 

Sicovme,  prince  gânloi»,  XIV  , 

558.  • 

S»tARce,'Hofnain  «pie  son  gendre 
Caligula  força  à se  couper  fa 
Borge,  K,  >04. 

Si  non  A ad,  Strasbourgeois  dis- 
tingué par  ses  conuhissloçes 
variées,  XI,  î^u  . * 

SlLFRCE,  Bas  «pie , habile  joueur 
de  paume,  VJ  If,  135. 

Silhouette  (M.  de).,  Risque, 
traduisit  V Estât  sur  l'homme 
de  Pope,  parvint  au  ministère 
des  Hnances^etle  quitta  hrus- 

3uement  sans  «pi  ou  enten- 
if  plus  parler  de  lui,  VIH  , 
108. 

Si  lu  / l’ancienne  abbaye  de)  , 
«mi  l’on  trouvait  une  biblio- 
thèque dont  celle  «KAIcnoon 
pott4<l«^]uetquesdéhri$,XXV, 
.fit T. 

SiLYAüfts',  petite*  vîl)e  renommée 
* p«suf*ées  eaux  thermales,  Vill, 
48a. 

SlLVARbc,' village  Renommé  pour 
se%  belles  poires,  #1 , 489?* 
SihÆor  ( U liaroit).  conseiller 
•‘«l'état,  IX,  3o«i%3it>. 

Simirr,  habile  relieur,  Vf/iufl. 
Simor,  eccléaiastiqu^,  i'uu  «les 
deux  hatfitarits  do$niut-Qu%iv 
thi  qui  érhnppèirm'ao  inas- 
saerp  «h?  «mro  .ville  en  1X57  , 
‘ XH,<8. 

Simor  (M.  Vrctpr)b,  littérateur 
de  Lhiukerque,  où  il  a fondé 
un  salon  «l'exposition, ‘ XIF, 
3a  a.* 

SiMOR^RichardJ,  ora^oriert, 'au- 
teur de  tmmbroux  qgVrages 
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q«U  attestent  uu  vante  savoir 
et  \int-  paticdtec  inaltérable , 
XXV,  35.*  . 

S»¥«***  ( Déni*  ),  cardinal,  né  à 
Cljartics,  XXVI,  100:  ' 
Sm|uset(  l'aldie*),  l'im  des  enne- 
mie <le  Voltaire,  X,  469. 
Sisuikb  ( M.  ),. directeur  du  tbéi- 
fre  de  Nîmes,' IX, *«731  « 

Sis-lf-Nobi.b  , village*  où  l'dn 
voyait  une  aldj«ye<ierehftieil- 
•es,  XII  ; i56.  • 

Sfft-llF.ïMiT  ( M.  ),  coutelier  de  là 
• faculté  île  médecine.  QÛel- 

Sn  un*  des  produit»  de  sa 
Hmre,  XXII, .384. 

Sinon  ( le*  rocheys  de),  dans  le 
Jnra,  à deux  lieues  de  Noïe- 
roy,  Xi,  8. 

Suives,  que  Voltaire  arracha  à * 
l'échafaud  , X,  ^5y.  * 
SjsMosn-SisMosnt  (M*),  écrivain 
gène  vols,  I,  U>. 

Bistuf.  ( M.  ),  dont  le  fameux 
sérmen  Ht  la  réputation  d’un 
curé  de  village,  IX,  s35.  . 
S|XTfc-QrmT,  pape,  fait  l'apo- 
logie de  fassassiu  Jacques  Clé- 
ment, XIV  , 6a. . Il  lance  une 
bulle  cdntre  fie n ri  IV,  -où  il 
ledrclare  iuoapalde  de  régner, 
5o8.  # 

Si/.Ei.s  ( le  chevalier  )*  .l’un  dos 
chefs  des  Clmusuiv,  XII,  5^4- 
Slodts,  sculpteur,  àoui  Ton  doit 
le  monument  élevé  à.  Jeannc- 
d’Arc,  a Rouen,  XIII,  i5cj. 
Smith  (Mdam  ).  Réfutations  de 
* la  • maxime  fondamentale  de 
s'ôn  système  sur  la  rietiesse 
des  nations  , XXif,'  3$a.  v 
Smoi.kxsk  , ville  de  Russie*,  dans 
laquelle  Napoléon  entra  vain- 
queur, lï?  464-  ' * • 

SyvtEn,  célèl fre.  peintre  dont  le 
musée  de  Lille*  potiMf  tpiel- 
ques  oifvrnges , 

Soa>kii  , évéquede  Sciiez,  primat 
distingué  par  ses  vertus  évan- 


4^ 

gélfqiiCs.  8pn  exil  àl*Chai»e- 
Oieb,XXVJ,  3o8,  3^g.  ‘ 

SAbirski  (Jean  V,  roi  de  Polo- 
• ‘gnos'à  là  Aïod  dù(pie)  Sianis- 
• las  Fat  porté  an  trône,*  XI,  3o  1 . 
80G*Td(.lry  Parallèle  WuA  «telle 
d'au jourd  hui  et  celle  d'aotre- 
foia.-l,  ta*.  Empire  quelles 
v trille*  femmes  y exerçaient, 
l *3'.  Egards  que.  l’on  tk  dojl 
mutuellement  dans  les  • (ieux 
de  réunion,  i85.  Physionomie 
mobile  de  Ip  société , et  pro- 
grès des  arts  de  lA*e  observés 
à l'Opéra,  266.  Avantagés  qui 
résultent  pour  la  société  «du 
commerce  dr%g«H*  dç  lettres 
avec  les  géns  clu  monde,  TT, 
,»l5.  Conditions  nlo hiles' -né- 
cessaires au  bonKeuad'iiné  so- 
ciété, IV,  Causes  qui.  tin  us 
l’état  actuel  dé  ht  société , 
s'opposent  q ce  ■»  p'"- 

Î»art  des  mères  nourrissent  e|. 
es-mémej  leur»  enfants  , *36. 
*Le<\  mendiants  de  toute  espèce 
sou.1  également  nuisibles  à la 
société,  î4g  La  table  est  sou- 
vent nnc  oeoasiou  de»  réeon- 
eilmjion,  V,  137.* Civilisation 
de* la  friponnerie  datii  la  so- 
ciété, et -corruption  V|ii’-olfe  y 
propage,  abo*.  b comroeteac 
a pour  elle  dé  grnfid*  av  anta- 
ges, VII,  90.  Sa  frtvAlitéef  son 
esprit  d’emprunt,'  30t.  Lors- 
qu'une société  se  forme , >es 
membres  cb  titra  rient  les  mis 
envers  les  «lutrés  «les  iduvoir* 
indispensables % XI V,  5.  Qutd 
efct  le  devoir*  uifiversel /W*  so- 
ciétés', envers  les  individus  ; 
qnel  est  leur  crimes  *3.  fHlei 
se  rendent  coupables  des  cri- 
mes qu'eues  inmi yA’nt  , if-* 
Toute  {efeiété  doit  concourir 
« la  conservation  de  la  vertu, 
de  la  liberté , de  l’égalité,  dé 
fa  raison  et  de  fa  justice;  ati- 


* 
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eau  île  »e«  mmnlire»  n"  *.  le 
droit-  de  commettre  iln  crime 
jicnr  «a  propre  ronwrtaUo», 

. 7*J.  | AU  clastfe*  moyenu**  4e 
la  son* vie  sont  toujours , ’ et 
par-Uiul  , * les  conséryatfioe* 
/U»  nni'ort,  4S9.  Au  moment 
de  U révolution,  .'elle  repo- 
sent , Aon  sur  la  pratique  des 
vertu-»,  moia  tur  le  itipect 
de*  cqoveoaneex,  «â»d.  • # 

Socrate.  Ses  efforts  pour  ensei- 
gner. la-  tigetsa  aux  peuples; 
peine  à -èoijuefle  il  fut  con- 
damne , $JV,  to..  Douleur 
.qu'excite  son  Movenir  parmi 
les  AtV;u)«mp  3 19.  Il  accepte 
«a  sentence  ne  mon  comme 
.un  aoce  de  soumission  aux  lois 
de  so«»  pays , 4°^-  H’Weud  par 
. tuile  de  la  ‘cabale  qu’tfvaiont 
organisée  Anytus  et'  AriJto- 
pli.MM,  y,  1 au.  • 

801a  ( V)-  Le  seuretde  sa  fabri- 
caiion  , perdu  depuis  teug- 
4 «mips , fut  découvert  parles 
moines  «tv A »»t  ie  cinquième 
siècle , toi|t  ce  qui  ruganbiit 
la  sole  étajt  my* terreux,  XXII, 
4^6.  Cfalbt  les  Jlomains  elje 
était  l'a  panade  du.  luxe  tt'de 
Il  debuuohe;  olle  « fourni  à 
Ja  peinture  fiches  nuances 
et  d«»  effets  inconnus  jusqu  a- 
li»rx  | cW  ert  Chirtp  que  se 
» trouve  la  sçie  la.  plus  Hue; 
fifcsas  de  soie  française,  4*7- 
Améliorations  a introduire 
• dans  les  destins  de  ces  tissus, 

> 418. 

Sumjoks  (4e comte  de).  Çe  qd’il 
a}it  à Joinville  au  milieu  du 
cannage  de  la  bataille  dç  la 
Màssou*,  Xiy,  \m  *• 
SrXMOify  fille  qui  fut  fo  théâtre 
dé  tue) ques ‘n^tWfisntt  mi- 
litaire en  lB.  *,  XX  Vk  5 1 5. 

Soisr  (4e  citât 6ad  do  )#j  'à  quel- 
que .distance  de  1 *>ù 


l' bruit  te  passe  queues  mo- 
ments, tli , itif). 

Soeolxicmi  fie  .général  )y  com- 
mandant les  Polonais  qui,  est 
B 8 1 4 •»  payèrent  un  tribut 
d'hommage*  a la  mdmoirejde 
Stanislas,  «lue  de  Lorraine, 
avant  de  -retourner  dane'lour 

patrie , -XI , 3io. 

SoUxfiMK»  (U),  petite  rivière 
qui  alimente, plusieurs  mauu- 
• factures,  IX,  46. 

Souuic.k*  ( madame  de).  ep»usC 
de  l'aucieu  militaire  Me  I court,' 
et  remarquable  par  foute*  le* 
qualité  s*qui  rdndenl  unefom- 
uie  aimable,  Vit,  t5a.  * 
SotAfrets  ( la  baronne  rie  ^per- 
sonne dont  Je  premier  wm'» 
toujours  rfîté  Je  f^ire  jMfJer 
d'elle; -ses  prétenôous  autlrre' 
.d'.1uteur;  manière  dont  elle 
passe  ses  matinées,  V,  7s. 
Solda  en  , J'pn  des  villages  com- 
posant la  paroisse  du  Bun-de- 
La-Ro«  lie  , Xl,38i.  « 

Soldats  (les).  Koyex  Guerre. 
Solf.ix  ; évêque  3e  Cbartfes , 
prodigua  k«  biens,  ses  sains 
et  se  vie  pour  réparér  les  maux 
que  h?  peuple  avait  soufferts, 
XXVI,  na. 

Soué , cojBpetiAdh,  acteur  div 
tinguè  de  rOpé  ^-«Comique  , 
XXI  xii.  Sa'  supériorité  dans 
l'opéra  de  Milton , 5.  # 

Sov.ic.xac  (je  lieutenant-général), 
retiré  à la  Baume,  lXj  53. 
Bienfaits  qu’il  rcpftqd  parmi 
les  vi  «■mt  ois*  des  environs  ; 
bonheur  qu'il  goûte*  au  scia 
de*  «a  famille,  55.  . . 

Soi.iir.vxi,  chimiste,  revendiqua 
l'invention  de  Tuppareil  d^lv- 
dyuar&  Adâni  pour  la  pré- 
parçfiotrdhs  caux-de-vic , IX, 
»7&*  - ... 

Sot. fn , architecte^  continua  les 
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travaux  Jr  château  de  Cham- 
bord, XXIU,~  29b.  ' 

SüfcoenÉ  (,1*).  l*yemier  ri  s péri  de 
celle  contrée  , XXVf  47 2 i 
XXV Ir  6.  Innocence  prirnilivo 
et  jionoéfQié  naturelle  de  ses 
habitants;  leur  iguoraneè  et 
leur  pauvreté^  6.  Inutilité  des 
ixeroirçs  de  mission  parmi 
„eux;  exemple  |fe  leur  honnê- 
teté, 7. , JRbyen*  tTaiyéliorer 
I' a(Jrir  11  Iture  aatpi  celle  région, 
9.  - Croyances  .superstitieuses 
de#  Solouais, j a.  Ceremonies 
«U  divertissements  qui.atfcom- 
.paguetot  leurs  ûoce*,j3.  Ma- 
nière* dont  ils  célèbrent  les 
principale-*  tries  chômé**,  .1 5. 
.Véstiges  de  féodalité  que  fou 
trouve  dans  la  Sologne,  70.- 

Soi  tvküw  , Tup  des  favoris  de 
Catherine  II,  XIV,  5*8. 

SoMAïf,  petit  hameau  du  depar- 
tement de  l’Aude,  VIII,  -46p. 

Somma*  ville,  libraire ,-prit  à ses 
«âge*  l’académicien  l)u*ftyor, 
IVt  ao3.  . ‘ 

Som  mi  ères,  "bourg  remarquable 
JV»r  plusieurs  manufactures 
d’étoffes  de  lai  no,  IX, , I 55 

Sommiers,  archevêque  de Césa- 
réè,  né  à*S«int-nié,  ?U,  4*2- 

SoMRAMBFI.UMF.  ( le  Sc^lidàlc 
et  niaiser  ie  de  cette  jonglerie, 
mis  à ny  par  une  expérience 
que  l'abbé  Caria  en  fait  d?ns 
une  pension  de  demoiselles, 
lu  , 01  et  sui «U  • 

Sonores  ( la  source  de  ^ porte 

• ltàteau  dès  sâ  naissance,*  et 
<lo|)t  les  «aux  sont  chaudes 

• en  Liver  et  froides  en  etc, 
XXVI,  378. 

SoNal-Srwp,  ville  des  Indes,  re-* 
marqualdç-  par  de  riches  -pe- 
gode.*,  XIX,  i|(x’ 

Sopfi*,  habitante. du  Ban-de-ha- 
IJothe,  veuve  et  sans  ‘for- 
tunés, s’ét^it  chargée  de  neuf 


•tpIûditM,  et  Ugf  elevai*  d/m* 
la  piéf*  et  J'aimfur  du  travail , 

Wv  <àX  * . 

SomoçlÆ  est  trtiné  devant  un 
trjfHuial  par  ses.  enfante,  XV, 

• 48-  . 

Semai  ea  , niarérl*d-de-camp-  du 
vire- roi  (/Italie,  IX,7ie.  * 
ëoact,  situé  sur  I*  rive  drôite 
de  la  Mi -tue  , X>,,433|' 

Sonu.  ('Agnès).  Ses  amours  «Vec 
Charles  V|l,  quelle  rendit  à 
l’honneur,  II,  187.  Elle  tuiro- 
duit  l’usage  des  diafnant*  «fans 
les  Lracelela  et  les  colliers , 
III , ao.  mapoir  de  Mesnil 
qu'elle  avait  choisi- pour  être 
plut  près  de  squ  royal  tunam, 
ui  se  trouvait  à l’abbaye  de 
umièges,  ét  où  elle,  mourut 
•en  couchés,, XIII,  218;  XlYi 

489;  2ÙCVI»t35.  . • 

Sohw.k,  petite  _ ville,  dois  sud 
è*isteiire  .à  une.  ancienne 'ab- 
baye de  bénédictins,  el  *s«  -re- 
nommée à Ri\e  école*  célébré 
. - fondée  en  176O,  et  dirigée  par 
M.  Cerlus,  VIU,  4“^  • 

SObcfe  ( la  ),  rivière,  baigne  les 
murs  d’une 'ville  du  départe- 
ment de  .Vaueltfce,  IX, ‘^34.  •*’ 
8ohhaJï»(  M.)y  aVoçar  distingué, 
VIU,*  148:  ; . 

Son* ai  ( Te  chevalier  3p}%*  proto- 
type des  hommes  quifunt  des- 

• dopes  au  jeu,  V,  a63>  , *. 
Soune**  ( I abbé  ).»  Sbn  sentiment 

«Ur  les  miasionn aires,  leursaé- 
rémonies,  leurs  opinions,  leu/ 
inlo limitée,  e^loûrs-pré^ica- 
lions,  XVI,  199  etjuw.  . 
Sorberuf.,  basque,  célèbre  joueur 
de  paume,  VIII,  r35- 

Soxiateû  ( les  )j  ancien  peuple 
. des  Gaules,  que  le  grand  Jutes 
fu/  obligé  de  co’iniiatlre  eti 
poraonne,  VJ1I,  35a/ 

Sors  (bs)  peuvent  se  diviser  en 
trois  espèces,  VI,  348;  sont 
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• il'iipinjit  pki»  (üufjtftftiix  qu'^ii» 
Iws  4«laigdf  ds\  .tutigo,  35a; 
ont  «lu  caractère,  ib.  ; H-ur  Cm- 
prefomcnt  à |»oür>*ivru  U 
fortune,  dont*  il*  épient  routes 

Ica  chances,  16.  ; ont  aucro  coiv 
è<)éral>leai«nt‘letir  fpnceotf- 
inrriqiie,  XV,  a5û;- dominent 
•■•lu  nmiulu,- 1§»  ; soin  iugrktsct 
capricieux^  «yu  fait  triompher 

* r tonte  la  teYre  le»  idées 
■plu»  absurdes  ; éteignent 

• dite  le*  autreè  les  dernières 
. • ftn  ur»  de  raison,’  *54.  heur 

empire  e*t  fende'  sur-  la  faus- 
seté de*  idées  et  <h»s  juge- 
, ment»,  *53.  Ils  fornichi  due 
wn»*f  contre  laquelle-  s'atnor- 
triseflt  les  plut  rigoureux  ef- 
fwiji/rfG. 

SpTTn’H-tiS  célèbre  paf  Usaveur 
dé  ses  laitages,  XIII,  i3*-. 
SoichAt,  auteur  d’une  histoire 

• du  - pays  cher  train  , XXVI, 

•ri  17.  •** 

tsotm  wrr,  'célèbre  Architecte , 
fournit  1rs  dessins  de  la  loge 
du  change  6 Lyon,- K,  566; 
‘du  grain]  théâtre  dp  celte 
- rille,*379;  XXVI . J 7 1 . 
SoiViuet  • nK'djALic.TOît*,  auteur 
d’-tniu  //rVlorre  de»  choses  les 
plus  nouvelles arrivées  et\Ftpn- 
ce  dans  tes  annArs  l5ê?,  i588 
etj4«9,’X,9 8.  . 

SoWtLtt ac(  A4,  le  vicomte  de),  gou- 

• verneui  des  établit  WM  ent» 
français  -dans  lés  Vides,  XVI, 

• i3.  - ’ . ‘ : 

•Sôt^LAC,  rille  sîfuéeMnns  le  dé- 
partement de*  la  Durdognc, 
XXVI,  i5G.- 

S41LE  ( la  ),  l’un  dés  trois  cantons 
. : dont  se  composé  le  territoire 
des  Ihi^uiir-.  français,  Vlll,'r>6. 
Soca-oKe  (la),. rivière  sOr  le  boc«l 
de  laquelle  soUl  situés  U*  vil- 
IfS»  4?  «S.iiut-Kticuîiè  et*  de 
Saint# Didier,  X,  181. 


SQCLT  (4lr  imtreubal  ) comman- 
dait las  Fiança»,  à la  bataille 
«le  Jotdoie,  en  ’iBi^  VIII, 
M 

Sdtii/r  ( le  général)*,  frère  du  pré- 
cédent, VIII,  387. 

Socaftrr  ( M.)  jÂrivain  dSamati- 

q«*  i*lt  4<n  VUI«  43?- 

SôceaK  (M.),  curé  dans  le  dépar- 
tepient  de  t.’vGirnpde,  et  foto- 
datrpr  de  quatre  connu  un  a u- 

t ét  «le  femtnei,  XV’f , *36. 
SotTQefln  (•M.),’Nltwoés,  dont,  la 
marutn-  fut  rasée  durant  les 
trOubles  du  Gard,  IX,  «65. 
SoiTAimo.(  le  marquis  de), grand 
amateur  de  medhniqtçc , hi  re- 
présenter danA  son  cmtnn  la 
première  tragédie  à machi- 
nes r mélée  de  chant , qui*  ait 
été  composée  un  France  ÿ et  à 
laquelle  on  fait  renumlef  l'o- 
rigine de  l'opéra,  XIIJ , 10H. 
Socmais,  directeur d*b  11  manège, 

HJ,  »«9 

Sovnikn(le),  docteur  de  Sor- 
bonne,  né  à Coutauces,  XXV, 

• • Sl3.  ; . 

SOüTiHiT  (MJ,  écrivain  anglais, 

• l’un  de*  Mvenlctfrs  «Je  la  «a- 

• fum»  poAique,  XV,  118/ 
SoevEmn  ^le).  Caractère  des 

impression*  qu’il  cause  àJ'ame, 

4V, 

SorvaÉ  ( le  'commandeur  «le  ) , 

* .personnage  oui  tenait  la. meil- 
leure table  «le  Paris, *11,  ta. 

SpA,  petite  bourgade  du*p*jnle 
Liège r. célèbre  par  se*  eaux 
thermales , «loiit  les  sources 
ont  été  ouvertespar**1».  prince 
^e  la  confédération  germani- 
que., III,  a3o.  .Détails  de  la 

* -vie  «pie  l'un  ntèrfç  doqs'  cet 
*«4mdtoit;ct déplaisirs  qu'on  y 

trouve,  a33#  • • 

Spaskt  (M.  ),  garde  national,  «lé 
Marseille,  blessé  mortçHês*ent 
dans  les  Scènes  affreuses  du 
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mois  île  juin  ibi5,  IX,  34  ?• 

Sl'49<>,  Napolilaiu,  condamné 

. par  Spt’zialf»;  XIV,  556. 

Sfi Mte,  PépuhUqtic,  resta  libre 
tant  qu’elle  ne  confia  sa  dé- 
fense qu’à  ses  citoyens',  XIV, 
19A.  -Lee  femmes  y /raient  Ü-* 
bres  et  véué 

Si'EHLiN  (lianiel").  l’ui\  des  plûs 
Habiles  architecte»  <bi  quin- 
zième siècle,  XI , 470.. 

Si'Lsr.fcù  (le  comte  de)  tit  impri- 
mer à grands  frais  un  seul 
exemplaire  d7/nracc,  .VI,  109. 

Si'i  Ncm  Smith  (M.  ),  sîvant  tin- 

tais, XXV,  2.16. 

SrEi  urm;  ( le  ctiâtc‘du-  de  ),  dont 
il  ne  reste  plus  que  des  ruines, 

H»  27‘)- 

Svkti si, f,  Napolitain,  ouvre  dans 
iVorida  une  boucherie  de  cbair 
ho  morte,  XIV,  556;  devient 
,meiubfc  de  la  junte  napoli- 
taine ,'558.  Jugemeifts  atroces 
qu’il  rendit;  massacres  dont  il 
se-*oui(hii  56 1 et  suiv.  Plaisir 
qu’il  éprouvait  à toui^enter 
# les  malheureux  détonm  dans 
le/  prisons,  563.-  Impertur- 
babilité Yjir’H  affectait  ‘dans 
l’exercice  de  *1  magistrature , 

• . 564-, 

Snf  ( le  ),  rivière,  ‘arrose  la 
plaine  au  sein  «b*  laquelle  est 
située  la  ville  de  Dieb/.e-,  XI, 

394..  • ; 

Snfi.\%  jésuite,  fui  mandarin  à la 
China,  XII,  179.  * 

Svi/pj.irs  , cii*é,  XXIV,  iffct. 

SsoanD  (Jean  de),  fradiriMrHo- 
mèr*>ct  Hésiode,  XXVI,  ijS. 

SwtiTiM,  cqibgositeur,  I,  i5. 
MéHte  de  . sa  mimique  dans 
l'opéra  de  In  Vvilnlc , XI X , 
53.  Ga)Salc  dont  il  fnt  victime 
Ml  tbéâlfe-Feyijea»  , £>4  C‘e*< 
par  l'âpérn  de  Milton  ipi’il 
oomjnençji  |a  réputation,  \^I, 

4;  XXII,  *59,  *b5,  §76$  277. 


Üisiiu  s , affranchi  de  Néron , 
proposa  à ce  dernier  un  as Hp 
.dansai  ferme,  XIV,  86. 

Spb^e  ( la  ),  fleuve.  lamites  quc 
les  habitant*  «Ig  ses'  bords  as- 
signent à lia  liberté,  XV,  tf\. 

SqtiévE  ( Kdolwtrd)  fa*  député 
en  Angleterre  pour  y empoi- 
sonner U reine  Klisauetb  et  le 
.comie  d’Kssex  , XVI , sa5.  f 

StaIIa,  ville  détruite  pac  une 
éruption -du  Vésuve  , VJ,  ao5. 

StaiVli. (b'rauçoîç),  poète,  brû- 
lé vif  , poar^  avoir  .professé 
dans  ses  -vers  l'astrologie  et 
U philosophie,  XIVT5ot>. 

S ta  ce  , cité  à propos  d’une 
danse  p.ïrtjeqlièrfe  nuV  Ama- 
zones ,*Xlft,  18a. 

Sjsflti  tenta  les  premiers  essais 
pour-oluenir  des  verres  bleûs, 
X$JI,‘4oo.  ’ 4 

STAfUEit, t poète  alsacien  s,  'XI, 
373. 

Staki.  ( madame  de  ) , femme 
célèbre  par  «e»  éorits,*!,- s,i  t Ce 
qu’elle  dit  des  avantages  que 
procure  la  situation  dun  pays 
libre,  .XI*,  \ de  l’égalité 

civile,  74.  KUe  reproche  aux 
AUrmami*  dè  u'avoif  ppsnaéc/. 
de  préjugés  natioftaiix  , 1 44 - 
Ce  quelle  dit  des  guerres  vn- 
treprises  pour  de  simples  in*- 
téréts  j»nlifiquésr  1 79  » des  éta- 
blissements déc  harné  de  Ham- 
bourg, 356;  de  l'aversion  des 
tyrans  pou^lcaocmipatioiiVde 
1 esprit  et  l'indépendance  philo- 
sophique ,,(5ai.  Pille*  dit  qtie 
l'homme  trouve  le*  éléments  de 


son  propre  malheur  dons  l'ac- 
cumulation «K-  la  |ft»m»ce,  xV, 
ü5o.  S i;s  ri  flexions  sur  Pin- 
constanrc  du  système  poli- 
tique en  Fraude,  XVI , ^ à* 
llC.  Ce  qu’elle  dit  dos  avan- 
tage# que  la  •suppression  des 
maîtrises  ol  aie/  jurandes  lit 
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reprendre  au  commerce  çt*  à 
l'iniliiHinc,  X\ll,s3a6.  (ne* 
’tère  dp  «ou  roman  de  fie/- 
fkinry  XXUI,a3.  Klle  a con- 
couru {i  décrédithr.  Je  roman 
épistolaire,  a4* 

Stalpoih)  ( le  vicomte  dçï,  mem- 
lire  catholique  de  la  chambre 
haute,  fut  ‘conduit  à'  la  mort 
sur  U déposition  de  faux  »e- 

iiimih.  . XIV,  3|il 

Sxaqislas,  roi  de. Pologne,  dnc 
de  Jjortraine,  X , 4.^9-  Son 
éducation  ; vœux  et  suffrages 
qui  le  portèrent  au  trône  de 
Po(o(jni;  XI , itoi.Ia  fortune 
l ut»  fait  descendre,  et  ce  n’est 
qu'apte»  de  longuis  iustauoes 
qu'il  cotqpit  à y remonter , 
3o3.  Tlmntnt  il  leajuitle,  et  va 
se  limr  dans  la  Lorraine  dont 
il  accepte  la  souverainet^juÿ- 
’qu'à  sa  mort ; amour  qp’il  avait 
pour  ses  nouveaux  sujets  fie 

* jour  mdtne*de  «on  arrivé*»,  il 
travaille  à pourvoir  a feu r s be- 
- soins  ^ et  repousse  lès  iriipor- 

r tu  ns  hommages  des  coueti-. 

3oj.  Bienfaits,  établitsc- 
meut*  de  toute  nature  quc'lui 
doit  la  Lorraine,  3t»4-  -Il  favo- 
•risé  l'éducatioii  publique,  et 
luidouuede nouvelles  formes; 
• cultive  Im-méiue  les.  lettres, 
é*  répond  à un  -discours- de 
Aouueau  , 3rdL  Franchise  , 
douceur  et  gairfé-qut  régiiaieilt 
àsp  cour,  d pxenjl  sous  s.i  pro- 
tection les  enfants  de  son  ri- 
val , Frédéric- Auguste,  chassé 
de  la  Pologne,  3o6.  8a  dévo- 
tion minutieuse  dans  s?  vieil- 
lesse, 3 o^.  Affreuse  catastro- 
phe qui  termina  sa  vie;  rési- 
gnation et  miietc  qu'il  montra 

• dans  sès  derniers  moments  , 
3o8.  So/i  tombeau  dans  l'église 
de  JioQ-Secours , située*  près 
«le  Nanci 309.  Uom  mages 


3ue  les  guerrier»  polonais  ren- 
irentù  sa  mémoire,. en  181 4* 
avpnt  de  retourner  dans  leur 
patrie,  3 10.  Son  séiou^autilsà- 
teaa  de  5h;nqrs,  XXV P,  ig;  à 
Cbambbod,  4fï- 

St  as»  a RT  (*M.  ),  ancien. préfet  de 
Vaucluse, *1^  Ml. 

Stef.L£,  écrivaip,  moraliste  ob- 
serva leur  , *4. 

Stéiiklib^M.  ),  pnipViétairc  d'un 
haut  fourneau  à lhHcbiviller, 
et  à Wilfeé,  XI,  aog.  • 
SA^AI,  compositeur  distingué, 

vi , 055*.  ; 

Steih  ( le  ) , ruisseau  , ptoad 
/sa  source  à quoique»  lieucs"de 
Quimper , et  traverse  trois 
contournes  rurales  qu’il  ferti- 
lise, et  sur' lesquelles  il  fait 
mouvoir  quelques  usines,  Xlï, 
538.  ‘ * . 

Stella,  peintre  d isti ligué  , X,» 
384. 

Stexre  , écrivain  anglais.  Ineo- 
héreucethwlÇrs,  de  sentiments, 
d’olmervat ions. que  |*on  itmar- 
que  crans  sée  voyages,  IV,  igfl , 
Il  peut  être  regardé  comme  le 
p*rc.de  la  nombreuse  famille 
des  voyageurs  sentimentaux, 
VIH,  9.  Il  u'usa  du  roqaan  que 
.pour  peindre,  sous  des  traits 
fantastiques? les  bixa iSeries c|u 
cœur  humain,  XXIII,  19. 

Stk  r b b -(M.),  peintre.  Son  ta- 
bleau de  A'errr-/#- Grand  , 

txvil,  34. 

Sthal  ( de-  ) , l’un  dè  ceux  qui 
préparèrent  la- grande  révolu- 
tion qui  s’est  opéVée  dans'  la 
doctrine  chltniqtfQtXXll,  35a.- 
SriLtcoti,  natriee.  Far  suite  de 
g«  perfidie,  Sffasbburg-toinbe 
au  pouvoir,  des  42oürgûigoon&, 
» des  Allemands  el  dès 'Va  oda- 
Jes  , XI , a4°-  «Après  atoir 
trahi  r cuqÀre,  Ü .rentre  dans 
ta  lyonnaise  avec  les  Jiottr- 
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guignons  et  d'antres  peuple». 

XXAH,  445.  * 

Stock,  chef  «l'.inahaptistos,  XI, 

. 3&4-^  • • 

Stolgiut»,  fç*  premier  qui  •»- 
nonrn  le  serre»  de  peindra  dl** 
camaïeux  sur  toifc»  , et  de  les 
ohif»  de  flèuTfÿd’ur  ou  d’ar-  . 

gent,  XXII,  368. 

Stowk  ( Jnlip  auteur  et  tail- 
leur anglais  , a . laissé  d^s 
monuments  .précieux  stir  Je» 
modestie  son  pays, *111 , <11. 

Strasuoi'Ik;.  Aspect  des.c.rmpa- 
gne#  qui  conduisent  à relie 
ville  en  sortant  du  Haut-Rhin, 
XI,  iif).  Noms  divers  qu’elle 
'port:»  jadis,  33?.  .Ofrigine  de 
éelui  qu  elle  poH,e  mainlegant  ; 
sd  fondation,  >38-  Devenue  le 
quartier  dliiv^r  des  Romain» 
sur  la  Jigne  du  Rhin,  ellè.est 
dî*Jrhite  par  Julius  TrévirJen; 
obtlCnf  le  droit  do  Cité  ro- 
maine après  avoir  été. rétablie 
par  Trajau;  est  désolée  à jplti- 
»i  au  r s reprise)  par  dlversd  ••aux; 
rentre-  sou*  la  domination  ro-* 
maille,  j3q.  Tombe  au  pou- 
•voir’des  RoitrgmgruA»* , -des 
Allemands  et  des  Vandales  ; 
est  détruite,  par  AttHi,  qui  est 
vaincu,  à «O n Mur  pab  Méro- 
véej  eHe  pâ*9C'»ov»  hr  ddjnî- 
hatioij  de  Clovif ;’jmporlancc 
et  tranquille  |>rospérité  dont 
elle  jouit  sou»  les  rbi»  francs  ^ 
njo.  Çon  indépendance  de» 

, « ducs  tt  des  rOai^  qui  gou- 
vernaient l’Alsace;  nouveaux 
déipatres  qu’olte  essuya  ; elle 
^•st  • ravtigdc  en  134^  par  la 
pes’te  que  le*  liabitahts  .tun- 
Imenl  aux  juifs,  -et,  par  ven- 
geance , Hs  'brûlent  un  grand 
nombre  de  ers  derniers,  341* 
Ufe  esluic  de  nouvelles  dAas- 
tatfons  (\i  la  port  des  Ratons 
et  du  .tuaivjuis  de  Rade;  1rs 


uAbles  cl  le»  bourgéoifc  dépo- 
sent leur#  haines  réciproque»  ; 
IgiMit  d nur  manière  invtnxi- 
ble  lafucine  du'pouvrrneiiirnt, 
a4».  l*s  privilèges  de  St  ras  - 
bourg  sout  reconnus  Yornu»- 
droits  par  -le  traité  de  TVest- 
pbalir  en  164II,  243-  ERe-pfcrd 
en  1681  son  Indépendance, 
et*  est*  Wentôi* réunie  b * la 
France,  V'if.  Accroissements 
que  sa  prospérité  reçut  à cette 
époque  ; la  révolution  double 
les  progrè*  de -son  industrie, 
346.  Prééminrnce.qu  obtient 
la  langue  française,  surtout 
dan»  les  réunions- les  plus  dis- 
tinguée* ; dialecte'  allemand 
en  usage  ‘à  Stra^bfb  rGi  ’47- 
La  ritadelle*  et  Tes  fortihea- 
tmus,  a4fk  Etablissements  que 
le  Rhin  aKmeute  dans  Celte 
ville,  a5t.  -La  jirestpi’ilc  de 
la  Robertsati,  ilrid.  ’Le  jardin 
Raldner;  le  polygone,  dont  le 

# terrain  a été  concédé  sponta- 
nément par  les  habitants,  353. 
•Obélisque  que  l’on  y a élevé 
en  l’honneur  de  Kléber  ; mç- 
nnmriit  «pie* Tou  avait  fcuvh- 
meneé  à dever  au  ..(jrhérnl 

• Mfcreauç.  promenades  aux  en-  . 
Viro»»  do  .Strasbourg , «54* 
Monument  élevé  au  -général 
Dosai*  ; aspect  • intériêliC  de 

• Strasbourg,  de  se*  maisons  et 
de  set  édifices;  ta  cathédrale, 
*365.  La  tour  de  Celte  basili- 
que, 3é7  . intérieur  de  cotte 
Cfjhâf'i  le  château  royal ,*  358. 
Liiôud  dej*  préfecture  ;l’liA- 
tel-de-rtllé  ; ‘ Celui  des  Deux- 
Ponts  ; le  hàiHnent  Appelé 
EuxTiof . ; l’église  de-  SAtnH 
’ Ktieune  , L'école  'd’eriH- 

•leriet  U intiderie-dc  canon», 
■36»).  L'meoâl  ; l égli-e  de 
Raint-Pi€ti*i-le-Vieux.;'qeUe  tje* 
S*iut-Pietrede‘Jèuhe  ; colle  de 
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tabla:  «knKhalf. 


S.iint-Tlmma*;  monument  que 
l’un  n-lûarquc  dan*  Ce  tem- 
ple, a6(*  Industrie  strasbour- 
.jp:oi*e;  la  culture  et  l’exploi- 
talion  du  ^aban,  aC<{.  Le  pa- 
lais de  justice;  pont  Jes  Sirn-- 

* lftsurgcois  pour  l«s  heltçs4el- 
trcsel  le*  arts,  ?C5.  Originelle 

* farinlt  iuH*  de  Strasbourg , et 
privifc|;<^ (li)Dt  elle  a joui;:  le 
Auniinairp  protpstan^  ?B6.  Bi- 
rbcascH  iple  possède  .l'acadé- 
mie de  c;etl«r  ville,  *67.  Les 

,ftriltliutl)r(pic*  publtquuA,  a68. 

. Littérale  urs  et  ar^itcü  dixtin- 
.gup*  nés  û Strasbourg,  270, 
a~3.  Agglomération  singulière 
tpit)  pr«»eûtc  sa  population , 
274.  (itt^jère  des  Strasbour- 
geois, 2*.  .Aspect  dos  envi- 
ron* de  Strasbourg,  279,  Goût 
• des  Strasbourgeoises  pour  la 
Vvalso;  particularités  sun  l'o- 
rigine «le  la  maladie  appelée 
danse  Suint-Guy a^3.  . ► 
5>tt.urr,  géné/yl  anglais,  rom- 
m.imLnt  l'armée  du  Majahar, 
c^ii  marchait  contre  TippA- 
Sarb,  XVIII,  xVj. 

S\*  1»  n ( \1.  ),  aurien  passeur  «lu 
. Bài^-de-La -floche  dont  il  avait 
commencé  la  régénération , 

' Achevée  parlopa^teut  (Jbcrini, 

Xi , 390. 

Sn:f..snK»,  peintre.  Sou  tableau 
tic  Suintr Germain  , XXII,  83. 

. SreKkiauioua , où  l’ou  voit  des 
«purces  sulfureuses  et  bitu- 
. mmçuses  qui  uni  beaucoup  de 
vertu\,  XI,  491.  • • * 

S TC  km  ( Joan),  seus  les  auspices 
. dpumj  furent  établis  eu  i537 
à Strasbourg  nue  société  lit- 
téraire et  uu  gymnase,  XI,  al>5. 
Srsjtns  secrétaire  pt  rpéluet  de 
l'académie  française, XI,  1 2 5 . 
Si'uuijM,  personnage  qui  s'atta- 
cha H parodier  quoique  tra- 
gédies de  Ü a ci  ne*,  U 1 3. . 


St  bow  ( Platon),  fut  des  favoris 
de  (^al)ierii\e‘  U,  impératrice 
de  l^ussic,  XIV,*  5od. 

Scks  r Âstio>  , ancienne  ville  bitie 
par  les  Humains,  IX,  q3- 
Socket  ( lé  maréubâlL  il,  463  ; 
-X.4»7- 

Scciikt  -(  M.  ),  l un  de»  proprié- 
taires qui  s'occupant  lé  plus 
.particulièrement  de  perfec- 
tionner la  .rare  des  chevaux 
*■  français , .XXV,  9a. 

Scmui  ( M.  ) « peintre  orihigeois  , • 
»;lyvo  de  David,,  IX,  7. 

StifUR  ( U ) M trouve  dans  un 
état  affretut  de  dépopulation 
:à  la  mort  tjk  Charles  XII, 
XIV^  17p.’  Ignorance  où  aile 
'^tpit  tic, toute  industrie;*  ré- 
volution que  tyn«l)ratrie  opéra 
bientôt  surdon  soi,  XXII, 
,4(|» 

SuéTOüE,  cité  à propos  de  l’iu- 
Vraisemblance  de  ÿ«s  récits, 

..XnÇ.177/ 

Soit,  ville  d’Egypte,  III,  384. 
Sct-rres  ( le  .bailli* de  ),  célébré 
• amiral,  auquel  Ilyder-Aly- 
Kau  , rajab  de  Mysore,  ac- 
corda songes  lime  et  son  ami- 
tié; il-  dur  le  sùccès  de  la 
plupart  de  ses  entreprises  à 
l'empi  es$ement\ji;s  créoles  des 
îles  dè  l-’ranee  «t  de  Bourbon, 
îl,  «Ot.  XVIU,  aiîj;  XXII, 
44  8.  Cest  lui  quïen  1 78*  s'em- 
pnra  du  port  de  Trinquettalc, 
453.  • * . 

Sur.ru,  abbé  de  Saint-Denis,. fut 
économe  «les  denier^  publics 
' lorsqu'il  devint  minière,  et 
rétablit  l'ordre  dy us  l'adminis- 
tration, XIV,  tad.  r 

SuicioF.  ( l«  ),  jugé  relativement 
à limon  \enarue  de. son  à- 
. propos,  JV,  l l3.  Exemples 
de.ee  «tuit'ùlo,  1 ili.  Il  j a t/>u- 
jorurs  un  faux  calcul  à té  sui- 
cider,* 1 19.  Il  tst  -prueque  tou- 
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joups  une  action  cduragcusc, 
mais  jamais  une  ftofipc  iidion , 
lis.  Ce/  suicide  «il  un  des 
fli  aux  aùxqircUla  société  reste 
pjqs  particulièrement  en  proie, 
XIV.  4(>8.’C'çft  ifne  artiqn  blâ- 
mable, ou  ‘«lu  moins  la  oonsé> 
«pKjncc  «l'un  faux’  r.psoûne- 
;niçiit  ;.il-est  occasioné  soùveht 

* par  ult  «racés  iTe  ilémehcc, 
XVI.,  »9*:  H a ^âfspurce  dans 
,uué . disposition  pléthorique 
du  cor  pi  social,  193.  , 

Suuus,  historien  rbtnain,  accusa 
Socrate  d'àva cire,  XV, ^ '4$  ; 
XVUI, 

Su i<sfc*.(  le*). trafiquent- de  trou- 
pe^  /nerceuaices,  XIV  ,•  197. 
I*eur  industrie  a reçu  de  grands 
développements  «lu  cbncours 
des  protestants,  XXII,  3«>a. 
Ils  perler! ionnèrenf  l’iip pres- 
sion sur<oile , 368 . . % * 

Sci.lv  , anii  et  ministre  de  Hen- 
ri IV.  tyois  «immenses  qu’il 
vendit  pàiir  pider  son  maître 

,.à  conquérir  aob  trftiu*,  XIII, 
\b.  Les  l^sofs  qu'il  défendait 

• n auraient  pas  «<é  pillas  a b 

tno’rt  dé  Ilpqri  IV j si  lç  gou- 
ueineux  iiC^on-Uitutinnucl  eût 
existé,  £XV)'94'  Il  f'irtirtiénrp- 
cVablc  «huis  sa  Jopgue  admi- 
nistration, 1 3 4 11  souteQak 

que  les  princes  ne*rénvoyl»ient 
• ramais  leurs  mmitlres  pour 
lès  fautes  que  ces  derniers  au- 
raient comnftses,  a33.  Sagesse 
avec  laquelle  il  administra  les 
finances  du  royfcutnc,  383.  Ses 
remarques  sur  le  syitème  po- 
litique des  tpùw<M  qui  com- 
posent la  suife  «des  /ois  de 
France,  5aa.  Foémc  de  gou- 
vernement qu'il  propose  ppur  - 
Je  bonheur  des  peuples;  cau- 
ses qu’il  assigne  à la  rùine  et 
à l’ affaiblissement  des  monar- 
chie»,, 54&  UiaJogtiofhins  le- 

TaUI.K  tiKSKflil.K,  T.  XXVII. 


Îuel  al  expose  les  difficultés 
ef  temps  mi  H était  ministre, 
s plan  qu.il  a suivi,  1er  ef- 
forts qu'il  a «curés  pour  pro- 
curer et  affermir  le  botiheur 
de* 'Français,  XVI.-yf^  8a. 
Bon  attitude  auprès  de? Son 
maître  , • lorsque  celui-ci  fit 
*On  entrée  à Para,.Xlb,  16. 
Sn.Mott'.v,  tribun , se  mil  à la  (été 
dCs'sicaifee'*que  Mai  fus  ayàit 

décfiaioés,  Xvlfl,  aat. 

Hui.xk.mxlt  , -où.  s«^  tmnyént  des 
e«fujr  minérales  qui  ont  nnn 
certaine  réputation  dan»  le 
pays;*  situation  de  ce  village 
où  l’on* voit  -aussi  une  filature 
de  coton,  XI,  a^3. 

SüMMStt,*  Ville’  «lu. département 
du  li.-iéd,  l^.'aio.  • 1 • 

ScNimxr  (le),  pays  dont  ticfdrt 
était  la. capitdle,  XJ,  17a. 
St^FMTitios  (la)  9 eitfa’ntc  des 
. coutumes  bizarres,  déshonnê- 
tes ou  rrueflea.*  XÎV,  5o3j  . 
SvPéLiCM  (le*  Y/  Motif»  «le  leur 
rinveutian-,  XIV , afia.  Leurs 
divers genres,  at)3.  Leur  dou- 
ceur «Andrihue  àljinefio/i- 
tion  drtomgrtirs,  afy:  Latçr- 
«-  ture est  le  seid  moyen  de  «au' 
ver  le»  coupables  çt  de  perrfée 
»fes  innoretitn , a66.  Les  FncMi- 
i-ù*  l’çmf  abolie  les  preuriêr*,' 
niai*.  Je»  Anglais  ta  Inainticn- 
neht' encore , a68.  Cames  «pii 
souvent  entraînent'  avaht  le 
jugement  la  ppnilion  de*  in- 
nocents^ 269.  Caf  où  le  pVi- 
sounier  peut  'être  condamné 
au  secret,  cbâli tuent  roittraire 
aux  droits  de  rinimnnité,  ayo. 
La  mise  à prix  dea  tête»  est 

resque  fmijotirs  abandonnée 
rnri  Mira  ire  «l’ttn  suppôt  «lo 
justice , iy^.-La  peine  capitale 
1»«  peut  être,  infligée  par* la 
justice*,  ay3.  Elle* ft  d'effrUya- 
ufe  que  sa  flboiftef  on.' y «le  - . 

3o  .. 
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■ *rait  substituer  d'autre»  «l».i- 
|!VueiiU,  n-S.  Ütr  .ne  drvc.ut 
pas  atteindre  les  « uipc*  poli- 
tiques ri  de  convention,,  ibij. 
^Srcr j*ifp  d’un  delai  raison» 
nablr  entre  le  condamnation 
elle  suppljoç,  176.  \,es  j^îne* 
ne*  «tout  infligée*  ni  dans  l'in- 
téqft  de  I Autorité,  ni  dans  un 
psprit  de  vengeance |JwO».l'D6 
peiné  juste  infliftee  dam  le 
secret  est  un  «ci®  dtf  ven- 
nearrçe  , 3^1,.  La  joslicc  ge 
•toit*  powit  établir  de  distinc- 
tion dont  -fa  Répartition  des 

peine v,  5»  5.  \ * • 

Sùji  (la.)*,,  rivêre  oui  se  .jette 
dans  la  Moselle,  $I,*468.; 

Stmcour  (M-  H*-)»  armateur  d* 
Ssint-Malq,  distfnplué  parles 
hauts  faits  dans  l'hide,  xp, 
4oo. 

l'un  des  meurtriers  du 
roi  SaJmu«in,  sa  créa  hw-mé- 
.111e  ccyute  de  lionnes,  XI  1,-4 -P- 

Siuvilli.  (ClotiTtle  fle),  célèbre 
par  sa  galanterie,  ql  les  poé- 
*ic*’dc\Vanderboiirg,  fl  83. 

Sruvii.L»  i position*  qu\  iiH  le 
théâtre  de  . quelques  opéra- 

. lions  militaires  en  1 8 1 4,  XXVI, 

<53?*  > . . 

St^K  (Madame  de  la  )*,  célèbre 
par,  %»  gafantesie,  Il y •!  83. 

Si'SQtJEmsxA  (Ja  fleuve  qui 
a*rr»»e  et  * fertilise  plusieurs  « 
plaines'  île  la  Çtnitlnoie 

x\iv,  3oo.  y ; ; B 

Sbxqji  (lit),  riviçredont  Les  eaux 
baignent  la  ville  do  D^On  , 

Çcvj,44«  . 

SwEÈTins,  rité.,  XXIV,  1*8^. 

Swift,  écrivain  angtai*,  Ht  scrilir 
le^  ridicule  qui  s'usait  jji  u à 
j>eu  glissé  •avec  l'Arbitraire  au 
Sçin  d’une  reli^idï»  divine’,  X* 

*4oOf  XIV,  11.  ^un  opinion 

* sur  la  légitiioitiidp  mensonge 

* politique,  XVI,  4ai«  • . • 


TABLE  GÉNÉRALE 


S\vi*srn*r,  voy^eQr  célèbre , 
cité  a ifrujtn»  «fi  da  ïpagniéi- 
rcncc  ups  édifices  «les 

XIX,  a 3*.  •’  y 

Sinuum  meurt,  dans  Une  mai- 
son de  déltoÿoh',  XV, “53* 
SwiüFv-Susrfi  \ sir  )*,  Qoininrfn- 
daqt*  aifaUtf,  eti'.l^d,  *e 
réserva  la  destruction  des 
chyntiefs*  des  magasins  et  /le* 
arsenaux  de  Toulon,  JXy^J^. 
Sru.\  enseigne  atgt*.  gt:iiér;Aix 
romains  à violet1  l’n&ifc  de  la 
liberté,  XlV-,  *206,  Remords 
qui  le  dénhir&retJI  dan>  scs 
demi^rts  années.,  3*1.  Sun 
.caractère  |iubli«  ; il  ppsge  ses 
premières . années  au  milieu 
des  >di*eordes  ^Aviltf*'  XVIII, 

.a 70.  Elan  quiii  propage  dans 
les  camps  ^ scs.  'nombreuses 
victoires  ; il  ôbtien}  le  com- 
mamleincul  des  troupes  en- 
voyées contra  Mithridate;  ra- 
iqène  son  armée  à Home,  23  j ; 

■ sp  ni  pari;  de  l’rçncite,  en  ex-  ^ 
terimue^oui  les* habitants,  et 
réviént  à Rome  où  jl  se  pro- 
cLune  dulatcur  universel  ; 
sang-froid  avec  lequel  il  par- 
couru! la  carrièfç  des  pros- 
.cçiption'sj  il  çroyait  ne  pou- 
voir réveiller1  ijan s l'esprit  de 
ses  cqfteitoy en*  le  sentiment 
de.IVxistense'que  par  I3  dou- 
leur cl  lès  supplices  , aq2  • il 
'abdique^  influeriez  favorable 
que  ‘Slodtesïjhieu  .attribue  j 
./on  (^spotisme  et  à sa  tyran- 
nie, 2^3.  Il  se  croÿait  protégé 
par  sorf  p/nie;  sou  «loipieucp, 
•aa4*  T auxquels  se  déce- 
Jait  l'amertume  de  soit  amc  ; 

* .2 (noue  'que  ses  soldats  avaient  ■ 
pï>ur  Un;  ch  .A:  une  dé  sea»pa- 
rufes  nvaÿt  force  «le  loi;  carac- 
tère *du  sa  »uport>iiitf>n,  ?^5. 
Ses  succès  constant*  \lans  les 
armes  ; il  fut  le  nodveau.  lé- 
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gUlateur  dç  RoirwT,  316.  H/p- 
•prôrheftiedts'eutre  son  carac- 
tère <bh  toâi  sywtèihè -politique 
fct  de  NapoléoÉ,  4ay. 

• Svnyi» , j/otirg  de  la  Françhç- 
• Comte,  remarquable  par  des 
fbrges  Jmportaiftes  ,*  qui  fôr-  # 
meut  une  petite  population,. 

. . ... 

T.  • * 

• .*  ». 

**  * ■ * 

Tabaju-t  (M.  ),  vjeillard  r esp  c- 

. table  et  rtéhe  propriétaire, ipû, 
pour  se  soustraire- à uu  fnan-  * 
dhi  d'érrêf  -lancé  conirodtri  par 
. mesure  de  haute  jtoLcè , avait 
çheWché  unê*  ‘retraite ^ sur*  U( 
•toit  d’uqe  maison , \Tod  on  le 
"fit  descendre  et*  tirait  sur  liai 
.plusieurs  edups  de  fusil;  X., 
>9 

Taèdowa.-Tovcs  Woi-mteiw.  * 

Tac.ite  regardé  conttte  uirt*  (pi  e#wè 
(ëgiirrf?  celle.  qui  est  entrer 
prise  dans  te  dessein-  de  recu- 
1er  les  bornes  fo  d’empire , 
XIV,  ilkr.  Loue  Drusus  lUoyoir 
entretenu  la  discorde  paruii 
les  Germains*,  1Ç1.  Pein'tuce 
qu’il  tait  delà  société  alarme, 
sous  Tibère , 2 5a.  Il  retrace  le 
S caractère  fétoce  des  arlCces- 
>eurs  des  JVuUtèr^l,  XVI,  4^4* 

11  ne  saurait  aétrc  nfis  au  pre-* 
«licrYanfÿ  des 'écrivains  philo- 
«cjflffi  et  des  amll  dp  l'hUtna- 
nité,  4â6- 

Tacow  tT,  acteur  comique,Jl,  2o3. 

Ta/fiw  ( M.  Pierre  ),  proeurctir- 
gAiéral  du  conseif  provincial 
du  Hainaqt,  fit  beaucoup  de 
sacrificeé  3>dùr  * ftkiflorariou 
des  houilles  d’Anjuu,Xll,  ro4, 

. «77- 

TArrtw  uk  SonKt,  (M- ),  savait 
juriicoimHtô  > président  de 
cbainhéc  à*  h»  r.oar  royale  de 
Douai  ,(XIK,  iY>4-  . 


Tâmw>)*IÎECHSHL  ( M.)\  l'un  des 
régisseurs  des  houilles  d’An- 
xin,  X^,  it>4-  * 

TahlÉbocIIg  , Heu  célèbre  par  la  # 

. Victoire  ode  Loiiis'IX  y rem- 
porta sur  les  Aurdais,  XXVl! 

. 2Ô3.  ^ 

Taiuxieu  (le icbmfe !W*Jgrèî‘de), 
antiquaire.  Ses  conjectures 
sur  faqeien  aiu|diitl/éitre 
Pérîgucnx,  XXVI,  a3&.T  * 

Talbot  ( le  général  ).  la  maisoq 
qu'il  occupait*  à l'on  toise , 
lorsque  Hetrri  IV  s’empara  vie 
cette  ville,*  lil,  tp3.  ,• 

Talbot  ( Habert*),  Ifotretmai.s 
subit  la  pciye- de  mort*  pour 
uo  crime  donr  II  était  inno- 
c*ent,XHI,  164. 

TlLBOTc'onsfruisit  en  t43ô lors- 
qu’il était  gouverneur  rdc  Fa- 
laise, le  donjou  de  Celte  ville, 
XXV*  83. 

Tâ£fc*niÂarti*(le  prinèe  de).  Son 
système  politique, XXVI,  1 44* 
Pnmllélo  entir  son  caractère 
e’t  celui  dit  cardinal  de  Riche- 
lieu, »45.  f *.*  * • 1 v 

T.u.^ia,  célèbre  tragédien,  J,  t5. 

*86  supériorité  sur  fcc  Kàin  dans 

• la  detnière  partie  du  YôlbcrO- 

m rôsto,  dVfiidrgwitiÿue,  |H  p8. 

Se*  nmnièrns  aimables,  en  so- 
briété, IIV, Ji  1.  Kptbonsiâsmc 
«avec  lequel*  il  ftit  areufcilb  à* 
Toulouse,  Vlir,  4°4*  ten- 
tatfyçs’ |y>»n#,éJevt*r  un  topi- « 
beau  9 labile  dq  |>«èic  Yuung, 
ifv,  fo(v  Talèht  aveciequol  il 
Yemplissait  le  Yole  de  Tirtp6- 
SaèlV’cfe  la  tragédie  de  ce 
Viom , Xylll,  io3.  Son  attitude  . 
*et  sa  supériorité'  dans  le  riSla 
de  Sylla  de  la  trajJetlM^de  ce  . 
xlio}n,  234.  Sa  mitisuv'de  dum- 
pagm  à Rrunny,  XXVI , 543.  • 

• Quelques  unes  Je  ses  réllexiqns 
sur  les  classiques  et  les  roman- 
tiques; 544;  s\ir  le. genre  de 

•3o^ 


4*58  table  générale 

[li-clamation  quil  av-tif  nj,,|.u:  «{uellc  éui(  encore  dans  l'eo- 


* «ta  rts  sas.  premiers  débuts  sur 
la  scène,  et  les  améliorations 

.qu'il  y apporta,  $4^ 

TaUknii  ( le  prince  de)  fil  dés 
frodiR.'..  de  courage  fl  l'atta- 
que du  Mans  en  1793,  XXV, 
367^  • a .•  . , . 

Talo.s  (flf.  ),  fabricant*  Uovcn  , 

XUt<*r»4w  • * ;* 

TaiVas  (les),  'personnages  fa- 
meux par  tour  cruauté,  et. qui 
ont  lfabjlé.le  palais  des  dues 
tfAfençoi*,  XaV,  tel.  '• 
Tamhm.a!'.  Son  passage  *fèl  an- 
noncé, par-  des  lueurs  sinis- 

trc«T'  X|V,  17^. 

Taxi*. au vii^.k  ( U foui  de),  d'a- 
hord.  gouvemeur„«ct  ensuite 
chambellan  de  Gttilla  ouïe-Je- 
Conquérant,  fondateiy de  l'é-j 
gWç  contiguë  à r«4*l»ayc  de  . 
Saiiit-Georgcs  XIII,  *ij>.  Ses 
ditseosious  avec  l<f1ûre  «UllJif- 
qourt,  ai3.  Le*  ruipes  du 
château  ite  Tançai  ville  , 3*4  1 
adi.  • • 

Ta  ncnÈoF.,  guerrier  cél&ires  $XV, 

3*3/ 

Tartou  (le  royaume  de),  XXH, 
453;'  *•  v • ' 

Tabseguy  ou  Ciiatkl  , geaud- 
éctoyer,  avança  la  • somme  né- 
cessaire pour  les  funérailles  de 
Chtrhk  roi  de  France, 
X,  iô3.  II.  frappa  Jcau-s.gis- 
Fépr  ?û  moment,  où  cdoi-ci 
allait  s'emparer  du  Dauphin, 

XXVlf  46a.  . / 

TsasEot  v-Leff.kvrk^  pcétrj:  ca- 

* diolirjue,  ministre  protestant 
a cî  critiqué  téltH^e,*XXV,*a37. 
TsanceiK  (U)  est  uu  des  besoins 

* phyriqaw  rfc  l'état  .social  où 
..  Icj  Français  sont  approçhcs-le 

plus  péfe/ et  le  plus  vite.<fc  I*- 
nJwr&c'doDt  son  origine  rtf- 
^urfte  au  berceau  |le  là  dvi- 
•Jisjtion  ; il  pâs  un  slcçle 


fajice  , XXII,  386.  . Entraves 
ùÿ  arrêtèrent  ses  -progrès  , 

387.  F^ie  reçut  un  mouvt- 
mniit  rapide  d|!  l'abolition  du 
drqA  de  marque- en  1 yQOf.Vx- 
leusioii  dounëe  à cett*  bran- 
che d'ihiiu&trié , 38^.  Nouveau 
système  adopté  pour  la  tan- 
nerie, 39g.  Introduction*  çn  ' 
Frauce  de  la  fabrication  des 
cuirs  de  Hongrie^  3^0.  . 

Tabasco.n  ( le  château  de  )|  où 
l'on  renouvela  cm-  Jjg6  le 
crime  épftyvautable  dç  laglà- 
élèré  3' Avignon,  JX,  p83-  n)  • * 
Txrayhe  ( h general),  XIV,  5G9;  ‘ T • 

T/tnbss.  8a  sRuatiou.au  milieu  ** 

d'u(ta.phrinc  fertile;  noms  «jue 
otfrte  ville*  port»  sûccesaivé- 
inent  ; *«09  .«v|M*ct  •intérieur  ; 

•*er.  édifie  es  publics,;  son  com- 
merce, yifï,  aoi . ludiri erenae. 
de  le»  habitants  pour  la  litiâ- 
. raturé  et*  les  ahts;  f&oqpna* 
kcs  célèbres  'dont  d|e  s'ho- 
iiore,  20a.  , *'• 

TAiiaÈsïSk.^médecin  distingué, 

VUJrtë*  . 

Tabdl  (Jean),  géographe  ’mathé- 
lùaticien  Mu  seuième-  . siècle , 

IX, Na. 

Tabdibo,  grivêur,'l,  14. 

Taadimu  ( M.  ) occupe  uu  des 
premiers  rangs  parmi.  les  no- 
tables de. Marseille,  et  se  dis- 
tingue autant  par  sçs  qualité*  * 
rooralés*  «|ue  par  sou  profond 
safvoir,  I\,  355.  *#  • . 

Tabuiku  (Mk),  peintré,  h lait  de 
flouet*  sa  palrié  adoptive , 

XU1 , 3pï.  fsoti  .tableau  de 
Jtrdn  Bari  à k'fcnaULt-,  XXII, 

49’  . *-  • 

Tabdip  ( M.),  fabricant  de  Jen- 
telle  à Haycux.,  XXV:  a^P» 

TajulHie  ( lr  duc  de).  Ses  ouéra- 
-fions  .militaires  ein  8 «4,  XXVI, 

5j?-  ’ *.  .•  “ 

• . . • .^v 
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TjhÛv  Atikmzarca  cumiiWnflait 
U*  Maure*  Idnqu'tls  rempor- 
. I^TOit  ifue  Reluire  ^ur1  Us 

ViyigotV»*.,  XIX.  »gi.  . 

T un. it. h ( M.),  ■habile  musicien, 
né  ii)ouai,  XU,  193. 

Tau  {le  *yut  du),  célébré  par 
le  trafique  souvenir  des 
amours  d'Adrieniic  cl  Salio, 

V - • • 

rAHR*ET-ÇAnotiHE  ( te  Séparte- 
Inent  de  ).*  Fertilité  et  pro- 
ductions de  «ou  toli'iei  prin- 
cipales villes , VI IJ,  33lj.%Ipi- 
porfanee  des. moindres  b&urgâ 
aux  environs  de  Montanhan  ; 

; iMlueiire  qu’ejterce  sti#  les 
habitant*  relpril.de  ceux  qui 
•leur  spnt  préposer,  34<».  Pa- 
tdirf  dé  tti  bourgades , Ibid. 
Cérémonies  des  noCCs  des  vil- 
lageois protestants  , 34* \ Usa- 
gés ^qu'observent  Jes  paysan* 
aux  neuvaines  ét  aHoivciXai- 
stréa  de  déqps,  34$.  Force  de 
.ramour  augmentée  chez  eux 
pâr  la  difféfeqoe  des  religions  ; 
' leurs  prétexte-»  de  tffarjage  , 

343.  ‘ 

r ahqi'P»  i*ol  , village  situé, dans 
ui\e  petite  ile,  et  où  l'op  reii- 
toilVb  de  nombreuses  antiqui- 
XI;  x{)5. . ‘ 

Tahtai/ks  (les)  observant  rigou- 
reuse!* eut  les -droits  de  con- 
quête qti»  1 dtf  assimilent  à des 
assassins,  XJ V,  1 38.  »... 

Tahtas,  ville»  «assez  importante 
des  Landes*  VllF,  77. 
T^ivrE-t-FiutB,  butirgadc  de  la 
.Saintonge,  XXVI^  aai!  * 
TAat*K(lè^.  Parallèle' qu'il  établit 
entre  l'Italie  d'Vujouttl'hiû  et 
celle  des  anciens  Homains, XV, 

?o3. . * . • 

Tasatl,  moine  distingué  |»nr  sa 
science , auteur 'de  Yfliitoirc 
littéraire  de  Tordre  de  Sahit- 
Maur,  XXV,  i5g 


469 

T**tv  (madame  Amàldo),  cou- 
nutrpar  dus  poésies  qui  lui  as- 
nf  un  rang  di>tiijgu. 
parrhi  les  femmes  poètes , Al  , 

Tinitor  ( I'ile),  que  Fut»  distiu- 
gue  du  sommet  dû  moàt  Pçr- 
t.ellê,  $X^,  377.  • * f* 

FaTIUS,  ei»i  des  SxUus.  Ff te 
qq*il  établit  en  l'honneur  do  la 
ne'eslo  de  U forets,  $t  qui 
donna  naissance  % ce  que  nous 
appelons  étrennés , I ^ 3g8? 

Tau  (la  montagne  de),  faisant 
parti/ 1 dex  • Pÿêcnéei , -VD1 , 
*3g.  * 

Tacwat  (M,  ),  # statuaire.  §ou 
bûste  de  M.  lfucii,  5CXVII,  4M 

Tà^zeix  (M.),  l'un  dès  ’priifti-» 
p aux  apprèf'éur*  de  toiles  à 
saint-Quentin,  $1,  »5. 

Ts VAUX,  village  de  la  Ffapche- 
Oomté , nouvellement  i^oép 

- ;w,-*i 

Ta^Io/v ( Vévêque  ) , l’uu  des  arihs 
tle  Voltaire,  X,  4^i. 

TECTOSApt*  ( les),-  anciens  habi- 
tant* dé Tpurouse,  VIII, 

Tebexat  (M.)f  ancien  recTeur 

• de  l'Académie  univerftitaiçé  de 
fJifces',  frX,*lfig.  • .« 

Teissie4  (M.),  saVant  dont  les 
soinj  infatigables  firent  prus- 
p/yer  le  troupeau  ji*  /acy  espa- 
gnole que  Louis  XVI  avait  in- 
troduit en  France.  iy,*  attS. 

TeisAeuk  (M.)*,  .Vqnila  popofy- 
•tion  du  Iralift  aV^saàdl  doit 
Télab!ts*cment  d’utie  é£ole‘  à 
la  Ldnrasrro,  X,  375,  * ‘ 

TàÉMI  , grapitnairiçi)  , ‘auteur 
de  4’^rt  dts  bibiiethtques-f  I , 
353-  s y * ; 

Teli.  (Cuilljiurne),  fonda  tain  ifc 
la  * liberté  hélrétiqu  , .* XlV , 

439.  ; 

Tkcmce,'  jéÿuitü,  eonfessfeur-dt 
Louis  ÿfV,  né  ù Vire,  0V, 
ifii.  * ,r  '* 
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1’i.Mufws.  ( les).  Condition*  qu*jTs  '•  . cale»  Tordre  donné  par  Chas- 

ilevuicut  rt-uiHf  a Rome , *XIV,  1o»IXmIo  itia«o*arr«n  le»  htfgue- 
•33 1.  lions  («rlÿiiÿ  pays,  les  nots.  XIV,  Îü8. 
délateurs,  le*  ag<*iiis  provoca-  TbwdOIÏ  (Nf.  Ai^ldl),  auteur 
leurs;  les  espions,  ne  Sent  de  fables  estimées , IX,  i35.« 

' pnj  entendus  en  juslifecqnpmo-  T*M»oR\  village  des  Vosges.  Üa 
’iftlil  simplement 


pu-ur  fournir-  des  renseigne- 
ment* , 334-  pans  Je»  accusa- 
tions pçuf  délits  publiques  , 
les  agents  salucié»  de  Tautoptc 
ne  d Vivent  pÿ  s déposer  comme 
témoins,  ibicL  : •. 

Tkmclb  ( toril  Remarque  qU’i] 
.fait  sur  la  *n»a relie  rétrograde 
* des  'affaire»  en  Angleterre , 

* XV,  201. 

'(V.m plus  mis,  village  situé  dans 
LUI  and  rc  française,  vt  auquel 
des . r lirôniqiÿcnr*  atti'ilun  iU 
une  ori^ipe  » romaine  , XII, 
aj3.  . * . • 

Temps  (le).  La  lecture*  dc^ livrés 
«jni  traitent  de  aoq  emploi  est 
un  de*  mùyens  de  iê- perdrè", 
Y’,  67.  Il  nç  perd  riçh^ttoi^ue 
K*'  de»  gens  eherrljeilt  à le 
tuer;  il  est  l'ami  de  l'homme 
laborieux,  Y H , 4J  ; jamais- i) 
ejV* neutre % g5.  Manières  de 
l'employer,  a£.  Il  ,n  est -point 
* à charge  à otTui  qui  sait  goûter 
Içs.  plaisirs  de  TeStorit , 27  ; 
d*  :truit  Igs  iiftpresdpns  iléfavo*- 
.rahles  apx  objets  sur  lesquels 
da  |«ssév  i2t.^  • 

‘ffegcix  ( madame  «lu),  d,  abord 
* chef  «l’une  cabale  financière, 
et  c« suite  d’une  cabale  fitte- 
Tairç  pour  le  sijccè.s  de  ses 
romans , JJ,'  125.  Son  inéi4tç 
«Jflns  le  genre  1 ouiantnpie  , 

xxm,  ti  ‘ ; • 

T*wcyi.(Je  « -.u-d.iii.il  nd'à* 

Knfhrun , X , q^f).  » présida 
'le  ooncile,  provmci.il  qui.con- 
damna  Jfoancn  a l’exil  ,*XXVJ , 
it>8.  ‘ : / • 

Tbvob  ( lahmtae  de)  refusa  d'exé* 


position  -pittoresque  ; aspect 
riant  «in  rbemju  qui  remoute 
fujongdeja  vallée  eu  sortant 
de  ce  village-,  XI,  3;  1.  Appro- 
ches «le  U casrtfÜe  de  Teudoi»,  ■ 
3^2.  4)ç»crfpth»nd«  cette  cas- 
cade, 37$.'  (Caractère  "des  habi- 
tant* de  çetfe  congrée,  3 7 61 
Tf:xiîai»rB  (je  giÿ  d«  ),  ‘volcan 
fameux,  II,  »6.  £ 

•Terq^  («tnadajut*  «le),  née  -Mé- 
rtageot , anfébr  &?  nluaiears 

romans  agira  Mu#,  Xl*,oq. 
TdAkScE?  Défaut  d*eXceptioii  où 
ij  est  tombé'  dans*  une.  dp  se» 

. comédies , XX  v _ 
Xemllcs,  cité,  XXW,  18$. 
Teams*  Jjes),  Pu uc. tics  famille» 

3ui  ont  fondé  en  Auvergne 
es  a^,socftotiq/i>  volontaires 
oùTégalhé  dç  chacun  est  »ou- 
nik  à une  loi  -commuito, 

XXVI, ’3i  4. 

Teimask  (!V^)t.à  qui  l'on  doit 
^'importation  des  chèvres  du 
î’b.bet,  XXH,3S8.  Pco«Vniu 
des  manufactures  de  MM,Ter- 
tuinx,  36o ; XIII,  87.  • 
Ttaïuc.e  (.la  baronne  du),  per-' 
sonnage  cité  dan»  le  roman  de 
Cécile,  XXIV,  i3o.’  • • 

TtlùtMr  ( l’abbé)  pMel»  première 
pierre  de  Phfttel  «les  monnaies, 
MI,  4p8.  -DifKralté  avec  la- 
quelle il  remplît  tfrt  «Miquunt 
• qiwi'l  avait  fait,  XIV,  S9VI  IM 
opinion  sur  .le  système  de  la 
dette  pdblique,  3g6. 

Ti.nnF.ni , juge  napolitaip , accuse 
par  Vanni,  XIV,  557» 

TVurikr  pe  MosirtiEt,  .ancien 
ministre  dç  Louis  XVI,vlcU- 
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• lanl  vemii'Uk  cl  ^<rva/kt,  XI, 

roi.  ,•  .« 

Tissas  ( AI.  Dortel  J«  )\  sops- 
préfet  (le  Lu  il  <•>'<;-  Si^csd/le 
son  administration  pendant 
* Us  réactions  d«r  i.8i5;  IX-,*6o. 

Tk.vsikh  (M.),  riche  parfumeur  de 
l»aris,  |,  «4p,  3I7. 

Teswikii  heMaiu-i  kjii  rrEi,d<  |m«i- 
à*  rassemblée  constituante  , 
IX?  Î85.  • • 

T^tk  f au», 

TfcsTK^-M.  Baptiste-),  frère  du 
précédent,  orateur  éloquent 
et  courageux^JX,  aïo. 

Tcsîbsis  -WarWqceli  k (Al), 
eoramer^^ut  de  Lille  , XH  , 

Tlifrr-Ilsissv  ( M.  ) exécuta  mie 
ascension  équestre,  VI,  430. 
t Tktricas,  l'un  des  prétendants  à 
l’empire  , ruintf  la  $lle  d’Àu- 

tun , XXVIÿ4é9-  . 

Tfofcou  ( M.  ) , protestant  de  Ni- 
.mêi,  dont  la  «maison  fut  dé- 
•molic  pendant  les  troubles  du 
Gardy.JX,  >5>  ' * 

TnTrarù,  dirÿiilé  gauloise  à.  la- 
quelle on  sacritidit  des  vletL 
mes  humaines,  Xl^",  37,* 

Tc.tJToas  (les),  H.arbares  qui  pie- 
11  ara  ici  tl  l'empire  romain  , 
sont  détruits  par  Marins,  IX  , 
•391 s.  § 

TavkîÛ!»,  fameuSu  courtisane  , 

H,  197-  — è 

Thai  ksthis,  Anxi/.ohe,  XIX,  178. 

Tha^S.;  position;  privilège* 
dont  cette  petite  mité  jouissait 
autrefois  ;■  l!égli£e  de  Saint- 
TSéobaW,  «I,  aôa.  Ses  noni- 
. breuse*  manufactures  ; quali- 
tés de  ses  vins,  ap3. 

T(litt(»réliog  de-),  61V  p/nèrre 
le  u-ni.il.ilu  Languedoc,  Vlll , 

463.  ’ 

TnÉAGKJK,  prototype  de  cfs  mi- 
.*  lustres  faut  dévot#  qui  veulent 
tout  asservir  à.  l'autorité*  «pi- 


. 4:* 

rituelle,’ ej  né  fpnt  qOo  pi*o- 
fiaftHr  ^hypocrisie  et  tous  les 
,vicc»  quVIIc  cache,  XV,  28a. 
ThmThk*  (leS%*  l,eur  situarien 

* *eti  iSi'4i  V,  1 t.  tLes  anciens 

foyers  des  grands  . théâtres  , 
l5a.  Inflkdlp’êdm  parterre  sur 
je  soit  (je*  pit'oes,  tSii.»  Diffi- 
culté de  la  police  (h*  upec- 
fticles, , ^S'V.  Intrigues  des 

foyers  pctM(«|s,  1 58,  .Avantages 
qiéy  trouvent  les  jeune»  tic* 
leurs  et  le»  auteqrr,  |5()  Le 
•théâtre  n'tfet  pnitft  une.éoôlo 
de  mcuiirs,  a8u  Nature  du 

• 'danger  du  spectacle,  iM.*  fl 

ri«  présente  pas  nn  taldenu  fi- 
dèle des  maurs  des*  notions; 
ce  qu 'étaient  , à ôe’t  ’égrfrd  , 
les  représentations  dvaihati- 
murs'cnefcTcs  ancien»,  28a.  Le 
UioAtrc  est  plutôt  le  miroir 
rie*  mœurs,  a*83-  Défaut  du 
#|yle  et 'de  noblesse  dans  les 
thcÀtres  de  PaTMj  284.  N»:- 
.cessii?  d’un  ministère  spécial 
vOBafgé  de  favoriser  l’éclat  de 
nos  théâtres,  â8G.  Cause*  de 
Idttr  solitude  . ipomcntanée  , 
^flj-,  3o\.  Ninissrie  de  ceux 
qui  vont  y chercher  de»  tdhi- 
sîons . forfcées , XV/,  368  à 
3>4-  Influenfe^du  tlic<Urs,.en 
France,  wr  l'opinion , XVIII, 
Cotise  dè  la  vdHtv  dons 
le  système  théâtral,  t3o.  lies 
différents  genres  de  comédie, 
a3i.  La  tragédie  devaractirc, 
a3o.  • , • * • ' •, 

TnMlt‘  roi  des  Rnlfpye^-  uc- 
curillc  La  famille  dé  REliMioe, 
. et  Ae  prépare  à uuircj)«t  su» 
Bf  sauce,  après  plt^si  eu  ^avan- 
tage.* qu'il  a remporté*  sur  les 
, Roqiatné)  XVIII , 1 ai: 

Tq^Li  -VAMirM.é  (M.)r‘*o»pmei- 
y.Mïl  de  Dunkerque,  XII  *3^4- 
Tqéi(II\eS  ( le  chcvjdicr'dc  ),  i^é  à 
•Ik/iurv  Vllf,  406. 
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cun  «le  tes  membre*  n’*-  le 
droit  de  cointndUrc  ifn  crime 
j unir  -sa  propre  conservation, 

. TM-  Les  classes  moyennes  de 
la  société  sont  toujours  , * et 
par-tout,  les  conservatrices 
de»  mœurs,  4^9*  Au  moment 
de*  la  révolution,  elle  repo- 
sait, Aon  sur  la  pratique  des 
vertus,  sur  le  rfcspect 

«les  cqavcoanees,  «âri/.  • # 
Soc  h a tr.  Ses  effort»  pour  ensei- 
gner. la.  tfgeasa  au*  pcnple»  ; 
|H*in«*  à Quelle  il  fut  con- 
damné , fclV,  lO.  Doaleur 
'.«pl'eacfte  son  souvenir  parmi 
In*  ArVmuei,  3 19.  Il -accepte 
«a  sentence  de  mort  comme 
.un  acte  de  suuinissioti  aux  loi» 
de  wn-pfvf , 4<d>.  II- meurt -par 
- suite  de  la  ‘cabale  qu’  .ta- a ûuit 
organisée  Aoytus  et'  Ariito- 
|ll);»ne  , U,  I JO. 

8m»  ( la  ).  Le  scarel-de  sa  fabri- 
cation , perdu  depuis  k»»g- 
| temps,  fnt  découvert  parles 
moines  ;.av.1»it  le  cinquième 
siècle,  toj|4  ce  «jui  regardait 
la  sole  étajt  mystérieux,  XXII, 
4x6-  CbVc  les  boinain*  elle 
était  l’apanage,  du.  luxe  gt'fle 

• U.'débauolie;  oUe  n fourui  à 
Ja  peinture  cfo- fiches  nuances 

et  des  effets  inconuu»  jusquV 
Iptvi  c*fest*  ed  tHiiifc  que  se 

• trouve  la  soie  la  plus  fine  ; 
lissas  de  soie  fir^nçaise,  4 • 7* 
Aiiudinratioiüt  a introduire 

• 4o»>  les  desvius  de  ces  tissus, 

>4i8. 

SoiseûM  ( le  comte  de).  Çc  <|d’il 
dit  à Joinville  au  milieu  du 
cannage  de  la  bataille  «le  la 
Màssour*,  Xiy,  \W 
Sms.Hiafs  fille  qui  fut  V théâtre 
de  hselqwes'mofVfpiPU  mi- 
; Mtairos  en  t8 1 4,  XX  VL,  5 1 S. 
Soisr  {Ha  château  «lé  à «ptcl- 
qup  .distance  de  lVaL,  t>ù 


l'tritùle  P^sve  quelques  mo- 
ments, III , »6«). 

Sokolmchi  f le q/néeal),  com- 
mandant les  Polonais  «pu , „éq 
■ 8 1 4 1 payèreuf  uu  tribut 
d'hummoges  a la  mdtnoire-de 
Stanislas,  «lue  de  Lorraine, 
avant  de  retourner  dans 'leur 
patrie i -XI,  3io. 

Soumjhfs  (U),  petite  rivière 
qui  alhuant^plusieurs  manu- 
factures, IX,  5b. 

Sot.AM.Ks  ^ madame  de), /‘puisé 
de  l'ancien  militaire  Meleourf,’ 
et  reiiiarqdable  par  toutes  !<•■* 
qualiw:rqui  rdncicnl  une  fem- 
me aimable,  Vil,  «5a. 

SôtAifCfs  ( la  baronne  rie  ^per- 
sonne dont  Je  prender  fo»q»a 
toujours  a* té  Je  faire  parler 
d’efle  ;*ses  prétentions  au  titre' 
«l’auteur  ; manière  dont  elle 
passe  ses  matinées,  V,  7-1. 

Somuch  , J’pn  des  villages  ct>m- 
posaut  la  paroisse  du  Ran-de- 
La-Ruclie  , XI , 3#t.  « 

Soloats  (les).  Ÿ oyez  Guerre. 

Solriî*  ; évé^ue  3c  Cbarttps , 
prodigua  ees  biens,  ses  soins 
et  sa  vie  pour  réparer  les  maux 
que  h*  peuple  avait  soufferts, 
XXVI,  na. 

Soué,  «ojaposirtîdr,  acteur  «Üs- 
tingtic  de  POp«.fa^>thique , 
XXI  ; xii.  Sa  supériorité  clans 
l’opéra  de  Milton  t 5. 

Solk.nac  ()e  licutepant-ganéral), 
retiré  k la  baunté,  IXj  53. 

. bienfaits  qu’il  r’épftqd  parmi 
les  vi  Ikye  ois*  des  environs  ; 
lion lieur  nu’U  goûte’ au  seiu 
de'  *a  fami lie,  55.  , . 

Soi.itr\M,  cbimîste,  revcirtlinua 
l'irt  veiition  de  Tapparcil  d K- 
dpuard'  Adam  pour  la  pré* 
par^Hoirdes  caux.-de-vic , IX, 

*79*  . • . 

Sotfo,  architecte.,  «ont mua  les 
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travaux  du  rli;'rteau  de  Cham- 
bord, XXIII,'igi<>. 

Sowws*  (.*•)■  •’Veiiiier  accule 

celle  Montrée  , XXV  ♦ 473  ! 
XXVI,  S.  Innocence  uritrulève 
et  honiiélBlc  naiin-eUc  de  «c» 
Jialul.tnu  ; leur  qjlWJUK  et 
leur  pauvreté  j 6.  InetilUe  tics 
ji&ercicQS  de  mission  paniii 
leut  ; ciMuiib  de  bur  bonne* 
ivféj  d’aiyéüorer 

ulturfc  dat^se*!  H»  région, 
9.  Croyance* 

dr#  Polonais,  J a.  Cérémonie* 
et  divertissements  qni.aOconi- 
^agnèlit  leur*  ûoce*,*i3-  Ma- 
nière* dont  il*  célèbrent  le* 
principales,  tètes  chômée*,  .1 5 . 
.Vélligil  de  féodalité  que  I-ou 
trouve  dan*  la  Sotbgnç, 
SoLftaow  , r«p  de»  fèvoris  de 
Catherine  II,  XIV,  5a8. 

Svmai l,  petit  hameau  du^lépir- 
’tcinent  de  l’Aude,  Vin,  $6p. 
Sommaaville,  libraire ,H»rit  à ses 
gage*  l'académicien  Uu'Rynr, 

iV,  ao3.  . 

SoMMiÈae*,. ‘bourg  remarquable 
par  plusieurs  -manufactures 
d’étolfesdc  laine,  fXi  iSf. 
Sommier*,  archevêque  deCéaa- 

réè,  né  àr8*W>t-D»é,  X4,  4*3- 

Somnambulisme  (le).  ScOAulâle 
et  niaiserie  de  celte 
mis  9 ny  par  une  elpériehce 
queTabbé  Earia  «n  fait -«Un* 
une  pension  de  detnoiiêHe» , 
III , 8i  et  sufa.. 

Sonore*  ( la  ÿoUrce  de-)  p<»rte 
lnik.au  dès  sa  naissance,*  et 
doflt  le»  eaux  *oi»I  cbaodes 
en  itiver  et  froides  on  clé , 
XXVI,  22«. 

Sonni-Si îH«f,  ville  des  Indes,  re- 
marquable* par  de  riche»  -pa- 
gode*, XI X,  1 |6u* 

Sorpiv.,  habitante- du  Ban-dc-ta- 
ljorhe,  veuve  et  saas  ‘for- 
tune», a'étyit  chargée  de  neuf 


«(ptùdiiM,  et  le*  élevaifcdôn* 

(a  piété  et  l'a  nuta*  du  travail , 

SoruoCLt  est  <r»»ué  devant  un 
tribunal  par  se».  enfants,  XV, 

. 48. 

Soiauut,  rnaréelnd-de-camp.  du 

«M'e-roi  d'Italie IX,  4l*.  s 

Sonet,  situé  sur  k rive  droite 
de  la  Meoje , XM33* 

Sont*.  («Agnès).  Se*  amour*  «Vec 
Charles  V|l , qu  elle  rendit  à 
l’honneur,  11,  l8"-  inifo- 
duit  l’usage  de*  diamant»  «fan* 
le»  bracelet  a et  le*  c ait ier*  , 

III,  10.  &c*i  ‘inapôir  de  Mesnil 
qu'elle  avait  choisi*  pour  être 
•plus  pré*  de  squ  royal  uniam , 
qui  se  trouvait  à l’abbay^.de 
Jumiège» , êt  où  elle,  moorul 
•en  couches ,. klll , ai8;-  XI Y» 
489;  XXVI,  t35.  . * v 

Sorw.k,  pelifte  . vdle , doit  sort 
èVSteqce  .à  une.  ancienne 'ab- 
baye «le  bénédictins,  «d  un  re- 
nommée à urve  écokeddwl 
. . fondée  en  1766^  et  dirigée. par 
M.  F*. lu»,  VIU,  47U 
SOrgce  ( la  ),  rivière’,  baigne -les 
mur*  «Kuna'vIWe  du  departe- 
ment de  yauclrfae,ÏX,‘^J4- 
SoniiAjM.<  M ),  aVoçaC  diaüngué, 

y m - » (8* 

SofiMX  ( fe  thewCer  3p.),'  proto- 
type des  .hommes  qui  font  de* 

• dope*  au  jeu , V,  aoi*  . 

Soubbt  (Taobé)*  9èn  sentiment 
cor  les  missionnaires,  leûrsA-é- 
rémonics,  |p“rs  opinion*,  leuf 
iutoléradcc,  et»  Iws-préjlica- 
lions,  XVI,  199  etjuiv. 
SoiuncnoE,  Basque,  céliUrcjoueur 
de  paume,  VIII,  f35- 
goxiATStf  l le*  V*  ancien  peuple 
. des  Gaules,  que  le  gçaod  Jules 
.fuf  obligé  de  rdmbatlre  et» 
personne,  YJ1I,  35ar 
Sors  ( les)  peuvent  se  divise*  r h 
trois  espaces,  VI,  348* ••*wnt 
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U'iiplilltl  (lluH  ‘l.Ul^eTBUÏ  ']  11'/  : il 

k><  davantige,  35a; 

ont  du  caractère,  ib.  ; leur  cm* 
prefsemeitt  à poürseivm  U 
fortune',  dont*  ils  épient  fQiite* 
le*  chances,  1b.  ; ont  aucru  con- 
sidérablement - leur  (pncenxr- 
inériqitc,  XV,  a5o;  dominent 
v lu  Inonde,' ■*§*  ; sont  iugrfctset 
capricieux;  qui  fait  triompher 
par  toute  la  te’rre  1rs  idées 
les  'plus  absurdes;  éteignent 

• cbêx  lé*  aulrefc  les  dernières 
. • Tueur*  de  raison,  a54.  Leur 

empire  e&t  fondé*  sur  la  faus- 
seté de*  idées  et  due  juge- 
t ments,  2 5 3.  Ils  formeht  One 
n«a«se  contre  laquelle  » afnor- 
t N s ont  les  plus  vigoureux  ef- 
forts ,'*56.  , ’ .••  t 

flpttiyitJK,  célèbre  par  Uaaveur 
dd  ses  laitages,  XIII,  i5a~. 
Soicttir,  auteur  d'une  histoire 

• du-  pays  cbartrain  ,•  XJIVI, 

•PI17.  *• 

gôiîKtLor,  célèbre  drohitocte , 
fournit  les  dessins  de  la  J^Re 
du  changr  h Lyon,  X,  $60; 
•du  graiiÜ  théâtre  -dp  cette 
vdhy3;<>;  XXVI,  ffu 
SoütVfiBT  • DR^CALIOltblt*,  auteur 
d'tiiic  ffnlotre  Jet  choses  /et 
plus  nouvel! vs arrivées  en  Fam- 
ée Jtins  les  années  1687,  1 388 
et  X,  98.  • 

SoWtLUAC(  M.  le  vicomte  de),  gou- 
verneur des  établissement* 
fr.mr.lis  dans  lés  b“^‘S  XVI, 

• *3.  . .. 

SortftLAC,  ville  située  *<fans  le  dé- 
partement de1  la  t)urdugnc, 

XXVI,  ISO*. 

Squ.K  ( la  ),  l’un  dbs  trois  cantons 
. ; dont  se  compose  le  territoire 
des  -Iha4<jue>  français,  Vlll, '96. 
Sutuau.fE  (la), .rivière  sOr  le  bord 
de  laquelle  sobt  situés  U»  vil- 
lages de  Saiut-LtieiOiè  et*  de 
âinnuCÜdiflr,  X,  184.  . 

1 


Sqült  (*le  maréchal  ) commun- 
fiait  le*  Français,  à la  bataille 
de  .Toulouse  , en  t8l4i  VUI, 
38<*  • . 

Sdth/r(  le  général  )*,  frère  du  ^re- 
cèdent, VIII,  387. 

For  ai  rt  ( M.  ) ^Arivain  daamati- 
que,  t,  ,g\  VIII,  43a. 
8oceaK{M.),  cure  dans  lu  dépar- 
tement de  fWGiropde,  et  foL- 
datepr  de  quatre  communau- 
té# «ie  femme*,  XVl,  *36- 
SotHiUkr  ( M.^  Nîmois,  Bout,  la 
maison  fut  rasée  durant  les 
troubles  du  Gard,  IX,  i65. 
ScntèDAO^  le  marquis  de )r grand 
amateur  de  mécanique,  hi  re- 
présenter danâ  son  château  la 
première  tragédie  à machi- 
nes y mêlée  de  chant  , tpii*  ait 
été  composée  on  France  ; et  à 
laquelle  ou  fait  renu>nlef‘  l’o- 
rigine de  l’opéra,  XIII , 10W. 
Snri'.nis,  directeur  dlin  tntfnége, 

Mis  «6®- 

âoeaifea(le),  docteur  de  Sor- 
ln >i)iii' , ne  à Coutaucos,  XXV, 

-•  âlJT  ; 

SDomt  (RL  7»  écrivain  anglais, 
• l’un  des  inventeurs  de  la  ita- 
• tune  poétique , XV,  418.' 
SovvKvm  ^ le  ).  Caractère  des 
impressions  qu’il  çauieàJ'ame, 

fv,4/r. 

Sot' va  F.  ( le  commandeur  de  ), 
\petsonnMl  oui  tenait  tn.meil- 
fpflrc  table  (le  Paris, *11,  14. 
SpA,  petite  bourgade  du'pnjsde 
Liège  r .célèbre  par  ses  «aux 
thermales , Aon'l  les  poutres 
ont  été  ouveiJesp.Vitn  prfnee 
/ük:  la  confédération  gerjoam- 
que.,  III,  a3o.  .Délads  de  la 
* -vie  que  l’on  mèifç  dans  cet 
‘‘«ndtoit&et  déplaisirs  qu’on  y 
trouve,  4*33, 

Sfaïckt  (M.  ),  garde  national  dé 
MhrseiHe,  blexaé  morteUèment 
dans  les  ftcèfeef  affreuses  du 
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«moi»  île  juin  i8i5,  I X,  34 
SrAso , Napolitain , condamné 
. par  Spenalc\  XIV,  556. 

SpiHTR,  République , renia  libre 
tant  qu'elle  lie  confia  sa  dé- 
fense qu’à  set  citoyens*,  XIV, 
19H.  .Le«  femmes  y étaient  H-* 
bres  et  rené 

SrKftLm  (baniel^  l’ui\  de*  plûs 
habiles  architecte»  «bi  quin- 
zième siècle,  XI,  iro.. 

SpkjickÙ  (le  comte  de)  fit  impri- 
mer à {panda  frais  an  seul 
exemplaire  d7/ona«e,  VI,  |og. 
Spcscu  Smith  (M.  ),  sivant  an- 
gUp,  XXV,  a 16. 

SrKtmr  uo  ( le  chàtétfu’  de  ),  dont 
il  11e  reste  phis  que  des  ruines, 

XI*,  279. 

Sveziai.b,  Napolitain,  ouvre  dans 
lVu  itla  unrlmucherie  de  chair 
humaine,  XlV,  556;  devient 
.membre  de  la  junte  napoli- 
taine,'.1^. Jugements  atroces 
qu'il  reiidil; massacres  dout  il 
se.suuith,  56 1 et'suiv.  Plaisir 
qu'il  éprouvait  à commenter 
# les  malheureux  détend  dans 
le/  prisons,  563.-  Jmperlur- 
babilité  ’qo'rt  affectait  'dans 
l’exercice  de  ad  magistrature , 

* . 564  •, 

Sriq  ( le  ),  rivière,  •arrose  la 
plaine-  au  sein  de  laquelle  est 
située  la'vilje  de  DicU/e-,  XI, 

SrtlU,  jésuite,  fut  mandarin  à la 
China,  XII,  17g.  * * 

SvizPj.it -s  , cifé,  XXIV,  1 
SfOMiK  (Jean  de  J,  fradiiiMr  Ho- 
inèTOct  Hésiode,  XXVI, 
SamiM,  c<jrtq|ositeur,  I,  i5. 
Mérite  de  . sa  musique  dans 
l'opéra  de  Im  J V (laie,  XIX, 
53.  C«)/ate  dont  il  fnt  victime 
na  théjtrc.'Feyi|ea»  , 54- 
*par  l’ôpérn  de  Milton  ipi’il 
commença  sa  réputation, \)d, 

XXII,  *5g,  *65,  «76*  277. 


Sentir* , affranchi  do  Néron , 
paoposa  à ce  défnier  un  asile 
dans>.i  ferme,  XIV,  86. 

SvaéF.  ( la  ),  fleuve.  Limites'quc 
les  habitants  dj»  ses'  bords  as- 
signent nia  liberté,  XV,  ^t* 

SQVlèpfc  (Kdotwird*)  fnt  député 
en  Angleterre  pour  y empoi- 
sonner la  reine  Klu<af>eth  et  le 
.cmnic  d’F.ssex,  XVI,  »-'a5.  f 

Stsdia,  ville  détruite  |mc  une 
éruption  du  Vriuw  , VI,  ai>5. 

StabVli. (François),  poète,  brû- 
lé vif  , pour  avoir  . professé 
dans  se*.  A-ers  l'astrologie  et 
la  philosophie,  XIVr5oiS. 

Stace  , cité  à propos  d’une 
danse  pattieqlièrfe  auV  Aipa- 
zones  ,•  Xl-X,  18a. 

SjACti  tenta  les  premiers  essais 
pourolueuir  des  verres  hleûs, 
\\ll,4oo. 

Stazbi  ii  , porte  alsacien  «,  'XI, 
273. 

Staki.  ( madame  de  ) , femme 
célèbre  pirttei  écarts,*  Ce 
qu’elle  «lit  des  avantages  que 
procure  la  situaticm  d‘un  pays 
libre,  ;XI^,  "ti\  de  l’egnlité 
civile , 74.  Elle  reproche  aux 
A Hv  nia  nds  dè  u'tfvoir  pasnséez 
de  préjugés  nationaux  , i.)4- 

0 quelle  di|  des  guerres  En- 
treprises pour  de  simples  if  in- 
térêt* DnitiqafSf  1 79  t des  éta- 
blissements déchanté  d«*  Ham- 
bourg, 366;  de  l’aversion  des 
tyran*,  pontjcvocmpaiioié*  de 

1 esprit  et  l’ indépendance  philo- 
sophique , 1 . Elle*  dit  qtic 

I’  homme  trouve  Ion  éléments  de 
son  propre  malheur  don»  l'ac- 
cumulation «le  la  pensée,  XV  , 
a5o.  â<vi  reflétions  sur.  l'in- 
constance du  systèitiE  poli- 
tique en  Franco,  XVI , ^9  à* 
1 16!  Ce  qu’elle  dit  de*  avan- 
tage* que  la  **nppressini»  de* 
mai  tri  4 e*  cl  sic/  jurandes  fit 
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reprendre  au  commerce  çl»à 
l'iml  marie,  XXII,  3i6.  (iar.ii ■- 
*tère  dp  sou  roman*  de.  Dtl- 
fthinr,  XXUl,a3.  Elle  a NO* 
couru  p décrcdithr.  Je  roiuan 
épistolaire,  i\. 

8taipoim»(U-  vicomte  de),  mem- 
bre catholique  de  Jn  chambre 
haute,  fut  conduit  a la  înert 
sur  la  dope  si  lion  de  faux  »c- 

i â i > • 1 1 i - , \l \ . | 

Sxa*i*i.*s,  roi  de.l'uiodn»,  dnr 
de  JjOiVaine,  X,  4^9  ‘Son 
éducation  ; vœux  et  saffrages 
nui  I*?  portèrent  «u  troue  do 
Po(oguè,  XI , Soi . La  fortune 
l’a»  fait  descendre > et  ce-n’eilt 
qo'aprèw  de  longuis  instances 
\l  , ou-ent  à y remonter  , 
9»  Ki  un  tôt  il  le«quitle,  et  va 
•o  huer  «aux  la  Lorraine  dont 
il  accepte  la  touvcranal^jup 
’qu’à  sa  morf;  amour  qp’il  aurait 
pour  scs  nouveaux  sujets}- le 
’ jour  nuîfne  de  «un  arrivé*,  d 
travaille  à pourvoir  a -leurs  be- 
• soins,  et  repousse  lès  impor- 
tions hoqimage*  des  coucti-, 
satip,  3o3.  Bienfaits,  etablisse- 
ment* de  toute  nature  que  lui 
doit  la  Lorraine,  3<>4-  J<  favo- 
* rîsè  rddtfc^tiou  publique,  et 
luiduouedenouvelles  formes; 

• cultive  Im-mêiue  les.  lettres, 
é*  répond  à un  discours- de 
.Rousseau  , 3o5.  Franchise  , 
douceur  et  gaicté-qui  régnaient 
à sp  cour;  il  prend  sous  «a  pro- 
tection les  enfants  de  son  ri- 
val , rrédéric-dfaguate , chassé 
de  la  Pologne,  3o6.  8a  dévo- 
tion mmufieiue  dans  *p  vieil- 
lesse, 3o^.  Affreuse  oatasfro- 
j»ho  <|«ai  termina  sa  vie;  rési- 
gnation et  gaieté  qu  d montra 
dans  sès  derniers  moments , 
3o8.  Sop  tombeau  dans  T église 
de  Bon-Stfcoprs , située*  près 
de  Nanci.,  3og.  U o minages 


ue  les  guerrier»  polonais  reti- 
irentè  sa  mémoire ^.en  |8»4, 
avptit  Ue  retourner  dans  Jeiir 
patrie,  3io.  Son  srioii^au^hà- 
teau  do  Menprs,  \WT,  i 9 ; à 
Cliambbrd,  4f) 

6tas.hast  (*M.  ),  ancien  préfet  de 
Vaucluse,  aai. 

StKKL£,  écrivain,  moraliste  ob- 
servateur, I,  j 

Stéheluj ( M.  ),  propriétaire  d'on 
haut  fourneau  à HittrhwHler, 
et  à Wilfer,  XI,  aop.  * 
SrVuun.x,  compositeur  distingué, 
?!,»»£ 

St  Km  ( le  ) , ruisseau  , pfand 
fi»  source  à quoique»  lieues*de 
Quimper , et  traverse  jh-ois 
communes  rurales  qu’il  ferti- 
lise, et  sur- lesquelles  til  fait 
mouvoir  quelques  usines*  Xfl, 

568. 

St ki.i. a , peintre  distingué  , X, 

384. 

Stuik  , énivain  anglais.  Ineo- 
hérence  d-wlf  es , de  sentiments, 
d'rximrrvations  <|ue  ton  remar- 
que mms  ses  voyages,  IV,  icft . 
Il  peut-  dire  regardé  comihe  le 
p^rc.de  la  uôntbreusé  famille 
des -voyageurs  sentimeritalix, 
Vf!!,  9.  Il  n'usa  du  roman  que 
.pour  peindra,  sous  des 'traits 
fantastiques,  les  biza  tueries  du 
cœur  humahi,  XXIII,  îg, 
SrtrBB  -(M.),  peintre.  Son  la- 
hleau  de  l*icrre-U-Grand , 

zxvit,  34. 

Stbal  ’(  dr  ) , fun  dé  ceux  qui 
préparèrent  la  grande  rés  olu- 
tion qui  s’est  opél-ée  dans' la 
doctrine  chimiqrfo , XXII,  35a.- 
Snucot , natrire.  J*-ar  sdlte  de 
sa  perfidie,  Sttasbbiirg-tombe 
au  pouvoir,  des  Bourguignon*, 

» des  Allemands  ci  dè»  Vanda- 
les , XI  , ^4°.  -Après  atoir 
trahi  foin  pire,  Ü /entre.  Jai> 
la  Lyonnaise  avec  les  Jioor- 
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guignons  et  d'aulijes  peuple». 

Stock,  chef  d'anabaptistes,  XI, 

• *4-..  • • 

Stoucrau,  f«5  ' premier  qui  an- 
nonça lé  serre»  de  peindre  dtf* 
camaïeux  fur  toiles , fl  de  las 
orner  de  flNrAtlW  «U  d’ar-  . 
(«eut,  XXII,  368. 

Stowk  ( Johp  auteur  et  tail- 
leur anglais  , a hissé  dés 
monuments  .précieux  4Ur  Je* 
modes1  de  sort  pays  ,111 , -a  » 

Strasbocro.  Aspect 'des. c.vtnpn- 
çnpa  qui  conduisent  à « elle 
ville  en  sortant  du  Ham-Rbin, 
XI,  }X).  Noms  divèrs  qu’HIe 
‘porttf  jadis,  33^.  .OHgjne  de 
énlui quelle  porte  mainicçaiit ; 
s*  fondation,  %38.  Devenue  le 
quartier  d*hivt?r  des  Romains 
sur  le  Jigne  du  Rhin,  elle  est 
détruite  par.  Julius  Trévirie»; 
olitlénf  le  droit  do  Hté  ro- 
maine après  avoir  été  rétablie 
par  Trapu  ; est  désolée  à plti- 
sinurs reprises  par  divers Unaux; 
rentre  sous  la  domination  ro-* 
inuinc,  x3g.  Tombe  au  pou- 
voir'des  RoUrguigfuAls , des 
Allemands  et  des  Vandales  ; 
est  détruite  par  AltHa,  qui  est 
vaincu  à »<)n  rrtur  pat  Me'ro- 
véo;  eHe  pâwc*fKivs  hr  ddjnî- 
rtaliou  de  Clovif /importance 
et  tranquille  prospérité  dont 
elle  jouit  souà  les  rois  francs, 
'Son  indépendance  des 

• • ducs  rf  des  rdn|e5  qui  gou- 

vernaient l'Alsace;  nouveaux 
désastres  quelle  essuya;  elle 
est*ra vrtgdc  en  l34<?  par  la 

fies'le  que  les  habitable  attii- 
nienl  aux  juifs,  et,  par  ven- 
geance , Hs  brillent  un  grand 
nombre  de  ces  derniers,  141, 
KHp  çsloie  de  nouvelles  <lrvas- 
1 al  ions  de  la  part  des  pétons 
et  du  » marquis  de  Bade;  les 
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urtbles  et  les  bourgfnife  dépo- 
sent Jeu  rÿ  haines  mri proqtics  ; 
Hjetit  d'que  manière  imvirin- 
blr  la  focine  du  gou\ernr ment, 
a4t.  l*s  privilège*  de  Stras- 
bourg sout  reconnus  ‘comme 
droits  par  le  traité  de  We#t- 
pliahe  en  1648,  5 J3.  KHepçrd 
en  1681  son  ♦nd'éperfdancr , 
et  est  bientôt  ’ réunie  ^ • la 
France,  *44»  Accroissements 
due  sa  prospérité  reçut  à cette 
époque;  1a  révolution  double 
les  progrè*  de -son  industrie, 
a4l>*  Prééminence  .qu'obtient 
h langue  française,  surfont 
dans  les  réunions- lê«  plus  dis- 
tingtiées  ; dialecte'  allemand 
en  usage  à Stra^fbrg , 347. 
La  tntadellr  et  Tes  fnrlihca- 
tious,  a4^>  Etablissements  que 
le  Rhin  alimente  dans  cette 
vdle  , a5i.  La  presqu'île  de 
la  Rohertsau,  ibid.  *Le  jtordin 
Baldiier;  le  polygone,  dont  le 
p terrain  a été  concédé  sponta- 
nément par  les  habitants,  pf>3. 
•Obélisque  que  l’on  v a «levé 
en  l'honneur  de  Kléber;  mo- 
nument qùe'Pon  avait  fcoib- 
meneé  à t^ever  «tu  général 

• HfhreauÇ.  promenades  aux  en-, 
virons  du  «Strasbourg , «5$. 
Monument  élevé  au  'général 
Desaix  ; aspect  intérieur  de 

• Strasbourg,  de  ses  maisons  et 
de  ses  édifices;  la  cathédrMe, 
365.  I-a  tour  de  Cette  basili- 
que, . intérieur  de  outte 
enlise  ; le  châtvau  -royal,*  158. 
Lliôud  de-J*  préfecture  ;l'hô- 
tel-de*v*Ule  ; Celui  des  Deiix- 
Ponts  ; le  Laljmctil  Appuie 
Luxlmf  ; K église  de-  S.tsnf— 

' Etienne  ,-  ïfip.  L’école  'd’arW- 
•lerie»  la  ionderie-de  rouans, 
060.  L’Wseaâl  ; l'église  de 
flaii»t-Pii*Tc-h- Vieux;' qrlje  tjr' 
Sainl-Picf rede*Jèube  ; celle  de 
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Saint-Tl*on\a»;  monument  <|ue 
l’un  remarque  dans  Ce  tem- 
j>le,  36 1.  Industrie  stresbour- 
.«gboise;  la  çnlüifü  el  l'exploi- 
tation du  ^aban,  aG^-  I-<Ç  pa- 
lais Je  j»wi«e ; goût  Jes  S 1res  - 

* lfetirgcoi*  pour  les  hellçsdet- 
ircsel  les  a et  s,  j65.  ( )i»ginedc 

. fai  \a«li;iuH-  Je  Strasbourg , et 
privilège*  dont  elle  a joui;  le 
soroinairp  protestant,  ^56.  lli- 
<abe*ses  iplc  possède  l’acadé- 
tnie  de  «;ett*r  aille,  >67.  Les 
^bibliothèque*  puhlit|Uofi,  a G H. 
.Littérateur*  et  artistes  dislin- 
•guf*s  nés  à Strasbourg,  270, 
27.3.  Agglomération  singulière 
qpo  présente  sa  population , 
ay4-  Lqfc^hre  des  Strasbour- 
geois, J*.  Aspect  des  «ijsri- 
roD)  de  Strasbourg,  279.  Goût 
, de /»  Strasbourgeoises  pour  la 
wnlso;  particularités  sur  l'o- 
rigine «le  la  maladie  appelée 
danse  Sa Înt-Guy',  283. 

gémirai  durais,  com- 
mandant l'armée  du  Majabar, 
cfrii  roarebait  contre  TippA- 
Sarb,  XVIII,  xvj. 

SVpm  ( M.  ),  «m  ien  passeur  du 
. Bftu-de-La-ttocke  dont  U avait 
commencé  la  régéuérptiou , 

' achevée parlopa7teur<jbuHiH, 

XI , 390. 

Ih'nr.NfiKa,  peintre.  Sou  tableau 
de Saint*- Germain 9 XXII,  83. 
STVKkLunoim , où  l’uu  -voit  des 
sp'urces  -sulfureuses  et  bhu- 
. mineuses  qui  ont  beaucoup  de 

. vertu*,  XI,  491.  • • 1. 

SxtKM  ( Jin.»u  ),  sous  les  auspices 

• d»*l  pmi- fuient  établis  eu  l537 
à Strasbourg  une  société  lit- 
téraire et  uu(T,ymnase,'Xl,aG5. 

Srsjtns  secrétaire  perpétuel  de 
l'académie  française,  JÜ,  *a5. 
SraLiÇKt,  personnage  qui  «atta- 
cha * parodier  quoique*  tra- 
gédies de  K.u  iue-,  U % id. . 


.Si  bow  ( Platon),  Vun  des  favoris 
de  Catherine*  II,  impératrice 
de  4ussie,  XIV,*  5 *ë. 

ScustÂm  iom  , ancienne  ville  bâtie 

parles  Humains,  IX,  i)3. 

Srcus.Y  ( le  marénhàl  1,  il,  4G3  ; 

X,4»7* 

Scciikt  { M.  ),  tun  dqs  proprié- 
taires «nu  s’occupent  le  plus 

• particulièrement  de  perfec- 
tionner la. race  des  chenaux 

- français  v^XV,  9a. 

SüDN£  ( M.  )«  .peintre  wribigeois  , • 
élçve  de  David.,  IX,  7.  ' 

Si'piit:  ( la  ) se  trouve  dans  un 
état  affrctiK  de  dépopulation 
:h  la  mort  de  Charles  XII, 
XIV*  17p.*  Ignorance  où  elle 
'dtpit  de»toOle  industrie^  ré- 
volution que  l^nsUrstric  op«:ra 
bientôt  sur  sou  sol,  XXII, 
"»o. 

Sl’Itoxe,  cité  à propos  de  l’iu- 
Vreiseipblaoce  de  $4*  récits, 

. Xl.^.177/ 

Son,  vnle  d'Egypte,*  III,  384- 
SntirvM  ( le .bailli* de),  céluhre 
• amiral,  auqüel  Ilyder-Aly- 
Kan  , rajah  de  Mÿzore,  ac- 
corde .sou  estime  et  son  ami- 
tié; il  dut  le  sùecès  de  la 
.plppaft  de  ses  entreprises  à 
i'ecnki  esjementvjfv*  créoles  des 
îles  uè  Fpate  «t  de  Hourbon, 

fl,  tOf.'XVIH,  miij;  XXII, 

44^-  C'est  lui  uni  en  178»  s’em- 
pare du  port  de  Trinquemale, 

453.  * - 

Scokh,  abbé  de  Saint-Denis, ;fut 
économe  des  deniers  pubjics 

• lorsqu'il  devint  ministre,  et 
rétablit  l’ordre  d;ms  l'adminis- 

• tration,  XIV,  sa3. 

Suicide ■(  U ),  jugé  relativement 
à lipconvenaftcé  de. son  à- 
. propos  , JV,  1 i3.  Kxeynpfes 
de  ce  suieUlo,  1 1 6*  fl  J a. tou- 
jours un  faux  calcul  i»  té  sui- 
cider,* 1 19.  Il  fest  presque  lou- 
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joup  une  action  courageuse, 
inaisjauiai*  une  Iioiipc  iirtio», 
lit.  Ug'  suicide  til  un  des 
fléaux  auxquels  1.1  société  resté 
plus  particulière  ment  en  proie, 
XIV.  468.*C‘eÿt  line  artiqn  blâ- 
mable^ ou 'du  moins  (a  consé- 
quence d’un  faux-  rqisoànc- 
,-niçnt  ;.il-est  occasion^  sôiuvht 
par  ntt  excès  de  démence, 
Xyi,  191,  H a Saéspurce  dans 
>uue  disposition  pfflliorique 
du  corpl  social,  193.  . 

Suidas,  historien  rbmnin,  accusa 
Socrate  d’à  varice , X-V,  ^ ; 
XVU1,  r3\. 

Suisses .(  les). uajfiquont-dr  tron- 

C|  ;neri  euaice.s,  JlJV  ,•  197. 

ur industrie  a reçu  degrands 
développements  du  rbneours 
«les  protestants , XXII,  3oa. 
Ils  par/éciionnèrcnf  I iiupfes- 
sion  sur-toile  , 368.  , • % • 
Sui.lv,  ami  et  ministre  de  Hen- 
ri IV.  fy>it  jmpicnsea  qu’il 
vendis  pôur  pider  ton  maure 
,.à  conquérir  soh  trône,  XIII, 

1 7.  Les  U**.>ot*  qu’il  défendait 
• n’auraient  pas  ’«(é  pillai  à La 
mort  dèjlpqri  IV  .1  si  lç  gqu- 
veinciiu  ntt'on 'tituiimiBrl  eut 
«listé,  2Xt7'94*  H fut.irçénrp- 
rhablc  dans  sa  longue  admi- 
nistration, ia4-  Il  aouteqart 
que  les  prinCés  ne'renvoyflient 
•jamais  leurs  ministre*  pour 
lès  faut  os  que  ces  derniers  au- 
raient commises,  1 33.  Sagesse 
a»«c  laquelle  il  hdinini-lra  les 
finances  du  foyKuine,383.  Ses 
remarques  sur  le  système  po- 
li  tique  «les  fpÛM'a/qi  qui  com- 
posent la  sulfe  des  /ois  de 
France,  5aa.  Forme  de  gou- 
vernement mtlf  propose  pour  - 
K>  bonheur  des  peuples;  cau- 
ses qu’il  assidue  à la  ruine  et 
à l'affaiblissement  des  monar- 
chies^ 5^8.  Dialogue  dans  1«*- 

Taslb  céskiulk,  T.  XXVII. 


quel  al  expose  les  difficultés 
aef  teiAps  au  H était  ministre, 

. h-  plan  qu’il  a suivi,  1er  ef- 
forts qu'il  a lèpres  pour  pro- 
curer Cl  «fferpiir  le  boiilinur 
des  Français,  XV^^fVfi  81. 
Bon  attitude  auprès  dcNon 
maître  , • lorsque-  celui -ci  fit 
*0n  entrée  à Paris,  XXM,  16. 
SoLtociva,  rribmi , se  inità  la  (été 
dCs  sicairoa'que  Marais  ayüit 
décBainés,  Xvlfl,  aai. 
Sui./.emalt  , «u  s^  trouvent  des 
erfur  minérales  qui  ont  une 
certaine  réputation  dans  le 
pays;’ situation  de  ce  village 
où  l'ou'vpit  -aussi  une  filature 
de  colon,  XI,  a^3. 

Sumkves,*  Ville'  flu^lpartempnt 
duGartJ,  ty,*  210.  • • * 
Soudai*  (le),  pays  dont  Bcïrfrt 
était  la.capitdle,  XI,  172. 
SiW.arrttKis  (la-)  9 erffa’ntc  des 
. comutnes  bizarres,  déshonnê- 
tes ou  e ruelles.*  XIV,  5o3t . 
Supplices  (des  V.*  Motifs  de  leur 
-invention , XIV , 26».  Leurs 
divers  genres,  263.  Leurdou- 
* petir  rtykfribue  à*  j'amé-fîarS- 
tion  defemgrtirs,  264;  La  tçr- 
».  HwiM  le  seul  moyen  de  sau* 
ver  les  Coüpables  çt  de  pertfcc 
‘lies  innocents , 266.  Les  Frôn- 
fifis  l’pnf  abolie  les  premiers, 
mais  Je»  Anglais  h tn.iiuüt'ii- 
nefit’ encore , 268.  Cames  qui 
souvent  entraînent-  avoht  le 
jugement  la  punition  des  an- 
noccnt*,  -26p.  Cas  crû  le  pVi- 
sonnier  peut  'être  condamné 
au  secrH,  châtiment  contraire 
ans  droits  de  l'humanité-,  j-o. 
La  mise  à prix  de*  tête»  est 
jft-esqne  toujours  abandonnée 
à PaHdirairc  d’un  "suppât  do 
jiistice,  peine  rapitalc 

lie  peut  être  infligée  par 'la 
justice*,  273.  File  n’a  d’effroya- 
bfe  que  sa  p\>mf»e;'  on.' y «le-. 

3o  .. 
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vrail  substituer  d'autre*  v\t\* 
ihnchts,  "27^  Éirp  .ne  devrait 
pas  atteindre*  las  cpiycs  poli- 
tiques et  de  convention.,  ibij. 
Nécessité  d'un  délai  raison» 
nable  entre  la  condamnation 
et  h»  sUppl)  oç,  o;(>.  Les  jrtînes 
ne-  Sun!  infligées  nrtdans  L’in- 
‘ tépît  ’ilç,!  Vitorité,  ni  dans  un 

fspritde  vcnfje.auce ,.370/1*00 
peine  juste  inflige  dans  le 
secret  est  un  acte  d*  ven- 
geance , 3j  t La  justice  ye 
iloit*  point  établir.  «u»  distinc- 
tion dans,  ja  |d^artjtion  des 

pifne-i,,  5»5.  \ * • 

Sù^i  (la  .)v  rûyèrc  oui  se  jette 
dans  la  Mondls^  ^I,"^468.  ; 

Stuooor  (M.  H •),  armateur  de 
Saint-Malq,  dislfnfçtjé  ‘par  «es 
.hauts  faits  dans  l'ftido,  sp, 

iooï  ...  . • 

SuiviüX,'  l'un  des  meurtriers  du 
roi  Salomon,  so  créa  Itd-mé- 
.me  ccyntc  de  Rennà^l^^- 

Si  hvillk  (ClotiTde  de),  Célèbre 
par  sa  galanterie,  et  les  poé- 
sie* de  \Vaudçrhoprg,  Hÿi83. 

^ position' qu^  ïm  tUs 
théâtre  de  . quelques  opéra- 

. lions  inilitaircscn  1 8 1 4,  XXVI, 

. 

Su^jj  (Viadàme  de  la)*,  célèbre 
par. sa  galanterie,  IIj»i83. 

SuSQUKIf  A>S  A (j«)>  flrUVo  qui 
aVruse  et  * fertilise  plusieurs  * 
plaines  île  la  Çensylvunic 
X\|V,  3oo.  v 

îsuxdn  (}«)i  rivière  dont  le*s  eaux 
baignent,  la  ville  do  DjjiJn  , 

txyj; 4V  ...  -, 

SwEimtw , rite.,  xXl V , r8^. 

Swift,  écrivain  anglais,  Ht  sert  tir 
Ic^  ridiçulc  qui  .s'ir  ait  jji’U  à 
jiru  glissé  avec  IVlrbhcairi*  au 
sein  d’une  rcli^iifh  divine,  X» 
XIV,  il.  ^un  opinion 

• sur  la  lé'gitnDité.dQ  mensonge 

* politique,  X VI*,  421.  • . • 


Switprnifft,  voyageur  célèbre, 
rité  à Aopos  «Le  -la.  ïpagniéi- 
cencc  de»  udi&ces'des  Mantes, 
XIX,  a3ft.  ‘ * 

Syiikxiiaai  meurt,  dans  Une  'raai- 
son  de  déicu^joh , XV, "53» 
SwiasY-SMn  n \ sir  )*,  oomnpfn- 
daiit  aifghûs,  «tt.'.iyg?,  »e 
résérya  la  destruction  des 
rhyntiefs*  des  magasins  et  dès 
arsenaux  de  Toulon,  J X 
Sti.i.a  edseigtre  ntf**.  gt-néjrdtix 
romains  à violet1  l'a&ilc  de  la 
liberté,  XlV-,  *206,  Remords 

3iii  le  déchirèrent  éanj,  ses 
ornières  aphnpM  3tj.  Sun 
.caractère  publie;  il  <pps$e  ses 
premières  . années  au  milieu 
des  djücordei  dvil^e  ^Vlll , 
.2*0»  Elan  qiwii  prppaue  dans 
les  camps^  scs.  noiuhrvasc* 
victoires  ; il  ùblienj  le  copi- 
maHdèmcut  des  troupes  en- 
voyées contra  Mithridate  ; ra- 
iqèiu!  son  armée  4 Home,  aai  ; 

. s'empare  de  Prçncste,  en  ex- 
termiue^totis  les* habitants,  et 
revjént  à Rome  ôù  jl  se  pro- 
clame datatijur  universel  ; 
sang-froid  avec  letpjel  il  par- 
couru! lp  carrière  des  pros- 
.epptiou»;  il  çrajfit  up  pou- 
voir rév«iUer*dans  l'esprit  île 
ses  c<y>eitayen£  Ip  sentiment 
dp.I'eiUlenue'qiie  par  la  dqu- 
Icur’et  lès  suppUces , a*2  ; il 
abdiqt/e;  influence  favorable 
que  pIoatesqMeu  .allrkbyé  i 
.^on  despotisme  et  à sa  tyran- 
nie, 223.  Il  se.  croyait  protégé 
par  soif  génie;  soné|oqueticj5, 
•2*4-  T^uts  auxquels  sedéce- 
Jait  l'amertume  de  son  une  ; 

* tttnpuc’quo  ses  soldats  avaient  • 
pfcur  lui  ; cliAune  de  sesspa- 
rofes'avajjt  focci;  du  loi;  cnrac- 
lére*du  sa  suporsiiltbn , ?j5. 
fies  suç^ès  constants  dans  les 
armes  J K fut  le  UodvcaU  lé- 
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T»m»Vrtrci!SBL  ( M.)^  l'un  des 


gulateur  dç  Rqnur,'aa6.  R/jr» 

prôchemedt»*e»itre  son  c.irao  régisseur*  tîes  touilles  AÏ o- 
tèrc«t  son  sjntcftiè  poli  tique  zin,  X||, 

# TanLÉBortU; , Ken  célèbre  par  la 
♦idojre  odç  Loliis'lX  y rem- 
pota W les  Aurais,  XXVI  l 
, 103.  * ' r * • 

TaiIjLuf.ii  (le  convie  Wl£r«n*de*), 
antiquaire.  Ses  conjectures 


%t  C'en»  de  NapoléoÉ,  *37 
STryii,  tottrg  de  la  Frartçtiç- 
( Jointe , remarquable  par  de* 

fbrges  importantes  oui  fdr- 
snént  une  petite  population , 

V • . ... 


T.  • ' 

• •*  *. 

*■'  * « 

Tabajiet  (M.  )#  vjeillard  respec- 
table et  rfélie  propriétaire, Jtrui, 
pour  se  «oiistratre  à uq  fnan-  * 
dbt  d’rfrrêt  lancé  contraffri  par 
• mesure  de  haute  policé,  avait 
çhr>clii:  uWfc’Tetraite'  sur*  l*t 
•toitTl'uqe  rnaisou,  \Tod  on  le 
*fit  descendre  errtirobt  sur  lùi 
.plusieurs  coups  de  fusil;  X., 

*9  , •*  . . :•  : 

TauoûwA.  T’oyet  Woi.mtfu». 

T âc.iTE  regardé  ronttne  urib  gueti* 
jégtfinft?  celte  qui  est  entrer 
prise  dans  te  dessein  3e  recu- 
ler les  bornas  -Fenipife, 
XIV,  »8cr.  Loue  Drusus  dioyoir 
entretenu  la  discorde  parqb 
le*  Gemmins,  181.  PrinW 
qu'il  fait  de  la  société  nlfpmr, 
sous  Tibère,  i5«>.  Il  retraçê  le 
N caractère  fdtoce  ^cs  aiirces- 
seurs  des  Jfruotèrp* , XVI,  424. 

Il  ne  saurait  ^étre  nfis  au  pre-- 
•lier  ran £ des  écrivains  phifo- 
soptiès  et  des  a mit  dp  lh  U ina- 
nité, 4*6. 

Taccwit,  acteur  comique^ll,  ao3. 

TA/riw  ( M.  Pierre  ),  procureùr- 
gétiéral  du  eonseif  provincial 
du  Haiqaat,  fit  beaucoup  de 
sacrifiée*  yôùr  • ftfcrflorarion 
des  houilles  d'Andu,  XII,  rt>4, 

. ‘ * 

TAFrta  UK  SonF.i  (M-  ),  savent 
jurisronorliû  s président  de 
cliainbée  à* fa  cour  royale  de 
Douai  ,.XIl,  it>4.  ‘ 


sur  faqrien  aiuphitbé.iti-ç  de 
Pdrî^eux^JjprVI,  a3ri 

T4LBOT  ( le  général  ).  1*  ruaisoq 
qu’il  occupait  à Pontoise  , 
lorsque  Henri  IV  i'cufiataide 
cetto  ville,*  111,  103.  .'  «• 

Talbot  f Habert'),  ftouermai* 
subit  la  pcipe.  de  mort*  pour 
un  crime  dont  il  était  hino- 
cênf , Xfll,  164.  . 

T ài. bot  eonsfrtiisit  en  t43Ô;'k)rs- 
qn’il  était  gouverneur  rdc  Fa- 
laUe,  le  duniou  de  Cette  ville, 
XXVf83. 

TALLEVRAîin  ( le  prinCe  de).  Son 
«yslèirife  politique,  XXVI,  1 44- 
Pnrallèle  egtqr  son  caractère 
et  celui  «lh  cardinal  de  lliche- 
ffeu,  f45.  ’ ' v 

Talp a , célèbre  tragédien,  J,  l5. 
*Sè  supériorité  sur  Le  Kiin  dans 
la  defnière  partie  du  VôhMTQ- 
réstc,  d* chulrçmnque , p8. 

Se*  manières  aimablesi  en  su. 
#clété,  llf,,  j‘i  1 . Epthoiisiésme 
•vêt  lequer  il  ftit  accueilli  à* 
Toulouse,  Vllf,  4o4-  Scs  ten- 
tatives' jyiui^'éJertr  urf  tom- • 
Reou  à la  fille  dq  ptféte  Yauug, 
IX,  Taldit  avcclciiud  il 
TerapUssait  le’fAlc-de  Tyipî»- 
Saëür'tfe  la  tragédie  de.  ce 
riom,  Xyllt;  *i®3.  Sçn  attitude 
'•t  sa  supériorité  dans  le  rrtle 
de  Sylla  delà  *raÇ?fliiié~de  ce 
^tiota,  334-  Sa  mnisnu'de  dam- 
pagne  â Jfrunoy,  i(XVf,-  543. 

• unétpe  ses  réHexiqns 

sur  les  classiques  et  le*  roman- 
tiques', 5^4;  sur  le.(»eni/e  de 

-3°% 
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drclamanou  ,u'd  av*it-  nj..|.ù-  ipi'cllt  ttait  encore  dan»  l'eo- 


séa  premiers  débuts  sur 
la  scène  , et  les  améliorations 
.qu'il  y apporta,  $4^* 

TàtMOBT  ( lt*  priuce  de  ) lit  des 
prodijM-s  de  courage  fi  l'atta- 
que du  Mans  en  1793,  X>^7 
367f  • * •*  . \ • 

Talos  (M.  ),  fabricant  r Royén  , 

xui<  ij4-'  • . • 

TaiVas  ( le«J,  ’persounagea  fa- 
meux. par  Uurcniauté,  et.  qui 
ont  habile,  le  palais  des  ducs 
(fAlençorf,  XaV,  iii.  .*•  *' 
TamNUII.  Son  passage  Tôt  an- 
nonce* par-  des  lueurs  aiuis- 

t resT*  XIV,  170.  f 
TajiIarvii^e  ( Kioul  de),  d'a- 
hord  gouvemeuf^*et  ensuite 
rhambrll.m  de  (*YÜllawn6>le- 
'Conquéraut,  fondateur  de  l'éq 
gte/ç  contiguë  à Tabbayé*  de 
Safut-Georgcs,  XIII , ia£.  Ses 
disveosious  avec  l^%ife  dUkif- 
court , ai3.  Le*  ruines  du 
château  ilfe  Tancarville  , 2*4  1 
oji.  *,• 

T»*c»sn*, guerrier  celèLrc,  îtXV, 
3i3.* 

T.MAon^le. royaume  de),  XXU, 
^ 53.  " ■ • 

Takssgut  ou  Ckatei.  , (jtand-- 
ectoyer,  avança  U.sotnme^Dc- 
cu.sjliro  pour  les  (miér.iillrs  de 
Charles  Vil,  roi  de  fYaoce, 
X,  i»3.  II,  frappa  Jeau-s-vis- 
l’fcpe  au  momeiif  où  felaj-ri 
allai»  s'emparer  du Daupliiii, 
XXVl,  !(6a.  . . 

TAÎ»»l&t*T-LEFB8VIlHr  pSMVf  ca- 
tholique, ministre  protestant 
* e?  criftauè  télétype,  XXV,‘a37. 
JahîU-DIK  Jla)  est  uu  des  besoins 
t nhysiqftt*  de  l'état  .social  où 
Ie$  Français  sont  approqhi  s le 
plus  pd*/  et  le  plus  viic.<Je  *a' 
f-J>erf]pclion  4 son  origine  re- 
ylQoilte  au  berceau  «le  la  civi- 
-Ji**tian  ; il  a j.'H  J*»  un  sièqlc 


fajice  , XXII  „ 3 Ht).  , Entraves 
arrêtèrent  ses  progrès  , 
387.  4^le  r.eçut  un  motim- 
iiirjit  rapide  d|*  l'abolition  du 
drqft  de  marque- en  i-ÿo\cx- 
douuee  à cettr  bran- 
che d'ih  Jiatric , 38h.  Nouveau 
système ‘adopté  - pour  la  tan- 
nerie , 389.  înfroduCtioil  en 
France  de  la  fabrication  des 
cuirs  de  Hongrie,  390. 

Taiuscok  ( le  château  de  )•  op 
l’on  renouvela  en  J 790  le 
crime  épdyvautable  dé  I.»  giâ- 
dlèréïT Avignon,  J X , ^83. 

Tlmii  (lu  général),  XIV,  5(19. 

T^iùjks.  $a  utMtloB.aa  milieu' 
d’urte  phfinc  fertile;  noms  «pu* 
oente  ville  port»  successive- 
ment ; '«ou  .ifepect  .inférieur; 
se'»,  édifices  publics,;  son  com- 
merce, VlH,  2 cri . lndtfféçenee» 
de  le»  habitants  pour  la  liltâ- 
. raturé  et*  le*  aKs;  ffer*<ipna- 
ges  célèbres , dont  elle  s’ho- 
nore, 202.  *• 

TARSÈsXhV^médecin  distingué, 

VIUt4^2*  . * %* 

Tarde  (Jean),  géographe  mathé- 
uUticion  'du  seiaièuic  . siècle , 

,ixS«. 

Tardiku,  gravéfor,!,  14 

Triidihl:  ( M.  ) occupe  uu  des 
premiers  rangs  parmi,  les  no- 
table* de,  Marseille^  e|  sc  dis- 
tingue auMul  par.  iç*  qualités 
moralés  que  par  sou."  piofoud 
s/voir,  IX>  355.  •- 

Tardieu  (Ma),  peintré,  h tait  de 
H une  u sa  patiné  adoptive  , 
XUI , aoar.  ëon  .tableau  de 
JeOn  Hart  à fonaillet,  XXU, 
4ô*  r •.  • 

Tardif  ( M.),  fabricant  de  .den- 
telle à Hayeux,  XXV, ^a5p« 

Tajiekif.  ( le  duc  ilq,),  Ses  opéra* 
«fious  militaires  eiw  8 1 4,  XXVI, 

5)o.  * •.  ; ^ 

V jÿ 
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Tenir  Aux s z a rca  rmniiWuflait  T*stv  ( madame  Amahle*) , cun- 


Uj4  Maure»  lürsjijiiils  rempor- 
. tflWnt  mjc-  victoire  |ut  les 
Visigoths,,  XIX,  791.  . 
TarUeh  ( M.),  habile  musicien , 

• né  àiluiui,  Xy,  193. 

, Tau*  \ le  saut  du),  célèbre  par 
le  tragique  souvenir  «les 
amours  d'Ailrieliiic  et  Sain*, 

*x,\  ■/  - • - y 

Ta  hjoet-Ç  Alton  ke  ( (e  déparie- 
ment  de  )/  Fertilité  ej  pro- 
ductions delon  nolises  prin- 
f ^ cip&les  villes,  VIII,  33b.  Ipn- 
*V  . porta  ne**  des  tn  oindra*  bdurgs 

• < aux -environ#  de  Monfaohan  ; 

* influence  qu’ejterce  sli»  les 
habitants  i’etprit  «le  ceux  qui 
‘ .leur  spnt  préposé#,  34<>-  Fa-  • 
tdirf  dé  res  bourgades , ibid. 
Cérémonie*  des  notées  des  vil- 
lageois protestants,  34t;l's*a- 
gês  n'observant  les  paysaiiç 
aux  neuvaines  ét  anoiver's.ai- 
sCes  de  déqps,  34V  Force  de 
.I^mour  augmentée  chez  eux 
pâr  la  diffêf eqœ  des  religipn*  ; 

‘ leurs  prétexte*  de  tffarjage  , 
343. 

TxitQi’isroL  , village  situé, dans 
ui\e  petite  île,  et  où  Tôt»  reii- 
■ , t ortt^*  de  nombreuses  antiqui- 

té,, XI,  a05. 

Tartares  (les)  observant  rigou- 
Keusê(Hent  les  -droits  de  con- 
quête qiil  lé#  assimilent  à des 
assassins,  XJ  V,  1 38. 

Ta  r t as,  villa  «assez  importante 
des  Landes,  YUr,  77. 
T4fhTK-t-Fuj^K,  bwrgadc  d»  la 
Saintonge,  XXVIi,  aaiT  . 
TM|n:(lè^.  Parallèle' qu’il  établit 
entre  l-l  ta  lie  d'aujourd'hui  et 
celle  des  anciens  Humains,  XV, 

. ?o3. . . * . • 

Tavsix,  moine  distingua  jxtr  sa 
• science,  auteur  'de  Y Histoire 
lit  té  mi  rr  de  forr/rr  de  Saint- 
Maur , XXV,  159 


nue- par  des  pu  un  es  qui  lui  as- 
signent *un  ' raifg  distingue 
paribi  les  femmes  poètes,  dU  , 
5«8.  * \ 

Tlrtnor  (fâlé^-qne  l’on  distin- 
gue du  sommet  du  mont  Per- 
nellc,  $X*,  377.  • .0' 

Tatil'S,  roi  des  Sfelnns.  rfe 
qu  il  établit  en  I bonheur  de  la 
déesta  de  b forets»,  gf  qui 
donna  naissance  b co  que  Bout 
appelons  ctreniies , I v 398* 
Taü  (la  montagne  de)*'  faisant 
partie  t de#  • Pÿ#?iiéci  , -YQ1  , 
33<J.  * ' 

Tahîsat  ( M,  ),  b statuaire.  ÿip 
hûste  de  Af.  Ihicis , KXVfl,  4 
T.vjjzei*  (M.),  l'nn  dts  prirfti- 
nanx  appréteors  de  toiles  a 
Saint-Quentin  , }CI , i5. 
Tavaix,  viMage  de  la  Ffaftrhc- 
flointé,  nouvellement  iqcén- 

•&<,*!  <j8. 

TAfloiv(l’évèque),  I’uq  des  a Ai  s 
de  Voltairéi,  X,  {6  t.  . ’ , 
TectosaPis  ( le*),-  nuciéns -habi- 
tant» de' Toulouse,  Y III  3j . 
Teuexat  ( M.)f  ancien  reCTeuc 
• de  l’énuldmie  universitaire  de 
tfifaes’,  lX/t6g.  ' . » 

TeiSsik^  (M.),  savant  dont  les 
soins  infatigables’  firent  pros- 
pérer le  troupeau /le  jracy  espa- 
gnole que  Louis  XVI  avait  in- 
troduit en  France.  iy,*  a63. 
Teih&èrk  (M.j,  à m\i  Li  po|*iij|- 
■tion  du  bouij»  dressant  doit 
Tétablistamcnt  d’tïtie  école’  à 
la  L’àncastre,  X,  375,  * * 

TA.É#iik  , grammairien,  ‘auteur 
de^Jafrt  des  bibliyhcques'f  1 , 

Teli  (< Guillaume),  foûdataur  de? 
la  • liberté  Lelvétiqup  , ,’XîV . 
435.  ..  V • . 

Tecmer,  jé/uite,  confesseur  de 
Louis  $fV,  né  % Vire,'  X^V, 
iftt.  •'  '• 
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* hri!  vertueux  et*  gavant  ,t  XI , 

roi . . • . ,« 

Tkssaj  ( ,M.  Doriel  *1«)\  «ojis- 
jïréfet  «le  LodèVç.  Sagessê/Ie 
son  administration  pendant 

• 4h  réactions  de-  i.8i  Sj  IX*,*ëo. 

Tkmibr  (M.),  riche  parfumeur  de 

Paris,  I,  i49-*  3*7- 

Tesmikii  uüMaiuh  rjurm,  député 
à*  rassemblée  constituante, 

IX?  »85.  • • • • 

Teste.  ( le  gépeéal),  IX,  a 10. 

Bapti**l»),%  frère  Jn 
précédent,  orateur  éloquent 
et  courageux  XJ X , 3io. 

Testeei*  -Waih^’ellic  ( A|  )» 
commercant  de  Lille  , JBfl  , 

Testc-Biusst  ( M.  ) exécuta  taie 
asrensitm  équestre,  VI,  .130. 

TÉTRICas,  Tou' des  prétendants  à 
l'empire,  ruin<*la  ^ille  d’An- 
tou.,  XXVl'^q.  . . 

Tfoèon  ( M.  ) , protestant  de  Kî- 
mês,  dont  la  • niaifon  fut  dé* 
jnolie  pendant  les  troubles  du 
GardV.JS,  >5>-  "*  ,* 

Teintâtes,  divÿnté  gauloise  à-  la- 
quelle on  sacrifiait  des  victi- 
me* humaines,  XlV,  3^, * 

Tevtuks  ( les),  Barbares  qui  pie- 
oaraienl  l'empire  romain, 
sont  détruits  par  Marias,  JX  , 

•391.  , 

TevkiÛh,  fameuse  courtisane  , 

H,. 197.  *. 

Thalf.$tkis,  anwr.ohe,  XfX,  178. 

Tsia^n  . ; ^a  position  ; privilèges 
dont  cette  petite  «uté  jouissait 
autrefois  ;•  l'églisTe  de  Saint- 
'Pfiéobald,  £l,  3Ô3.  Ses  110m- 
. bretise*  manufactures  ; quali- 
tés de  ses  vin*,  *q>3.  . 

T flAU  4*  1 étang  de  •) , oir  p/néfre 
le- -uaual.du  Lapguedoi;,  VIII, 

463.  ‘ 

Ti»4a<;kSk,  prototype  de  cft  mi- 
.*  nistres  faut  dévot*  «pu  veulent 
tout  asservir  à l'autorité*  api- 


. 

rtiuellr,’ et  lié  fpnt  <|Ui>  pro- 
p.igor  fhypocrisié  et  tous  les 
.vices  quVIle  cacLe,  X Vr  2 8 2 . 

(lel%*  l,eur  situation 
«1  1 8 1 4 » V,  » 1 Les  Anciens 
feye>*  «es  - gratuit* . ijle.ilres  , 
l5a.  InHtMRjcê-slu  pjrfrTTr  sur 
je  soit lie»  pièces,  1 56.*  Diffi- 
culté de  la  police  <h%  -spec- 
ftules.,  Intrigues  des 

foyers  a<  tuu!«,  1 5H,  ôvqntafles 
qu»y  trouvent  les  jeune»  Ac- 
teur» et  Ica  auteurs,  j5f).  Le 
’thé.ifae  nVst  poijp  unc.éaôh» 
de  111041  rs,  a8u'  Nature  du 
danger  du  spectacle,  iW.‘  Il 
ne  présente  pas  mi  tableau  fi- 
dèle des  nio.uts  de*»'  notons; 
et  qu 'étaient  , à ôct  'égrfr«l , 
les  représentations  dvatnati- 
mies’cbea/les  anciens,  383.  Le 
ibôAtre  est  plutôt  le  miroir 
de*  tuuirrs,  a83-  Défaut  do 
style  ef  «le  noblesse  «laits  les 
fhéAtrrs  de  Paris,  284.  N«':- 
.cessitl1  d*im  ministère  spécial 
‘ôkafp/-  de  favoriser  l'éclat  île 
nos  théâtres,  486.  Cause*  de 
leur  solitude  i/iomentanée , 
VI],  aiA.  Niaiserie  de  «eux 
qui  vont  y chercher  «le»  ulhi- 
si o 11  s . fortées  » XV  J,  S6S  ;ï 
3>4.  Influenfc^du  thé  .lire,. en 
France, -wr  l’epiiiioii,  XVIII, 
if p*.  Cause  «le  l,i  vitiir  duos 
le  système  tfidkilral,  t3o.  les 
différents  genre»  «lé  comedfe, 
23 1 . La  tragédie  deraract&rc, 
..  33».  • . * • '* 

TiiiiÉfj»,'  roi  del  Bnlfp'ye^*  •c’ 
ctaeille  La  fdmille  dé  Ifélisaice, 
et  Ae  prépare  à nuiM'bvè  suc 
I lys. mro,  après  plusieurs  avan- 
tages /pi  il  a remporté^  sur  les 
, Uouimns}  XVIJI,  taa.  .f 
TÿlU-TtMOmf  (M.),  Ctuçiner- 
y.wu  «h-  Dunkertpie,  XII  ,*  3u4 
Tu^Ahnks  ( le  jchevplier*clc  ),  i\é  a 
.Hédersr  Vtir,  466. 
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T. vill..,  étaij  Vu»  dés 
trois  M^S  ilw  r?>\  auuie  cU*s 
Amazone*.,  XlX , 181. 

T 11  émisi  oc  lis  cherche  vainement 
à uffiirtr  aui  Athéniens  la 

tU|>i:Hofité,iur1a  Grèe^l  XIV, 
287^  c>t  exiié,*XV,  4v 

.im vaut  distingué,  ly  i j. 
Tiikv*imtt4  ( M»  <Je),  |K>r«onn>i(’r 
. filé  daus-le  roman  de  Oécffr , 
XXIII,  ,5,-, 

Tnïaoai,  village  du  l’érigord-,  àu- 
delà  duquel  les  campagne* 
présentent  ou  aspect  assez 
T.aiil,  XXVI,  j48.  , 

Tnéoiu-liiEJiï,  ff» i d'Austrpsié,  e«t* 
màfcre  par  Thévdôfie,  roi 
. » tic  Hoirfgogum  et  son  frère, 
XI , 3J7.  . • 

Tiikoôuju,  dame  romaine,  fa- 
meuse par.la  dissolution  do  ses 
mœurs,  XLV,»48a. 

Ttitonoas,  impératrice,  conduit 
avec  Karsètf  l'iulugfie  par  l’ef- 
fet de  buyuulle  Urinaire  fut 
jeté  dans  les  fersprfVIll,  fît. 

*Lor»l|ue  le  peuple  de  tlysaucc 
*0  révolte. pour  délivrer  Béli- 
•saire1,  elle  citasse  de  la  VÜIe 
, ce  héros  après  lui 'avoir  fait 
Htsûler  le*  yeux,  laa. 

Tu  ko  non  F (saint.)  j fondateur  du* 
.monastère  et  *flu  bourg.  ‘de 
iN^ntitauriol.  Droite  de  prr liba- 
tion auxquels  prétendaient  les 
moines  «es  successeurs , et 
dont  ils  usùreoi  un  peu  trop, 
largeinèut,  Vil I f 3a4- 

TliKoixmR  11,  roi  des  yisifpdhs, 
atiquel  Snlonius  Apoliiyuris» 
livra  .fh  Ville  dé  Lyon,  X»  307. 

ThêoookV  , jeune  enthousiaste 
tjne  l’Ivriniti;  rencoHlrV  à fc)pi- 
itll,  et  *q«|i  lui  esquive* rapi- 
dement le  tableau  dos*  sites 
variés  que  présenté  .le  dépgr- 
teiàent  dc>  Vosges,  Kl,  3a6 
et  suiv.  • m ».  • . 

Tntotionic,  roi  de*  Bourgogne, 


inassaerè  * son  fi  èj/n  Théodc-  • 
lier! , «soi  d’Ansirasic et  Ho- 
niulpliç,  XI,  337.  Il- hnilela 
\Hle  de  Chartres,  XXVI,  1 s 4- 
TucCfejOMG  J"  ef(  Je  premier  qui 

fibrte  1^  titre  de  cornue  de  Cbé- 
dii»,  et  régne  également  sur 
Mâtin,  XXV1,4<U.  s 
T 11  toupille,  rqi  dey  Osfmgofhs, 
xenge  la  mort  de  son  petit- 
lilsSigetic,  XXVI-,  44®*  ‘ • 
Tiiholk  ( î»  rivière  ^lew)  divise  çn 
de uk  parties  la  ville  d’IssoQ- 
•dun;  XXVI,  3^3. 

Tntot.oi;iKNs(  les) Vint  écçit  pres- 
qûè  tous  sijr  d«*  objets  de 
croyance,*  oii  de  discipline, 
mais  la 'plupart*  ont  négligé  la 
morale,  X|V,  *8. 

Tutoniirk,  |>ersonn.>ge  exaltant 
tous  les  partis  suivant,  l'occa- 
sion, VJ,  3o5.».  . . 

TllÉOpIl RASTE  , plus,  ancien 
observateur  moraliste , 4v, 

? au.  Oe  qu’il  dit  de  l'avantage 
di«  lettres,  VI  j 3©o.  . *•  * 

Tu  kohd  *v  k a cru  si*  S<fcral^  de 
’tucv*onp,e , XV,^8.' 

Thkrmks  ( les},  endroit  situé  aux 
portes  do  l*ariè,  et  remarqua- 
ble par  l’at)cieh,établisiietnei)t 
des  montagnes  russes , VJ1, 

lo4-  * ..  . . 

Tu  Fûmes  (le  chevalier  «les)*  (te 
h§t  «Ai  duel,  à Ilagnèrcs,  aéec 
M.  Outis , VIII,  a 16. 

TiirrmôiK)*  ( le  ),  rivière  sùr  les 
bords  de  laqtiolje  était  la  ville 
de  Théiniacirc,  XlX,  18 1. 

T 11  KfcMorü  1 i.k",  modèle  des.  bai- 
gneurs , IV,  1 $4 . Su  débats 
avec  l'aumônier  d’un  vaisseau 
. sur  les  bairtj  des  ancien!»,  1 55. 
Tinhuiriié,  ville  nue  liinnocoUVt 
épargna  en  j,5&,-Xl,  4»79* 
Tiiert-Boste  (M.  ) , coiuiucr- 
çaut  d'Ann  entières,  XII,  a<)4» 
Tittts.w:,  .renommé  pour  ses  Vi- 
gnobles , VIII,  sga.  ' ''  , 
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riiÉssN  ( la  fo  mille tiprotmiale ),  treprit  de  construire  I.Y  Valht- 

adniisr>«t«. états  .la  Ltughè-  . dr.df  de’ crm-  vill,.  en  ouiia- 
doc,  IX  , 97.  ' * lion  de  *a. révolté',  X!  , A70I 

Tinévr  emmène  •prisonnière  & Tiufrrr,  roi , dorme  au*  moines 

Alliùnna  I uL.e  J.  • ■ n_!  I 


Allient*! , llippnfvte  \ reine 
«le#  Afuÿzone/,  et  (fixait  cclle*- 
ri  uyi  ravageaient  l'Aitiquc  , 
XI  JL,  i8i.«  ■ 

Tii»va ni» T inventeur  fies  glace « 
coulée*^  XXII,  4o4- 

TiiÉvEfifi*rv  poète.  Quelques- 
Ulft  «K*  ses  vérê  sur  le  specta- 
cle déchirant  qu'offrent  les 
. hospices,  III,  3if. 
TnÉ:vf>RT(h?  çéçéraj),  J^I,  3*9. 
TirtürtMinT,  Iipu  situé  dî\n*  ledé- 
p. in  «mie nt  de  la  Mcur/fte 'et 
renommé  tyour  s#s  vins;  XI, 

3 Oi.  , 

T|/HiKroRAn(M.)>  XXVI,  166. 

'I  iiiD*ui.T,ru/)it(? de  Champagne,' 
composa , «m  l’honpeur  de  la 
• reine  Manche,  dôot  il. -était 
r-penlunicut  amoureux  ^ des 
tensons  êt  des  sirventes  qui 
l’ont  Fait  suniommer  le  roi  d$s 

’frouliadours,  H,i85{XIV,4^G. 
Thibaut,1  théologien,  concourt 
h ^introduction  de  la  réforme 
en  Alsace,  XI,  1&6.  * 
Tiiiéb^ut  V fut  un  île*  gardien* 
du  monastère  d<*  Luxcuil,>XI , 
•ttia. 

Tiilnai'T-i.K-TiiiciiFt’n  , premier 
comte  de  Chartres  ,.  grand 
homme  «Varntcs  de  son  temps, 
«:!endir  beaucoup  son  terri- 
toirÊ,  XXVIf  ii5.  , 
TmiébaYlt  \ je  general  ) ’ com- 
mença , en  1818,  sut'  1rs  hau- 
teurs'de  Vie,  des  recherches 
pour  arriver  à -I*  découverte 
d une  mine  de  sel  gemme , X^, 
**?*• 

Tatcrfkr,  ventriloque,  ,V,  4a. 

1 iiimh'.v,  petit-fil*  tic  Ilruncliaud, 
nrend  la  abuvcraineY»  de 
i.you,  Xvîqg.  ‘ . 

I im.it  11  r,  évêque  de  <Met%,  en- 


— 7 mvuiCI 

de  Saint-Denis  la  terre  d'Eji 
tfepa^njr,  ÎUir,.77. 

Thiebry  ( M.Vbm  ubservatiom 
résultant  • ilf  I analyse  tpail 
avait  otite  des  eau*  de  Ka- 
'pxjs,  XX-V,  137.  j 

Tu  1 peur  . roi  de  Rourf»o(tpe  , 
ï)i(tc  et*  incendia  Chartres  , 

xxvr,  h 3,  . ; 

Ttimns  (•  M ) , * historien  pnhli- 
cb'tf , 


— r ? m "•  s 

TntlilJJian  uu),  secrétaire  dt- 
•.  Henri  H,  eff  'un  de  ceux  qui 
commencèrent  à embçllir  le 
château  de ftcauregard,  XXVf, 
i*  1 • *'  \ *• 

TiifKBS  ( Jeifn  Baptise)  , haèlie7 
lier  de»  Sorbonne , auteur  du 
T\aitd' des  perruques , XXVI  , 
lol>*  * • , * 

T h if.  ns  ,-viHc  d'Auvergne.  Insa- 
lubrité de  seb  atmosphère  ; 
ornements  nue  l'on  remarque  à 
la  nhipartde  se*  maison*.;  as- 
pect pittoresque  de  son 'hori- 
zon ; activité  industrielle  de  ses 
. habitants;  ôbjérs  sur  lesquels 
cil#  VitxeFcc,  XXVI,  3 ■ r . Vie 
industricAisc  et  rurâle*d«vpay- 
san<  aux  envîrort»  de  Thiers  ', 

3 1 3/  J>ftüc*mi«rf  so<  ialiihlé.de 
ses  Itahiyànls,  346.  . • 

TiiioRVitLF..  Sa  situation;  son 
antiquité,  XI,  Prioe'  p$r 
le  maréchal  *. dp  Vmilleville  , 
‘lié. est  rendue  Taèuée-  sui» 
vfntoau  fils  {le  Ch.it  les-QuInt;, 
#ll«  eW  attaquée  Une  seconde  * 
foft  par  FèUfiuÿrcs  4 Üopt 
l’armée,  est  taill«:e'on  pièces; 
cllé  rèsie  définitivement  a hi 
Fraucp  ; scs  fortifications  , 
siège  mémorable  qu'elle  sou- 
• tint,  en  /79a’,  robtre  les  Ad-  t 
tr)ch|ens  et  les  l'Fussi«s|it»^  i(8 1 . 
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IjiMUOT,  ingénieur,  construisit  l.i 
Limeuse digne  dtirnnf  le  liège. 
4dc  I;»  (tucliejly,  \1,  4il>. 
Tiioi.a*  , village  dans  ^es  euvifpus 
duquel  nu  trouve  dés  mpas 
considérables  de . manganèse 
‘ oxide,  \I  , 4*)°- 
fiioLV  ( le  marquis  de]^,  avocat, 

*I»Î45. 

Thomas  (M.),  procureur. du  roi, 
è#aiht4**,  XI,d8o.  . 

TiIomaK  ( M.)*  négociant  riche 
et  distingué,  ancien  praire  de 
.Saint-Malo^  Xlf , 4<>|.* 

Thom  as  ( M.  )r  honMne  d’uu  nie* 
rite  ifnngcendânl,  IX,  33o. 
Tll0M\&4  académicien:  Il  &pesc 
!ua  fcjtunes.au  h eu  dé  las  pein- 

• dite;  jjv  } ra8.  Ce  qu’il  <Ji*  de 
k T Aristip'pc  dft  Balzac,*  XXVI*, 

a3a.t  Sou  pays  /ratai,* 
l'at.illiÿc  entre  son  #sttle  et  ; 
cchÿ  je  Chalnfort , 35oJ  S& 

• loyauté  à l'égard  de  \brmon- 
tel^.3^i. 

TmA#  , célèbre  chirurgien  , 

. RockÙjj*** 1 

X J, . i4  ! . • * 

.Titoni>t^l)i>>LAsrBnsfM.),  mei;i- 

• bre  «de  baçadémie  .univcrsl- 
taira*ilê.Gaen,  XXVp)}. 

DmnMi,  «Marchandise  meubles, 

4,4 oi:  *.;• 

Tiion^lcJ,  village  du  départe- 
ment Ht*  Vnuelose,  .Oiithvang 
coula  en  iSi5,  IX,  a5a-  ■ 
Tu»hk  (Si.),  médecin  et  bota- 
niste très  distingué,  YMl,  78. 
Tnoü(de  ),  artci^n'conservateur 
de.  la  Bibliothèque  royale  de 
•Paris,  n,3o». 

*ÎHaé  (Uc]  est  arrêté  par  les  qr- 
. firii  ja  cardinal  de  Ilichélieu, 

• et  conduit  an  ch.)tçau,'  de 

• 'Pierre-Scise  à Lyon.  8b  procé- 

dure qt  son  supplice  rX.3j65 
rtniiip.  ’ , • » 

Ÿjiquret,  né  liâtes  la  petite  ville 
de(Pout-rEvéque,  XXV,  5b. 


TiiotraI  ( It.-qwtA  ),  auienr  «l'une 
Hhtoirc  J Angleterre  , VIII  , 

fs-  . • 

THRA^YintiK  'rétablit  la  'liberté 
d'Athènes, XIV,  4^9- 
XlklTàMC  ( PnbbéV  écrivain  cité, 

*11,5,9.-.  . 

Thuîi  , village  du  département 
de  Seine-ct-Oise4  XIII,»  i5'. 
Thcr,  rivière  nui  prçml  5a  sour- 
ce. ;yi  Grautt-Vcntrph,  sut  la 
iintilc  du  départoment*  îles 
A’ osges,  XI,  aoa.  La  chute  de 
cétte  rivière  ,"208.  # * 

TftuRi»£(M.  >,  négociant  dti  lla- 
vre,  XIII,  7-ji. 

TiTürôt  , commandai)!,  d’une  es- 
cadre stR' les  mer#  du  Nrird.  Il 
est  enpûp^c  d’opérer  une  des- 
cente à Belfast , ed  Irlande,  U, 
aa6. 

.Tièfa'fi,  empereur.  Ses  débauches 
el  .ses  cruautés  pendayt  son, 
séjour  & Blindes , X , 3o5.  Il 
écrit  au  sénat,  en  faveur  de 
Colla,  une  lettre  où  il  montre 
cooibien  il  est  fruirnfenté-  par 
Je  cruelles  inquiétudes , XIV, 
8u;’fait  inuasacrer^'  comme 
• complices  de  sou  favori*  Séjaq, 
tou<*  ceux»(|ui  se  - trouvaient 
détenu^  ppnr  une  cause  «jtfel- 
conquo,  t5o;  comble  (b  fa- 
veurs et  de  reço ntyc use»  les 
. délateurs  et  les  accusateurs  ; 
regarde  t «mies les  actions  com- 
me cri mes  de  lèse  «majesté, #5 1 ; 
malgré  tous  ses  forfaits;  il  re- 
çoit'les.  noms  de  clément  y do 
piijéei  cor  dieux  ; renvoie  al>- 
sous  Granitts  Marcellus,  sur 
•les  représentations  courageu- 
ses de  Cn.  Pi  son,  i5j.  Il  avait 
fait  vendre  les  esclaves  de 
Libou,  ali  11  qu'ils  pusscfU  dé- 
poser contre  ce  dernier,  360; 
Pfoferîicm  et  recvnipen.se qu’il 
accorda  aux  délateurs, 

C'est  à lui  que'  rcnqute.l  tn- 
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vgoriog  dç  Ja  police  , dè  ce 
grand  corps  rnvj*ihje  qui  était 
par-fout  , et  ®e,  sfe  trouvait 
ttnlle  pprt,  345. 
TiHKtwmEM-(:\.si  F.L  '(M.  ^«cqrn- 
uiérç^nt  de  Turmîng  , Xll , 

•a^y  % • : . 

Tiuk'nira-Giucciit  v Boni  .'qu'il 

• construisit  2 Vienne,  lorsqu'il 
traversa  cette,  «ylle  pour  se 

• rendre  en  fcspegtre-,  X*,  .281. 
Til  (M.  avocat  distingua  du 

Ivarren»^  dcaItope<1  ,Xltl,  207. 
TitjLÇT  (Charly  de*),  neveu  de 
madame  de  Méricl . ravhteiir 
^l'uiw* Villageoise,  feminc-de- 

• chambre  de  lyadetnoiselljrde 

3|cnel,  Ilr4?i.  » # 

Tuwi^loz*  -’délivia  la  SicWe  des 
fers  de.l)pnys,  Xiy,  43p.**  * * 
Jutos,  prototype  de  ces  Hom- 
mes oui  ne  voient,  dans  la 
republiqur  dos  lettres , . qué 
l'indépendance  ù soutenir,  et 
oui* ne  tiennent  auent)  compte 
clç  l'opinig n publique  ,V,.  31-7. 
Timoimiai^s,  tyran  de  Sicile, XIV, 

Tj^cii-I.rm  , prince  mabométan, 
a^il  pris  Id  sui'iinin  de  prince 
'destructeur,  XV IJ |,  g5! 
Tiîo'.hebiut , jiourgâde  insigni- 
fiante,. où  Ilenrî  l",  duc  de 
Normandie,  vainquit 'et  Jit,pri‘ 
sonnier  Uohêrt , son  frèrp  et 
••on  souverain  légitime,  XXV, 

1 Iüdai-h  brûlé  vit  pour  avoir 
traduit  la  Bible  on  anglais. 
XIV,  5o6. 

Ti.tTESMfi  montra,  lors  du  com- 
bat des  trente  , un  féroce 
acharnement,  Xll,  438. 
TttrrjiiUAC , petite  ville  do  la  Bre- 
tagne, avait,  avant  la  révolu- 
tidn  * quelque  importance; 
on  rem.yntic  dai|t»  ses  ciivironA 
pliiMeWséiablisseuient*  indus- 
triels, XII,  $38. 


4^5 

TiarKiut?  (|e  comte  de}  amène 
gnx  habitants- de  Lorient-^  as- 
siégés par  les  Anglais,  un  fai- 
U»  accours  ,•  et  délivre  cotte 
yil|e,  XII,  871. 

TuTOatrr  ( I©  ) , peihtr«r  X ,.384. 
Tm6sStt»  v Ms  U©  HyîW-Aly- 
• Kaifs  soutient  contre  lc»*An- 
glais  la  lutte  qu Vivait  coirî- 
mvneieson  père,. et  il  y obtient 
qnêJqur»  'avantages  , XVIII , 
Vv-  11  fcii»  péril;  au  milieu  des 

* Hainmes  le  général  anglais 
Matews,.i6<d..  La  paix  signée 
entre  ia  France©»  l' Angleterre,* 
en  178T,  suspénH,  s$i  ven- 

(.Geï,m'.*9;  *1  «nvoie  des  ÿmhav 
sqdenrs  à h cour  de  Versailles 
pom/  obtenir  une  .coalition 
contre  la  puissance  britanni- 
que ; il  n'en  obtient  qn'uti  re- 

* nouvelle  tuent.  d'alliance  t les' 
Anglais  forment tontrivj ni  une 
ligue  secrète  , fct  fondent  0i 

^roviste  sur  ses  états,9  xv. 

/oie  à rile-ile-t'ranca  des 
.Ambassadeurs  qui  n’en  revif  n- 
hent  qu'avec  un/aildctecgurs 
d’hdmines;  U accepte  la  guérit 
-plutôt  qu«>.  dç  frouserrre  à 'la 
.^demande  dpi  Anglais  qui  Cxi- 
. geaient  la  .cession  do  toutes 
ses pnkvû^erinarttipies;  mar- 
che contré  lç  général  Smart, 
remporté,  sur  Lui  un  premier 
, avantage,  d<v*.il  perd  le  Irûd; 
•il  *<•  dirige»  cong  e le 'général 
en  die(  de  fortiuÿ  anglaise, 
dans  sa  lune  es. ntvo.se s 
trqupes*,  il  se  monft-c  moins 
gr?nd.caçitaige  qne  soldât  m- 
•trépqlei  •<>«»  année*  est  ini-se 
en  déroute  ; il  s'eûterme  avec 
son  armée*  dans  lof  mur. s de 
SérUigapahiam  ; . il|  pst . tçphi 
par  U uunislre  Mircjadclt,  ’xvij*. 

11  •’ahandytuie  tranquillement 
au.plai-vir,  dans  sa* tente,  lors- 
qu'il était  assiégû  par  le  coin- 
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uel  W clleripy  ; * bientôt  % i V*  se 
précipite  au  Mi  tpi  «lé  la  princi- 
pale Attaque,  y tue  un  gCau/t 
. nombre d ennemi*!  ; ndii*,  reste' 
presque  seul,  il  veut  se  retirer 

• dàus  son .palais,  pour  y périr, 
«et  il  tombe  frappé  d’un  coup 

mortel  « xviij-  Sa  stiperstilkpi, 
i*  9 1 y£s  tdort  a empêcha  l'eié- 
t ution  Mu  dessein  formé  par 
Napoléon  «Iç  détruire  La  piÿs- 
. satire  «frs  Anglais  dan*  lexlji- 
des,94«  •* 

Tibaqi  KAt'v  nngion  proft*s%eur  à 
Pécule  de  droit  de- Poitiers  « 
XXVI,.  i 5& 

Tntu.  (M#'),  l’un  des  fdbriraiys 
de  draps  qui  se  distiiignèrtbit 
par  leurs  efforts  pour  las  fou r- 
nitures  nécessaire*  à l’vibéc 
d It.iln  , \ \ V . I JS-.  ' 

Tirt£s  , porte  lyrique  de  la 

• JUrè«-c,X  VII , 16.  . * , 

S**or  (11.  )rdépu(é  près  du  roi 

«t  (le  rassemblée  «'«instituante, 
côuroufut  à U»  rrunvçn  d’Avi- 
gnon et  «lu  comtal  Venaissin  , 

- iX*,  »65. 

Tissot  ( IVÏ.  ) 9 professeur  de  <poé- 
sie  Ancienne  au  ‘collège.  <le 
^Francq,  I,  1 1.  Ta) eût  qtijl  dé- 
ploya dans  s^s ‘fonctions;  jrp- 
plai/dissepient*  ruajl  y reçut  ; 
pei  sédition s-Hôid  il  fut  lobict, 

»v,4tf.  * * 

Ti*sôt  4e  jeune  ( M.  mécani- 
cien , * inventeur  de  machines 
, propres  à-  tailler,  le  lui  et  le 
’clianVre  sans  rouissage,  XXII, 
35 1 . 

Titk-LiVf.  revendiqua  les  droite 
•de  la  Migrale,  même  au  ‘sein  ■ 
de  la  guerre,  XI V;  (j.  Il  est  rite 
à propos  du  supplice’dc*  yes- 

, to|c«,  XlX^  5.  ' 

Tryàiu'iu;  (l'rffttiipM»  fùrterêsee), 
deAifçliriV.  de  laquelle  avait  été 
construit  un  rbàtettu  que  Pcfn 
voyait  u Longwy«  XI,  »H'*. 


Tito»  pr  Tillbt,  auteur  du  Par- 
mi >*p  «irl.rome  que  l’on. ‘voit 
à J.i  ISddiollièque  rpyâle  de 
Paris,  Il , ac)S.  • ».  * , 
TrrOMCS  ’SlifriiS  fait  .échoqfer 
le  projet  «pie  les  f&ro'icfens 
avaient  formé  de  sçcouer  le 
• joug  «las  Humains,  XllI,  pi.* 
Titt*,'  empereur.  Sés  derniers 
moments;  regrets qye  cause  sa 
mort,  XIV,  Ça.  • « 

ToeASy  oit  Tiiour,  yillage  de  Nor- 
mandie, xm,44.  . • • 

TOLnirs  ( Jérôme)^ ^ifé,  XXIV, 
•i-8a. 

T6l£r&bcb4  Iç)  est  péu  pratiquée 
amoiml’hui  par  cfeui  ^«néme 
.(pifuic  vantent  le  plus  d7d>- 
server  h?  précepte  de  If  chn- 
*rifé^  XIV,  4 1.  Sa  voix  est  dé- 
daignée dans  toutes  les  reli- 
gions, dans  toute»  les  sectes; 
intolérance  fanatique  «pie  l’on 
trouve  cliex  les  jirètre*  de  l’é- 
•gU*e  cathôllr{uc,  43'*  «llp  doit 
sa  naissance  an  démon  d«f  l’gr- 
{*n<*il  èt  au  monstre  inf  J’inté- 
rét,  43.  ' 

TohIsim , «^nidil , X\!V,"i8i 
Thmtjf.  (M.),  Chef  de  haiaiMoo 
au  cofps  .royal  du  génie , tel 
• atiieiÂ*  d*t|b  Voyage  dans  Jes 
Indes  «mentales,  £11,  4i. 
TojiuiRalx  ( lé* ).  (Jidtc’touWinnt 
ne  )<*ur  rçndénl  les  peuples 
Us  butaffef  ou  Barbares,  ?, 
»55.  Soins  à donner  aux,  sl:- 
’pultures,  160.  InHuelice  de  la 
viie  de»  tombeaux  sqr  les 
bvertars,  a48-  Là  monde*  pu- 
blûftié  n’est  'pas  moins  inle- 
ressijp  que  la  religion  à consa- 
crer le  culte  des  tombeaux , 
VHf*  187:  Les  mab’sdléw  que 
l’on  admire  comme  ouvrages 
«le  l’grt , appartiennent  à «les 
falti'lllrs  «Wt  là  dhsse  moyenne 
de  la  société,  188.  Kxcitiple 
'de  In  winitc  que  beaucoup  «le 
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nches  él.'tleut  dans  leum  to«n-  Tocchk  ( Le  château  de  La),  ? 

••  ■«încKnte  dûtanc*  d’Ahneon  , 
X*V,  t2&. 

To’vl,  ville  soumise  par  Jules 


bénite,  XVf,  19&  Aspect  du 
cimetière,  d«*  Mont-Louis  au*  • 
rayons  «lu  »ul« ‘il;  3^8.  L’en- 
c«mtc  destinée  a la  sépulture 
des  pauvres,  Convoi  d'uu 
homme  de  cet!*  classe.  ibifL 
Tohuirb,  njobt.  situé  à quel- 
que distance  tiis  U ville  d'A* 
«WIcIms^'XXV,  33p.  Origine 
dé  .son  110111%  3<D». Délai!»  Ms- 
tériques  sur  ce.rôcbçr?  334* 
TossiT^iBàinin,  ville  de  la 
Sainldnge.  Particulâritf s sur 
le  ehât j ment  qp'utf  .seigneur 
de  ce  lieu,  dont  nn  ipoiue  avait 
^d(lui(  fa, Hile,  1 au  mo» 

nasterc  entier,  XXV|,  199. 
ToiqiKiÿs,  ville  1 eiioimnee  peur 
ses  tabacs,  VIH,  293 1*  i 

TdstteCtt*  j»k  BfciU/R«  ac(  Ûia*  ) , 
tropbadodr  péi  igourdm,XXVI, 

’IViuisK,  petit  villdge  du  dépar- 
tement du*  Doubs où  se 
tr«/uve  le-  canal  de  Monsieur ^ 
XI , V3peLo  percc'c  de  ToçàLse, 
i43.  • . * • 

Toncvj  ministre  sous  Loui»  XI V, 

*v.  »77-  ..  : . • , 

Toniçni.i  découvre  la  pesanteur 
de  l'air,  XXII,  295*.  / . ' 

Tonsé:  (i^Ubé),  uuniûuier  du 
rî>i  Stnnish* , jet  depuis  ohe- 
■ véque  constitutioniiel  de  Boyr- 

!•»»  vin,  20^ 

TunqriL  ( El u: line  Le*),  antepr 
d’ub/ ouvragé  contre  le*  pro- 
testant», XXV, 

Tonutfo.  (M.  dç)J,  Compagnon 
«Je  eajitrvi ttr  de  Mina , a S.ùnie- 
I *i: 1 .1  **  1 «• , XV.  1 o. 

TotriuJos,  général  espagnol,  cher- 
cha une  retraite  dans  U ville 
d’Ajeiiçon,  XXV,  128. 
ToCTOCt  y colanel  anglais  u demi- 
paie,  prévenu  tT  indépendance, 
et  que  Jetâmes  lut  forcé  d’ab- 
soudre,  Xl\\3ig.'  * 


(le$ar.  et  cédée  phi*  tartl  à 
Uenrl  lOiScUur  «|ui  lui  con- 
féra de  grands  privilèges  ; prr- 
’rogajives  dont  joeiteùt  plu- 
sieurs de  SCS  ancien»  évéqp«e, 
XI.,  .{28.  Sas  ét.diltsseuierrts 
militaire»,  4?9-  JhU.iiHe  qùd  se 
livrèrent,  sous  sqs  murs,  Tbifcr- 
ri<  roi  de  llûurgogne,  et*Th«io- 
•debert,  roi  d'A^istra4fe ibid. 
La  cathédrale  , ibhL  Industrie 
de  ’ Toql,  44*>-  'Beaulf  .des 
Cnmpngnés  environnante^  , 

ibid.  * • • 

Topnrv{le  çoIu;«çJ)>  VUi  y 4^»1 
Toi  LLfcR  ( M.  ),  jurisconsulte  du 
barreau  de  Bennes,  XII,  4? 7 
Touu»\  l’risp,  incendies,  pil- 
Utget,  jet'miiMcre  dy  eeUe  ville 
•en  1793  par  des  Anglais,  dX  . 
3^9ae(  suiv. , 385  #f  suiv.  ëir 
.lùation  î de  Toujén , ^90.  La 
pUce.  au  Foin',  çenmrquaole 
pu  une  tonUtinr  aboisUittc  ' 
qui  la  decore*  3g  1..  L'école 
a enseignement  mutuel , £97, 
L'ancienne  tour  dos  Phocéeïfc, 
2U)8.  Les  carWddes  de  J'hritel- 
.*  de-vil  le  s cul  j nées  ’pér  U*  Pu- 

Ci  399.  J. «Alain»  du  ‘saint 
iu-Bapti>te  qui  sf  trouvé  il 
.dans  iViuienite  église1  des <Mi- 
1 dîmes;  les  cartes  «lu  -stntîté  «11 
1816,  4°ô.  La  prisoto;  la  «aile 
. de  ‘spegtnclc  i>  le  champ  de 
bataille , 401-  Misère  de*  «ra»» 
'rins  toulonuais.  4°4*  Régime 
observé  pour*  la  sur^éilhtnce 
des  foryaUt  ^b5.  La  prome- 
nade dite  la  JJee  , 4d7*  Le  port 
de  TcflUon , 4 08.  Les  vnk- 

scaux-bagues  ;.Çrmc  lions  \j*rr- 
’edes  jjpr  des  forçat* , ^09*  Bé* 
ghne.  iùtérietxr  du  bagne  soit  s 
. lit.  dc'Gnriries,  Ai  1 . 

• V 


f 


• t 
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TotrijOSGKnai  (le  général^  Bien» 
4mv  île  l'Institut , distingua  pur 
se»  fcoimaissances  v&riéetf  et- 
des  «qu'alité*  •stimable*,  XI  , 
1^.  Ce  qu’il  dit  de  la  livraison 
dé  la  mIIo  de  Toulon  en  1793, 

W . s\v\ 

TüPi.ih(I.i  vnyntagnft'da),  dahs 
le  (irpntlefnêut  de  la  Drôïîit* , 

1X,453V4(K»#v  • * 

TdCum.sr.  L/V>iel-de -ville  ,où 
l'on  remarque  les  portraits  de 
* plusieurs  cclèbp**  Toulou- 
sain* ,Vl  il  au»  la.  coût  duquel 

’.-le  'duc  de  MuUimnrqnci  *fnt 

dêtrçpilé  ,•  VIII,  379.  Passion 
des  Toulousain*  pourdq»  let- 
tre»; Stagnation  de  leur  c\om- 

. inVrre  ; atioâepne»  pirérofcîitiye» 
do/leur  vifle*,  3oi.  Ktithou- 
siasctie  de»  habitants  pouiMa 
beauté,  38V.  La  rue  Croix- 
Dhragnon  , 383.  Lar  rift.de 
tlnifjmuiiou  , 38 5 /Les  prome- 
nade» publiques:  l’Fsplanadç  ; 

• le  couftd(**0tllon  , 385.  Char- 
me» ‘.fie*  grtlclles  \ les  Allées 
dt»  pont  de  Monlaudrau;  ba- 
taille de  Toulouse  en  ,^8h4  >; 
7386.  Guerriers  qpi  s’y'diatin- 
gncrcut,  387.  Fermeté  quo  la 
garde  rtaüftuale-  dè  la  Ville  dé- 
ploya à celte  .époque , 38<j. 
Caraejène  et  vauitc.de»  Tou- 
IcnL'.yns.  beauté  de»  datrîçs 
toulousaines,  3q5>  Mœurs  de 
ÿa  lionne  coiitpngnie  ; * œllcs 
tdes  classer  intérieures  ; luxe 
et  économie  de»  habit.ttats , 
3 §lv  Prooessioys  eu  1i>age  à 
Toulouse , 397.  Le»  fêtes  funè- 
bres.; )a  Lande  de»  verJets 
398.  L’écolp  décroît  : esprit, 
C.uauicre , habitude»,  des  étu- 
diants, de  cette  école,  4 °°- 
l-àiTliousiasme  avec  lequel  -lès 
Toulousain*  aeclueilüfent  Tal- 
•iîu  , 404.  La  mile  de  Spectacle  ; 
yierite  dei  acteurs  de  théâ- 


• ire,  tjerô.  I^s  sociétés  savante* 
de  Ja  vjllc  j application  ’épé- 
çiale  tlé»  habitants  à Cbistojre 
paturidle,  aux  mathématiques, 
à Ja  pbydiptr ,cj  fi  ^1  rhinite; 

• les  DiliMothèques  publiques, 
407.  I*  Musées  r école  spé- 
ciale des  science*  çt  art»  ,*408. 
L’écôb  d’aÉnllcrie  ; le  Jardin 
boianiqué  ;'*)c*  Journaux  Vie 
Toultiusè,  4(>9:  I "du strie  et 
c^iuiqcrçc  de  cettfi  ville,  410- 
.Débouchés*  que  1$  offre  le  ca- 
■nal  dç  Languedoc,  4.* 1 • Per- 
sonnage» célébrés  .né*  à Tou-  # 
l»u«e , 4 * 5 à 434* 

Toi  qut;  ( la  j,  rivière  qui  traverse. 
PoBt-iEviqiie  , et  doit  son  • 
noir»,  ou  a donné  le  sien/  du  * 
di.dcbu  dans  lequel  certSni»  * 
auteur»  ‘prcténdegr«]uè  (iojl- 
lauBie-le-Couqiiérant  âssénf- 
bla  les  états  .où  fnt  arrêté^  la 
fameuse  expédition  contre 
l'Angleterre,  XXV,  49- •• 

Tol*i\(  la  J;  terre  magnifique,  était 
jadis  ufi  apanage  He  wrdre 
‘de  Malte,  cl  présente  tnaihte- 
nant  If  spectacle  *d  une  rqre 
fertilité,  IX',  63. , 

Touiuisè  (\aj.  lAspcets  variés  et 
pillouesqpe»  que  présente'son 
lerrilôlrv*,OCXV,  Ijy,  Vefftiggs 
de  fvodajitéqûe  Ton  retrouve 
dans  cette  provi  heC  XSVI , 
20.  Coup  d-  ir  ji  sur  sort  rert- 
séhtblc,  i3o.  Inspirât ions'que 

• ses  tStes  c(  les  moeurs'  de  ses 
habitants peuéeût  fournir  aux 
poètes  et  aux  peintres,  t3i. 

Tqrn-D'AvvERONE  (ie  castel  de 
l\),  qianuir  féodal,  tloof  les 
derpiers  scigiMAirs  se  sont 
éteint»  cfe  notre  temps,  XXVI, 

3°i  •'  ...  •' 

ToCa-mvpLx^  Ife.  vicomte,  de  La). 
Ipni* tombeau,  I^-i 58. 

ToungiL  le  bourg  dü  ),,femar* 
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«luabie  par  une  tour  dite  four 

&<&/&,,  xiv,  |iï: 

Tooirr,  .célèbre  a votait  du  bar- 
• rçatrde  Rouen %XHl,  ityj. 

T«>(nKTr -orateur  «llstingur , rnort 
sftr  l'échafaud,  XW,  568.  • 

• ToentTTE  ( lem.irqufs  de  ha  J, 
anrien  préfet  de  Cftrrmont- 
Herraud,  011*11  essaya  d’aligner 
. et  d'embellir,  XX  Vf,  275. 

TorasiVoiiT,  trélèbre  Lulauiste, 
IX;  3o$.  . - . • - . 

Tourheauu  ('le  Père  ),  jésuite, 

-xii,  474,-543.  *'  .. 

Tourrif.H  ( Lucico  ),  né  à .Suint  - 
Olaudo,  Xi,  so*. 

To.urro»  ( lit  cardinal  «te),  arche- 
vêque d’Ajqch , rtynarquablH 
par  sa  modestie  et  sa  simpli- 
cités Décision  qu'il  adopta 
pour  la  fniulatfoii  du  collège 
a AuçfT,  Vin T 286. 

ToL'Vtov  CM,),  médecin  , VIII , 
43a.  • 

Toc r nos  ^petite  ville  nifbée  <ur 
la  rive  droite  «le  la  Saôiie , çt 
que  J'iiqlu  strie  a élevée,  de- 
puis la  r«M-olutiqn,  au  niveau 
«les  villes  de  troisième  ordre 
les  pins  florissantes,  )£XVI , 
39a.  Accroissements  fl c sa 
population;  souveraineté  dës^ 
potiqtic  de»  anciens  béuçdic- 
tins  de  Tournas,  3q3. 

TorRBF.it.,  Toulon  soin,  traduisit 
DJinosthcnc,  VIH,  4*5. 

TdtRRtfrrK  (la  f.imil|e4jaronuiale 
de  La),  admis*  aux  étala  jlu 
Languedoc  lX’,  07. 

Tocrris  ( madame  de),  passion- 
née j»our  le!  procès,  1^  353. 

Toiîrrot  ( M.),.ocFèvre  rcnoinnil5 
|»oûr  s 06  vaisselles  doublées 
d’or  et  «rargcnl,  XXH,  44°- 

TorRJH*  Avantages  que  l'on  «en 
neut  tirer  ouqime  plare  fprte , 
V,  4°4.  Tableau  qü*offf«^  l’aff- 
pécl  de  cette  a iHc  , |CXYV4^7- 
Cardfctère  de\  Habitants,  438. 


DifKj-entes  dominations  qu'il* 
subiront,  44|'-  bca  états^éné- 
raux  (le  Htance  'iodt  ct)Avo- 
oAés  à Tours  ; m»»  urs  «le» 

dan^s  * fonrangeRiiies  , 44’*- 
lùütices  publics  ;•  la  prome- 
nade du  mail  ; la  place.  José- 
* caractère  grandiose  de. 

Fours,  44^-  Le  rli.iieaU  /rodai, 

- ibid.  La  bibliothèque  publique  ; 
commerce  des  aoieries-  «jue. 
Louis  XI  introduisit  dans  la 
ville , 443-  Décadence  de  celle  * 
franche  d'iudnstrv*  ; .fouree 
acfpelle  de  la  xiclietüé  »d/ï  * 
Toàrs  ; personnages  célèbres 
nés  dans  ses  murs,  *4^4* 
TourVil^e  ( l’amiral  de  ):  Motifs 
q ui  (loi vent  excuser  el  j mu  ifier 
sa  défaite  à la  liogue , XXV, 

TorssAiRTrLotTVERcrRE,  général 
dSgrÇi  ^’ffâïti,  fnt  renfermé 
«Ions  le  château-fôrt  de  5oux, 

XI,- 8*  * • • 

Tout-î-Faüt;  bourgade  de  la 
Xaintougc,  XXVI, ^at.’ 

ToczfcV,  laineux  mystificateur  ^ 

m,  70.  , • -/ . 

Tovra»  / le  général. de)  résiste; 
'dajirf  rHc  de  I$$,  aux* attaques 
des  calvinistes  et  des  Anglais, 
et  n'obtient.,  pont  pe  service, 
qfle  la’.haitic  du  curdjnal  Ri-  ’ 
ch  dieu,  IX,  191  ; JÜIVI,  j8a. 
Taxer  ( M.  de),  écrivain  pfdi- 
tique , J,  le."  »'*.  -r 
’ TRAutJCTEuns,(les),  Inconvenance 
rt  dangers  «feleurs  efforts  pour 
transporter  dans  une  langue 
moderne  certains  détails  que 
I on  trouve  dans  des  ouvrages 
«Je  ranüqoité,  l,  5a. 

TRAr>vEfi.(  le  vi«nfx  ch.K<Eau>«h*V  . 
sur^  U rive  droite  du  SCqrff, 
et  jadis  liàbité  «>ar  un  esprit 
follet,  XH,  56p.  “#  . 

Tr.ua a.  Sa  hiriifaUance,  X,3<»6. 

H ^établit  la  .ville  «1*  Stras- 
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un  rcufort  à Napoléon  campé 
auprès  du  village  (Alignes, 

XXVI,  5îi, 

Tr£lis*(  MO  ï aiaeieti  nowAv 
.*  jparpétuel  do  lVicaiklmie  de 
Nîmes,  1k>  a 83. 

Tu/mf.ai  ( M.),  l'un  des  prlnci- 

* pàux  fabricants  de  Louvicrs  , 

XIII,  8y.  • 

TnkMoiLi.i.  ( les  La),*race  de 
prince*,  XXVf,  166. 
Trémoillf  (1»  prince.  de*I^à)i  II 
entre  dans-la  Bretagne  et  gagne 
sur  le  duc  Frànçois  II.  la  ba- 
UÿHe  de -Saint-Aubin  du.  Cor- 
mier, *XII,  38  J.  Scs  prétén- 
lions  an-  sujet  de  Tonqay-Cfat- 
renté  dont  il  était’  seigneur,  et 
{me  • l’on  voulait  fortifier  , 
XXVI,  184,  ‘ ' • 

Tni.rfis,  fameux  cp/nme  danieur 

• de' société* -fl  meurt  ^ Uicétrc 
brivé.de  sa  raisoq,  II,  a86; 
VUL,  *3: 

TnKW.VllAXMAtx  (M. ),  commer- 
çant doTurcoing , XII,  aflg. 
TjtKM'-LKOt't .,  commune  des 
I bulles-Alpes,  dont  les  habi- 
tants >’adonnetiS  spécialement 
à lu  culture  des  Vers  à soie,  X, 

TBAvp.,  , prototype  de  *ces  sots  (Tumuh  ( lé  comte  de),^  le  plus 
“ ' Içnuéf  «le  tojite  perfec-  félèbre  des  Auteurs  que, le 


liütiir,,  XL,  a39- 1 II  règne  par 
la  justice  et  le»  lois’,  X(V,  81 . 
I\ny  faciliter  l’ instruction , il 
. fonde  des  bibliothèques  p\.dr* 
* , ééole»  publiqucH, ■ et  ie^nt 
, le  protecteur  des  lettre*,  4°®- 
'bfivLi.Mi.E  ( m.  ),  ïon'  des  prin- 
cipaux commerçants, de  Lyon, 
> X,  37f.\ 

Tiuftor, (M. propriétaire  Je 
moulins  situés  à Groyt  et  in- 
venteur dé  plusieurs  machine* 
nui  tentent  à purger  Ip  gftin 
de  toutes  matières,  hêtéroge- 

XI,  147. 

TnAASTAMARK>(  Henri  de)  députa 
la  counfnne  d'Aragon  àl‘»erre- 
Ic-CruHi  il  reçoit  des  servur* 
de  Guguocliu,  X,  3ao;  >aXVI, 

4$6  • ^ » 

TnArpx  fia  ),  monastère  où  Von 
. voy.1it‘  une  bibliothèque  dont 
cefHi  d'Alençon  possède  qtjel- 
Vques  dchiivi  XXV,  110,  1 15. 
Tbaucat,  jardinier'  de  Nîmes , 
introduisit  dans  ■ lo  midi,  la 
plantation  «bu  mûrier,  1*,  17e, 
i»4- 

Tbavabcoh  { le  rpyaume  de  ), 
dont  j’ Angleterre  se’  réserva  la 
possession,  XXII,  453. 


qui,,  dçnuéf  • 

' lion;  parviennent  au  pouvoir, 
pôussés.pnrtbautresisots,  XV, 
,*a55.  . . 

Tracot  (If  général  ),  condamné 
à inrtrij  U perd  la  raison,  XI,* 

49-  .*  ; . . • ■ 

Tuvfinss,  .village  situé  (Jan*  les 
Fyrénçqs,  Vll|,.'4o4. 

TréuviFii,  ville,  dnfcson  origine 
à un  monastère  fondé  par 
Lundical;  sa  sifij?tion,  XJI, 
5a^5.  Soy  port;. sa  population, 
ibtJ.  Havages  qu’y  q*èrc«4ent 
les  Kspagnols  eu  l5pt;  la 
lourde  Ll.iTting,  ,5aG. 

Treii liiajid  (4e  général)  ajpènc 


Maine  ai»  produits  , et  nui  fit 
longtemps  les  d^licea  de  la 
éour  de  Xorraine  «lont  il  fut 
éloigné*  par  les  intrigues  du 
père  Menou,  X,  4b°i  'XI, 
5p);X^V,3G9. 

Tiitssom,  joli  village  sur  la,  rive 
de  l’AdVmr,  XXIV,  54- 
Trkvkbfy,  village  du  departe- 
ment <lç  la  Meuse  où  l'on  voit 
• /le  belles  forgés,  XI,  4*7* 
Tnûvu  ( GUIcs  de  ),.  fondateur 
du  college  du  tyar-le-l)ur,'XJ , 

•44».  ■;  * , . • 

T rAviribb  ( Julius  ) détroit- la 
ville  de^raebourg,  XI,  xSq. 
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.Trévisk  ( U?  duc  de),  ne  poavant  vie  a Pbilippc-Augnsle^  lors 

de  U bataille  de.'Üouvines , 


conserver  Trovea,  recule  eu 
battant  l'ennemi.,  XXVI,  493. 
Son  courage  à Montmir.iil, 

5«8-  » >* 

Triai.,  ancien  acteur  «le  l’Opé- 
ra-Çotni<pje,  XXI,  Xj. 

Tarn  - Cn ATEAt?;  lie»\  où  J.  J. 
JtunsxMU  passa  quelque  leotp* 
auprès  du  'prince  de  Conti  , 

xih,t6.  ..  •• 

TVul,  village  remarquable  par 
ses  carrière»  de  plâtre  , XIII , 

%»4.  ;/ 

Trier,  rivière  sur  les  bords  de 
latpicljc  ust  située -la  ville  de 

Güingamp  ,.Xll,  4<f7-  ’ 

Tnio Ad,  docteur  de  Sorbonne  , 
né  à Goutaifces,  XXY,  3t3. 
TlrtOAOLlV  jésuite , «devint  man- 
darin à la.Chin»,  XII,  179. 
TniMAteto:',  personnage  de  l’an- 
tiquité, (font  1a  table  était 
chargée  do  vaSçs  étrusques  et 

d'amphorc*de.CorintherXXII, 

4°7-  » 

Tririté  ( la  ) , possessipn  an- 
glaise en  Amérique  ( XXII  , 

' 454- 

TrisquehAi.r  (Je  nort  de), 
quis  paiM’atniraUiHiffrea,  res- 
titué bientôt  aux  Hollandais , 
et  dont  les  Anglais  sc  réser- 
vèreut  la  possession,  par  le 
• ttaité  de  paix  de  1 8 1 4 •>  XXII,  ' 

45$. 

Tripe*  ( M.  ),  jardinier,  II,  333; 
V,  3aa.-Sa  réclamation  contre 
line  lettre  tfufl  mari  qui  se 
plaignait  de  la  manie  dispen- 
dieuse de  sa  /emmer  pour  les 
fleurs  ; Il  prouve  que  le  goût 
des  fleurs  nécessite  tnoins  dê 
dépenses  que  l’amour  du  luxe 
et  de  la  parure,  353. 

Tripier  (M.),  avocâf,'XIV,  4i5. 
Tiiisairço.,  auteur  d'informes  cs- 
dris  tragiques,  XXII,  aat). 
Trijtar  (le  chevalier)  sauva  la 

Ta  RLE  GÉRER ALE,  T.  XXVII. 


xi.,  457. 

Trist^r  - t'Enimx,  agent  de- 
Louis  XI,  précipiter  p^r  l’or- 
dre, de  son  maître,. dans  Tes 
'oubliettes  des  Bruyères,  Phi- 
lippe «t  Rérengère  , ■ XXIV, 
15a.  il  est  poignardé  par  Phi- 
linjtf  qpi  était  parvenu  à sor- 
tir iu>  son  abyme,  1 5/f*-  H- co- 
opéra à l’qs»a*siiiat  de  Jean 
dé  Nemours  Armagnac, \XV, 
45a  et  suie.  . 

Tiuthèvie  ( l'abbé  ) , condamné 
à être  brûlé  pour  avoir  inventé 
une  stéaographie,  XV,  5l. 

Trocorèges  , lun  des  profes- 

, seurs  que  DuplessU-Mornay. 
appela  a Saumur,  \XV,  4v>. 

Trogole  (M.),  amiral  anglais. 
Sa  conduite  à Toulon  en 

1793  , 134,  370- 

Tnoifctnn  , médecin  , l’un  * des 
amis  d«? Voltaire,  X,  4^>°- 

Trorçor.  DrcornnAT,  célèbre 
avocat  dont  la  ' révoluûpn 
ii'étoulfa  pas  la  voi*,  XIV,4  *5. 

Trottar#  et  compagnie 

ni  ai  très  de  forges  àjOtlarige, 
XI , 600.  t 

TrWcpes  (les),  y oyez  Au+rhts. 

Tnooéâirr  de  Vaurcoürt  ( lUnri 
•du)^  auquel  RoileaU  ai  dressa 
s?  satire  sur  rhomme,  Xn,ja. 

Trouvé  (M.  le  b^-on)1iX,  279. 

T rotls,  capilalf  de  la  Champa- 
gne f fut  témoin  de  grainle* 
opérations  militaires  en  I$l4, 

XX  VI,  49a,  494- 

Trublet  (l’abbé),* célèbre  coro- 

S dateur,  fut  membre  de  Paca- 
émic  française  et  de  celle  de 
Berlin,  XII,  4*4%  P®  fln'd  dit 
de  là  vanité,'  XVI  , 194. 
"Trucuet,  hameau  composé  de 
quelques  càVanes,  et  faisant 
• partie  du.  Ban-de-La*dlochc  , 
XI,  386.  • ’ • . * 
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if>2  T AB  CE'  CEN-EHALE 


ThcksikV  (H  <\y)  visite  Vol- 
taire dans  sua  château  de 
Fente?,  et  devient  ,!«?  princi- 
.pal  dujej  d’nne  fête  qui  se 
donne  djins  ce  Séjour, *X,  4^9- 
Par  ses  soins  et  sous  son  mi- 
.m*tère,  fut  établi  levieyx 
. port  de<^ierbrM»rg,XX'Y,^88. 
XmiLHAs,  très  belle  terre  boisée 
du  l^ugnedoc , VIII,  4f>l.  * 
TschouM,  littérateur,  poète  et 
«avant, agronome,  né  à Met /., 

XI,  5o&.  . 

TtinELA,  campagne  de  I»  Na- 
varre, où  cfoissont  les  phis 
beaux,  oliviers,  VIH,  462. 
Tuffeaux  (le  bourg  des),  où  le 
voisinage  d'un  camp  romain 
. fort  Lien  copservï  attira  firé- 
, quetnment  les  antiquaires  , 
X£V,4tl. 

Tulliks,  gros  bourg  situé  sur  le 
torrent  de  Rêvai,  qui  menace 
chaque  année  de  le  couvrir 
do  sè*.  ondes  fangeuses',  X, 
<•* 

Tullonf.  (Gilles),  né  à Chartres, 
XXVI  ,99.  / 

TV  s km:  (‘Adrien),  un  des  sa- 
vants les  plus  profonds  ,*  des 
critiques  les  plus  éclairés  du 
seizième  siècle,, XIII,  5i. 
Pcih-hheim ,■  petite  ville  dç  l’Al- 
sace, célèbrç  par  la  bataiHe 
qu'y  gagna  le  maréchal  de 
Turenne,  XI,  aa5. 

Tuncoino,  bourg  niche,  et  dont 
le  ceromerce  rivali.se  avec  oelui 
de  Roubaix;  branches  de  .son 
industrie  ; caractère  dè  set  ha- 
* bitants,  XII,  289. 

Te  nos  (les  ).  Usage  qu’ils^ollser- 
vent  à la  mort  d un  père  de 
famille,  IV,  235:  Ils  font  la 
guerre  avant  de  la  déclarer, 

. XIV,  2lo;  s'entendent  trè 4 
Bien  à régler  Je. tarif  dès  têtes 
qu’ils  mettent  à prix,  27-1 . Cest 
à tort  que  Ton  vante,  outre 


mosufc  la  chasteté  de  leurs 
femmes,  47b.  Bases  qu'ils  as- 
kigOcnt  à U liberté,  XV,  3q. 

TüMUiE  ("le  Père),  idoine,  prit 
les  armes  du  temps  de  la  Li- 
gue, XV,  220.  ^ 

Torehxb  ( le’ maréchal  dè).  HA- 
•Jel  où  il  demeurait  à Paris, 

VH,  2^4-  Il  prend  la  vilje-de 
Vuooul  , XI,  159;  respecte 
l'indeffMidance  de  Mulbâusen, 

1 9.5 ;*ravagç la  Lorraine.  3et) ; 
gagne  iu  batai(lc  des  Dunes  , 

XII , 3o8-.  Flétrissure  qu’il  ré- 
pandit sur  son  nom,  en  incen- 
diant jet  cabanes  des  paysans 
du  Pufhtinat;  XIV,  209;  Son  ■ 
caractère , XV,  3oj.'  • 

Tcsviibr  . f*  le  comte  dé)*  est 
chargé  par  Napoléon  de  por- 
ter des  secours  aux  sœurs  de 
. la  charité  d’Arcis,  en  faveur 
des'Jdcssés,  XXVI,  497» 

Tu  rois  (AI.)  , l’uu  des  fonda- 
teurs-de  la-  lil.it irre  que  l'on 
remarque  au  village  de  Pon- 
t^liaii  , XIII,  117, . 1 3 1 . 

Tcrgis  ( Jean  ),  Rouenuais  , yu- 
bit  la  peiue  de  mort  ppur 
" un  crime  dpnt  H était  inno- 
cent, XIII,  164.  ' 

TuHoot,  ministre  philosophe,  II, 

98.;  ’X,  460.  .Sa*  famille  de- 
vient propriétaire  de  la  terre 
d’Estrepagny , Xllï-,  77.  Cir- 
constance singulière  qyt  dé- 
termina le  roi. à le  nommer  • 
ministre,  78.  Pendant  le  cours 
dé  son  administration  ,-  -il  fit  * 

des  actes  d’une  graude  utilité, 

XIV,  124.  Ceqd'il  dU  des  pc- 
’ res  qui , ayant  la  révolution  , 
T'ontmient  leurs  fils  à des  gou- 
verneurs aussi  dépravés  qq'i- 
gnocants  , 4^°-  Ses,  efforts 
pour  rompre  les  entraves  qui 
enchaînaient  l'industrie  et  le 
,rominèrce  , XXII,'  3*25.  Ses 
tentatives  pour  établir  à Buioti- 
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•de  tnie  manufacture  de  draps, 
XXVI  v 3o6. 

TÔlOOT  ( Janine*  et  Nicolas), 
souche  de  la  famille  sur  4a- 
qualle  le  ministre  du  mémo 
mit)  a jeté  un  si  grand  éclat, 

XXV,  236. 

TirsèbÊ,  ancien  régent*  du  col- 
lège d’ Au  ch  , Vflll,*a86.  „ 
Trasn^.,  écrivain,  cité  à propos 
d’une  danso  particulière  aux 
Amazones,- XIX,  182. 

Tcrkfr  (M.),  •àvant  anglais  , 
XXV,  225. 

Tu  rot  (le  capitaine),  tué  dans 
un  combat  contre  les  Anglais, 

xn,  >51.  • 

Tchfik  , auteur  d’un  Eloge  de 
Affilé.  Ce  rju’il'pen^e  du  si* 
lence  que  1 on  gardait  sur  la 
doctrine  du  régicide,  XIV,  62. 
TtfÿHU  (.le  couile  de  ),  peintre, 
XXn,  12.  Son  tableau  de  la 
Cour  intérieure  du  château  de 
Wufiens,  $7  ;fXXV^  182.  ; 
Turriarcs,  jésuite.  Son  opinion 
sur* la.  manière  d’entendre  la 
messe , XVI , 36. 

Tüset  (le  château  de),  où  se 
tint,  en  855,  sous  le  règne  de 
^othairc,  un  cohcile  composé 
des  évéquçs  de  quatorze  pro- 

• vinces  soumises  à ce  prince  et 
a Charlcs-Je-Chauve,  X^,  426. 

Tuasse  (M.  de),*tolonde  Saint- 
• Dominguc  , et  directeur  du 
jardin  botanique  d'Angéts  , 
•XXV,  463. 

TutoieUTcst  (le  ) ne  détruit  nas 
le  respect  qu’ui»  enfant  doit 

• avoir  pour  ses  père  et  mère  ; 
il  est  au  contraire  le  langage  le 

• pins  conformé  à la  tendresse, 

I,  363. 

Tfeucf,  de  Iféotie,  auquel  Pline 
attrilpie  l’invention  de  l’art  de 

\aUncr,  XXII,  386.  . 

Tyiabs  ( les)  peuvent  étée  Ren- 
versés par*le  même  moyeu 
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qui  les  a.  élevés^  ont  pour 
auxiliaires  «Tes  hommes  cor- 
rompus, XIV,.  78;  q’ont  de 
pensée  que  celle.de  leurs  plai- 
sir^ rèdoutent  les  occupations 
de  l'esprit  ; te  rendent  aecrè- 
temenr  justice,  79.  Leurs  pre- 
miers actes  ont  pour  but  d'é- 
nerver, (l’amollir,  d'abrutir  les 
homme.»  , et  de  les  plonger 
dans  l'ijpiorance,  80.  Leur  fie 
n’est  qu’un  long  supplice,  ibid. 
rJls  sont  sans  cesse  menacés 
dç  la  mort,  8l  ; ne  manquent 
jamais  d'instruments  de  leur 
tyrannie, -249.  Joie  que  leur 
mort  causé  aux  peuplés 4 253. 
La  tyrannie  peut  être  exrt*cée 
par  la  multitude  comme  par 
,qn  seul  homme;  actes  (pu  la 
constituent,  5ao.  Les  tyrans 
populairesvtont  en  péril  com- 
me les  tyrans  royaux  ; l’éta- 
blissement de  ta  tyrannie  est 
l’outrage  le  plus  funeste  à la 
morale  et  à l’humanité  ; des- 
tin des  tyrans,  52 1«  Pour  éux 
les  serments  sont  unë  des  plu» 
vaines  ressources,  522. 

Ttr.sk,  Pu*  des  disciples  de  saint 
Polycarpe  qui  prêchèrent  le 
christianistqe  dans  la  Bourgo- 

B~-,  XXVI,  444. 

ü, 

Ulric,  roi  des  Visigoths.  Par  sa 
mort  il  laisse  la  Saintonge  à 
Clovis,  X.\VI,*202. 
ULTRor.mng,  épouse  du  roi  Chil- 
debert , concôurtit  à la  fonda- 
tion de  l'Hôtcl-'Dieu  de  Lyon, 
Xv  33.7. 

Université,  (P).  Ce  qu’y  étaient 
autrefois  les  (di>|nbutions>  de 
prix,  et  ce  qu’elles  y sont  au- 
jourd'hui. r oyef- Prix.  L'uni- 
versité a , .dans  ccYtaiiru*  cir- 
constances , tnîd  rempli  les 

3l. 
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ukligalions  lui  imposait 
son  livre  de  Hile  ainée  de» 
rois,  XIV,  44°-  Le  système 
' d'enseignement  <|ti  elle  suivait 
jadis*  était  en  contradiction 
* fvtc  U morale  et,  le  pcrfec- 
lioniieineiil  des  facultés  hu- 
maines, 4 4 1 * Fpeque  de  sa 
/onjatipn  qui  c*l  l’ouvrait*  des 
prêtres,  443*  Manière  dont 
h»  s*y  prit  pour  classer  dan* 
les  quatre  facultés  l'université 
des  connaissances  humaines, 

443.  ‘ '1  . 

UriK,  village  du  «K  parlement  de 
la  Drôme,  IX,  43g. 

Urbain  Ils  pape,  excommunia 
Ihigon , comte  de  Gap , et  délia 
*e*  sujets  du  serment  «le  Hdé- 
lité,  X,  ai o.  Les  croisades 
qu'il  Ht  prêcher  allégèrent 
beaucoup  le  joug  féodal , et 
favorisèrent  les  développe- 
ments de  l'industrie,  XXII, 
3 1 1 . , * « 

(Tirais  IV,  pope,  autorise  l’ar- 
chevêque d'Etubrun  à conférer 
à iui  autre  prince  l'autorité 
que  fe  dauphin  exerçait  dan* 
Ktnbruu,  si  le  dauphin  ne  sc 
reconnaissait  pas  son  vassal, 
X,  a47- 

l'pBAin  V,  pape,  XXVI,  457. 

( un an  (le  éopite  Fortin  J),  au- 
teur de  Considérations  sur 
l'origine  et  rhistoire  ancienne 
du  globe , IX,  277. 

UlMNiA ,•  vestale,  périt  victime 
de  l'amour,  XIX,  S. 

HnniMA,  autre  vestafc,  fat  re- 
levée de  ses  va-nx  et  se  maria , 
XIX,  7. 

ITrcuiuy,  village  du  paysbasqUç, 
berceau  de  MM.  Harriet,  Vffl, 
taa. 

Uiri  (d’).  Canjct/re  de  son  ro- 
man, XXIII,  la.  t 

DltlK,  époux  Je  llclhsabec , . est 


- mis  à mort  par  ordre  de  Da- 
vid, xiv,  34.  • . 

Uneupa.K,  bourgade  du  pays 
basque,  Vlll,  to5. 

Cusins  (Jean  des),  chancelier, 
resta  seul  auprès  du  coqps  de 
Charles  VII,  après*!*  mort  de 
ce*  prince^  X,  mi 

Ursms  (la  princesse  des).  Son 
séjour  au  château  de  Cliante- 
lùup  , XXVI , 5a.  , 

UnvniE,  point  de  débarque- 
mdht  des  Anglais  ou  1758, 
XXV,  3411. 

Usbf.k  recounait  que  la  guerre 
est  ,#  dans  le  droit  public , 
l'acte  de  justice  le  plus  sévère, 
XIV,  178. 

Uàscu»  (le  château  d'),dont  on 
voit  encore  les  mines  sur  un 
rocher  volcanique , et  qui  ser- 
vait de  retraite  à In  sieur  de 
François  d",  Marguerite  de 
Valois,  XXVI, -280. 

Ustabitz,  village  du  pays  bas- 
que, dont  le  vicâire,  homme 
tolérant,  possède  Au  plA*  haut 
degré  l'éloquence  de  la  chaire 
appropriée  à la  tangue , à la 
vie,  et  aux  rntèurs  des  cantons 
basques,  VIII,  |jii.  Bourgades 
dont  ,il  est  composé;  prt»ro- 

gatives  dont  il  jouissait,  t4'J* 
Test  dans  son  enceinte  que  se 
convoquait  le*  bilear,  assem- 
blée des  propriétaires , des 
chef*’  de  famille,  auxquels 
étaient  soumises  les  «^testions 
administratives  de  toutes  les 
communes  du  iabour  ; les 
prêtres  elles  nobles  étaient  ex- 
clus de  cette  assemblée,  qui 
se  tenait  sur  une  éminence  do- 
minant la  commnuc  dTsjnritz, 
1 4^.  Etat  actuej  de  ce  v.llafic, 
i44*  Hommes  distingués  dont 
il  s'honore,  t45,  j47* 
ÜTKnHiMnKK  (Rf.Y.  l’un  îles  îli- 
lecteur»  de  la  fabrique  de  po- 
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tcries  de  Sai^uetnines  , XI , tableau  «le  saint  Ambroise , 


5o3  ; XXII,  4°9- 

( x ellouut*  r m , ancienne  -ville  r 
Rentier  rempart  des  Gaules 
cunTtre  l’athuHion’ «le  César, 

vmv3«o.  * 

I’/a  , position  de»  Landes  où 
M.l’Ârreilhet  établit  une  forge, 
VIII,  52. 

!'%ÇBünF.â , ville  siftiée  sur  la  cime 
d-’un  rocher,  et  remarquable 
parais  nombreuses  tourelles, 
qui  offraient,  en  i8i5,  un* 
spectacle  pittoresque,  XXVI, 
a 58-. 

Usés,  ville  où  furent  commises 
de  grandes  horreurs  pendant 
l'année  18 1 5,  IX,  ao3.  «Les 
ruine»  du  temple  des  druide?; 
les  jardins  de  l’évéché;  le  pa- 
villon •ù  Racine  composa,  sa 
première  tragédie,  vqj.  Per- 
sonnage que  cette  ville  .recon- 
naît pour  son  fondateur;  lit- 
térateurs qu’elle  a produits, 
ao5.  Palais  dif  le  Majorât  (te 
Caÿitlv  y ao6.  • 

v y.  • 

Vacarif  cadet  (M.  ),  fabricant 
de  Saint-Quenfin  v XII , 16. 

V AHAas,  village  remarquable  par 
un  antique  château  , doqlifne 
reste  phis  qu'une  tour  déman- 
telée, et  où  une  tradition  rap- 
porté que  l’on  voit  paraître 
de  tém|/s  à autre  I»  fee  Melq- 
«iue,  XI,  62.  Divers  proprié- 
taires auxquels  cette  forteresse 
appartint  ,.63. 

Vadé,  écrivain,  a esquissé  quel- 
ques scènes  des  nioetirl  po- 

Ïtilaires  , dons  le  ^mga^e  «le» 
aJleV,  i!  est  l’un  «les  auteurs 
du  ‘premier  opéra -cojni«p»e 
dont,  il  «èit  fait  mention  , I , 

3o8;III,36;  to^XXI,  *. 
VjmtL.van  (Me),  peintre^  Son 


XXII,  io3. 

Vagui*  , petit  Tillage  dont  les 
habitants  rendaient  annuelle- 
ment certains  hommages. mix 
*chanoinesses  de  Reinirenîont, 
XI,  339;  Ses  fabriques  de*fro-  • 
mages,  34i - Mines  de  pierres 
précieuses  qui  se  trouvent  dans, 
son  voisinage',  ibtd.  % 

Vaidt  (le  docteur),  membre  «h- 
. la  société  d'agriculture  de 
Lille,  Xll,  a5o. 

Vaiixaî«t  (M.),  horloger  distin- 
gue, XXII;  43i. 

Vaille  ( la  ),  rivièfre  sur  laquelle 
est  situé  Lons-W-8aulnier , XI , 

24. 

Vaïre,  petit  village  d'Auvergne, 
XXVi,  279. 

Vaissette  (dom),  auteur  «l'une 

Histoire  générale  du  Lanybe- 
doc  f VIII,  423.  ♦ • • 

Valais  ( M.  de),  propriétaire 
d'un  bel  hôtel  à Besancon, 
XI,  118. 

Vala/.è*,  général  du  génie,  se 
poignarda  pour  se-  soustraire 
au  supplice  auquel  l’avaitl-tin- 
dâmhé  le  trilmiial  révolution- 
naire,‘XXV,  w8.  * 

Vaj.bmje  (le  comte  de),  H,  97. 
Vamioicuis  (le  président  t de  ) , 
auteur  de  Mémoires  pour,  ser- 
vir à T histoire  vh*  Dauphiné , 
X,  9?-  ■ • 

Valmecse,  jeune  misanthrope, 
propriétaire  à’  Veuve».  Son 
caractère;  il  propose  à l'Er- 
mite de  l'accompagner  dans  la 
Sologne,  XXV,  469. 

Valuaiio^  (M.),  ntajor  dans  la 
garde-rdyale,  à «pii  l’on  doit 
l'invention  des  fusils  de  rem- 
part, Xi,  101. 

VAL-n’AMorm  (le),  charmant 
vallon  que  parcourt  lé  Doubs 
«leiiuis‘8aint-Vitt  iasjm’à  D6- 
• le,  XI,  8<S. 
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Vawoeck,  lieutcnant-généraL  Ac- 
cueil cl  promesse*qu’iî  fait  au 
baron  d'-Apreville  sur  une  de- 
mande nue  ce  dernier  lui  a- 
dresse,  IV,  35 1 . 

VâLDÈfc  ( LArnis  de),  personnage 
• cité  dans  le  romau  de  Guénan 
<f  Alfàrache , IV,  *47-  • 

Val-Diü»  (le),  ancienne  abbaye 
dont  la  bibliothèque  d'Alen- 
çon possède  une  grande  partie 
des  riches  Ornements,  XXV, 
ioa. 

Valho,  riche  marchand  de  Lyon, 
vendit  scsliieut,  devint  pau- 
vre, et  se  fit  apôtre,  X,  3i4* 

VAksçay  ( k>  château  de),  situé 
à \qudque  distance  de  celui 
des  Ormes ,. XX VI , 1 43. 

Val&üce  ( le  général  comte  de), 
VIII,  3ua. 

Vai.ksce.  Curiosités  que  l'on  re- 
marque dan a la  cathédrale  de 
cetle  ville , IX,  4*4°-  Appar- 
tement que  Bonaparte  y oc- 
cupa, 4 4 1 • Le  cabinet  litté- 
raire du  libritire  Bofel , 44 a* 
Esprit  noljtique  des  V.aleiiti- 
nois,  4 44-  1^»  prison,  445. 
Paysage?  que  Pon  /encontre , 
en  sortant  de  ki  ville,  sur  la 
route  de  Homans,  44^* 

VALt.îtcK  (Guillaume  de),  ancien 
archevêque  de  Vienne,  bcaor- 
da  des  indulgences  À tous  ceux 
qtti  prieraient  pour  se»  pro- 
ches, X,  a 83. 

V ALErcs-d'Age*  , ville  du  dépar- 
tement tic  Lot-et-Garonne  , 
VIH,  355. 

V alknciekkks  , peintre  toulou- 
sain , vin,  434, 
Valeuciennes.  Son  commerce  de 
toiles  ou  batistes,  XU,  117. 
Ses  fabriques  de  dentelles, fao. 
Désastres  que  nette  ville  es- 
suya lorsqu'elle  hit  assiégée 
en  1793,  i?i.  Etat  de  l$r, li- 
brairie, de  l'imprimerie,  et  de 


la  littérature' «Va Valenciennes, 
12a  , ia3.  La  bibliothèque 
publique;  l<t  société' des  scien- 
ces \ arts , conftnerfe  »rt  in- 
dustrie; l'hôpit al  général,  124. 
'Jlécessitf?  d’unc  navigation  in* 
. tériüure  pdurla  prospérité des 
.habitants,  t:i5.-.La  grande 
place  d'armes  ; la  salle  de 
s'pectacles,  1 27/ Personnages 
célèbres,  nés  à Valenciennes , 
1?$.  + 

Valess,  empereur,  que  Iji  ville 
de  Lyon  sollicita  pour  IVu- 
gagçr  à détruire  la  ville  de 
Yienue,  e\  qui'  fut  massacré 
. par  le  grand  Constantin*,  X , 
302  ; XIV y 5 18. 

Vaeehtiv,  peintre,  pouvais  se 
faire  une  réputation  distin- 
guée, s)|  u’eiit  pas  renoncé  à 
la  palette  pendant  ja  révolu- 
tion, pù  il  sc  servit  aussi  de 
sa  plume  et  de  son  épée,  XII, 

544- 

Valextisr,  épouse  du  duc  d’Or- 
léans, qui  fut  assassiné,  XIV’, 
488. 

ValÊntikois  (la  duchesse  do), 
célèbre  par  sa  beauté  et  sa 
galanterie.  H,  189. 

Valéry  ( mademoHelle  de  ) se 
distingua  par  des  actions  «lu 
plus  grand  courage,  VIH, 

482.  * 

Valet^  ( tes  ),  Difficulté  d’en 
‘fcncontrer  de  fidèles,  I,  *3y. 
#Cnractère*-lrrutal  des  valets 
de  grosses  maisons  à l’égard 
des  gens  sans  apparence,  238. 
Leuf  empressement  officieux 
envers  les  personnes  accueil- 
lies de  jeurs  maîtres,  2*4 a,- 

V alf r’m  ( ^!.  ),  procureur-  du 
.roi  à Carcassonne.  Ses  efforts 
pour  comprimer  les  excès  des 
réaetions’pofhiquès.dè  181 5 , 

vin,  44,. 

Valf.tdb  (M.  Gaspard  de  La-), 
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tiL-  ilu  marquis  «le  c«v  ivmii% 
fut  persécuté  à Carpentras  éü 
l«i5,  IX,  *53. 

Valoomkmabd*  ( le  ).,  commune 
des  Flautes-Alpc* , X,  272. 

Vu*HEvaciÿ  (te),  l'an  des  lieux 
circonvoiflins  «lu  camp  Hu43iâ- 
t&Urer,  XXV,  97. 

Valhübert  fie  finirai),  lue  à 
AqslerHtz  , XXV,  ^20...  • 

Validé,  sultane.  Kovez  Alisk 
Dow.  ^ . 

Vauèrk  ( M.  «le  J,  ofHtier  géné- 
ral  «l'a  r tille  rie.  Sa  coitilrute  à 
la  bataille  deDcnain,  XII, j4^. 

V ai. le  ( Louis ),  citoyen  de  Calaie, 
•e  distingua  par  «on  dévoue- 
•leùt  pour  des  naufragés,  XII, 

34°.  •*  • 

Vallée  (M.*),  libraire  de  Rouen, 

XIII,  «;*.  # . 

Vallée,.  auteur  de  la  Béatitude 
Ju  Chrétien  f fut  nemlu-  et 
•bruit?  pour  une  espece  de  mo- 
rale relâchée  , XIV , 5o6. 

Vallette  ( madame  de  La  J.f'iay. 
madame  n'Erjlv ale,. anagram- 
me. de  son  nom. 

V ailette  (le, village  de  la),  où 
les  habitants  de  Tuulpn  vont 
faire  des  parties  de  campa- 
gne, et  où  les  villageois  se 
nehpissent  pour  datiser  des 
faramhric* , JX,  \o$.  Aspect 
intérieur  de  ce  village  ; COStU- 

* medef*  pay-sannps  qui  l'ikibi- 
leut , '4oti. 

Vallieh  Lapeyiigcse  (le  général), 
guerrier  distingué,  aul eu rd'Én 
ouvrage  inédit  sur  le  système 
militaire  «ju'il  Conviendrait  d'a- 
dopter ppur  h défense  des 
Alpes, «a,  246.  *• 

Vallikiie(M.  de)('%hé  atec  l’Er- 
uutc,  et  observateur  dès  ridi- 
cules de  la  société,  11^  ?47* 

VAU.IÈRE  (madame  d«;Li),  mai- 
tresse  die  Louis  XIV , fut  vic- 
time de*  son  ainout  ; manière 


dont  ellb  apprend  la  uomina- 
t^ondu' ducale  Vcj-mamloi* 
à*  U change  d'amiral,  fl , 1 1 ; 
XXVI,  <36.  ; 

Valloxt.ie,  viHe  du  dégarti- 
mcul  «lu  Gard, IX , 210. 

V ALLortsV;  ( Ja)  , commune  d«A( 

• In»  habitants  furepf .réduits  à 
la  misère  par  le  connétable  de 
Lesdiguiùre* , X,  31 4. 

Vai.méiOl(  madame  de)  détient 
l'épouse  .de*  jN endette  ; par 
syite  «Tune  noirneur  dopt  ce 
dernier  se  rendit  coupable 
envers  son  premier  ép«upV]|, 

47- 

Valmoîct  ( M.  «le  ).  Scnsfaliié 
que  lui  et  sa  femme  éprouvent 
au  sujet  I’iiii  de  l'autre,- 1,  3i5. 

Vsuiost  ( le  vicomte  de),  per- 
sonnage qui  renouvelle  con- 
naissance avec  l'Erinite,  avpc 
lequel  i(  avait  voyagé  dans  les 
Ind  es,  VII,  tan  Sou  costume 
bizarre,  12a.  Il  fait  le  portrait 
des  locataires  de  la  maison  où 
U 'démeure,  133  et  nqt». 

VAiloirr  (Picrrç  De  LoVrainc  de), 
auy*ur  d’un  Traité  de  ta  Bit- 
guotte  divinatoire , ett.,  XIII, 
ia3. 

V olm y ( Kcllermann,  duc  de), 
entré  lèune  au  service,  par- 
vint liientôt  au  grade  de 
’maré«*hal-«Ie-j;amp;  il  reçoit 
une  couronne  civique  de  la 
part  des  habitants  de  Landau; 
son  courage  dans  les  plaines 
de  Valmjf  ; monument  qu’il 
youlut  qu’on  érigeât  déns  ce 
lieu,  XI, -233.  Ses  opérations 
militaires  en  181 4»  XXVI,  5 10. 

VALOCtqt  (la),  rivière  située  dans 
le  départéhient  des  Vosges,  et 
près  de  la  source  de  |aqu«'ll<: 
iè  trouve  ÿi\e  Madère  natu- 
relle, XI  y J-fa: 

Valoones.  S$-  nullité  commer- 
ciale ; 11.6*1  du  Grand-Turc , 


& 
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XXV , a66.  Kxtériryr.di»s  mai- 
son* tic  cette  viUc  ; f qncipone 
. Ahuna , bcrceau.d^ValaBAes  ; 
l'hypifal , 267.  Etat  adiÿl  <le 
.la  société  de  ce  lieu;  person- 
nage* célèbres  liés  dans  celte 
■•▼ille  et  aux  environs,  268.  , 

V vuns  ( Philippe  aie).  Tour  qu’il 
éleva  dans  la  commune  de 
Sainte-Colombe  pendant  le 
séjour  qu’il  J Ht,  X,  284. 

Vaioi’sk  (iu),  rivière  sur  laquelle 


T4PLE.tÉNf:«Al.E 

V»»VKI.  tMj,  nota  maïqifac- 
tûrier  de  ityorev  , Xl , .1^.  . 
VswnKrKBS  .( M.  Cafard);  com- 
merçant de  Dunkerque,  X4I, 

3a4>  * 

V AMtKpnrncK  ( FrançOi#  de,), 
archevêque  de  Gambfai,  fonda. 


^es^ritun  Orgelet , XI , * 1 7., 


B-Suk  (le),  «ituédl.  quel- 
que distance  de  Valogncs , 
XXV,  269. 

Vaw|»(le),  montagne  des  Vos- 
ges, sur  le  penchant  de  la- 

2ucllc  la  Meurtlie  a l’une  de 
;s  sources,  XI,  3i a. 
Vnriburr,  où  il  existait  une 
•source  fort  curieuse  fréquen- 
tée dans  le  quinzième  siècle, 
XI,  491. 

Valvkbue  (Vincent),  prêtre  fa- 
natique, commit  tontes  sortes 
d'excès  et  de  fureurs  à IVgnrd 
des  Indiens,  XIV,  a?4- 
Vaiiraix,  où  »e  trouve  une  caiv 
rière  de  pierres  «à  hàtir,  XII, 
4u. 

Vasblahe MnFno  (M.  ),  l'un  des 
couservatcurs  du  musée  de 
Lille,  XII,  246. 

Vasuhék  (M.),  neiotre.  Son  ta- 
bleau de  l ’Jteliar  de  y an  duel, 

XXII,  V . 

Vaxuael  (M.),  paysagiste  dis- 
tingué. Son  Tableau  de  fleurs , 
XXII,  62. 

V\ a m mm  k ( le  général),  retiré  à 
Ça  s sel , XII,  3o3.  Intérieur  de 
sou  habitation;  sites  qui  l'en- 
tourent , 3oS.  s 

V AMiiumju  ( le  général  ).  Fèr* 
mrté  nu’il  déploya,  ey  l8l5, 
dan*  le  Jura  , dont  il  était 
commandant , XT,  60. 


w 


J Sainte-Agnès , une  maison 
’ d'éducation  et  ue  bienfaisance 


pour  les jeuncs.hlles,  XII,  58. 
Son  tombeau,  59. 

VAM)HtBt  n(  H père,  peintre.  L’un 
de  ses 'tableaux  dans  l'église 
Saint-Maurice  de  Lille,  Ail, 

VA»nfcn-GnAFT , gouverneur  de 
Hic  deCeylai»,  XXUI,89. 

Vabdehhelsc  , peintre  distingué 
dans  le  portrait,  XXII,  64. 

VamimvKkhukuov^,  autem  d'une 
tradurtiml  latine  de  l'histoire 
de  Guicn.irdin,-  XII , 3ai: 


V AB DEB-.V y . peintre,  X\VI  , 


^ 438. 

Va bdf. ii waleb  ( madame)  , imite 
des  tilles  du  comte  Fernig,  XII, 

Vabmck,  célèbre  peintre.  XII, 
246. 

VAShoruvitF-  (M.  de),  ayljrn 
préfet  du  Cils  ados.  Ce  qti'iMit 

Iiour  l'embellissement  et  l’uti- 
itéde  U ville  de  Caen,  XXV, 
201,  208. 

V amims  (le  coteau  de),  à quel- 
que distance 'tle  la  vjjlc  d lis- 
puis;  qualité  des  vins  qu’il 
* produit , X , 291 . 
Yis-Hei.mobt- reconnut  à la  chi- 
mie pour  scs  rêveries. mysti- 
ques, XXII,  352. 

Vakikae  (*le  Père),  jésuite,  Au- 
teur d’un  poème  latiu  intitulé:  # 
Pnedium  rysticum , VIH,  4bd. 
Vabikhk  ■(•madame  de),  mère 
d’üne  jeuiie  tiltc  aveugjo  dont 
ellé  racoqte  lés  amours  urec 
le  Kls  de  sa  mu.’Uc,  également 
aveugle; 'el|e  peint  aussi  4cur 
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DES  MAjrjÈItES. 

[repas  tunesic,  IX,  3/j  1 à 347. 

Va^ièbb  (M.  ) , premier  secni- 
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Uirc  de  Voltaire,  X,  44 p!  * 

V a ji iknK , personnage  enthou- 
siasme d'abord  pour  le  n\ode 
d' éducation  adopté  par  les 
frère#  de  la  doctrine  chré- 
tienne, et  oui  bientôt,  con- 
vaincu par  l'expérience  *d[une 
année;  préfère  renseignement 
mutuel,  XV,  18a. 

VaxIki  (Jules-César),  brûlé  vif, 
comme  taxé  d*herésie,  XIV, 
>7-  • 

V aritk  (la)  se  réduit  à deux 
espèces , la  v.mité  des  gens 
d’esprit  et  celle  des  sois  ; dé- 
finition qu’eu  donne  Rousseau, 
XVI,  h)4.  Il  y*a  une  sorte  de 
Vanité  bien  noble,  ibid.  tjle 
ne  chercha  jamais  de  jouis- 
sances hors  de  ce  inonde,  195. 
C’est  dans  les  tpmbeanx  quelle 
atale  tout  sou  faste  et  tout  son 
ridicule , ibid, 

Varlqo  (les)»  peintres  distin- 
gués, IX,  009. 

Varloo  (Carie),  peintre,  man- 
noa,  par  un  mauvais  système 
d’imitation,  de  précipiter  l’art 
dans  la  barbarie,  XXI!  S. 
Son  tableau  de  là  première 
neige  d'automne  aux  environs 
• de  Gand,  £8. 

Varrks.  Ses  environs;  son  an- 
cientie  import;mce,  XII,  55j. 
Son  aspect  intérieur,  55«p.  Ses 
anciennes  expéditions  mari- 
rtim^rs;  quelques  détails  histo- 
rinues  sur  celte  ville , 56o. 
Julie  est  ravagée  par  les  Nor- 
mands, ibid.  Meiiefs  qui  sont 
» encore  parmi*  les  habitants 
l’objet  île  contes  absunles , 
5<»a* Le  eburs  de, la  (Jnrennp, 
$63.  Croyances  superstitieuses 
■des  habitants  de  Vannes,  564- 
VlifRi,ÿtige  napolitain,  sc  souilla 
de  meurtre*  et  de  crimes  4 sou 


portrait,  XIV,  566.  Il  meurt 
abandonné  de  la*  co*r  qu’il 
avait  Survie,  567. 

Vajirox’  ( madame  de)j  auteur 
d'tftie  épitre  en  vers  sur  la 
Conversation  , 1U,  3Zy;  XI  , 

V ahoic-Dfi^rcrk  (M.)’,  com- 
merçant d’.Artnentières , XII, 

.>94  . 

Var-Os,  célèbre  peintre  de  fleurs, 
dont  le  musée  de  Lille  possède 
quelques  ouvrages,  XII J a56  ; 
XXII , i6u  » 

Var-Ostaue»  célèbre  peintre, 
XXVI,  438. 

Var-1'iiakt  (M.),  conservateur 
de  la  bibliothèque  royale  de 
Paris,  II,  3ot  ; IX,  297. 

Var-Si>\eri>om:k,  célèbre  peintre 
de  fleurs,  vXX II,  1 5 1 . 

Varst.ùile  (l’amiral),  célèbre 
marin,  né  à Dunkerque,  Xil , 

3a8. 

Vaquetras,  renommé  pour  ses 
eaux  minérales,  IX,  aao. 

Va  rade,  jésuite,  excita  Pierre 
Barrière  au  meurtre  de  Hrnri- 
le-Graud,  XVI,  126,  3o8. 

Vamarda,  médecin,  IX,  186. 

Varax  ( M.  le  comte  de),  ancien 
propriétaire  du  château  d'On- 
xain,  XXVI,  a4»  • 

Vflbi»  (le  niarquii  de),  célèbre 
par  l'élégance  de  ses  manières 
et  par  les  succès  quelles  lui 
av a iont- procurés  , II,  191. 

YarEMLLa  (Claudia),  fille  du 
çonsul  Claudius  Varennus , 
XXVI,  i58. 

VxrerreS,  lieu  dont  le  nom  est 
célèbre  par  1 arrestation  d’au- 
gnstes  fugitifs,  XI,  447* 

VABKBREt,  situé  dans  la  Nor- 
mandie et  rcmarquuble  pur 
de  grolsA  forgés,  XXV,  1 j6. 

VrAinsniL,  prototype  ' des  mru-  1 
«liants  de" la  haute  classe, *1V, 
a53. 
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Yjum-nrrrr  (mademoiselle  Heine 
<le),'depais  madame  la  mar- 
quise de  Ville!  ta,.  que  Vol- 
taire dota  généreusement , et 
surnomma  belle  et  bonnâyX, 

’44u- 

Vajiikrti  , Espagnol , prétend 
què  c'est  un  grand  honneur 
pour  uu  général  d'entretenir 
Fa  discorde  parmi  le  peuple 
qu'il  se  -propose  -d'attaquer, 
XIV,  t8t. 

V arim  ( M.  ) , pâtissier,  Il , t .{o. 

Vaklet  (mademoiselle),  artiste 
peintre  en  miniaturè  , XXII , 

«49 

Varroh  (Terentius),  lieutenant 
de  Pompée  dans  In  guerre 
contre  les  pirates , VIII , 465. 

Va.sc. osa !s , traducteur  de  Plutar- 
que, VI,  408. 

Vases  (les).  Ce  qu’ils  étaient 
d'abord  chez  les  anciens , 
XXII , 4°6-  Platon  . prétend 
que  l'art  de  les  préparer  fut 
une  des  premières  inventions 
de  l'esprit  humain  ; honneurs 
, accordés,  chez  difftrepts  peu-  • 
pies,  à quelques  potiers,  4°7* 
Produits  de  poteries  de  MM. 
F&bry  et  Utschncider,  de  Sar- 

?UeniincS,.  409.  Produits  des 
ameuses  terres  de  Wedge- 
. wopd , ibid. 

Vassé  ( Louis  ) , sculpteur,  com- 
menta le  tombeau  de  Stanis- 
las , duc  de  Lorraine , XI-,  3 1 o. 
Vasskdolro  (llichard  de),  his- 
torien', dé  à Saint-Mihielj  XI, 

439 

Vasseur  (M.)  exploite  à Dun- 
kerque une  genjèvrerie,  dite 
de  Pondichéry  , et,  l'une  de» 
plus  considérables  du  pays , 

Xjr,3a4.  • 

Vâsr,  vidage  devenu  important 
par  les  créations  industrielles 
/pic  l'on  y remarque,  XXV, 
28a.  .Apathie  que  manifesta  la 


population  des  .environs  pour 
SOU  bien-être  f a83.  • 

Va-çar,  terre  située  dans  If  Berri, 
et  possédée  jadis  par -les  sei- 
gneurs dcCulaut,  XXVI,  376. 
Vatioluîii,  Napolitain,  mqnlra 
la  plus  grande  intrépidité  dans 
som* derniers  moments,  XlV, 

565. 

Vatot  (M. ),  chef  de^bataillon 
en  retraite,  XI,  345- 
VatIiy  (M.  Aroédée  de),  ami  do 
l'auteur,  qonçut  le  premier  J’i- 
dec.  d'un  nouveau  spectacle 
4 appelé  (Uiorama , XXVI  , 544- 
VaYteau  (AL),  l’uu  des  conser- 
vateurs du  musée  de  Lille, 
XII,  a46. 

Vaajb»*.  Ses  travaux  de  fortifi- 
. cation  au  Saint-Esprit,  VIII, 
84.  Son  projet  de  creuser  un 
port  daus  les  marais  de  Mout- 
, m6rillon%  IX, .4°4*  Ses  travaux 
à Iléfprt,  XI,  J73;  à Schelcs- 
tailt,  229;  à Strasbourg,  249; 
a Verdun,  44^ > d Thioiuiïlle, 
48i  ; à Hitsche,  *484  ; à Saint- 
Quentin,  XII,  12;  à Mauheuge, 
q4-  H dirige  à Saint-Arnaud 
lexéculion  du  pavillon- des 
fontaines, -2 1§.  Scs  travaux  à 
Lille,  2 3i;  au  Havre,  XIII, 
273.  Canal  qu'il  a\ ait. projeté 
de  construire  à pieppe  et  qui 
se  serait  réuni  à la  Seine  et  à* 
TOise,  XXV,  3a.  Système  de 
navigation  qu'il  avait  projeté 
pour  là  rivière  de  l'Orne,  *209. 
Projet  qu'il*  avait  formé  J’un 
port  pour  faire  H ce  à celui 
de  Portsrnoulh„  295.  Son  D«f  s 
natal,  XXV1<,«4?0* 

Ynuim.  aïc,  renommé  pour  se»  fers 
deïorge,  XII,  494. 
Vy-1ckut(M.  ),  ancien  ctïininis 
du. bureau  des  affaires  étran- 
gères. -Partie  de  campagne 
q'u*l  réalise» pour  la  convales- 
cence de  sa.£emi»e,  II,  *38. 
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Vaücimm»,(  la  nliûnc  4c  ) où  les 
Français  culbiuêrdit  l'ennemi 
•mi  t Si  î . \wi.  fto, 

VaCCLCU  (Je  lianieni'ile^'  «Wnl 
. la  vue  présente  un  contraste 
singulier,  IX,  ^B^l’bAtel  ‘de 
Laure  et  Pétrarque,  435. 1 Le 
batfkfn.de  la  foulaine  Je  Vau- 
cluse, a36. 1..T source  Je  ceftq 
fontaine,'  s3y.  Colynqc  élevée 
eq  l'honneur  de  Pétrarqup, 
a38.  Le  château.  qui',  dit-on , 
fut  bâti  phr  ce  poète,  a3g. 

Vadoocleobs,  petite  ville  agréa- 
blement situé?,  XI-,  4*5.  «Elle 
fut  souvent  choisie  pour  le 
■»i«*ge  de  conférences  plus  où 
moins  importantes?  ^36. 

VAODnaotrr  ( le  prince  de  ), 
ayant  obteriu  Ma  souveraineté 

. de  (Jommerry*,  démolit  l’an- 
cien château,  et  ht  construire 
le  moderne  palais  que  l'on  ad- 
ipirtf  eâcorc  dans  cette  ville , 

xi,  434.  * 

Vaudeville  (le^,  genre  d'ouvrage 
dramatique.  Son  origine  ; la 
vogue  qu’il  obtint  tflartna  les 
comédiens  français  qui  en  fi- 
reill 'restreindre  les  prérogati- 
ves; limites  où  îl  était  alors 
renfermé,  XXL,  xirj . Amelio- 
rations qu’il  a reçues;  condi- 
tion* qyi  doivent  assurer  son 
succès , xiv.  Sa  naissance, 
XXV,  1 73.'  - 

V au  dre v AITGE& , où  l’on  remarque 
une  fabriqué  de  poterie,  Xi,  . 
5o3. 

V\ri.<:niKit  ( madamoi selle  ) , à 
ui  l'église  «le»  jésuites,  à Dole, 
oit  jiii  'tableau  représentant 
le  Sauveur,  XI,  91. 

Vaültieb  ^-mernbru  de  l’a- 
cadémie des  sciences,  arts  et 
belles-lettres  de  Caen,  XXV, 

. aa4-  * . • • 

Vacm  1HCELI.F  ( madame  de),  per- 


sonnage cil#  dans  le  4-omatr 
de  Cécile,  XXIII*,  449. 

VIdsm;fa( la),  canton  composé 
de  plusieurs  campagnes  nui 
» *e  trouvant  avanr  Nîmes,  TX, 
i54.  Mcrqrs,  religion,  aisance 
cl  coMnqie  des*  habitants  de 
coite  contrée , 1 55.  Lurfe  des 
Vaunajolcs,  i56. 

VAptffcELIS , chimiste,  né  dans 
le»  environs  de  Pont-PKvéqne, 
XXV,  ^o.  Si*»  observations 
résultant  Je  *Utn»alyse  qu’il 
avait  faite  des  eaux  de  Ha- 
gnd^,  1*37. 

V al’SSK*  ville  ( Iloberger  de*), 
mathématicien , né  à Vire*, 
XXV,  182. 

Vautech  ( Nicolas  ^ , auteur  de 
la  science  de  I amour  con- 
jugal x XXVI,  175. 

Vautour  ( M.)#  négociant,  rem-  . 
plit  les  fondions  de  juré  dans* 
le  premier  procès  de  l’auteur, 
XV,  Ixxxvij. 

Vaüvehaicces^Ic  château  de), 
berceau  du  moralist?  de  ce 
nom,  IX,  290,  3o8. 

Vauvçbt,  grand  village  dont- Tes 
habitants,  vignerons,  ont  la 
passion  du  spectacle,  et  ont 
fait  bâtir  une  salle  à leurs 
frais,  IX,  -1 56. 

Vàotc,  village  peu  «remarquable 
du. département  de  Selye^et- 
Oisc,  AlH,  i5. 

VruküEI  , # Village  du  départe- 
ment «le  Vaucluse,  IX,  a63. 

Vk,  petite  rivière  qui  parcourt  le 
parc  de  Bugnuls  , et  sur  les 
rives  de  laquelle  se  trouvent 
les  diverses  parfies  d«*s  bains 
d?  cet  endroit,  XXV,  139. 

Vela^co,  Napolitain,  se  lit  périr 

Ïii-méine , pour  né  pas  mou- 
r par  l'ordre  de  Spéziale , 
XIV,  565. 

VélasqUEx  (dora),  secrétaire  de. 
rambassâde  portugaise,  con- 
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courut.  au  projet  d'uni»  con- 
spiration; il  dcyient  amoureux 
V de  Moelle,  jeune  tille  il’Vve* 
tqt , XV,  298;  lui  'fuit  , ses 
adieux , et  est arrêté  à Poitiers, 
•3on. 

Véliocassikns  (les),  pneien  peu* 
pie  de  la  province  de  Norman- 
die, XIII,  a&,* 

Velote,  joli  village  situé  sur  la 
rive  droite  du  Doubs,  XI,  i^ô. 
Ven  y (le  mont  de),  situa  dans 
le  départent epi  du  No$K,  XII , 
fa  a. 

V ksmsmn  (le  rom t a t ).‘Sa’dto ision 
politique  en  parti  fhmptit  et 
en  parti  papitte;  vengeant*; 
fanatique  de  ce  dernier,  IX, 

ata. 

Ve. n a >ce  Docgaoos  (le  Père), 
capucin,  auteur  de  poésies, 
périt  sur  l'échafaud , VJII,  4t>4* 
Vskce(  la  rivièrede)  a ses  sources 
dans  les  montagnes  «alcaires 
d'Ancelle,  «t  se  jette  dans  la 
Durance,  X,  aoi. 

VkNo&Mts  ( Içs  ) franchissent  'la 
Loire,  débouchent  en  Breta- 
gne y et  se  réunissent . aux 
Chouans,  XII,  554-  Ils  se  por- 
tent sur  Nantes,  58_i  ; s’em- 
parent du  Mans,  XXV,  3GB» 
y essuient  une  déroute  com- 
plété, 368;  entrant  en  triom- 
phe dqns  Angers,  'où  ils  sont 
bientôt  immolés,  385-  Ile  s’em- 
parent de  Saucnur,  42^. 
Vrrdel  ( M.  de),  député  de  la 
Moselld,  propriétaire  de  belles 

• forges  à ilayunge,  XI,  5oo. 
VexnÉMiAa,  village  dont  lus  ha- 

.bitauts  se  'crôyaieut  atteints 
d’une  épidémie,  IX,  6i. 
VfcHnôaiE  (le  grand-prieur  tle), 

• président  de  la  société  du  Tçm- 
ple\  réunioù  épicurienne, ‘J I, 

*94- 

Vkmiùmk  Ç César*  duc  de)  est  ar- 
rête par  Louis  XUI  an  châ- 


teau dç  Blois,  X^XVi,  64- 
lienri  IV.  dont  il  était  le  .Bis 
naturel,  fui  donne  le  dpniaine 
de  Vendôme  , J t . 

Vendôme.  Prérogatives  dont  jouis- 
saient scs  anciens  comtes;  fas- 
senibléc  ‘du  pnflemèoft  dans 
•cette  ville;- nullité  de  i'indtis- 
trie  de  «es  habitants;  la  tour  de 
* César,  XXVI,  71/  * 

Ve» el,  chimiste  distingué,  et 
l’un  des  plus  utiles  collabora- 
teurs de  \' Encyclopédie  ,*  IX  , 

74' 

Vbkel,  médecin  sorti  de  l'école 
de* Montpellier,  IX,‘ia5. 
VKseatLLA,  vestale  t>  périt  victime 
de  l’aihour,  XIX,  5.  • 1 

Vécûtes  (les),  formant  l’un  des 
anciens  états  de  la  Bretagne, 
dont  Vannes- c'tait- la  capitale, 
et  .qui  s’étant , . assure -t-Âta  , 
établi*  dans  l'Italie,  devinrent 
les  fondateurs  de  Venise,  X|l, 
362,  558. 

Yekise,  ville  célébrok,  a perfec- 
tion qé  tout  tte*  qui  «tenait  aux 
bésoÿiA^u  luxe-,  XXII,  ,397. 
Richesses  qu’elle  acquit*  par 
la  fabrication  des  glaces, 4^3. 
Vemssak  ( M.;  de  ),  Auvergnat 
que  l'Ermite  rencontre  sur  U 
' route  de  Lorient,  et  qui  l’in- 
struit de  tout  ce  qui  conc'erae 
eefte  vil|e,'XlI,  563*  Il  ac- 
compagne l'Erniftc  dans  ses 
courses  eu  Auvergne,  XXVI, 
•272  et  i,uiV  . 

Vextoux  ( le  mont),  première 
colonne  des, Alpes,  IX,  216. 
Vb.vtriloqüÉs  ( les  ).  Ce  qu’ils 
étalent  chez  les  anciens , V, 
39.  ï.eur utilité  pour  les  prê- 
tres dti  p a jinisme,  4°* 
VêottADR  vint  jusqu’ji  Bar-fe-Dtic, 
aipdevantde  Chifpénc,  Hlsdc 
Mérovée  * XI  j 44°* 

Véraxa»  , l’un  des  navigateurs 
dieppoij,  auxquels  la  France 
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«lut  ses  premiers  ctablisse- 
mojHs  dans  le  Canada , XXV, 
*9- 

V Kit rac h (le),  rivière  qui  arroso 
la*  plaire  au  >cin  de, laquelle 
est  située  la  .ville  de  Dieuze, 
Xl,a<j4. 

Yi.nufc.iwh  ( M.  de  La  ),  cousin  «le 
l'Ermite',  pèrsonuago.  travaillé 
«te  lainnme  de  vouloir  rétablir 
la  chevalerie,  et  dont  la  femme 
a des-  prétention*  de  jeunesse 
et  «rilluiftrc  origine.  Intérieur 
de  leur  famille  au  moment  de 
la  dislributioh  des  «prennes 
le  jour  de  l'an,  VI,  282. 

VkhcmoKioinx  force  César  A ca- 
ituler  dans  Alexia,  XXVI, 
^7.  Il  ne*  peut  empêcher  ce 
guerrier  d'effectuer  la  sou- 
mission totale  de  la  Gaule, 

4*4.  • • - ' 

Vlhclives,  campagne  apparte- 
nant à M.  Bignon,  député, 

xni,79-  ; 

Vkiidikr  .(  le  général  ),  guerrier 
dtslytgué,  VIII,  43o. 

V KRniKft  ( madame  ) , née  U lues, 
IX»,  186,  2q6. 

Vkium.n  hf. 'Lagrknk  s’attira  de 
justes  éloges  par  la  rédaction 
de  ses  voyages,  XII,  5ao» 

Vkiihcn.  Hochers  calcaires  que 
l’ou  remarque  à quelque  dis- 
tance de  h porte  qui  conduit 
à cette  ville  , en  sortant  de 
Saint-Mihiel , \ I ,*  4*^9*  Fofli* 
Hcatibns  de  Verdun  ; résis- 
tance qiîe  scs  habitants,  oppo- 

' sèrent , eu . 1 792  , alu  troupes 
du  roi  de  Prusse;  trahison 
dont  ils  furent  Victimes,  44®* 
Massa«*re  de  plusieurs- filles  dè 
Verdun  , 449*  Principaux  édi- 
•Hces  de  eette  ville,  4^°-  Son 
commerces  carrières  de  mar- 
bré qui  l'avoisinent;  ta.popu- 

. latiun;  ses  Jiommcs  célèbres. 

45|.  • ■ • 
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V Oottn  ( André),  chiffqmtier 
littérateur,  qui  va  ramassant 
des  lambeaux  de  papiçr,  ot  en 
compose  un  recueil  'amphi- 
gourique où  l’absurde  figure  h 
côté  du  ridicule;  il  donne 
quelques  détails  sur  son  qn- 
vapcé;  son  logement,  sa  bi- 
bliothèque, xvi,  443  à 4"»i. 

VERONE  ( ht;  chevalier  de),  vieil- 
lard octogénaire.  Ses  opi- 
nions misanthropiques  sur  la 
société;  son  ardeur  à signaler 
les  inconséquences  dam  nos 
mo*urs  ; haute  estime  qu’il  fait 
' de  la  maréchaussée  destinée  à 
défendre  constamment  la  tran- 
quillité des  citoyens  ; se»  re- 
marques sur  les  duellistes, 
qu’il  nomme  as tassins  (Je  bonne 
, corjtjtag nie  ; son  jugement  sur 
trpis  personnes  qui  ont  fait 
le  déshonneur  et  le  désespoir 
de  plusieurs  familles  honnê- 
tes; sur  l'infidélité  conjugale; 
sur  les  jQuçur*  et  les  maisons 
de  jeu,  196  et  suiv.  ' 
Vergniacd , avocat,  ne  à Bor- 
deaux, VIII,  22.  1 

Vërgkiacd,  orateur  distingué, 
mort  sur  l’échafaud^XIV,  5f>8. 
Veboy  ( Gabrielle  de  ).  Soit  an- 
cienne habitation  à deux  lieues 
«le  la  ville  de  Gtap  XI, 

St*s  amours  avec  Ilaoul,  sei- 
gneur de  Coucy  ; elle  épouse 
Aubert  do  Fayel,  homme  som- 
bre et  jaloux,  qui  lui  Ht  servir, 
sous  la  forme  ’d'uu  mets  pré- 
pare avec  soin . le  cœur  de 
soiramaiff;  de,  désespoir,  elle 
sp -laisse  mourir  de  faim,  Xll, 

84- 

V»ct  ( Manu&sè*  de’),  le  prer 
mier  qui  porta  le  tilrjp  de  comte 
de  Bt‘aune,  XXVI,  43o. 

Vergy  ( Guérin  de  ),  l’uii  des 
scigoeurt  français  demeurés 
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fidèles  à Ijouis-Ie-Délwmtiaire, 
XXVI, 449 

Veiu;ï  ( Alix  tic  ),  mure  d’Eu- 
des IV,  prend  l;t  régence  , et 
* gouverne  avec  sagesse  et  fer- 
meté, xxvi,  4 54. 

Vermanoois  ( le  dnc  de  'j  est’ re- 
vêtu de -la  charge  d amiral , 
II,  il. 

Venu anton  , vignoble  voisin 
d'Auxerre,  XXVI,  4®2* 

Vermenil  (M.),  riche ' céliba- 
taire , se  met  en  route  pour 
parcourir  l'Euro^.  Motifs  de 
ses  voyages,  \ll,  1 4o.  Jlegrcts 
qu’il  éprouve  île  ne  plus^  avoir 
la  goutte,  1 4< . 8a  voilure 
ver,<e  ; souindiffércnce  pour  les 
choses  remarquables d’ Airtiens, 

- 1 4 a . Ses  plaintes  surtout,  i43. 

* Son  émotion  à la  vue  du  la 
planche  étroite  sur  laquelle  il 
pénètre  jusqu'au  paquebot  ; 
désappointement  que  lui  cau- 
se le  mal  Ht^ner,  .»46.  Ses 
plaintes  convulsives,  1 4/-  Sa 
déconvenue  lorsque  la  douane 
yisite  ses  paquets,  >48» 
Vermont  ( madame  de  ),  femme 
remarquable  par  sa  beauté, 
par  l'éclat  dout  elle  brille  au 
■nljeu  du  inonde , et  par  son 
"attache ment  à scs  devoirs  do- 
mestiqués, V,  69. 

Ykrnac.e  ( madame  de),  femme 
du  premier  médecin  de  Louis 
XV.*  Son  séjour*  au  château 
de  Planay  qu'elle  embellit,  et 
où  elle  exerça  la  bienfaisauce, 
XXVI,  26. 

Verset  (Joseph).  Syi  tab^au  de 
Paul  Emile , d’après  lequel  il 
•fuVrecu  à. l’académie  de  pein- 
ture, XXII,  »a3. 

Vkrret  { Uorace  )fc  I.,  l4;.IX, 
a 19.  Son  tableau  de  la  Ba- 
taille  de  Toi  osa,  XXII,  38'; 
celui  de  ‘la  Bataille , 5i;  son 
Massacra  des  marne  lue  h s dans 
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H‘  chfUraHitlu  Caire?  85’;  sa 
flrvn  « - jlu  deuxième  | m imen  t 
des  grenadiers  à cheval  de- la 
game ,•  I tij  uuc  de  *es  ma- 
rines représentant'  un  combat 
èntie  dés  forbans  algériens, 
ravisseurs  d'une  jeune  femme, 
l34  ; Sot»  jtuJlf  Trompette  tué 
un'  ie  fdia^up  de  bataille,  1 .{o; 
St  Bataillé  de  Jemmapès,  I73  ; 
ion  tableau  de  la  Défense  de 
la  barrière,  de  Cltifnÿ,  18a  ; 
sa  jeune  Dniûlevx , 187  ; sa 
Folle  de  Bvd  tain , 19 o;  une 
M a ri  ttr  grecque,  l q5  ; son 
* Odalisque  tenant  tm  sablier , 
et  sa  Madeleine  pénitente, 
198  ; son  Soldat  de  fFaterloo, 
loi  ; son  • S frittât  tnlroureur, 
306;  sa  Redouta  de  K a brun  n , 
3»o;  sa , Défense  (T II uni* que, 
ai4î  ion  Capucin  en  médita- 
tien  devant  un  poignard,  317» 
sn»  Atelier,  320.  * Tableaux 
qu’il  exposa  en  1812,  XXVII, 

4*-  *i  • ‘ .. 

Verrier,  comte  de  Monument , 
.ancien  sénateur,  et  auteur  de 
plusieurs  ouvrages*  estimés, 

xi,  39.  » 

Verni  mer,  magistrat  du  barreau 
de  Do'irtu,  XII,  1 74^ 

Verwon  j(  madame),  artiste  pein- 
tre. Sa  sensibilité  au  sujet  de 
M.  Maurice,  I,  3 1 5. 

Ver  NON , ville ‘remarquable  par 
un  hôpital  qu*y  fou  «fa  saint 
Louis,  XUI,  Ht). 

V F.itNor  1 l i.et  (M. ),  fabricant  de 

vinaigre  à Sai/it-Pié,  XXVI , 

42.  * , 

Véron  , navigateur  rouennais  , 
compagnon  -de  éby  âge  de  Bou- 
gainville, XUI,  181. 

Vérone  (la  vallée  de),  remar- 
quable par  ln  beabté  de  son 
site,  et  où  s'é. trouve  l’antique 
manoir  des  Soaligcr,  VIH,  295. 

V é ronk.se , célcHqp  peintre  dont 
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le  musée  de  Lillmpoasède  quel- 
ques ou  vraies,  A , 384  î *y*  i 
a46. 

Veri'hey,  pelletier  «le.  Fal/lse. 
Voyez.  Robert  v duc  de  Nor- 
maudie.  >* 

VTEnnt(le)  est  le  plus  étonnant 
produit  dcJ'iijdustrie  humaine; 
forme»  qu’il  e#l  propre  à rece- 
voir; us(i|'«'j  divers  auxquels 
on  'l'emploie,  XXJI , 378.  <!hçi 
lu  aircièns  il  était  un  objet  de 
luxe  et  d’agrément \t  ce  #n'esl 
que  sous  Néron  quil  ooin- 
niença  à être  d’uu  usage  plus 
commun  ; destination  que  lui 
donnent  les  modernes  v ^79. 
Progrès  que  l'on  remarque 
d.ips  la  fahricatiou  des  verres 
d<>  côtHèur,  et  des  cristaux, 
4oô.  État  des  fabriques  de, 

• glaces  , 4p3. 

Vkhjiklx  (le  château  de),  re- 
traite .du  lieutenant-général 
Dclort,  XI,  5».  La  chapelle 
dite  de  Sainl-Roch  élevée , en 
face  de  ce  château.,  à la  mé- 
moire de  More  h,  commandant 
de  la  ville  d’ArBojs,  54* 

Versepu  y,  marchand  d’étofFes  de 
^jon  les  plus  riches rI,  4<>3. 

Verseuil,  solliciteur  empresse 
au  hiomeiit  de  la  révolution, 

• IV,  129, 

V eut  h k mon  (M.  de),  ancien  évê- 
•que  de  Montauban,  fondateur 
uq  la  Société  des  • se  i en  ce  s , 
^agriculture  et  belles-lettres 
que  possédé  celte  ville,  VIII, 
34.1.  • 

Vkrtot  (l'abbé  de)  doit  être  re- 
gardé rommann  des  créateurs 
du  roman  historique,  XX11I, 
27.  '• 

Vertfré  (M.  L.  ).  Scs  Remarques 
sur  la  manie  dispendieuse*  de 
sa  femme  pour  les  Hour4,  V, 
3a  1.  Réfutation  (le  sa  lettre,* 
353.  , t 


Vertu  (la)  est. nulle  aux  yeux 
d'un  certain  monde,  VII,  274. 

Via  US  B (la),  campagne  appar- 
tenant jadis  aux  évêques  de 
Montpellier,  et  possédée  au- 
jourd  liui  par  une  femme  re- 
commandable, IX,  149.  * 

Verveine  (le  château  «le),  situé 
à quelque  distance  d'Alencou, 
XXV,  125,  135.  . 

Ykiitfla),  vallée  fâmeusc  par 
les  recherches  métallurgiques 
dont  elle  a été  l'objet,  XXVI, 
248.  • * 

Vesocl.  Son^commerce  ; sa  posi- 
tion, XI,  i5H.  Ses  édiüccs  pu- 
blics ; sa  destruction  de  fond 
en  comble  par  Charles-d’Am- 
boise  1 sa  prise  p.lr  Turetiue , 
159.  Le  Frais-Puits,  à une 
lieuç  de  Vcsoul  ; inondation 
qui!  cause  quelquefois  dans 
la  plaine  environnante,  160. 
Par  une  dé  s«?s  crues  extrhor- 
dinaires,  H délivra  Vesou! , 
en  1557,  ll°pprocba  <JCS 
troupes  allemandes , 161. 

Vespasien.  Ardeur  ayeç  laquelle 
ses  soldats  combattaient  daqs 
Tçrfpoir  du  pillage,  XlV,  tt)i. 
Il  met  un  impôt  sur  les  urine/, 

,386. 

Vevmues  (les)  formaient  à Rome 
uue  sorte  de  magistrature  dont 
|a 'pureté  e>  la  beauté  ctaieqt 
une  condition  essentielle  ; 
étaient,  l'qbjet  d’une  vénéra- 
tion profonde  parmi  le  peuple; 
la  destinée  de  J’empire  sem- 
blait confiée  à leurs  mains,  et 
leur  institution  a survécu ’qdbl- 

auc  temps  à la  chute  du  poly- 
léisme  ; rapport  secret  que 
l*bn  remarquait  entre  lenrcultc 
et  les  dogmes  nouveaux  du 
christianisme,  XIX,  3.  Elles  ne 
doivent  pafc  être  comparées  à 
no»  religieuse?;  influence  et 
autorité  des  'vestale/,  4*  Sup- 
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subir  en  laissant  éteindre  le 
feu  céleste;  causes  rpii  se  réu- 
nissent pour  jeter  de  J’intérét 
sur  ces  prétresses,  5.  Rappro- 
chement entre  elles  cl  les 
Rayadcrê*  des  Indes  » l i. 
Vfeno,  petit  village  a l’esj  de 
Lunéville,  XI,  îgo. 

Vrt)VM,  petit  village  situ^  sur 
la  rive  droite  de  lu  Lqjfb , 
XXV,  468.  ^ 

Vf7.kluk,  ville  du  departement 
de  la  Meuse,  dont  la  culture 
des. pavot**  fait  la  principale 
•richesse,  f\l,  43»- 

(M.  de),  personnage 
plein  d’une  vaiiité  qu'il  se  plaît 
à étaler  au  théâtre  ^'eydoiiu, 
Iv  a34. 

VnootB  ( la  ) , • rivière*  qui 
prend  sa  source  au  fnilieu  des 
forêts  limitrophes  des  Vosges, 
XI , a 80. 

V i.ii. , dessinateur  ingénieur,  tra- 
vailla . pôur  l' Encyclopédie , 

Xlf,  S™.,  . . 

Viaijt-Dklacroi}  (M.),  commer- 
çant d'Armrntièics,  XII,  394. 

Viaux  (Thvoplnlc  de),  à nui  le 
jésuite  G.iCassp'fit  uue  réputa- 
tion d'athéisme,,  et  qui  fut 
bridé  en  ettigie,  V|II,  *97.. 

VUtSQCEt  Clés)  habitèrent  les 
premiers  la  ville  de  bordeaux, 

* .\IH,  ta, 

Vie,  temarquahfcpar  la  fameuse 
mine  de  sel  gemme  décou- 
verte dernièrement  et  qui  at- 
tire l’attention  générale,  XI, 
«ag?.  Intérieur  de  cette  vbinc, 
ibid. 

Vie , marin  célèbre après  avoir 
combattu  poursa  pall  ie, passa 
au  service  de  la  république  de 
Gènes,  XII,  59a.  * 

Vicaikk  (Antoine),  auteur  d’un 
traité  sur  le  pluu  de  Y Enéide , 

XIV,  «a. 


fux  régies  établies  ; exemple  à 
appui  de  celte  assertion , 
XV,  a36  et  nùv. 

Vicei.  (le  château  du),  remar- 
quable par  sa  situation  ppio- 
resqilc , XXV,  a8a. 

V 10 tu ck  ( Caulinconrt , dut  de  ), 
guerrier,  célébré,’  XII , 34.  Il 
rejoint  N jpnl.-oh  à Saint-Di- 
xier,-  et  va  reprendre  les  né- 
gociations au  oonprès  de  Châ- 
• tillon,  XXVI,  607,  5a3,*5a4. 
Viotostic , petite  ville  du 
, midi,  VIII,  >58. 

ViOQ-nAxm , né  à Valognes, 
XXV,  269.  * 

Victoire  (Il  iriont.ignc  île  la), 
plaine  célébré  par  l?  destruc- 
tion des  Tçutorts  ej  de» tim- 
bres<|ui  menaçaient  l’empire 
romain ? IX,  a9i‘. 

V ici  on- A u éiiéb,  roi  <ie  Sardaigne, 
. abdique  en  faveûi^de  son  fils, 
Chavles-Eiuisniiuci  ; *e  retire 
près  du  lac  de  Genève^;  est 
visité  par  son  fils  à qui  il  re- 
proche son  ingratitude;  est  ac- 
cusé d'une  conspiration  pour 
remonter  stfr  le  trAqe  et  «est 
conduit  dans  un  château  fort , 
tandis  que  #*a  femme  est  ren- 
fermée avec  des  proslituçe* , 

XIV,  570  et  571.  V. 

Victor  (le  maréchal),  duc  de 
Uelfune.  Son,  habitation . de 
Ménars,  X.XVI,  19.  Scs  «pé- 
titions militaires  ep  1814  > 
5oi.  Il  est  blessé  près  Craonc, 
5 1 5.  Son  couqige  jirès  ’Gt*i- 
gnes,  5a  1 . Sa  marche  sur  Nan- 
gi»,  537. 

VicfoitiN-FAUiis  (M.),  écrivain 
distingué,  I,  19. 

Victoria#  , poète  célèbre  , ‘et 
lâche  citoyen , né  à Toulouse, 
VIII,  4*3.  • % ..  . 

Vida  , jeune  guerrier,  né  dans  le 
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département  do  Vauctuqç,  IX, 


Vidal,  médecin,  hé  à Orthès, 
VUI,  167. 

V idm.  ( Pierrf  ),  troubadour  tou- 
lousain, VIII,  4*4-  * 

Vidal  (M.  ) «est  fait  au  nom 
par  d'import. inte*  découver- 
tes, VI»U  43a. 

VipornL*  (le),  rivière  qui  roule 
au  |Aed  de  Masdllargues,  IX, 
i5a. 

Vis  ( la  ). . Réflexions  sur  sa  fra- 
gilité , I,  a93.  Seuèque  la 
compare  à un  drame,  V,  67. 
Sa  brièveté  sçule  empêchant 
que  les  méchants  n’expient  ici 
bas  leur  triomphe,*  une  autre 
vie  est  nécessaire,  XIV,  3o, 

Vieille-Axeme  Cl»  ) > bourgade 

de  la  Saintopgef  XXVI,  220. 

Vieille-Liae  , village  du  dépar- 
tement de  l'Eure,  XJU,.ij3. 

Vimlle-Lote  (la),  où  se  trotave 
la  eeule  ve/Terie  qui  existe 
daç*  le  Jura,  XI , lo3. 

ViFij.iES  Nkioks  (le  pic  des), 
dans  les  Pyrénées,  VU!,  246. 

Vieillesse  ( (a  ).  Discrédit  où  el|e 
est  tombée  dans  noire  - siècle, 
I,  l63.  Conditions  prépara- 
toires qu'il  faut  apporter  à rct 
âge,  poift-  n’en  pas  sentir  avec 
autant  de  force  les' désagré- 
ments , Illy  ifrn.  Plaisirs  qu'un 
esprit  raisonnable  peut  goûter 
dans  la  vieillesse,  it>i.  Jouis- 
sances de  cet'âge,  206.  .Lé)gè- 
reté prodigalité,  bouffonne- 
rie, indiscrétion  que  l'on  ren- 

• contre  chez  certains  vieillards, 
a 16.  Kaisoo  du  peu  {le  respect 
qu’iuspire  aujourd'hui  la  vieil- 
lesse, 217.  Motif  qui  peut  ei- 
euser  l'égoïsme  qu'elle  montre 
. pâtiois,  4a8.  ia  vieillesse  est 
l'.ige  6ù  il  faudrait  travailler. 
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d'erreurs  qui  égarent,  VlU, 

* a38. 

Vieilleville  ( le  maréchal  de) 
reçoit  les  clefs  de  Ja  ville 
de  Lyon,  X,  322.  Il  déjoue 
le  complot  que  les  conlelici* 
de  Metz  avaient  formé  pour 
livrer- cette  ville  ib  la  reine 
de  Hongrie  ; il  marche  au-de- 
vant des  troupes  ennemies  cl 
les  met  eu  déroule,  XI,  467. 

IJ  prend  Thionville  sur  les  Es- 

* paguols,  4®t* 

View  , peintre  . céK*bre  , / sur-  ' 
nommé  le  restaurateur  dÇ'  l’é- 
cole français* , IX,  i33.  Ca- 
ractère de  son  talent  ; progrès 
dont  l’art  lui  est  redevable , 
XXII,  8. 

VïewhE.  Diverses  dénoqii  nation  s 
que  reçut  cette  ville  ; amour 
de  se*  anciens  habitants  pour 
la  liberté  et  l'égalité,  X,  37$. 
Débris  de  monuments  pao  ns 
et  de  statues  antique» ‘que  Fnn 
y voft  encore;  ^77.  Son  état 
actuel  sous  le  rappqrr  politi- 
que et  administratif  ; privilè- 
ges dont  jouissaient  sesqftefae- 
vèqiies , ^78*  Sa  situation  ; 
eùilieUiasCments  qu’y  firent  les 
Romain*,  2801  Triihisons  et 
fureurs  auxquelles  elle  fut  en 
proie  ; le  pont  construit  par 
Tibérius  Gracchus , 281 .»  Or-  ' 
donna  tire  . fiscale  rendue  par 
ui>  ancien  grand-v irai  te  pour 
la  réparation  dé cq pont,  a8>% 
Divinités  sul «alternes  des  Ro- 
mains du  moyen  âge,  286.  Én- 
-ciens  sépulcre*  appéle»  ergax- 
iulci , 287*  Rafuge#  causés 
datis  cette  tille  ndr  Je#  Arabes 
d'Espagne , 288.  E*  cathé- 
drale de  Saint-Maurico  ; le  pa- 
,ai*  arcJùépiseo  pjT:  >.»ye 

de  Saint- Pierre  aspctfl  des 

dehors  dc  VicfHic;  obéKlqtie 

32 


A 


\ » 


• 1 
/ 


f 4.  t 

>v 


i 

4‘ 


fv,>> 


. > mm 


• • '''•1  v-  ’■ 

...  . 


* • 


; "5. 


#Dlgitized  by  Google 


TABLE  GÉNÉRALE 


séleyé  À nu  empereur 'romain  , 

* a$3.  Le*  restes  d'aqueducs; 

• les  anciennes  nauin.lcfiies;  le 
paJ  ait  des  rois  de  Bourgogne 
icrvàntdethcàtrc;^>«irtctriom- 
phale  d’ordre  corinthien,  ag4- 
L'église  de  Notre-Datne-deda- 
Vie>  le  forfPipet,  495. 

VlKNUBT  ( M.  ),  guerrier,  noëte , 
et  auteur  dramatique  , fr  .l8. 
Virrrot  or  LlAiSMAnrtln>f  phy- 
sicien, condamné  à une  forte 
amende  pour  u'avoir  pa.*  guéri 
Ip*  malades  qu!il  avait  etftre- 
pri*  dé-rendre  il  la  vie , XXVI, 

4.5<J-  * . • • 

Vtv.noR.  Acceptions  que  Ion 
donue  à de  mot  dans  nu  cer- 
tain monde,  VII,  375. 
VlSAZOIt,  petite  ville  industrieuse, 
situé#  Mans  un  canton  fertile 
*et  pittoresque  , XXVI,  376. 
V|hrvu.LF.  (M.  he  cooito*de  La), 
ancien- nréfet',  ancien  «,'ham- 
hell.in  du  roi  de  Naples,  et 

• maintenant  membre  de  la 
Vl*ombro  des-  députés,  XII, 

*>5 

Vma,  situé,  près  de  Caen,  et 
ratnarquabiè  par  de  belles  car- 
rières de  m.irur  *!,  XX.V,  196. 
VboaR  ( le  ),. ville  du  ddpartdmenl 
«lutttrd,  IX,.  a 10.  * • 

V iciaro  , chorégraphe  italien, 
traduisit  en  hfUet  l’opéra  de 
la  y es Iqle,  XIX,  55.  • . 
Vic.p*,’  poète  de  l’école  dé  Durât , 

• possesseur  d’une  i.oîleetion  do 

tabatières,  II , 3^9-  1 

W.iKn , propriétaire  de  plusieurs 
établissements  de  bains  sur  la 
Seine,  IV,  16B.  1 , ' 

VttiMK  (M.  Victor),  f abritât 
d'huiles  à Lille,  aJI,  370. 

V iooolrs, ( Alphonse  des),  chro- 
nologie# , IX , 1 86. 

.Vir.ftou.fc  (I#  lieiitcuant-çénérol)» 

• IX,  «54. 


Vie. rot  , petit  bourg  situé  près 
’ de  Coinmercy,  XI , $i6. 
Viovkiulr  (de  pic  de)*, dans  les 
Pyrénées,  V01, 

Vir.emiK  ( M.  ),  médecin  distin- 
gué, VIII  43a. 

Viçcikr  (M.  I#  chevalier),  pos- 
sesseur d'une  belle  collection 

* de  médailles , fe)  habitant  de 

Narbonne,  IX, .*4- 

V114IRB  (la),  rivière  qui,  con- 
jointement .ivec  l’Ut#,  a donoé 
• son»  60m  à l’un  des  départe- 
ments de  la  France,  K1I  ,-458. 
VlLshnnv , parasite  du  coniman- 
«leur  de  Souvré,  II,  ta. 
VujtmloRT^ M.  de),  ancien  ca- 
pitaine de  vaisseiu  , I,  397.. 

V ils n MORT  ( Robertinc.de  ),  Hile 
du  précédent.  Sa  mort  inopi- 
née, I,  397.  {tes  funérailles, 
3ot*  - . * 

Vn.  vnMôsF.  ( le-commandeur  de), 

* oncle  dn  baron  Desverrières , 
revient  en  France  avec  des 
prétentions  sur  les  bicus  de  ce 

1 dpmier,  V,  ag. 

Vill/gbs  ( les).  Les  jeux  de  ha- 
J sard  exppscnt  leurs  habitants 
à de  grands  dangers;  exercices 
par  lesquels  on  pouiVak  les 
' remplacer,  VIII, ,169. 

VitLviN  (d'abbé.),  historien  de 
, madame  Pernelle , FU,  197* 

V illara  (lfc‘ marquis  de)..  Ex- 
, pression  de  sa  haine  contre  le 
connétable  de  Bourbon,  XXVI, 
359j 

VlUARDRY  (Breton  de),  secre  ; 
taire  des  finances , fit  con- 
struire, sous  Praoçots  I*r,  le 

* ehéteaude  Ville-Savin,  X)iVI, 

a3. 

Vu!i.argkaox  (madatnede),  amie 

* de  madame  de  Sevûtné,  IL,  ta. 
Villarceaox  ( M.  Holland  de), 

ancien  préfet  du  Gard,  IX, 

‘ 287. 

• VlLLAnn-D  AüfiîWiS  V*1’)» 
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d<»s  U a ut  ra- Alpes  , est  «privé 
pendant 'cent  jours  des  rayons 
du  soleil,  X,  *223. 

VaLAinrr-JoTiL4sr.,(  l’amiral  V per- 
dit la  bataiHc  navale  au  i3 
prairial  *«?,  VIII T 349.  • 

VjLLARET-DE-JotKrSE,*  Heutenant 
colonel  d’artillerie , député  par 
rile-de-France  pour  plaider  s,i 
cause  auprès  du  dii4ct<àré  et 
du  conseil  des  cinq-cfents  , 

xxii,  44g. 

VtLLsns  (le  maréchal  de).  Le 
pins  beau  jour  de  sa  \i<*était 
celui  où  il  avait  eu  un  prix  uq 
collège,  Vfl,  1 18;  X,  461 . Sa 
vi<rtoire.àDenain>  XJI,  «43.  11 
Reprend  Bouchain,  1 5o%.slii\- 
pare  de  Doqai,  18g;  XV,*3o8; 
XX VJ,  363. 

Villa  ns  ( M.  ) , professeur  de  Té- 
tanique à Grenoble,-  X-,  g3. 

Viuatas  (le docteur).  Idée  Ap’il 
se  faisait  des  habitants  du  0é.- 
vouly,  X,  i8ft. 

Villa  ns  (le  duc  de},  l’un  des 
amis  de  Voltaire,  X,  461. 

Villé  (Je  val  de),  situé  en  Al- 
sace et  remarquable  par  sa 
bequté,  XI,  279.  .*  *.  ’ * 

VtLLKBnrsr,  personnage  n- ayant 
d’autre  existence  nue  telle 
qu’il  tire  de  soft  talent  pour 
le  jeu,  1IU  243. 

ViLLECorm  ,-  jeune  Strasbour- 
geois, mort  à vingt-deux  ans, 
mpridiait  sur  les  traceede  Pas- 
cal, XI,  371.  • 

Villedieu  ( luudamc  de  )5  née  à 
Alençon,  XXV,  i3o.  -• 

Ville» rarciir  (Aveyron).  Sa-si- 
fuation,  IX,  3i.  Quelques- 
uns  de  ses  bâtiments  publics  ; 
son  aspect  intérieur  ; galan- 
terie des  membres  de  llancîcn 
présidial  qui* siégeait  dans  ses 
mu  ta,  -32.  Xe  collège*  système 
adopté  par  le  principal  de  «ci 
établissement,  33.  Mœurs  des 
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habitant*;  grâces -et  costume 
Iles  gfiset’fes  i 34.  '‘Leur  pen- 
chant à l’iVro/tnerie,  sur-tout 
parmi  le  petmïc,  35*  I^efc  réu- 
nion! du  salon  Panissùl , 37. 
Ancienne  administration  de 
Villefranché , 38. 
V’iLLKrnAXCotrn(larommunede), 
où  se  trouve  »le  château  de 
Freséhines,  XXVI,  -a 5. * 

V il ll musqué,  eommune  du  pays 
Basque  , VIII,  1 4 1 - 
Ville-Imkt,  village  où  le  car- 
dinal de  Rets  avait  ync  maison 
de  camp^gnt- bâtie  sur  le  bord 
de  la  Meuse,  XI,  433. 
ViLLEJiïr  (M.  de),  personnage 
qui  se- èrbit  .appelé  à totu, 
pfereequ’il  a l'impudence  de 
toqt  entreprendre , Vlll  , 22A. 
Villkle  (M.  de),  ministrf  des 
finances,  VIll,  43 1.  Empresse-  « 
ment  qu'ont  pour  lui  >es  (ta- 
rent* depuis  qu’il  a loporte- 
fc ville  , XXVf,  366.  * , 

V illf.lorct  ( le  château  de),  re- 
marquable par  sa  position 
tout-.Wait  gothique, XXVI,  32. 
Villemaik  (M.-),  membre  de  l'a- 
cadémie française , professeur 
dit  plrilosophie,  I,  19.  ' 
Villemaik  (M.  J„  députe-  qui, 
dans  diverses  sessions  de  la 
chéknbre , a défendu  les  inté- 
rêts des  ^orientais  ,*  «es  con- 
citoyens, xn,  574.. 4 " 
ViLLERÂLxe,  situé  dans  la  Ghqm- 
P»’>  XXVI,  4g3.  ■ 

Villl\eOvk  (Eymurd  de),  éébah- 
son  de  Charles  Vif,  X, 
VillerC®ve.(  hi  donna  «fcj ,-con- 
tetnporahie  et  amie  de  Clé- 
mence Isaure,  Vllf,  ^28. 
YlLLERF.rVE^Làs-AviCRoy  , (foù 
l'pn  découvre  \me  partie  de  la 
Provence  et  to'uf  le  rouit  a t 
Venpissin,  IX,  207.  l>e  pOirt 
du  Gard,  ibùi. 

Viblkrei'vk-Ba'hueuort  (M.  de), 

32. 
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aaaicn  pofcl  de-JjoUc^-G*- 
ruiniu,  VIII,  3o3*. 
Ville^euve-mw-Lot.  Son  an- 
cienne importance,  VIII,  35a, 
Son  origine  ; elle  portail  jadis 
* le  oû(p!  d'-fj-sces,  353^  Fran- 
chisa, dont  .elle  jouit,  354. 
Fertilité  et  production»  de  son 
territoire , 355.  Iloifheur  et 

tranquillité  de  cette  vilU» 

qu  elle  fui  gouvernée  par 
Sully,  357.  • . . 

Viu.F»F.fvE-LE-Hm , situé  dc^ns 
le  départetnciU  de  flonntrot 
où  l’on  remarqua  une  porte 
trinm^We  érigée  par  Içs  Sé- 
nouau  à la  mémoire  du  dau- 
phui,  père  de  Charles  X,  XXVI, 

: . 

Vjllkiku  (le  maréchpl  de).  3®n 
iuliahiloié  daus  le  commande- 
meut  amena  les  htalheyrs  qui 
pesèrent. sur  la  Fr.ulce  à ta  tin 
dtt  règne  do  “Louis  XIV,  II, 
? 29»  Képouc ' singulière , par 
l.i •jiivüi-  il  kiattail  « >•  monarque, 
JHç  M'.t  tijit.Mu  <|n  M 

. adressa  à ce  prince  encore  en- 
. faut,  280. 

Vp-LR**  ( AI.  ),. historien,  I,  10. 
Vi Liants , petit  hameau  où  naquit 
le  Poturio , XU1,  5o.  # * , 
Vii.Ltns-er-TemTmi.,  village  où 
• Ppn  v dit  une  fabrique  de  au- 
- «rè , l'Ane  des  plus  importantes 
de  PrtMt , Ml , » Sa 
WtèjfiftpT,*  réqiarquÿ|)leT>ac  «ne 
Welle  fdrjjK,  XI,  5<5o..  • 

VlLCfc-Sïviü-fle  château  de),  où 
l’iin  trouve  des  /ragolnts  <le 
• peinture  sur  cristal , très  bien 
conservés,  jtXVf,  i3' 

V ii.UErrE  (1*Q,  village  aux  por- 
tas je-  Paris,-  fameux  par  un 
grand  iknnbre  de  guinguettes , 

.yu,56.  ; 

Villbttb  (M..da),  ancien  pro- 
priétaire de  la  maison  où  de- 


. ni  curait  Voltaire  à P *ris,  VII» 

*4<> 

Ville ite  ( le  marquis  de  ) «ité 
comme  -un  «h*»  homme*  -le* 
plus  spirituels , et  comme  une 
des  plus  fortes  l.npeV  l)£but 
de  sa  jCritujuc  du  salon , XXV U, 
.3. 

Villeueyiuc,  dont  lej»  habitants 
catholiques  et  protestants , 
exaspéré*  les  uns  contre  les 
autres , furent  rc«oncilié»  par 
M.  Sales-,  ancien  maire  de  Pé- 
aénas , IX , 7 r.  ( 

ViLLRVfEiLLB  ( le  otfriiul  de), 
1* un  dc^iuuis  d<?  Voliairf , X, 

V 1 murs  ( Jean  ) , seigneur  de 
flle-Àdam^.Ht  massacrer  plu- 
sieurs évêques  et  des  persbo- 
oagss  de  distinction ^ X,  to3. 

ViuiU’TiEiis.'Ses  fabriques  de  toi- 
U-»  de -ménage  sont  fies  pre- 
mières de  Pijmce,  XXII , 396. 

V iblat  ( M.  ) , substitut  du  procu- 
reur du  la  commune  , corw  oa- 
rut  à I i réunion  d'Avlgnou  et 
Hu  comtal  Ven. iis  s in*,  IX,  a65. 

Vimv  , bourg  du  département  ue 

l'Uère,  X,  $5. 

ViffçauT  (Jean  V.littérateriÇ»  né 
à Lille  , XU,  279.  * 

VtacF.xau-4  (la  forteresse  de), 
située  à quelque  distance  de 
Paris.  Son-  origine,  XV,  229. 
Personnages  qui  l'habitèrent 
on  qui  furcut  renfermés  sous 
••es  vofttcs,  280.  • ,, 

Vixcfcss  (M.  Alexandre),  pro- 
tèsseurüe  littératures  uciennc, 
IX,  190..  - 

VlXUEXS-fiE  SxiBrr-LsQRBUf.(yl.  ), 
membre  de  1'acadétnie  dp  Nî- 
mes, IX,  l83,  189. 

Visse  es.  t (le  j*ère)y  personnage 
remarquable  par,  son  génie 
Industrieux, , par  l'hospitalité 
«pi’il  atcorde  aux  voyageur» 
et  sa  bicaféifance  envers  les 
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pauvre»,  III,  >36;  XI,  367. 
V isOest  ( I abbé  )y  |;raiid  ama- 
irur  de  la  chasse.  Rua*  qu'il 
emploie  pour  ne  pas  trahir 
I inconvenance  de  cet  exercice 
chez  1111  homme  de  son  carac- 
tèrd,  lll,  >63. 

ViaCtarr  (madame),  aphergtsœ 
à Resanron  's'empresse  de 
ftth-e  un  don  considérable  en 
faveur  des  incendiés  de  Salins, 

XI,  n3. 

ViVcestiik  Pieu  fonde  l'hospice 
des  Knfants-Trouvés;  discours 
du’il  prononça  pour  engager 
Vies  daines  à rette  bonne  œu- 
vre, IV,  361  Son  pays  natal, 
VIH»  «3.  . 

Vinci  ( LéOnard  de),  peintre  ei- 
, lètoe-,  est  un  de  ceux  à qui  l'on 
doit  l'apparitinicdf » premières 
caricature»,  IV,  i63.*  • 

ViVici,  ooni  que  portait  ancieu- 
pemenr  le  Villagç  de  Crève- 
cœur,  SU,  3n.  _ . 

Vli»n»t|mt|  Ville  antique,  ïnt  dé- 
. traite  pdr  Dqmitius  OEnobar- 
bns,‘|X,  >63.  • V . ' 

Visu*» , romain'  se  révolta  con- 
tre Néron,  XIV,  84. 

Vtdk.-  Aspecrdu  paysage  qui  en- 
vironne cette  Sâlle  ; le»  ruines 
du  donjon  de  Vite,  XXV, 

■ l6>.  (Quelques  portes  virois, 
17a.  Hommes  céléhrea-nés  à 
Vire , Î8t.  Image  que  présente 
aujourd'hui  cette  ville,  184. 
Son  origine  et  son  antiquité; 
aon  importance  primitive»  1 85. 
Sou  ancienne  activité  commer- 
ciale et  son  industrie  actuelle, 
t86.  'Les  restes  dit  donjon  ; 
qndques  particularités  rela- 

. tives  a- l'histoire  de  Vire,  t88. 
Anciennes  Haines  religieuses 
des  Virois,  189.  La  bibliothè- 
que publique,  190.  I; 

Via*  (la),  rivière  (Joui  les  chiites 
•donnent  le  mouvement  aux 


usines deSxint-U,  XXV,  3o5. 
Via*»,  cArdelier,  l'un  des  enne- 
mis de  Voltaire , X,  45p.  ' 
Vtaous,  prêtre  irhnidais  , qon- 

dantgé  pour  aèoir  souti-mi 

^'iv  & <,CS  ' 

Vntear. , evéque  de  Snlzbourg, 
■ est  brûlé  pour  avoir  soutenu 
que  la  terre  était  ronde,  X V,5  , . 
ViamoatJ , chef  auquel  les  Elirai. 
cienV .'étaient  réunis  dans  Pitt- 
tuntion'dc  scanner  le  joug  des 
Romains,  XIII,  çt.  ’ 
Via8zi.tpct.zu,  divimté  mexicaine 
a laquelle  00  sacrifiait  desen- 
fants, XIV,  37, 

Vuipoc*  (le  rayailme de)  fait 
partie  de  la,  souveraineté  no- 
minale de  Nylam-Alv,  XVHf, 
93.  . • . 

Visé,  journaliste  que  Boursault 
mit  en*scène»  H,-  4*. 

Viévaè  (le),  petite  rivière  qui  se 
jette  dans  ta  Méthlerraoée,  et 
. sur  les  bords  de  htquêllé  les 
N'imois  font  ainmelletuent  des 
promenade,  dappnraf , I.X  , 
17a.." 

VÎtsl'  (Ordéric  ),  anteur  d'une 
histoire  de  Normandie,  cmf  à 
propos  du  port  v|e  Dieppe', 
d'oO  il  préleolquèCuillaume- 
le-tàmquérant  mit  à la  voile 
pour  ton  spitmil  voyage  en 
Angleterre  , XX'V,  •»,  nb. 
Ce  qu’il  dit  déjà  conduite  sic 
l'cvéqûc  A'mlouiu,  lunule  l’in- 
cendie de  )a  vi  Ile  cl  Livreur  par 

llenri  1**,  due  de  Normandie, 
XII,  96. 

Vital»  (M.  de)  fut  persécuté  à 
Carpentras,  en  181  5,  IX,  >53. 

A italis  (M.),  chimiste,  secrétaire 
de  l'académie  de  Rouçh,  pour 
les  sciences,  XIII,  >061 
Vitklmes.  Excès  férotses  aux- 
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Vitoî*  , ^orame  cot>ragèi/x  et 
féroce  que  les  habitants  de 
Met*  mirent  «leur  tête , lors- 
que leur  ville  était  indépen- 
dante ; cruauté*  dotit  il  se 
SOuiDa  ,’  XI J 4^3. 

Virus.  Sa  population;  son  aspect 
intérieur,  XII,  ^58.  Son  com- 
merce ; ses  murailles;  l(ixe 
momentané  dont  Iss  Vitrééns 
furent  témoins  au  temps  de 
madame  de  Sévigné,  4^9-  Mai- 
son qu'occupait  cette  mar- 
quise , 46°-  Chaire  en  pjerre 
à f extérieur  de  l'église  Nôtre- 
Datne;  beauté  du  paysage  qui 
environne  Vitré  j'homines  célè- 
bres nés  dans  cette  viMe, 

46i. 

Vitmjvk  , écrivain  ancien,  laissa 
un  ouvrage  sur  l'architecture, 

W, 4<«.  ;•  . 

Vwby  ( l'abbé  de  ).  L’hospice  de 

la  Visitation  de  Lyon  ressentit 
plus  d’une  fois  les  effets  de 
son  xèle  infatigable  et  de- sa 
piété-généreuse  jX,  349- 

Vitry-li-Fiançais.  vUlé.  de  la 
Champagne  , (l’origine  mo- 
derne , et  que  Napoléon  Ht 
fortifier  en  1 8 t4éXXVl,  5o8. 

Vi  Va  rais  (le)  h’avait  qu'une  ba- 
ronnie qui  entrât  chaque  an- 
née aux  états  du  Languedoc, 

i\,,(r, 

YlVOfr?ite'(le  duc  de).  Scène  «mil 
eut  avec  Chapelle  lorsqu'il  leur 
prit  fantaisie  d’imiter  Bo- 
lyeucte,  XVl,  4^- 

V^i/.ellk  ,,  sitaé  non  loin  du  dé- 
partement des  Hautes-Alpes , 
Xa,  17a, 

Vi/.iu.b,  lieu  charmant  remar- 
quable par  le  château  qu'y  fit 
cotistruife  le  copnétable  Les- 
diguièren,  X,  374. 

Yocbacitf  (les),  anciens  habi- 
tants de  la  vilfe  de  Grenoble, 

X,  n4. 


Vorr(de),  auteur  d'on  écrit  sur 
le  jeu,  V,  8*  . ? ; 

Vogue  ( la  ).  Moyens  de  l’obtenir 
aujourd’hui,  II,' Ç9.  Elle. Sort 
loujours/de  l'obscurité,  VII, 
aoB.  . , 

•V0T11,  bourg  du-département  de 
la  Meuse , qù  d’on  fabrique 
d'excellettts  fromages , XI , 

43». 

Voibe  (la),  riviôre,au<  passage 
(Je  laquelle  le  général  : ue 
\Vrède  fut 'culbuté,  XXVI, 
5o*\  • * 

Voino* , jolie  pçtite  ville  où  il  se 
fabrique  une  grande  quantité 
He.toïlè,  X,  48.-  * 

Voisebon  (l’abbé  d*)*  III s 24^- 
Volbei  (M.  ),  célèbre  écrivain 
philosopha,  I,  1r.*  Son  pays 
natal,  XXV,  407. 
Volsabc.e(M.  de),  pimtotype des 
personnes?  qui , avec  des  ver- 
tus (*t  dès  qualités,  sont  in- 
çommodes  aux  autres.  Son 
portrait;  sonindifférence  pour 
la  noblesse  de  l'origine,  VII, 
36.  Effets  de  sa  prétendue 
modestie,  37.  8a  frauchise  dés- 
obligeante, ibid.  .Son  ton  ma- 
gistral dam  la  canversatiou  , 
39.  Ses  importunités. ù l’égard 
des  autres  daliS.  la  société’,  4°- 
Son  attitude  aux'théàtres,  4 1 ; 
à tnble,  ibid.  Son  affectation 
à publier  lès  services  qû’il. 
rem),  4î. 

VOLSAîfcOK ( madame  de),  proto- 
type des  personnes  qui  sent 
autres  qu'on  ne  les  représente 
et  quil  faux  entendre  pour  les 
voir  ; elle  accueille  l’Ermite 
a»ec  obligeance,  et  qepgagé 
dans  le  récit  de  ses  aventures , 
VII,  aao.  Sa  doctrine  sur  la 
littérature,  les  arts  et  le  spec- 
tacle, 223.’  • . m 

Voltaibe.  Sa  satire  des  cabales, 
U , 119.  Avantage  qu'il  relire 
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de  non  admission  a la  cuur  de 
Scteanx  j/ 194.  Causes  qui  re- 
ta/xlèreiit  son  admission  à l'a- 
cadémie française,  >39.  Ce 
qti'il'dir  de  la  pensée  de. la 
mort,  43<>.  Impression  que  sa 
tragédie  de  Zaïre  prudiüf  sur 
toutes  les  classes  de  specta- 
teurs, III*  ai 4-  Son  jugement 
sur  le»  fonctions  de  journa- 
liste, 396.  Sa  Uenriade , iV, 
aoo.  Ses  e/forts  pour  intro- 
duire la  vérité  à la  cour  de 
Potsdani,  381.  Réflexions  sur 
ses  .droits  au  litre  du  plus 
grand  génie  qui  ait  éclairé  le 
moude,  X , 4^3-  Quelques 
unes  de  ses  saillies  morales  et 
.pliilosopluqucs , 443.  Obser- 
vation* sur  sa  gloire  et  ses  dé- 
tracteurs,, 45 1,  à 463.  Paral- 
lèle entre  Voltaire  et  J.-J. 
Rousseau,  Xi.'  5.  Séjour  de 
Voltaire  aup  environs  de  Cirey 
avec  madame  du  Châtelet , 
386.  Résumé  qu'il  fait  de  la 
sagesse  humaine , $IV,  39.  (1 
semble  croire  que  la  paix  per- 
- pétuelle  est  une  climièie,  168. 
Ce  qu'il  dit  des  prières  qui 
précèdent  et  suivept  les.  guer- 
res, 173;  des  lois  qui  doivent 
être  faites  selon  les  temps  tel 
lés  besoins , 3^7  ; (les  condam- 
nations au  secret',  370.  De- 
venu le  chef  de  la  république 
des  lettres,  il  dirigea  ses  pre- 
miers efforts  contre  lr  fana- 
tisme et  l’intolérance  , 4*3- 
Ou  lai  doit  la  révolution  qui 
* s’edt  faite  dans  nos  mœurs,  et 
dans  notre  littérature,  4*7- 
Inconvenance vet  injustice  des 
attaques  dirigées  contre  lui 
par  ses  détracteurs,  4l&*  ^ a 
compiis  , par  des  chefs-d’œu- 
vre dans  tous  les  genres',  le 
•tilfe  d’homme  fixulôjicux  qui 
lu?  fut  décerné  par  le  gW>d 


Frédçric,  4*9-  C’est  sur  l!en- 
sçralde  de  sa  doctrine  et  de 
ses  œuvrer  qtéiTdqit  être  jogé, 
4,30.  Motifs  des  emportements 
que  Ton  i>làme  011  Ipi , 4 J 1 • 
Injustice  de  <&ux  qui  le  taxent 
de  démagogie  et  d’athéisme  , 
433  ..Base  sur  laquelle  reposent 
ces  accusations,  4a3<  Bienfaits 
qu’on  lui  doit  ; -services  émi- 
nents qu’il  a rendus,  ibid.  Il 
traça  à la  Bastille  le  plan  de 
sa  ITçnriade,  XV,  49*  tîloao 
que  fait  delui  M.  de  Malesher- 
bes,  XVI,  1^9.  Il  a été  pro- 
clamé la  lumière  des  âges,  et 
le  bienfaiteur  de  l'humanité, 
i53.  Inconvenance- des  atta- 
ques dirigées  routre  lui,'  1 54* 
Il  a été  l'homme  du  génie  le 
plus  excentrique,'  de  l’esprit 
le  plus  universel,  l55.  Mesure 
d’après  laquelle  on  doit  la  ju- 
ger, • ibid-  Principes' dos  cris 
d'impuissanec  et  de  rage  dont 
ilcst  devenu  L'objet,  1 f)  G ^(mu- 
se ' probables  de  sas.  saillies 
outrées,  167.  Il  faut  mesurer 
Kestime  qu'on  loi  doit  sur  la 
liste  de.  ses  amis  et  dte  ses  en- 
nemis, |58.  Son^iwraion  pour 
la  démagogie,  Services 

qu’il  h rendus  à l'humanité, 
ibui.  Propagation  de*  ses 'o  u- 
vre», 160.  Ses  écrits  con'lri- 
hlienl  beaucoup  à familiariser 
les  peuples  étrangers  avec  Ti- 
dioiuc  français , i63.  Ses  ro- 
mans iont  principalement  goû- 
tés en  Allemagne,  1.G4*  H doit 
être  regardé  comme,  le  type 
du  génie  français,  i65.  Médite 
de  ses  ouvrages,  166.  Mérite 
cJ  morale  de  scs  v tragédies  , 
173.  Son  buste  dans  une  des 
salles  de»  Français,  XVI,  4^5. 
Il  doit  être  regardé  comme  le 
type  du  genvq  d’e^rtÇ  (jn’.exige 
la  puésie  fugitive,  XVll^  1. 
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Une  «je  scs  chansons  philoso- 
phiques, 0^.  Ce  qu'il  pense 
«les  madrigaux  de  Bcrtaut  et 
«le  M.  «le  La  Sablière;  celui 
«ra’il  adressa  k la  princesse 
Ulrique  de  Prusse,  64-  Quel- 

SCs  antres  de  ses  poésies  lé- 
res  , tiâ  à j3.  A propos  de 
scs  pièces  de  théâtre,  il  se 
plaignait  des  docteurs  de  Sor- 
Lonue  ; ce  qu'd  aurait  dit  des 
censeur*  dramatiques  d'au- 
jourd'hui, 117.  Objet  princi- 
pal de  quelques  unes  de  ses 
tragédie* , a3l.  Anathème 
*qu  d lance  sur  le  genre  de  l’o- 
pérft-roiftiqur,  XXI,  x.  Fin 
pour  laquelle  il  se  servit  du 
roman,  XXlll , 20, 

Vokiikl  compose  ,*es  tragédies 
«Uns  uue  échoppe,  XV,  £2, 
VoMiit.MKRr  (les).,  famille  étran- 

Sère  qui  figura  foui;  « temps 
ans  la  classe  du  /piuf  com- 
merce de  Bordeaux,  yijl,  jJL 
Voxeitk,  situé  dans  le  départe- 
ment de  l’Isère,  X,  48. 
ypsoEs  (le  departement  des). -Scs 
montagnes,  XL,  3 1/7.  Ses  fo- 
.réts;  ses  rivières;  ses  sources 
vives,  309.  Fertilité,  sites  pit- 
’ .(presque#  de  se*  campagnes, 
330f&ou  industrie,  33 1.  Usa-. 
g«A  qui  s’observent  dans’  les 
villages  m l'égard  des  jeunes 
iiaiicées  ; signe*  auxquels  les 
villageois  reconnaissent  les 
bonnes  ou  les  mauvaise*  dispo- 
* sinon*  «le*  Hllos  à marjer,  34o. 
Qf.iciérc*  naturelle*  que.  l[on 
trouve  daus  le  département 
des  Vosges , 370.  Caractère  et 
patriotisme  «les  V’ osgiens , 4_*  IL 
l«eftr  amour  de  la  liberté,  jtg 
Caractère  belliqueux  des  fem- 
tucs  do.  cette  coupée  , 4^0. 
Go;H* des  habit. dits;  leur  nour- 
riture ; leur  ardeur  pour  le 
travail,  4ai*. 


Vossici.  Son  opinion  sur  le  rby- 
tiune  principalement  dans  la 
* langue  française,  XXfl , *54- 
Vj^TK^Ia),  bâtiment  moderne, 
dcmid’aspect  est  noble  ét  .ré- 
gulier, XXVI,  alL 
VoTsoKcaa  (les).  Qualités  né- 
cessaires à uu  historien  voya- 
*geur,  V'IÏI,  xÜL, 

Vgr  a ht  (an  ad  a me  Elise),  femme 
mit  dur;  juge  ment  surscs  écrits, 
1, 33..  . .. 

VovEti-n’AnCEftsoÿy  I’ûn  des  amis 
de  Voltaire,  X,  4b  1. 

Von  ( Arnould  de  ),  peintre 
•dont  l«  musée  de  Lille  pos«ède 
quelques  ouvrages,  XII,  2^6. 
Vi  lioai*:  , fondateur  do  l’ab- 
b<iyc  a laquelle  la  ville  de  Soi  ut* 
MihieJ  doit  son  origine  , XI , 

437.  . 

Vclgodêmant  (le),  commune  des 
Hauteur  Alpes , fut  désolée  par 
des  avulancbeé,  X,  aa8. 

w. 

Wacb  ( Robert  )^‘  chantre  des  ex- 
ploits des  ducs  de  Norruandiç, 
'Vers  où  il  retrace  quelques 
circonstances  de  la  première 
0 entrevue  de  Robert  avec  11a r- 
leUe,  XXV,  7a. 

Wadrixaü  (^la  digue  de)  , desti- 
née à détourner  la  Môselle 
pour  l’introduire  dans  1a  ville 
de  Metz , XI , 4^9.  . 

VViç^KI  (AL)*  horlôger,  XXII, 
43o.  - . z 

Waistur,  petit-fils  d’Eudes,  çlpf 
de  la  Saintonge,  est  attaqué 
par  Péphi-le-Bref,  wt  bientôt 

assassiné,  XXVI,  20*9  

Waliroo  ,*  Flamand,  servait 
dans  Varmée  dc  la  Ligue  r*XVy. 
ai  H- 

Walcotx,  Anglais^  fut  euve- 
loppé  dan*  la  conspiration’ 4é 
Rye-Housc > XIV,  3aî  . *' 
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Walt*acji , l’un  des  villages  com- 
posant ta  paroisse  du  llan-de- 
La-HocHe,  £1,  38±,  3iüL  Sa 
situation  ; fertilité  de  son  sol  ; 
son  asorct  Intérieur,  38ti. 

WaLim;i onn,  l'un  de  ceux. qui 
se  disputent  l'Iionneur  d'avoir 
découvert  l'horlogerie  méca- 
nique,. XX  f!  , 4*6 1 43i. 

Walker  émet  son  opinion  sur  la 
considération  que  meritcnt'les 
acteurs  , VI , 3ü  » . So‘n  carac- 
tère social , VII , ij^  Il  conduit 
l’Ermite  à une • répétition  . au 
grand  opéra,  JÜ  et  süiv.  Ce 

qu’il  dit  des  npirce.urs»4^  » dé 

la  supériorité  du  commerce 
sur  les  autres  professions,  qn, 
de  l'importance  des  fonctions 
d’électeur,  et  de.  la  nécessité 
de  les  remplir  ripou reuseroetU, 
i37«  Opinion  qu’il  rapporte 
sur  la  corruption  des  moeurs, 
l c>  1 . Il  se  rend  au  café  des 
Mille-Colonnes  avec  l'Ermite, 
?o4  ; »«s  réflexions  sur  la  vo- 

Îuc,  307 j sur  la  renommée, 
il . IL  va  sroir  .çvec  l’Ermite 
plusieurs  maisons  où  demeu- 
rèrent des  houimes  célèbres, 

a4a.  * 

Wallmi,  juge  de  paix  en  Angle- 
terre,  Aoq»  le  régne  de  Char- 
Içs  H,  XIV,  3?:u 
Wallis,  mathématicien  anplais, 
l’un  des  premiers  oui  tentèrent 
des  essais  pour  l'instruction 
des  sourds-muets,  II,  3po. 
Wall*  (Jean),  écrivain  anplais, 
XXIV,  188. 

Walpole  ( Horace).  Publication 
de  sa  ' correspondance  avec 
madame  du  DefF.mt,  Ij  agi  ; 
X , . 1 1 i I . . 

Walpole  (lonH,  ministre  an- 
plais. _U  déclare  qn'il  a le 
tarif  des  consciences  parle- 
v mental  res,  XIV,  117. 
Walpole  ( Richard  ) députa 


Edouard  Squippc  en  Angle- 
terre, polir  y empoisonner  la 
reiije  Elisabeth  * et  le  ‘comte 
d'Esscx;  XVl',  j a5, 

Walter-Scott  jih|  pas  de  droits 
ou  titre  de.  rréateur  du  ronron 
historique,  XXHI,  2&.  Carac- 
tère de  son  génie  et  de  scs 
romans  dits  hi*toiiques,  3i  ; 
couleurs  dont  il  Les  a em- 
preints, 35* 

Wamps,  artiste  de  LUlo,.  dont 
Pégiise  Sainte -Catherine  de 
cette  ville  possède  un  tableau, 

XII,  a5a. 

WAUiiDLrE( saint),  chroniqueur, 
a laissé  une  description  du 
chAteau  de  Plessis-lez-Tours , 

m.  üà  ■ 

Wap.eu.  Etat  de  sa  fabrique  de 
Joiles  , XXII , 397.  . 

Wa  hem . 111  lr,  inapi  <rat  de  Douai, 

X».  i;4.  ■ . 

WfRftsGHicif  ( fe  chevalier  de), 
maréchal-de-ramp , XH  , toa. 

AV arton  , poète  anplai»,  repré- 
scnlo  |a  tnelaucohe  les  y eux 
baignés  de  pleurs,  assise  j erp  i 
«ant  les  . brus,  et  soupirant , 
. V7,  a3~. 

WisWlci/  sous  tai'copps  du- 
quel la  ville  de  Domfronl  suc- 
comba', en  14 «8,  après  une 
glorieuse'  résistance,  XXV, 
1-57.  ’ ” - *: 

Wasiebo  (le  comte  de  J,  sei- 
gneur  suzerain  de  Ilichcknont, 

WàiHWGTOs  , l’un  des  plus  célè- 
bres généraux  et  ta  plus  grand 
citoyen  des  temris  modernes, 
• XIV,  302- 

Wast  (saint)  prêcha  le  christia- 
nisme dans  la  ville  dfi'Famars, 
XII,  i35. 

Wastrer  (Guillaume),  l’un  des 
anciens  propriétaires  du  çbà- 
tea|i  de  Wildensleift,  XI,  207. 

Wtai7L.  Vérités  hardies  qu’il  pro- 


I 
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«'lama  tar  .le  droit  public, 

\1V,  ,3r). 

WfTiarr  ( M'.)v  peintre  dishn- 
gu é.  Son  paysaije  historique , 
XXII,  57.  S«>n  pnysage  roman- 
tique, exéàuté  d'après  det  étu- 
des faites  dans  les  ros(jesy  1 29. 

Wateiiloo,  bourg  de  In  Belgique, 
réli-lwe  par  la  défaite  qu’y  es- 
suya l’élite  de  Cannée  française 
en  i8r5,  V,  3o3. 

WtftdlART,  situé  dans  le  dépar- 
tement du  Nord,  XII,  axa. 

Waita  ( M.  ),  magistrat  de  Gar- 
pentras  que  la  fureur  des  fac- 
tieux n’épargna,  pas  en  i8i5, 
IX,  aS3.  ' 

W atox  ( M.  ),  médecin  philoso- 
, plie , a introduit  une  nouvelle 
méthode  dans  l’éducation  des 
vers  à *oie# *1X}  a6o. 

WaVtea»,  peintre  gracieux,  né 
à Valenmednes,  XII,  i3o. 

WiTrwtj  mné  dans. le  dépàrtc- 
% ment  du  Nord,  XII,  3<Q7. 

Wxt*rf ville  ( madame  Féljpieè 
de),  'auteur  de  jolis  portraits 
eh  iniaiittunr,  XII,  î7J- 

\VATn«88-DEavàüi  (M.),  com- 
inerçant  de  Turcoing;  XII, 
aHf). 

XV a v n f.cii \ m,  village  à.  quelque 
distance  de  ttouebain  ; XII, 
/ i5i. 

WiZBMitES,  bourg  très  peuplé, 
et  dont  les  maisons  sont  dune 
construction  élégante  ; son 
commerce;  ses  fabriques, XII, 
aa5.  * 

Wechels,  célèbre  typographe, 

xxii,  .374. 

Weisex  se  distingua  par  son  cou- 
rage à l’attaque  de  Sauinur 

. par  les  Vendéens,  XXV,  4*3. 

WelVju-  (M.),  ancien  député, 
administrateur  habile,  distin- 
gué par  sa  modération  et  sa 
justice,  XI,  334* 


Wkldecz  (les  comtes  de)<  dans 
de  Bavière,  introduisent  la 
confession  d’ Ausbourg  au  Ban- 
de-tja-ll oche,  XI,  38a. 

WlUULlt  (le  colonel),  apjopri 
d’hui  lotxi  Wellington,  assiège 
Tippô-Sarh , et  le  défait  culiè- 
rement,  XV|II,  ïviij. 

Wttxix(ïToxv(leduc«le),  II,  4^3. 

Wbltz  ( M.  ),  négociant  d© 
Rou*n,  XIII,  184. 

W EUX  lût  ( M.  ) a su  faire,  dans  la 
construction  des  meubles,  un 
heureux  emploi  des  bois  indi- 
gènes, XXII,  353,  4^9« 

Wkiixhkh  M’évéque)  force  Her- 
mann, duc  «le  Souabe,  à s‘é-  ' 
loiguer  de  la  place  de  Stras- 
bourg, XJ,  a4> . Il  entreprend 
en  101 5 de  réétlilier  la  catlic- 
drale  de  cette  villç , a56. 

WesseUuxo  ( l'ancien  château 
de)  converti  en  un  «vaste  éta- 
blissement oA  Von  fabrique  des 
indiennes,  JCl,  ato.  Extension 
progressive  de  cette  fabrique, 

1 bid.  lunovations  qu’on  y intro- 
duisit pour  l'impression  «les 
toile* , ait.  Intérieur  de  cet 
«rtablisscmeut  ; égards  et  hicn- 
yeillance  des  prbpriétaires  en- 
vers leurs  ouvriers,  a ta. 

WesTesmax,  battd  par  les  Ven- 
déens , perd  le  Mans  et  re- 
prend, bientôt,  celte,  ville,  se- 
condé par  Marceau,  XXV, 

366. 

W£sTBUSB(  le  chevalier  Jean  de) 
apparut,  «lit-on,  huit  jours, 
après  sa  mort,  dans  rassem- 
blée de*  nobles  de  Strasbourg, 
XI,;a68. 

Westpbalk  (Joachim);  XXIV, 
182. 

Wetzf.l  (M.),  propriétaire  d’une 
filature  a Thanii,  XI,  aotp 

WKYLEn  (Jean),  peintre,  a ex- 
cellé , ainsi  que  sa  femme , 
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dans  la  miniature  sur  émail, 

xi,97a. 

W fcQCBFORT  écrit,  dans  une  pri- 
son iL'état,  son  Trait/  des  Am- 
bassades \ XV,  5o. 

W ido!\.  ÿêjreaÇntx. 

WlétA&n,  auteyé  allemand.  Parti 
heureux  qu'il  a s*  tirer  de  la 
mythologie  cabalistique  dans 
son  poème  d’OUéron  et  Tita- 
nia ,•  XIX,. 3 1 8. 

WioMSTEiK,  général  russe,  at- 
taque les  duc*  de  Bellunc  et 
de  Reggio,  XXVI,  5a i. 

Wildrustein  ( le  château  de  ) 
que.  sa  position  rendait  pres- 
que imprenable.  Kpgqùe  de 
sa  construction;  différents  pro- 
priétaires auxquels  il  appar- 
tint avant  de  passer  à l'abbaye 
de  Murbach  qui  en  fit  l'acqui- 
sition en  i5o6;  il  est  ruiné 
complètement  en  i64-£i  Xi, 
907.  Verrerie  qui  se  trouve  au 
village  de  Wildcnstein, . à-une 
demi-lieue  du  châteay , 908. 

WiLP|iD-RcosinLT.  Indifférence 
du  publio  pourra  cause,  VIII, 
3;*.  • ' 

Wl I.LAR3,  aventurier,  fit  une  for- 
tune considérable  en  vendant 
l'eau  de  la  Seine  comme  aine 
panacée  universelle,  III  ,,79. 

WiLLHti,  village  où  l'on  remarque 
de  belles  forces  et  une  superbe 
et  vaste  filature  établie  par 
M.  fsaac  Kaolin,  XI,  209. 

Wi>iiten  (le,  général)  déploya 
beaucoup  d'activité  et  une 
grande  bravc^ire  dans  la  dé- 
fense de  Thionviiie  en  179a; 
ses  restes  reposent  dans  un 
cimetière  abandonné,  près  de 
Baycux  , XI,  481.5  XXV, 

94L 

Wiîccksteh,  évêque  anglais,  fit 
bâtir  le  clütcau  connu  mainte- 
nant sous  la  dénomination  de 


BÀétMytl  fittoé  à quelque  dis- 
tauce  dhe  Paris,  XXVII,  3. 

WiNr.KM.MAtt,  . auteur  d’un  ou- 
vrage intitulé:  Monuments  ân- 
tichi  ineditif  III,  4°*i  XIX,  6. 

Wiskel,  petit  village  fécond  en 
mines  etc  fer,  <1,  1 88.* 

W IsSLOw , anatomiste,  vint  en 
Fronce  sou*  le  règne  de  Louis- 
le-Crand,  XXII,  3 r5.' 

Wixson  (M.  de),  auteur  d'un 
poème  de  ITmmortalit / dé  C ci- 
me, VI,  911. 

WiRTxkNc.r.nooK,  général  fusse. 
Ses  opère  fions  militaires  en 
1814,  XXVI,  5l4. 

Wisnoc,  divinité  indienne  à lâ- 
quelle  on  sacrifiait  des  .victi- 
mes humaines,  XIV,  37. 

WitespSk,  ville. dè  Büftsjc  dans 
laquelle  Napoléon  entra  vain- 
queur, H,  404. 

VoEBüit  ( M.),'  propriétaire  d’une 
manufacture  tle  siamoise  à 
Mulhausen,  XI,  9oq. 

WotpfT,  village  à pe»i  de  distance 
de  Metz,  et  dont  le  maire  était 
obligé  de  porter  le  ridicule 
mannequin  que  lo*  Messins 
roraenâient  dans  leurs  murs, 
certaines  époques,  Xl,  5 10. 

Woi.it  (Constantin).  Son  opi- 
nion sur  l'origine  des  jovr- 
naux,  I,  359.  ‘ 

Wolfstf.in  (Andréas),  mission- 
naire danois  naufragé,  est 
recueilli  par  Tabouna  , jeune 
Otaftienne  avec  laquelle  il 
passe  trois  années  dans  uue 
grotte  où  elle  l avait  couduit, 
XV,  958.  11  lui  explique  les 
principales  parties  qui  forment 
le  corps  de  la  civilisation  euro- 
péenne, a6».  Il  est  découvert 
par  un  pêcheur,  revient  dans 
sa  patrie  et  meurt  au  fond  cF’un 
cachot  où  il  avait  été  enfermé 


5o8 


TA  ALE  «ÉNÊIIALÈ 


à catiso  de  se*  liaisons  avec 
la  jeune  sauvage,  364. 

Wçlkovsev  (J^prlncé),  proprié- 
taire de  rétablissement  des 
moiil  agnes  en  bois  de  Chris- 
tophdty,  VIH,  10a. 

Woohtmas*  (M.),  fabricant  à 
fille,  XII,  367. 

Wobmhoi  t,  position,  au-delà  de 
laquello  on  Aperçoit  le*  mai- 
sons dj»  plaisance  des  négo- 
riants  et  armateurs  de  Dunker- 
que, XH,  3i>7; 

Woiauor , general  russe.  Ses 
operations  militaires  en' 181 4, 

XXVI,  5i4, 

Wquvebmans . peintre,  cite  à 
propos  des  environs  de  Brives- 
fa-Caillarde,  XXVI,  357.- 

Wrkdf.  ( lê  prince  de),  comman- 
dant I armée  austro-bavaroise 
en  181 5 , fait  respecter  les 
propriétés  du  général  Becker, 
a titre  de  réciprocité,  pbur  sa 
noble  conduite  et,  sa  généro- 
+ ■ ,iv  sité,  xxvr,  3a  1.  Il  est  c*|l- 
• Ymté  par  le  dtjc  de.  Raguse, 
dans  le  village  de  Itamay,  5q3. 
S*m  attaque  Contre  les  dqcs 

1 de  Rcllgne  et  doHeggio,  53  t. 

WolpeS,  situé  dans  le  départe- 
ment du  Nord,  XII,  334. 

WtJeMSP.ii  ( les  deux  ),  Strasbour- 
geois, inventeurs  de  la  pein- 
ture  à l'huile.,  XI,  aj3. 

WusTEMBRnd(lcs),  famille  étran- 
gère qui  Hgura  long-  temps 
dans  la  classé  du  haut  cpm- 
. mrree  de  Bordeaux,  VIII,  i5* 

WtEn,  domestique  de  Corneliu» 
Agrippa,  XXIV,  1 85. 

X. 

XtüÈs , ville  d’Espagne , dans  les 
plaines  de  laquelle  les  Maures 
remportèrent  uue  victoire  sur 
les  Vtsigoths,  XIX,  39a. 


XtftTtcxr,  village  situé  à peu  de 
distance  de  Remiremout,  et 
remarquable  par  ses  belles 
forges,  XI,'  34 > • 

Ximksês  (M.  de  ),  doyêft  du  Par- 
nasse et  de  la  littérature  fran- 
çaise, II,  77;  X,  460. 
Xylandkr,  savant  professeur  qui, 
' pour  quelques  boisseaux  de 
• froment,  yendjt  sa  traduction 
de  Dion  CassiuSy  IV,  ao3. 

Y. 

Y am «oc,  prince  des  Affhgans, 
punit  de  moct  des  courtisans 
qui  avaient  flatté  son  portrait, 
ML 

Y Ain»  ( Marie), -peintre  distingué, 

ne  à Har-le-Duc,  XI,  444- 
Yaiit  (J*abbé  ),  auteur  d’une  Idée 
de  la  poésie  anglaise % XIII,  196. 
Ybeiit,  marchand  des  étoffes  de 
Lyon  les  plus  riches,  1,  4°3- 
Yger  dk  L<ukai  (Jean),  avocat 
de  ilennep,  pour  1%  fille  du- 
quel Henri  IV  oonçut  de  J’a- 
uiour,  b>i*s  de  sa  visite  en 
Bretagne,  XII,  447* 
fut  (saigt),  martyr,  donna  sôn 
nom  à un  village  de  la  Fran- 
the-Comlé,  XI,  96. 

YOmnk  (I*),  rivière  sur  le  bord 
de  laquelle  est  sitnée  la  ville 
d’Auxerre,  XXVI,  478. 

Yorcr  f le  duc  d’ ) assiège  la 
ville  de  Valencienne*  en  1793, 
XII,  m.  Ses  opérations  mi- 
litaires en  1 8 1 4 ->  XXVI,  5 18. 
Youso  ( Arthur),  Ce  quil  dit  de 
la  pensée  de  la  mort,  II,  43o; 
de  l’ingrat,  IV,  137;  du  canal 
'de  Saint-Quentin , et  d’une 
inscription  que  l’on  y remar- 
que, XII,  34;  de  l’agriculture 
en  France,  a85;  des  rues  de 
Clermont-Ferrand , XXVI , 
375. 
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Y vaut  (M.  ),  membre  de  riusii- 
tut’,  XII,  35 1. 

Yves  ( saint ),  patron  des  avocats 
et  des  avoués,  honoré  à T ré- 
gu  ier,  XIJ,  5a5;  XXVI, 

Y v es- de- Beiesme  contribua  , par 
la  sagesse  de  ses  conseils,  à 
soustraire  le  jeune  dur  Richard 
aux  soins  intéressés  de  Louis 
d’Oulrc-Mcr,  et  reçut  pour  ré- 
compense tout  le  territoire  qui 
se  trouve  entre  Domfront  et 
Alençon,  XXV,  120. 

Yvetot.  Origine  de  la  royauté 
des  seigneurs  de  cette  ville, 
XIII,  a44*  Le  titre  de  roi  fut 
plus  d'une  fois  confirmé  à ces 
seigneurs,  a46.  Ancienne  in- 
dépendance d’Yvetot  ; ce  qu’est 
cette  ville  aujourd’hui,  a47- 
Produits  de  ses  fabriques,  248. 
Ses  hommes  célèbres,  ibid. 

Yvon  (le  capitaine)  s'est  distin- 
gué par  sa  bravoure  à la  ba- 
taille d'Austerlitz,  XIII,  278. 


Zacharie  (le  Père),  capucin,  né 
à Lisieux^  XXV,  60. 

Zalflcus  , législateur  des  Lo- 
criens,  se  punit  lui-méme  et 
son  fils  d'une  infraction  aux 
lois  qu’il  avait  établies,  XIV, 
235.  Quelques-unes  des  lois 
qu'il  porta  en  faveur  de  la 
conservation  des  mœurs,  264* 

Zambeccaiu  (le  docteur)  fit  plu- 
sieurs expériences  d’aréostat , 
VI,  120. 

Zamëo,  jeune  sauvage  au  ser- 
vice de  l’Ermite.  Remontran- 
ces qu'il  adresse  au  capitaine 
de  vaisseau  sur  la  mobilité 
de  ses  opinions  politiques , 
VI  j 18.  Impressions  qu’il 
éprouve  à Rordeaux,  * 19.  Scs 
débats  violents  avec  un  gar- 
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çon  limonadier  du  Char- 
tron,  21.  Quelques-unes  de 
ses  remarqués  sur  notre  -état 
de  civilisation,  24.  H rappelle 
une  guerre  excitée  entre  les 
habitants  de  la  tribu  des  Zan- 
gaïs , a5.  Son  étonnement  à la 
vite  des  hommes  de  loi  qn*il 
aperçoit  au  Palais-dé-Justice 
à Parts,  80.  Il  part  pour  la 
promenade  avec  une  jeune 
frangère,  VII,’  54-  Joie  qu’il 
manifeste , lorsqu'il  lui  est 
permis  d'aller  revoir  son  père, 
326.  • 

Za3C.aïs  (les)  forment  une  tribu 
des  bords  de  l'Orénoque,  VI, 
Leur  pays  est  de  tout  point 
favorisé  par  la  nature,  71. 
Accueil  qu’ils  font  à l’Ermite; 
bienveillance  qu'ils  lui  témoi- 
gnent ; ressources  qu’ils  lui 
procurent,  72.  Leurs  lois  et 
leurs  mœurs,  74.  Jeux  scéni- 
ques que  l'Ermite  fit  représen- 
ter devant  leur  tribu,  le  jour 
de  la  fêle  du  Grand-Fleuve,' 
359.  Us  battent  et  dispersent  . 
les  ütoroacas  qui  faisaient 
chez  eux  de  fréquentes  incur- 
sions, 36o. 

Zara,  négresse  qui  a élevé  l’en- 
fance d'Aline,  et  à laquelle 
elle  prodigue  les  soins  et  U 
tendresse  d’une  mère  , XIII , 
285  et  suiv. 

Z Écris  ( les  ) forment  une  tribu 
des  Maures  de  Grenade,  XIX, 
236. 

Zemès,  divinité  américaine  que 
ses  prêtres  faisaient  parler  au 
moyen  d'un  long  tuyau  caché 
dans  un  bois  épais,  XIV,  35. 

Zéro  ( Apostolo  ) fut  l'un  de 
ceux  qui  les  premiers  revêti- 
rent la  tragédie  des  formes 
lyriques,  XXII,  236.  0 
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Zethi/s  était  fils  de  l’amaaone 
Antinpc,  XIX,  (63. 

Z Euxuk»  peintre  de  l'antiquité, 

XXII,  <i8. 

Ztx  (Benjamin  de),  peintre,  a 
laissé  de  belles  vues  d'Alsace, 
XI,q73. 

ZôaoUTHK.  Quelques  unes  de  scs 
maximes  de  murale  , XI V,  67. 
Zrt-xTiROLK , rui  de  Lorraine, 
X!,  478. 


Züid  Pure,  lieu  où  s'appuyait 
la  gauche  de  l'armée  française 
en  1793,  XII,  3oo. 

Zu lient n (MM.),  fabricants  dis- 
tingués de  Ceruay,  XXJI , 37a. 

ZdniTA,  écrivain,  s'est  occupé 
de  recherches  sur  Thutuire  des 
Maures,  XIX,  a35. 

Zrvür.aztE  (le),  111,  98. 
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